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Le seizième Rapport triennal sur la situation de l'enseignement pri­ 
maire, que nous ayons l'honneur de présenter aux Chambres législatives, 
embrasse la période qui s'est écoulée du 1er janvier 1888 au 3·1 décem­ 
bre 1890. Il a été soumis à l'approbation de MM. Devolder et Mélot - 
anciens ministres de l'Intérieur et de l'instruction publique - en ce qui 
concerne la partie relative à leur administration. 

Le Rapport est divisé, comme les précédents, en six titres : 

ÎITRE Jcr. - Direetion et su1·veillance. 
'f1TnE II. - Ét<tblissements d:enseignement no1'ma.i p·1·ima,ire. Eœa,men 

d'instituteu1'. Enté1·inement des diplômes d'instituteur. 
TITRE III. - Etciblissenients d'instruction primnfre. 
T1TRE IV. - ltfoyens de 11er(ectionnement. 
TITRE V. - Pensions et secours. 
T1TnE VI. - Dépenses. Emploi des fonds. 

Le JJ1inist1·e de l'Intérieur 
et de l'instruction publ·ique, 

J. . f BURLET. 

-~-- 
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J c ù 1RM SITUATIO:I 

DE L'INSTRUCTION PRIMAIRE EN BELGIQUE 

( 1888-1889-1890) 

TlTRE PREMIER 
DlRECTlON ET SURVEILLANCE 

6 [ M- ]>ù f - ù f ° & ! 
ADMINISTRATION CENTI\ALf 

1. llfinislres de l'Intérieur et de rtnstrucucn publique pendant la période triennale. - Allrihutions de 
l'Adminislralion de l'enselgnement primaire. 

Pendant la J 6( période triennale, dont Je présent Rapport rend compte, 
deux ministres ont dirigé le Département de l'Intérieur et de l'instruction 
publique : M. Devolder (Joseph) et ° L .Mélot (Ernest). 

M. Mélot, membre de la Chambre des Représentants, a été nommé, par 
arrêté royal du 6 novembre 1890, ministre de l'Intérieur et de l'instruction 
publique, en remplacement de M. Devolder, démissionnaire. 

Un arrêté ministériel du 19 novembre 1884 détermine ainsi qu'il suit les 
attributions de l'Administration de l'enseignement primaire : 

Établissements d'enseignement normal primaire; 
Écoles primaires; écoles gardiennes; écoles d'adultes; 
Inspection de l'enseignement normal primaire et de l'enseignement 

prnna1rc; 
Conseil de perfectionnement de l'enseignement primaire; 
Jurys d'examen ou d'entérinement pour la collation des diplômes ou certi­ 

ficats d'études normales primaires; 
Concours de l'enseignement primaire; 
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Bourses d'études normales; 
Rapports triennaux sur 1a situation de l'enseignement primaire; 
Conf ércnces d'instituteurs; 
Bibliothèques cantonales; 
Décorations civiques concernant le service. 

CHAPITRE II 
INSPECTION DES ÉTABLISSEMENTS D'ENSEIGNEMENT NORMAL PRIMAIRE 

2. Des divers services d'inspection. 

L'organisation de l'inspection des établissements d'enseignement normal 
primaire est restée ce qu'elle était pendant la précédente période triennale. 

3. Personnel. 

Un arrêté royal du : 0 octobre !889 a accordé à M. Th. Braun sa démis­ 
sion des fonctions d'inspecteur des écoles normales primaires, qu'il remplis­ 
sait depuis le mois de janvier : 87~ avec une autorité et un dévouement que 
le Gouvernement se plaît à reconnaître une dernière fois. 

M. Braun a été autorisé à faire valoir S€S droits à la retraite et à conserver 
le titre honorifique de son grade. 

Un arrêté royal du sm octobre !889 a nommé en son remplacement 
M. Sosset, Jacques, inspecteur principal de l'enseignement primaire pour le 
ressort de Mons. 

Le traitement de M. Sosset a été fixé au taux de celui de son prédécesseur, 
à 7 ,a00 francs. 

.M. le lieutenant-colonel Docx, inspecteur des cours de gymnastique dans 
les écoles normales primaires, a été invité à répartir ses inspections, autant 
que possible, sur les trois derniers trimestres de l'année scolaire. 

Un des inspecteurs spéciaux de l'enseignement du dessin dans les écoles 
primaires, M. de Taeyc, fonctionnaire de grand mérite, est décédé le 
50 décembre : 890. 

CHAPITRE lll 
DIRECTION E'I' SURVEILLANCE DES ÉCOLES PRIMAIRES 

4. Dispositions ffénérales. 

Le -me Rapport triennal énumère aux pages 1v et suivantes les attributions 
légales des communes en matière scolaire. Il indique; en outre, les règle- 
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ments-types et les programmes-types publiés par le Gouvernement, en vue 
de faciliter la tâche incombant aux communes chargées de la direction des 
écoles élémentaires. 

Dans le cours de la présente période triennale, le Gouvernement a publié 
un règlement-type et un programme-type pour les écoles gardiennes, des­ 
tinés également à servir de guides aux administrations communales. 
(Poir aux Annexes, titre III, pp. 147 à H:i5.) De plus, il a publié un pro­ 
gramme spécial de l'enseignement des notions d'agriculture dans les écoles 
primaires de garçons et dans les cours d'adultes des localités rurales. 
(Voir aux Annexes, titre III, pp. 160 à 179). 

CHAPI1rl\E IV 

DE l!INSPECTrON DES ÉCOLES Pnli\JAlRES 

§ Jer. DE L'Ui'SPECTION EN GÉNERAL 

5. Dlsposiuons législatives. - Caractère général de I'inspection. 

Il ! DÜ a rien à ajouter à ce qui a été dit à cet égard dans le précédent 
Rapport triennal. 
La question a été soulevée de savoir si les écoles annexées aux orphelinats 

dirigées par les commissions administratives des hospices civils sont 
soumises à l'inspection légale. Elle a été résolue affirmativement. 
(Yoir Annexes: titre III, Objets divers.) 

§ 2, INSPECTION PRJNCIPALE 

6. Circonscriptions des ressorts. - Personnel. 

Il n'a été apporté aucun changement aux circonscriptions des ressorts 
d'inspection principale. 

Le tableau inséré aux Annexes, page b, indique la composition: le classe­ 
ment et le taux des traitements du personnel de l'inspection principale, à la 
date du 5{ décembre 1890, de même que les mutations survenues dans le 
personnel au cours des années 1888-1890. 

M. Van Hoeck, inspecteur principal pour le ressort de Louvain, a été 
admis à la pension, sur sa demande, et remplacé par ° L Bols, ancien inspec­ 
teur cantonal et inspecteur des écoles libres de la province de Brabant. 

1\1. Billiet, inspecteur principal pour le ressort d' Alost, décédé, a été rem­ 
placé par M. Grillaert, ancien inspecteur cantonal et inspecteur de l'ensei­ 
gnement libre dans la Flandre occidentale. 

M. Sosset, inspecteur principal pour le ressort de .Mons, appelé à d'autres 
fonctions, a eu pour successeur Ai. Cardols, ancien directeur de la section 
normale de Virton, directeur du collège communal et de l'école moyenne de 
l'État à Virton. 
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At. Van Hoeek, à l'occasion de sa retraite, a été autorisé it conserver le 
titre honorifique de ses fonctions. 
La même autorisation a été accordée à un ancien inspecteur principal, 

M. Sleeckx. 
Par application des articles 9 et !0 du règlement général du 2i sep­ 

tembre !884 (1), un arrêté royal en date du 25 octobre !889 a accordé des 
promotions de classe à deux inspecteurs principaux, MM. Gilmet (ressort de 
Tournai) et Denis (ressort de Namur), et des augmentations de traitement 
à ° ° L Robyns et Emoud, inspecteurs principaux des ressorts de Hasselt et 
d'Arlon. 

M. Vander Cruysscn, inspecteur principal pour le ressort ?ê Malines, a 
été, sur sa demande, provisoirement dispensé d'habiter son ressort et auto­ 
risé a résider à Anvers. (Arrêté ministériel du 51 décembre I1) P9L• 

7. Allribulions. 

Les attributions des inspecteurs principaux, indiquées dans tous leurs 
détails au {?Se Rapport triennal (pp. 1x et x), n'ont pas subi de modifications. 

8. Visite• scolaires. 

Aux termes de l'article 4 du Règlement général du ~{ septembre !884, 
les inspecteurs principaux visitent, au moins tous les deux ans, chaque école 
primaire. Us visitent les écoles gardiennes et les cours d'adultes aussi souvent 
que leurs occupations Je permettent. 

Les tableaux qui figurent aux Annexes, pages ( à i i ~ indiquent les visites 
que ces fonctionnaires ont faites, pendant les années : 888-l890, i9 aux 
écoles primaires communales, adoptées ou subsidiées ; 2° aux écoles ga1·­ 
diennes communales, adoptées ou subsidiées; 5° aux écoles d'adultes com­ 
munales, adoptées ou subsidiées. 

9. Action des inspecteurs principaux. 

Les inspecteurs continuent à donner une attention spéciale à l'entretien 
des bâtiments et du mobilier scolaires, à l'amélioration des méthodes et des 
procédés d'enseignement, à la tenue des cahiers: à la conduite et au travail 
des membres du personnel enseignant et à tout cc qui peut contribuer 
au succès de l'éducation physique, intellectuelle el morale des enfants. 

§ 3. Il'ISPECTJON CANTONALE 

10. Cantons scolaires. - Personnel. 

Ni l'organisation de l'inspection cantonale, ni les circonscriptions des 
cantons scolaires n'ont subi de modifications pendant les années 1888-1890. 

1,c relevé du personnel de l'inspection cantonale, à la date du 5t décem­ 
bre f890~ figure aux Annexes, pngcs 12 à HL On Ü trouve indiqués les 

(1) Voir le t?S' Rapport triennal, Annexes, )lp. iO ù 15. 
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renseignements relatifs à la classe à laquelle appartient chaque titulaire, 
le traitement dont H jouit et les mutations qui se sont produites depuis 
le 5i décembre : 887. 

Deux inspecteurs cantonaux, mis en disponibilité, l'un par mesure 
d'ordre, le 2 octobre : 882, l'autre pour motif de santé, sur sa demande, le 
27 juin i887, ont été admis à faire valoir leurs droits à la pension. 
Treize inspecteurs cantonaux ont reçu des promotions de classe et des 

augmentations de traitement. (Arrêté royal du 2~ octobre f889.) 

H • Allributions. 

De même que les attributions des inspecteurs principaux, celles des inspec­ 
teurs cantonaux n'ont pas subi de changements. 

12. Visites scolaires. 

La jurisprudence adoptée, en f 889, par la Cour des comptes eu matière 
d'indemnités pour visites d'écoles, avait placé les inspecteurs des cantons 
scolaires d'Anvers, Bruxelles-Nord, Gand et Liége, dans une situation pré­ 
judiciable à Jeurs intérêts, en ce sens que ces fontionnaires ne pouvaient 
plus percevoir d'indemnités casuelles du chef de Jeurs visites, celles-ci 
n'exigeant de leur part aucun déplacement. 

Les indemnités casuelles ont toujours été considérées comme constituant 
un supplément de traitement bien nècessaire, surtout pour les inspecteurs 
cantonaux. Tous les inspecteurs, sans exception, en touchaient sous le 
régime de la loi de 1842~ et l'allocation s'est continuée sous les régimes 
suivants: 

Le Gouvernement a jugé équitable de ne pas réduire les ressources des 
titulaires des cantons précités. 

Un arrêté royal du 5 juin 1890 a ajouté à l'article !5 du règlement général 
du ~1 septembre f884 le paragraphe ci-après : 

« Une indemnité de résidence, de ioO francs par trimestre, est accordée 
» aux inspecteurs cantonaux dont la circonscription scolaire ne comprend 
» qu'une seule commune ». 

En exécution de celte disposition, un arrêté ministériel du 10 juillet 1890 
accorde l'indemnité dont il s'agit à chacun des inspecteurs des cantons 
scolaires d'Anvers, de Bruxelles-Nord, de Gand et de Liége, en stipulant 
que l'indemnité prendra cours à partir du 1 e.- janvier !890. 

L'arrêté royal et l'arrêté ministériel sont insérés aux Annexes, page : 6. 
Les tableaux figurant aux Annexes: pages {8 à ~5, comprennent le relevé 

des visites sco1aircs faites par les inspecteurs cantonaux pendant chacune 
des années 1888, 1889 et 1890. 

i3. lllanièrc dont les inspecteurs cantonaux ont rempli leur mission. 

Les inspecteurs cantonaux, sauf de rares exceptions, ont continué à faire 
preuve de zèle et <l'activité; ils ont secondé avec vigilance et dévouement 
les eff orts de leurs chefs immédiats. 
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Presque tous ont visité, selon les prescriptions réglementaires, les écoles 
de toute catégorie comprises dans leurs cantons respectifs, 
Il n'est pas douteux que les judicieux conseils de l'inspection cantonale 

n'exercent partout une influence salutaire. Cependant il est des inspecteurs 
qui savent ma1·quer avec plus d'énergie et affirmer avec plus de force que 
certains de leurs collègues les exigences ou les désirs de l'autorité; on en 
signale qui devraient donner une impulsion plus vigoureuse à l'initiative, 
aux. efforts et à la volonté de leurs subordonnés. u Il leur suffirait pour cela, 
» dit l'inspecteur principal de Tournai, de tenir bonne note, à chaque visite, 
» des points en souffrance; puis, à la visite suivante, de vérifier, en présence 
» de l'instituteur, si celui-ci s'est efforcé d'affermir la discipline, §à où elle 
» était faible, d'imprimer plus de vigueur à l'enseignement des branches qu'il 
» traitait sans effort et sans ardeur; ou bien, s'il a pesé sur les enfants 
,> pour leur faire prendre une attitude convenable, pour leur faire contrae­ 
'' ter des habitudes de propreté et de bienséance. » 

Un inspecteur cantonal a encouru la peine de la suspension, avec privation 
de traitement, pour un terme de quinze jours, pour avoir apporté de la 
négligence dans l'exercice de ses fonctions, contrevenu aux instructions de 
l'autorité supérieure, méconnu les ordres de son chef hiérarchique et 
manqué de diguité dans ses relations avec le corps enseignant. 

Un autre inspecteur cantonal s'est vu infliger la même peine pour un fait 
de négligence très grave. 

U. Relations des inspecteurs avec les autorités provinciales, les eommlssaircs d'arrondissement el les 
administratlcns commuuales. 

Les inspecteurs déclarent n'avoir qu'à se féliciter de leurs relations avec 
les autorités provinciales et les administrations communales; aucun d'eux ne 
signale de conflits ni de difficultés de nature quelconque se rapportant à cet 
objet. 

§ 4. - INSPECTION SPÉCIALE DES TRAVAUX .Il. L'AIOUILL:C DANS LES ÉCOJ.ES DE FILLES l:T LE& 

Écou:s M1XTE8 - lNSPECTJOl'I DE LA GYMNASTIQUE 

l;S. Allrihulions des inspectrices spéciales. 

L'inspection spéciale des travaux à l'aiguille, dans les écoles primaires de 
filles et les écoles primaires mixtes, a été étendue aux écoles des orphelinats 
de jeunes filles, avec l' assen liment de .M . .le Ministre de la Justice. 

Nous insérons aux Annexes, pages 50 et 5{, la correspondance échangée 
entre le Département de l'Intérieur et de l'instruction publique et celui de 
la Justice, à propos de cette mesure, ainsi que la circulaire aux. inspecteurs 
principaux qui en prescrit l'exécution. 

16. Personnel. -· lndcmnilés. - Visilcs scolaires. 

Nous donnons aux Annexes, page 24, le tableau des inspectrices spéciales 
en fonction à la date du 5! décembre 1890. 

La règle d'après laquelle les inspecteurs de l'enseignement primaire, auto- 
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risés provisoirement à ne pas habiter leur ressort ou leur canton, doivent 
établit> leurs voyages scolaires à partit· du chef-lieu du canton, n'avait pas été 
rendue applicable, dans le principe, aux inspectrices déléguées qui résident 
en dehors de leur ressort, parce que le Règlement général clu 2·1 sep­ 
tembre 1884 ne contient aucune stipulation relative à leur résidence. 

Le Département, dans un but d'uniformité, a étendu depuis 1890 cette 
règle aux inspectrices déléguées. 

Treize inspectrices déléguées ont sollicité, dans le cours de l'année ·1889. 
une amélioration de position. 

Elles demandaient: cc Iv qu'un traitement fixe Iût ajouté i1 leU1'S indemnités 
» annuelles; 2° qu'il leur fùl alloué une indemnité pour les conférences et. 
BB les visites requises pour l'organisation et l'inspection des ouvroirs dans les 
n écoles mixtes B•L 

Les considérations suivantes ont fait écarter leur requête : 
L'article 14 du Règlement général concernant l'inspection de l'instruction 

primaire est ainsi conçu : 
7n L'inspecteur principal peut, avec l'autorisation du Ministre de l'Intérieur 

1, et de l'Instruction publique, désiyner une inspectrice <les travaux à 
» l'aiguille ... 

B1 Les inspectrices déléguées ne jouissent d'aucun traitement. Elles 
>J reçoivent des indemnités pou1· frais ?ê route et ?ê séjour, calculées sur les 
» mêmes bases que celles des inspecteurs principaux. 

BB Ces indemnités ne peuvent s'élever, par trimestre, au delà de 
n 500 francs. » 

Il résulte du paragraphe fer de l'article précité que l'inspectrice déléguée 
n'est pas fonctionnaire de l' J1tat. Elle est simplement désignée par l'inspec­ 
teur principal avec l'autorisation du Ministre. Et encore cette désignation 
n'est-elle pas obligatoire, mais facultative. Aussi bien l'inspection spéciale 
de l'enseignement des ouvrages à l'aiguille n'est-elle instituée que pour 
venir en aide à l'inspection légale, dont l'action doit s'exercer sur toutes les 
branches de l'enseignement et sur tous les établissements d'instruction pri­ 
maire. L'inspectrice déléguée sert simplement d'auxiliaire à l'inspecteur 
principal. 

La disposition du second paragraphe dudit article, suivant laquelle les 
dames déléguées ne reçoivent pas de traitement, est la reproduction d'un 
des articles de l'arrêté royal du 2r$ octobre -1800, qui a créé l'inspection 
spéciale des ouvrages à l'aiguille, et qui, sauf une modification relative au 
taux des indemnités à allouer aux inspectrices, du chef de frais rie route 
et de séjour, a été maintenu sous le régime de la loi de 1879. 

Y a-t-il des motifs pour accorder aux dames inspectrices, comme elles le 
demandent, « une indemnité pour les conférences et les visites requises pour 
>) l'organisation et l'inspection des ouvroirs dans les écoles mixtesi' » 
Il est à remarquer que les inspectrices ne s011t point tenues à se déplacer, 

du moment que1 pour le trimestre en cours, leurs indemnités de frais de 
route et cle séjour ont atteint 500 francs. 

Ensuite, il ne leur incombe pas d'organiser des ouvroirs dans les écoles 
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mixtes. La loi actuelle ne prévoit pas la création d'ouvroirs; elle se borne à 
exiger, pour les écoles mixtes, que le cours de travail à l'aiguille soit donné 
par une maîtresse spéciale. 
Il ne leur incombe pas davantage de préparer à l'examen les personnes 

auxquelles les conseils communaux sont disposés à conférer l'emploi de 
maîtresse de couture. Leur tâche, dans ce cas, se réduit à constater 
l'aptitude des postulantes. 

Les tableaux, pages 26 à 29 des Annexes, renseignent, par ressort d'inspec­ 
tion principale, le nombre des écoles des diverses catégories visitées par 
les inspectrices déléguées. 

t7. Manière dont les lnspeetrices déléguées se sont acquit Lées de leur mission. 

Les inspectrices déléguées accomplissent généralement lenr mission avec 
intelligence, avec tact et avec succès. 

18. Inspecüen de la gymnastique dans les écoles primaires 

En exécution du mandat temporaire dont il a été chargé en l887, M. Je 
lieutenant-colonel Docx, inspecteur des cours de gymnastique dans les 
athénées, les écoles moyennes de l'État et les écoles normales primaires: a 
visité bon nombre d'écoles primaires et assisté à des conférences trimes­ 
trielles dans chaque ressort d'inspection principale. 

§ 5. - DlSTINCTJOWS HONOJ\IFIQO'ES 

19. Décorations de I'Drdre de Léopold et décorations civiques accordées à des membres du personnel de 
l'inspection de l'enseignement primaire. 

Voulant, par un témoignage public de sa bienveillance, reconnaître les 
services rendus à l'enseignement par les inspecteurs principaux MM. Defays 
(ressort de Charleroy), Denis (id. de Namur), De Vlaminck (id. de Bruges), 
Emond (id. d'Arlon) et Grillaert (id. d'Alost) et par l'inspecteur cantonal 
° L Mortier ( canton de Bruges), le Roi les a nommés chevaliers de son ordre, 
par arrêtés du ~4 juillet {890. 

La décoration civique a été décernée, pendant la période triennale 1888~ 
: 890, aux inspecteurs de l'enseignement primaire en activité de service on 
en disponibilité dont les noms suivent : 

Â. AGENTS COMPTANT PLUS DE TRENTE-CINQ ANNÉES DE SERVICES. 

.l.naée 1888. 

Croix civique de { re classe . 

MM. Driesen, A.~ inspecteur cantonal de l'enseignement primaire, à Saint- 
Gilles. (Arrêté royal du 8 janvier !888.) 

Philippe, J.-G.-J., id., à Bois-de-Breux. (Idem.) 
Servais, L.-J. id., à Fallais. (Idem.) 
Paurnen, qB .~N., inspecteur cantonal de l'enseignement primaire, en 

disponibilité, à Maeseyck. (Idem.) 
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B. AGENTS COMPTANT Pl.US KG VlN6lT-CINQ ANNÉES ET JIOINS Il& TRENTE-CINQ 

ANNÉES ~E SERVICES. 

/Jlédaille de !re classe. 
.MM. Bobyns, F.-A., inspecteur principal de l'enseignement primaire, à 

Hasselt. (Arrêté royal du 2 octobre ¾888.) 
Delvenne, J., inspecteur cantonal de l'enseignement primaire, à 

Bastogne. (Idem.) 
Van Hauwermeiren, A., id., à Grammont. (Idem.) 

Année 1889. 

Â. AGENTS COMPANT PLUS DE TRENTE-CINQ ANNÉES DE S'ERVICES, 

Croix civique de ire classe. 
MM. Descamps, N.-J., inspecteur cantonal de l'enseignement primaire, à 

Chimay. (Arrêté royal du 50 mars !889.) 
Vander Cruyssen, J.-F., inspecteur principal <le l'enseignement pri­ 
maire, à Malines. (Arrêté royal du 28 décembre 1889.) 

Castaigne, F., inspecteur cantonal de l'enseignement primaire, à 
Tournai. (Idem.) 

8. AGE1'TS COMPANT PLUS DE VINQT-ClNQ ANNÉES ET MOINS DE TRENTE-CINQ ANNKBS 

DE SERVICES. 

Médaille civique de jre classe. 
MM. Desmet, L., inspecteur cantonal de l'enseignement primaire, à Gand. 

(Arrêté royal du 50 mars !889.) 
Devos, P., id., à Ixelles. (Idem.) 
Eeekhout, L., id., à Deynzc. (Idem.) 
Vrancx, id., à Vilvorde. (Idem.) 
De Deyne, H., id., à Ypres. (Arrêté royal du 28 décembre 1889.) 
De Moulin, N.-J., id., à Purnode. (Idem.) 
Machiels, A.-A., id., à Bruges. (Idem.) 
Maes, P.-J.-G., id., à Roulers. (Idem.) 
Van Hemelryck, F., id., à Termonde. (Idem.) 
Vernieuwe, A., id., à Alost. (Idem.) 
Waleffe~ § LR id., à Liégé. (Idem.) 

Année 1890. 

Â. AGENTS COMPTANT PLUS ns TllENTE-CINQ ANNÉES DE SERVICES. 

Croix civique dt !111 classe. 
MM. Hubin, E.~ inspecteur de l'enseignement primaire, à Ampsin-lez-Huy. 

· (Arrêté royal du 26 décembre 1890.) 
Houtmortels, Th.-J., inspecteur cantonal del' enseignement primaire, 

à Tirlemont. 
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8. AGENTS COMPTANT PLO$ DE \'INGT-CINQ BT MOlNS DE TRENTB•CINQ ANNÉES 

ns SERVICES. 

Alédaille civique de t re classe. 

MM. Bols, G., inspecteur principal de l'enseignement primaire , à 
Acrschot. (Arrêté royal du 26 décembre !890.) 

Emond, J.-B., id., à Jamoigne. (Idem.) 
Blaere, E., inspecteur cantonal de l'enseignement primaire, à Cour- 
trai. (Idem.) 

Delcampe, A.-J., id., à Pont-à-Celles. (Idem.) 
Disclez, D., id., à Pâturages. (Idem.) 
Gengou, H.~ id., à Liége. (Idem.) 
Lonay, Fr., id., à Theux. (Idem.) 
Mosray, J.-B., id., à Gilly. (Idem.) 
Piettc, E.-J., id., à Dinant.(l<lem.) 
Van Blaeren, A., id., à Enghien. (Idem.) 
Van den \Vcghe, E.-L., id., i1 Thielt. (Iclem.) 
Van Eepoel, E., id., à Sottcgcm. (Idem). 

La médaille CÎ\'ÎCfUC de 1r9 classe a été décernée aussi à M11o: Albertz (MJ 
inspectrice déléguée pour le ressort scolaire de Bruges, à Ghistelles. (Arrêté 
royal du 26 décembre 1890.) 

CHAPI'rlŒ V 

CONSEIL DE PERFECTIONNEMENT DE !.'INSTRUCTION PRIMAIRE 

20. Or&anisalion. 

Pendant la période triennale 1888-1890, aucune modification ! Dé été 
apportée à l'organisation du Conseil de pcrf ectionnement qui a été réglée par 
l'arrêté royal du 2 février 188D. 

21. Nomination des membres du Conseil de perfectionnement. 

Par arrêté royal <ln 31 décembre 188ï, ont été nommés membres du 
Conseil de perfectionnement de l'instruction primaire pour la période trien­ 
nale 1888-·l890~ finissant le 5i décembre 1890: 

MM. Houzeau de Lehaie (C.-A.-B.-H.), membre de la Chambre des Repré­ 
sentants, à Mons ; 

Verbrugghen (Ch.-E.•M.), membre de la Chambre des Représentants, 
à Alost; 

Jacobs (J.-F.), inspecteur principal de l'enseignement primaire, a 
Bruxelles ; 
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MM. Robyns (F.-A.), inspecteur principal de l'enseignement primaire, à 
Hasselt; 

Sosset (J.), inspecteur principal de l'enseignement primaire, à Mons ; 
Troch (P.), ancien inspecteur provincial, inspecteur de l'enseignement 

libre, à Lierre ; 
Vcrdeyen (H.-C.), inspecteur principal de l'enseignement primaire, à 

Gand. 

M. Sosset, ayant été appelé aux fonctions d'inspeeteur des écoles nor­ 
males, ne pouvait continuer à faire partie, comme membre cfl'ecti/~ du 
Conseil de perfectionnement. Il a été remplacé pat· ° L Cardols, inspecteur 
principal de l'enseignement primaire, à Mons. (Arrêté royal du 6 mars 1890.) 

Il est à remarquer qu'aux termes de l'article 1er, § 2, de l'arrêté royal 
du 2 février 188~, l'inspecteur des écoles normales prend part aux travaux 
du Conseil, avec voix consultative. 

22. Travaux du Consril de perfectionnement. 

SESSION DE 1.888. 

Le Conseil de perfectionnement s'est réuni en session ordinaire le 50 avril 
et le 1er mai, et en session extraordinaire le 21. juin, le 50 novembre et les 
1er, 10et H décembre. 
Ils' est occupé des objets suivants : 
i e Examen du résumé des rapports de MM. les Inspecteurs principaux de 

l'enseignement primaire pour l'année i886 ; 
s° Examen de 1D exposé des travaux ?K Conseil pendant l'année 1887 ; 
� ° Revision du questionnaire électoral ; 
4° Vœu en faveur d'une révision du programme de l'enseignement du 

dessin ; 
b9 Modifications aux règlements des concours pour les écoles primaires et 

pour les écoles d'adultes ; 
6° Examen de manuels classiques et autres ouvl'ages. 

SESSION DE 1889. 

Le Conseil s'est réuni en session ordinaire les 1~, 16 et 17 avril. Il s'est 
occupé des objets mentionnés ci-après : 

1° Examen des vœux émis par MM. les Inspecteurs principaux dans leurs 
rapports sur la situation de l'enseignement primaire en 1887; 

2° Examen de manuels classiques et autres ouvrages. 

SESSION DE 1890. 

Le Conseil s'est réuni en session ordinaire les 2t, 22~ 251 24 el 2~ avril. 
Cette session a été reprise et continuée le 10 mai, puis les 15 et 14 juin. 
Il Ü a eu, en outre, une session extraordinaire les 22 et 23 décembre. 
Le Conseil s'est occupé des objets indiqués ci-après: 

e 
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: O Revision du règlement du concours des écoles primaires ; 
è9 Projet de règlement-type et de programme-type pour les écoles gar­ 

diennes; 
5° Examen de manuels classiques et autres ouvrages ; 
4° Projet de règlement pour les examens de capacité d'institutrice gar­ 

dienne. 

III LLLT•IIœ♦œIInIII 



TITUE II 
ÉTABLISSEMENTS D'ENSEIGNEMENT NORMAL PRIMAIRE. - EXAMEN 

D'INSTl'rUTEUR (ART. s DE u r.or) - EN'rÉRINEMENT DES DIPLOMES 
D'INSTYrUTEUR (ART. 17 DE LA l.01), 

CHAPITRE - ù f ° 3f ù 
INS'l'Al.LATlONS MATÉRIELLES ET M0BJl.lEll DES ÉCOLES NORMALES DE yDê>M3DR 

~3. Nombre des établissements normaux primaires de l'État. 

Le nombre de ces établissements, qui était de seize à la fin de la 
f5° période triennale (5! décembre 1887), a été ramené à quatorze par 
l'arrêté royal du -f O septembre 1888, puis à treize par l'arrêté royal du 
5i août !889. 

Ces treize établissements sont désignés ci-après : 

Écoles normales d'instituteurs. 

Gand. - Lierre. - Mons. - Nivelles. - Verviers. 

Section« normales d'instituteurs. 

Couvin. - [ KÜL 

Écoles normales d'institutrices. 

Bruges. - Liége. - Tournai. 

Sections normales d'institutrices. 

Andenne. - Arlon. - Bruxelles (rue de Malines). 
L'école normale d'instituteurs de Bruges et l'école normale d'institutrices 

de Gand ont été fusionnées, la première, avec l'école normale d'instituteurs 
de Gand, la seconde, avec l'école normale d'institutrices de Bruges. La 
section normale de Virton a été supprimée. 

U. Locaux, mobilier, collections; conventions. 

École normale d'institutrices à Bruges.-lnstallationdéfinitfoe des seroiees 
de cet établissement dans les locaux construits par l'État) rue Saint-Georges. 
- Les deux écoles normales pour institutrices fondées par l'État à Gand 
et à Bruges ont, en 1888~ été réunies en une seule institution qui a été 
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installée dans les locaux construits par l'État pour le service de l'ensei­ 
gnement normal, rue Saint-Georges, à Bruges. 

Une convention, conclue le 20 octobre : 888 entre le Département de 
l'Intérieur et de l'lnstruction publique et l'administration communale de 
Bruges, a réglé définitivement l'installation de l'école normale dans les dits 
locaux dont l'emp]acemcnt a été mis, sous certaines réserves, à la dispo­ 
sition de l'État. 

Cette convention rapporte celle du 24 juillet i88~ qui, modifiant la 
clause 2 de la convention du : 3 juillet 1873, obligeait l'État à recevoir 
cent garçons et cent filles dans les écoles d'application annexées aux écoles 
normales d'instituteurs et d'institutrices. 

La convention du 15 juillet : 875 est confirmée, sauf les modifications 
suivantes qui Ü ont été introduites de commun accord : 

» La ville de Bruges reconnait n'avoir aucune prétention ni réclamation 
» à poursuites contre le Gouvernement à raison de l'installation dans les 
~ locaux de la rue Saint-Georges, d'une école normale d'institutrices avec 
BB école d'application, au lieu et place de l'école normale d'instituteurs anté­ 
BB ricurcment stipulée. 

» L'école d'application tiendra lieu d'école communale pour trois cents 
u filles à désigner chaque année par l'administration communale, confer­ 
,, mément aux dispositions de la loi du 20 septembre 1884 et de l'arrêté 
» ministériel du 2:l ?K même mois. 

» Dans le cas où des élèves inscrites à la dite école seraient reconnues ne 
» pas appartenir aux catégories qui ont droit à l'enseignement gratuit, lu 
» rétribution scolaire fixée par la ville sera perçue au profit de l'État. 

» Le Gouvernement se réserve le droit <l'annexer à l'école normale, un 
» cours spécial ayant pour but de préparer à l'examen d'admission à l'école 
BB normale et une classe de jardin d'enfants. Il déterminera lui-même les 
•ï conditions d'admission à ce cours spécial ainsi qu'aux classes du jardin 
» d'enfants. » 

École normale d'institutrices à Bruges. - Nouvelle destination des locaux 
appartenant à l'lttal et situés rue Sainte-Claire (Ilemelsdael). - Par suite 
de l'installation des services de l'école normale d'institutrices de Bruges 
dans les locaux de l'ancienne école normale de garçons, construits par l'État, 
rue Saint-Georges, les bâtiments appartenant également à l'État, situés 
rue Sainte-Claire (Hemelsdael) et qui servaient précédemment à la tenue 
de l'école normale d'institutrices, étaient devenus sans usage pour le Dépar­ 
tement de l'Intérieur et de J'Instrnction publique. 

A la demande de M. le !'dinistre de la Guerre. ces bâtiments on été mis 
I 

à sa disposition à l'effet ?DÜ établir la boulangerie militaire ainsi que le 
bureau de la place el le magasin du génie. 

La remise régulière de l'immeuble à l'autorité militaire a eu lieu Je 
: 8 février 1889. 

École normale d'institutrices à Gand. - Rachat, par la ville) des locaux 
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de l'école normale (1·ue <le l'Académie) et du mobilier. - L'école normale 
d'institutrices de Gand ayant été supprimée par arrêté royal du 10 sep­ 
tembre 1888, les locaux de la rue de l'Académie dans lesquels elle était 
installée ainsi qne le matériel étaient devenus sans emploi. 

L'administration communale de Gand a proposé au Gouvernement de 
racheter ces bâtiments et le matériel pour une somme de 114,250 francs 
à l'effet de les affecter à leur destination primitive : la tenue d'une école 
primaire. 
En attendant l'issue des négociations entamées à cet égard, le Gouverne­ 

ment a loué à la ville de Gand, moyennant un loyer annuel de 1,:500 francs, 
les locaux de l'école d'application. 

L'expertise des bâtiments et du mobilier â laquelle le Département des 
Finances a fait procéder a donné les résultats suivants : 

a) Valeur attribuée au terrain d'emplacement. . . fr. 
b) - - aux constructions anciennes . 
c) Plus-value résultant des constructions nouvelles ou des amé­ 

liorations effectuées 
d) Valeur attribuée à la maison de la ruelle Cerisaie 
e) Valeur du mobilier garnissant l'école . . 

70,000 
80,000 

20,000 
6~000 
8,250 

Total. . :ÉL 184,254 

Le terrain ayant été cédé gratuitement par la ville de Gand, il n'y avait pas 
lieu d'en tenir compte dans le prix à fixer pour la rétrocession de l'immeuble. 

La valeur attribuée au terrain par les experts du Gouvernement était de 
70~000 francs; il restait donc pour les constructions et le mobilier une 
somme de 114,254 francs, égale à celle offerte par la ville. 

Les propositions de l'administration communale ont été acceptées par le 
Département des Finances et ont fait l'objet d'une convention en date 
du 7 août 1890 qui a été ratifiée par la Législature. 

ltcole normale pom· instituteurs à Gand. - Installation de l'école d' horti­ 
culture dans une partie des locaux de l'école normale. - Les bâtiments de 
l'école normale pour instituteurs à Gand, construits par l'État dans !c quar­ 
tier de la Citadelle, étaient devenus trop vastes pour le nombre des élèves 
admis a suivre les cours. 

A la demande du Département de I'Agriculture, de l'industrie et des 
Travaux publics, une partie des locaux a été mise à sa disposition, à l'effet 
?DÜ installer les services de l'école d'horticulture de Gand. 

Les locaux cédés comprennent : 
a) La maison destinée primitivement à l'infirmerie; 
b) Une partie du bâtiment faisant face au parc (aile gauche); 
c) Le jardin dans lequel se trouvent les bâtiments de l'infirmerie. 
Pour ce qui concerne le jardin, il a été stipulé qu'il sera entretenu (lar 

l'école <l'horticulture mais qu'il restera à la disposition du professeur chargé 
de l'enseignement de l'horticulture et de l'arboriculture â l'école normale , ,. 
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celui-ci pourra Ü conduire ses élèves et Ü donner l'enseignement intuitif et 
démonstratif. 

Les travaux jugés nécessaires pour la séparation des services des deux 
établissements ont été faits par les soins du Département de l' Agriculture, 
de l'industrie et des Travaux publics. 

L'école d'horticulture a été établie dans ces locaux à la rentrée des 
vacances du mois de janvier 1889. 

Le terrain sur lequel sont construits les locaux de l'école normale a été 
cédé gratuitement à l'État, par la ville. 

La convention conclue à cet effet le !O avril 1876 porte que, dans le cas 
où l'école normale cesserait d'exister, il serait payé à la ville une somme 
de !5i ,200 francs, représentant la valeur vénale du terrain cédé. 

L'administration communale ayant considéré l'abandon à l'école d'horti­ 
culture d'une partie des locaux de l'école normale comme un changement 
d'affectation, a assigné l'État en remboursement de la somme indiquée 
ci-dessus. 

Par jugement du 5{ juillet 1889, le tribunal de première instance de Gand 
a condamné l'État à payer à la ville une indemnité de 5J. ,200 francs, calculée 
à raison de 8 francs le mètre carré de terrain cédé. 

L'administration locale trouvant cette indemnité insuflisante s'est pourvue 
en appel contre la décision du tribunal civil. 

Par arrêt, en date du ! 7 décembre 1890, la Cour d'appel de Gand a 
confirmé le jugement des premiers juges, sauf en ce qui concerne la conte­ 
nance du terrain litigieux; l'arrêt disait qu'avant de faire droit sur cc point 
le terrain serait visité et mesuré par trois experts à convenir entre parties. 

La superficie de !>,592mc.52, indiquée par l'administration communale 
ayant été reconnue exacte, l'État a proposé à la ville de terminer l'affaire 
moyennant le paiement d'une indemnité de fr. 45,!58-rs6(5,592mc.52 X 8 fr.), 
et de compenser les dépens de première instance ainsi que l'avait décidé 
le tribunal; les dépens d'appel seraient supportés exclusivement par l'État. 

L'administration communale a admis ces propositions; elles ont été confir­ 
mées par dépêche du 2 avril !89{, n° 556/12140L (1). 

Section normale d'instituteurs à Huy. - Installation définitive de l'établis­ 
sement dans les locaux communaux. - Une convention, en date du 
i6 avril 1888, a réglé l'installation définitive de la section normale d'insti­ 
tuteurs à Huy, dans les locaux communaux, mis gratuitement par la ville 
à la disposition de l'État. 

Cette convention remplace celle qui avait été conclue le !3 octobre 188:1, 
pour l'organisation matérielle de cet établissement et dont il est rendu 
compte dans le 15e Rapport triennal, page rxvn. 

(¾) Un crédit de fr. 45,649-58 destiné nu paiement de l'indemnité el des frais o été porté ou 
budget des dépenses sut· ressources extraordinaires de l'exercice 181H. 
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Aux termes de la convention nouvelle du f 6 avril 1888, il a été arrêté 
ce qui suit : 

La ville de Huy met à la disposition de l'État, pour le service de la section 
normale et de l'école d'application : 

a) Les bâtiments, cours, jardin, etc., compris entre l'avenue Chapelle, la 
rue des Augustins, la rue des Écoles et les bâtiments des établissements 
moyens; 

b) L'aile reconstruite par la ville en 1887-1888 contiguë à l'immeuble 
ci-dessus; 

c) Les pièces situées sous le réfectoire du pensionnat des établissements 
moyens. 

La ville est autorisée à utiliser, pour le service des établissements 
moyens, un chemin carrossable de a mètres de largeur fougeant en partie 
les locaux de ces établissements, en partie ceux de la section normale. En cas 
de suppression de la section normale, la ville rentrera purement et simple­ 
ment en possession des locaux cédés, sans pouvoir exiger aucune indemnité, 
mais aussi sans avoir à rembourser à l'État, les subsides qui lui ont été 
alloués soit ponr l'acquisition d'une partie de ces immeubles, soit pour Ia 
construction ou la reconstruction de quelques-uns des locaux occupés par 
la section normale. 

Les réparations locatives et <l'entretien des locaux sont à la charge de 
l'État; les grosses réparations seules incombent à la ville. 

Section normale d'instituteurs à Hus). - Travaux d'amélioration et 
d'hygiène exécutés aux locaux. - Aux termes des arrangements intervenus 
entre l'État et la ville de [ KÜ pour l'installation définitive de la section 
normale primaire d'instituteurs avec école <l'application dans les locaux 
communaux, le Gouvernement s'est engagé à intervenir pour une somme 
de i7,000 francs dans la dépense à résulter de la construction d'un bâtiment­ 
annexe destiné au service économique <le l'établissement et de la recons­ 
truction d'une partie du bâtiment de la section normale, incendié en 1886. 

Lors de la réception des travaux, le 2 juillet 1888, .M. l'inspecteur de 
l'hygiène a constaté qu'il restait à faire quelques travaux su pplémentaires 
d'hygiène dans les locaux occupés par la section normale. lis ont donné lieu 
à une dépense de fr. 5}324-18. 

École normale d'instituteurs à Lierre. - Location d'un terrain destiné 
à seroir de champ d'expériences de culture, etc. - L'État a pris en location, 
à partir du Jer janvier i890 et moyennant le paiement d'une somme de 
7o francs, un terrain d'une contenance de H, ares destiné à servir de champ 
d'expériences de culture pour l'école normale. 

Le bail est renouvelable d'année en année. 

É'cole normale d'instituteurs à Dions. - Location d'un terrain de 10 ares 
destiné à servir de champ d'expériences de culture) etc. - L'État a pris en· 
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location, à des particuliers, un terrain d'une contenance de iO ares destiné 
à servir de champ d'expériences de culture. 

Aux termes du bail conclu le fi mars 1890, ce terrain est loué pour un 
terme de six années consécutives, expirant le 50 novembre 189a, au prix de 
60 francs l'an. 

L'État s'est réservé le droit de résilier le bail, le 50 novembre de chaque 
année: à la seule condition d'avertir les propriétaires trois mois d'avance. 

'Dans Je cas où l'État ne jugerait pas utile de renouveler le bail au 
50 novembre i89:5 ou s'il le résiliait avant cette date, les arbres du jardin 
ainsi que toutes les autres plantations appartiendraient, sans indemnité, aux 
propriétaires du terrain. 

licole normale d'instituteurs à 'Nivelles. - Travaux d'amélioration 
exécutés aux bâtiments scolaires. - Dans le courant de l'année 1888, des 
paratonnerres du système Melsens ont été placés sur les bâtiments de l'école 
normale de Nivelles. 

Cette installation a été confiée au sieur Closset , ingénieur à Bruxelles, 
pour la somme de fr. 5,826~60. 
Pendant la même année, des travaux <l'améliorai ion assez importants ont 

é ïé effectués aux locaux , ils ont compris : la construction de trottoirs et 
d'une galerie couverte dans la cour de l'école d'application; le nivellement 
de la dite cour et la construction de deux toits vitrés. 

Ces travaux ont nécessité une dépense de fr. o:210-19. 

École normale d'·institutew·s à Nivelles. - Subvention annuelle de 
� qB99 franc,'> accordée à la ville pour l'occupation el l'entretien des locaux. 
- Conformément aux conventions intervenues en 1843, la , ille de Nivelles 
s'est engagée à mettre gratuitement des locaux à la disposition de J'État, 
pour l'installation de l'école normale; mais. depuis cette époque. l'école 
a été agrandie et améliorée à diverses reprises avec l'intervention pécuniaire 
de ln caisse communale qui, d'après des données certaines, a supporté, 
<le cc chef, une dépense de 97 ~000 francs. 

L'administration communale, se basant sur ce qui se fait dans d'autres 
villes, sièges d'établissements normaux primaires, a sollicité, de l'État, une 
indemnité pour l'occupation des locaux dont il s ·agit ainsi que pour la 
dédommager, en partie, des frais d'entretien. 

Le Gouvernement, reconnaissant le bien fondé de la réclamation de la 
ville de Nivelles, a consenti, par dépêche du 26 juin 1889, à lui accorder, à 
partir de la dite année, une subvention annuelle de 5/WO francs. 

Il a été entendu, à ce sujet, que l'État n'aura plus à s'imposer de charges 
nouvelles et que la ville supportera toutes les dépenses d'entretien et de 
réparation des locaux. 

École normale d'inslitutem·s ,, Nivelles. -· Location d'une parcelle 
de terrain destinée à seroir de champ d'expériences de culture, etc. ~ Le 
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Gouvernement a pris en location, à la Commission administrative des 
hospices civils de Nivelles, un terrain d'une contenance de 15 ares 52 cen­ 
tiares, destiné à servir de champ d'expériences de culture à l'usage de 
§D école normale d'instituteurs. 

Aux termes du bail conclu le 27 mars 18901 la location est faite pour un 
terme de neuf années consécutives prenant cours Je 1 cr mars, au prix 
annuel de 50 francs, payables le 1er janvier de chaque année. 

L'lttat seul s'est réservé la faculté de renoncer à la jouissance de ce terrain 
à l'expiration des trois ou des six premières années, moyennant d'en 
informer Je propriétaire, par écrit, six mois d'avance. 

Le champ d'expériences doit être accessible aux cultivateurs. 

Ji~cole normale pour instituteurs à Feroiers. - Terrain acquis par l'État 
pour la consttuction des bâtiments destinés à l'installation de cette école. - 
Par convention en date du 20 septembre 1879, 1a ville de Verviers s'est 
engagée à intervenir pour 40:000 francs dans l'acquisition, par l'État du 
terrain destiné à la construction des bâtiments de l'école normale projetée 
en cette ville. 

Le terrain choisi par l'État est situé le long de la chaussée de Battice â 
Theux; il a été acquis par acte passé le J2 août i880. 
u Gouvernement ayant abandonné définitivement le projet de construc­ 

tion d'une école normale à V crvicrs, le terrain en question a été remis au 
Département des Finances (Administration des domaines), le 9 juin 1881>, 
avec prière d'examiner le parti le plus avantageux que l'État pourrait en 
tirer. 
Jusqu'à présent aucune décision n'est intervenue. 

École normale d'instituteurs à Verniers. - Location des bâtiments ser­ 
unü à la tenue de celle institution. - Le bâtiment dans lequel est installée 
l'école normale de V crviers était pris en location par la ville, pour un terme 
de trois années expirant le 50 avril 1890 et moyennant Je paiement d'un 
loyer annuel de 8,iO0 francs. L'État supporte la moitié de celte somme, 
soit 4~0~0 francs, qui est remboursée chaque année à l'administration com­ 
munale de < erviers. 

Sous la date du 23 janvier 1890, l'autorité communale a été autorisée à 
renouveler ce bail, aux mêmes conditions et pour un nouveau terme de 
trois ans expirant le 50 avril 1893. 

Écoles normales d'instituteurs à Bruges et d'institutrices à Gand. - 
Destination donnée aux collections et aux instruments de physique) etc. ~ 
La suppression des écoles normales de Bruges (instituteurs) et de Gand 
(institutrices) a eu pour effet de rendre disponible une collection d'appareils 
de physique et d'objets d'histoire naturelle qui a été déposée provisoirement 
au musée scolaire de l'État. 

L'administration communale de Nivelles ayant demandé à pouvoir 
y 
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disposer de la collection pour le service du collège communal de cette ville, 
a été autorisée à l'acquérir au prix qui serait fixé par une expertise contra­ 
dictoire. 

L'expertise a attribué à la collection une valeur de ~,909 francs. La ville 
ayant-trouvé cette somme trop élevée s'est bornée à faire un triage des objets 
les plus utiles pour lesquels elle a offert la somme de 8D0 francs à l'État. 

Ces propositions ayant été acceptées, l'acquisition a été réalisée par acte 
du 7 novembre i889. 

Le surplus des objets a été remis à Ja régie des domaines pour être 
vendu. 

flcole normale d'institutrice,'r à Hasselt. - Destination donnée au mobilier 
scolaire et au maté-riel classique. -- Par suite de la suppression de l'école 
normale d'institutrices de Hasselt, le mobilier scolaire et le matériel clas­ 
sique de cet. établissement et de l'école d'application étaient devenus sans 
emploi. 

Une partie de ce matériel a été envoyée aux écoles normales; une autre 
partie a été cédée à la ville de Hasselt après expertise contradictoire, pour 
la somme de fr. 4 ,458-75. 

Le surplus a été remis à l'Administration des domaines pour être vendu. 
Les instruments de physique et les livres ont été déposés provisoirement, 

les premiers au musée cantonal des instituteurs à Hasselt, les seconds à Ja 
bibliothèque cantonale des instituteurs de la même ville. 

Section normale tl'instinueurs û Pirton. - Destination donnée au mobilier 
et aux collections scientifiques. - La suppression de la section normale 
d'instituteurs de Virton a eu pour effet de rendre disponibles le mobilier et 
les collections garnissant cette école. 

Une partie du mobilier et des collections a été utilisée par les sections 
normales d'Arlon et de Couvin. 

Des meubles et des objets de matériel didactique ont été cédés, au prix 
d'expertise : 

­ 9 A l'administration communale de Virton; 
2° A M. Temmerman, directeur de l'Institut du Sacré-Cœur, à Louvain, 
� ° M ° L Schoolmeesters, directeur ?ê l'école moyenne agricole catholique 

de Waremme. 
yê surplus é été remis à la régie <les domaines pour être vendu. 
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CHAPITRE Il 
ORGANISATION PÉDAGOGIQUE DES ÉTABLISSEMl-~NTS D'ENSEIGNEMENT NORMAL PRIMAIRE 

DE L'ÉTAT. 

2ts. Statistique, 

Au 5{ décembre ·1890, le nombre des établissements normaux de l'État 
pour la formation d'instituteurs et d'institutrices primaires était de ! 5 et 
celui des membres du personnel administratif et enseignant de ~O?t 

A l'expiration de I'annécscolairc !889-!890~ ces établissements comptaient 
7! i élèves. 

Pendant la période triennale, l , B l aspirants, soit sïBe par année, ont, 
après avoir subi avec succès les examens d'admission, été autorisés à suivre 
les cours de la première année d'études. 

De ces 7fü aspirants, 54! sont entrés dans les écoles et les sections nor­ 
males d'instituteurs et 410 dans les écoles et les sections normales d'insti­ 
tutrices. 

Les examens semestriels et de passage ont donné pour l'année sco­ 
laire i889-i890 les résultats suivants : 

254 élèves ont passé de la première à la deuxième année d'études; 
216 appartenant à la division moyenne ont été admis à la troisième année 

d'études ( cours supérieur); 
12 de la première année et J5 de la deuxième année, faute d'avoir, dans 

l'ensemble des épreuves: réuni le nombre de points exigé, ont doublé le 
cours dont ils faisaient partie; 

5 ayant échoué aux examens de sortie, ont recommencé le cours 
supérieur; 

2 ont dû être renvoyés pour cause d'incapacité. 
Les jurys de sortie ont conféré, pendant la période triennale, 740 diplômes, 

savoir : 5~ à des élèves-instituteurs et 581 à des élèves-institutrices. 
iO récipiendaires n'ayant pas satisfait entièrement aux épreuves, ont dû 

être ajournés. 

26. Règlement général des établissements normaux primaires de l'Élal, 

Un arrêté royal du 6 septembre 1889, publié aux Annexes, page 47, 
porte que, pa1· modification à l'article B du règlement général des écoles 
normales et des sections normales primaires de l'État, en date du 2! sep­ 
tembre 1884, les notions élémentaires de sciences naturelles et d'hygiène 
seront comprises, à partir de l'année scolaire i889-i890, dans le groupe des 
branches obligatoires de l'examen de sortie des élèves-instituteurs. 

Cette mesure a été prise pour favoriser l'enseignement agricole dont le 
succès n'est possible dans les institutions normales qne si les élèves étudient 
avec fruit, dès les deux premières années de cours, les notions de sciences 
naturelles. 
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27. Hè&lemenl d'ordre intérieur. 

Le règlement d'ordre intérieur du 28 avril f 882, rcprod uit aux Annexes, 
pages 89 et suivantes du i4° Rapport triennal a été maintenu sans modifi­ 
cation. 

L'article 58 de ce règlement porte : 
« Les élèves sortent avec leurs parents ou leurs tuteurs. Le directeur 

» peut, en outre, permettre les sorties avec d'autres membres de la famille 
>) ou avec d'autres personnes honorables, mais à la condition expresse que 
» les parents ou tuteurs aient donné leur autorisation. » 

Un élève majeur de la section normale de Huy avait demandé de pouvoir 
sortir le premier dimanche de chaque mois, sans être astreint à produire la 
preuve qu'il Ü était autorisé par ses parents. 
Il fut répondu au directeur de l'établissement que les élèves, majeurs ou 

non, ne peuvent sortir avec des membres de leur famille ou avec d'autres 
personnes qu'en vertu d'une autorisation formelle de leur père ou tuteur. 
(Dépêche du 51 juillet 1888, 2e section, nos i04i/12625L.) 

28. Dispense d'assister au cours de religion. 

L'article 7 du règlement général des écoles normales de l'État porte que 
les élèves mineurs, dont les parents en font la demande, sont dispensés 
d'assister au cours de religion, et les élèves majeurs peuvent en être 
dispensés à leur demande. 

Un élève inscrit régulièrement ponr suivre les leçons de religion, peut-il, 
au cours de l'année scolaire, être autorisé à ! DÜ plus assister? 

Celte question, soumise au Ministre par un professeur de religion, a reçu 
la solution suivante : 

<( Il est strictement conforme à la loi de ne pas obliger à continuer de 
» suivre le cours de religion l'élève qui, avec Je consentement de Gê G parents, 
)> s'il est mineur, demande à en être dispensé. La discipline ne gagnerait 
» pas grand'chose à la fréquentation forcée d'un élève, l'autorité du profes­ 
>, seur non plus. Cette question n'est pas neuve; elle a été résolue de la 
» même manière en i88o. ,> (Dépêche du 17 novembre 1890, 2e section, 
n°~ i 622/ i 3970L.) 

29. Emblèmes religieux. 

Consulté par un chef d'établissement sur le point de savoir s'il fallait 
placer un crucifix cl ans les salles de classe, le Ministre a décidé que, confor­ 
mément à l'usage suivi dans la plupart des écoles normales, un crucifix doit 
être placé dans les classes de l'école d'application, comme aussi dans la salle 
spéciale où se donne le cours de religion aux élèves de l'école normale. 
(Dépêche du -17 novembre -1890, 2° section; n= 162:2/i5970L .) 
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30. Chaagement au mode de répartttlon des points attribués à la religion et à la morale lors des examens 
de sortie. 

L'attention du Département a été appelée sur l'utilité qu'il Ü aurait 
d'apporter certain changement au mode de répartition des points attribués à 
la reliqion. et à la morale, lors des examens de sortie des établissements 
normaux d'instituteurs et d'institutrices de l'État. 

Aux termes des dispositions en vigueur, 40 points sont affectés a 
l'épreuve finale sur cette branche. Ce nombre se subdivise comme suit : 

1, 

Épreuve pratique 
écrite 
orale 

É! points. 
H.> 
10 

La moyenne de ~O p. 9jo exigée portant sur le total, sans ancune distinc­ 
tion, il en résulte qu'un récipiendaire doué d'aptitudes naturelles pour l'en­ 
seignement pratique, peut obtenir sur son diplôme la mention qu'il a suivi 
avec succès 3ê cours de religion, malgré une ignorance presque complète de 
cette matière. 

En c!Tct, si son examen pratique lui apporte 15 ou i4 points, il ne lui faut 
plus que 6 ou 7 points, soit un chiffre dérisoire, dans les épreuves orale et 
écrite, pour atteindre le minimum. 

Afin d'empêcher les abus qui pourraient provenir de l'application des 
règles rappelées ci-dessus, il é été décidé qu'à l'avenir les récipiendaires 
ayant suivi le cours de religion et de morale donné par l'ecclésiastique 
attaché à leur établissement, devront, pour obtenir la mention de religion 
sui· leur diplôme, gagner, outre la moitié sur l'ensemble, la moitié des points, 
soit i 2,~ éK moins, dans Jes épreuves écrite et orale réunies. (Circulaire 
?K l février §L) ) ) aux directeurs des écoles normales, 2e section, ! ° :s! Bl 5LL• 

31. Enseignement des sciences naturelles, de l'hygiène el de l'agriculture. 

En vue de mieux assurer le succès de l'enseignement agricole dans les 
écoles normales, le Département de l'Intérieur et de l'instruction publique 
et celui de l' Agriculture, de l'Industrie et des Travaux publics se sont 
entendus pour arrêter les mesures suivantes : 

1.9 Le programme de chimie et de minéralogie a été complété par l'addi­ 
tion des matières ci-après énumérées : 

Chimie. - Acide azotique. - Ammoniaque. - Soufre, acide sulfureux, 
acide suif urique, acide sulfhydrique. - Chlore, acide chlorhydrique. - 
Phosphore, acide phosphorique. - Silicium, silice, silicates. - Potassium 
et ses sels. - Sodium et ses sels. - Calcium et ses sels. - Phosphates 
naturels et superphosphates. - Magnésium et ses sels. - Aluminium et ses 
sels. - Fer et ses sels. - Notions sommaires sur les acides organiques, 
les hydrates de carbone et graisses, les matières albuminoïdes. - Fermen­ 
tations. 

h 
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blfoéralogie. - .Minerais de potassium; salpêtre. - l\tinerais de sodium; 
sel gemme. - l\linerais de magnésium. - Gypse, marne, phosphates de 
chaux, apatite, phosphorite. - Guano. 
,, Tout en maintenant les leçons ordinaires d'agriculture qui se donnent 

en première et en deuxième année dans toutes les écoles normales d'institu­ 
teurs, un cours spécial d'agriculture a été organisé, à titre d'essai, clans la 
troisième année d'études des écoles normales d'instituteurs à Gand: à Huy, 
à Lierre et à Nivelles. Ce cours a été confié, dans choque établissement, à un 
agronome de l'État, Sa!.Jf à Nivelles, où un professeur de l'école normale en 
est chargé. 

Le prog1•ammc de l'enseignement des sciences naturelles, de l'hygiène et 
de l'agriculture, avec les modifications qui viennent d'être indiquées, a é ïé 
publié à nouveau sous la date du -fer septembre !889. (Annexes, pp. 47 à 55.) 

La circulaire ministérielle du 5 octobre :1889, Administration de l'enseigne­ 
ment primaire, 2e section, n° O: 5970L: afî. gén., appelle l'attention toute 
spéciale des directeurs des établissements normaux. de Gand, de Huy, de 
Lierre et de Nivelles sur le cours spécial d'agriculture. Nous en reproduisons 
les passages importants : 

« Le cours spécial d'agriculture comprend une leçon d'une xêKÉê et demie 
» par semaine et des excursions propres à vivifier et à compléter les 
,, connaissances agricoles des élèves. Ces excursions, au moins au nombre 
,, de cinq par an, se feront sous la direction du professeur. Elles seront obli­ 
>, gatoires, au même titre que les cours d'agriculture, de sciences naturelles 
» et d'hygiène. 

» Outre un jardin d'arboriculture et une petite école de botanique, l'éta­ 
n blissement normal doit posséder un jardin agronomique destiné à faire 
,, des expériences êï à cultiver les meilleures variétés de plantes agricoles. 

» Vous voudrez bien étudier, de concert avec le professeur, les conditions 
>, dans lesquelles un tel jardin pourra être annexé à l'école normale. Si le 
» jardin dont vous disposez est suffisamment étendu, il faudra en affecter 
,, une douzaine d'ares aux cultures expérimentales. Dans le cas contraire, 
,, vous examinerez s'il serait possible de louer, à un prix acceptable, une 
» parcelle de terre de i2 à 20 ares. Vous aurez à m'adresser, le cas échéant, 
l, des propositions faites d'accord avec le professeur spécial. Il doit être bien 
» entendu que vous ne pouvez Jaire aucune promesse au propriétaire du 
» terrain avant d'avoir reçu des ordres de mon Département. 

» S'il n'était pas possible d'établir le jardin agronomique dès cette année, 
» il faudrait vous borner à cultiver, sur quelques mètres carrés, les espèces 
>> et les variétés végétales décrites dans le cours. 

» Dès que le jardin agronomique pourra être établi, je mettrai à la dispo­ 
,, sition du professeur spécial un crédit annuel de 200 francs pour couvrir 
» les dépenses de culture expérimentale. 

» Je compte sur votre concours dévoué, Monsieur le Directeur, pour faire 
» produire aux leçons d'agriculture les résultats avantageux que le Gouver­ 
» nement en espère. Le professeur est tenu de baser son enseignement sur 
» l'observation et l'expérimentation, de le vivifier et de le compléter par des 
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» excursions ayant un but bien défini et précédées d'une étude qui en assure 
BB le succès. De leur côté, ïêG élèves doivent avoir à cœur de s'initier aux 
BB principes de la culture rationnelle et de se rendre capables d'enseigner 
BB avec fruit, par ln voie intuitive et pratique, les éléments de l'agriculture à 
» l'école primaire et à l'école d'adultes. 

1B La connaissance des éléments des sciences naturelles et de l'hygiène est 
» indispensable pour suivre avec fruit le cours d'agriculture. C'est la raison 
BB pour laquelle ces branches, ci-devant facultatives pour les élèves, ont été 
,, rangées dans le groupe des matières obligatoires. 
•• . 

» A partir de !89!, l'examen de sortie portera sur toutes les matières des 
BB cours de sciences naturelles, d'hygiène et d'agriculture des trois années 
» d'études. 

» Vous aurez soin, Monsieur le Directeur, d'organiser, dès le commence­ 
» ment de l'année scolaire, des répétitions et leçons de chimie pour les 
» élèves de deuxième et de troisième année, dans le but d'assurer le succès 
» du cours spécial d'agriculture. Vous inviterez le professeur à régler la 
» marche de ses leçons sur celle des répétitions de chimie, de telle sorte 
» que les élèves étudient toujours en premier lieu les principes scientifiques 
» servant de hase aux leçons d'agriculture. 

» Vous exigerez que les professeurs de sciences naturelles et d'hygiène 
» donnent, comme le professeur d'agriculture, un véritable enseignement 
» intuitif et expérimental; vous leur rappellerez qu'il est interdit d'ensei­ 
» gner au moyen de lectures ou uniquement à l'aide d'images, de dessins; 
» qu'il Ü a obligation de mettre les objets eux-mêmes devant les élèves et. 
» de faire les expériences nécessaires à l'intelligence de la leçon. 

» Toutes les leçons de chimie et de physique seront basées sur des expé­ 
" riences méthodiquement conduites; les élèves seront exercés aux rnani­ 
>) pulations de physique et de chimie les plus importantes. 

~ Le professeur de travail manuel enseignera aux élèves, d'accord avec 
BB le professeur de sciences naturelles, à construire un certain nombre 
» d'appareils de physique, simples et peu coûteux, qui permettront de faire 
» d'intéressantes expériences à l' école primaire. 

» Le même esprit pratique devra pénétrer les leçons de zoologie, de 
» botanique, d'hygiène et d'agriculture; le cours d'arboriculture sera 
., donné d'une manière exclusivement pratique dans le jardin de l'école. 

» Les efforts du personnel enseignant tout entier doivent tendre à 
,, substituer l'enseignement des choses à l'enseignement des mots. » 

5:l. Enseignement des travaux manuels éKL1 élèves-msututeurs. 

L'enseignement des travaux manuels a été donné, dans la première année 
d'études des écoles normales, à partir du mois de novembre 1887. 

La circulaire du H octobre !888 Us7 section, n° IïLal 991·) a étendu cet 
enseignement aux trois divisions d'élèves. Nous reproduisons cette circu­ 
laire qui contient le programme des travaux, la répartition des matières et 
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du temps, et trace des règles dont la stricte observation doit contribuer au 
succès du nouveau cours. 

(( l\foNSIF.OR LE DIRECTEUR, 

» Après avoir pris connaissance des résultats favorables du cours normal 
» complémentaire de travaux manuels donné à l'école normale de Nivelles 
» pendant le mois de septembre dernier, j'ai résolu de régler comme suit 
» l'enseignement des travaux manuels dans les trois années d'études des 
» écoles et des sections normales d'instituteurs qui relèvent directement 
1B de l'État. 

» M dater du H> octobre courant, on donnera, par semaine, dans chacune 
» des deux premières années d'études ( division inférieure et division 
,, moyenne), deux leçons de travail manuel, chacune d'une durée d'une 
» heure à une heure et demie. 

BB On consacrera aussi ?êKY leçons pal' semaine à cet enseignement ?é! G 
,, la troisième année d'études (division supérieure); mais seulement à partir 
» de l'année scolaire -l889-f890. 

» L'introduction du travail manuel dans les écoles d'application n'aura 
» lieu régulièrement qu'à partir d'octobre 1889. 

» Le programme de l'enseignement est déterminé ainsi qu'il suit : 

» ]. Îl\AVAUX ET EXERClCES. 

» A. Un choix d' oceupaüons empruntées à la méthode de Frœbel (princi­ 
» paiement : tissage, tressage, pliage, découpage, collage, ouvrages au 
>) moyen de bâtonnets et pois); 

» B. Le cartonnage, d'après le programme du cours normal de Nivelles; 
)> C. Le modelage, d'après le programme <ln cours normal de Nivelles; 
)> D. Le travail du bois, d'après 1a méthode d'Otto Salomon, appropriée 

BB aux besoins des écoles belges : confection de modèles gradués (modèles 
,, Van Sweevelt), connaissance des outils : maniement; soins à leur donner; 
» principales essences de bois, valeur et usage; 

» E. lléthode de l'enseignement des travaux manuels à l'école primaire; 
BB exercices didactiques et pratiques sur toutes les branches du travail 
>> manuel. 

» JI. RÉPARTITION DES MATIÈRES ET DU TEMPS. 

BB Première année d'études. 

» Jre période (les cinq premiers mois). Occupations empruntées à la 
méthode Frœbel et cartonnage : deux leçons par semaine. 

» 2e période (le reste de 3 a) Cartonnage : K! ê leçon par semaine; 
l'année scolaire). b) Modelage : une leçon par semaine. 
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B• Deuxième année d'études. 

» -1 rc période (les cinq ~ a) Modelage : une leçon par semaine; 
premiers mois). ) b) Travail du bois : une leçon par semaine. 

» 2rno période (le reste de l'année scolaire). Travail <lu bois : deux leçons 
,, par semaine. 

n Troisième année d'études. 

1 

a) Travail du bois : une leçon par semaine; 

P d l
' , b) Méthodologie; exercices didactiques et pra- 

n en ant toute annee. . . tiques sur toutes les parties du cours : une 
leçon par semaine, 

n Veuillez, Monsieur le Directeur, vous conformer à cette circulaire et 
» appeler la sérieuse attention du professeur de travail manuel sur les 
l> recommandations suivantes : 

» a) On ne perdra pas de vue que le travail manuel doit être mis inti­ 
)) mement en rapport avec l'enseignement des formes géométriques et du 
•> dessin; 

BB b) On s'attachera à donner la connaissance de l'harmonie des couleurs 
» et à favoriser la formation du goût, spécialement au moyen des occupa­ 
i) tions empruntées à la méthode Frœbel et des travaux de cartonnage et 
BB de modelage ; 

)) c) Sans négliger aucun des ouvrages qui conduisent le plus sûrement à 
» la formation du coup d'œil et à l'habileté manuelle, le professeur s'effor­ 
» cera de préparer les futurs instituteurs à confectionner eux-mêmes une 
,, partie de l'outillage didactique de l'école primaire : instruments et appa­ 
BB rcils très simples pour la démonstration des principes les plus élémen­ 
)) taires de la physique; entoilage et montage de cartes géographiques1 de 
» tableaux. pour l'enseignement intuitif; construction de reliefs géogra­ 
» phiques, de corps géométriques, etc. 

» Lorsque le mauvais temps rendra impossible la promenade du jeudi, 
» vous pourrez, Monsieur le Directeur, permettre aux élèves qui en feront 
BB la demande de travailler à l'atelier pendant les deux heures qui devaient 
BB être consacrées à la promenade. Hormis cette exception, le travail manuel, 
BB comme le travail intellectuel, sera interdit pendant les récréations. 

BB Je vous recommande de surveiller avec grande attention le nouvel 
,, enseignement, afin d'être en état de m'adresser, à la fin de l'année 
» scolaire, un rapport raisonné sur les résultats qu'il aura produits. ,, 

Ces instructions ont été complétées par la circulaire du 19 novem­ 
bre I1) P9 (2( section, n° 1al 99y•L Nous en reproduisons le passage suivant : 

cc L'exposition des travaux des élèves des écoles normales, qui a eu lieu 
,, au Musée scolaire national pendant les grandes vacances dernières, a 

i 
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" montré que ces recommandations n'ont pns été suivies dans tous les 
>) établissements. 

,> Je vous cngnge, Monsieur le Directeur, à veiller avec sollicitude à ce 
» que Ir professeur tic truvail manuel s'y conforme exactement et, alin de 
» mÎ'-'UX préciser sa tâche en celle matière, je crois utile <l'entrer dans 
i, quelques développements. 

» a) U importe <l'établir des relations intimes entre l'enseignement du 
» dessin et celui du travail manuel. La construction d'un objet, quelque 
» simple qu'il soit (un solide géométrique en carton, pur exemple), n'est 
» réellement profitable que si l'élève prend, préalablement, un croquis de 
» l'objet modèle, cote cc croquis et en dessine le développement. On 
,, admettra clone comme règle absolue, dans le travail du carton et du bois, 
» qnc les élèves prennent des croquis cotés des corps géométriques et des 
,, objets usuels simples désignés au prcgrummc ; puis, qu'au moyen des 
,, croquis ils exécutent le dessin géométral de ces objets à une échelle 
BB donnée, avant d'aborder le travail manuel. 

» Lors de l'inspection du cours, comme dans une exposition quelconque, 
)) il faut que le dessin de chaque objet soit placé à côté de l'objet môme, 
» Inutile de faire recopier les dessins; c'est l'œuvrc originale de l'élève qu'il 
,, faut produire. 

» b) Plusieurs écoles normales ont commencé avec succès à enseigner à 
» leurs élèves la confection de petits instruments et appareils destinés à 
» démontrer intuitivement les premiers principes de physique dont la 
» connaissnnce est indispensable non seulement au point. de vue <le 
» l'instruction générale des enfants, mais aussi pour assurer le succès 
» des leçons spéciales d'agriculture et <l'hygiène à l'école primaire. Il est 
>) désirable que toutes les écoles normales entrent franchement dans celte 
» bonne voie. 

» L'expérience a démontré qu'il est possible, par l'enseignement du travail 
n manuel, d'amener les futurs instituteurs à préparer, dès l'école normale, 
» la plus grande partie de l'outillage scientifique nécessaire à l'école 
)> primaire. 

» c) L'importance de l'étude du relief du sol n'est pas encore bien corn­ 
» prise dans les cours élémentaires de géographie. Faule <l'enseigner avec 
,, soin le relief du sol de la commune et des environs, on rnn1HJUC de base 
>> pour l'élude de la géographie physique d11 pays et des autres contrées. 
» Un premier moyen de rcrnédicr nu mal, c'est d'apprendre auv élèves-insti­ 
» tuteurs à exécuter le relief des terres de la commune et d'autres reliefs 
» intéressants au point de vue des accidents du sol. 

\) Le modelage au moycH de sable mouillé, pincé sur une table, est prnti­ 
» tiqué avec succès dans certaines écoles primaires pour l'élude élémentaire 
» de la géographie. Il Ü a, dans cet ordre d'idées, un perfectionnement 
u sérieux à apporter à notre enseignement. 

» Je compte sur votre concours éclairé, Monsieur le Directeur, pour 
., réaliser les réformes que je viens de vous indiquer sommairement. » 
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i5. Dépenses pour achat dts maliêrts premlères nécessaires au cours de travau~ manuels. 

L'Administrntlon a fixé nu chiffre global de 270 francs ln somme qui 
.dcvra désormais figurer pour les frais ile cc cours, dans les aperçus de 
dépenses snr le Trésor public, que les directeurs des écoles normales sou­ 
mettent, chaque année, à l'approbation du Ministre. 

Cette somme se subdivise comme suit : 

A. Cours in [érieur, 

Système Frœbcl . . fr. :é » 1 
Cartonnage, . . 4?, » 
Entretien des outils . . i O >) _ 

fr. 70 

Travail du bois 

B. Cours moyen . 
. fr. rno 

HS Entretien des outils . 
]3 q :ÉL Ho 
•• 

C. Ccur« supérieur. 
Système Frœbel . fr. 
Cartonnage . 
Travail ?K bois. 
Entretien des outils 

6 20 
18 75 èb • :ÉL GG 
10 )) 

3-1. Enseignement du vtoton à l'école normale ile Nh·clles. 

Les bons résultats obtenus ! la section normale d'instituteurs à Hny, par 
l'étude du violon, ont déterminé l'Administration ~ autoriser le directeur de 
l'école normale de Nivelles à foire enseigne]- le violon aux élèves-instituteurs 
qui n'ont p~s les aptitudes naturelles pour le chant. La mesure a pour but de 
rendre ces élèves capables d'enseigner le chant, qui est une branche obliga­ 
~oirc du programme des écoles primaires. 

5!S. Llrres classiques à employer dans les écoles normales de l'État et les écoles d'application y annexées. 

Les livres destinés aux élèves de l'école d'application doivent être choisis 
exclusixement dans le catalogue des manuels recommandés par le Gouverne­ 
ment pour l'enseignement dans les écoles primaires, 

Les livres à mettre entre les mains des normalislcs doivent, de leur côté, 
être pris clans le catalogue des ouvrages recommandés par le Gouvernement 
comme manuels à l'usage des écoles normales. Toutefois et en attendant que 
cc catalogue soit suffisamment complet, il est permis aux chefs d'école de 
porter sur la liste un certain nombre de livres, pris en dehors de ce cata­ 
logue, mais choisis avec tout le discernement désirable. 

Les listes dressées conformément aux indications qui précèdent, devront 
être soumises · ù l'approbation <lu Ministre avant lei cr septembre. 

Dés que les listes des livres à employer dans les classes normales ou 
les classes primaires d'applicntion ont été approuvées, on ne peut, pendant 
le cours de l'année scolaire, Ü faire, sous aucun prétexte, le moindre change­ 
ment. (Dépêche du 7 août 18881 2• section, n° 4659'-.) 
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36. Personnel adminislratif et enseignant des llabli~ments normaux primaires de 1•t1.11t. 

Les tableaux insérés aux Annexes, pages ~4 à 7lS, donnent la composition 
?K personnel administratif et enseignant (agents subalternes non compris) 
des établissements normaux primaires de l'État. 

Le nombre des fonctionnaires et agents, qui s'élevait à 247 à l'expiration 
de la précédente période triennale, a été ramené à 205, par suite de la 
suppression de trois écoles. 

Le personnel enseignant des établissements supprimés a été mis en 
disponibilité avec jouissance d'un traitement d'attente, à l'exception des 
personnes qui, outre leurs fonctions principales exercées en dehors de 
l'enseignement pédagogique de l'État, étaient chargées d'un cours à l'école 
normale. 
Tous les emplois devenus vacants dans les écoles normales ont été 

conférés à des agents en disponibilité. 
e ! trouvera aux Annexes, pages l ( à ) 9 O 
J0 La liste des membres du personnel administratif et enseignant mis en 

disponibilité à la suite des arrêtés royaux du 19 septembre 1888 et ?K 
5j août 1889, qui ont réduit. de seize à treize le nombre des établissements 
normaux primaires de l'État; 

2° La liste des membres du personnel administratif et enseignant, qui, par 
suppression d'emploi: ont, en 1888 et en 1889, été relevés des fonctions acces­ 
soires qu'ils remplissaient dans l'enseignement normal primaire de l'État; 

5° La liste des membres du personnel des écoles normales et des sections 
normales primaires de l'État, qui ont été mis en disponibilité pour des 
causes diverses. 

37. Traitements des membres du personnel administratif et enseignant des écoles el sections normales 
primaires de l'Élal el des écoles d'applicatinn 1111i y sonl annexées. 

Ces traitements ont été fixés, en exécution de l'article 15 du règlement 
général en date du 2:i septembre :1884, p1r un arrêté royal du 29 juin :18891 

publié aux Annexes, pages 81-82. 
Il n'a pas été apporté de réduction aux traitements dont le montant 

dépassait les chiffres déterminés par le nouvel arrêté royal. 
L'excédent a été conservé aux intéressés pour valoir sur les augmentations 

ultérieures. 

38. Manière dont le corps enseignant s'acquitte de ses derolrs. - Peines disciplinaires. 

Sons le rapport de la conduite, de l'instruction, du zèle et du dévouement, 
la plupart des membres du personnel administratif et enseignant se sont 
montrés à la hauteur de leur mission. Cependant, il en est encore un certain 
nombre qui ne savent pas, dans leurs leçons, tenir suffisamment compte 
du but pédagogique que doit sans cesse poursuivre l'école normale. Les 
extraits du rapport de M. l'inspecteur des écoles normales, publiés ci-après, 
Texte, pages LIii et suivantes, indiquent} à cc dernier point de vue, quelles 
sont les exigences d'un bon enseignement normal et les perfectionnements 
,,-uc certains professeurs doivent apporter à leur méthode. 
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Le Gouvernement s'est vu dans la nécessité de punir neuf agents qui 
avaient manqué plus ou moins gravement à leurs devoirs. 

Une directrice a été déplacée, avec diminution d'appointements, pour 
avoir apporté une grande négligence clans la surveillance de l'économat et 
dans l'accomplissement d'autres devoirs professionnels. 

Le Gouvernement a exigé la démission d'une maîtresse économe qui avait 
commis de nombreuses fautes dans sa gestion. 

Un maitre et une maîtresse d'études ont été mis en disponibilité par 
mesure d'ordre, le premier pour s'être adonné fréquemment à la boisson, 
la seconde pour avoir manqué gravement à ses devoirs dans la surveillance 
des élèves. · 

Un maître d'études a été suspendu pour trois mois avec privation de trai­ 
tement pour avoir négligé son service et s'être adonné à la boisson. 

Un blâme a été infligé i O à une régente pour avoir manqué de respect à la 
directrice, 2° à deux maitresses d'études qui avaient méconnu leurs devoirs 
professionnels et � ° à un instituteur d'école d'application dont la conduite 
avait laissé à désirer. 

50. Distinctions honorifiques. 

Plusieurs membres du personnel administratif et enseignant des écoles 
normales et des sections normales primaires de l'État ont obtenu la décora­ 
tion civique, en récompense de bons et loyaux services rendus pendant une 
longue carrière. 
Un arrêté royal du 8 janvier : 888 a conféré la croix civique de -1. re classe) 

à M. Mouzon U§LImL•R professeur à la section normale de l'État~ à [ KÜL 
Un arrêté royal du 2 _ octobre f 888 a conféré la médaille civique de 

ire classe, à . 
MM. Cardols ( J .-P .-A.-J. ), direct.eur de la section normale primaire de 

l'État, à Virton ; 
Aubert ( J. ), directeur de l'école normale primaire de l'État, à Mons ; 
Peirsman (L.), professeur à l'école normale primaire de l'État, à 

Lierre; 
La médaîlle civique de 2e classe, à .M. Bois (L.), ancien concierge de l'école 

normale primaire de l'État., à Couvin (pensionné). 
Un arrêté royal du 50 décembre 1889 a décerné la médaille eioique de 

i r( classe, à 
M.M. Harroy (E.), directeur de l'école normale de l'État, à Verviers; 

t:ogniau:x. (A.), professeur, id., 
De Coster (E.), id., à Nivelles; 
Watelle (Ch.)1 id. <le musique à l'école normale <le l'État, à 

Bruxelles; 
Yseboodt (C.-J.)i maître d'études et professeur de dessin à l'école 
normale de l'Etat1 à Lierre; 

M11es Carlicr U° L•R régente à la section normale de l'État, à Bruxelles ; 
Gramme (Z.), régente à la section normale de !'État, à Arlon. 

Un arrêté royal du 29 décembre 1890 a accordé la croix civique de 
k 
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2e classe, à M. Willamc (A.)~ maître de musique à l'école normale de l'État, 
à Mons;· 
La médaille civique de f reclasse à 

MM. De Waelc ( ~ .-1. ), professeur à l'école normale de l'État~ à Gand; 
Larninucur (J.-B.), id., à Lierre; 

l • 

Van Kcirsbilck (Fl.), id., »3 Gand; 
Cerfont (Cl.), proviseur id., à Nivelles. 

-40. Le personnel enseignant des écoles normales de l'État, ainsi que leurs èlèves réunis en corps ne doivent 
point parüclper aux fêles cl cérémonies ayant un caractère politique. 

Le Gouvernement n'entend pas interdire aux normalistcs d'assister à D des 
réunions ayant un but utile et récréatif, si elles ont, lieu eu dehors-de toute 
préoccupation politique et si elles n'offrent rien qui puisse parler atteinte à 
la réputation de l'école. 
li importe qu'à l'avenir les chefs d'établissement sollicitent une autorisation 

spéciale pour chaque cas et qu'ils aient soin, dans leurs demandes, de fournir 
les indications nécessaires pour qnc le Département de l'Intérieur et de 
l'instruction publique puisse statuer en Ioule connaissance de cause. 

Il est interdit aux noruiulistcs d'assister aux Iètes et aux réunions ayant 
un caractère politique, de prêter leur concours aux cavalcades de carnaval 
et outres, et de fréquenter les bals publics. 

11 est également inlcrtlit aux professeurs d'école normale de prêter leur 
concours pour l'organisation <le fêtes, de réunions, de conférences ayant un 
but de propagande politique. (Circulaire du 6 août !888, 2° section, 
n° 403/i3970L.) 

,11. Examens à subir par les ëtëves des écoles normales de l'État. 

Les instructions pour les jurys chargés de procéder aux examens de 
l'enseignement normal primaire de l'Élat, ont été publiées au {~e Rapport 
triennal, Texte, pagrs w à Lv11 Annexes, pnges (40 et suivantes. 

Nous indiquons ci-après les modifications qui Ü ont été apportées pendant 
la dernière période triennale. 
~ Sciences naturelles, hygiène et agriculture. - A partir de l'année scolaire 

1889-18!)0, les notions élémentaires de sciences naturelles et <l'hygiène ont 
été comprises dans le groupe des branches obligatoires de l'examen ~e 
sortie des élèves-instituteurs des écoles normales et des sections normales 
de l'État: pour les raisons indiquées ci-dessus, n° 31. 

Il Ü avait. lieu d'adopter <les mesures transitoires pour l'examen de sortie 
de -i890 seulement. Ces mesures ont fait l'objet de l'arrêté royal · du 
H juin ·1890, qui règle comme suit l'examen de sortie, en cc qui concerne 
les notions élémentaires de sciences naturelles et d'hygiène: 

a) La chimie, la minéralogie et l'hygiène sont comprises dans le groupe 
des branches obligatoires; · 

6) Ln physique, lu zoologie et la botanique sont maintenues dans Je groupe 
des branches facultatives. 
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A partir de f 891, l'hygiène el toutes les branches des sciences naturelles 
qui figurmt nu programme, constitueront des matières obligatoires de 
l'examen <le sortie. 

Lo circulaire du i2 juin 1890 (2° section, ! . !5970L) détermine, sur les 
bases de l'arrêté royal prérnppclé, les points à attribuer aux diverses 
matières, ainsi que les épreuves de l'examen de sortie concernant l'agricul­ 
ture. 

Voici les règles tracées par celte circulaire : 
« On suivra, à l'examen <le !890, le programme du i er septembre 1889 

pour les questions à poser sur la chimie, la minéralogie et l'hygiène, et le 
programme du 28 Iévricr' JSSü pour la physique, la zoologie et la botanique. 

· » Les matières obligatoires (chimie, minéralogie et hygiène) compteront, 
ensemble, pour 45 points au tableau des points assignés aux branches 
obligatoires. 

RR e ! réduira à u9 le nombre des points ntlribués à la partie des sciences 
naturelles déclarée facultative (physique, zoologie et botanique). 

)) AGlllCOLTORE. 

,, A. Pour les écoles el sections normales de Couvin, liions et Fervier«. 

,, L'examen portera sur le programme du 28 février 188;-;, 
» Les 50 points assignés aux notions d'ogriculturc sont maintenus; ils 

seront répartis comme suit : 

» a) Arhoriculturc, horticulture et hygiène des animaux 
domestiques . . • 

» b) Notions d'agriculture proprement dite . 
. -14 points. 

{6 

» B. Pour les écoles et sections normales de Gand, Ilay, lierre et Nivelles. 

,, On questionnera : 
RR ­ 9 Sur les notions d'arboriculture, d'horticulture et d'hygiène des ani­ 

& éKY domestiques indiquées au programme n3K ~8 février 188a; 
» 2° Sur les notions d'agriculture formant le programme du cours spécial 

institué par l'arrêté ministériel du 1er septembre 1.889. 
» Les 4a points seront répartis comme suit : 

» a) Arboriculture, horticulture et hygiène 
domestiques . 

,, b) Notions d'agriculture proprement dite . 

des ammaux 
20 points • 

. 2:5 

» Le professeur chargé ?K cours spécial d'agriculture sera adjoint au jury 
de sortie. 

,, C. Pour toutes les écoles et sections normales. 
» L'examen sur l'agriculture fera l'objet: 
,, a) D'u11c épreuve écrite comprenant une question sur chacun des deux 

groupes de notions mentionnées ci-dessus; 
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» b) D'une épreuve ù la fois orale et praüque comprenant également, pour 
chacun des deux groupes~ une question nécessitant des expériences ou des 
travaux à exécuter, avec explication raisonnée. 

» Les points attribués à chacun des groupes seront partagés par moitié 
entre l'épreuve écrite et l'épreuve orale et pratique. 

1B Les modifications rendues nécessaires par les dispositions de la présente 
circulaire, seront. apportées aux formules de diplôme. " 

42. Économie domestique et horticulture. 

On a soumis au Gouvernement Ja question de savoir s'il y a lieu de faire 
subir éKY élèves-institutrices, des examens semestriels et de passage sur 
l'économie domestique et l'horticulture et si ces matières, telles qu'elles 
sont enseignées actuellement dans les écoles normales, doivent être consi­ 
dérées comme branches obligatoires. 

L'économie domestique et l'horticulture ne sont pas mentionnées dans 
l'article 4 de la loi du 20 septembre t884 non plus que dans les disposi­ 
tions qui découlent de cet article; elles doivent donc nécessairement, au 
point de vue des examens, continuer à être rangées parmi les branches 
facultatives ?K programme d'études. 
Toutefois et tenant compte de la place importante qu'il convient de donner 

aux travaux du 'ménage dans l'éducation des jeunes filles, le Gouvernement 
exige que toutes les élèves-institutrices.sans distinction, suivent assidûment 
les cours d'économie domestique et d'horticulture, réglés à nouveau, dans 
ces derniers temps, par l'autorité supérieure. 
Il Ü aura lieu de faire subir aux norrnalistcs à partir de la prochaine année 

scolaire, des examens semestriels sur ces branches. Comme pour les exa­ 
mens de sortie le nombre des points à attribuer aux épreuves semestrielles 
sur l'économie domestique et l'horticulture réunies, sera de sé au maximum. 
(Dépêche du 2 août 1888, 2e section, nv 1sl él y L• 

43. Troisième langue. 

Les élèves-instituteurs suivant le cours de langue allemande ou de langue 
anglaise (troisième langue) ont été autorisés à subir lors de l'examen de 
sortie, une épreuve sur cette langue, au même titre que sur les autres 
branches facultatives. · 

Lorsque l'élève subit avec succès cette épreuve, il en est fait mention sur 
son diplôme. 

L'examen comprend une épreuve écrite consistant en un thème ou une 
composition avec le secours du dictionnaire, et une épreuve orale portant 
sur la traduction d'un texte et les éléments de la grammaire. 

Le jury s'assure qne le récipiendaire est en état de converser, dans la 
langue étudiée, sur un sujet facile. La mention spéciale n'est faite que sur 
le diplôme de ceux qui, dans l'ensemble des épreuves, ont obtenu, au moins, 
la moitié des points. (Dépêche adressée au Directeur de l'école normale de 
Gand, le 23 novembre 1888~ 211 section, !27o7L .) 
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4-i. Écoles primaires d'application annexées au:t établissements normaux de rt1a1. 

Au 51 décembre f 890, il Ü avait onze écoles d'application servant à l'ensei­ 
gnement pratique des élèves norrnalistes . 

Le relevé suivant indique ces écoles, le nombre des instituteurs et insti­ 
tutrices, ainsi que celui des élèves de chacune d'elles. 

LT 
.:: NOllURE 9 
c/, '" 1 POPULATION _o e Mmy]J J f ° f d >J NORMAUX 8 
8D 

l!ISTITCTEURS des 
9 AUXQUELS UNE Éf.Ol.E D'APPLICATION EST ANNEXÉE. c:: bK iCOLES, œOL] 
OR» ::, ISSTITl.il&ICES. 
:.: 

Écoles de garçons. 

1 1 École normale de Gand. 6 E 68 

2 - Lierre ) 1 44-6 

5 - !\Ions. 6 1 -191 

4 - Nivelles. 6 1 2-tO 

?.I Section normale de Couvin . 5 1 ) aI 

6 - Huy •. 7 1 390 

- 
56 1 1,589 

1 

i'coles de filles. 

7 1 École normale de Bruges . 

: 1 
B8 1 187 LR 

) 1 - Liège .. 9 1 512 

P - Tournai. 

1 
ïB 

1- 
18! 

fO Section normale d' Andenne. è 176 

H - de Bruxelles (rue de Malines) . 

1 
) 1 ~2 

52 -f ,01S8 

A l'école normale de Verviers et à 1a section normale d'Arlon, les élèves 
sont admis, en vertu d'arrangements conclus avec les autorités locales, 
à s'exercer à la pratique de l'enseignement dans les classes primaires com­ 
munales. 

Le H,9 Rapport triennal, pages 1v111 et ux (Texte), faitl connaitre l'organi­ 
sation générale des écoles d'application. 

-i5. Rè6lements des écoles d'application de Gand et de Liège. 

L'expérience avait démontré la nécessité de modilier et de compléter les 
l 
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règlements des écoles d'application annexées â l'école normale d'institu­ 
teurs <le Gand et à l'école normale d'institutrices de Llége, 

Un nouveau règlement. u été approuvé par le Ministre pour l'école d'appli­ 
cation de Gand, le i1:5 février 1889, cl pour celle} de Liégé, le 50 décem­ 
bre 1889. (Yoir Annexes, pp. 83 à 92.) 

-lO. Euselgnement de la religion à l'école d'application annexée à l'école normale de Broge,s. 

D'accord avec M. l'évéque de Bruges et l'administration communale de 
cette ville, le Gouvernement n autorisé le professeur de religion tic l'école 
normale à diriger cl à surveiller l'enseignement de la religion à l'école 
d'application. Les leçons Ü sont données pnr les institutrices et les élèves­ 
institutrices, qui enseignent le texte et le sens littéral du catéchisme. 
(Dépêche du 8 février 1889, 2) section, n°• 16;S/l584~L.) 

i7. Enseignement du travatl manuel dans les écoles d'application (garçons), 

L'enseignement des travaux manuels a été introduit dans Ifs écoles 
d'application pour garçons nu commencement de l'année scolaire i889-i890. 
On s'est borné la première année aux occupations de la méthode Frœhcl et 
au cartonnage. Le travail du bois a été introduit l'année suivante, à litre 
d'essai, clans quelques écoles où il a été possible d'utiliser l'atelier cl l'outil­ 
Inge de l'école normale. Un instituteur a été désigné dans chaque école 
d'application pour donner l'enseignement des travaux manuels. Une indem­ 
nité annuelle ne pouvant dépasser 200 francs, a été accordée à l'instituteur 
chargé du COUl'S. (Dépêche du 2 octobre 1889, 2° section, n° 14700".) 

.(8. Fixation des Grandes vacances dans les écoles d'application. 

Une dépêche du 26 juillet 1888, 2• section, n° SB1) syR rappelle aux chefs 
des établissements normaux que les grandes vacances <les écoles d'appli­ 
cation, appartenant à l'État, doivent coïncider avec les vacances des 
écoles normales ; que dans les écoles communales, servant d'écoles d'appli­ 
cation, les vacances sont fixées pnr les autorités locales; que l'on pourra 
continuer à tenir ouvertes, pour servir aux épreuves pratiques, les classes 
d'application dans les 'écoles normales où les examens de sortie ne sauraient 
se terminer qu'après le 14 août . 

.&9, Organisation de classes du malin pendant les grandes vacances à l'école d'application de l'l!cole normale 
de l'Élal, à Mons. 

Déférant à une demande de l'administration communale de Mons, le 
Ministre a autorisé Je directeur de l'école normale, établie en celte ville, à 
organiser à l'école d'application , pendant une partie des grandes vacances, 
deux classes rlu matin, qui ont été tenues tous les jour~, de huit heures à 
midi, du 20 août au É! septembre. La plus grande partie de ce temps u été 
consncréc à des jeux, à des exercices gymnastiques et à des excursions. 
Les classes de vacances ont élé suivies par 120 élèves. Les deux instituteurs 
ont reçu une indemnité de la ville de Mons. 



( XLIII ) [ N'f ~8.] 

ISO. Rapports de l'Inspection. 

Ces rapports, embrassant à la fois les écoles normales de l'État et les écoles 
normales agréées, font l'objet du chapitre V. 

51. li apports des chefs des établissements. 

Se conformant aux prescriptions réglementaires, les directeurs et les direc­ 
trices ont, à l'expiration de chaque année scolaire, adressé au Ministre un 
rapport détaillé sur la situation de leur établissement et de leur personnel. 

CllAPITGE Ill 
MGnfE ecoxosnous DES ~TABLISSE~!ENTS NORM.\UX. PRDIAlllES DE L'~TAT 

1>2, Règlement des économats et du service de la comptabilité 

On a continué à appliquer dans les écoles normales et les sections nor­ 
males de l'État, le règlement des économats et du service de la comptabilité 
du 29 avril 188'2, inséré au f 4e Rapport triennal, Annexes, pages i92 et 
suivantes. 

!S3. Êlat samtalre, 

Au mois de janvier 18.90, les établissements normaux d'Arlon, de Bruges, 
de Gand1 de [ KÜR de Lierre et de Verviers. ont dù être fermés pendant 
H> à ~O jours pat· suite de l'épidémie d'i11fl,1e11za. Les élèv<'s valides ont été 
renvoyés dans leurs familles ; les malades ont été soignés à I'inflrmeric. 

En dehors <les eus d'influenza, l'état sanitaire général des élèves n'a rien 
laissé à dési rer. 

Les chefs d'établissement exigent que les locaux, le mobilier, les dépen­ 
dances soient dans un état permanent de propreté, et que la ventila­ 
tion et le chnuITagc fonctionnent dans <le bonnes conditions. Ils ont mission 
de surveiller les élèves sous le rapport de la propreté corporelle, <le l'usage 
des bains, des exercices physiques, du travail intellectuel. 

Ils sont appelés à contrôler journellement le régime alimentaire. 
Des promenades ont lieu au moins deux fois par semaine pour tous les 

élèves, sauf les dispenses motivées pour <les raisons de santé. 
La marche du service médical a é ïé régulière dans chaque école. 
L'Administration é prescrit l'examen des eaux alimentaires dans un établis­ 

sement, et a pris des mesures pour en améliorer la qualité. 

ü-l. Bourses d'études (1). 

Des bourses d'études sont accordées chaque année aux élèves-instituteurs 
et aux élèves-institutrices peu favorisés <le In fortune admis à fréquenter les 
cours des écoles normales de l'État et des écoles normales agréées (art. 16 
du règlement général concernant l'insp ection, les conférences, le Conseil 

(1) Les n°• 54,, !Hi et !>G concernent à la fois les écoles normales <le l'ÉlaL et les écoles commu­ 
nales agréées. 
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de perfectionnement et les moyens d'encouragement prévus par la loi). 
Le crédit alloué aux budgets de -1888, de 1889 et de 1890 s'est élevé 

chaque année à 200,000 francs. 
Les gouverneurs de province sont chargés de faire une enquête sur la 

situation de fortune des parents des normalistes qui sollicitent une bourse 
d'études. 
Jusqu'en 1887, cette instruction avait été restreinte aux élèves des écoles 

normales de l'État. A partir de 1888, elle a été étendue aux élèves des écoles 
normales agréées. (Dépêche du 9 juin 1888, Annexes, p. 95.) 

Le montant des bourses a été fixé comme suit : 
Pour les élèves internes de première année et les demi-pensionnaires des 

trois cours, 60 francs en O: 888, en 1.889 et en 1890. 
Pour les élèves internes des deuxième et troisième années, : 10 francs 

en 1888, L: 20 francs en J889 et 150 francs en 1890. 
Pour les élèves externes des deuxième et troisième années, ~O francs 

en !888, en 1889 et en -1890. 

� � L db& { Éê êï & b! ïé! ï ?êG { bKÉGêG ?Dé ïK?êG ! bÉ& é3êG U1) ) ) R 1) ) 9 êï 1) 99•L 

Le relevé détaillé des bourses d'études normales allouées pendant la 
période triennale de i888 à !890, tant sur les fonds de l'État que sur les 
fonds des provinces et des communes, figure aux Annexes du présent 
Rapport, pages 94 à 10~. 

d bKG croyons utile d'en donner le résumé ci-après : 

À. ÉTABLISSEMENTS NORMAUX . f L'ÉTAT, 

Écoles et sections normales d'instituteurs. 

· \ la { bKÉGêG communales . fr. 5,120 " 
1888 241 - provinciales. 25,275 JI 

581 - de l'État. L 56,670 )) 

\ 23 - 
communales 2,990 8 

1889 _215 . - provinciales. 22,260 : ( 186,900 ]3 

566 · - de l'État. L L 55,870 

{ è 
- communales 5,700 

" o 1890 ~04 -- provinciales. 20,6H> " ! 340 - de PÉtat. 36.550 » / 

Écoles et sections normales d'institutrices. 

3 � l bourses communales 
1888 551 - provinciales 

571 ·- de l'État . 
1 29 - communales 

t889 ï 2-18 - provinciales. 
368 - de l'État 

~ 30 - communales 
1890 / 204 - pro\ inciales. 

530 - de l'État. 

. fr. ?5,200 » o 

28,250 " 
32,500 » 

5,100 " 
22,600 JI ( ,180, 990 Il 

55,850 » 

15,350 ,. · 
19,880 • 
33,280 n 
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8. ÉTABUSSBHENTS NOIUIAUX AGRÉÉS. 

Écoles normales d'instituteurs, 

3 14 bourses communales 
J 888 78 - provinciales. 

508 - de l'État. 

1889 { SS8 
514 
:a 

1890 3 76 
559 

communales 
provinciales. 
de l'État. . 
communales 
provinciales. 
de l'État. 

. fr. 2,800 • _ 

6050 .. ' 
45:940 ., , 
2,600 ,I \ 

6,350 • \> 172,270 » 
48,210 " 
2,700 " 
5,850 " 1 

51,770 . 

Écoles normales d'institutrices (1). 

1888 l !96 bourses provinciales. l 855 -- de l'État. . , 

1889 · 169 - provinciales. 
l 779 - de l'État. . 
· 165 

1890 l 744 
provinciales. 
de l'État. 

L :ÉL 16,580 » 

77,"990 ,, 
14,150 » 

77,150 " 
15,600 • 
74,250 '1 

275,720 11 

lS6. Sommes à la charge des parents pour parfaire le prix de la pension des élèves normalistes, 

Le prix annuel de la pension dans les établissements normaux de l'État 
comme dans les écoles normales agréées varie entre 400 et 4;,0 francs. 

La différence entre le prix de la pension et le montant des bourses d'études 
doit être supportée par les parents ou les tuteurs des élèves. . 

Les sommes restées à leur charge ont atteint, pour la période triennale, 
?:>54,087 francs pour les établissements normaux de l'État, et 1,;5681468 francs 
pour les écoles agréées. Voici le détail de ces sommes : 

ÉTABLISSEMENTS NORMAUX DE L'ÉTAT. 

Écoles et sections normales d'instituteurs. 

1888. · 
1889. 
1890. 

97,87~ •. 3 
96,440 • 280,510 " 
8a,99a n 

1888. 
1889. 
·1890. 

École» et sections normales cl'i11stitut1'ices. 

98,927 ]3 

95,030 ]3 : 273,777 » 

81,800 n 

(') Les écoles normales agréées d'institutrices n'ont pas reçu de bourses communales. 
m 
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1888. 
1889. 
1890. 

1888. 
i889. 
i890. 

ÉTABLISSEMENTS ROR!IIAUX AGllÉÉ!. 

Jtcoles normales d'instituteur&. 

204,530 • » 
105,340 3» 093,470 • 
195,600 3» 

Écoles normales d'inslitulrices. 

546,580 
507,198 
521,215 

O 3 974,998 œ 

57. Dudi;cla el complu. 

Pour chacune des trois années scolaires de la période de i888 à 1890, 
le compte rendu des recettes et des dépenses des établissement normaux 
et des écoles d'application Ü annexées - soumis à l'approbation du Gouver­ 
nement en exécution de l'article ~4, § i cr, du règlement des économats - a 
donné les résultats suivants : 

ÉCOLES ET SECTIONS NOR~fALES D'INSTITUTEURS. 

Comptes de ménage. 

Encaisse au 30 seplembre 15$7 el re­ 
cettes de J'annile scolaire iôlli•J$::i:i. 

Dépenses do l'année scolaire i!m•lSSS. 

E1céde11ldes recettes sur les dépenses. 

Encaieae au u9 septembre 1883 el re­ 
ceUe~ ?ê l'année scolaire lô:iS-18:-9. 

Dépenses de l'année scolaire 1888-18&1. 

Excédent des recel les sur les dépenses. 

Encaisse au 30 septemhre 1~ et re­ 
cettes de I'aunèe scolaire l~lb"OO. 

. é j ê! GêG de l'année scolaire 1~1800. 

B1cédenl dos recettes snr los dopensM. 

. 
É 6 e yf J d b! & LKOG . f yDÉ >M> A 

S~tTIOIS IOl~!LSS 
DF. L

9

Él'\T 4 

Bruges- S 2 é! ?L 3 Lierre. 3 Mons. 3 Niwefles. , Venlors. Huy. 1 <»Éïb! L 

ZJ,135 23 21,,83 34 35,072 ~ .. 11.~1:. 3r 13?,9;9 W n,$1& 9"t :J3,M0 • :ID,8Jl 50 

'.!3,:?tr.? 3' 21,187 77 3l 601 4$ 28,17? ;. 1111,010 08 40,931 Ill :11,3'.i, 6-4 :!!l,0,1 87 

--- ---- --- --- --- --- --- 
28! !l'J • 5; ?,471J 9' 1 ,,oz 6: t\1,969 1! 1,5, •. 7 73 2., .•. 2 3t, l 99 ( u - - - - - - - - . 30,691 SU 2.1,11;4 6-'> 23,008 U• 62,546 S; :?0,191 ~, :!J,818 Ul 2'.?,21:? 92 

. ~';,&.»," :?3.1!13 3:, 24,47:! 9; 40,103 9· 17,iilO Ji '17.333 6: 19,000 ,o 
--- · I II ---- --- --- --- --- ---- . 2,!1911 3-l !l:?I 5~ l,09l21 ?l,'4'.l l!l DLSRè 8li ~,;914-1 3,?l:i U - - - - - - - - . ~8,021 9fi 2i,880 61 2i,111 9b 52,831 EO :!.1,!fiS Il :!6,$96 116 L 

œ ?4,3',0 5U :6,1117 41 ~1,616 !>5 35,0IS 31 :!11,954 73 13,966 H . 
II I · --- --- --- --- --- ---- --- L 3,6il 37 1,681 2, Z,&Jli ,h 17,lllr. 3.l l,o:o ,o l,1;30 ï ï L 
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tcous ET SECTIONS NOR:UALES »'INSTITUTIUC!5. 

Comptes de ménage. 

Cn••I••• on SO "'t>ltmbro 18-~ tl 
rrrr-lles de l'année ~t1>lalre 1687 .• 
181-3 

Dt~•nsu de l'annéo ••ol•lre 1887• 
1888. 

E1tMnnl d,a reeetres aur lu dé. 
peusu. 

[ne••••• ou ao a•pltmhre 18.~ ri 
Éœ « · 33K do l"annlt ,col,ho Jf,88. 
183lJ. 

Dép••~•• do l'onna!e acolaire 18811- 
181,ll, 

F.,,~d,nt du recette• sur le, dé- 
1>on;, s. 

Exrtd,·nt du Mptnsu ,ur les « · 
cctten::. 

l!n<•i"c a11 ao ••rtomkro 18~0 o 
P•'f"t'l•c■ de l'anuée &eoli1ire 188U­ 
tS\iCJ. 

Oiprn••• do l'onn~• seclaire 1839 
1~00. 

Exc~~rnt du reeeues •~• lu M 
pen, ••. 

lh1 e1l1•nt dt1 dllpen■ca ■ur les re 
nues. 

ccous l':ORllAI ES DE yD6>M> A & ï3eoJ ' e ùc yf J . m L'BTlT l 

Bruges. 1 
2 é! ?I 1 Llêse, 

1 
Tournai, Andenne• S Arlon. 1 Bn1:11ellea 

(·IIIMI) 
1 

23,377 32 211,42! 18 59,1171 7~ 37,147 911 39,6'' 9:? 45,1168 08 , •• ~ 20 

23,200 ( s :?5,406 39 59,711 27 36,~10 ill 38,380 26 6:J,7'7 07 a,11199 

17C ïlJ 3,015 79 lliO U 637 50 l,?6J ~; 12101 uu]§ Il 

-62,415 33 L 5t1101 8l 32,011 22 211,633 16 2!,6-' • 3,464 05 

33,51t a; . !S,482 61 ~.001 26 24,603 No :!8,~ 90 3,338 18 

---- 
3,910 6ll . . 4,015 W 2,031 3:? 107 10 l?S 89 

œ œ l ,360 78 . œ œ . 
371715 ~Il L 5i,2l3 18 3-1,883 11 ~C,285 10 28,014 3? 2,789 37 

32,813 43 L 56,~03 92 27 ,9'>7 Il 2'1,5t3 72 23,009 117 ,,m,11, 
--- L 

i,SIII 8~ . . 5,916 • 411 41 4 j5 33 1E 

œ L 2,200 7~ L œ . . 
:tcOLES n':&.PPLICATION ANNEXÉES AUX ÉCOLES ET AUX SECTIONS NORlfA.US 

D RR 
D INSTlTUTEUI\S DE L ETAT. 

Comptes. 

• .,,11,. de l'n•é• IIISS. , . . , . . 

Dépea•t• do l'•nnte 1888 . • .•. 

E1dden1 dea recellrs sur ln dëpenses 

Euld,nl d,1 dei ,nsu 1KÉ Je■ recettes 

R•c,1111 de I'annëe 1889 . 

Dép,n, •• de I'anuée 1689 

Eutd, ni des Ttctlle& 1KÉ let Mpense1. 

11,•cellu de l'on néo 11191 . 

Dtprnu, de l'onnto 111~0 

p;. t/d,nt ,1,, dlp,nsr, tur lu retttt• 

É 6 e yf J D'Al'PLIC,WION WLU D"IFPLICITlfl 
••11bhu 

~lobJir, \•IÔ:S dr, ICtlionJ JlOrm.,l,1 § œLL rérat à pr~• de, '"'"'"'"' nor- m.oh-1 de \1 r..a.,1 l 

mÉKhêGL o 2 é! ?R 
1 

Ll;rre. 1 Mons. 1 Nltelles. 6 bKX3! L · [ KÜL 
1 

11,189 • 12.53? 8, ,~;.oi • 13, ;37 51 9,702 Sl 7,U0 • 11,!IIO • 

8,501 04 rn,r& ~s 15,704 . 13.711 4·. 9,9'J7 ;; 7,4;o • ]]c ]e S3 5' - III --- --- ---- --- ---- 
~.os; P 1,846 2 . su n . œ 0000 

. . . œ ,11; Éè LL • ---- - - - - - - œ 13,Jlli !JI 15,11,tj, CJb 13,801 91• IO,U6 u, 7,4:.0 1:1,135 • 

. ll,304 P1 l~,045 :»DR 13, i88 ;~ 111,406 4!, 7,450 • 15.2-1409 L ---- --- ---- ---- --- --- --- . L œ 13 ,~ 81;1 . 0 9\ - - - - --- - - . li,2~0 OI' 15,590 r,; 14 308 Ill I0,610 a1 7 ,81!3 U 10,26? U 

œ U,2?9 52 U,MlO b7 u,~,s oo 10,917 91 7,80J 4/> H,241 TS - ---- --- --- · I II --- - L 0 50 » 121 3à • • . 
œ œ . . ~10 œ • 
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ÉCOLES ! D APPLICATION ANNEXÉES AUX ÉCOLES ET AUX SECTIONS NORMALES 
D DR D INSTJTUTIHCES DE L ETAT, 

Comptes. 

Reeeltes de J'an11ée 18118 • . • • • • • • • • . 

l>l!penses de l'année 1685 • . . . . . . . • . . . 

F,xcédent des reeeues sur les tldpenscs •.•... 

fücettu de l'annëe 1889. . . • • . . . • . . .. 

Dépenses de l'année 1886 .•.•..•..... 

Excédent des recettes sur let dépenses . 

Recellu de l'année 1890 •...•....... 

Dépenses de l'année 1887. . . . . . . . 

Excédent Ms reeeues sur lu dépenses ... · 

ÉCOLES D'APPLICATION ÉCOL~S D'ArrLICATION 
é1obliu 

établies près des écoles normales de l'Élal lt: pr~s du ••• Ljons normales 
de J'Etol à 

Bruges. 
1 

Gand. 
1 

Llége. 1 Tournai. M! ?ê! ! êL R mÉKYê33êGL 

9,993 a) 4,786 40 21,583 55 6,8~4 18 6,636 72 17,73886 

9,98:. 20 4,185 40 21 .~i9 90 6,854 18 6,62~ 23 17,383 75 

) s) D 3 65 » 15 4!! 355 ]3 

13,386 1u . 22,7~ 80 7,353 04 0,860 66 20,474 23 

12,220 46 . 22,745 78 7,312 97 0,805 85 19,215 63 

1,165 67 » 37 02 10 67 54 81 l,~8 80 

12,38!) u . 22,525 73 9,308 95 9,069 » 18,332 88 

Il ,208 93 . 22,519 9n 9,308 • 9,011 51 18,300 86 

1,180 07 » 5 i7 » 95 57 49 32 02 

58. Versement au Trésor public des excédents des caisses de ménage. 

Grâce à une gestion sévère et au mode d'approvisionnement basé, dans 
la mesure du possible, sur le système économique de l'adjudication publique," 
la plupart des économats, tout e11 assurant la bonne alimentation et le bien­ 
être des normalistes, soldent par des bonis dont l'ensemble accumulé depuis 
la création des établissements s'élevait: au 50 septembre 1887, à K! ê somme 
de i 701000 francs environ déposée à la Caisse d'épargne sous la garantie de 
l'État. 
Il est juste de faire bénéficier le Trésor public des excédents des caisses de 

ménage,afin de dédommager quelque peu l'État des nombreuses charges qu'il 
doit s'imposer pour la tenue de ses établissements d'enseignement normal. 
Par dépêche ministérielle du io mai 1888, il a été décidé que les excé­ 

dents des caisses de ménage, sauf une réserve de 5,~00. francs destinée à 
parer à toute éventualité, seront versés au Trésor par les soins des chefs 
des établissements normaux de l'Étnt. 

Les versements sont effectués chez MM. les Agents de la Banque nationale 
qui ont reçu du Département des Finances les instructions nécessaires. Ces 
versements sont faits snr les produits de la trésorerie et de la dette publique 
avec la mention : Recette accidentelle. Excédent de la caisse du ménage de 
l'école normale de l'État a . 

Les récépissés, délivrés par les agences, sont transmis au Département 
de l'Intérieur et de l'Jnstruetion publique qui les fait régulariser dans les 
écritures de-la trésorerie. 
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Le tableau ci-dessous indique par école normale la somme versée au 

Trésor: 

° e d >Md > 

DtslGHATION . f J HA8LISSEMENTS. 
dos 

SOIIMES V&RSÉSS 
au 

Tl\ESOl\, 

École normale d'instituteurs à Gand , •. ,9150 51 

- - à Lierre . 5,035 66 

- - à Nivelles 49,877 09 

- - à Verviers 18,009 156 

Section normale - à [ KÜL 2,s,.2 iso 
École normale d'institutrices à Gand • . 5,21.9 18 

- - à Liégé • . '•,1565 71 

Section normale - ! Andenne . 15,5!)8 85 

- - â Arlon . 7,456 715 

Écoles normales supprimées. . 9,605 40 

Tola!. L :ÉL 119,927 08 

D 

?19. 1,a signature de l'économe suffit pour obtenir de la Caisse d'épargne le remboursement des fonds déposés. 

Les demandes de retrait de fonds du ménage déposés à la Caisse d'épargne 
et de retraite devaient porter la signature de l'économe et celle du chef <le 
3D établissement. 

Le Gouvernement a décidé, d'accord avec la direction de la Caisse 
d'épargne, que la signature de l'économe était suffisante, pour la raison que 
cet agent est responsable de sa gestion. 

CHAPITR~ lV 
tCOLES NORMALEi AGRÉÉES 

60. Statistique. 

A la date du 51 décembre !890, le nombre des écoles normales agréées 
était de 54, savoir : 1 i écoles d'instituteurs et 25 écoles d'institutrices. Voici 
la liste de ces établissements : 

A. Écoles normales d'instituteurs, 

1. École normale communale de Bruxelles (ancienne section normale de 
l'État), agréée par l'arrêté ministériel du {7 janvier f88~L 

n 
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2. École normale privée de Bonne-Espérance (établissement épiscopal), 
agréée par l'arrêté ministériel du i7 janvier i88?>. 
5. École normale privée de Carlsbourg (institut des frères des écoles chré­ 

tiennes), agréée par l'arrêté ministériel du 10 janvier f88~. 
4. École normale privée de Louvain (institut des frères des écoles chré­ 

tiennes), agréée par l'arrêté ministériel du 29 août 1889. 
5. École normale privée de Malines (établissement archiépiscopal), agréée 

par l'arrêté ministériel du 2i janvier iSS~- 
6. École normale privée de Malonne (institut des frères des écoles ehré- 

tiennes), agréée par l'arrêté ministériel du 10 janvier -i.88~. . 
7. École normale privée de Moll (institut des frères de la Charité), agréée 

par l'arrêté ministériel du : è septembre : 886. 
8. École normale privée de Saint-Nicolas ( établissement épiscopal), agréée 

par l'arrêté ministériel du 22 décembre i 884. ; 
9. École normale privée de Saint-Roch (Ferrière) ( établissement épiscopal), 

agréée par l'arrêté ministériel du {7 janvier 188!'>. 
: O. École normale privée de Saint-Trend ( établissement épiscopal), agréée 

par l'arrêté ministériel du 17 janvier -i.88~. 
: J. École normale privée de Thourout ( établissement. épiscopal), agréée 

par l'arrêté ministériel du 22 décembre 1884. 

mL ltcolcs normales d'instiltttl'ices. 

!2. École normale communale de Bruxelles, rue des Visitandines (ancienne 
section normale de l'État), agréée par l'arrêté ministériel du 20 janvierf885. 

15. École normale privée de Bastogne (institut des Sœurs de Notre-Dame), 
agréée par l'arrêté ministériel du 29 janvier 1880. 
i4. École normale privée de Blcgny-Trembleur(institul des filles de Saint­ 

Joseph), agréée par l'arrêté ministériel du 25 juin 188a. 
HS. École normale privée de Brugelette (institut des sœurs de l'Enfant­ 

Jésus), agréée par l'arrêté ministériel du 22 décembre :1884. 
i 6. École normale privée de Bruges (institut des Dames de Saint-André), 

agréée par l'arrêté ministériel du 22 décembre {884. 
17. École normale privée de Bruxelles, rue de Berlaimont (anciennement 

rue des Comédiens) (institution laïque), agréée pat· l'arrêté ministériel 
?K s9 janvier ï) ) èL 
i8. École normale privée de Champion (section des laïques) (établisse­ 

ment épiscopal), agréée par l'arrêté ministériel du 20 janvier 188a. 
19. École normale privée de Champion (section des religieuses)( établisse­ 

ment épiscopal), agréée par l'arrêté ministériel du 23 février 188~. 
20. École normale privée d'Eecloo (institut des sœurs de la Charité), agréée 

par l'arrêté ministériel du 50 octobre i886. (Précédemment éLablie à Satîe­ 
laere et agréée le i5 j u i 11 :l 88~.) 

N. B. L'école normale communale d'Anvers (ancienne section normale de l'.Étnt), agréée par 
l'arrêté ministériel du 17 janvier 1885, a cessé d'exister à partir du I°' octobre 1890. 
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2i. École normale privée deGosselies(institnt des sœurs de la Providence), 
agréée par l'arrêté ministériel du 5 février : 885. 

22. École normale privée de Gysegem (institut des sœurs de Saint-Vin­ 
cent-de-Paul), agréée par l'arrêté ministériel du 23 février· !88~. 

23. École normale privée de Hasselt (institut des sœurs de la Sainte­ 
Enfance), agréée par l'arrêté ministériel du 50 mars !88~. 

24. École normale privée d'Hérenthals (institution laïque), agréée par 
l'arrêté ministériel du 22 décembre 1884. 
2~. École normale privée de [ KÜ (institut <les sœurs de Sainte-Marie), 

agréée par l'arrêté ministériel du 8 août 18815. 
26. École normale privée de Liége (institut des filles de la Croix), agréée 

par l'arrêté ministériel du :1.7 janvier 188r;. 
27. École normale privée de Louvain (institut Paridaens ; communauté 

des filles de Sainte-Marie), agréée par l'arrêté ministériel -du 22 décem­ 
bre 1884. 

28. École normale privée de Namur (institution religieuse) (couvent des 
sœurs de Notre-Dame), agréée par l'arrêté ministériel du 28 août !886. 

29. École normale privée de Nivellcs(iustitut des sœurs de l'Enfant-Jésus), 
agréée par l'arrêté ministériel du 22 décembre 1884. 

50. École normale privée de Pesches (institut des filles de .Marie)~ agréée 
par l'arrêté ministériel du 4 février 188~. 
51. École normale privée de Saint-Nicolas ( établissement épiscopal), 

agréée par l'arrêté ministériel du 22 décembre 1884. 
32. École normale privée de Thielt (institution religieuse), agréée par 

l'arrêté ministériel du 22 décembre t884. 
53. École normale privée de Virton ( institut des sœurs de la doctrine 

chrétienne), agréée par l'arrêté ministériel du 51 juillet 188~. 
54. École normale privée <le Wavre-Notre-Dame (institution religieuse), 

agréée par l'arrêté ministériel du 22 décembre !884. 

CH. Renouvellement d'agréation. 

L'agréation des écoles normales privées est prononcée sous le nom du 
chef de l'établissement. 

En cas de changement de directeur ou de directrice, l'agréation doit être 
renouvelée. 

Cette règle a été appliquée aux écoles normales indiquées ci-après : 
1° École normale de Namur, arrêté du 19 juin 1888. 
2° École normale de Gysegem, arrêté du 2i septembre ·1888. 
5° École normale de Malines, arrêté du 18 octobre 1888. 
4° École normale de Malonne, arrêté du 28 octobre 1889. 
Ü 9 École normale de Bruxelles (rue de Berlaimont), arrêté du 27 jan­ 

vier 1890. 

N. B. L'école normale privée de Namur (institution laïque), agréée par l'arrêté ministériel 
du 20 janvier i88~, a cessé d'exister à partir du i., octobre t 890. 
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!12. Règlement, - Organisation, 

Le règlement général des écoles normales agréées: du 21 septembre L: 884~ 
modifié pa1· les arrêtés du 16 novembre 1886 et du 17 mars 1887 (voir 
le i t,e Rapport triennal: pp.168 â 172, Anncxes)1 est resté en vigueur pendant 
la période triennale dont nous rendons compte. 
L'organisation des écoles agréées au point de vue de la composition géné­ 

rale du personnel enseignant, du programme d'études: du cours de religion 
et de morale, du mode de procéder aux examens d'admission, de passage et 
de sortie, de la composition des jurys d'examen, n'a pas non plus subi de 
modification. (Poir le 1~8 Rapport triennal, Texte, n°• 82 à 90, pp. LXXXJ 

à LXXHlll.) 

63. Diplômes délivrés. 

Pendant la période triennale, i1 a été délivré dans les écoles normales 
agréées 1,!>89 diplômes, savoir: o6fS diplômes d'instituteur et 1 ~024 diplômes 
d'institutrice. (Foir le tableau détaillé par école et par année, aux Annexes, 
p. 46.) 

<U, Situa lion de l'enseignement. - Observa lions faites à certains chefs d'établissements l'i la suite des rapporta 
?D3 nspection. 

Au point de vue des locaux, de l'ameublement et de l'outillage didactique, 
quelques écoles normales agréées 1 notamment celles de \Vavre-Notre­ 
Darne, de Louvain: de Bruges, de Gysegern et de Bruxelles (instituteurs), 
sonl très remarquables. Par contre, il en est quelques-unes dont les installa­ 
tions matérielles laissent à désirer. Des observations ont été adressées aux 
chefs de ces établissements. 

Sous le double rapport de l'éducation et de l'instruction des élèves, la 
situation, excellente dans plusieurs écoles, est satisfaisante dans les autres. 
M. l'inspecteur a relevé dans l'enseignement des écoles normales agréées, 
comme dans celui des établissements de l'État, certains défauts dont les 
inconvénients sont exposés dans son rapport. (Yoir chapitre V. Texte, 
pp. LIII et suiv.) 

Le Ministre a appelé l'attention de trois directrices sur la nécessité d'amé­ 
liorer l'enseignement des travaux à l'aiguille et de l'économie domestique. 

Mme i'Iuspectrice s'est montrée peu satisfaite du cours d'éducation et de 
savoir-vivre donné dans une école normale; ses observations ont été com­ 
muniquées à la directrice qui IbL remplacé la personne chargée de ce cours. 

L'école d'application annexée à l'une des écoles normales agréées ne com­ 
prenait aucune classe du degré inférieur (première année d'études). Le 
Ministre a fait remarquer à la directrice combien cette lacune était préjudi­ 
ciable aux. élèves-institutrices de troisième année, ainsi privées des moyens 
de s'exercer à la pratique de l'enseignement des branches les plus impor­ 
tantes du programme de l'école primaire : la lecture élémentaire, l'écriture, 
les éléments du calcul et les exercices de langage. 
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La directrice s'est empressée de compléter l'organisation de son école 

primaire. 
65. Bourses d'études. 

Les écoles normales agréées ne reçoivent aucune subvention sur le Trésor 
public, mais leurs élèves peu favorisés <le la fortune reçoivent des bourses 
d'études sur Je crédit annuel a!Joué au budget du Département de l'Intérieur 
et de l'instruction publique. Le nombre et le montant de ces bourses ont 
été indiqués au ! ° 54, Texte, pp. YÉL& à XLVI. (Foir aussi les tableaux publiés 
aux Annexes pp. 94 à !Ol'>.) 

ùM- - e ù>J Jc ù L'INSPECTION . f J ÉCOLES NORMALES . f L'ÉTAT f > . f J ÉCOLES OoDe ù° Myf J 
M2 ùf É f J 

66. Exlrails du Rapport de M. I'Inspecleur des écoles normales. U»o! ! é ê scolaire 1889-1890.) 

A. Organisation générale. 
En général, l'éducation physique est l'objet de soins attentifs dans les 

écoles normales; la nourriture paraît saine et suffisante; les dortoirs sont 
propres et bien aérés; les promenades se font régulièrement. Toutefois, 
deux écoles laissent à désirer sous le rapport du nettoyage des classes, et 
une école, sous le rapport du chauffage et de l'éclairage, pendant la saison 
d'hiver. 
Partout on se montre pénétré de cette vérité que la valeur de l'instituteur 

tient plus encore à ses qualités morales qu'aux dons de son esprit. C'est 
pourquoi on s'efforce de donner au cœur en bonté au moins autant que l'on 
donne à l'intelligence en développement. On poursuit ce résultat notamment 
par l'action d'une discipline fondée sur la conscience et ayant pour appuis 
la raison et l'affection; on tâche d'obtenir ainsi l'assentiment libre à la 
règle, l'obéissance volontaire. 
Et, d'ordinaire, les efforts dirigés selon ce principe sont couronnés de 

succès; on ne signale point d'écarts, ni d'actes d'insubordination ayant 
eu quelque gravité. 

Si, par les soins dont l'éducation du cœur est l'objet: on a généralement 
réussi à effacer ou à diminuer les aspérités du caractère, on n'est pas encore 
par,·enu partout à donner aux normalistes l'urbanité des manières. 

On est désagréablement affecté lorsque, de certaines écoles d'institutrices: 
on passe à certaines écoles d'instituteurs; autant les prévenances les plus 
délicates paraissent naturelles et aisées dans les unes, autant les attentions 
et les soins les plus vulgaires révèlent l'embarras, la gaucherie, parfois 
même la rusticité dans les autres. 

L'introduction du travail manuel, les additions faites nu programme des 
sciences naturelles et de l'agriculture, et l'admission d'élèves dont les res­ 
sources intellectuelles ne sont qne médiocres, ont diminué l'étendue d l'irn­ 

o 
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portance des lectures privées ou recommandées. - Les élèves n'ont que le 
temps d'étudier les leçons et de faire les devoirs, disent la plupart des 
directeurs. ~C'est-regrettable. Si, par des lectures fréquentes, bien choisies, 
fortement raisonnées, ces jeunes gens pouvaient amplifier, affermir, com­ 
pléter les notions qu'ils recueillent aux leçons, ils multiplieraient les forces 
de leur intelligence et accroîtraient considérablement la somme de leurs 
connaissances générales; toute leur éducation s'en ressentirait avantageuse­ 
ment. 

Les pousser dans celle voie vaudrait mieux que d'augmenter, comme on 
a essayé de le foire dans quelques écoles, le nombre des heures de leçons 
que le tableau du Gouvernement assigne à certaines branches. Renouveler 
un tel abus, ce serait détruire la sage pondération établie entre les diverses 
parties du programme et réduire de plus en plus la part qui revient à l'élève 
dans son propre développement. 

Les conférences littéraires et scientifiques, judicieusement préparées par 
les professeurs, et même de temps à autre par des élèves distingués, 
auraient aussi d'excellents résultats au point de vue de l'éducation générale 
des élèves; mais clics sont. rares dans les établissements de l'État, et à peu 
près inconnues dans le plus grand nombre des écoles agréées. 

B. Enseiqnement dans ses traits génfraux. 
Bien que satisfaisant dans son ensemble, l'enseignement des écoles nor­ 

males n'est pas sans défauts. 
D'abord, l'interprétation du programme et des instructions qui en définis­ 

sent l'esprit, n'est pas toujours judicieuse, quant au choix, quant à l'ordre 
et quant au classement des faits. · 

Dans quelques écoles, on exagère la portée des indications du plan 
d'études; on ajoute des notions de peu de valeur, on intercale des inter­ 
médiaires inutiles, et l'on arrive à une surcharge qui devient écrasante pour 
les élèves; - dans d'autres, au contraire, on_ étreint tellement la matière 
du programme et l'on en élague tant <le données importantes, qu'on réduit 
certains cours à de maigres abrégés ou à des aperçus fragmentaires ne 
conservant, rien d'une étude scientifique. 

C'est ainsi que dans une école, le professeur d'histoire a exposé un si 
grand nombre de détails concernant les peuples orientaux et les temps 
héroïques de la G1·èce, qu'il Ü a employé le quart de son année; - dans 
une autre école, à peine a-t-on dit un mot de la civilisation des Ë hÜj ­ 
tiens, des Phéniciens et des Assyriens. - Ici, la régente s'est attardée 
à une stérile énumération de comtes de Louvain, de Hainaut, de yKYê& ­ 
bourg et de Namur; - là, c'est tout au plus si l'on a mentionné les fiefs 
de la Belgique pour le xns et le xme siècle. - D'un côté, on oublie que 
tout ce qui intéresse un historien de profession ne fait pas pour cela partie 
d'un cours normal; de l'autre, on perd de vue que s'il ne faut pas épuiser 
les questions de chaque période, il est indispensable d'en signaler les 
faits les pins compréhensifs, au moins quand ils ont. eu des suites consi- 
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dérables. - S'attacher aux grands hommes et aux grandes choses, éclairer 
les sommités des principaux sujets, de manière à faire rejaillir la lumière 
sur l'ensemble; telle devrait être la règle. 
Pour les sciences naturelles, il Ü a des différences non moins fortement 

marquées. Dans quelques écoles, les élèves étudient par le menu les carac­ 
tères des moindres subdivisions <les trois rfgncs; dans plusieurs autres, c'est 
à peine si l'on effleure les notions les plus essentielles de la classification. 

Certains professeurs s'évertuent à présenter des démonstrations mul­ 
tiples d'une même vérité arithmétique; d'autres constatent les faits plutôt 
qu'ils ne les expliquent et ne les raisonnent. 
Il ! DÜ a pas moins à redire au sujet de la division et de l'ordre adoptés 

pour l'étude de certaines matières. Dans trois écoles on enseigne la métho­ 
dologie avant la psychologie; le plus humble professeur sait cependant que 
les principes et les règles de la méthode ne sont qne des conséquences ou 
des applications des grandes lois de l'évolution mentale, et que, suivant l'ex­ 
pression de Condillac, la pédagogie n'est rien si elle n'arrive comme une 
déduction de la psychologie. 
J'ai vu des professeurs commencer le cours de géographie par l'étude 

détaillée de la Belgique, sans donner au préalable la moindre idée des 
cercles tracés sur le globe, ni de la distribution des terres et des eaux à sa 
surface; les éléments de la géographie générale sont pourtant la base indis­ 
pensable de l'étude d'un pays quelconque. 

Dans trois écoles normales, l'étude de la zoologie descriptive a eu tout 
d'abord pour objet les protozoaire~ et les êtres qui leur sont inférieurs, 
c'est-à-dire tout ce qui est le plus difficile à observer et le moins important 
à connaître ;-dans trois autres, la classification des animaux a été donnée: 
en première année, sans qu'aucune notion d'anatomie et de physiologie en 
eût préparé l'intelligence. 

Et voilà comment des connaissances foncièrement scientifiques, poul· 
n'avoir pas été distribuées suivant un ordre logique et rationnel, prennent 
un caractère machinal ou tournent à l'empirisme. 

On rencontre parfois des professeurs qui, faute d'avoir assigné de justes 
proportions aux différentes parties du programme1 ne parviennent pas à en 
achever l'étude en temps opportun. Alors, ou bien les cours demeurent 
forcément incomplets, ou bien il faut, vers la fin de l'année, imposer des 
heures supplémentaires de travail et faire crier au surmenage. 

Cette année, dans une école, on a dû, pour la géographie et la pédagogie, 
employer deux mois dans la classe supérieure et dans la classe moyenne, à 
compléter les cours de la classe précédente. 
Il en a été d(> même dans deux écoles en cc qui concerne l'histoire univer- 

8 selle, qui, n'ayant été YUe qu'en partie au cours moyen, a occupé les jeunç~1 
gens pendant tout le premier trimestre au cours supérieur, et cela au clé~fkh 
ment d'une élude sérieuse de l'histoire de la Belgique. Hl ,..;, 

1!h1n,r,; 
Dans les programmes, dans les circulaires et clans diverses instructions, 
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l'Administration a répété, sous diverses formes, que chaque fois que le sujet 
le comporte, le professeur est tenu de rendre son enseignement intuitif, au 
moyen d'expériences, d'observations directes sur les choses de la nature, de 
croquis, de diagrammes, etc. 

Ces importantes recommandations ne sont pas toujours suivies. J'ai vu 
donner une première leçon sur l'ancienne Belgique et ses divisions au ïê& j G 
de César, et une autre sur les fiefs <le la Belgique, sans <1uc l'on ait eu recours 
au moindre tracé, à la moindre carte, à un moyen quelconque d'aider ou 
de soulager la mémoire. C'est oublier que la géogrnphie et la chronologie 
sont les yeux. de l'histoire, cl. que pour arriver à l'esprit, souvent il faut 
parler aux sens . 

Dans une école, le professeur a enseigné les éclipses et les phases de 1a 
lune sans le secours de globes ni d'autres instruments. - Dans une autre, la 
maîtresse a expliqué le mécanisme de la respiration au moyen d'un simple 
tracé au tableau noir ; en plusieurs endroits, les élèves ont appris Je 
système métrique sans manier les poids 11i les mesures; dans la plupart 
des écoles, les élèves ne possèdent ni herbiers, ! » collections d'aucune 
sorte. Ainsi I' observation directe des choses, l' expérimentation par les faits 
et les objets ne tiennent pas encore dans l'enseignement la place qui leur 
. revient. 

Il s'enfaut que la correction individuelle des devoirs d'invention ou d'ap­ 
plication .soit partout l'objet d'assez de soins. 
Pour les exercices de rédaction, par exemple, une appréciation plus ou 

moins vague faite pendant la durée ?ê la classe, quelques observations 
banales sur l'une ou l'autre impropriété de termes, une énumération aride 

. de fautes d'orthographe et de grammaire: voilà, pour plus d'un professeur. 
à quoi se réduit la correction. . 

Nous demandons à tous de procéder d'abord, en particulier, à l'examen 
complet du plus grand nombre possible de devoirs; ?DÜ indiquer, par des 
annotations très précises, les lacunes ou les erreurs concernant. l'invention) 
aussi bien que les fautes contre la disposition, ?DÜ souligner les expressions 
vicieuses, les tours de phrases embrouillés ou peu convenables et les défec­ 
tuosités grammaticales; - de grouper ensuite en ca tëgories distinctes les 
observations ainsi recueillies; - de les signaler enfin avec ordre et méthode, 
lors de l'appréciation générale à foire en classe avec le concours des élèves. 

C'est là incontestablement une tâche laborieuse et pénible; mais c'est un 
excellent moyen d'arriver au succès. 

On remarque que beaucoup d'élèves n'ont pas cette industrie féconde 
de l'étude, nécessaire pour étendre et fortifier puissamment l'esprit. Ils ne 
mettent pas toujours assez d'énergie et de persévérance à s'assimiler les 
connaissances qui devraient constituer le fond de leur instruction. Enfin, 
ils ne . possèdent pas à un degré suffisant cette culture littéraire sans 
laquelle nul n'est maître de sa pensée, faute d'instrument pour 1a produire. 
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L'une des causes du mal réside dans ce fait que certains professeurs 
exposent trop et trop longuement, sans parvenir toujours à caractériser avec 
force, à généraliser à propos et à dire avec chaleur et précision. Il en est qui 
semblent parfois oublier que l'esprit gagne en puissance en proportion de 
l'activité excitée en lui por des impulsions vives, par des appels fréquents ; 
que pour assurer à l'élève la possession des notions enseignées, il :éKï 
l'amener à classer celles-ci logiquement et a les répéter patiemment; 
qu'enfin, on n'arrive à l'art de s'exprimer avec facilité, naturel et correc­ 
tion, que par une habitude laborieusement acquise. 

Sans doute, on ne peut, à l'école normale, employer constamment la forme 
socratique dont les lenteurs contrarieraient l'exécution complète de pro­ 
grammes fort touffus. Cependant, si l'exposition faite par le professeur est 
claire, nette et concise ; si sa parole est sobre, pénétrante et bien réglée, 
il Ü aura possibilité de réserver aux élèves une part d'intervention person­ 
nelle suffisante pour les faire coopérer largement à l'œuvre de leur éduca­ 
tion; pour les aider aussi à vaincre cette timidité naturelle qui souvent 
paralyse leurs moyens dès qu'on les appelle a foire preuve de personnalité. 

Dans l'observation générale qui en forme le préambule, le programme 
de rn84 insiste sur l'obligation, pour tons les membres du personnel ensei­ 
gnant, d'avoir toujou1·s en vue le but pedagogique à atteindre; de donner par 
conséquent pour les branches dont ils sont chargés, une connaissance raisonnée 
du programme de l'école primaire et une première initiation pratique à la 
méthode qu'il convient d'employer avec les enfants. 

Recommandation sage entre toutes, et qui indique, en définitive, la véri­ 
table raison d'être des écoles normales. S'il ne s'agissait, en effet, pour Jes 
futurs instituteurs que d'acquérir des connaissances positives et un certain 
développement d'intelligence, de bons établissements d'enseignement moyen 
leur rendraient cc service. Mais le discernement exact de ce qui est le 
domaine propre de l'école primaire ; mais le laient de conduire les enfants 
par des méthodes en rapport avec la faiblesse de ceux-ci et par des procédés 
assez ingénieux pour introduire la lumière dans des esprits qui s'ouvrent à 
peine, voilà ce que les écoles et les instituts ordinaires ne leur donneraient 
point, et c'est ce qui importe surtout. 

Or, ils ne sont pas assez nombreux les professeurs qui, en expliquant la 
matière d'une partie quelconque du programme, en marquent fortement les 
points à enseigner à l'école primaire, les exposent par une méthode élémen­ 
taire s'adaptant aux besoins de l'enfance, et appellent ensuite les élèves­ 
instituteurs à refaire la leçon dans l'ordre et selon les procédés le mieux en 
harmonie avec le but à atteindre. Ils ne sont pas assez nombreux ceux qui, 
pour la branche spéciale, scientifique ou littéraire, dont ils sont chargés, 
savent en enseigner d'exemple la pédagogie pratique. 
Je sais bien que la rapidité obligée. dans l'exposé à faire de certaines 

parties des matières portées au programme, s'accommoderait peu des Ien­ 
tcurs insèparables de la forme socratique ; mais je sais aussi que, pour ce qui 
constitue le lot essentiel de l'école primaire, il est possible de se montrer à 

]? 
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la fois professeur et instituteur I d'unir étroitement à l'idée scientifique l'-idée 
pédagogique., sans que la marche du cours en soit entravée. Or1 cela ne se 
fait pas partout avec intelligence, et dans une série continue d'efforts 
soutenus. 
Il importe que désormais, dans tous les établissements normaux, la science 

soit mise en rapport aussi direct que possible avec l'application qui devra 
un jour en être faite. 
Il fout que le professeur de mathématiques, pas plus que celui de langue 

maternelle; le professeur d'histoire, pas plus que celui de sciences naturelles, 
n'oublie un instant que, dans sa classe, il est chargé, moins de creuser, de 
fouiller la science, que de choisir, de simplifier et d'approprier les notions 
constituant son cours, et de montrer, par sa manière d'enseigner, comment 
on parvient à les faire pénétrer dans l'esprit de l'enfant. 

Dans Ja plupart des écoles normales de l'État, les élèves tiennent un journal 
de-classe où ils inscrivent, à mesure que les leçons se donnent, le sujet de 
chacune d'elles et le devoir imposé à titre d'application. Lorsque ce journal 
est divisé en autant de parties qu'il Ü a de branches d'études, il ne devient 
pas seulement un indicateur précieux pour le travail à exécuter d'une leçon 
à la suivante, il constitue encore le meilleur aide-mémoire pour les répétitions 
à faire d'un bout à l'autre de l'année. C'est alors une sorte de tableau som­ 
maire de chaque cours, bien plus précis, plus nourri et plus logique qu'une 
vulgaire table de matières. 

Dans les écoles agréées, les élèves n'ont généralement pas ce journal; dans 
quelques-unes de l'État, on l'avait, à tort: abandonné ou négligé. 

Beaucoup de professeurs tiennent aussi une sorte de journal, où ils consi­ 
gnent leurs appréciations sur le travail: le zèle et les aptitudes des élèves ; ils 
sont ainsi toujours en mesure de fournir les renseignements et les avis qui 
leur sont demandés. 

C'est d'ailleurs là un stimulant efflcace , c'est un des moyens d'arriver, dans 
chaque classe, à cette discipline véritablement éducative, qui s'appuie sur 
l'équité, ainsi que sur la confiance et l'estime réciproques entre maîtres et 
élèves. 

C. Branches dont l'enseignement laisse particulièremen! à désirer. 

J'ai déjà cité, parmi les cours dont les notions sont souvent présentées 
dans un vague, une incohérence qui les rendent peu pratiques, celui de 
psychologie. 
Il Ü a des professeurs qui donnent aux élèves l'abstraction toute nue, au 

lieu de les faire passer par l'opération qui Ü conduit, c'est-à-dire par une 
série bien graduée de notions concrètes et d'idées particulières, dont se 
déduiraient l'idée abstraite et la notion générale. 
Il arrive aussi que l'on isole deux choses qu'il serait avantageux de main­ 

tenir étroitement unies: l'étude des conditions dans lesquelles une faculté 
s'exerce et celle des moyens de la cultiver. 
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Enfin, on ne choisit. pas toujours les exemples et les applications parmi 
les faits de l'école et les matières de l'enseignement élémentaire. 

Ce dont les professeurs de pédagogie doivent bien se pénétrer, c'est qu'il 
ne peut être question d'exposer aux jeunes normalisles un cours de philo­ 
sophie ou de psychologie rationnelle, abordant jusqu'aux problèmes ardus 
de la métaphysique. Il s'agit simplement de les amener, par une observation 
toute naturelle de ce qui se passe en eux et autour d'eux, à distinguer les 
grandes lois qui président au développement des facultés de l'âme; il s'agit 
de leur montrer, sans prétention ni emphase, vers quel but, par quelles 
voies et à l'aide de quelles opérations, il faut diriger ces facultés. 
Pour Je professeur d'une école normale, la psychologie est donc chose 

avant tout expérimentale. C'est une étude pratique 'lue l'élève est aidé à 
faire sur lui-même et sur ceux avec lesquels il vit ou dont on évoque le 
souvenir dans son esprit. C'est une leçon de choses où il analyse ses impres­ 
sions, ses désirs, ses sensations, ses sentiments et ceux d'autrui; où il 
cherche à se rendre compte de ses délibérations, de ses résolutions, de ses 
actes et de ceux de ses semblables. 

]3 découvre ainsi le jeu des facultés intellectuelles; il apprend à les con­ 
naître par leurs effets, par leurs manifestations et. par un vigilant appel à sa 
mémoire et à sa conscience. Et, quand il a constaté rie la sorte ces divers 
phénomènes, Je professeur les lui définit, J'amène à en saisir les rapports, 
lui en résume les lois élémentaires, et en recherche avec lui des applications 
aux choses de l'enseignement. 

Dans l'enseignement rle la langue maternelle, l'un des exercices les plus 
négligés est la récitotùm expressive de morceaux préalablement. expliqués. 
Quoi cependant de plus propre à enrichir le vocabulaire des élèves, à déposer 
de bons sentiments el de nobles pensées dans leur esprit et dans leur cœur, 
à donner l'habitude de s'exprimer avec aisance et naturel, et à vaincre cette 
timidité funeste, qui souvent paralyse l'action des plus belles facultés! 

On le comprend fort bien dans quelques écoles. Là, non seulement l'arti­ 
culation est franche et nette, la vocalisation pure et variée, la prononciation 
claire et correcte; mais par les pauses, par le ton, par les inflexions de voix, 
par l'accent, on permet à l'auditeur de saisir la valeur des mots dans l'en­ 
semble de la phrase et d'entrer dans les impressions de la situation. 

Les analyses Ji Ltéraires se font généralcmcn t avec méthode. Mais ici encore, 
plusieurs professeurs enchainent trop la liberté de l'élève dans ses recher­ 
ches ; ils l'assujettissent à un ordre à peu près invariable; ils l' eu ferment 
dans un cadre trop restreint. Chez eux, l'analyse des auteurs a quelque 
chose d'artificiel et de compassé; on ! DÜ découvre pas ce caractère d'élé­ 
vation qui, tout en révélant dans une composition l'unité du but et l'har­ 
monie des moyens, foit apprécier la variété des ressources et sentir les 
beautés de I'art , on dirait qu'elle a une tendance à transporter le procédé 
géométrique dans la littérature. D'autre part, l'hésitation des élèves, quand 
il s'agit d'interpréter un texte, de faire ressortir la propriété des termes, 
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pourrait faire craindre que la préparation, au point de vue des exigences de 
l'école primaire, ne soit insuffisante. 

J'ai laissé entendre plus haut que nos professeurs ne font pas partout, 
dans leur enseignement de l'histoire de la Belgique, une part assez large à 
l'étude du développement progressif des institutions sociales. Us devraient, 
me semble-t-il.mettre mieux en relief les efforts persévérants qu'ont faits nos 
ancêtres à travers les âges, pour conquérir peu à peu des droits et des fran­ 
chises, pour élever moralement et matériellement la condition des diverses 
classes de la société, des classes longtemps méconnues surtout; pour 
obtenir, par l'intervention efficace de la nation dans son gouvernement, une 
bonne gestion des affaires publiques. Ils parviendraient ainsi à faire saisir 
Je lien qui unit les différentes périodes de notre existence politique et à 
expliquer, par leurs origines véritables, la signification et la valeur de nos 
institutions. Ils inspireraient pour elles à la jeunesse cette piété filiale quo 
tout cœur bien placé ressent pour l'héritage lentement amassé par ses pères; 
l'étude de l'histoire deviendrait, dans les écoles normales, un instrument de 
nationalité. 

L'étude du chant et celle de la musique devront être améliorées dans plu­ 
sieurs écoles normales. En général, les professeurs n'attachent pas assez 
d'importance à la pratique du solfège ni aux. exercices individuels de lecture 
à vue ; plusieurs ne font pas un usage intelligent des formules de Dessirier 
et des dictées d'intonation. L'exécution des chants d'école laisse souvent à 
désirer, surtout sous le rapport du sentiment musical. 

D. - BnANCIIES QUI SONT DANS LA PÉRJODE »'ESSAI. 

Il n'est pas possible, en ce moment, de se rendre un compte exact de 
l'influence qu'exercera sur la connaissance des notions d'agriculture l'exten­ 
sion ?b! ! é ê au cours de sciences naturelles. Il faut attendre que le nouveau 
programme ait été mis sérieusement à exécution pendant une ou deux 
années, et que les écoles normales en soient arrivées à posséder chacune un 
jardin modèle d'instituteur, intelligemment exploité et comprenant une 
partie réservée à des expériences comparatives diverses. Partout, on paraît 
animé d'excellentes disposit.ions. C'est déjà un élément de succès. 

Nous pouvons en dire autant des occupations manuelles dans les écoles 
de garçons. Elèves et professeurs sont heureux de ce qu'on leur a fourni des 
occasions d'allier le travail de la matière à celni de la pensée ; ils ressentent 
les bons effets de l'alternance dans le fonctionnement des organes muscu­ 
laires et des organes du cerveau ; leurs essais de confection d'objets de 
cartonnage et de menuiserie révèlent déjà un certain savoir-faire, du moins 
dans les écoles de l'État et à l'école normale agréée de Bruxelles. 

E. - ÉCOLES D1APPLICATJON. 

a) Leur organisation générale. 
Les écoles spéciales d'application qui sont annexées à certaines écoles 
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normales de l'Etat comprennent généralement six. classes à une seule divi­ 
sion, dirigées chacune par un instituteur ; à Andenne, cependant, il ! DÜ a 
que quatre classes, et trois à Couvin. A Verviers et à Arlon, cc sont des 
écoles communales qui servent de champ d'exercice aux. normalistes de troi­ 
sième année. 

Dans les écoles normales agréées, l'école d'applicationse compose de deux, 
de trois, et quelquefois ?DK! plus grand nombre de classes. En plusieurs 
endroits, dans la partie flamande du pays, il Ü a des classes parallèles pour 
l'enseignement donné en flamand, et pour l'enseignement en français. 

Une ou deux classes gardiennes sont annexées aux écoles pour institu­ 
trices. - A Carlsbourg, à Saint-Roch et à Bonne-Espérance, les écoles 
d'application ne sont autres que les écoles mixtes adoptées du village ; elles 
n'ont chacune qu'un seul instituteur. 

A Malines, il ! DÜ a que trois instituteurs pour six classes ; le service des 
trois classes inférieures est fait par les norrnalistes, sous la direction du pro­ 
fesseur de pédagogie. C'est un inconvénient auquel, avec le temps, il 
conviendrait d'apporter remède. 

La meilleure organisation, à mon avis, est celle de [ KÜ (instituteurs). Les 
élèves sont partagés en trois grandes classes, dont chacune est dédoublée et 
comprend deux divisions. 

Chaque instituteur a donc continuellement sous sa direction deux années 
d'études, auxquelles il donne alternativement l'enseignement direct, oecu­ 
pant l'une en silence pendant qu'il s'adresse à l'autre. 

Il Ü a, en outre, une septième classe, représentant une école primaire 
complète, i, un seul instituteur; celui-ci doit s'occuper des trois degrés. C'est 
l'école telle qu'elle se rencontre dans les petits villages; les normalistes Ü font 
un apprentissage très utile des difficultés les plus réelles de la profession. 

Le parallélisme des classes est d'ailleurs un bon moyen d'émulation pour 
les instituteurs comme ponr les élèves. 
Il serait à désirer qu'un tel système pût s'introduire partout, mais »3 n'est 

possible qu'avec un grand nombre d'élèves. A Huy, il Ü en a environ quatre 
cents. 

Le programme de l'école primaire est assez convenablement exécuté dans 
la plupart des écoles d'application ; les instituteurs ont soin de combler les 
lacunes del' enseignement donné par les normalistes et d'établir ainsi l'enchai­ 
nement entre les matières successivement traitées. 
Il Ü é pourtant des améliorations à apporter à la manière de faire de plu­ 

sieurs d'entre eux. Ainsi, dans bien des écoles.celles du pays flamand surtout, 
l'enseignement du calcul est peu méthodique; je voudrais Ü voir plus forte­ 
ment combinées l'étude du calcul mental et celle du calcul chiffré, appliquées 
parallèlement aux nombres entiers et aux nombres décimaux, ainsi qu'aux 
mesures légales et aux fractions ordinaires. 

Ainsi encore, le cours d'histoire donné au second degré n'est le plus sou­ 
ventqu'un abrégé Sée, incolore, ennuyeux.de celui qui se donne au troisième; 
»3 serait bien plus fructueux, s'il se bornait, pour chaque période, à l'exposé 

q 
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de quelques faits, de quelques épisodes marquants de la vie des peuples ou 
des princes, racontés avec des détails frappants qui saisiraient vivement 
l'enfant. 6 7 seraient des jalons sûrement posés sur le chemin à parcourir au 
troisième degré, et l'étude faite dans le deuxième cours deviendrait alors 
véritablement préparatoire à celle du cours suivant. 

J'ai réclamé comme urgentes deux autres améliorations. C'est d'abord une 
correction plus régulière et plus complète des devoirs et des cahiers des 
élèves. C'est ensuite une préoccupation plus constante de viser, dans 
l'ensemble de l'enseignement, l'alliance intime de l'éducation et de l'instruc­ 
tion. 

On rencontre fréquemment, dans les cahiers des élèves, des exercices 
d'application de grammaire et autres, qui ne sont que des banalités. ]3 serait 
si facile ?ê les remplacer par des exemples exprimant une pensée utile ou un 
noble sentiment. La règle qu'il s'agit de faire ressortir ne serait pas moins 
bien appliquée, et l'élève emporterait de plus: de chaque leçon, une notion 
accessoire sérieuse ou une salutaire impression. 33 faudrait que partout, 
dans la mesure du possible, leçons et exercices fussent un perpétuel et 
vivant commentaire de la formule éducative ?K Père Girard : cc Les mots 
pour les pensées; les pensées pour le cœur et pour la vie. » 

Quelques chefs d'écoles normales avaient exprimé le regret de ne pas voir 
tous les membres du personnel enseignant des écoles d'application se livrer 
é$ê7 ardeur à des études propres à élargir leur horizon intellectuel. 
J'ai attiré l'attention sur ce point, montrant combien il importe que par­ 

tout on se tienne à la hauteur des progrès qui s'accomplissent chaque jour 
dans l'enseignement, et insistant sur cette pensée que, pour les instituteurs 
peu appliqués, le jour arrive bien vite où le contraste est trop frappant entre 
le savoir et le devoir. 

Le travail manuel pour garçons est en bonne voie d'organisation aux 
écoles d'application de Huy, de Mons, de Yerviers.de Gand, de Nivelles et de 
Couvin. On ne l'a pas introduit jusqu'ici dans celles qui sont annexées aux 
établissements normaux agréés, si ce n'est à Bruxelles. 

b) Leçons ordinaires des élèves-instituteurs. 

On se conforme généralement aux indications du programme-type, en ce 
qui concerne le nombre, l'ordre et la disposition des leçons à donner par les 
élèves-instituteurs. Il ! DÜ é eu d'exception pKê pour Louvain (instituteurs) 
et seulement pour le premier trimestre de l'année scolaire. L'école d'appli­ 
cation n'ayant été ouverte qu'en octobre, »3 fallait un peu de temps pour la 
mettre sur pied. 

Sauf à Huy, les normalistes sont rarement appelés à diriger une école 
composée de plusieurs divisions. C'est une lacune dans leur éducation pro- 
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fessionnelle. Elle devra être comblée l'année prochaine, dans la mesure du 
possible. 

Dans certaines écoles, il arrive fréquemment que le professeur de péda­ 
gogie ou l'instituteur de la classe interrompt la leçon pour adresser des 
observations à l'élève-instituteur qui la donne. En règle générale, c'est 
mauvais; cela déroute ou déconcerte le norrnaliste, et il est rare qu'il ressai­ 
sisse le fil de ses idées et le suive sans déviation malheureuse. Il vaut mieux 
réserver les critiques pour les présenter <lans un entretien particulier après 
la leçon, ou en inscrire le résumé dans le cahier de préparations. 

c) Leçons didactiques et leçons modèles. 

Pour les leçons didactiques et les leçons modèles, on suit également les 
instructions qui figurent au programme. Cependant, trop souvent le profes­ 
seur spécial de la branche sur laquelle porte l'exercice, se dispense ?DÜ 
assister. C'est un tort, car »3 gagnerait à se familiariser, par la discussion des 
procédés, avec les habitudes et les exigences de l'enseignement élémen­ 
taire; d'un autre côté, la leçon serait, dans bien des cas, examinée avec plus 
de profit, au moins sous le rapport du fond. 

67. Rapport de M. l'inspecteur de la gymnastique. (Année scolaire {889-fS00.) 

En général, la gymnastique est bien enseignée dans les établissements 
d'instruction normale primaire ; mais s'il est des écoles où elle se maintient 
à un degré de supériorité que je me plais à signaler, il en est quelques-unes 
qui laissent à désirer à certains égards et où l'on n'inspire pas suffisamment 
aux élèves le goût des exercices corporels. 
Temps consacré aux leçons. - Le tableau de l'emploi du temps accorde 

à l'enseignement de la gymnastique deux heures par semaine dans chaque 
classe et prescrit qu'il y a, en outre, au moins deux fois des exercices gym­ 
nastiques pendant les récréations (deux demi-heures.) 
J'ai constaté que pour plusieurs écoles, le règlement n'est observé que 

dans les classes inférieures; dans la 5e année d'études, on se borne souvent 
à une heure de leçons seulement, et quant aux exercices pendant les récréa­ 
tions, ifs sont généralement négligés. 

D'autre part.dans quelques écoles, les leçons, au lieu de se donner quatre 
fois par semaine, à raison d'une demi-heure, n'ont lieu que deux fois et 
elles durent une heure entière. C'est enfreindre les règlements et placer l'en­ 
seignement dans de mauvaises conditions de succès. 

Il importe que les élèves s'exercent chaque jour; le travail corporel doit 
faire diversion aux occupations intellectuelles journalières et à la sédentarité 
du pensionnat; aussi, est-ce une grave erreur de croire que des exercices 
répétés à trois ou quatre jours d'intervalle puissent produire de sérieux 
effets sur la santé. 

Il devrait donc être ordonné expressément: 
i9 Qu'il Ü ait chaque semaine deux heures de leçons dans chaque cours. 
2° Que les leçons soient chacune d'une demi-heure. 
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5° Qu'au moins deux récréations par semaine soient affectées à des 
exercices ou à des jeux gymnastiques auxquels tous les élèves prendraient 
part. 
Terminologie. - Les professeurs n'emploient pas tous la même termino­ 

logie ; il Ü a même de telles divergences que bien souvent les instituteurs 
sortis d'une école ne comprennent pas les commandements énoncés par 
leurs collègues venus d'un autre établissement. C'est là un grave défaut. 

Dans quelques écoles normales, les professeurs abandonnant la voie simple 
tracée par le programme officiel, en changent non seulement l'esprit et la 
méthode, mais introduisent dans leur enseignement une terminologie pré­ 
tentieusement scientifique qui aboutit au résultat que je viens de signaler. 
Si une telle manière de faire se généralisait, on verrait Gê reproduire dans 
l'enseignement de la gymnastique une sorte de confusion des langues, à 
tout prendre déplorable. Les auteurs du programme se sont attachés à 
n'employer qu'un langage simple, à la portée des jeunes intelligences aux­ 
quelles il est destiné, et j'estime que les chefs des établissements d'ensei­ 
gnement normal devraient être invités à interdire aux professeurs placés 
sous leurs ordres, l'usage d'une autre terminologie que celle que prescrit ce 
programme. 
L'enseignement. - J'ai remarqué aussi que dans quelques établissements, 

la préparation du futnr instituteur à l'enseignement des exercices corporels 
n'est pas l'objet des soins qu'elle réclame. Les professeurs cherchent à 
obtenir des gymnastes sachant exécuter le plus correctement possible des 
exercices d'une certaine difficulté, et ils oublient qu'à l'école normale, pour 
la gymnastique comme pour les autres branches, l'essentiel est de préparer 
l'instituteur ù sa mission future. 

L'élève-norrnaliste poursuit un double but en faisant de la gymnastique : 
il vise à .sou développement corporel cl à l'alîcrmisscmcnt de sa santé, 
comme tous les écoliers, mais il doit en plus OJJprendre les exercices, étudier 
le programme et la méthode afin de pouvoir enseigner à son tour quand 
»3 aura quitté l'école. 

Il ne lui suffit donc pas de savoir exécuter pins ou moins bien les mou­ 
vements qui lui sont commandés, il doit les connaître assez pour les 
expliquer, composer logiquement une leçon et créer des combinaisons'utiles. 
L'enseignement qu'on lui donne doit donc être partiellement théorique, et, 
de son côté, il doit consolider, par une étude personnelle, la connaissance 
des notions qu'on lui communique. 

Ordre devrait être donné de consacrer une partie du temps réservé a la 
gymnastique à un enseignement théorique qui comprendrait, outre l'analyse 
des mouvements, l'étude expliquée du programme, l'enchaînement et la 
progression des exercices et, dans la troisième année surtout, la préparation 
pratique qui consisterait en des leçons à donner par les élèves, non seule­ 
ment aux enfants de l'école d'application, mais à leurs condisciples, sous la 
direction du professeur de gymnastique. 
, Dès la seconde année d'études, les élèves-instituteurs devraient être 
exercés au commandement et à l'enseignement d'un exercice quelconque; 
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dans la 5e année, ils seraient appelés à créer des séries d'exercices, à 
composer des leçons sur des sujets donnés cl à diriger une classe à la cour 
cl au gymnase. 

CHAP1'fRI~ VI 
EXAMEN O'INSTlfUTEUR {uT. 8 DE u LOI DU iO SEPTUIBIIE 18Si)- ENTÉRINEMENT DES DIPLOMES 
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68, Mesures d'exécution. - Résultats. 

Nous avons fuit connaître an précédent Rapport triennal, Texte, pages xcn 
et suivantes, les mesures prises pour l'organisation de l'examen d'instituteur 
prévu par l'article 8 de ln loi du 20 septembre 1884, ainsi que pour l'enté­ 
rinement des diplômes d'instituteur, en exécution de l'article i7 de la 
même loi. 

Aucune modification n'a été apportée à ces instructions. 
Pendant les années ï) ) ) à 1890, deux jurys, formés, conformément à 

l'article i cr de l'arrêté royal <lu 2-l septembre 1884, ont siégé aux écoles 
normales de Gand et de Nivelles, pour les instituteurs, et aux écoles normales 
de Bruges et de Liège, pour les institutrices. 

Le tableau indiquant les résultats des examens est. inséré aux Annexes, 
page !06. Il ressort de cc tableau que sur 448 récipiendaires ayant subi 
l'examen, 237 ont fait preuve de capacités suffisantes pour obtenir un 
diplôme, et que 2J _1 ont échoué. 

Deux récipiendaires avaient produit des renseignements inexacts pour 
obtenir l'autorisation de subir un examen plus pratique que théorique, 
conformément aux dispositions ?K paragraphe s de l'article s ?ê l'arrêté 
royal du 2l septembre 1884 ; les diplômes qui leur avaient été délivrés ont 
été annulés. 
Pendant les mêmes années, le jury, pour les institutrices, a continué à 

entériner les diplômes des élèves des écoles normales privées, délivrés pen~ 
danl la période de 1879 à 1884. Il a eu à examiner trois diplômes, qui ont 
été admis à l'entérinement, savoir : ! de l'école normale d'institutrices 
d'Hérenthals, 1 de l'école normale d'instituteurs de Thourout et 1 de l'école 
normale d'instituteurs de .Malonne. 

--~---- 
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ÉTAl3LISS11MEN'l'S D'INS'fRUCTION PRIMAIRE 

- 
CHAPITRE PREMIER 

INSTALLATIONS SCOLAIRES - LOCAUX - MOBILIER 

69. Bâtiments des écoles primaires existant à la date ù K 51 décembre 1.890. - État des locaux et du mobilier. 

Le nombre des locaux d'école primaire appartenant aux communes s'éle­ 
vait, le 5i décembre 1890, à 5,997. 
Par suite de la suppression de certaines écoles communales, n,4 locaux, 

devenus sans emploi pour l'enseignement, avaient été affectés à un autre 
usage, tout en restant la propriété des communes. 

Les 5:997 locaux communaux, dont 5,556 étaient réputés convenables, 
servaient d'installation à 41003 écoles primaires, comprenant 8,507 classes, 
qui pou raient contenir 48i>,o48 élèves. 
Il Ü avait 5,680 logements de membres du personnel enseignant, 

dont 5,442 étaient réunis aux bâtiments d'école, et 245 en étaient séparés. 
665 logements appartenant aux communes avaient reçu une autre desti­ 

nation. 
On comptait, en outre, 84 locaux d'école primaire tenus en location pat· 

les communes, et 59 mis gratuitemùnt à leur disposition, ce qui portait 
à 41120 le nombre total des locaux d'école. 

Des 4,097 écoles primaires communales, 5,!>71 avaient un mobilier satis­ 
faisant et des collections scientifiques en bon état. (f/oir pour plus de détails 
les tableaux insérés aux Annexes, pp. H6 et suiv.) 

·70. Locaux. d'école gardienne existant à la date du 51 décembre 1890. 

Le nombre des écoles gardiennes installées dans des locaux appartenant 
aux communes s'élevait à ( 1sT ï[ BJ de ces locaux étaient dans un état conve­ 
nable. 

Il Ü avait 427 écoles établies dans des bâtiments annexés aux écoles 
primaires, et 181:î installées dans des locaux entièrement distincts. 61 écoles 
gardiennes étaient tenues dans des bâtiments loués par les communes 
et 1a dans des locaux mis gratuitement à leur disposition. Le nombre total 
des locaux <l'école gardienne communale était donc de 687. 

»3 9 locaux d'école gardienne appartenant aux communes, devenus saus 
emploi, avaient été abandonnés ou affectés à un autre usage. 



[ N° 128.] ( LXVIII ) 

Les 6~8 écoles gardiennes installées dans des locaux communaux cornpre­ 
naient i ,107 classes, pouvant contenir au maximum 65,50:> élèves. 

628écolcs gardiennes sur 688 avaient K! mobilier en bon état; !'i65 étaient 
pourvues du matériel nécessaire à l'enseignement d'après la méthode Frœbel. 

Des 107 logements mis par les communes à la disposition des institutrices 
gardiennes, 96 étaient réunis aux bâtiments <l'école et H en étaient séparés. 
15 logements, devenus sans emploi, avaient été affectés à K! autre usage. 
(Pofr aux. Annexes, pp. U 6 et suiv.) 

7t. Jardins formant une dépendance des maisons d'école. 

Les jardins appartenant aux communes et formant une dépendance des 
maisons d'école étaient, à la date du 3 l décembre 18901 au nombre de 51446: 
représentant une superficie totale de 284 hectares Si arcs 75 centiares ; cc 
qui donne, en moyenne, une superficie de 8 arcs 27 centiares pur jardin. 

627 jardins, d'une contenance de o2 hectares 09 arcs 85 centiares, devenus 
sans emploi: avaient été affectés à un autre usage. 

ï2. Observations é11 sujet de l'étal dos bàtimcnls, du matériel scolaire, dr l'outllluge didacüque ri des jardins. 

MM. les Inspecteurs de l'enseignement primaire: dans leurs rapports: 
déclarent insuffisant le nombre des locaux affectés à la tenue des écoles 
primaires, et considérable le nombre de ceux qui ne satisfont pas aux condi­ 
tions hygiéniques et pédagogicrues. 

Les inspecteurs <l' Anvers, de Dinant et de Courtrai, entre autres, insistent 
G111· la nécessité d'augmenter, en plusieurs endroits, le nombre des salles de 
classe et de modifier les dispositions d'un certain nombre de celles qui 
existent. 

Dans bien des écoles aussi, il faudrait remplacer ou améliorer l'amcuble­ 
rnenl et l'outillage didactique. li ! DÜ en a~ en effet, que 5),70: soit 87 .·J J p. 0/0, 
dont le mobilier est complet et en bon état: non compris l'outillage didac­ 
tique. 

066, ou 15.81 p. 9/o: n'ont pas une collection complète de poids et 
mesures; 1,021, ou 24.90 p. 0/01 n'ont pas une seule collection de tableaux 
pour l'enseignement intuitif. 

~94, ou 14.48 p. 9/o, n'ont pas le matériel nécessaire pour l'enseignement 
de la géographie. 

1,064, ou 2a.9t"> p. 9/o, n'ont pas la plus simple collection de formes géomé­ 
triques. 

Les plaintes des années précédentes se reproduisent aussi au sujet du 
peu de soin de certaines administrations communales, en ce qui concerne 
l'entretien des bâtiments d'école et de leurs dépendances, ainsi que le 
chauffage et la propreté des classes. 

Bien des communes ne prévoient rien à leur budget pour le nettoyage 
journalier des classes, <lit l'inspecteur de Namur; la plupart des autres ! DÜ 
font figurer qu'une somme inférieure à 20 francs et descendent mème 
jusqu'à 12 francs; Lien plus, sur cette chétiv« allocation, on force parfois 
encore l'instituteur il prélever le coût d11 Llanchissagc des salles d'école; 
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enfin, là où ce service est mis en régie, on se contente d'un nettoyage hebdo­ 
madaire. li serait donc nécessaire que l'autorité compétente déterminât le 
minimum de l'allocation à inscrire au budget scolaire pour cet objet. 

De son coté, l'inspecteur de Dinant signale un abus qui se produit dans son 
ressort. Des autorités communales permettent parfois à des sociétés d'agré­ 
ment de disposer du local d'école, pour Ü donner des bals, des concerts, 
des spectacles, etc. Pour <pic ces divertissements puissent avoir lieu: on doit 
vider complètement la classe; l'ameublement est placé dans des lieux où il 
ne se trouve pas à l'abri des dégradations, et il se détériore tout autant que 
les murs et les planchers ou carrelages. 

Les inspecteurs Je Marche, de Courtrai, d'Arlon et de Tournai regrettent 
que les jardins d'instituteurs ne soient généralement pas encore assez bien 
cultivés pour pouvoir inspirer aux élèves le goût de l'horticulture et de 
l'arboriculture. La plupart des autres inspecteurs se montrent assez satisfaits 
sous cc rapport; ils font remarquer que les visites attentives et les observa­ 
tions critiq ucs dont ces jardins sont l'objet lors des conf ércnces trimestrielles 
constituent un stimulant efficace pour amener les chefs d'écoles à en soi­ 
gner la distribution et la culture. 

73. Dépenses faites pour construction, appropriation, ameublement, etc., de maisons d'école. 

Il résulte de l'examen ?êG tableaux de l'emploi des fonds, insérés à la fin 
des Annexes, que l'État, les provinces et les communes ont dépensé, pendant 
la période triennale de 1888-!890, une somme de fr. 6,t 771408-09, pour 
construction, appropriation, agrandissement, ameublement, etc., de & é»­ 
sons d'école primaire. 

Cette somme a été supportée de la manière suivante: 

Communes 
Provinces. 
État . 

. fr. 2:986,764 82 3 
890,7HJ 26 

2,299,928 01 
6,177,408 09 

La dépense moyenne de chacune des trois années est donc de 
fr. 2,0~9~!56-03. 

CHAPYfRE JI 

(~COLES GARDIENNES 

î-i. ,Sombre, matériel, ouüllage didactique. 

Au 5i décembre {888: il Ü avait, dans le royaume, 679 écoles gardiennes 
communales et 509 écoles gardiennes adoptées ou subsidiées ; au 5f décem­ 
bre !889, 679 écoles gardiennes communales et 565 écoles gnrdiennes 
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adoptées ou subsidiées ; enfin, au 51 décembre 1890, le nombre des écoles 
gardiennes communales s'élevait à 688, dont 2 destinées aux garçons, 2 aux 
filles et 684 aux enfants des deux sexes, et celui des écoles gardiennes 
adoptées à 4!S6, dont J pour les garçons~ 1 pour les filles, et 4:S4 pour les 
enfants des deux sexes, soit j éy· conséquent, en tout, 1,144 établissements. 

Comparé à celui des écoles gardiennes existant à la date du 51 décem­ 
bre 1887; ce nombre dc I , 144 présente, pour les écoles communales et pour 
les écoles adoptées ou subsidiées respectivement, une augmentation de 23 et 
de 174; soit, en pins, 197 institutions destinées à recevoir les enfants du 
premier âge. 
les tableaux insérés aux Annexes; pages 150 à -i4t 1 fournissent, par 

ressort <l'inspection principale, le détail de ces chiffres. 
Nous publions également aux pages 8, 9, 20 et 21 des Annexes, les 

tableaux des visites d'écoles gardiennes, faites par les inspecteurs princi­ 
paux et cantonaux pendant la ­( & K période triennale. 

Dans 125 écoles gardiennes communales, on ne trouve pas Je matériel 
nécessaire pour l'enseignement d'après la méthode Frœbel. 

L'ameublement et Je matériel sont insuffisants et parfois défectueux dans 
bon nombre d'écoles adoptées et subsidiées. Les inspecteurs d'Arlon, de 
Hasselt et d'Alost signalent, en cc qui concerne cet objet, la nécessité d'im­ 
portantes améliorations. 

75. Personnel enseignant. 

Le personnel enseignant des écoles gardiennes communales se composait, 
au 31 décembre 1890, de 1,292 institutrices et sous-instit ut ri ces communales, 
dont 941 diplômées, cl de 660 institutrices ou sous-institutrices adoptées ou 
subsidiées, dont 25 diplômées. 

JI Ü avait donc dans les écoles gardiennes soumises à l'inspection de 
l'État, 49.49 p. 0/o du personnel: en possession d'un diplôme, et ~0JH p. 0/0, 
n'ayant. pas de diplôme. 

Les communes, on §ê voit: usent de la faculté de nommer aux emplois 
dans les écoles gardiennes, des personnes n'ayant aucun diplôme officiel. 
Aussi, « quoique la plupart de ces institutrices, dit l'inspecteur de Mons, 
donnent chaque jour des preuves nombreuses de dévouement, beaucoup 
sont faibles au point de vue professionnel. » 

D'après le tableau qui figure aux Annexes, page 146, la moyenne des trai­ 
tements, pour 1890, s'élève à fr. 1,081-77 pour les institutrices des écoles 
gardiennes communales, et à fr. 1 ~07t;-64 pour les sous-institutrices. 

76. Population cl Iréquentatlon. 

Il Ü avait, à la date du 51 décembre : 890, clans les écoles gardiennes, une 
population de H5,172 élèves. 

Les écoles communales en comptaient 68,718, dont 54,147 garçons et 
54,!>7! filles. 

yê nombre des élèves des écoles gardiennes s'est accru de 13,876 pendant 
la : 6me période triennale. 
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Sur les H 5i t 72 élèves fréquentant les institutions de l'espèce: t 04,669 ont 

été admis g1·atuitement, soit une différence de : 5,515 en plus: comparative­ 
ment au � 1 décembre 1887. (Vofr aux Annexes les tableaux insérés aux 
pp. 1� 9 à 1aI:L• 

La durée moyenne de la fréquentation par élève a été, pour les écoles 
communales, de : 68.52 jours ou 7L17 p. 9/o eu égard au nombre des jours 
pendant lesquels l'école a été ouverte, de 180.70 jours ou 74.70 p. 0/0, pour 
les écoles adoptées, et de i 74.~H jours ou 72.94 p. 9/o, pour l'ensemble. 
(f/oir aux Annexes le tableau inséré aux pp. l42 à 14~.) 

L'attention du Gouvernement ayant été appelée sur les inconvénients qui 
résultaient, au point de vue de la discipline, de l'admission [dans Jcs écoles 
gardiennes d'enfants trop jeunes, les gouverneurs des provinces ont é ïé 
chargés d'engager les conseils communaux à ne pas permettre l'accès de ces 
institutions à des enfants âgés de moins de trois ans. Dès que les élèves 
pauvres fréquentant les écoles gardiennes ont atteint le minimum d'âge (six 
ans) fixé par l'article 2, n° f de l'arrêté ministériel du 21 septembre -1884, ils 
doivent être admis à l'école primaire. (Circulaire du sIï août J889; ·f =scetion, 
n° -15829, aff. gén.) 

Malgré ces recommandations, des abus continuent à exister dans la fré­ 
quentation des écoles gardiennes. 

Un inspecteur principal signale que certaines communes de son ressort, 
en vue d'économiser un traitement de sous-instituteur, admetlcn( dans 
leurs écoles gardiennes des enfants de six à huit ans, à côté de ceux de trois 
et quatre ans. 

Un autre inspecteur principal se plaint de ce qu'on ouvre les écoles gar­ 
diennes à des enfants de moins de trois ans, et même de deux ans, qui rendent 
la discipline impossible et entravent continuellement le cours des exercices. 

77. Règlement-type et programme-type des écoles ~ardiennes. 

La loi scolaire abandonne aux conseils communaux le soin de régler tout 
ce qui concerne l'établissement et l'organisation des écoles gardiennes. 

Le Gouvernement n'a pas à s'immiscer dans la création cl la direction de 
ces institutions ; il les soutient et en favorise le développement par l'alloca­ 
tion de ses subsides et les fait visiter par ses inspecteurs. 
En vue de faciliter la tâche des communes, notamment en matière d'orga­ 

nisation pédagogique des écoles du premier âge, M. le Ministre a donné son 
approbation au règlement-type cl au programme-type qu'il avait fait élaborer 
par le Conseil de perfectionnement de l'instruction primaire. 

En transmettant ces documents aux gouverneurs des provinces, M. Je 
Ministre a fait connultrc aux administrations communales, dans une circu­ 
laire portant la date du 20 août !890 : 
i e Les condit ions qu'une école gardienne doit, autant que possible, réunir 

pour mériter les encouragements pécuniaires de l'État; 
2° Son intention de rétablir prochainement l'examen d'institutrice 

gardienne et d'organiser des cours normaux temporaires pour y préparer. 
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En cc qui concerne le premier point, i1 est à remarquer que le Gouverne­ 
ment n'entend pas subordonner complètement l'octroi de ses subsides à des 
conditions rigoureuses d'organisation matérielle et pédagogique. 

Aux termes de la circulaire prémentionnée, les gouverneurs sont priés 
d'engager les conseils communaux qui ont maintenu, créé ou adopté des 
écoles gardiennes à arrèter , d'après le règlement-type et le programme­ 
type, un règlement et un programme qu'ils communiqueront à l'inspection 
scolaire. - 

Nous reproduisons éKY Annexes, pages 147 à 1~5 : i9 la circulaire pré­ 
citée du 20 août 1890; 2° le règlement-type pour les écoles gardiennes; 5° le 
programme-type pour ces mêmes écoles. 

CHAPITlrn ]33 
ÉCOLES PRl~IAIRES CO)IMUNALES {') 

§ Jer, ORGANISATION, 

78. Une commune ne peut ëtre contrainte de rester réunie ù une au Ire, sous le rapport de l'enseignement 
primaire. 

En vertu d'une convention intervenue, en 187!5, entre les administrations 
communales <l'E. . . . . et de S. . . . . , les enfants pauvres du hameau 
C ..... , dépendant de la commune d'E ..... , étaient admis à fréquen­ 
ter, aux frais de cette dernière, les écoles de S. . . . ; lem· paroisse. Mais le 
conseil communal <l'E ..... s'étant abstenu, en !886 et en ï 887, d'indem­ 
niser Ide cc chef, la commune de S. . . .. , celle-ci a renvoyé de ses écoles 
les enfants dont il s'agit. 

Des habitants de la dite section ayant réclamé contre cette mesure, 
M. le Ministre Devolder écrivit, dans les termes suivants, au gouverneur de 
la province : 

« La loi du 20 septembre 1884 ne confère pas au Gouvernement le droit 
de contraindre la commune d'E .... à rester réunie à celle de S ..... , 
au point de vue scolaire. En effet: l'article Jer, § final, de cette loi ne permet 
au Roi que d'autoriser - en cas de nécessité et A LA DE&iANDE DES CONSEII,s 

7b11! ]c dMc } I les réunions de ce genre. 
D'autre part, la commune <l'E. . . . . possède une école primaire com­ 

munale où il Ü a place pour recevoir les enfants pauvres de la section 
C ..... Elle satisfait donc à ses obligations légales et, dès lors, la suppression 
ou même la réduction des subsides qui lui sont alloués sur les fonds de l'État, 
pour le service ordinaire de l'instruction primaire, ne se justifierait pas. 

(1) La partie statistique concerne à la fois les écoles communales et les écoles adoptées ou 
subsidiées. 
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BB Je ne m'oppose pas toutefois à ce que vous engagiez le conseil com­ 
munal d'E ..... à revenir sur sa décision. » (Dépêche du 16 février i888, 
n°• 4047 / 1383{ \ 1 ro s011.) 

79. Une commune ne peut être astreinte à subsidier une école primaire libre non adoptée, 

Hormis le cas <l'adoption d'office par le Gouvernement (art. 4~ § final, de 
la loi du 20 septembre f884), une commune ne peut être astreinte à subsi­ 
dier une école privée. 

Dans le cours de la discussion, à la Chambre des Représentants, <lu projet 
devenu 1a loi précitée, M. Jacobs, alors Ministre de l'Intérieur cl de l'instruc­ 
tion publique, a indiqué, en ces termes, la portée de l'article 9, 5° alinéa : 
cc Il ne doit pas dépendre de la commune d'empêcher des écoles, qui 
» réunissent toutes les conditions requises pour l'adoption, de recevoir des 
>) subsides de la province et de l' ûu«, quand la situation de leurs finances 
BB le leur permettra; il ne faut pas que de deux écoles identiques, établies 
» sur le territoire de communes différentes, l'une puisse recevoir un subside 
» de t' État, parce qu'elle est adoptée, êï que l'autre ! Dê! puisse obtenir 
» uniquement parce que la commune refuse de l'adopter. >) 

D'après cette déclaration: le législateur a voulu permettre à l'État et à la 
province d'allouer des subsides aux écoles non adoptées par les communes et 
qui réunissent cependant les conditions exigées pour l'adoption. 
li ne résulte pus non plus de l'article 5 de la loi du 20 septembre 1884, 

qu'une commune puisse être contrainte de payer à une école libre, même 
subsidiée par l'État ou la province, la rétribution scolaire pour l'instruction 
des enfants pauvres. Au contraire, lors de la discussion de cet article, le 
Gouvernement a déclaré, an sein des Chambres législatives, que la commune 
n'aurait pas à intervenir dans les frais de l'instruction des enfants qui fréquen­ 
teraient une école libre non adoptée. (/fnnales parlementaires, - Chambre 
des Représentants : séance du 26 août : 884, pp. 282 à 286. -Sénat : séances 
des 9 et f0 septembre, pp. 76 et 8~ (-tre colonne). - Dépêche du 9 novem­ 
bre 1889, n°5 ~638f-l5827a.) 

80. Programme d'enseignement. - Règlements scolaires. 

Dans la circulaire du 21 septembre 1884 (chap. IV), M. le Ministre Jacobs 
déclarait qu'il faudrait nécessairement user d'indulgence, pendant les 
premiers temps, pour la mise à exécution de l'article 4, § fer, de la loi 
du 20 septembre 1884, en cc qui concerne les matières dont l'enseignement 
était d'introduction récente dans les écoles primaires. 
Le tableau inséré aux pages R1 . a et 1 Df> des Annexes renseigne le nombre 

des écoles communales, adoptées ou subsidiées, dans lesquelles une ou plu­ 
sieurs branches obligatoires n'étaient pas encore enseignées à la date du 
3! décembre ·1890 (1). 

(1 J Par circulaire du 19 août 1) P1R ° L le Ministre de Burlet a prié les inspecteurs princi­ 
paux de ne rien négliger en vue de faire enseigner, à partir de l'ouverture de l'année scolaire 

t 
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Nous croyons devoir mentionner ci-dessous la nature de ces branches et 
comparer la situation qui existait à la fin de la période triennale dont nous 
rendons compte avec celle qui était constatée à la date du 5t décembre 1887: 

u: ?é 7ê& { Éê a) P9L œ œ 
(li y avalt, a celle date, dans 
le royaume, � R(»u é 7b3êG pri­ 
maires 7b& & K! éïêGR adop­ 
tées ou subsidiées.) 

u1 ?é 7ê& { Éê Ia) ) l œœœ 
(5,191 écoles primaires com­ 

& K! é3êGLé?bj ïè êG ou subsi­ 
diées extstaient à cet Léda ie.) 

En+ en 4890. 

Eo - en f890. 

IIOflllBllE DES tCOLES OU L'ON N'ENSEIGNAIT PAS 

l"blilolre ltJ mmenls la le lravail les nolions 
la le à J"oiguille u·ngrieullure dela d11 gymQUti• 

~•o;rapliie. Bel1ique. d,uin. chant. (pou ries (communes 
~a•. fille~). rurales). 

u l H t30 [ 3 2-S-3 55 

2 l H H5 H4 269 120 

è » œ " œ œ RR 
œ œ 3 Hi 33 26 l aR 

Indépendamment des matières obligatofres) énumérées à l'article 4, § Jer, 
de la loi du 20 septembre 1884, les communes peuvent, d'après le para­ 
graphe 2 de cet article, porter au programme de leurs écoles d'autres 
branches (matières facultatives) dont l'enseignement est reconnu possible et 
utile. Un relevé numérique, indiquant les matières [aeuliatioes que l'on 
enseignait: au 51 décembre 1890: dans les écoles primaires communales, 
adoptées bï1 subsidiées, figure éKY Annexes du présent Rapport, pages H56 
à t;S9. 

81. &fosures prises à l'égard des communes qui étaient en retard d'arrêter le règlement d'ordre intérieur cl le 
programme <l'éludes de leurs écoles primaires. 

Les conseils communaux <le deux localités étaient en retard d'arrêter le 
règlement d'ordre intérieur et le programme d'études de leurs écoles pri­ 
maires, ainsi que le tableau de la distribution du temps et du travail dans 
les classes. 
Sur la menace de se voir retirer tout subside de l'État pour le ser­ 

vice ordinaire de l'instruction primaire, les dits collèges se sont exécutés. 
(Dépêches du 20 décembre 1888, nos 5731/ 1a9ul d et du 27 février 1890, 
n°• auPi 1� P( PML• 

ï 891-1892, dons toutes les écoles primaires subventionné-es par l'État, les provinces et les 
communes, toutes les branches obligetoires inscrites à l'article 4, § 1"', de la loi du 20 sep­ 
tembre 1884. 
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8~. Le collège des bourgmestre el échevlns ne peut, sans uni! autorisation spéciale du conseil communal, 
accorder aux instituteurs d'autres cengës que ceux qui sont prévus au règlement d'ordre intéril'ur tla 
l'école. 

En vertu de l'article ~, S Jer, de la loi du 20 septembre i884, c'est au 
conseil communal qu'il appartient d'arrêter Je règlement d'ordre intérieur 
des écoles primaires communales, lequel détermine notamment les congés 
à accorder aux élèves et aux instituteurs. D'après l'article 90 de la loi 
communale, le collège des bourgmestre et échevins doit assurer l'exécu­ 
tion de ce règlement; il ne peut donc Ü déroger à moins d'une auto­ 
risation spéciale du conseil communal. (Dépêche du 25 novembre : 8891 

1ro section, n° � 5!09/159691", atî. gén.) 

83. Défense faite aux Instttuteurs d'ohligrr les éli:rts portant des sabots à les dëpeser au vesüaire avant 
d'entrer dans la salle ,l'école. 

On avait signalé au Gouvernement que, afin d'éviter le fréquent nettoyage 
des classes, certains instituteurs obligeaient, surtout en temps de pluie, les 
élèves à déposer leurs sabots au vestiaire avant d'entrer dans la salle d'école. 
1\1. le .Ministre Dcvolder a chargé les gouverneurs des provinces lie faire 
savoir aux administrations communales et à l'inspection scolaire que c'était 
là un abus qu'il importait de réformer clans l'intérêt de la santé de ces élèves. 
(Circulaire du 27 décembre 1888, 1re section, n°• 5761/i5969N, aff. gén.) 

8-t. On ne peul pas contraindre les Instituteurs communaux à surveiller leurs ëtëves, à l'église, pendant les 
offices du dimanche. 

yê bourgmestre ?Df LLLLL demanda si le conseil communal pouvait 
rendre obligatoire, pour le personnel enseignant, la surveillance des élèves 
des écoles primaires officielles à l'église, pendant les offices du dimanche, en 
inscrivant cette obligation clans le règlement local concernant ces écoles. 
M. le l\linisti·e Dcvolder répondit en ces termes, par· dépêche du 6 juin : 889, 
1re section ~ 0°� 14a f / : 5969A : 

7n En présence de l'article Hi de la Constitution, il ne parait pas possible 
de contraindre le personnel enseignant à surveiller les élèves des écoles pri­ 
maires communales, à l'église, pendant les offices du dimanche, bien qu'il 
soit désirable que les membres de ce personnel consentent à se charger de 
cette surveillance. Il appartient à l'autorité locale de s'entendre officieuse­ 
ment., à cet égard, avec le personnel enseignant. » 

s:,. Obligation, pour les élèves du sexe féminin fréquentant les écoles primaires communales, de suivre le 
cours de travail à l'aiguille organisé dans ces écoles. 

Si la commune est teuue d'inscrire au programme de l'école primaire 
les branches mentionnées à l'article 4, § I«, de la loi du 20 septembre 1884, 
il Ü a, d'autre part, obligation, pour les élèves, d'assister aux leçons de 
travail à l'aiguille aussi bien qu'à celles qui ont pour objet les autres 
branches d'études. Le système contraire serait de nature à nuire à la bonne 
marche de l'enseignement. (Dépêche du 22 mars 1889, 1re section, n°• 71.5/ 
H624N.) 
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86. Enselgnement de la relicrion dans les écoles primaires. Solution de quelques questions relalh'tS à 
cet obj1:l. 

I. Le gouverneur de la province de L. . . . . a soumis, au .Ministre de 
l'Intérieur et de l'Instruction publique, une délibération du conseil com­ 
munal, décidant : i9 de permettre au curé de la paroisse de surveiller l'en­ 
seignement donné dans les écoles primaires officielles, alin de vérifier si 
rien ne blesse ln religion; 2° de prier cc prêt l'e d'adresser, à l'administration 
locale, les observations qu'il pourrait avoir à faire à cc sujet. 

Le Gouvernement répondit que cette décision pouvait sortir ses effets, 
attendu qu'en la prenant, le conseil communal avait agi conformément à L 
l'esprit de la loi du 20 septembre ·1884. - Voir les discussions parlemen­ 
taires. Annales. Chambre des Représentants, pages 177 et 178. - (Dépêche 
du H septembre 1890, 1re section, n°s 2087/HW~6A.) 

11. Les directeurs des écoles primaires communales <l'O ..... avaient 
invité les parents des élèves tic ces écoles: à faire connaitre s'ils désiraient 
voir leurs enfants assister à la récitation du catéchisme faite par le per­ 
sonnel enseignant, ou à la leçon de religion donnée par le prêtre. De plus: 
l'enseignement religieux n'était pas donné au commencement ou à la :»! des 
classes dans chacune des divisions. 

Ayant été mis au courant <le ces faits, .M. le Minislrc Mc lot adressu, au 
gouverneur de la province, les instructions ci-après (Dépêche du 2 décem­ 
bre 1890, 1É9 section, n= 2ï91/4620~) : 

cc Aux termes de la circulaire du 21 septembre 18841 relative à l'exécution 
de la loi scolaire, les conseils communaux qui ont décidé l'inscription de 
l'enseignement de la religion et de la morale au programme ile leurs écoles 
primaires doivent inoiter les ministres du culte qui sera euseiynrJ dans l'écol<', 
à donner l' mseiqnemen! religieux ou à le faire donner, sous leur sur oeil­ 
lance, pa1· une personne agréée par eux. Cette personne veut être l'instituteur 
communal. 

1B Mais ni la loi, ni la circulaire prémentionnéc ne distingue entre un 
enseignement religieux proprement dit, dont se chargerait le ministre c1 u 
culte ou son délégué, et la récitation du catéchisme, qui serait faite par ou 
<levant l'instituteur ou l'institutrice. 

)> Il ne peut Ü avoir, à l'école communale, qu'un seul enseignement reli­ 
gieux pour les élèves de chaque culte, et cet enseignement doit être donné 
par les ministres du culte ou sous leur surveillance. 

» La rédaction des cartes envoyées, par les directeurs des écoles primaires 
de la ville d'O ..... aux parents des élèves n'est. donc pas conforme 
aux principes de la loi, et il Ü a lieu, pour l'administration locale, de faire 
cesser immédiatement ïé distribution de ces cartes. 

,, D'autre part, il faut que l' enseignement de la religion soit donné, 
au commencement ou à la fin des classes, dans tous les cours de l' école. 
Les enfants dont les parents en font la demande, sont seuls dispemés d'y 
assister. 
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» Or1 il paraît qu'il n'en serait pns ainsi à O .... , puisque cet ensei­ 
gnement n'est pas donné dans les deux classes supérieures de l'école com­ 
munale de garr;ons <'t que les élèves du degré supérieur des écoles commu­ 
nales de filles ne le reçoivent que deux fuis pur semaine. 

>) Je vous prie) Monsieur 1c Gouverneur, de réclamer de l'administration 
communale d'O ..... des explications sur los points qui précèdent et 
de l'inviter à se conformer aux prescriptions de la loi. » 

87. Ore-anisa lion de l'enseignement du travail à l'algullle dans les écoles primaires communales mixtes : 
Malir.res premières à fournir gratuitemeut aux jeunes filles pauvres ; modèle <le banc-pupitre pour les 
~l•~vcs en :'.13e d'apprendre la coulure; fréquentation des conférences d'institutrices, par les maltresses 
spéciales de travaux m anuels. 

En vertu de l'article 5, § 1er, de la loi du 20 septembre 18841 les adminis­ 
trations communales sont tenues de Iournir g1·aluitcmcnl aux jeunes filles 
pauvres fréquentant les écoles primaires communales mixtes les matières 
premières dont elles ont besoin pour suivre cc cours. L'inspection scolaire 
doit signaler, au gouverneur de la province, les communes qui ne rempli­ 
raient pas leurs obligations sons cc rapport. Ces communes s'exposeraient 
ù être exclues de la répartition des subsides de l'État, pour le service ordi­ 
naire de l'instruction primaire, si, malgré les instances de ce haut fonction­ 
naire: clics continuaient à mettre obstacle à cc que l'enseignement des tra­ 
vaux ù l'aiguille, obligatoire aux termes de l'article 4, premier alinéa, de la 
loi précitée, fût donné avec fruit. 

D'autre part) il est nécessaire que les bancs-pupitres des jeunes filles en 
àgc d'apprendre la couture soient pourvus <le pelotes où ces élèves puissent 
fixer leurs ouvrnges. La dépense à résulter de cc chef sera très minime. 

Enfin, d'après l'article 2, § final, de l'arrêté royal du 17 mars 1887, les 
personnes chargées du cours de travail à l'aiguille, dans les écoles primaires 
communales mixtes, doivent assister éKY conférences d'institutrices bù l'on 
s'occupe de cette matière. La fréquentation de ces réunions, instituées prin­ 
cipalement dans le but d'améliorer les méthodes d'enseignement, offre de 
grands avantages aux maîtresses spéciales qui, pour la plupart, n'ont pas 
fait d'études pédagogiques. Il importe qul' toutes ces personnes se confor­ 
ment aux prescriptions de l'arrêté royal prérnentionné. (Circulaire du 
10 janvier 1890, n° � 55i2}397iN.) 

88. Enseignement des notions d'agriculture dans les écoles primaires, pour garçons, des communes rurales. 

La loi du 20 septembre ¾884 (art. 4, §fer), a rendu obligatoire l'enseigne­ 
ment des notions d'agriculture dans les écoles primaires de garçons, établies 
dans les communes rurales. 

Afin de permettre aux instituteurs d'accroître, dans celte branche, leurs 
connaissances théoriques et pratiques, et de se perfectionner dans l'art d'en 
& »êKY vulgariser les principes: M. 1ê Ministre Devolder les a invités - par 
circulaires du ~ décembre : 888 et du 12 octobee IïL) ) PR insérées aux 
Annexes, pages -178 et 179 - i1 suivre les cours élémentaires d'agriculture, 
pour adultes, organisés dans un grand nombre de communes, par le 
Département de l'Ag1·iculturc, de l'industrie el des Travaux publics. 

u 
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Par circulaire du HS février !890, le Ministre a adressé aux gouver­ 
neurs des provinces une instruction détaillée relative à l'enseignement 
des notions d'agriculture dans les écoles primaires de garçons et les cours 
d'adultes des localités rurales. Cette instruction, qui a été communiquée 
aux communes, aux inspecteurs et aux instituteurs, forme un exposé com­ 
plet de la question de l'enseignement agricole primaire. Elle fait connaître 
le but, le caractère et la méthode de cette nouvelle branche d'études; elle 
passe en revue les moyens intuitifs à employer (jardin de l'école, petites 
cultures démonstratives, promenades, collections à 'réunir, cte.) , elle con­ 
tient le programme des leçons, et. est accompagnée d'une liste d'ouvrages 
que les instituteurs peuvent consulter avec fruit pour leurs études person­ 
nelles et pour la préparation de leurs leçons. (Voir aux Annexes: pp. 160 
à !78.) 

§ 2. fE1\IIONNEL SlUEUiNANT, 

89. Nombre des membres du personnel enseignant. 

A la date du 51 décembre 1890, le personnel enseignant <les écoles pri­ 
maires communales se composait de !>,458 instituteurs et sous-instituteurs, 
de 5,H>3 institutrices et sous-institutrices, soit un total de 8)>91 membres. 
A la fin de la précédente période triennale, il ! DÜ avait: dans ces écoles, 
qnc 8:198 agents - ~;172 instituteurs et sous-instituteurs cl 5,026 institu­ 
trices et sous-institutrices. - Pendant les années 1888. {889 et 1890, le 
nombre des membres du personnel enseignant des écoles primaires com­ 
muuales s'est donc accru de 595. 
'Pour les écoles primaires adoptées ou subsidiées, l'augmentation est 

de :279: en effet, ers établissemcnts , qui comptaient; au 51 décembre 1887, 
1:i78 instituteurs et sous-instituteurs et i,747 institutrices et sous-institu­ 
trices, étaient desservies, le 31 décembre · 890, par · ;189 instituteurs et 
sous-instituteurs et 2,0HS institutrices êï sous-institutrices. 

A la fin de la i6e période triennale, il Ü avait donc: dans le personnel 
enseignant des écoles primaires soumises à l'inspection de l'État; 672 agents 
de plus qu'au 5i décembre ·1887. 

Le nombre des non-diplômés était, à cette dernière date, de 42t> ou 
bLs9 p. 9/o dans les écoles communales el de 1,106 ou 57.81 p. 9/o dans les 
écoles adoptées ou subsidiées. Au 51 décembre 1890, ce nombre était 
descendu à 529 ou 5.85 p. 9/o pour les écoles communales et à i ,072 ou 
55.46 p. 9/o pour les écoles adoptées ou subsidiées. 

Les tableaux insérés aux Annexes, pages 180 à 1P1 è donnent, par 
ressort d'inspection principale, la statistique du personnel enseignant au 
5i décembre des années 1888, 1889 et 1890. 

00. Manière dont les membres du personnel enseignant s'acquiueut de:1rurs devoirs. 

L'inspection reconnaît que la plupart des instituteurs se rendent dignes 
<le la confiance des autorités et des familles, par le zèle, le dévouement et 
l'esprit méthodique qu'ils apportentdans l'accomplissement de leurs devoirs. 
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Sous le rapport de la conduite, la grande majorité du personnel enseignant 
ne laisse rien à désirer. 

91. l'iominations el démissions. 

l éP membres du personnel enseignant des écoles primaires communales 
se sont démis de leurs fonctions, pendant la période triennale de 1888 à : 890. 
Cela résulte du tableau inséré aux pages 192 et : 95 des Annexes, lequel 
indique ~gaiement les causes qui ont motivé ces démissions. 

Dans le courant. de la même période, les conseils communaux ont procédé, 
en vertu du droit que le leur confère l'article 7~ § jer, de la loi 20 septem­ 
bre -18841 à -1 ~557 nominations, savoir : 

-l 11 502 à des places de création nouvelle ; 
è9 680 par suite de démissions 911 de mises en disponibilité pour cause 

de maladie; 
5° H> par suite de révocations: et 
4° 140 par suite de décès. (Poir le tableau publié aux Annexes, pp. 194 

et 19?'.>.) 
48?5 de ces nominations ont été foi les en 1888~ 4i5 en 1889 et 459 en 1890. 
Parmi les 1 è� � l candidats nommés, � seulement n'étaient pus diplômés. 

Deux d'entre eux ont. été assimilés aux porteurs du diplôme légal, parce 
qu'ils avaient rempli les mêmes fonctions sous l'empire de la loi de 1842. 
(Circulaires ministérielles du 20 décembre 1884 et du 2:5 novembre 1886, 
résumées dans le H_,e Rapport triennal, Texte n° 150.) La nomination du 
troisième n'avait qu'un caractère p1·ovisoire. (f/oi'r le tableau inséré aux 
Annexes, p. 196.) 

92. La publicité des séances du conseil communal est-elle obliçatoire lorsque 11.'s délibérations ont pour 
objet la création d'emplois dans des écoles exlstnntes t 

la création "d'une place dans une école existante ne peut être assimilée à 
la création nn d'un établissement d'utilité publique", dans le sens <le l'arti­ 
de 7 i ~ 5°, de (la loi communale. La publicité de la séance dans laquelle le 
conseil communal s'occupe de cet objet est donc facultative. (Dépêche du 
2r$ juillet 1888~ jre section, n°� 2518/!48~7N.) 

9;;, Les fonclionsf de moniteur, dans une école primaire communale n'ont aucun caractère légal. 

Le conseil communal de \V. . . . . avait nommé le sieur P. . . . . a 
l'emploi de moniteur à l'école primaire, avec jouissance d'un traitement 
annuel ùe 500 francs. 

Le gouverneur <le 1a province ayant demandé s'il Ü avait lieu d'auto­ 
riser la prestation de serment de l'intéressé, 3]L le Ministre Devolder 
répondit en ces termes : « Les fonctions de moniteur ne sont pas reconnues 
par la loi du 20 septembre 1884. Celle-ci ne parle que d'instituteurs et de 
sous-1NSTJTUTEuns auxquels elle garantit un traitement minimum s'élevant 
pour les premiers à ! ,200 francs, plus un logement ou une indemnité de 
logement, et a ! ,000 FllANcs pour les seconds (art. 7: § 8). 
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« ta nomination du sieur P ..... n'est donc pas légale et, dès lors, 
l'intéressé ne peut être admis au serment. 

« En portant ma décision à la connaissance du conseil communal, je vous 
prie, Monsieur le Gouverneur, de l'inviter à pourvoir à la nomination d'un 
sous-instituteur.» (Dépêche du 20 janvier 1888, 1re section, n= 82/7983N.) 

0-1. La délibéralion d'uo conseil communal nommant un uuistanl-instiluteu,· sans traitement est 
illégale. 

Le conseil communal de H ..... avait conféré au sieur B ..... l'em­ 
ploi d'assistant-instituteu1· à l'école primaire communale, et décidé que l'in­ 
téressé ne jouirait d'aucun traitement. 

M. Je Ministre Dcvoldcr fit remorquer~ à cc collège, que la Joi <lu 
s9 septembre I1) ) a prévoit seulement les fonctions d'i11stit11le1rr et de sous­ 
instituteur, el fixe le minimum du traitement qui doit étre attaché â chacune 
cle ces [onctions. U. é j ê 7xê ?K sa janvier 1889: -fre section, n°s »l Pil ) ) ­d L• 
Reconnaissant alors U:c 6 sa double résolution précitée était illégale, le conseil 
communal la rapporta. 

95. Y a-t-il lieu de provoquer l'annulaticn d'une di:libéralion d'un colltlte échevinal désicn:int un insliluteur 
intérfmalre, contre le gré du conseil communal? 

Celte question. doit être résolue nérJalivement. En effet, si le choix ?DK! 
instituteur intérimaire fait par le collège des bourgmestre et échevins, en 
vertu de l'article 7, § 7, de la loi du 20 septembre 1884: ne plaît pas au 
conseil communal, celui-ri peut user du droit que lui confère le para­ 
graphe -(erdu même article et procéder immédiatement »3 la nomination défi­ 
nitive d'un autre candidat. (Dépêche <ln 9 novembre 1888, 1 re section: 
n°• 5256/14~87N.) 

06. Procédu_re 111 observer pour la nomination de l'lnsütuteur d'une école primaire ressortissant à deux 
communes. 

Le bourgmestre de la commune <le J. . . . . , réunie à celle de G ..... 
sous le rapport de l'enseignement primaire, s'était plaint de ce que son 
conseil communal n'avait pas été, comme le prescrivait la convention conclue 
entre les deux communes, appelé à approuver la nomination de l'instituteur: 
faite par le conseil communal de G. . . . . 

Le gouverneur de la province émettait l'opinion que les deux conseils 
communaux auraient dû se réunir pour procéder à la nomination. 

Appelé à se prononcer: 1\1. le Minist.rc Dcvolder déclara ne pas par­ 
tager cette manière de voir. (l Chaque conseil communal, a-t-il ajouté, 
doit délibérer séparément sur les questions qui intéressent plusieurs com­ 
munes. Comme le porte la dépêche ministérielle du 2~ avril i846 (insérée 
au fer Rapport triennal sur l'enseignement primaire, p. 284 des Annexes­ 
Petit format), la marche contraire n'est prévue par aucune disposition de 
la loi communale; clic n'a pas été admise en matière de délimitation <le 
communes. 
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Dans le cas présent, il s'agit de l'école établie à G ..... C'est donc au 
conseil communal de cette localité qu'il appartient de nommer l'instituteur. 
La commune de § LLLLL ne peut que dénoncer régulièrement la conven­ 
tion qui lui permet d'envoyer ses enfants du sexe masculin à l'école précitée, 
si l'organisation de cette école ne répond pas au vœu du conseil communal 
de J Je ne m'oppose pas toutefois à ce que vous engagiez le conseil 
communal de G. . .. à soumettre la nomination à la ratification de 
celui de J. . . . . BB (Dépêche du i6 février -1888~ : re section, n09 564 et 
a99i:al l : dL• 

07. Lorsque le nombre des élèves qui fréquentent, en hiver, une école primaire communale justifie la pré­ 
sence d'un instituteur intérimaire, il est désirable que la commune choisisse un instituteur en disponibilité 
pour cause de suppression d'emploi. 

Par circulaire du 27 mars !888, tre section, n°1 752/158~7N, adressée 
aux gouverneurs des provinces, 1\1. le Ministre Devolder a recommandé 
aux administrations communales de désigner des instituteurs en disponibilité 
par suppression <l'emploi, pour remplir, ad intérim, des fonctions dans les 
écoles dont la population, pendant les mois d'hiver, est trop élevée, eu égard 
au nombre des membres du personnel enseignant. La dite circulaire, insérée 
éKY Annexes, pages 208 et 209, indique les conditions auxquelles cette dési­ 
gnation peut se faire, ainsi que Jes avantages qu'elle présente. 

98. Le cerlificat de capacité délivré par un jury constitué en exécution du paragraphe final de l'article 8 de 
la loi du :K juillet 1879 a la même valeur, au point de vue de l'exercice des fonctions d'instituteur, que le 
cerlificat délivré par un jury institué par application de l'article 8, in fi11e, de la loi du 20 septembre 188-l. 

° K M · L L · } L ?D "fi ? ê œœœœœ R sous-institutrice a ..... , mume un certi eat e 
capacité, a demandé si, pour pouvoir être nommée institutrice, eJle devait 
subir l'examen prévu à l'article 8, in fine, de ]a loi du 20 septembre 1884. 
Par dépêche ministérielle du 50 janvier 1889, jre section, nos 93/9445N, 

le gouverneur de la province fut chargé de répondre à la pétitionnaire, dans 
les termes suivants : 

u yê certificat de capacité que possède la demoiselle A. . . . . , lui a é ïé 
délivré par un jury institué par le Gouvernement, en vertu de l'article 8 de 
la loi du ! er juillet !879; il porte - comme les diplômes d'institutrice, 
conférés sous le régime de cette loi - que la récipiendaire a satisfait aux 
épreuves prescrites par l'arrêté royal du 28 février i880. De fait, l'examen 
était le même que l'examen de sortie qu'avaient à subir les élèves normalistes 
de la troisième année d'études. Il est à remarquer, d'ailleurs, que sous le 
régime susdit, les porteurs du certificat pouvaient changer de position sans 
être astreints à un nouvel examen. Il en sera de même sous le régime de 1a 
loi actuelle; le certificat en question doit être considéré comme l"équivalent du 
diplôme que délivre le iury institué par le Gouvernement, en vertu de l' ar­ 
ticle 8 de la loi organique du 20 septembre 1884. " 

00. L'instilutrice primaire communale belge qui épouse un étranger, peut-elle ou non rester en ronclion? 

Un inspecteur principal de l'enseignement primaire a soumis au Gouver­ 
v 
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nement la question de savoir si une institutrice primaire communale, qui a 
perdu la qualité de Belge par le fait de son récent mariage avec un sujet 
étranger (art. I:P du Code civil), peut rester en fonction. 

Avant de se prononcer, .M. le Ministre Dcvolder a cru devoir consulter 
Je Comité de législation. Cc collège - s'inspirant de la tolérance dont tous 
les gouvernements, qui se sont succédé depuis 1842, ont fait preuve à 
l'égard des étrangers exerçant des emplois dans l'enseignement primaire 
- a émis l'opinion que l'institutrice en cause pouvait mais ne' devait pas 
être démissionnée. Le Comité de législation ajoutait : « La femme belge qui 
» épouse un étranger, n'est pas absolument assimilée à une étrangère de 
» naissance: d'après l'article 19 précité du Code civil, elle suit la eonrlitiou 
BB de son mari; mais, devenue veuve, elle recouvre la qualité de Belge, 
» pourvu qu'elle réside en Belgique ou qu'elle Ü rentre avec l'autorisation 
» du Roi et en déclarant qu'elle veut s'y fixer. L'institutrice qui épouse un 
BB étranger n'a donc pas perdu la qualité de Belge d'une manière défini- 
1B tioe, et il serait d'autant plus rigoureux de lui enlever son emploi que1 

» Join d'avoir commis un acte répréhensible, elle n'a fait qu'user de son 
» droit, en se déterminant peut-être même par les considérations les plus 
» honorables. ]3 serait fâcheux que le mariage, qui doit généralement être 
» facilité et considéré avec faveur, pût entraîner, pour une institutrice, la 
» déchéance qui résulte toujours <l'une démission forcée. » 

En présence de cet avis, M. 1~ Ministre Devolder a décidé qu'il ! DÜ avait 
pas lieu de considérer l'institutrice comme démissionnaire. (Dépêche du 
50 novembre 1888, !re section, n°s 5540/15827A/947!N.) 

100. Nomination tl'rnstiluteurs communaux. - Quesllons d'mdigenal. 

Une personne née en Belgique d'un père étranger, ne peut, si elle n'a 
pas opté, en temps utile, pour la qualité de Belge, être nommée définitive­ 
ment aux fonctions d'instituteur (d'institutrice) dans une école primaire 
communale, qu'après avoir obtenu la naturalisation ordinaire . L° é»G rien 
n'empêche qu'en attendant, elle n'exerce ces fonctions à titre p1'ovisoi1·e. 
(Dépêche du 20 juin 1890, 1 re section, n° � Hln8/40laN .) 

D'après l'article 9 du Code civil, toute personne née, en Belgique, d'un 
étranger peut, dans l'année qui suit L1

ÉPOQUE DE SA MAJORITÉ, réclamer la 
qualité de Belge. 
Par (< l'époque de la majorité >>, il faut entendre la date à laquelle la 

personne intéressée devient majeure en Belgique. L'option doit donc être 
faite dans le délai d'une année, à partir du jour où cette personne atteint 
l'àge de vingt et un ans accomplis. (Dépêche du H juillet J890, jrc section, 
n°9 ! 76J/40H>N.) 

101. Trailemcnls et émoluments. 

Les règles GKÉ$»êG pour la fixation des traitements des instituteurs 
primaires communaux, sont exposées dans le Hjrno Happort triennal, 
pages cxvu et cxvm. 
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La question a été soulevée de savoir si le conseil communal peut, sans 
aucun contrôle, porler à un taux exagéré et hors de proportion avec les 
ressources locales, les traitements de ses instituteurs ou le subside alloué à 
une école adoptée. 

nn Sous ce rapport - a répondu le Gouvernement - les prérogatives que 
» lu députation permanente tient de la loi communale restent debout. 
,, Comme il s'agit alors de dépenses facultatives, c'est le cas d'appliquer 
BB l'article 77 de celte dernière loi. 

BB La députation a donc le droit de refuser d'approuver la délibération du 
BB conseil communal fixant un taux de traitement ou de subside qu'elle con­ 
" sidère comme étant hors de proportion avec les ressources locales. 

" En cas de refus <l'approbation, la commune intéressée peut prendre 
,, son recours auprès du Roi. BB 

(//ofr à cet égard la dépêche ministérielle adressée au gouverneur de la 
province d'Anvers, le 19 avril 1890 et insérée aux Annexes, p. 197.) 

Le mode de paiement des traitements des instituteurs communaux a été 
révisé par l'arrêté royal du HS février !890. (roir Annexes, p. 198.) 

Aux termes de cet arrêté, les traitements et émoluments des instituteurs 
primaires communaux prennent cours le premier du mois qui suit l'entrée 
en fonction. Tout mois commencé est dû intégralement à l'instituteur 
démissionnaire ou mis en disponibilité ou aux ayants droit de l'instituteur 
en cas de décès. 

On trouvera aux Annexes, pages f98 et 199, la circulaire du É! mars 1890 
adressée aux gouverneurs des provinces, et indiquant les raisons pour 
lesquelles il a été nécessaire de réviser les arrêtés royaux des 18 mai 1849 
et 29 septembre 1879. ' 

Les pages 200 et 201 des Annexes contiennent. le relevé des traitements 
dont les membres ?K personnel enseignant des écoles primaires communales 
ontjoui pendant l'année 1890. La moyenne de ces traitements est: 

de fr. 1 )6H>-14 pour les instituteurs; 
de ,, 1 }S2o-16 - sous-instituteurs; 
de » 1 }S74-70 - institutrices; 
de » 1,440-07 - sous-institutrices. 

En 1887, ces moyennes s'élevaient respectivement à : 

Fr. 1,642-aa - 1 ,a09-37 - 1,n86-48 -1,425-17. 

102. Cumuls. - Comme sous les régimes scolaires de 1842 et de 1879, le Gouvernement considère ta 
profession de cabaretier comme incompatible avec les foncuons d'Insututeur primaire. 

Sous les régimes scolaires de 18t2 et de 1879, le Gouvernement a toujours 
considéré la profession de cabaretier comme incompatible avec les fonctions 
d'instituteur primaire. 

Depuis la mise en vigueur de la loi du 20 septembre 1884, les conseils 
communaux ont le droit d'interdire ou d'autoriser les cumuls scion que 
ceux-ci leur -paraissent présenter ou non-des inconvénients. Le Gouverne- 
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ment s'est toutefois réservé le droit de réduire ou de retirer les subsides 
scolaires alloués aux communes qui permettraient abusivement a leurs 
instituteurs d'exercer d'autres emplois ou professions ,misibles à l'ensei­ 
gnement. 

De même qu'antérieurernent, le Gouvernement estime qu'il Ü a lieu de 
considérer comme telle la profession de cabaretier, et les communes qui 
toléreraient cc cumul s'exposeraient à se voir priver de tout subside de 
l'État pour le service ordinaire de l'instruction primaire. 
Par circulaire du i er août f 889, : re section, n° : i:)N, affaires générales, 1\1. le 

Ministre Devolder a chargé les gouverneurs des provinces d'en informer 
les administrations communales, par la voie du ,Uémorial administratif. 11 
a, en même temps, invité ces hauts fonctionnaires à porter ce qui précède à 
la connaissance de l'inspection scolaire, en lui recommandant de signaler 
à l'autorité supérieure, les communes qui persisteraient à autoriser leurs 
instituteurs à remplir la profession dont il s'agit. 

103. Statistique des cumuls exercés par les lnsliluleurs, 

Le tableau inséré aux Annexes, page 202, indique, par ressort d'inspec­ 
tion principale, le nombre et la nature des cumuls exercés par les membres 
du personnel enseignant des écoles primaires. Il en résulte que, à la date 
du 51 décembre 1890, 718 instituteurs communaux sur 8,59i et 503 insti­ 
tuteurs adoptés sur 5,204, remplissaient des fonctions accessoires. Au 
5! décembre 1887, on comptait 641 cumuls pour les écoles communales et 
� 9( pour les écoles adoptées. 

En présence de la diminution constatée, pendant la période triennale 
de 1888-!890, dans la moyenne des traitements des instituteurs, la plupart 
des inspecteurs pensent qu'il serait peu raisonnable d'interdire tous les 
cumuls, d'autant plus que beaucoup ne donnent lieu à aucun inconvé­ 
nient. 

10-l, Paiement de l'indemnité due à l'lntérlmaire remplaçant un inslituleur communal, suspendu_ de ae& 
fonctions pour un mois areo prinatùm de traitement. 

Le mois de traitement retenu à l'instituteur frappé de cette peine doit, 
en vertu de l'article !2, 5°, cle l'arrêté royal du! er janvier -1880, être versé 
à la caisse des veuves et orphelins des professeurs et instituteurs communaux. 
En ce qui concerne l'indemnité à accorder à l'intérimaire, elle doit être 
supportée par la commune.· (Dépêche du 2 septembre !889, ! re section, 
Il°' 2f o2/f54i.{.N .) 

103. A qui incombent les frais du remplacement des instituteurs frappés de la peine de la &u.,penat'on simnte, 

L'instituteur frappé de la peine de la suspension simple doit supporter les 
frais de son remplacement, lorsque le conseil communal ne consent pas à les 
prendre à sa charge. 
Par circulaire du 5 octobre 188:j~ insérée au rnefü1pport triennal, page 548 

des Annexes, le Gouvernement en a décidé ainsi à l'égard des instituteurs 
en -congé pour cause de maladie. Or, la position de ces derniers agents est 
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beaucoup plus digne d'intérêt que celle des instituteurs suspendus discipli­ 
nairement .. (Dépêche du ·»· février 1888, {re section, n09 f0S, f3827/9~f fSN .) 

106. La décision du conseil communal faisant descendre, par mesure disciplinaire, un in,tituleur au rang de 
1ou1-in,liluteur, ne peut être approuvée. 

En effet, la loi du 20 septembre f 884 (art. 7) ne prévoit pas pareille 
mesure. (Dépêche du 2~ mai !888, f re section, n° ilSi2/3010N .) 

i07. lnstruclions pour la tenue des enquêtes à ouvrir à la suite de plaintes formulée.s coutre les lnslilulturs 
communau~. 

Par circulaire du 2 juin : 888, adressée aux inspecteurs principaux de 
l'enseignement primaire, et publiée aux Annexes du présent Bapport, 
page 203, :M. le Ministre Devoldcr a rappelé, eu Ja complétant, l'instruction 
ministérielle du 23 juin 1880 (15° Rapport triennal, Annexes, pp. 47!-472), 
indiquant la procédure à suivre en matière d'enquêtes à ouvrir au sujet de 
plaintes à charge du personnel enseignant des écoles primaires communales. 

t08. Bien que l'avertissement, Je blâme et la réprimande ne D&urent point parmi les peines disciplinaires pré­ 
vues par la loi du 20 septembre iss.i (art. 7), le conseil communal peut lts voter, en vertu du droit de 
direction sur les écoles, que lui eoaïëre l'article 2 de la même loi. 

La loi du 20 septembre 1884 (art .. 7) ne mentionne pas, il est vrai, l'aver­ 
tissement, le blâme et la réprimande parmi les peines disciplinaires qui 
peuvent être appliquées aux instituteurs, par le conseil communal. Mais 
l'article 2 abandonne à la commune le soin exclusif de diriger ses écoles 
primaires communales. Or, le droit de diriger emporte évidemment celui de 
prendre toutes les mesures nécessaires en vue d'assurer la discipline de 
l'école. Aussi, l'article 25 du règlement-type préparé par le Gouvernement, 
dispose-t-il en ces termes : 

cc Si un instituteur manque aux habitudes d'ordre prescrites par le 
» règlement ou s'il compromet la dignité de ses fonctions, le conseil 
,, communal prendra les mesures propres à réprimer le mauvais exemple, 
,, en prononçant, AU BESOIN, contre cet instituteur, l'une des peines men­ 
» tionnées à l'article 7 de la loi. >) Les mots : « au besoi» BB indiquent GK::»­ 
samment que le conseil communal est libre de prendre d'autres mesures 
que celles qui sont prévues à l'article 7 précité. On ne comprendrait pas~ du 
reste, que la commune qui, d'après le paragraphe � de cette disposition, 
peut librement suspendre de ses fonctions un instituteur, pour le terme d'un 
mois, sans privation de traitement, n'eût pas le droit de lui adresser un 
avertissement, un blâme ou une réprimande. (Dépêche du :19 janvier :1889, 
jre section, n° 6:f/479QN.) 

109, Question de savoir si la députation permanente a le droit de modifier les peines disciplinaires appliquée, 
aux instituteurs primaires, par le conseil communal. 

L'article 7 de la loi du 20 septembre j884 dispose notamment que .... 
« la suspension, la mise en disponibilité par mesure d'ordre et la révocation 
" des instituteurs appartiennent au conseil communal. 

w 
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)) Néanmoins) l'inslitute1n- 1IC peut être ,·éroqué <JU' M<f 6 1.' APPROBATION DE' 

» LA DÉPUTATION PERIIJANENTB; le conseil et l'instituteur peuvent en appeler 
» au Roi. 

>i LEs :&tt.MES RÈGLES s'appliquent à toute suspension de plu« d'un mois, à 
» toute suspension de traitement et à let mise en disponibilité par mesure 
,, d'ordre. BB 

Ces dispositions doivent être interprétées en cc sens que la Députation 
permanente ne peut q1/approm;er ou ùnprouuer les mesures disciplinaires 
mentionnées dans les paragraphes 2 et 5 précités de l'article 7 de la loi sco­ 
laire. Cela résulte implicitement de l'exposé <les motifs de la rcvision de la loi 
du ! er juillet !879. Le Gouvernement a, en effet, déclaré que le recours au 
Boi, prévu par la disposition dont il s'agit, est ouvert « tant à l'instituteur 
qu'à u la commune contre l'approbation 01t le ,·ef'us d'approbation de la 
BB députation. 1B (Dépêche du 23 novembre !889, : re section, n05 5010/f5827A.) 

11 O. Délat dans lequel un recours au Roi peut ëtre exercé, en mauëre de peines disciplinaires appliquées aux 
Instituteurs, contre les décrsicns des députations permanentes. 

D'après la circulaire ministérielle du 2f septembre 1884 ( chapitre VII), 
l'appel au Roi, ouvert au conseil communal et à l'institutem·, en matière de 
peines disciplinaires (a1·L 7: §§ 2 et 5, de la loi du 20 septembre !884), doit 
être introduit dans les huit jours de la notification 11ui lem· est faite de la 
décision de la députation pe1·manentc. 

Ayant constaté que cette prescription n'était pas toujours observée, :M. le 
Ministre Devolder a cru devoir charger les gou,·crncurs des provinces : 
: ede la rappeler aux instituteurs, chaque fois qu'ils leur notifieraient une 
décision de la députation permanente approuvant une mesure disciplinaire 
prise à leur égard ; 2° de donner la même information aux conseils commu­ 
naux, en cas d'improbation de leurs délibérations. (Circulaire du 6 décem­ 
bre 1889, 1re section: n° 15827A.) 

1:11. Réformaüon de la décisron rl'un conseil communal prononçant la révocation d'un Instuuteur. - 
Consèquenees Iinancrères. 

La commune de H. . . . . avait prononcé la révocation du sieur 
A .... , instituteur primaire. 

Celui-ci ayant été relevé de cette peine par le Roi (art. 7, § 2 de la loi 
?K 50 septembre 1884). l'administration communale sollicita l'allocation, sur 
les fonds <lu Tn~s01· public, d'un subside extraordinaire égal à la somme 
qu'elle devait payer au dit instituteur, à titre de traitement d'activité, depuis 
la date de sa révocation, par le conseil communal, jusqu'à celle de la notifi­ 
cation de l'arrêté royal retirant cette mesure. 

M. le Miuistre Dcvolder déclara que la commune devait supporter les 
conséquences financières de l'exécution provisoire de sa décision et que, dès 
lors, sa demande n'était pus fondée. En effet, d'une part, les frais de l'ins­ 
truction primaire. dans les écoles communales, sont à la charge des com­ 
.munes et qnc, d'autre part, il est de principe que l'exécution provision­ 
nelle d'une décision. sujette à réformation se fail ~ux risques et périls 
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de la partie poursuivante .. (Dépêche du 15 décembre f889~ 5" section, 
n°• 91~/:14994.) 

H 2. L'instituteur communal suspendu drselpllnarrement ne peut assister aux conjérences pédagogiques. 

La peine de la suspension, prévue à l'article 7 de la loi du 20 septem­ 
bre i884, emporte l'inteadietion, pendant sa durée, de tous les actes inhé­ 
rents à la profession d'instituteur et notamment de la fréquentation des 
conférences pédagogiques. (Dépêche du : 9 décembre :1889, { re serti on, 
11° 15827 a.) 

Hô. Relevé des peines disciplinaires prononcées à charge des membres du personnel enseignant des écoles 
primaires communales. 

Pendant la période triennale de f888-f 890, il a été prononcé, à charge de 
membres du personnel enseignant des écoles primaires communales, en vertu 
de l'article 7, §§ i à ï» inclus, de la loi du 20 septembre : 884, 96 peines 
disciplinaires. 

Les conseils communaux ont infligé quatre-vingt-cinq de ces peines; le Roi 
a appliqué d'office les onze autres. 

Nous insérons, aux pages 204 et 20;$ des Annexes, un tableau indiquant 
la nature de ces peines et les motifs qui les ont provoquées. Nous Ü puisons 
les renseignements suivants : 

A. Peine de la suspension. 

Les conseils communaux ont suspendu i 7 instituteurs de leurs fonctions, 
pour un mois, au maximum, sans privation de traitement, et 56 pour un terme 
de six mois au plus avec privation de traitement; 

a de ces dernières peines ont été improuvées par la députation perma­ 
nente, sans que l'autorité locale ait appelé de ces décisions, et ~ ont été 
annulées par arrêté royal. 

Le Roi a suspendu d'office de leurs fonctions 8 membres du personnel 
enseignant. 

B. Peine de la mise en disponibilité par mesure d'ordre. 

4 instituteurs ont été placés, par l'autorité communale, dans la position de 
disponibilité par mesure d'ordre; 

2 de ces décisions, improuvées par la députation permanente, n'ont pas été 
maintenues. 

Le Roi a prononcé, d'office, la mise en disponibilité de 5 instituteurs. 

6 Peine de la révocation. 

s) instituteurs ont été révoqués de leurs fonctions par les communes. 
Les députations permanentes out refusé, dans 9 cas, d'approuver ces 

mesures; 2 autres décisions ont été annulées par arrêté royal. 
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! u. Distinctions honorifiques. 

Nous donnons ci-après les listes nominatives des membres du personnel 
enseignant des écoles primaires et des écoles gardiennes communales en 
activité de service, ou pensionnés, à qui la décoration civique (1), instituée 
par l'arrêté royal du 2{ juillet {867, a été décernée pendant les années {888, 
{889 et {890: 

.lunée 1S88. 

Croix civique de : re classe. 

MH. Beynaert, Ch., ancien instituteur communal à .Reninghe (6 janvier); 
Balau, C., ancien instituteur communal à Cortil-Noirmont (29 janvier); 
Peeters, Fr., instituteur communal à Dilbeek (50 janvier); 
Guillaume, E., ancien instituteur communal à Geest-Gérompont 

U­s avril) ; 
Bourdon, N., ancien instituteur communal, inspecteur communal des 

écoles publiques à Bouffioulx ({2 avril); 
Mandervelt., Ch., ancien instituteu:r communal à Opoeteren (22 avril); 
Daxhelet , H .-J., instituteur communal pensionné et secrétaire com- 
munal à Marneffe (22 avril); 

Denoune. C., ancien instituteur communal à Jurbise (25 avril); 
Moors, P.•J., ancien instituteur communal à Oppittcr (!6 mai); 
Coïbiou, A.-J., ancien instituteur communal à Matagne-la-Petite 

Us� mai); 
Septroux, Fr., instituteur communal à Aywaille (6 juin); 
Desuttcr, G., ancien sous-directeur aux écoles communales de Gand, 

pensionné (25 juillet); 
Henaut, A.-J ., ancien instituteur communal, pensionné, à Erquelinnes 

Us août) ; 
Lejeune, A., instituteur aux écoles communales à Liége (2 août); 
Poskin, G.-J., ancien instituteur communal à Liège (fO octobre); 
Vanden Bosch, V., ancien instituteur communal à Lubbeek 

(50 octobre); 
Rosa, G., instituteur éKY écoles primaires communales à Liége 

(6 novembre) ; 
Goyvaerts, J .-B., instituteur communal en chef à Anvers (9 décembre). 

Croix civique de 2de classe. 

MM. Dutois, B., instituteur communal et secrétaire communal à Uyckhoven 
(2o janvier) ; 

Brunet, A.-F ., ancien instituteur communal et receveur communal à 
Leke (50 janvier); 

(1) La décoration civique (croix et médailles} est décernée par arrëtê royal. 
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MAI. Post, Fr., instituteur communal à Liégé (5-t janvier); 
Gester, J .-L. 1 ancien instituteur communal, ancien secrétaire com­ 

munal à Bovigny (25 mai); 
Beyls, J.-B., ancien instituteur aux écoles communales de Gand 
(28 mai); 

Pée, L., sous-instituteur aux écoles communales à Gand (29 juin); 
De Coster, H., ancien instituteur aux écoles communales de Gand 
(6 août); 

Mme De Coster-Ledeighen, ancienne institutrice aux écoles communales de 
Gand (2{ décembre). 

hlédaille civiqlle de -1re classe. 

l\lM. Mouton, ancien directeur d'école communale à Bruxelles (6 janvier); 
Denys, Ch., ancien instituteur aux écoles communales de Gand 

(~2 avril); 
Bertels, E.-F., sous-instituteur communal pensionné, à Turnhout 

Uïe mai); 
Bradfer, inslit uteur communal pensionné, à Villers-la-Loue (25 mai) ; 
Soum ilion, N., instituteur communal pensionné, à Rebecq-Rognon 
(28 mai); 

Jadot, ancien instituteur communal à Mettet (29 juin); 
Villers, ancien instituteur communal à Forchies-la-Msrche UIï) juillet) , 
Devries, ancien instituteur communal à Zoerle-Parwijs (2 août); 
Bols, instituteur communal pensionné, à Elewijt (-12 août); 
Cambresier, instituteur communal pensionné, de Lixhe (50 août). 

Année '1889. 

Croix civique de ire classe. 

MM. Dupont, ancien instituteur communal à Haulchin ( t 6 mars); 
De Witte , A., instituteur communal pensionné, et secrétaire com­ 
munal à Ramscappelle-lez-Nieuport ( ïP mars); 

Casaquy, H.~ instituteur communal à Leffe (Dinant) (28 maij , 
M11ê Adan, l\l., ancienne institutrice communale à Cerfontaine (20 mai); 
MM. Godin, instituteur communal à Vivegnies (26 août); 

Van Boosbroeck, H.-V.~ instituteur communal à Blauwherg (Hersselt) 
(29 août); 

Gérard, J .-J., instituteur communal, pensionné, à Dison (9 novembre). 

Croix civique de 2de classe. 

l\lM. Peremans, B.-L.~ sous-instituteur communal pensionné à Thollembeek 
(3 janvier); 

Schelstraete, Th., ancien instituteur communal à WoudeJghem 
(H juin); 

X 
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Mme Dhondt-Debbaut, institutrice communale à Gand (24 juin); 
Ml\l. Thill, J .-J., instituteur communal pensionné a Buret (Ta\'igny) 

U[ novembre); 
Calambert, Ch.-J., ancien instituteur communal à Sougnez (Aywaille) 

(!5 décembre). 

A/édaille civique de !'11 classe. 

MM. Bruyndonckx, N., instituteur en chef d'école communale à Schaerbeek 
UD: 7 janvier); 

Bossaerts, Fr.-M., instituteur en chef d'école communale à Schaerbeek 
(i7 janvier); 

Yerbeek, P., instituteur en chef d'école communale à Schaerbeek 
( i 7 janvier); 

M11ê Hallez, Th., institutrice en chef d'école communale à Schaerbeek 
(17 janvier); 

M. Beynders, P.-A., instituteur communal en disponibilité à Genenbosch, 
sous Lummen (~ mars); 

M110 De Wandeleer, ancienne institutrice communale, ancienne inspectrice 
déléguée, à Louvain (H mars); 

MM. Wirard, instituteur communal à Mont-le-Ban UIïa mars); 
Dawant, A., ancien instituteur communal à Ghlin ({ 6 mars); 
Dessomme, J., instituteur communal à Walcourt (16 mars}, 
De .Monck, L.; ancien instituteur aux écoles communales de Termonde 

U­( mars); 
Toussaint, J., instituteur communal pensionné à Han-sur-Lesse 

U1( mars); 
Weyler, Ch., instituteur en chef d'école communale à Anvers 

(f 5 avril); 
1t111e• Martin: O., en religion sœur Ambrosine, institutrice communale à 

Gonrieux ( i 6 avril); 
Jallet, A., ancienne institutrice communale à Gymnée (23 avril); 
Bongaerts, L., ancien instituteur communal à Moll (28 avril}, 

MM. Cravatte, M., instituteur communal pensionné, à Metzert, sons Tonte­ 
lange (8 mai); 

Woutcrs, J., instituteur communal pensionné à Turnhout (8 mai); 
Etienne, § .-M., ancien instituteur communal de Cetturu, sous Tavigny 

U19 mai); 
V erheyen, F .-Fr.-B., instituteur communal en chef à Anvers (29 mai); 
Vande Velde, L., instituteur communal en chef à Calckcn (H juin); 
Haegens, D., instituteur communal à Heusden (Flandre orientale) 

U[ juin); 
Desomme, FI., instituteur communal à Hanzinne (Namur) (20 août); 
Van Hoceke, H., instituteur communal à Laerne (Flandre orientale) 

(i O août); 
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M1110 Pottier-Van Beusel, institutrice d'école: gardienne à Lierre (5 sep­ 
tembre); 

1\1. Duquesne, Ch., instituteur communal à Marchc-lcz-Écaussines (!2 sep- 
tembre); 

Mme Lucas-D'Anvers, sous-institutrice communale à Gand (2 octobre); 
MM. Siot, .l.-J.1 instituteur communal pensionné à Dion-le-Mont 

Ul décembre); 
Denis, ancien instituteur communal à Corroy-le-Grand (14 décembre). 

Médaille civique de 2de classe. 

M. Van Hoorebeke, J.-B., ancien sous-instituteur communal à Terrnonde 
(5 janvier). 

Année l890. 

Croix civique de 1re classe. 

MM. Post, Fr .1 instituteur communal à Liégc (1, janvier); 
Christiaens, P., ancien directeur d'école primaire communale à 
Bruxelles U1� janvier); 

Evrard, A., directeur d'école primaire communale à Bruxelles 
(i5 janvier); 

Mmes Dclcourt-Rombouts, E., directrice d'école primaire communale à 
Bruxelles (i4 janvier); 

Servais-Crahay, C., directrice d'école primaire communale à Liège 
Us� janvier); 

l\fouton, M., directrice d'école primaire communale à Bruxelles 
(i9février); 

M. De Pauw, F., ancien instituteur communal à Woumen (6 mars); 
M1Ia Deveux, E., ancienne institutrice communale à Falmignoul (2 avril); 
MM. Deslijpere, Ed., instituteur communal pensionné, ancien président du 

bureau de bienfaisance à ThieJt (2 avril); 
Schutyzer, L., instituteur communal pensionné à Waerdamme 

(i9 avril); 
Wagemans, J.-G., instituteur communal en chef à WiUehroeck 

(7 août); 
V crbist, J., instituteur communal à Vlimmeren (7 août); 
Loncke , S., ancien instituteur communal à Beerst (!8 août); 
Van Ourme, H., instituteur communal pensionné à Exaerde 

( i 7 novembre); 
Vandepitte, S., instituteur communal à Saint-Georges-lez-Nieuport 

(26 décembre.) 

Croix civique de 2de classe. 
MM Aebly, § .-B., sous-instituteur communal à Bruxelles ( 14 janvier); 

Dupain, P.-J., ancien instituteur communal, secrétaire communal à 
Bergilers (i~r juin); 



[N• 1~8.] (XCII). 

MM. Maqnet, Cl., ancien instituteur communal à Petithier US i août); 
Toussaint, J ., instituteur communal pensionné à Han-sur-Lesse 
(29 septembre); 
Paulus, J ., instituteur communal pensionné à Amonines (2?> octobre). 

Médaille civique dei re classe. 

MM. Antoine, J.-P., sous-instituteur d'école communale à Anvers (2 jan­ 
vier); 

Bourguignon, L., ancien instituteur communal à Villers-lez-Heest 
U� janvier); 

Munclis, - .-J., ancien instituteur communal à Wijchmael (Limbourg) 
( i 2 janvier); 

Blaise, J .-J., ancien instituteur communal pensionné à Marchin 
(27 janvier); 

Varelle , J.-J., instituteur communal à Montgaulhicr (27 janvier), 
Comyn, H., instituteur communal pensionné à Eerneghem U) février); 
Depierreux , P.-C., instituteur communal à Noiseux (Namur) 

(27 février); 
Denayer, Ch., ancien instituteur communal et secrétaire communal à 

Lennick-Saint-Martin US or mars); 
Mme Dries-de Poerck, C., directrice d'école primaire communale à Saint­ 

Gilles U) avril); 
MM. Havet, A., instituteur communal pensionné à Tournai (2G avril); 

Van Schoor, Fr., instituteur communal en chef à Anvers (8 mai); 
Van Noyen, Ch., instituteur communal en chef à Anvers (8 mai); 
Peeters, R., instituteur communal en chef à Anvers (8 mai); 
Cuvillier, Ch.-A., instituteur communal en chef à Anvers (8 mai); 

Mlle, Stockmans, N., institutrice communale en chef à Anvers (21 mai); 
6 K vil lier. H., institutrice communale en chef à Anvers Us: mai); 

MM. Van Hoef', F.-A., inspecteur des écoles communales à Anvers (21 mai); 
Van Slype, H.-L., instituteur communal en chef à Anvers (2f mai); 
Godinau x, L .-J .-J., instituteur communal pensionné à Izier (2i mai); 
Bierrnans, D., instituteur communal en chef à Wilryck (2f mai) ; 
Cassiers, L., instituteur communal en chef à Contich (21 mai); 
Neyrinck, L., directeur d'école primaire communale à Saint-Gilles 

(27 mai); 
De Vogelaere, L., instituteur communal à Melle (27 mai); 
Dom, Fr., sous-instituteur communal à Duffel (5 juin); 
De Groot, A., ancien instituteur aux écoles communales à Gand 

Us9 juin); 
Lcrat, H., ancien instituteur communal à Gozée (7 août); 
Selderslaghs, J.-B., instituteur communal à Dicghem (7 août.); 

M110 De Cock, C., institutrice en chef de l'école communale de filles à Spa 
U) août); 

M. Thys, L., instituteur communal à Gingelom (8 août); 
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MM. Bosmans, J., instituteur communal en chef à Duisbourg (i8 août); 
Grenier, Fr.-J., instituteur communal en disponibilité à Beez 

U:) août}, 
Mme Bobert-Barbicux, C., institutrice aux écoles communales à Bruxelles 

(2~ octobre); 
M~I. Janssens , P.-J.-E., instituteur communal en chef à Malines 

(o novembre); 
Cupers, S.-J., ancien instituteur communal en chef à Andrimont 

(f 7 novembre); 
Joniaux, J., instituteur communal à Waret-la-Chaussée (3 décembre); 
Cantillon, J.-B., sous-instituteur à Goyck (16 décembre). 

§ 3. MJI:& :&■ DJSPOlflalLlTÉ D'l■ITITUTEVl\8 COIIIJMUNAVX. - Tl\AITEMENTII D1ATTE1"T.ll. 

1 H.I. Traitements d'attente, - Statistique. 

A la date du 5i décembre :i890, »3 Ü avait 752 instituteurs et institutrices 
en disponibilité pour cause de suppression d'emploi. Le montant de leurs 
traitements d'attente était de fr. 80:'>,268-55. 

l ( membres du personnel enseignant se trouvaient dans la position de 
disponibilité pour cause ?ê maladie. Leurs traitements d'attente s'élevaient 
à fr. i06,~93-i i. 

Il est payé fr. 2,212-~0 de traitements d'attente à 4 instituteurs mis en 
disponibilité par mesure d'ordre, depuis la mise à exécution de la loi scolaire. 

La dépense totale annuelle, du chef des traitements d'attente, s'élevait 
donc, au 5i décembre {890, à fr. 9:14,074-14. (f/oir le tableau inséré aux 
Annexes, pp. 210 et 2H .) 

H6. Déplacement iles lnsütuteurs en disponibilité pour cause de suppression d'emploi. 

Dans le but d'arriver à réduire les dépenses auxquelles donne lieu, pour 
les communes, les provinces et l'État1 le service des traitements d'attente 
accordés à des instituteurs mis en disponibilité pour cause de suppression 
d'emploi, sans diminuer les ressources des intéressés, le Gouvernement a 
demandé aux Chambres législatives l'autorisation d'accorder des subsides 
extraordinaires aux communes qui appellent à un emploi dans leurs écoles 
primaires, des instituteurs jouissant d'un traitement de disponibilité. 

Cette demande a été accueillie. 
Le montant du subside extraordinaire à allouer pendant deux ans à la 

commune a été fixé aux deux cinquièmes des traitements d'attente des 
instituteurs en disponibilité qui sont rappelés à l'activité de service. 
(Poir aux Annexes, pp. 206 et 207, la circulaire du 29 juin 1.889.) 

Il est à remarquer que les subsides extraordinaires dont il s'agit ne peu­ 
vent être accordés que' pour les nominations d'instituteurs en disponibilité 
avec traitement d'attente, faites postérieurement à la mise en oiqueur de la 
loi du budget du Département pour l'exercice i889, publiée au Moniteur brlgc 
du � juin ­) ) PL (Dépêche éK gouverneur ?ê la province de Namur, 5° sec­ 
tion, n°• ( :B� i[ B9( 9dL• 

1i 
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Une circulaire du 27 janvier i89.0 interprète la disposition de la circulaire 
du 29 juin f 889 en ce sens que le subside sera accordé même si l'instituteur 
est rappelé à l'activité de service par ln commune dans laquelle il exerçait 
précédemment ses fonctions, mais sous la condition expresse que la mise 
en disponibilité ait été prononcée antérieurement au 29 juin 1889. 
(f/oir Annexes~ p. ~7 .) 

i t7. Traitements d'attente. - Remboursement des parts des provinces et des communes. 

Les traitements d'attente dus aux institutenrs communaux, mis en dispo­ 
nibilité pour cause de suppression d'emploi, sont payés mensuellement 
par les soins du Gouvernement. Celui-ci fait aux instiluteurs l'avance des 
quotes-parts des provinces et des communes. Le remboursement au Trésor 
public de ces quotes-parts se faisait aussi mensuellement. 

L'expérience ayant démontré que le remboursement mensuel occasionnait, 
outre un travail considérable et compliqué, des inconvénients sérieux, tant 
pour l'administration centrale que pour les administrations provinciales et 
surtout pour les receveurs des communes, il a été décidé que les provinces 
et les communes restitueraient leurs parts d'intervention par quarts trimes­ 
triels. 

Les formalités à remplir sont exposées dans la circulaire du 25 mars 1) ) ) R 
insérée aux Annexes, page 208. 

118. Traitemenls d'attente. - Réduction. 

Aux termes de l'article 6 du règlement du 21 septembre f884, le traite­ 
ment d'attente des instituteurs communaux en disponibilité pour cause de 
suppression d'emploi, peut être réduit en cas d'acceptation d'autres fonc­ 
tions ou emplois. 

Le conseil communal de S avait confié à M11ê S . . . . . . . , 
ancienne sous-institutrice en celte localité, placée dans la position de dispo­ 
nibilité pour cause de suppression d'emploi, le cours du travail à l'aiguille, 
avec jouissance d'une indemnité annuelle de : 00 francs. 

L'inspection scolaire fit remarquer que l'intéressée habitait une localité 
autre que le siège de ses nouvelles fonctions et que l'indemnité annuelle 
de iOO francs serait â peine suffisante pour couvrir ses frais de voyage. 

Dès lors, fallait-il réduire le traitement d'attente? 
Le Gouvernement a répondu par l'affirmative. 
L'instituteur en disponibilité est libre de demeurer où bon lui semble. 

Mais si la commune qui a voté sa mise en disponibilité le nomme à une autre 
fonction, il ne peul prétexter de son éloignement pour ne point l'accepter. 

De même, le Gouvernement n'a pas à tenir compte de cet éloignement 
pour fixer le montant de la réduction à opérer sur le traitement d'attente. 
U. é j ê 7xê ?K sl février 1888, n°' � 1) iPaI: ( d L• 

1 IO .. Dê:5ignalion ê11 qualité d'intérimaires, rl'inslitu(~ur~ en tlisponibililé. 

Voir cc qui est dit à cet égard au n° 97, page r.xxxr. 
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§ 4. TIIÉQOElfT.ATIOl'f DEI ÉCOLC!i •a.ur.a111as. 

i20. Relevé r,énéral des écoles primaires soumises à l'lnsper.lion de l'État, à la date du 3t décembre 1890. 

li y avait, au 51 décembre !887, 4,0rn écoles primaires communales et 
1,476 écoles primaires adoptées ou subsidiées. 
]l résulte du tableau publié aux pages !88 il 191 des Annexcs1 qu'il existait 

en Belgique, à la date du 5! décembre 1890 : 

A. Écoles communales. 

. i ,217 écoles pour garçons; 
1,i!S3 écoles pour filles; 
i, 727 écoles mixtes 

4,097 écoles communales. 

B. Écoles adoptées or, subsidiées. 

� l ( écoles pour garçons ; 
764 écoles pour filles; 
456 écoles mixtes. 

i ,~76 écoles adoptées ou subsidiées. 

Pendant la période triennale ùont nous rendons compte, le nombre total 
des écoles primaires, soumises à l'inspection de l'État., s'est donc accru de 182. 

L'augmentation, pour les écoles communales, est de 82 (45 écoles de 
garçons, 50 écoles de filles et 9 écoles mixtes). 

En ce qui concerne les écoles adoptées ou subsidiées, il y avait, au 
51 décembre 1890, 28 écoles de garçons et 84 écoles de filles de plus qu'à la 
date correspondante de 1887. Par contre, le nombre des écoles mixtes était 
descendu de 448 à 456. 

121. Écoles primaires à programme développé. 

Parmi les écoles primaires communales, adoptées ou subsidiées, il en est 
où l'on enseigne, outre les matières obligatoires énumérées à l'article 4, 
Jer alinéa, de la loi du 20 septembre 1884, une ou plusieurs branches facul­ 
tatives; ces établissements portent le titre d'écoles primaires à programme 
développé. 

Le tableau (uoir aux Annexes, pp. H,6 à 1o9) donne la statistique des 
matières non obligatoires enseignées dans ces écoles, à la date du 51 décem­ 
bre 1890. Chacune de ces matières faisait l'objet d'un cours spécial ?b! ! é à 
des jours et heures déterminés. 
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t~. Populatlon générale des écoles primaires soumises à l'Inspection. 

Les tableaux publiés aux Annexes, pages f 80 à !91, indiquent quelle 
était la population des écoles primaires, au 50 juin et au 3f décembre, de 
chacune des années i888, : 889 et 1890. 

A la date du 51 décembre 1887, les écoles primaires communales et les 
écoles primaires, adoptées ou subsidiées, comptaient rcspectivement453,578 et 
: 701690 élèves. Le 51 décembre 1890, on a recensé 440,646 élèves dans les 
premières écoles et : 7;:i,59a dans les secondes. 

La population des écoles primaires, soumises à l'inspection, a donc aug­ 
menté de 1 : ,975 élèves pendant la période triennale de {888 à 1890. 

i23. Élèves admis gratuitement dans les écoles soumises à l'inspection. 

Le nombre des enfants pauvres inscrits pour recevoir l'instruction gratuite 
dans les écoles primaires soumises à l'inspection, pendant l'année scolaire 
i889-i890, est renseigné aux tableaux figurant aux pages 212 à 2HS des 
Annexes. 

Les écoles primaires communales, qui comptaient, le 5{ décembre f887, 
582,0f:l4 élèves pauvres, en avaient 596,25a à la date du 5i décembre : 890. 
Quant aux écoles primaires, adoptées ou subsidiées, clics étaient fréquentées, 
à cette dernière date, par f4l ,1'>52 élèves gratuils, alors qu'au 5:l décem­ 
bre i887 elles n'en recevaient que : 54,6015. 

L'augmentation totale, pour les deux catégories d'écoles réunies, est donc 
de 2f :i08 élèves pauvres. 

1M. Durée de la frl:quenlalion des écoles primaires. - Nombre des élèves qui ont quitté définitivement 
l'école pendant l'année scolaire 1880-1800. 

Pendant l'année scolaire : 889-1890, le nombre moyen des jours de classe 
dans les écoles primaires communales, adoptées ou subsidiées, aurait dû être 
de 240, en vertu des règlements scolaires. l\lais les écoles primaires com­ 
munales n'ont réellement été ouvertes que pendant s� é jours et les écoles 
primaires adoptées ou subsidiées que pendant ~56. (P oir les tableaux 
insérés aux pp. 2i 2 à 21 b des Annexes.) 

D'après les mêmes tableaux, la moyenne de la fréquentation a été : _ 
f e dans les écoles communales : de i 78 jours pour les élèves gratuits et 

de i88 jours pour les élèves payants; 
2° dans les écoles adoptées ou subsidiées : de : 84 jours pour les élèves 

gratuits et de i96 jours pour les élèves payants. 
Dans onze ressorts d'inspection principale, sur dix-huit, la moyenne de la 

durée de la fréquentation scolaire n'a pas atteint, pour les écoles communales, 
180 jours pour l'année; et dans treize ressorts, la proportion de 80 p. 0/0 
entre le nombre des jours de fréquentation et le nombre des jours où l'école 
a été ouverte, n'est pas atteinte. Dans ceux de Marche, de Mons, de Namur 
et d'Arlon, le nombre des jours de fréquentation, par élève, est descendu 
respectivement à HJ8.28; - i67.9ij; - i69.55; - et !69.77. 
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Partout on se plaint de l'insuffisance du temps dt école, et surtout de l'irré­ 
gularité des présences aux leçons. Dans le plus grand nombre des ressorts, 
le mal paraît croître, les élèves ne se sont pas trouvés en classe, en 
moyenne, pendant la moitié de l'année. 

On assigne à cc fâcheux état <le choses les causes suivantes : 
La sévère économie avec laquelle les petits cultivateurs doivent conduire 

leur exploitation pour se maintenir au niveau de leurs affaires; ils se voient 
obligés de faire exécuter par leurs enfants une partie des travaux agricoles; 

Les épidémies qui ont sévi pendant l'hiver si dur de !890-1891 ; 
La rigueur avec laquelle quelques administrations communales, particuliè­ 

rement dans le ressort de Namur, refusent la gratuité de l'instruction à des 
enfants de familles peu aisées; l'inspecteur principal de ce ressort men­ 
tionne un village où, sur 66 enfants en âge d'école, 8 seulement sont classés 
parmi les non-payants (1); 

L'obligation, pour bea ucoup d'élèves, même indigents, de se procurer 
à leurs frais les objets classiques nécessaires; ï1 on voit dans les classes, dit 
encore l'inspecteur de Namur, des enfants pauvres n'ayant ni plumes, ni 
livres, ni cahiers, et condamnés à écrire, pendant des années entières, sur 
K! ê mauvaise ardoise (2) n ; 

La déplorable tendance, qui se manifeste de plus en plus, de prolonger les 
vacances et d'accorder des congés sans nécessité, pour les motifs les plus 
futiles; l'inspecteur de Marche cite une école où les élèves ont eu vacances 
du i O août au 9 octobre, et celui de Namur, une autre où les vacances ont 
duré du 31 juillet au i 6 octobre; 
Enfin, les inspecteurs de Bruxelles, de Mons, de Gand, de Charleroy et de 

Louvain sont d'avis que bon nombre d'instituteurs ne font pas assez 
d'efforts pour attirer et retenir les enfants à l'école. « Que l'instituteur 
perfectionne son enseignement, dit ce dernier ; qu'il tâche de faire avancer 
ses élèves; qu'il introduise dans son école le système des compositions 
mensuelles; qu'il saisisse toutes les occasions de faire comprendre aux 
parents la nécessité d'une fréquentation régulière; qu'en un mot, »3 s'efforce 
d'avoir une bonne école, qui se distingue aux concours, et ses succès lui 
assureront la sympathie des parents et l'appui des autorités, comme de toutes 
les personnes influentes de la commune. La fréquentation deviendra alors de 
jour en jour meilleure. >> 

Pour l'inspecteur principal de Liége, la grande cause du mal réside dans 
l'indifférence du peuple pour l'instruction et l'éducation des enfants, et le 
seul remède efficace, dans la proclamation du principe de l'instruction obli­ 
gatoire. 

Quoi qu'il en soit, le peu d'assiduité des élèves aux leçons pendant le 

(1) li résulte des renseignements fournis par l'inspecteur principal, que les administrations 
communales dont il s'agit remplissent actuellement leurs obligations légales sous ce rapport. 

(1) Des mesures ont été prises pour que les communes fournissent gratuitement aux enfants 
pauvres les livres el autres objets indispensables. 

z 
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petit nombre d'années qu'il leur est donné ?DÜ assister, demeure le prin­ 
cipal obstacle au progrès des études primaires. Comment rendre vraiment 
fécond un enseignement à chaque instant interrompu par les absences de 
ceux à qui »3 s'adresse P 

Aussi les résultats définitifs n'en sont-ils pas brillants. On constate, en 
effet, par l'examen du tableau inséré aux Annexes, pages 216 à 219, que 
sut· 8t,i66 élèves qui ont quitté les écoles primaires communales sans esprit 
de retour, ·17,268, c'est-à-dire 21.28 p. 9/o seulement, avaient fait un 
cours complet d'études. Dans les écoles adoptées, la proportion est moindre 
encore : o,8:f 6 sur 50,491, c'est-à-dire !9.07 p. 9/o• 

Et ce nombre des élèves sortis représente plus de : 6.50 p. 9/o du nombre 
des enfants qui ont fréquenté les écoles pendant l'année scolaire 1889-1890. 

125. La commune qui reçoit dans ses écoles des enfants pauvres d'une autre commune, flxe librement le 
chiffre de IJ subvention à lui payer, de ce chef, par celle-ci. 

En vertu de l'article 2, § {er, de la loi du 20 septembre 1884, le conseil 
communal est entièrement libre de recevoir ou de ne pas recevoir clans son 
école des enfants paunes domiciliés dans d'autres communes. Il lui appar­ 
tient donc aussi de fixer librement le chiffre de la subvention à payer, par 
ces dernières. du chef de l'écolage des enfants dont il s'agit. (Dépêche du 
18 janvier 1889, 1 Éê section, n° � 92/~ 1 »ud è alî. gén.) 

126. Qui a le drolt de dés1g,1er l'écolepnmnre que le; enïants trouvés, le; orphelins et les enfants abandonnés 
doivent fréquenter ? 

C'est incontestablement au bureau de bienfaisance seul, qu'à défaut d'hos­ 
pices, il appartient de désigner l'école que doivent fréquenter les enfants 
trouvés, les orphelins de père et de mère et les enfants matériellement et 
complètement abandonnés. Les personnes chez lesquelles ces enfants sont 
placés en pension n'ont, à cet égard, aucun droit à exercer. 

Il en est autrement des enfants moralement abandonnés ou des orphelins 
de père ou de mère seulement. Ni les hospices auxquels la loi a confié la 
tutelle des enfants trouvés, des enfants abandonnés et des orphelins: ni 
moins encore le bureau de bienfaisance qui n'est pas investi de cette tutelle, 
n'exercent la puissance paternelle. 

Le bureau de bienfaisance peut, certes, désigner lui-même l'école à fré­ 
quenter lorsque les parents ne manifestent pas Jeurs intentions ou leurs 
préférences; mais: si les parents réclament contre cette désignation, le 
bureau de bienfaisance ne pourrait, semble-t-il, se soustraire à l'obligation 
de faire droit à L leur réclamation: sans s'exposer aux pénalités comminées 
par la loi du 7 mai 1888. 

C'est aux tribunaux, au surplus, qu'il appartient exclusivement d'appré­ 
cier 'les cas d'application qui pourraient se présenter. (Dépêche du 6 fé­ 
vrier 1889: 1re section, nos 356/15829\ rédigée conformément à l'avis-du 
Département de la Justice.) 
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127. Les commun<-S qua onl décrété l'instruction primair<: gratulte 1:énérale doh·1•nl néaumolns Ialre dresser 
annueüement la liste JtS enfants pauvres, mentionnée à l'art ide 3, § 2, de la loi du 20 septembre 1884. 

Les communes qui ont décrété la gratuité absolue de l'instruction primaire 
doivent néanmoins faire dresser, en exécution de l'article 5 de la loi du 
s9 septembre 1884 et de l'arrêté ministériel du sï du même mois, la liste 
des enfants paunes qui peuvent réclamer leur admission gratuite comme 
un droit. 

Les administrations communales sont tenues de fournir gratuitement, à 
cette catégorie d'enfants, les livres et autres objets classiques indispensables. 

Quant aux élèves réputés solvables, ils peuvent. anssi être exonérés du 
paiement de la rétribution scolaire; mais il paraît évident que la commune 
a le droit d'apporter à l'octroi de celte faveur telle restriction qu'elle juge 
convenable et d'exiger notamment que ces élèves se munissent. à leurs frais, 
des livres cl objets de classe nécessaires. (Dépêche du H> mars ·1890, fre sec­ 
tion, n05 632/ 14{ 00*.) 

128. a1esures. à prendre, par les communes, torsque h•; parents des 'élèves soloables fréquentant leurs 
écoles primaires, refusent de payer la rétrihution scolaire. 

D'après l'article 5 de la loi du 20 septembre i884, la commune n'est tenue 
d'admettre gratuitement, à l'école primaire, que les enfants pauvres. Elle 
paraît autorisée - en vertu du droit de direction sur les écoles. garanti, 
aux conseils communaux, par l'article 2 de la loi, à interdire aux institu­ 
teurs communaux <le continuer à recevoir dans leurs classes les enfants non 
inscrits sur la liste annuelle des admissions gratuites et qui seraient en 
retard <l'acquitter la rétribution fixée par le règlement scolaire local. 
Toutefois, daus l'intérêt d~! la diffusion de l'instruction, il Ü a lien d'en­ 

gager les administrations commu na les à ne point recourir à cette mesure 
extrême et à se borner à poursuivre le recouvrement des rétributions sco­ 
laires en intentant une action en justice aux. parents retardataires (art. : 48 
de la loi du 50 mars 1836, modifié par l'article 50 de la loi du 30 décem­ 
bre 1887). -(Dépêche du 7 septembre 1888~ 1re section, n°• 27,>7/l4l0lf'.) 

120. L'instituteur ne peul êlre rendu responsable du non paiement des rétribuüous scolaires des élèves 
solvables. 

Il n'appartient pas à l'instituteur de poursuivre judiciairement le recou­ 
vremeut des rétributions scolaires à payer par les élèves solvables. Son rôle, 
en cette matière, se borne, lorsque le règlement d'ordre intérieur l'en 
charge, »3 percevoir ces rétributions au moyen de quittances délivrées par 
l'administration communale. 

Si l'instituteur apporte de la négligence clans l'accomplissement de cette 
mission, le collège des bourgmestre et échevins doit lui adresser des obser­ 
vations et, au besoin, proposer au conseil communal de prendre contre lui 
une mesure disciplinaire. Mais il ne paraît pas admissible que l'instituteur 
soit rendu responsable du non paiement des rétributions scolaires. Du reste, 
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c'est à la commune qu'il incombe, en cas de refus des parents de payer les 
frais d'écolage des élèves solvables, de provoquer ce paiement en intentant 
une action en justice à chacun des retardataires (art. 50, § 2, de la loi du 
50 décembre !887, modifiant l'article 148 de la loi du 50 mars 4856). - 
(Dépêche du 9 janvier 1887, : re section, n05 5870/i É! ssd L• 

CHAPITIŒ IV 
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t30. Nombre des communes dispensées de l'obligation de maintenir leur unique école communale. 

Il résulte du relevé inséré aux Annexes, page 220, que, depuis le ! er jan­ 
vier 1888 jusqu'au 5f décembre 1890, le Roi a dispensé 5 communes de 
l'obligation de maintenir leur unique école communale. 

Par contre, 50 communes qui avaient obtenu antérieurement cette 
dispense Ü ont renoncé et ont rétabli l'école communale. 

On comptait, à la fin du mois de décembre 1890, 220 communes qui 
avaient obtenu l'autorisation de supprimer leur unique école communale. 
Pendant la même période triennale, aucune commune n'a été dispensée 

de l'obligation d'établir une école communale. 

§ 2. ÉCOLES PiUIIAlllES .4.•0PTÉ6.5 LlSlllEllll611T 1'.A..11. .LES COlll'.IIIVl'J.ES, 

131. Mesures générales d'exéculion. 

Les instructions données par le Gouvernement aux autorités provinciales 
et communales, concernant l'exécution de l'article 9 de la loi du 20 sep­ 
tembre i884 et insérées dans le : f,e Rapport, triennal, Annexes pages 240 à 
séP et page � ( a (1), n'ont pas été modifiées. De même, la solution des ques­ 
tions d'interprétation exposées dans le Texte du u;e Rapport, pag~ eu à CLXI, 
n'a pas varié. Une seule question a été soumise, dans le courant de la 
période actuelle. Nous la reproduisons ci-dessous, n° 152, avec la solution 
qu'elle a reçue. 

132. Que Iaut-il entendre par membres du personnel enseignant d'une école adoptée, aux termes de l'article 9, 
no 2, de la loi organique du 20 septembre tss, sur l'enseignement primaire? 

Cette question a été soulevée au sujet de l'adoption d'une école libre 

(1) Voir également ln circulaire ministérielle du ti novembre 1884, insérée au Bulletin du 
iJJinistère de l'lntériwr r,t de l'Jrn;tn11:tion publique, même année, 2• partie, pp. 80etsuiv. 
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servant d'école d'application annexée à une école normale agréée. Elle a été 
résolue dans ce sens qu'il faut entendre par membres da personnel ensei­ 
gnant, les instituteurs proprement dits. Pour établir la proportion des 
diplômés exigée par le n° 2 de l'article 9 de la loi du 20 septembre 18841 il 
faut écarter du calcul, non seulement les professeurs spéciaux, tels que 
maîtres de dessin, de chant, de gymnastique pour lesquels le diplôme légal 
d'instituteur n'est pas requis, mais encore 1<.•s professeurs de pédagogie, 
chargés de donner, dans une école d'application, des leçons modèles aux 
aspirants-instituteurs, ainsi que ceux qui dirigent ces jeunes gens dans la 
pratique de l'enseignement. (Dépêche du i9 décembre : 888, 1 re section, 
n°5 2f f 9/8678N,) 

t53. Les réclamaüens contre les surtaxes m matlëre de contributions directes doivent être présentées, µaus 
un délai déterminé, sous peine de déchéance. 

Les écoles adoptées ne sont pas passibles des contributions personnelles(1); 
mais, aux termes de l'article 8 de la loi du !5 juillet f87f, devenu le n" 24 de 
l'article 2hla de la loi du 50 juillet !881, les réclamations contre les surtaxes, 
en matière de contributions directes, doivent être présentées, sous peine de 
déchéance) dans le délai de trois mois, à partir de la délivrance de l'avertis­ 
sement extrait du rôle. 

Cette prescription est de stricte interprétation. 
C'est ainsi que, par divers arrêts et notamment par celui du 24 novembre 

: 875, Pasicrisie de :1874, page i61 la Cour de cassation rappelle que le contri­ 
buable est obligé, chaque fais qu'il y a rôle établi, de réclamer dans le délai 
légal. (Dépêche du t8 janvier :1889, jre section, n° � 54/30i7N. 

~ O. ÉCOLES PJ\llll&Il\E8 PRIVÉES AllOPTÉ'ES D'OFFICE PAl\ LS GOUVEJtJIEMENT. El'I' 112'ÉCU'TJ0l'I' 

DE L'AIITlCLE RER § 6, .DE t.A LOJ DU 20 S.EPTlll!JBJ\E J81'14. 

154. lllesures d'exécution. 

En présence du refus des conseils communaux d'Anvers: Bruxelles, 
Saint-Gilles-lez-Bruxelles: Marchienne-au-Pont. Verviers, d'inscrire l'en­ 
seignement de la religion dans te programme de leurs écoles primaires 
officielles, le Gouvernement avait, à la date du 51 octobre !887 et pa1· 
application de l'article 41 § ! R de la loi du 20 septembre f 8841 prononcé 
l'adoption, à la demande des chefs de famille, de quinze écoles primaires 
privées établies en ces localités. 
Pendant la période triennale de f 888 à !890, H nouvelles institutions 

similaires ont été adoptées d'office, savoir : 
Six à Anvers : trois pour garçons et trois pour filles (arrêtés ministériels 

du !6 novembre t888 et. des 2 et 27 août !889); 
Une pour garçons, à Laeken (arrêté ministériel du 29 novembre 1888); 
Deux à .inderleclü-Eureqhem : une pour garçons et une pour filles 

(arrêté ministériel du 16 juillet !889); 
---- ------------------------------- 
(1) Voir le 11>9 Rapport triennal. Texte, pp. eux et crx. 

aa 
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· Une pour garçons, à Charleroy-Faubourg ( arrêté ministériel du 
10 avril i 889); 

Une pour garçons à 61arcinelle (arrêté ministériel du 22 juin !889.) 
Par contre, le Gouvernement a retiré l'adoption d'office des trois écoles 

privées de Marchienne-au-Pont (arrêté ministériel du 18 septembre i890) 
à la suite : i O de la délibération, du 2 août, du conseil communal, décidant 
de porter l'enseignement de la religion et de la morale au programme des 
écoles primaires oflicielles et d'inviter le clergé paroissial à donner cet 
enseignement dans ces écoles ou à le faire donner par des personnes agréées 
par lui; ~9 de la lettre par laquelle Je collège des bourgmestre et échevins 
s'engageait à prendre immédiatement toutes les mesures nécessaires pour 
la construction de nouvelles classes primaires ou la location de bâtiments 
provisoires, dans le cas où IP.s locaux affectés actuellement au service de 
l'enseignement primaire ne suffiraient pas pour recevoir tous les enfants 
pauvres qui pourraient se présenter. 

D'autre part, le directeur de l'école adoptée d'office à Charleroy a renoncé 
à l'adoption de cet établissement; le 23 octobre 1890. 

A la fin de la 1:ÉD période triennale, il existait donc, dans le royaume, 
22 écoles privées adoptées <l'office. Le tableau ci-après indique la nature 
de ces écoles et les communes où elles étaient établies : 

NOMBRE DES ÉCOLES 
COMMUNES. 

pour garçons. 1 
1 1 

pour filles. mixtes. Tolal. 

Anvers . . . . . . . . . . . . è 1S . 19 

Anderlecht . . . L . . . . . t 1 œ s 

Bruxelles . . . . . . . . . . L œ 1 è u 

Laeken ........ LLLL 1 8 L 1 

Salnt-Gllles-lez-Bruxelles LLLL 1 1 8 s 

Marcinelle .. Lœ . . . L . . . L 1 » L 1 

Verviers. . . . . . . LL 2 1 9 u 

---- 

3 1 

1 

Tormx ..... 11 P s 
1 

22 

Les sieurs Bladt et Kroes ainsi que la demoiselle f/e1'meren et la 
darne Guillaume ont abandonné la direction des écoles adoptées d'office à 
Laeken) à Anve1·s (rue du Gaz et rue Scholie1's), à Bruxelles (rue Terarkens 
et à Saint-Gilles-lez-Bruxelles (rue Théodore f/erhaeghen). 
Par arrêtés ministériels des 28 février, 9 septembre, i6 et 20 novem­ 

bre 1889, l'adoption de ces établissements a été maintenue respectivement 
sous le nom des sieurs Peeiermans êïL Kerremans et des demoiselles Dehaye 
73L Dubois, tous porteurs d'un des titres de capacité, prévus à l'article 8 de 
la loi du 20 septembre 1884. Un autre 'arrêté ministériel (du 16 janvier 1890) 
avait, à la suite du départ du sieur Wustefeld, également prononcé la 
réadoption, au nom du sieur Istnssc, instituteur diplômé de l'école privée 
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pour garçons - supprimée depuis - établie à Marchienne-au-Pon\ 
(Docherie ). 

Pal' application de l'article 5, § 2, de la loi scolaire, des recours ont été 
introduits - en ce qui concerne les écoles adoptées d'office à Anvers, 
Anderlecht~ Bruxelles,, Laeken, Saint-Gilles-lez-Bruxelles et Verviers - au 
sujet du nombre des élèves pauvres et du taux de la rétribution due aux 
directeurs pour l'instruction de ces élèves, pendant les années i888, {889 
et !890. Le Roi a maintenu ou réformé les décisions prises par les dépu­ 
tations permanentes. De plus, il a arrêté d' oflice certaines listes d'inscrip­ 
tion, improuvées par la députation permanente du conseil provincial du 
Brabant, et qui avaient été dressées par des commissaires spéciaux, à cause 
du refus des conseils communaux d'Andcrlecht, Bruxelles, Saint-Gilles­ 
lez-Bruxelles et Laeken, de remplir leurs obligations à cet égard. Le Roi 
a fixé, en même temps, le taux de la rétribution à payer au personnel ensei­ 
gnant, du chef de la fréquentation des enfants portés sur ces listes, 

Le montant de l'indemnité due, par année et par élève pauvre, aux 
instituteurs des écoles adoptées d'office, a été maintenu : 

A i 6 francs (1) pour la ville d'Anvers; 
A !8 francs(') pour la ville de Bruxelles et la commune de Saint-Gilles- 

lez-Bruxelles ; : · 
A { 5 francs(1) pour la ville de Verviers et la commune de Marchienne-au-Pont. 
Quant aux nouvelles écoles adoptées d'office dans le cour~ de la période 

triennale, le taux de la rétribution scolaire a été fixé comme suit : 
Anderlecht et Laeken : !8 francs (1); 
Marcinelle et Charleroy : i ~ francs (1); 
Nous donnons, ci-après, le relevé des indemnités payées directement par 

l'État- pour l'instruction des enfants pauvres inscrits sur les listes annuelles 
- aux chefs des écoles adoptées d'office, depuis que cette adoption a été 
prononcée : 

I - - 
~OJ18 Df:8 LOC~LITIÉ8 SOM:\IES LIQulDÉES POUR 

nn~ Lt~Qor.r.1.,.s 
i 

1 1 
1, •see. "'al établira les it.ollll adoplffl d'officf. Ut88, 1 •887, •888, 1889, » 

M! $êÉG R L . . L . . . . . il, 10., œ 44,880 . 48,658 6ï 70,817 55 89,464 œ 
Bruxelles . . . . . . .' . . . . 5,0;S5 œ l6,066 " 14,422 50 12,610 " 15,254 1SO 

Saint-Gilles Iez-Bruxelles. LLL RR L ï,900 50 5,1105 L 6,004 50 

Laeken ..... , ... . . . œ " RR 1,8ï2 . 2,59ï L 
Anderlechl . . LLLLLLL œ LR 951 :SO 5,l':i98 50 

~larchienne-au-Pont. . . . . . . œ t ,950 , L . 4,445 75 

Charleroy .... . . . . . . œ L 8 575 œ 
----- 

Î e >Me } œœœœœ D 16,137 L 62,1196 ]3 70,961 67' 91,73t.l 85 119,~1°7 2f:i 

U1• Y compris les fournitures clsssiqnes. 
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Ces indemnités ont été retenues sur les subsides alloués, par le Gouverne­ 
ment. à ces communes, pour les besoins du service annuel ordinaire de leurs 
écoles primaires. 

Les administrations communales de Marcinelle et de Verviers ont payé 
elles-mêmes, aux membres du personnel enseignant des écoles adoptées 
d'office, les indemnités auxq uelles ils avaient droit. 

Comme les écoles privées adoptées d'office pœr le Gouvernement, en exé­ 
cution de l'article .f., § l'.S, de la loi du 20 septembre f884, sont soumises au 
même régime cl doivent présenter les mêmes garanties que les écoles libre­ 
ment adoptées par les communes, nous avons cru devoir les comprendre dans 
la statistique générale d~ ces derniers établissements, insérée aux Annexes 
du présent Rapport, pages 180 à i9L 
t3S. Mode de paiement des inderonilés dues aux cheïs des écoles adoptèes d'office, pour l'instruction des 

enfants pauvres. 

Un gouverneur de province a consulté le .Ministre de l'Intérieur et de 
l'instruction publique sur le point de savoir s'il ! DÜ avait pas lien de provo­ 
quer l'inscription d'office, au budget de la ville de B. . . . . - exercice 
{890- d'un crédit destiné au paiement des indemnités dues aux directeurs 
des écoles adoptées d'office, pour l'instruction gratuite des enfants pauvres. 
Cette question a été résolue en ces termes. (Dépêche du H> février 1890, 
: rc section, n09 86/H,0~6A) : 

u C'est le Gouvernement qui paie directement les indemnités aux ayants 
droit et il prélève les sommes nécessaires à cette fin sur Je subside alloué 
à la ville de B. . . . . : pour le service annuel ordinaire de ses écoles 
primaires communales et adoptées. 

» Or, »3 est à remarquer que le montant du subside dont il s'agit figure 
en recette au budget de la ville et qu'on Ü mentionne également les retenues 
faites sur ce subside pour la rémunération des directeurs des écoles adop­ 
tées d'office. Cela paraît suffire. 

» Évidemment, il serait plus régn lier d'inscrire au budget communal 
un crédit spécial pour le paiement des indemnités prémentionnées , mais, 
dans ce cas, il faudrait aussi faire mandater ces indemnités par ]a ville, en 
usant, au besoin, des mesures de contrainte prévues par l'article 147 de 
la loi communale. 

» Le Gouvernement ayant trouvé plus simple de payer lui-même les 
indemnités, au moyen de retenues opérées sur le montant du subside qu'il 
alloue à la ville, et celle-ci ne paraissant d'ailleurs nullement disposée à se 
charger de faire les payements, l'inscription à son budget, d'un crédit spécial 
pour cet objet, serait sans utilité pratique. » 

1 ,i, l\tVIII01'1• Il:& COIIIMCTN:t:• IIOVII LII 114PPOR'1' DE 1,•nUT!\UCTIOlf J'RIMAl'll.:t:. 

136. Statistique. 

Dans Je cours de la période triennale, :N communes qui ne possédaient pas 
d'école communale, en propre, ont été autorisées, par arrêté royal, confor­ 
mément au paragraphe final de l'article 1er de la loi scolaire, à se réunir à 
d'autres communes pour fonder ou entretenir une école. 
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Il résulte de l'état nominatif publié aux Annexes, page !~O, que, depuis 
la mise à exécution de la loi scolaire, jusqu'au 51 décembre !890, 9 com­ 
munes ont reçu du Roi des autorisations de l'espèce. 

* 

Une commune ne peut être contrainte de rester réunie à une autre com - 
murie, sous le rapport de l'enseignement primaire. - Foir ce qui est dit à 
ce sujet, au n° 78, pp. LXXII et txxiu. 

CHAPITRE V 
É 6e yf J . DM. c y>f J 

137. Écoles d'adultes. 

Au 5f décembre f 890, il existait 1.,603 écoles d'adultes communales, 
desservies par 2,698 instituteurs et institutrices, et comptant 62,159 élèves, 
dont !8,2?$;, ayant moins de quinze ans. 

Il Ü avait, en outre, -14-2 écoles adoptées on subsidiées, ayant !89 institu­ 
teurs el institutrices, et ï[ [ ( élèves dont P1( âgés de moins ?ê quinze ans. 

Des 2,698 membres du personnel enseignant des écoles communales, 
!49 n'étaient pas diplômés et des 189 membres du personnel des écoles 
adoptées, 44 n'avaient pas non plus de diplôme. 

Le total des écoles d'adultes était de 1,74~, et celui des élèves de 67,67~. 
Nous insérons aux Annexes, pages 2:22 à 2351 les relevés indiquant le 

nombre des écoles d'adultes communales, adoptées ou subsidiées - le 
nombre des membres du personnel enseignant - la population - pour 
les années f888~ 1889ct f890. 

La fréquentation des écoles d'adultes est toujours irrégulière et insuffi­ 
sante. Au début des cours, dit l'inspecteur de .Mons, les élèves se présentent 
relativement nombreux, et, aux premières leçons, les maîtres ont un bon 
contingent d'auditeurs. Mais bientôt des vides se produisent, et après le 
tirage au sort et le carnaval, la désertion est générale. 

D'après le tableau publié aux Annexes, page 2341 la moyenne des traite­ 
ments des membres du personnel enseignant: dans les écoles communales 
d'adultes, a été, en :1890 : 

pour les instituteurs, 
sous-instituteurs, 

- institutrices, 
- sous-institutrices, 

de fr. 265-27 
)) 501-89 
» 28i-!>4 
]3 507-!.2 

On sait que le Gouvernement a cru devoir élaborer un règlement-type 
destiné â guider les administrations communales dans la direction de leurs 
écoles d'adultes. Ce règlement-type, approuvé par arrêté ministériel du 
29 juillet 1887, figure aux Annexes du H,e Rapport triennal, pages 576 à 579. 

{./, 
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CHAPITRE VI 
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i38. Organisation. 

Les dispositions légales et celles qui ont fait l'objet de l'arrêté royal du 
2i septembre : 8841 pris en exécution de l'article f Ode la loi scolaire, sont 
reproduites dans le {t$e Rapport triennal [ années : 885-1886-f 887), Texte, 
pages crxvu et suiv. 

En 1888, en 1889 et en 1890 un concours a eu lieu entre les élèves du 
sexe masculin de la division supérieure : a) des écoles primaires, b) des 
écoles d'ad1tltes. 

Le numéro suivant indique les modifications apportées, depuis f 888, au}. 
règlements relatifs aux concours scolaires. On remarquera que ces modifi­ 
cations - presque toutes proposées par le Conseil de perfectionnement de 
l'instruction primaire· - ont eu généralement pour but de rendre plus 
facile l'accès des concours et d'assurer la plus grande impartialité dans la 
surveillance des épreuves et dans les opérations des jurys correcteurs. 

t30. Règlemenls. - Moùilkations apportées, clepuis i888, aux règlements concernant les concours scolaires. 

[Voir au H>9 Rapport triennal, pp. 40!5 à 409 et 4~0 à 4fS4 des Annexes, 
les règlements d'après lesquels ont eu lieu. en 1887~ les concours: a) des 
écoles primaires, b) des écoles d' adultes. 7 

CONCOURS DES ÉCOJ.ES PRIMAIRES. 

.touée 1888. 

Il Ü a obligotion pour les écoles d'application annexées aux écoles normales de l'État de 
prendre part uux concours. Les écoles d'application annexées aux écoles normales agréées et les 
écoles des maisons de réforme peuvent Ü participer (art. 1er). 

Précédemment les règlements ne faisaient pas mention de ces établissements d'instruction. 
La disposition ci-après a été ajoutée au deuxième paragraphe de l'article 1er: c Quand le degré 

~ supérieur d'une école primaire comprend deux années d'études, c'est le division supérieure 
, ou deuxième année d'études de ce degré qui participe au concours. » 

A l'article 4, on a modifié légèrement la cote des points. Actuellemenl 41S points sont attri­ 
bués aux éléments du calcul et du système métrique (au lieu de ~O points), et 20 points à 
l'écriture (au lieu de 15 points). 

A l'article 1:1, un changement important a été introduit. 
fi, Pour l'obtention du certificat de capacité, on exigeait notamment la moitié des points pour 
Je calcul et le système métrique. Maintenant l'élève ne doit réunir que le tiers des '•5 points 
attribués à celle branche. 

A l'effet de mettre les instituteurs délégués pour surveiller les opérations du concours à 
même d'exercer plus efficacement leur mission, les circonscriptions ne peuvent comprendre 
que BO élèves :.111 maximum, au lieu de 60 (art. 7}. 

La preuve de l'àge des élèves était fournie au moyen d'un extrait des registres de l'état cioil 
dont coût 0,1:15 centimes. - Pour ne ras les astreindre à des frais, les intéressés peuvent se 
borner à administrer la preuve de leur âge par un extrait du regfatre d.e population, délivré 
gratuitement (art. ) •L 
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,\lin d'accorder plus de temps aux concurrents, le quatrième paragraphe de l'article H n 
été rédigé comme suit : 

« Le temps consacré aux formalités préliminaires du concours, à la dictée en langue mater- 
• nelle et à celle des questions n'est pas compris dans les heures indiquées ci-dessus.s (Durée 
de chacune des trois sëances.) 

A l'article 12, on a introduit ce changement: 
Les questions du concours sont rormulées, dans les limites du ptogramme-fype du 28 décem- 

bre i 881• (1), par une Commission désignée par le Minisll·c. 
Celle Commission détermine la répartition des points ... (le reste, comme précédemment). 
AllT. 17. Les concurrents étaient placés d'après un numéro d'ordre tiré au sort. 
Dans le but de prévenir des fraudes, on a supprimé le tirage au sort pour la désignation des 

places, et le premier paragraphe de l'article a été modifié comme suit : 
« Les concurrents sont placés de manière que des é 3è $êG d'une même école ne Gê trouvent 

• pas les uns à côté des autres. • L'un des délégués ... (le reste, comme précédemment). 
En vue d'abréger la durée des opérations, les concurrents n'ont plus à signer ùe liste de 

présence. Celte disposition a entrainé la disparition des deuxième et troisième paragraphes de 
l'article 18. 

Depuis 1888, le règlement (art. 22), permet aux concurrents de faire usage du dictionnaire 
pour la composition en seconde langue. 

Voici la composition du jury correcteur telle qu'elle a été déterminée par l'article 26 du 
règlement de 1888 : 

, Le jury chargé de l'examen du concours est nommé par le Ministre. Il est composé, pour 
• chaque ressort d'inspection principale, de l'inspecteur principal du ressort, président, et de 
• quatre membres pris dans une autre province, savoir : 

, A. Deux inspecteurs cantonaux de l'enseignement officiel; 
" B. c ! inspecteur <le l'enseignement libre et un instituteur en chef d'une école libre 

• comptant au moins trois instituteurs. 
• En lieu et place d'un inspecteur de l'enseignement libre, le jury pourra comprendre un 

• second instituteur en chef d'une école libre réunissant les conditions spécifiées au paragraphe 
• précédent. ,. (Le reste, comme précédemment.) 
Voici le nouveau paragraphe ajouté à l'article 27 pour assurer ln plus grande impartialité 

dans les opérations des jurys correcteurs : 
« li est strictement interdit à qui que ce soit, sans aucune exception, d'entrer, en ?êxbÉG du 

, temps des séances, dans la salle où siège le jury; celui-ci ne procédera à l'ouverture des 
, enveloppes contenant l'indication du nom des élèves, qu'après ln correction complète du 
, travail de tous les concurrents du ressort. ~ 

Dans le mëme ordre d'idées, le paragraphe suivant a été ajouté à l'article 29 : 
« L'inscription sur cette liste (liste des concurrents) des points obtenus par les concurrents 

• ne pourra se faire qu'en présence de deux membres du jury, dont l'un, appartenant à l'en- 
• seignemcnt officiel, el l'autre, a l'enseignement libre. • 

lnnée8 1.889 et '1890, 

Voulant abréger encore la durée du concours, Je règlement a supprimé l'épreuve facultative 
sur les formes géométriques. On a pensé que les matières sur lesquelles portaient cette épreuve 
peuvent rentrer dans l'épreuve sur le système métrique ou le dessin (art./~). 

Voici la mesure prise afin d'engager les élèves à étudier, indépendamment de leur langue 
maternelle, une des deux autres langues nationales el de les récompenser de leurs efforts : les 
points que les concurrents réunissent en langue accessoire (hranche facultative) leur sont 
.comptés pom· parfaire le minimum de points exigé pour l'obtention du certificat (art, 5). 

(1) Voir cc programme au 1 ~9 Rapport triennal ( 188~, 1886, ,1887), Annexes, pp. 27~ el 
suiv. 
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L'article 2G du règlement de 1889 et de i890, n été rédigé comme suit : 
c: Le jury 7xéÉhé de l'examen du concours est nommé par le Ministre. Il est composé, pour 

» chaque ressort d'inspection principale, de l'inspecteur principal du ressort, président, et <le 
» quatre membres, pris dans une autre province, savolr : 

" -i • Un inspecteur cantonal tic l'enseignement officiel; 
l) s° c ! inspecteur <le l'enseignement libre ou un instituteur eu chef d'une école libre 7bÉ! j I 

• tant ou moins trois instituteurs; 
» 5• c ! instituteur d'écoles communale ; 
" 4-• Un instituteur d'école adoptée. 
» En cas d'empêchement, l'inspecteur principal peut être remplacé par un inspecteur can- 

• tonal. (Le reste, comme précédemment). » 

En i 887, le jury ne comprenait aucun instituteur communal ni aucun instituteur adopté. 

CONCOUJtS DES ÉCOLES n'ADULTES. 

Année 1888. 

Par modification à l'article 1 •• du règlement, les écoles des maisons de réforme peuvent, 
comme les écoles entièrement libres, participer au concours des écoles d'adultes, 

Le paragraphe final de l'article 5 porte cc qui GK»ï O 
• Les jeunes gens qui, dans un concours antérieur d'écoles d'adultes, ont obtenu un ccrtiflcat 

• de capacité, ne seront admis au concours que pour l'obtention de l'une tics récompenses 
» prévues à l'article 6. • (Livres ou livrets de la Caisse d'épargne.) 

A celle disposition il a été ajouté celle-ci : 
g Les élèves des écoles adoptées, subsidiées et libres aussi bien que ceux des écoles commu- 

• noies, peuvent concourir, même dans les provinces où des récompenses ne seraient accordées 
• qu'aux élèves <le ces dernières écoles. • 
Les articles '• cl ï» du règlement de 1887 ont subi des changements. - Voir aux Annexes 

page 574, le règlement de 1888 (al't. 4 et b•L 
Antérieurement, le concours ne cornprcnuit que des matières obligatoires. Depuis 1888, les 

élèves ont la faculté de prendre pari ! un concours supplémentaire sur une ou plusieurs 
branches facultatives. 

De même que pour le concours des écoles primaires, chaque circonscription comprendra, au 
maximum, 50 concurrents, au lieu de 60 (le reste, comme précédemment) (art. 7). 

La nouvelle disposition de l'article 8 du règlement de 1888 (concours des écoles primaires) 
concernant la production d'un extrait de registre de population pour établir l'âge des 
concurrents o été introduite à l'article 8 du règlement de 1888 relatif au concours des écoles 

· d'adultes. 
Par suite de l'institution d'un concours spécial sui· les branches facultatives, l'article 11 du 

règlement de 1888 a été modifié. (Voir le nouveau texte de cet. article aux Annexes, p. 57!:i.J 
A l'article 12, on a introduit cc changement : 
" Les questions du concours sont formulées dans les limites du programme (') annexé à la 

, circulaire ministérielle du 29 juillet 1887, par une Commission désignée par le Ministre. 
Cette Commission rédige ..... (le reste, comme précédemment). 

Quant au classement des concurrents (art. 16 el 23), même changement que ceux qui ont 
été introduits aux articles 17 et 20 du règlement concernant Ir. concours des écoles primaires. 

De même que pour les concurrents des écoles primaires, ceux des écoles d'adultes ne signent 
plus de liste de présence : su pprcssion des paragraphes 2 et 5 de l'article 17. 

Les seconds, comme les premiers, peuvent se servir <lu dictionnaire pour la composition en 
seconde langue (art. 21). 

(') l'ofr cc programme au 11.i• Rapport triennal (1 RB!.>, 188fl, 1887)-A nnexes, pp. 586 et 387. 
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L'article 2?1 se rapporte à la composition du jury d'examen. Cel article est rédigé exactement 
comme l'article 26 du règlement sur le concours des écoles primaires et dont il est question 
plus haut (p. cm). 

Les nouveau!". paragraphes introduits aux articles 27 et 29 du règlement concernant le 
concours des écoles primaires et relatifs aux mesures garantissant une plus grande impartialité 
dans les opératlons des jurys correcteurs ont également été introduits éKY articles 27 et 28 ?K 
règlement concernant le concours ?êG écoles d'adultes. 

.Innée• 1889 et '1890. 

A partir de 1889, le maximum de points attribué à chacune des branches facultatives (nrt. 4, 
S final) a été fixé à 1 !5 (au lieu de 20, comme précédemment). 

A partir de celle année également, les points obtenus dans la langue accessoire sont comptés 
aux concurrents pour parfaire le minimum de 90 points exigé pour l'obtention du certificat 
(art. !S). 

La composition du jury a subi des changements. L'article 2~ des règlements de 1889 et 
de 1890, était conçu comme l'article 26 du règlement concernant le concours des écoles pri­ 
maires, années -1889 et i890. Vofr plus haut (p. cr111) • 

UO. Élhes 

Un élève sourd a demandé à pouvoir se faire inscrire pour participer, 
en Iï) P9R au concours des écoles d'adultes. 

L'Administration centrale a pensé que cet élève ne pouvait pas être privé 
du droit de faire constater sa capacité. 

La dépêche ministérielle du i5 mars 1890, adressée à M. l'Inspecteur 
principal du ressort de Mons, et insérée aux Annexes, page 24t~ prescrit les 
mesures spéciales à observer en pareille occurrence. 

Ht. . »Gj ê! GêGL 

Par suite de circonstances locales ou autres, il arrive que des écoles pri­ 
maires Gê trouvent dans l'impossibilité de fournir le nombre de concurrents 
déterminé par le règlement, soit 4 p. 9/o: au moins, cle leur population totale. 

Mais - il importe de le remarquer - les écoles dispensées de cette con­ 
dition ne peuvent néanmoins se soustraire à l'obligation légale de concourir : 
l'école qui n'aurait qu'un seul concurrent est tenue de le présenter. 
D'un autre côté, des dispenses d'âge sont accordées; mais seulement dans 

des cas tout à fait exceptionnels. 
Enfin, la dispense de la condition relative à la durée de la fréquentation 

scolaire est accordée aux élèves qui prouvent que des causes fortuites ou 
des circonstances indépendantes de leur volonté ( changement dans I' organi­ 
sation des écoles, changement de domicile, etc.) les empêchent de réunir 
cette condition. 

U2. Questionnaires, 

En exécution des règlements, le questionnaire de chacun des six concours 
qui ont eu lieu pendant la seizième période triennale a été élaboré par une 
Commission composée d'inspecteurs de l'enseignement public et <le i'cnsei­ 
gnement libre. 

cc 
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Les questionnaires (en français, en flamand et en allemand) se rattachant 
aux concours des années 1888, i889 et 1890 sont insérés aux Annexes, 
pages 244 à 2Sa et 58t à 591. 
Suivent, immédiatement après, les instructions arrêtées par la Commission 

(année !890), en ce qui concerne : 
.f O Les instituteurs préposés à la surveillance des opérations du concours; 
2° Les membres des jurys correcteurs. 
Des instructions analogues avaient été données également en 1888 et 

en 1889. 

143. Surveillance. 

Des mesures sont prises pou1· prévenir toute fra-rde pendant les opéra­ 
tions du concours. 

Les inspecteurs principaux doivent, notamment, veiller à ce que les 
salles soient assez grandes pour permettre aux délégués de séparer suffi­ 
samment les concurrents, les uns des autres. Les élèves d'une même cir­ 
conscription ne peuvent concourir dans deux salles distinctes, parce qu'il 
serait impossible aux deux délégués d'exercer une surveillance efficace, l'un 
en même temps que l'autre. 

Les circonscriptions ue peuvent comprendre au maximum que cinquante 
élèves. 

D'après les dispositions réglementaires, les opérations du concours sont 
surveillées dans chaque circonscription pa1· deux délégués désignés parmi 
les membres du personnel enseignant d'une autre circonscription. 

En outre, l'un des délégués est choisi parmi les instituteurs adoptés ou 
privés, l'autre parmi les instituteurs communaux, quelle que soit la compo­ 
sition des circonscriptions. 

Dans des cas exceptionnels, il est dérogé à ces prescriptions. C'est ainsi 
que, dans les ressorts d'Anvers et de Malines, des instituteurs ressortissant 
à la circonscription à laquelle appartenaient les concurrents, ont été choisis 
pour surveiller les opérations du concours dans cette même circonscription. 
En ce qui concerne le canton scolaire de Jodoigne, il n'a pas été possible ?DÜ 
constituer les Commissions de surveillance (concours des écoles primaires, 
année 1888) en conformité du règlement, à cause du petit nombre d'insti­ 
tuteurs adoptés ou privés et du refus de quelques-uns d'entre eux d'accepter 
la mission spéciale qui leur était confiée. Dans cet étal de choses, l'inspec­ 
teur principal du ressort de Lou vain a été autorisé à recourir aux institu­ 
teurs communaux, sous la réserve expresse qu'aucun d'eux ne serait ·en 
contact avec ses propres élèves dans la salle du concours. 

Des élèves flamands qui appartenaient à l'école de réforme de Saint-Hubert 
ont pris part au concours. 

Comme aucun membre du personnel enseignant des écoles officielles et 
tics écoles libres du ressort de Marche ne parlait le flamand, M. Dupont, 
attaché à l'école de réforme eL possédant cette langue, a été adjoint aux 
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deux délégués chargés de la surveillance des opérations de la circons­ 
cription de Saint-Hubert. 

M. Dupont était chargé de lire en flamand la dictée, ainsi que le question­ 
naire , aux élèves qui ne 'Iréquentaicut pas sa classe. 

Chaque surveillant a droit à 6 francs de vacation. 

U~. Jurys correcteurs. 

En 1888, chacun des dix-huit jurys correcteurs se composait, indépen­ 
damment de l'inspecteur principal du ressort, président, de quatre 
membres: 

Deux inspecteurs cantonaux de l'enseignement officiel, un inspecteur de 
l'enseignement libre et un instituteur en chef d'une école libre, comptant au 
moins trois instituteurs. 

Tenant compte de certaines réclamations, on changea la composition des 
jurys. 

Depuis ·1889, ile; comprennent! outre l'inspecteur principal, président, un 
inspecteur cantonal de l'enseignement officiel, un inspecteur de l'enseigne­ 
ment libre ou un instituteur en chef d'une école libre comptant au moins 
trois instituteurs, un instituteur d'école communale et un instituteur d'école 
adoptée. 

Des recommandations spéciales ont été faites aux inspecteurs principaux 
en ce qui concerne le choix des candidats. 

Les instructions portent, notamment, que les inspecteurs cantonaux 
seront consultés et qu'ils ne doivent proposer que des personnes capables, 
dévouées et d'une conduite à l'abri de tout reproche. 

L'inspection scolaire s'assure que les candidats accepte1·ontéventuellement 
le mandat de membre de jury correcteur. 

Chaque ressort d'inspection principale est représenté dans les jurys par 
un nombre de membres proportionné, autant que faire se peut, à celui des 
élèves qu'il envoie au concours. 

Les arrêtés de nomination ont été insérés au hloniteu1· belge. 

U1S. Résultats des concours. 

Les tableaux insérés aux Annexes, pages 266 à 373 et 592 à 407, expo­ 
sent, en détail, les résultats numériques des concours scolaires qui ont eu 
lieu pendant la seizième période triennale. 

D'après ces tableaux, le nombre des concurrents a été de : 

En !888. 
écoles primaires. 

1 ï ,846 
2,497 
!,499 

Hî:842 

tcoles d'adultes. 
5,538 pour les- écoles communales ; 

165 - - adoptées et privées subsidiées; 
10~ - ··- libres. 

5,805 concurrents. 
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En !889. 
Écoles primaires. 

1 i ,766 
2,662 
11:566 

HS,994 

Écoles primaires. 
12,574 
2,739 
1,6;50 

!6,763 

É1·oles ?Dé?K3ïêGL 

5, ! ~3 pour les écoles communales; 
i68 - -- adoptées et privées subsidiées; 
128 - -- libres. 

5,449 

En !890. 
Écoles d'adultes. 
5,!86 pour les écoles communales ; 

·U9 - - adoptées et privées subsidiées; 
ée I · I libres. 

5,58a 

En 1887 - dernière année de la i ;5me période triennale - le nombre total 
des concurrents s'élevait à {4,941 pour les écoles primaires, et à 5,174 pour 
les écoles d'adultes. 

Si l'on compare cette situation à celle que présente l'année 1890~ on 
constate, en faveur de la dernière année de la : 6mo période triennale, une 
augmentation de -j 1822 concurrents pour les écoles de la première catégorie, 
et de 211 pour les écoles de la seconde catégorie. 

La proportion pour cent entre le nombre des élèves ayant concouru et celui 
des élèves ayant réuni au moins la quotité des points exigés pour obtenir le 
certificat de capacité a été de : 

En ·1888. 
Écoles prlmaires. 

a7.t6 
4f .4f 
66.84 

Écoles primaires. 
67.24 
:'.>2.78 
74.78 

Écoles primaires. 
7L76 
~6.50 
78.56 

Écoles d'adu ltes. 
( PLs:B pour les écoles communales; 
b:BLs1 I I adoptées et privées subsidiées ; 
69.6! - - libres. 

En !889. 
Écoles d'adultes. 
74.63 pour les écoles communales ; 
7;5.60 - - adoptées et privées subsidiées; 
69.:>5 - - libres. 

En 1.890. 
Écoles d'adultes. 
8D.57 ponr les écoles communales ; 
80.23 - - adoptées et privées subsidiées; 
) a » - - libres. 

La proportion pour cent entre le chiffre <le la population scolaire et le 
nombre des concurrents ayanl réuni au moins la quotité des points exigés 
pour obtenir le certificat de capacité, a été de : 



( CXIII ) yd ° : 28. ] 

tcoles primaires. 
5.08 
1.76 
5.93 

Écoles primaires. 
uL( ï 
2.4! 
4.66 

Écoles primaires. 
5.96 
2.65 
ïy9a 

En 1888. 
Écoles d'aduttee. 
6.6t pour les écoles communales; 
5.47 - - adoptées el privées subsidiées; 
7 .08 - - libres. 

En 1889. 
Écoles d'adultes. 
6.62 pour les écoles communales ; 
7 .54 - - adoptées et privées subsidiées; 
8.44 - - libres. 

En 1890. 
Écoles d'adultes. 
8. ·HS pour les écoles communales ; 
8.·15 - - adoptées et privées subsidiées; 
4.74 - - libres. 

Il ressort des chiffres qui précèdent que, généralement, les écoles entière­ 
ment libres l'emportent sur Jes deux autres catégories d'écoles concurrentes. 
Mais il importe de rappeler qu'aux termes des instructions, la participa­ 
tion aux concours est obligatoire pour les écoles communales, adoptées et 
privées subsidiées, tandis qu'elle est facultative pour les écoles entièrement 
libres. C'est. ainsi que telle école libre ayant participé avec succès cette année 
au concours peut ne pas se présenter nu concours de l'année prochaine. 
Parmi les ressorts d'inspection principale qui se sont distingués aux 

concours des écoles primaires, nous signalons ceux de Liége et de Dinant, 
en J888; celui de Dinant en i889; celui ?DM?b! et surtout celui de Charleroy, 
en 1890. 

Des relevés spéciaux, également insérés aux Annexes: indiquent, pour 
chacune des trois catégories d'écoles primaires et d'écoles d'adultes, les 
résultats des concours sur les branches facultatives. 
En ce qui concerne les écoles primaires proprement dites, la situation, à 

ce point de vue, se présente globalement pour 1890 (dernière année de la 
période triennale), comme il est indiqué dans les deux relevés ci-après : 

. 
CONCOURS SUR LES BRANCHES FACULTATIVES. § ! 

CATtGORIES r-1: • 
»Op$8D »OOLO»è Notions d'sgricnltnre. Langue Rmuoire. Seienus naturelles. O»é I· ~11 

D'ÉCOLES CO:iCURRENTES. o;=e z- ,:; 
haire 1 lo11lre 1 8D è Jo•bto 1 i ~ ••• , LL R LL dH r. '/,. ·8 P. '/,. canrruo. eonc:11r,eau. conurrt11s 

1. Écoles communales. • • , . • • 12,5ï-l 4,890 59.52 5,8i8 31 .54 4,567 ;';d.91 

JI, Écoles adoptées el privées GK{ I 
sldiées • • • • • . . ..•• 2,739 ïOO 28.84 1,016 57.09 462 :1.6.87 

111. Écoles entièrement libres . . . . 1,650 Og 20.67 lHO 51.4(i 326 19.76 

--- ---- 
Tolaux el nombres proporlionnels • • ie, 10;; 6,021 35.92 1:i,415 32.20 5,5111; 31.91.i 

dd 
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IIOTIOIIS D'AGRICULTURE. LANGUE ACCESSOIRE, SCIENCES c >c ùc yc L 

ClTtGORIES 
la~re •es eltrn ! •• brt des füm Sombre du ilëm 

. DÊ 6e yf J 6 e d 6 c ù ù f Soï f J L 
JJIII ] J/ltt IPI 

É Lœ R œL 
JJQI ] J)lll ulol É Lœ R œL 

• , •• 1 1 1!111 ••• , 
É Lœ R œL 

, ••••. ,!1::: .. RLLLLLLLL .:~.,;:. l'tfltoll 
,nc •• 11. a•u Jtete:t . 

J. Écoles communales .• 4,890 1,106 ~.6:! 3.8i8 1,633 42.H 4,56i 1,4!3 30.94 

ll.Êcolesadoptüs et privées 
790 15.57 6.49 EK{ G»?»é êG œ œ œ œ œ œ 123 i,016 354 3-U¾ 462 30 

JJI. Écoles entièrement libres 341 44 !2.90 519 ~6 43.55 us( 35 !0.74 

--- --- --- --- --- --- --- --- --- Totaux el nombres propor- 
40.88 lionocls , ..••... 6,021 t,2ï5 21.14 5,4-13 2,213 5,35.'S 1,478 :?7.60 

JI est inséré au !Jlémorial administrtui] de chaque province, un tableau 
comprenant: par canton scolaire et suivant l'ordre de mérite, les noms des 
lauréats, le total des points obtenus et les récompenses accordées. 

En outre, chaque année, on insère au êlémorial administmtif' un tableau 
présentant le classement des écoles primaires officielles de ta province, 
d'après le nombre des certificats obtenus par chacune d'elles, proportionnel­ 
lement au nombre des élèves fréquentant ces institutions. 
Enfin, le A-loniteu1· belge publie des tableaux mentionnant les résultats 

numériques des concours. En ce qui concerne les écoles primaires, ces 
tableaux exposent la situation en distinguant : : c, les écoles desservant les 
communes de moins de f>,000 habitants; 2° les écoles desservant les com­ 
munes ?ê rs,000 habitants et plus. 

Les écoles établies dans les hameaux dépendant de communes ayant K! ê 
population de ~,000 habitants et plus, sont comprises parmi les écoles 
appartenant au centre, par la raison que les hameaux font partie intégrante 
des communes et que, pour déterminer le chiffre de la population d'une 
commune, on comprend le nombre des habitants de la partie rurale avec 
celui des habitants de la partie urbaine. 

U6. Objets divers, 

Les frais d'organisation des concours des écoles primaires et des écoles 
d'adultes incombent à l'État. 

Comme précédemment, il a été procédé par voie de soumission pour la 
fourniture du papier nécessaire aux concurrents, des formules du certificat 
de capacité, etc. 

Les concours scolaires ont occasionné à l'État une dépense totale de 

!56,089 � P ê! 1888 
~>6,790 58 - 1889 
59,197 1f> - 1890 

U-7. Résumé des rapports ?êG inspecteurs principaux de l'enseignement primaire concernant les concours 
scolaires ?ê l'année 1800, 

Plusieurs inspecteurs expriment de nouveau le regret de voir les appré- 
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ciations des travaux des concurrents différer si considérablement de jury à 
jury; la comparaison des résultats ne peut ainsi donner une idée, même 
approximativement exacte, du degré d'instruction des élèves dans les 
diverses circonscriptions scolaires. 

Bien pKê les instructions données par le Gouvernement soient les mêmes 
pour tout le royaume, certains jurys se montrent indulgents, tandis que 
d'autres vont jusqu'à la sévérité, notamment en ce qui concerne l'attribu­ 
tion des points aux travaux de rédaction, d'écriture, de dessin. ,, L'unifor­ 
mité de jugement ne serait possible, dit l'inspecteur d'Alost, que par le 
mélange de toutes les compositions des concurrents employant la même 
langue, et par la répartition de ces compositions aux divers jurys. ,, Mais le 
mal ne disparaitrait pas encore complètement : des jurys divers auront 
toujours des appréciations diverses. 

CHAPITRE VII 
ù M- - e ù>J ANNUELS DES INSPECTEUI\S PRINCIPAUX SUR LA SITUATIO~ DE l.'ENSEIGNEllEN·r 

PRIMAIRE 

AHn d'exposer aussi fidèlement qne possible la situation de l'enseiqnement 
dans les écoles gardiennes, primaires et d'adultes, nous allons résumer 
ci-après les parties des rapports des inspecteurs principaux pour 1890 
( dernière année de la t 6e période triennale) qui s'y rattachent : 

US. Écoles gardiennes, 

Des inspecteurs, celui de Courtrai notamment, rendent hommage au zèle, 
à la patience et au dévouement dont fait preuve le personnel; mais ils con­ 
statent, en même temps, que son éducation pédagogique est incomplète. 

Les exercices Frœbel sont, de l'avis de l'inspecteur de Mons, trop 
négligés, et les répertoires de jeux, de chants et de morceaux de mémoire 
sont généralement pauvres. 

On remarque que les institutrices gardiennes, munies du diplôme d'in­ 
stitutrice primaire, laissent souvent à désirer sous le rapport de l'aptitude 
professionnelle et du dévouement. Elles ne connaissent d'ailleurs pas assez 
la méthode Frœbel et semblent dédaigner leurs humbles fonctions qu'elles 
n'ont acceptées que comme pis aller, en attendant leur entrée dans les écoles 
primaires. 

Il est regrettable que des communes se montrent, à l'égard des institu­ 
trices gardiennes, d'une parcimonie réellement excessive. On ne peut, dès 
lors, trop exiger de ces institutrices. 

La fréquentation, ordinairement satisfaisante pendant la bonne saison, 
ne l'est pas pendant les mois d'hiver. 

]3 Ü a une tendance marquée, un peu partout, à vouloir transformer 
l'école gardienne en classe primaire et souvent en mauvaise classe. « On ne 
,, ferait volontiers que des exercices de mémoire ~ dit l'inspecteur de Tournai, 
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» et l'on parviendrait ainsi à endormir des enfants dont la mobilité, la viva­ 
>> cité d'esprit ne demandent qu'à agir. BB 

Dans beaucoup d'écoles du ressort de Charleroy, les institutrices, répon­ 
dant aux vœux des parents et des autorités locales, ont accordé à la lecture 
êï à l'écriture une importance prépondérante. M. l'inspecteur . ê Fays 
déclare que les classes gardiennes continuent de rendre de sérieux services. 

Si des écoles laissent à désirer sous 1~ double rapport de l'organisation et 
du mérite professionnel des maîtresses, il Ü a fort heureusement des écoles 
qui répondent entièrement à leur destination et qui peuvent être citées 
comme modèles. 

C'est ainsi que dans tous les jardins d'enfants des villes d'Anvers, de 
Bruxelles, de Gand, de Liége, ete., la méthode Frœbel est appliquée avec 
succès. 

cc li Ü a, à côté de chaque classe, dit .M. I'Inspectcui- principal du ressort 
)) d'Anvers, une salle de jeu où, après chaque exercice didactique, les 
» enfants assistent à des jeux réglés qui durent de ~O à 50 minutes. 

>) Toutes les institutrices reçoivent des leçons de piano jusqu'à cc qu'elles 
» soient à même d'accompagner les chants des petits élèves. 

» Les enfants de cinq ans, dans presque toutes les écoles, disposent, sous 
» la surveillance des institutrices, d'un jardinet d'environ un mètre carré 
» de superficie. >) 

Ce fonctionnaire ex pose, d'autre part, qu'à Anvers on introduit, chaque 
année, dans les écoles gardiennes privées subsidiées, des améliorations qui 
marquent le désir d'arriver à une situation satisfaisante. 
Plusieurs inspecteurs reconnaissent que l'éducation physique, morale et 

intellectuelle des jeunes enfants fait l'objet des soins de la majorité des 
institutrices gardiennes. Celui de Bruges ajoute que, dans son ressort, les 
institutrices, tant des écoles adoptées que des écoles communales, sont 
capables et dévouées. 

Dans vingt écoles communales du ressort d'Alost, on applique avec 
succès les procédés de Frœbel. 

M Gand, les écoles gardiennes sont convenablement organisées; l'ensei­ 
gnement comprenant surtout les exercices et les jeux de Frœhel, est fort 
bien donné par un personnel composé de quatre-vingt-trois institutrices 
dont deux seulement n'ont pas de diplôme spécial. 

Dans Je ressort de Namur, à part quelques exceptions, les institutrices 
communales sont à la hauteur de leur tâche. Toutes assistent aux confé­ 
rences. 

Les principes de la méthode de Frœbel reçoivent une interprétation 
rationnelle dans la plupart des écoles communales du ressort de Dinant. 
On veille, dans ces institutions, à la culture intellectuelle de l'enfant et à 
l'enseignement des premières notions des connaissances pratiques. 

L'inspecteur de Huy signale que les maîtresses, toutes diplômées, sont 
capables et dévouées. 

Dans plusieurs communes du ressort de Liégc, les enfants sont retenus à 
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midi à l'école où on leur distribue une soupe nourrissante, sans distinction, 
entre les enfants indigents et les autres. 

Les inspecteurs ont prescrit aux institutrices l'étude attentive et constante 
du programme-type qui définit, avec beaucoup <l'exactitude et de clarté, la 
portée de la méthode de l'enseignement dans les écoles gardiennes. 
Plusieurs inspecteurs estiment que le rétablissement du diplôme d'insti­ 

tutrice gardienne et de cours préparatoires à l'examen exercerait la plus 
heureuse influence. 

149, Écoles primaires. 

A. Principes généraux qui servent de base et de dfrection à l'enseignement. 

Les vues et les principes qui servent de base à l'enseignement ont été 
exposés en détail, notamment dans le résumé des rapports pour l'année 1887. 
(J/oir Je me Rapport triennal, Texte, pp. cr.xxv et suiv.) 
lis tendent invariablement à diriger les travaux de l'école primaire selon 

les indications d'une saine pédagogie, déduite des lois de la psychologie et 
appuyée sur §D expérience des meilleurs éducateurs. 
Établir et maintenir l'union féconde de l'éducation et de l'instruction, en 

faisant tourner au profit de la moralité des élèves la discipline et les exercices 
de l'école; présenter les notions de la science de manière qu'au lieu de les 
subir, l'enfant les acquière par une participation active; donner aux études 
un cachet de réelle u I ilité pratique, sans manquer jamais de les faire servir 
à la culture des facultés intellectuelles et morales, et sans négliger de les 
combiner sagement avec les exercices physiques et hygiéniques; en un mot, 
féconder pour l'enfant, dans l'école, la vie de l'intelligence et du eœur , en 
la mettant en harmonie avec les réalités de l'existence : tels sont les traits 
marquants de la direction donnée à l'enseignement des écoles primaires. 

B. Éducation physique. 

La plupart des inspecteurs constatent que des améliorations ont été 
réalisées sous le double rapport de l'hygiène et de la propreté. Quant à 
l'enseignement de la gymnastique, il est fort irrégulier et fort peu métho­ 
dique dans un grand nombre d'écoles. 

Nous extrayons des rapports des inspecteurs quelques passages concernant 
l'éducation physique, qui embrasse la gymnastique, les promenades scolaires, 
les soins hygiéniques, la médecine préventive, etc. 
Rapport de l'inspecteur d'Anvers. Des gymnases modèles existent dans 

la plupart des écoles communales d'Anvers. 
Le service de l'hygiène est parfaitement organisé. Quatre médecins visitent 

hebdomadairement toutes les classes des différentes écoles; ils prescri­ 
vent les précautions à prendre, les remèdes »3 employer, et ils font réguliè­ 
rement rapport à l'administration communale sur les résultats de leurs 
investigations. 

Rapport de l'inspecteur de Bruxelles. Les élèves des écoles communales 
ce 
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de Bruxelles font des promenades, <le quinzaine en quinzaine, quand le 
temps le permet. Il a été recommandé aux membres du personnel ensei­ 
gnant de faire exécute!' par les élèves, après chaque leçon, quelques 
exercices de gymnastique et d'organiser dans les cours de récréation, là 
où J'espace ne manCJUC pas, des jeux gymnastiques exigeant. des mouve­ 
ments assez énergiques et variés. 

Un médecin est attaché à chaque école. Il est tenu de visiter l'institution 
au moins une fois par semaine. Les communes-faubourgs suivent l'exemple 
donné par la capitale. 
Rapport de l'inspecteur de Tournai. On accorde la plus haute attention à 

l'éducation physique. On veut que l'enfant, dès le premier âge: s'habitue 
pt:u à peu à s'intéresser à sa santé, qu'il se plie insensiblement à <les pra­ 
tiques de soin et de bonne tenue. 
L'inspection, dite de propreté, se fait chaque jour avec une sollicitude 

toujours plus attentive. 
Rapport de l'inspecte11r d'1h·lon. Oc nombreuses améliorations ont été 

réalisées au point de vue de l'hygiène. 
La gymnastique en plein air et la gymnastique de chambre sont en hon­ 

neur à peu près partout. 
Rapport de l'inspecteur de Hasselt. L'hygiène est enseignée occasionnelle­ 

ment et aussi par des lectures spéciales. Quelques écoles possèdent une 
boîte: <lite de secours, renfermant des médicaments et autres objets propres 
à être employés en cas d'accident. 
Rappor! de l'inspecteur de Charleroy. L'éducation physique des élèves est 

l'objet des soins constants de la plupart des membres du personnel ensei­ 
gnant. Les instituteurs et les institutrices donnent un cours régulier de 
gymnastique rationnelle ou font exécuter; pendant les récréations, des cxer­ 
cices nombreux et variés avec accompagnement de chant. Pendant les jours 
?ê pluie bK de neige, certains instituteurs, faute de préau couvert et suivant 
en cela les conseils de l\f. l'inspecteur Docx, font exécuter à l'intérieur des 
classes.des mouvements des doigts; des mains, des bras, des épaules, du buste, 
des pieds, ctc., etc. Les enfants se trouvent bien de ces exercices qui reposent 
l'esprit lout en délassant les membres restés trop longtemps dans une 
immobilité forcée. D'autres instituteurs ont introduit les jeux dans les exer­ 
cices gymnastiques, en prenant pour guide l'ouvrage de M. Docx , intitulé 
Les jeux scolaires. Cette innovation plaît beaucoup; de plus, elle contribue à 
faire disparaître les jeux dangereux auxquels les enfants aiment à accorder 
la préférence, lorsqu'ils ne sont pas sous l'œil vigilant du maître. 
Rapports des inspecteurs de Huy et de Dinant. L'éducation physique des 

enfants n'est pas né~ligée. La gymnastique est enseignée partout et les 
enfants sont l'objet, de la part <les maîtres, d'une surveillance constante et 
attentive, au point de vue de l'hygiène. 
Rapport de l'inspecteur de Courtrai. Dans plusieurs écoles l'éducation 

physique des élèves est négligée; dans d'autres la gymnastique est reléguée 
à l'arrière-plan. La propreté des élèves et la bienséance sont également 
négligées dans bon nombre d'écoles rurales. Les instituteurs devraient être 
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plus sévères et prêcher d'exemple tout aussi bien poul' la propreté des 
objets classiques que pour celle du corps. 
Rapport de l'inspecteur de Gand. La direction des jeux gymnastiques et 

la surveillance des élèves pendant les récréations donnent encore lieu à cer­ 
taines critiques. 

Les médecins des pauvres négligent souvent de visiter les écoles pour 
constater l'état sanitaire des enfants. 

Dans beaucoup d'écoles de garçons les soins de propreté sont parfois 
méconnus; sous ce rapport, les écoles de filles l'emportent de beaucoup sur 
les écoles de garçons. 
Rapport de l' inspecteur de Namur. Dans la plupart des écoles les pres­ 

criptions hygiéniques sont scrupuleusement observées. Les salles sont 
balayées chaque jour, les fenêtres sont ouvertes avant et après les heures 
de classe, et pendant les récréations. 

Certains instituteurs négligent les exercices gymnastiques et s'en tiennent 
surtout aux jeux libres dans le préau. li est vrai de dire que bien des locaux 
ne permettent guère l'enseignement régulier de la gymnastique. 

Rapport de l'inspecteur de /Jlons. La gymnastique n'est pas sérieusement 
pratiquée dans beaucoup d'écoles. On profite de toutes les circonstances 
pour se dispenser ?ê donner cet enseignement, et souvent on le donne au 
hasard, sans suite ni gradation, dans les parties du cours ou dans les exer­ 
cices d'une même leçon. 

Ra11port de l'inspectew· de /Jlarche. L'enseignement de la gymnastique 
laisse toujours à désirer dans ]a plupart des écoles. 

A quoi faut-il en attribuer la cause? 
]3 est incontestable que trop d'instituteurs sont insuffisamment initiés »3 

l'enseignement de celte spécialité; que beaucoup de préaux sont d'une 
extrême exiguïté ou dans un très mauvais état, lorsqu'ils ne font pas abso­ 
lument défaut; que la chaussure défectueuse des élèves est un obstacle à 
l'exécution ?ê certains exercices. M cela, il faut encore ajouter l'absence 
d'une énergique volonté chez nombre d'instituteurs. 
Rapport de l'inspecteur de Lîége. La ville de Liége a organisé en 1890 des 

bains dans la Meuse~ à l'école de natation, pour les élèves (filles et garçons), 
des 5( et 6e années d'études. 

1,596 enfants ont profité de cette mesure, !:HH filles et 840 garçons.Chaque 
enfant a pris deux bains par semaine; le costume spécial leur était fourni 
gratuit<'ment par l'administration communale. Un médecin restait à demeure 
au bassin, pendant que les élèves se baignaient. 

Un groupe d'instituteurs et d'institutrices exerçaient la surveillance au 
bain, ainsi qu'à l'aller et au retour des enfants , pas le moindre accident n'est 
arrivé. 

Les villes de Liégc et de Verviers ont continué cette année l'organisation 
de colonies scolaires de vacances. Grâce à l'expérience acquise, cette insti­ 
tution fonctionne maintenant avec facilité et régularité. 
Le nombre des élèves qui ont participé aux colonies de ! 890 a été de : 38, 

dont 6ti filles et 75 garçons. 
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Champlon-Ardennes a de nouveau été choisi comme siège des colonies. 
Filles et garçons ont été hébergés à tour de rôle, pendant quinze jours, chez 
l'instituteur de la commune. 

Le prix par jour a été de fr. t-40 par enfant, et de fr. i--?SO par instituteur 
et institutrice. 

La ville intervient dans cette dépense à concurrence de 5~000 francs. Le 
surplus a été payé par le Comité des colonies scolaires, institué sous le patro­ 
nage de l'administration communale. 

Comme les années précédentes, les résultats constatés ont été très satis­ 
faisants. 

De son côté, la ville de Verviers envoie chaque année 50 élèves de ses 
écoles primaires de filles en colonie à Basse-Bodeux, où elles passent dix 
jours. 

La dépense est couverte par les souscriptions de quelques philanthropes. 
Au 5t décembre !890, il existait encore ms écoles communales et 46 écoles 

adoptées où la gymnastique n'était pas enseignée. 

C. - Éducation morale. (Leçons, jeux, récréations, bienséance, etc.) 

Les inspecteurs principaux des ressorts d'Anvers, Courtrai, Alost, Marche~ 
Dinant, Namur déclarent que les membres du personnel enseignant ne 
perdent aucune occasion de travailler à la culture morale de leurs élèves. 
Ils s'efforcent, disent-ils, de leur inspirer l'amour des vertus qui assurent 
le bonheur du foyer domestique; ils leur font contracter ces habitudes de 
simplicité, de courtoisie et de savoir-vivre qui procurent tout leur charme 
aux relations sociales. 

Voici comment s'exprime l'inspecteur de Tournai : « J'ose dire que pas 
» une leçon n'est donnée sans que l'on Ü sente la préoccupation de l'insti­ 
» tuteur à mettre en relief un principe d'honneur, de probité, de bien­ 
» séance. >> 

Le rapport de l'inspecteur d'Arlon porte ce qui suit : cc Grâce aux leçons 
n spéciales de sa mir-vivre qui se donnent régulièrement dans la plupart des 
n écoles, grâce aussi aux exercices gymnastiques qui se font journellement, 
» les règles de la bienséance sont mieux connues et mieux pratiquées. » 

L'inspecteur de Namur expose que les règles de la bienséance et du savoir­ 
vivre sont enseignées incidemment dans beaucoup d'écoles, notamment 
dans les écoles de filles; elles sont également présentées dans un cours 
régulier qui prend une demi-heure par semaine. 

L'inspecteur de Bruges signale que trop d'instituteurs perdent de vue les 
prescriptions de l'article b de la loi qui leur ordonnent de s'occuper avec 
une égale sollicitude de l'éducation et de l'instruction des enfants confiés à 
leurs soins. 

De son côté, l'inspecteur de Bruxelles s'exprime comme suit: 11 Emportés 
» par un noble zèle pour la science proprement dite, les instituteurs sur­ 
,, tout n'attachcnl pas assez d'importance à l'éducation morale. Cependant, 
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» il a été réalisé quelques progrès en ces dernières années dans les écoles 
» communales et dans les écoles adoptées. i> 

Nous reproduisons: du rapport de l'inspecteur de Charleroy les lignes 
ci-après : « La plus belle partie de la mission de l'homme d'école est sans 
nn contredit la culture morale de ses élèves. En effet, à quoi sert l'instruction 
nn sans l'éducation? N'est-elle pas souvent une arme dangereuse entre les 
« mains de celui que ne guide pas le sentiment de l'honneur et du devoir? 
« C'est ce que les instituteurs comprennent et s'efforcent de mettre en pJ-a­ 
u tique dans leur enseignement. » 

Enfin, l'inspecteur de Hasselt expose que les jeux, les récréations, les 
promenades sont utilisés pour faire acquérir aux enfants de bonnes habi­ 
tudes et développer chez eux les sentiments de tolérance, de justice, de 
charité, propres à rendre agréable leur commerce, surtout lorsqu'ils auront 
quitté définitivement l'école. 
Je remarque, dit-il, des progrès sensibles dans l'éducation morale et dans 

la pratique des règles de la bienséance. Ce fonctionnaire signale, de nouveau, 
comme un puissant moyen de moralisation l'introduction des sociétés de 
tempérance dans les écoles. 

Créées en 1888: ces sociétés comptent aujourd'hui 4,0~8 membres, dont 
1,207 inscrits dans le courant de l'année 1890. Elles sont établies dans 
H6 écoles communales mixtes ou de garçons sur 127: et dans 66 écoles 
adoptées sur 108. On n'admet que des enfants âgés de 12 ans au moins; ils 
ne prennent d'autre engagement que de s'abstenir de boissons fortes jusqu'à 
l'âge de 20 ans. Les 4,0t>S affiliés actuels formeront bientôt le noyau d'une 
foule de sociétés d'adultes, et les effets moralisateurs de l'institution se feront 
alors sentir dans leur plénitude. 

Nous empruntons le passage suivant au résumé des rapports des inspec­ 
teurs principaux, fait par l\'I. l'Inspecteur Sosset, pour le Conseil de perfec­ 
tionnement de l'instruction primaire, dont il est le secrétaire : 

cc Plusieurs inspecteurs renouvellent leurs plaintes au sujet du peu de 
soin que l'on donne à la surveillance des récréations, envisagées comme 
moyen d'exercer les enfants à la pratique des devoirs sociaux. Il faudrait 
profiter davantage des occasions que présentent les jeux et les exercices 
libres, pour encourager les bons instincts et réprimer les mauvais, pour 
émouvoir la sensibilité morale et faire contracter des habitudes conformes 
aux règles de la bienséance et du savoir-vivre. 

" C'est quelque chose sans doute que d'entretenir chaque semaine, pen­ 
dant une demi-heure, les enfants des pratiques commandées par la politesse 
et par la charité. Cela se fait utilement dans beaucoup d'écoles. Mais ce n'est 
pas assez; en cette matière, il faut l'enseignement occasionnel, l'enseigne­ 
ment par les faits pris sur le vif et rattachés directement aux grands prin­ 
cipes de la morale. 

11 Il faut par dessus tout prêcher d'exemple, non seulement dans l'école, 
mais an dehors, et en particulier dans la famille. Malheureusement, les 
bonnes leçons, les salutaires conseils de l'instituteur sont trop souvent com­ 
battus ou neutralisés par les excitations dangereuses du milieu où vivent 

{/' 
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les enfants, avant et après les heures de classe; etc' est là le grand obstacle 
à leur perfectionnement moral. Il est difficile que leur âme s'ennoblisse 
quand l'atmosphère du foyer est viciée. » 

D. Éducation intellectuelle. - Enseiqnement, 

L'inspecteur principal de Marche énumère comme suit les résultats 
obtenus: 

cc 1° Dans la plupart des écoles, l'enseignement a perdu ce caractère 
>> <l'empirisme qui annihilait la personnalité de l'enfant, le dispensant de 
» toute initiative, de toute recherche, de tout effort intellectuel soutenu; 

» ~o Le verbalisme, qui a été si longtemps la lèpre <le nos écoles, dispa­ 
» rait peu à peu; 

BB � ° L'exposition directe et orale de la leçon précède l'emploi ?K livre ou 
» manuel; 

» 4° Procédant par induction I le maître parvient, sans théorie abstraite 
» et en éveillant constamment l'esprit d'observation, de recherche et de 
n réflexion, à faire découvrir le principe, à amener l'élève à saisir la logique 
» des faits pour arriver à la logique des idées, qu'il compare ensuite: juge 
» et s'habitue à rendre dans un langage simple, correct et personnel; 

» ~9 Les vieux errements, qui consistent à présenter la. matière à ensei­ 
» gner sous la forme abstraite, disparaissent pour faire place, autant que 
» possible, à la forme concrète ou à l'intuition directe. 

» Sans doute, ces principes sont loin encore ?ê recevoir une application 
,, complète dans toutes les écoles, mais l'élan constaté dans les rapports 
» précédents continue et l'émulation que font naître les conférences et 
•. l'exemple des bons maîtres finira par entraîner la nrnj~rilé des instituteurs. 

» En général, l'enseignement est en voie de progrès. >i 

u Dès le degré inférieur, dit l'inspecteur de Courtrai, on apprend à l'en­ 
>> fant à regarder, à analyser, à rendre compte de ses impressions. Toutes 
BB les branches sont entreprises dès la première année d'études; on revient, 
BB chaque année, aux matières déjà enseignées pour élargir successivement 
,i le cercle des connaissances des élèves, BB 

Dans les écoles communales et les écoles adoptées du ressort de Charleroy, 
la situation devient de plus en plus satisfaisante. Les procédés routiniers ont 
disparu pour faire place à des méthodes intelligentes, rationnelles basées 
sur la nature de l'enfant. 

On laisse aux élèves le plus d'initiative possible dans leurs occupations, et 
ainsi on les habitue de bonne heure au travail personnel. 

Il résulte des rapports des inspecteurs de Hasselt et de Namur que les 
méthodes s'améliorent, se perfectionnent notablement; les instituteurs 
considèrent l'intuition, l'expérimentation comme la base de leur enseigne­ 
ment. 

L'inspecteur de [ KÜ constate également que l'enseignement primaire est 
en bonne voie. 
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u Il produit: dit-il, des résultats sérieux. Toutes les matières sont données 
» en cours spéciaux cl en leçons suivies. 

» Le concours a été, est et sera toujours le moyen <l'émulation par 
\\ excellence. 

)> Nous ne cessons de donner des conseils pour meure fin à l'enseignement 
,, de mots et amener les instituteurs à s'adresser aux facultés de l'esprit et 
>) du cœur, au sentiment, à la raison, et à se consacrer à la culture de 
n la langue maternelle en bannissant l'emploi des phrases banales dans les 
)) exercices. n 

Dans le I essort de Bruxelles, presque part ont: aussi bien dans les écoles 
adoptées que dans les écoles communales, le personnel rivalise de zèle pour 
appuyer son enseignement sur l'observation et l'expérimentation. 

L'inspecteur de 1\lùns signale que les écoles de filles semblent avoir perdu 
de leur valeur depuis la suppression du concours général. 

L'inspecteur de Gancl dit que les résultats du dernier concours montrent 
une fois de pins l'état d'infériorité de l'enseignement dans les écoles des 
provinces flamandes et plus spécialement dans la Flandre orientale. 

L'inspection ne néglige rien pour stimuler le zèle des membres du 
personnel enseignant, et elle espère qu'à la suite de ses observations plu­ 
sieurs communes prendront des mesures propres à relever l'enseignement 
dans leurs écoles. 

De son côté; l'inspecteur de Namur signale que les instituteurs adoptés 
n'assistent pas éKY conférences pédagogiques. 

Nous empruntons au résumé des rapports des inspecteurs principaux, 
présenté au Conseil de perfectionnement de l'instruction primaire, par 
M. Sosset, le passage indiquant les améliorations à apporter à l'enseignement 
de quelques branches du programme. 

Les inspecteurs de Gand, de Bruxelles, de Courtrai et d'Anvers signalent 
la lecture comme laissant beaucoup à désirer dans un grand nombre de 
classes. « Rarement, dit ce dernier, on rencontre des écules où les élèves 
lisent d'une manière naturelle et avec expression. La monotonie, qui est le 
défaut à peu près général, provient de ce que les enfants n'entendent pas 
lire convenablement. BB Un inspecteur cantonal en donne une autre cause : 
« Au lieu, dit-il, de se contenter <l'expliquer les passages difficiles: d'étudier 
la filiation des idées, de rechercher les mots à accentuer cl les nuances à 
marquer ~ plusieurs instituteurs font, pendant la leçon de lecture, trop de 
grammaire, trop de littérature et d'analyse logique. Ils perdent ainsi de vue 
l'objet principal de la leçon : la lecture. » 

Les plaintes sont générales aussi au sujet des exercices de rédaction, qui 
ne sont pas dirigés avec assez d'intelligence et de méthode. c< Ces exercices 
manquent de spontanéité et de caractère, dit l'inspecteur de Mons; ils ne 
Gb! ïL pas toujours judicieusement choisis, ni conduits de manière à former 
un cours complet à chaque degré d'abord, puis dans l'ensemble des trois 
degrés. 
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Pour l'inspecteur de Bruxelles, Je mal provient surtout de cc que : 
« f 9• ?é! G les classes inférieures, b! n'exige pas assez que l'enfant exprime 
ses idées d'une façon claire, nette et précise; 2°) dans les classes supérieures, 
Je travail se fait au moyen d'un canevas; le plus grand nombre des phrases 
ont été données par l'instituteur, de sorte que l'enfant n'exprime pas ses 
idées au moyen de ses propres paroles, mais par celles de son maître; 
d'invention, il n'est pas de trace. » 

D'après l'inspecteur <le Namur, ,, certains instituteurs, en utilisant, au 
point de oDc 6 de la rédaction, les leçons de lecture, s'en tiennent peut-être 
trop aux exercices d'imitation et abandonnent presque entièrement les 
devoirs d'invention libre, nécessaires pour habituer l'élève à traiter K! sujet 
déterminé, sans s'astreindre à suivre servilement un modèle préalablement 
analysé. >) 

Tous les inspecteurs sont d'avis qu'on néglige trop l'un des plus puissants 
auxiliaires de l'art d'écrire: l'étude et la récitation expressive de morceaux 
bien choisis. 
Deux autres branches sont signalées partout aussi comme ne produisant 

que des résultats insignifiants - le dessin et l'histoire. 
L'enseignement du dessin ne revêt pas, dans les classes primaires, un 

caractère assez pratique; on perd de vue que plus des neuf dixièmes des 
élèves n'auront pas l'occasion d'apprendre, en cette matière, autre chose que 
cc qui leur est donné par l'instituteur, et qnc, pour eux, l'enseignement de 
l'école primaire est définitif en soi. 

Ce qu'il faudrait, pour être utile aux futurs artisans, c'est de les amener, 
dans les leçons de dessin : 
!9 A tracer avec intelligence, avec exactitude et avec une certaine 

élégance, le croquis d'abord, l'épure ensuite, d'un certain nombre d'objets 
simples de la vie usuelle; 

2° A lire, à comprendre, à interpréter un dessin, de manière à se repré­ 
senter exactement_ l'objet pKD»3 figure, à pouvoir, pour ainsi dire, le 
composer, le construire d'après l'image. 
· Pour en arriver là, »3 faudrait accoutumer l'élève d'abord à bien voir 
l'objet qu'il s'agit de dessiner; ensuite, à en reproduire avec fidélité et 
netteté les éléments essentiels. 

Il est donc nécessaire d'en faire avec lui une analyse détaillée, par laquelle 
»3 se rendra compte de la position des lignes, de leur mouvement, de leurs 
proportions et de la façon dont la lumière en frappe ou en éclaire les 
différentes parties. ]3 n'est pas moins indispensable de combiner une série 
graduée d'exercices propres à donner à la main la fermeté et la souplesse 
qui peuvent seules assurer la bonne exécution du tracé. 

Cc qu'il faudrait aussi, c'est que le programme, au lien de se borner nu 
dessin à plat, comprit la représentation d'objets envisagés sous les trois 
dimensions : meubles, outils, instruments divers. Il comporterait alors une 
étude intuitive très simple de quelques lois élémentaires de la perspective 
et du dessin géométral. Sans cela, l'élève ne parviendrait pas à se rendre 
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compte des déformations apparentes de l'objet, suivant le point d'où il le 
considère, ni à le représenter dans ses proportions réelles; tout ce qu'il ferait 
ne serait que de la copie machinale ou un tâtonnement impuissant, c'est-à­ 
dire un travail stérile. 
De l'avis de beaucoup d'hommes compétents, il serait avantageux de sup­ 

primer l'emploi du quadrillé et du pointillé. Ce sont là des moyens méca­ 
niques, qui n'aboutissent guère qu'à amoindrir l'effort d'attention, à rendre 
la main hésitante et à retarder l'éducation de l'œil. 
Enfin, les instituteurs devraient faire, dans leurs écoles, plus de dessin de 

mémoire et de dessin d'invention. Ils oublient un peu que cc sont là d'excel­ 
lents moyens de fortifier la puissance d'analyse, la mémoire graphique et 
l'imagination créatrice, nécessaires pour permettre d'arriver à quelque 
aptitude dans l'art du dessin. 

Quant à l'enseignement de l'lüstoire, les instituteurs n'en rendent pas 
l'étude assez intuitive, par l'emploi continuel des cartes comparatives et par 
l'analyse de tableaux ou de gravures de bon choix; ils n'en font pas une 
exposition assez vivante ni assez imagée, ils n'attachent pas l'importance 
nécessaire à ce qui en ferait la valeur et l'utilité : l'étude de la vie sociale 
de nos ancêtres aux époques marquantes. 

Si, en cette matière, on veut obtenir des succès durables, il faut résolu­ 
ment .s'affrunchir des résumés et des précis secs et mornes, où l'on s'est 
trop longtemps emprisonné. La sécheresse didactique répugne à l'enfant; 
les détails intéressants peuvent seuls rapprocher de sa portée les grands 
noms et les grandes choses. 
Il faut aussi faire de cet enseignement l'école du citoyen et un instrument 

de nationalité. Il aura toujours peu de valeur si l'élève ! DÜ puise pas, dans 
les grands exemples du passé, le sentiment des devoirs qu'il aura lui-même 
à remplir un jour; s'il n'y apprend pas à voir dans nos institutions un héri­ 
tage glorieusement amassé par ses pères et noblement confié à sa piété 
filiale. 

* 
Les inspecteurs d'Anvers, de Mons, de Charleroy et de Liégé déplorent, 

par continuation, le choix peu judicieux que certains instituteurs et certaines 
administrations communales font des manuels classiques. Ils expriment 
l'avis que des mesures devraient être prises pour empêcher que des ouvrages 
non approuvés soient suivis dans les écoles soumises a l'inspection de l'État. 
cc Je crois devoir insister sur ce point, dit l'inspecteur principal de Liégc, 
parce qu'actuellement les ouvrages non recommandés et qui paraissent 
insuffisants, deviennent de plus en plus nombreux, et que leur introduction 
dans les écoles est favorisée, d'un côté, par des revues pédagogiques trop 
complaisantes; d'un autre côté, par le désir des instituteurs d'essayer des 
nouveautés; enfin, et surtout, par les vues étroites de certains administra­ 
teurs communaux, qui ne cherchent qu'à réaliser de déplorables économies 
en n'achetant que des ouvrnges à bon marché. » 
Par l'éxamen du tableau ci-après, on verra qu'il reste encore un assez 

gg 
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grand nombre d'écoles où plusieurs branches obligatoires ne sont pas 
enseignées. 

Sc trouvent dans cc cas : 

Pour la géographie, l école communale, ~ adoptées ou subsidiées. 
l'histoire du pays, 2 écoles communales, êG adoptées ou subsidiées 
le dessin, 2 écoles communales, 9 adoptées ou subsidiées. 
le chant, i04 écoles communales, 26 adoptées ou subsidiées. 
la gymnastique, 6~ écoles communales, 46 adoptées ou subsidiées. 
le travail à l'aiguille, 2-HS écoles communales, 28 adoptées ou sub- 

sidiées. 
les notions d'agriculture, 44 écoles communales, i i adoptées ou 

subidiées. 
[Yofr le relevé qui figure aux Annexes, pp. H,4 et i~5.] 

HSO. Écoles d'adultes. 

En général, la fréquentation des écoles d'adultes est fort peu satisfaisante. 
Par suite, ces utiles institutions ne rendent pas tous les services qu'on pour­ 
rait en attendre. 

(< Au début des cours, dit l'inspecteur de Mons, les maitres ont un bon 
» contingent d'auditeurs. Mais bientôt des vides se produisent <le plus en 
>> plus nombreux. » 

Les inspecteurs de Courtrai et de Dinant estiment que le temps consacré 
aux diverses branches est insuffisant pour que les progrès des élèves soient 
marquants en aucune matière. 

Le besoin d'économie, dit l'inspecteur de [ KÜR entraîne souvent. les 
communes à supprimer les écoles d'adultes. 

L'inspecteur de Hasselt déclare que les écoles d'adultes rendent peu de 
services et qu'elles devraient être partout remplacées par des cours spéciaux. 
(( Aussi les instituteurs ne réussissent pas, dit-il, à rendre leur enseignement 
>) intéressant et pratique. C'est qu'ils n'habillent pas leurs entretiens au gré 
" <les nécessités professionnelles des élèves, et qu'ainsi leur enseignement 
BB n'a pas les qualités utilitaires préférées par des adultes. Les conférences 
» sur des actualités, des lectures bien choisies, les causeries fines et spiri­ 
BR ruelles, le mot pour rire même doivent être employés pour captiver 
» l'attention et faire travailler l'esprit d'élèves fatigués généralement par 
,, les labeurs de la journée; l'ardeur des auditeurs s'éteint au contact d'un 
B• enseignement froid, peu assimilable, hérissé de formules scientifiques. » 

Les rapports des inspecteurs de Bruxelles et d' Alost portent qu'un certain 
nombre d'écoles d'adultes ne répondent pas entièrement à leur destination et 
qu'elles sont devenues plutôt des écoles de préparation à l'examen électoral. 

Dans le ressort d'Arlon, beaucoup d'élèves, préférant subir l'examen de 
capacité électorale, ne se présentent pas aux concours des écoles d'adultes 
bù §ê certificat s'obtient plus difficilement. 
Dans le ressort de Dinant, les élèves de diverses écoles d'adultes sont 

faibles en rédaction et cela pour plusieurs raisons} dont la principale est 
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celle-ci : un grand nombre de jeunes gens qui fréquentent les cours du soir 
refusent de prendre part aux exercices de style, prétextant l'inutilité de 
cette branche pour se préparer à subir l'examen de capacité électorale. 

L'inspecteur de Tournai constate que les instituteurs donnent aux adultes 
un enseignement qui n'est. pas toujours irréprochable, en cc sens qu'ils 
agissent avec des jeunes gens de quinze, de vingt ans, comme avec des 
élèves de l'école primaire. 
Par contre, les inspecteurs d' Alost, de Marche, de Liége, de [ KÜ déclarent 

que la situation de l'enseignement dans les écoles d'adultes est satisfaisante. 
Celui de [ KÜ ajoute que les instituteurs ,1 ont enfin compris le caractère 

» essentiel de l'enseignement à donner aux adultes, et qu'ils ont cessé de 
» parler aux grands en se servant du langage applicable aux jeunes enfants. 
n Leur enseignement est ainsi plus agréable et par suite plus fructueux. » 

cc Presque partout, dit l'inspecteur de Namur, on a abandonné ce système 
» blâmable, qui consistait à enseigner à bâtons rompus, en vue de préparer 
,1 les élèves à l'examen électoral; des cours simples, mais successifs, ont 
)) été adoptés à la suite des instances réitérées de l'inspection. >, 

CHAPITRE VIII 
SERVICE ANNUEL ORDINAIRE 

l5t. Intervention de l'État dans les frais du service annuel ordinaire de l'instruction primaire. 

Pendant la période triennale dont nous avons à rendre compte, la répar­ 
tition des subsides principaux de l'lhat, pour le service ordinaire des écoles 
primaires, a continué à être soumise aux règles indiquées par la circulaire 
ministérielle du 14 décembre 1884) dont une analyse complète a été faite 
dans le Rapport précédent (pp. cr.xxxru à cr.xxxrx). 

Toutefois, à la suite d'observations qui se sont produites pendant la 
discussion du budget du Département de l'Intérieur et de l'instruction 
publique pour l'exercice 1889, le Gouvernement a pris certaines mesures 
destinées, <l'abord, à assurer une distribution équitable, entre les provinces, 
du crédit voté, annuellement par la Législature, pour le service ordinaire 
de l'enseignement primaire; ensuite, à venir en aide, autant que possible, 
aux communes à ressources restreintes dont le subside strictement régle­ 
mentaire est inférieur à un franc par habitant. 

La première de ces mesures se justifie par cette considération que le 
partage établi provisionnellerncnt par la dite circulaire repose plus on 
moins sur la situation de fait de 1885. Or, cette situation s'est sensiblement 
modifiée depuis la mise en vigueur de la loi du 20 septembre 1884, soit 
par suite de l'augmentation de la population scolaire dans les provinces où 
elle avait le plus diminué sous l'empire de la loi de 1879, soit par suite de 
la disparition d'excédents de comptes qui, en R:) ) � R ont servi à couvrir une 
notable partie des dépenses. 

On a donc abandonné la marche suivie jusqu'en 1888 et qui consistait : 
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i9 àattribuer annuellement à chaque province une part du crédit budgétaire 
égale à la somme prévue pour elle dans la circulaire précitée du 14 décem­ 
bre 1884 et 2° à répartir, au prorata de l'accroissement de la population, 
les augmentations de crédit allouées successivement. A partir de 1889, on a 
calculé, chaque année, la somme revenant à la province, en tenant compte, 
d'une part, du crédit mis à la disposition du Gouvernement, d'autre part, 
des ressources normales des communes et des provinces, de la population 
au 51 décembre de l'année pénultième (dernier chiffre officiel connu) et du 
montant des dépenses prévues aux budgets scolaires de l'année immédiate­ 
ment précédente (-1888 pour 1889, etc.). 

La seconde mesure consiste dans la distribution de l'excédent du crédit 
principal attribué à chaque province, entre les communes se trouvant dans 
les eonâition» voulues dont le subside normal n'atteint pas un franc par 
habitant, et cc au prorata de la différence existant entre le dit subside et la 
somme que la commune aurait pu toucher si elle avait été rangée parmi les 
localités qui reçoivent un franc par tête. 

Les raisons qui ont fait adopter cette dernière mesure sont clairement 
exposées dans le pnssage1 reproduit ci-après, d'un discours prononcé par feu 
1\1. Jacobs, Ministre d'État, membre de la Chambre des Représentants, en 
séance de celle assemblée du 10 avril 1889. 

L'honorable membre s'est exprimé en ces termes : 
n Messieurs, la première observation que je comptais présenter se rap­ 

porte à la répartition des subsides de l'État. 
»R On a beaucoup parlé de la circulaire de 1884; on me permettra d'en 

parler à mon tour; quoique je n'en sois pns le signataire, j'en suis, à un 
détail près, le véritable père. 

» Quand nous sommes tombés du pouvoir, cette circulaire était faite, 
minutée entièrement de ma main, à un détail près. Voici le changement 
pKDÜ a apporté l'honorable L° L Thonisscn : au lien de donner aux com­ 
munes la garantie de ~Op. 9/o des subsides anciens, comme le faisait mon 
projet, il leur a donné une garantie de 60 p. 0/0• 

» L'esprit de la circulaire est d'accorder à chaque commune un franc par 
tête d'habitant. 

» l\fe trouvant sur un lit de Procuste, l'honorable M. Malou, alors 
Ministre des Finances, n'ayant consenti qu'à accorder 6 millions, il fallait 
apporter des modifications à la règle du franc par habitant, de façon EL 
sauvegarder la situation des communes favorisées autrefois; on ne put le 
faire qu'en en sacrifiant d'autres. 

» On a donc établi des communes privilégiées, en leur donnant la 
garantie de ~Op. 9/o de l'allocation ancienne, garantie élevée par l'honorable 
ltl. Thonissen à 60 p. 9i9T on a établi, d'autre part, une sorte de catégorie de 
parias ayant moins d'un franc par tête d'habitant Cc sont les communes 
qui recevaient moins sous le régime de la loi de i879. 
" Provisoirement, car la circulaire porte qu'elle est sujette à révision, on 

a décidé qu'elles n'auraient que le subside antérieur, avec un minimum de 
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50 centimes par tête d'habitant, à moins de s'être trouvées, en 1885, dans 
des circonstances tout à fàit exceptionnelles. 

» La situation financière permet aujourd'hui de corriger, non pas fa base 
<le la circulaire, le franc pa1· habitant, mais la restriction que l'état du 
Trésor a contraint ?DÜ apporter. 

» Dans ces conditions, i1 qui faut-il songer d'abord? Évidemment éKY 
communes les moins bien traitées; c'est à celles qui ont eu moins que la 
règle qu'il faut venir en aide avant tont. 

11 On n'aboutira pas, je pense, i1 d'autres modifications qu'à élever le 
minimum de 50 centimes; arrivera-t-on d'emblée à un franc ou procèdera­ 
t-on par étapes; passera-t-on par un chiffre intermédiaire? Je l'ignore, mais 
je suppose qu'on ne fera pas autre chose. On ne s'écartera pas à l'avenir 
d'une base simple comme l'est la population de la commune. » 

On trouvera aux pages 408 a 4{ 1 des Annexes : -1 ° fa circulaire minis­ 
térielle du 7 février f889 indiquant la marche à suivre pour la répartition 
des subsides supplémentaires de 1888, et 2° la circulaire du 21 août 1889 
par laquelle l'Administration centrale a fait connaître aux gouverneurs 
la part des crédits scolaires attribuée à leur province respective, pour 
cette dernière année, et contenant des instructions nu sujet de la réparti­ 
tion, entre les communes, des subsides tant ordinaires que complémen­ 
taires et supplémentaires, à imputer sur les crédits dont il s'agit. 

Ces instructions ont été maintenues pour l'exercice 1890, ainsi que cela 
résulte d'une circulaire du 24 décembre 1889, également insérée aux 
Annexes, pages 41 i et 412. 

Les comptes rendus de l'emploi des fonds, publiés à la fin du présent 
Rapport, contiennent, aux tableaux /) ({4c et me colonnes) l'indication, par 
province, des subsides tant ordinaires que supplémentaires alloués pa1· 
l'État pour les années 1888~ 1889 et !890. 

La diminution que l'on constate dans le chiffre des subsides supplémen­ 
taires des deux dernières années provient de cc que, à partir de {889: 
l'excédent du crédit principal attribué à chaque province a été employé, 
conformément aux prescriptions de la circulaire susvisée du 21 août {889, 
à améliorer, dans la mesure du possible, la situation des communes à 
ressources restreintes dont le subside strictement réglementaire est infé­ 
rieur à un franc par habitant. 

Les contestations relatives à la fixation du taux de l'intervention de l'État 
dans les frais du service ordinaire de l'enseignement primaire qui se sont 
produites depuis trois ans, ont, en général, été soulevées à l'occasion de la 
f01·mation des budgets scolaires. Il en est rendu compte dans l'article spécial 
qui traite de ce dernier objet. (//oir ci-après, pp. cxxx et suiv.) 

152. Intervention des provinces dans les frais du service annuel ordinaire de l'instruction primaire. 

L'article 6 de la loi du 20 septembre 1884 impose aux provinces l'obliga­ 
tion d'intervenir, par voie de subsides, dans les dépenses de l'enseignement 
primaire, pour une somme qui ne peut être inférieure au produit de deux 
centimes additionnels au principal des contributions directes. 

hh 
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Aux termes du même article, le montant de cette intervention doit être 
consacré exclusivement au service ordinaire, sauf l'apurement des enga­ 
gements pris par la province, à la date du-fer août 188i-, pour subsidier des 
constructions et ameublements de maisons d'école et pour collation de 
bourses. Or, il résulte des renseignements contenus à cet. égard dans le 
précédent Rapport triennal (p. cxcn) qu'à la clôture de l'exercice i887, 
il ne restait à prélever, sur les crédits provinciaux obligatoires des exercices 
ultérieurs, qu'une somme de fr. 5:2H-69, du chef d'engagements anciens 
pris par la province de Flandre occidentale, pour subventionner des 
constructions scolaires. La disposition transitoire rappelée ci-dessus peul 
donc être considérée comme étant devenue sans objet. 
En principe, les provinces partagent librement, entre les communes, 

l'allocation destinée an service ordinaire de l'enseignement primaire} mais il 
appartient à l'État de corriger, par ]a répartition de ses subsides propres, 
cc qui lui paraîtrait injuste dans la distribution des subsides provinciaux. 

Le Gouvernement s'est vu dans la nécessité d'appliquer ce correctif dans 
les circonstances suivantes : 

L'une des députations permanentes a exclu de la répartition du crédit 
scolaire provincial obligatoire les localités dispensées du maintien de toute 
école communale. Une autre députation a fait retenir, sur la part du subside 
provincial revenant aux communes qui ont mis des instituteurs en disponi­ 
bilité pour cause de suppression d'emploi, une somme égale à D la charge 
résultant, pour la province, du payement de sa part clans les traitements 
d'attente accordés à ces agents. Le montant des prélèvements effectués de la 
sorte a été distribué entre les autres localités. 

Dans les deux cas, le Gouvernement a dédommagé les communes lésées, 
en leur allouant, sur les fonds de l'État) une subvention extraordinaire égale 
au préjudice que leur avait causé la mesure prise par la députation per­ 
manente. 

Pour le surplus, la répartition du crédit provincial obligatoire n'a donné 
lieu à aucune difficulté. 

Quelques provinces ont porté à leurs budgets un crédit spécial ( distinct 
de l'allocation dont on vient de parler) et destiné à accorder des subsides à 
certaines écoles primaires privées non adoptées, mais réunissant les condi­ 
tions requises pour l'adoption par l'article 9 de la loi du 20 septembre 1884. 

155. Formation des budgets sectaires. 

Dans le but de mettre les communes en mesure de payer régulièrement 
les dépenses de l'enseignement primaire, en attendant l'approbation des 
budgets et l'accomplissement des formalités préalables à l'examen et à 
l'adoption des propositions de subsides, le Gouvernement a, comme par le 
passé, fait liquider, au commencement de chaque exercice, des subventions 
provieoire« s'élevant ensemble à la moitié environ du crédit scolaire prin­ 
cipal prévu au budget du Département de l'Intérieur et de l'instruction 
publique. 
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Ces subventions ont été réparties entre les communes, par les soins des 
gouverneurs de province, conformément aux instructions contenues, à cet 
égard, dans les circulaires ministérielles du 8 janvier 188~ et du 6 jan­ 
vier 1886 (publiées an ff>e Rapport triennal, la première, p. 48':2, et fa 
seconde, pp. al ( et 477 des Annexes), et leur montant a été mis à la dispo­ 
sition des parties intéressées, aux époques et de la manière indiquées dans 
la dépêche suivante (du 20 janvier 1888, 5e section, n° 14740N)'. adressée 
aux gouverneurs de toutes les provinces : 

7n Comme suite à la lettre par· laquelle vous m'avez transmis les états de 
répartition des subsides provisoires pour le service ordinaire des écoles 
primaires, pendant l'exercice 18881 j'ai l'honneur de vous faire connaître 
que la somme revenant à chaque commune, après le prélèvement dos 1•eft•­ 
nues prévues par l'article 4 de l'arrêté royal du 23 f évrier i 887, sera rendue 
payable de la manière indiquée ci-après, par l'intermédiaire de la Caisse 
générale d'épargne et de retraite : une moitié environ, dans la seconde 
quinzaine du mois de mars prochain; le surplus, dans la seconde quinzaine 
du mois de juin suivant. 

)) Si la somme allouée ou restant 'due à une commune était inférieure 
à 500 francs, le paiement. aurait lieu: en une seule fois: dès le mois de 
mars. BB 

Les subsides provisoires alloués pour les exercices 1889 et i.890 ont été 
liquidés de la même façon. 

Les sommes revenant aux communes pour solde des subsides principaux 
ont, en règle générale, été payées également par l'entremise de la Caisse 
d'épargne, dont l'administration a secondé très efficacement les efforts faits, 
par le service de l'enseignement primaire, en vue d'arriver à mandater tous 
les subsides ordinaires avant l'expiration de l'année à laquelle ils se rap­ 
portent. Ce but a été atteint à partir de l'année 1888. 

Les subsides supplémentaires accordés pour le service annuel des écoles 
primaires ont - sauf de rares exceptions motivées par des circonstances 
spéciales -été ordonnancés directement au profit des communes intéressées 
et payés par les soins de MM. les agents du Trésor .. 
Il en a toujours été ainsi en ce qui concerne les subsides accordés par 

l'État pour le service ordinaire des écoles garrliennes et des cours d'adultes. 
Certaines communes de la province de Brabant, désireuses d'obtenir K! 

subside supérieur au taux réglementaire, se sont pourvues auprès du Roi, 
et même plusieurs années de suite, contre la décision par laquelle la dépu­ 
tation permanente, après avoir déterminé le subside scolaire de l'État, 
conformément aux bases admises par la circulaire ministérielle du i.4 décem­ 
bre 1884, avait fixé l'allocation de ces communes à la somme nécessaire 
pour couvrir le solde de la dépense prévue. 

° L le Ministre Devolder a décidé, notamment par une dépêche du 
15 mai 1889 (5° section, ! " 503/-l4992N), que pareil recours ne saurait être 
accueilli, puisque la mesure que l'autorité locale critique n'est que la consé­ 
quence de la disposition de l'article 6 de la loi du 20 septembre 1884, por- 
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tant que <c les frais de l'instruction primaire dans les écoles communales sont 
»3 la charge des eomrnunes », et il a fait remarquer que, pour obtenir, le cas 
échéant, un subside supplémentaire, la commune n'a pas besoin de prendre 
son recours contre la décision qui fixe le budget scolaire. Une simple demande 
d'assistance extraordinaire, adressée au Département <le l'Intérieur et de 
l'instruction publique ou à l'administration provinciale, suffit à cet effet. 

Pour le surplus, les recours ayant pour objet de faire réformer des déci­ 
sions de députations permanentes relatives aux budgets scolaires ont été peu 
nombreux et n'ont guère soulevé de questions de principe. 

Cependant, un arrêté royal du i5 ébû ï {888 (5e section, n° 14742N) a 
décidé que, sous le régime de la loi de 1884, la fixation du revenu des mai­ 
tresses spéciales de couture appartient exclusivement aux conseils commu­ 
naux. 

C'est la confirmation de la · urisprudencc indiquée tians le Rapport triennal 
précédent (p. cr.xxxm). 

Le caractère obligatoire) pour les communes, des dépenses occasionnées : 
a) par la fourniture aux filles pauvres fréquentant les écoles communales; 
des matières premières indispensables pour le cours de travail à l'aiquil!e, 
et b) par le nettoyage journalier des classes, a été reconnu par les dépêches 
du i8juillet 1889 et du 19 avril 1890,que l'on trouvera aux pages 4f2 et 415 
des Annexes. 

La première de ces décisions évalue à un franc par fille pauvre le taux 
minimum du crédit à prévoir, dans les budgets scolaires, pour l'acquisition 
des fournitures dont elle s'occupe. 
Il a été décidé aussi, par les dépêches des 2o juin 1888, 9 novembre et 

J5 décembre 1889 (insérées aux Annexes, pp. 4f 5 à a[ B•O 
: e Que les subsides facultatifs accordés par une commune à une école 

privée non adoptée, ne peuvent figurer au budget scolaire, ni par conséquent 
être pris en considération pour déterminer le taux minimum de l'interven­ 
tion de toute commune qui réclame l'assistance pécuniaire de la province et 
de l'État, ni pour apprécier si le subside réglementaire du Trésor public ne 
dépasse pas le double de l'allocation communale ; 

2° Qu'une commune ne peut être astreinte, ni à subsidier l'école primaire 
non adoptée d'office par le Gouvernement, ni à payer à l'école privée, fût-elle 
subventionnée par l'État ou la province, une rétribution scolaire pour 
l'enseignement donné aux enfants pauvres; 

5° Que la commune qui a prononcé à tort la révocation d'un instituteur 
doit, - comme il est dit à l'article H 1, pages r.xxxvr et r.xxxvu+- supporter 
les conséquences financières de l'exécution provisoire de sa décision, si 
celle-ci vient à être réformée. 

Une dernière et importante question relative à la formation des budgets 
scolaires a été soulevée, vers la fin de la période triennale qui fait l'objet du 
présent travail, c'est celle <le savoir si, sous Je régime scolaire actuel où 
l'État et la province n'ont point l'obligation de combler le déficit des budgets 
scolaires, on ne pourrait pas~ tout en respectant le principe du fonds spécial de 
l'enseignement primaire, décider que la commune ne doit Ü verser: pour 
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.,;a cotisation pmp1·c, n1K7 3é somme nécessaire pour parfaire, avec les sub­ 
sides et les ressources locales spéciales, le montant des dépenses scolaires 
effectives de l'année. 

Afin d'être mis en mesure de se prononcer en pleine connaissance <le 
cause, l'Administration centrale a demandé l'avis <le tous les gouverneurs de 
province, par une circulaire du 5 novembre i 890, reproduite aux 
Annexes, pages 4H, et 4i6. 

Bien que la question n'ait été tranchée que le 25 mars !891, par une 
dépêche qui sera publiée au prochain Rapport, on croit utile de faire 
connaitre dès à présent qu'il est résulté de l'enquête faite par le Gouverne­ 
ment et de l'examen auquel il s'est livré, que l'innovation proposée offri­ 
rait plus d'inconvénients que d'avantages réels et qu'il ! DÜ avait j éG lieu de 
l'adopter, · 

154. Remboursement, au moyen ?ê retenues GKÉ 3êG GKxG»?êG scolaires, des avances :é iles aux communes : 
t• par le Gouvernemenl, de certaines sommes ducs par les communes, à des professeurs ou instituteurs 
communaux, pour le payement, soit de leur traltemmt d'activité, soit de leur traitement de disponibilité, 
soit de leur pension; 2• par les caisses instituées en exécution des lois du 21 juillr.l 184-1 <il du 10 mal !876, 
de sommes dues par les communes, pour le payement de pensions de veuves et d'orphelins. 

De nombreuses applications ont été ordonnées de la disposition de l'ar­ 
ticle 4 de l'arrêté royal du 25 février 1887, portant que le montant des 
avances faites, dans les conditions prévues par le même arrêté, pour le 
compte des communes qui reçoivent des subsides de l'État, pour le service 
annuel ordinaire de l'enseignement primaire, sera retenu sur ces subsides, 
au cas où le versement des sommes avancées n'aurait pas encore été effectué 
à l'époque de la liquidation des subsides. 
tes retenues dont il s'agit ont été opérées, par les soins de l'administra­ 

tion de la Caisse générale d'épargne et de retraite, conformément aux 
instructions contenues à cet égard dans la circulaire ministérielle du 28 :é ­ 
vrier 1887, insérée, ainsi que l'arrêté royal dont elle règle l'exécution, dans 
le précédent Rapport triennal (pp. 488 à 492 des Annexes). 

Elles se sont élevées (1) : 

pour 1887, à 
1888, à 

- 1889, à 
- 1890, à 

. fr. ~09 ,4?J0 77 
. 487,429 ~o 
. 6~4,765 29 
. 9~-t,~>92 18 

Ces sommes ont été versées au Trésor, à la décharge et pour le compte de 
qui de droit. 

155. Intervention des bureaux de bienfaisance dans les frais de l'euseignement primaire. 

L'application des dispositions de l'article 3, § 4~ de la loi du 20 septem­ 
bre -t 884: portant que « la députation permanente détermine, sauf recours 

( t) D'après les renseignements fournis par l'administration de ln Caisse générale d'épargne 
el de retraite. 

ii 
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» au Roi, la part contributive qui incombe au bureau de bienfaisance dans 
.• les frais d'instruction des enfants pauvres cl que la part assignée à cc 
,, bureau est portée à son budget, >> n'a guère soulevé de difficultés pendant 
la 16° période triennale. 

Dans quatre cas seulement, il a fallu recourir à un arrêté royal pour 
trancher des différends survenus à l'occasion de la fixation du taux de l'in­ 
tervention scolaire de bureaux de bienfaisance. Trois de ces arrêtés, en 
dates respectivement des 27 avril -1889, 24 : év rier et 25 octobre i 890, 
concernent un pareil nombre Je communes du Brabant; le quatrième, eu 
date du 5 juillet 1888~ concerne une commune de la province de Liége . 

Encore, s'agissait-il, dans la dernière espèce, d'autoriser un bureau de 
bienfaisance â accorder une subvention supplémentaire pour l'exer­ 
cice !886. 

156. Intervenüou de l't:t.11 ,lans les Irais: a) des cours ~rléfiaux 1lr tr;1vail manuel annexés à ,Ir.a écoles primain s 
pour ~rçon~, et { • tics classes mènagëres annexées f• des écoles primaires pour filles. 

A la suite de l'organisation par le Département de l'Intérieur et de l'Iu­ 
struction publique des cours normaux temporaires dont il est rendu compte 
au Titre IV, chapitre 111 du présent Rapport, quelques communes ont annexé 
il une ou plusieurs écoles primaires pour les garçons des cours spéciaux 
de travail manuel. Dans le but de les encourager à persévérer dans cette 
voie, le Gouvernement leur a accordé des subsides extraordinaires poi.lr le 
service annuel de l'enseignement primaire. Ces subsides, lJUÏ représeuteut 
approximativement le tiers de la dépense nette à couvrir, se sont élevés : 

en 18881 a. 
- f889, à. 
- 1890, à. 

L ÉÉL 3,71-1 
4,457 
~,134 

pour ;$ communes 
6 

ïs 

Une somme de J 1~67 francs a é ïé dépensée aussi, en · ï 888, pa1· le dit Dépar­ 
tement, pour favoriser l'organisation et le service de cours spéciaux de 
ménage clans des écules primaires pour filles de trois communes. Ainsi qu'il 
résulte <le l'article 160, page cxxxrx, les écoles ménagères, même lorsqu'elles 
ne constituent qu'une annexe de l'école primaire, sont actuellement placées 
dans les attributions du Ministère de l' Agriculture, de l'industrie et des 
Travaux publics. 

m1. Allocation ?ê subsides extraordinaires aux communes qui appellent à des emplois dans leurs ëco.cs 
primalres, des instituteurs jouissant d'un traitement de disponibilité. 

On a vu plus haut, a l'article H.6~ pages xcm et xcrv, que par circulaire 
<lu 29 juin J889 (5e section, n° H>0G0'N, alf. gén.), insérée aux Annexes, 
pages 206 cl 207, ° L le .Ministre Devolder a fait part aux administrations 
provinciales de la décision prise par le Gouvernement d'encourager, au 
moyen de l'allocation de subsides extraordinaires, la remise en activité de 
service des instituteurs en disponibilité pour cause de suppression d'emploi. 

Le nombre des membres du personnel enseignant dont la nomination 
nouvelle ou le rappel à l'activité Je service a <lo1111é lieu à l'allocation 
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d'un subside extraordinaire, sur les fonds de l'État, n'a pas été très impor­ 
tant, ainsi que le démontrent les chiffres relativement minimes des subsides 
accordés de ce chef: cinq communes ont reçu ensemble fr. 466-66, pour le 
second semestre de 1889; vingt et une communes ont touché en tout 
:ÉL 7,097-52, pour l'année 1890. 

158. Écoles gardlennes cl écoles d'adultes. - Service ordinaire. - Intervention lie l'Élal dans les dépenses. 

Aucune modification n'a été apportée, pendant la période triennale 
écoulée, aux règles établies provisoirement pour la répartition <les subsides 
de l'État en faveur du service ordinaire des écoles gardit>nncs et des écoles 
d'adultes, par la circulaire ministérielle du 20 janvier 1885, insérée au pré­ 
cédent Rapport triennal (p. cxcvm) et confirmée par une circulaire du 
22 mars i 8861 dans laquelle les instructions précédentes ont été textuelle­ 
ment reproduites. 

Toutefois, le Gouvernement, sollicité d'intervenir dans les dépenses 
d'écoles gardiennes ou d'adultes nouvellement établies ou adoptées dans 
des communes dépourvues d'institutions de cette espèce sous l'empire de la 
loi du Jcr juillet 18·79, et où, par conséquent, il n'était. pas possible de fixer 
le subside aux � ié de la subvention allouée par l'État1 pour l'exercice 1883, 
a adressé aux gouverneurs de province, sous la date du 27 juillet 1889 et 
le n° 14750R, les instructions suivantes, qui tracent la marche à suivre 
pour arriver à l'évaluation du subside à accorder, sur les fonds du Trésor 
public, au profit des dites communes : 

« ° 9d G1f K1ï É! GooYEIINEOR, 

« La répartition des subsides de l'État pour le service ordinaire des 
écoles gardiennes et des cours d'adultes est réglée actuellement par la circu­ 
laire ministérielle ?K ss mars S) ) ( R insérée à sa date au Bulletin de & b! 
Département. 

BB Celte circulaire détermine le taux du subside à accorder provisoire­ 
ment aux communes qui possédaient des écoles accessoires avant f88~, 
mais elle ne précise rien en ce qui concerne les autres localités. 

BB Or, dans ces derniers temps, mon Département a reçu un certain 
nombre de demandes 011 de propositions de subsides en faveur d'écoles 
gardiennes ou d'adultes nouvellement créées ou. adoptées dans des communes 
de la seconde catégorie. 

BB Il est désirable que le montant du subside à allouer pour le soutien 
de ces écoles soit déterminé ?DK! ê manière uniforme pour tout le royaume. 

>, Afin qu'il en soit ainsi: j'ai décidé de fixer moi-même, jusqu'à nouvel 
ordre, le montant de la subvention à accorder dans chaque cas. 

» Dans le but d'être mis à même de le faire en connaissance de cause, je 
$bKG prie, Monsieur le Gouverneur, de m'adresser, pour chaque école gar­ 
dienne ou d'adultes qui viendrait à être établie ou adoptée dans une com­ 
mune dépourvue actuellement de l'une ou de l'autre ou de l'une et de l'autre 
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de ces institutions (alors même qu'il s'agirait de la réouverture d'écoles sup­ 
primées antérieurement ou de l'organisation d'autres écoles en leur rem­ 
placement), un état de renseignements, dressé d'après les formules arrêtées 
par le Gouvernement (1). 

1, La population effective moyenne de l'école sera indiquée d'après la :Éé ­ 
quentation de l'année courante et en tenant compte uniquement : pou-r les 
écoles gardiennes) des élèves âgés de trois ans au moins et <le six ans au 
plus; pour les écoles d'adultes, des élèves se trouvant dans les conditions 
déterminées par l'article 14 du règlement-type de ces écoles, annexé à la 
circulaire ministérielle du 29 juillet : 887 (insérée au /J/oniteur du ~ août 
suivant, n° ~H7). 

» Il Ü aura lieu de me faire connaître: en outre'. d'après les documents 
officiels les plus récents : 

1 ° La population de la commune ; 
2° Le produit de ses revenus patrimoniaux; 
5° Le montant de sa part dans le fonds communal; 
4° Le nombre représentant l'évaluation, en centimes additionnels aux 

contributions, des impôts communaux directs; 
è9 Le montant de la dépense annuelle qu'occasionnera le service de 

l'école ( évaluation détaillée); 
6° Les ressources locales spéciales (revenus de fondations, donations et 

legs, autres libéralités, produit de tombolas, souscriptions volontaires: allo­ 
cation du bureau de bienfaisance. rétributions scolaires, etc.) affectées au 
soutien de l'institution; 

7° La date de l'ouverture des cours. 
,. Ces renseignements pourront être inscrits en ma,·ge ou à la suite des 

formules dont il est parlé plus haut. 
)) Je m'empresserai de vous indiquer le montant du subside que mon 

Département consent à accorder pour chaque école tombant sous l'applica­ 
tion de la présente circulaire. 

3» ]3 est entendu, une fois pour toutes. que si Je subside ainsi fixé dépas­ 
sait. le double de l'allocation de la commune, il serait ramené à ce taux, par 
les soins de votre administration, lors de l'approbation du budget de l'école 
par la députation permanente. 

3» ]3 n'est rien innové en ce qui concerne les écoles gardiennes el les 
écoles d'adultes existant actuellement dans des localités qui possédaient des 
institutions similaires avant !88:,;. Quelles É1Kê soient les modifications 
apportées ou à apporter au nombre ou à l'organisation de ces écoles, le sub­ 
side à allouer pour leur soutien continuera, jusqu'à nouvel ordre, à être 
fixé conformément. aux prescriptions en vigueur. 

» M dépense approximativement égale, le subside accordé jusqu'à présent 

(i) Les formules actuellement en usage, pour la rédaction de ces états· de renseignements, 
ont été communiquées aux administrations provinciales et à l'inspection scolaire, par une cir­ 
culaire de iU. Je l'ttinistrc .Melot, en date du 21:i novembre 1890, que l'on trouvera, ainsi que les 
dites formules, aux pages 4-Hi ! 421 des Anneee« du présent Rapport. 
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aux communes qui n'ont organisé ou adopté des écoles gardiennes ou 
d'adultes que postérieurement à t 884, sera maintenu provisoirement, à 
moins qu'il ne vienne à être constaté qu'il diffère notablemeut du taux 
moyen de l'intervention de l'État dans les frais <les écoles accessoires. En ce 
cas, je me réserve de le réviser pour l'avenir. Si la dépense venait à être 
augmentée ou diminuée sensiblement, dans ces dernières communes, on en 
référerait à mon Département. 

» Veuillez. Monsieur le Gouverneur, tenir la main à l'exécution des 
instructions qui précèdent et transmettre un exemplaire de la présente 
circulaire à chacun des inspecteurs principaux et cantonaux de votre 
provmce. 

1B Le Minish·e de l'Intérieur 
et de l'instruction publique, 

)) J. D1WOLDER. )) 

De nombreux subsides nouveaux ont été fixés après une instruction 
faite conformément aux prescriptions de cette circulaire. Le Gouvernement 
a autorisé aussi, dans quelques cas exceptionnels, la révision du subside 
attribué à des communes déjà subventionnées antérieurement pour le 
service des écoles gardiennes ou d'adultes, lorsque les chiffres figurant au 
budget scolaire de l' exercice 1885 ne pouvaient absolument pas être consi­ 
dérés comme se rattachant à une situation normale. 

Chaque année les subsides ainsi fixés sont soumis à une vérification en 
vue de laquelle les administrations provinciales ont à fournir des états col­ 
lectifs de renseignements, permettant à l'Administration centrale d'apprécier 
la situation financière de la commune, l'organisation et l'importance actuelle 
de chaque école. 

La circulaire ministérielle du 5-1 octobre 1890 (n° H>220't par laquelle 
des instructions ont été données aux gouverneurs, pour la rédaction de ces 
états de renseignements, porte notamment ce qui suit : 

u Ou dressera des tableaux distincts et en double expédition, pour chaque 
catégorie d'écoles (gardiennes et adultes). L'un des doubles vous sera ren­ 
voyé, après l'indication du subside que mon Département consent à 
accorder, le cas échéant .. pour l'exercice suivant. 

BB Les tableaux qui nous occupent ne sont destinés qu'à la revision des 
subsides concernant les écoles dans les dépenses desquelles le Gouverne­ 
ment a résolu d'intervenir, après une instruction faite conformément aux 
prescriptions de la circulaire reproduite ci-dessus. Les demandes de sub­ 
sides en faveur d'écoles non subventionnées jusqu'à présent, continueront à 
faire l'objet d'un examen spécial, ainsi que cela se pratique depuis !889. i> 

On trouvera plus loin (Titre f/ /), dans les tableaux H; des comptes 
rendus de l'emploi des fonds (colonne J5 et 14), l'indication par province, 
des subsides accordés, tant sur les fonds provinciaux que sur ceux de l'État, 
pour Je soutien d'écoles gardiennes et d'écoles d'adultes, pendant les exer­ 
cices !888~ 1889 et 1890. 

kk 
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CHAPITRfü IX 
e m§f >J . ]<f ùJ 

159. Fondations d'lnstructlon primaire. 

A. Relevé des [ondation« qui ont été réorganisées ou autorisées, 
du !er_janviet 1888, au 51 décembre !890. 

NOMBRE DES FONDATIONS 
PROVINÇES. 

1 1 
RÎORGAIIISÎl:6. A0TORISf;gs. TOT.&.J.. 

M! $êÉG R » 1 1 

Brabanl 8 2 OS 

Flandre oecldcntale . 1 œ 1 

Halnaut. ï OS u 
D8 

Wr,e , u è 

Totaux. 2 8 19 

B. llefc.vé indiouant les fondations dunt l'aliénation totale ou partielle des 
fofmeubfes a été autorisée pendant la période triennale (1). 

DATE 
PROVINCES. 1 INDICATION DES FONDATIONS. 

1 
des 

.lR11trts nonvx. 

Cilliodls-De Hoo, à Bumbeke 0 janvier 1888. 

Yanhauwaert, à e bGïId »êK$R kerke. L 29 mars 

de Croeser-van Caloen et c1•, à Lophem . 27 avril 

Vcrmeulcn, à Meulebeke. 25 mai 

OP Grendele, à Wercken. 10 juillet 

Verrue, à Courtrai . � septembre 

Ftandre occidentale. , / Van Itersum, à llfoorseele 2 & é» 1889. 

Meaux, à Zonnebeke . 8 juillet 

de Messer et c11, à Peperinghe . ':!5 no, embre 

Verrneulen, à Woesten 5 mai !890. 

~aerl, à Schuyfferskapelle . 21 juin 

Libeert, Bertholomeus el Charle, à Delleghem. 20 aoüt 

Mallhys, à Ruddervoorde 5 novembre 

Hainaut . L · Pollier, à Rumes • 2,i fénier 

(1) N.B. Ces aliénations ont été autorisées sous réserve que le produit de la vente, déduction 
faite, le cas échéant, des charges grevant les fondations, serait placé en rente sur l'État et que 
le revenu figurerait annuellement en recette au budget de l'instruction primaire. 

Un arrêté royal du 20 juin ï 888 a autorisé la vente, sous la même réserve, des droits acquis 
par la commune de Dottignies (Flandre occidentale) sur les biens compris dans l'arrêté royal 
du 50 août -~87~, qui a réorganisé la fondation Dcwollc cl consorts. 
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C. location d'immeubles dépendant de fondations. 

Sous la date du 4 août f890, il est intervenu un arrêté royal autorisant 
la location d'une partie des locaux de la fondation Nouille, à Flobecq 
(Hainaut), à la condition que le montant du Joyer sera porté, chaque année, 
parmi les recettes du budget de l'enseigne meut primaire, 

1 oo. Écoles ménagères. 

Dans les précédents Rapports triennaux, on n fait connaître le nombre des 
classes ménagères visitées par les inspecteurs de l'enseignement primaire, 
el le fonctionnement de quelques-unes de ces institutions populaires, aux 
besoins desquelles le Ministère de l'i ntérieur et de l'instruction publique 
pourvoyait, en partie, au moyen des subsides de l'État. 

Ces établissements spéciaux ne sont pas régis par la loi scolaire du 
20 septembre 1884. A la suite d'un accord intervenu, en 1889, entre cc 
.Ministère et celui de l' Agriculture, rie l'industrie el des Travaux publics, 
l'organisation de l'enseignement théorique et pratique donné dans les 
classes ménagères annexées aux écoles primaires et aux écoles d'adultes, 
rentre dans les attributions de ce dernier Département. 

Les classes ménagères, de même que les écoles ménagères spéciales, sont 
actuellement visitées par les inspecteurs de l'enseignement industriel et 
professionnel. Le Ministère de 3D Agriculture; de l'industrie et des Travaux 
publics accorde des subsides pour le paiement des frais de premier établis­ 
sèment, et pour le soutien de ces institutions appelées à former l'éducation 
ménagère des filles dans les familles ouvrières; et à améliorer ainsi la 
condition morale et matérielle de ces familles. 

Mais l'enseignement de l'économie domestique et de l'hygiène dans les 
écoles primaires proprement dites, dont. les limites sont tracées par la circu­ 
laire ministérielle du 1er septembre 1) ) l UD•T sera contrôlé, comme précé­ 
demment, par les inspecteurs de l'enseignement primaire. Les inspecteurs de 
l'enseignement industriel et professionnel n'ont pas à s'en occuper. 

La même règle s'applique aux leçons d'économie domestique et d'hygiène 
(leçons de choses, lectures, dictées) données dans les écoles d'adultes géné­ 
rales qui n'organisent pas un cours pratique de travaux du ménage. 

16L Élablissemenls d'inslrucrion primaire ressortissant au .\'inistère de la Justice. 

Les écoles primaires ressortissant au Ministère de la Justice sont annexées: 
·1° Aux cc Instituts de sourds-muets et aveugles subsidiés par l'État"; 
è9 A nn l'Institution royale de Messines »; 
5° Aux ,1 Hospices d'orphelins, d'enfants trouvés, etc. "; 
4_9 Anx cc Écoles agricoles ; 
b9 Aux cc Maisons spéciales de réforme ,, ; 
6° Aux « Prisons ». 

Uï• Voir Hi• Rapport triennal, Annexes, pp. 289 et suiv. 
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A ln date du 51 décembre ·1890, il existait I i t écoles primaires de celte 
catégorie. Cc nombre se décomposait comme suit : 

:S2 écoles de garçons; 
è. ·I ?ê filles; 
4 - mixtes. 
On complait alors 1?J8 instituteurs et 166 institutrices. 
Ces institutions spéciales étaient fréquentées par 7,407 élèves, parmi les­ 

quels : :78i garçons et i ~766 filles étaient âgés de moins de quinze ans, et 
2,786 garçons et 1,074 filles avaient dépassé cet âge. 

Le tableau qui figure aux Annexes, pages 422 à 429~ fournil des données 
statistiques sur chacune des écoles primaires relevant du Ministère de la 
Justice. 

L'enseignement qui se donnait à la prison de l\la)ines a é ïé supprimé 
vers 1889. 

L'école agricole de Merxplas a été transférée à Beckem, dans le courant de 
l'année ·1890. 

A l'établissement de Saint-Hubert sont. annexées : une école primaire per­ 
manente et une école de tailleurs. 

A l'orphelinat d' Alost. est établi un cours du soir: suivi par les orphelins 
qui travaillent le jour chez des artisans de la ville; les autres orphelins fré­ 
quentent une des écoles communales. 

On a soulevé la question de savoir si les écoles annexées aux orphelinats 
dirigés par les commissions administratives d'hospices civils doivent être 
soumises éK régime d'inspection établi pat· la loi du 20 septembre i884. 

La question a été résolue par l'affirmative. 
Ces établissements sont assimilés aux écoles primaires subsidiées par les 

communes, les provinces ou l'État, et, comme tels, régis par la loi scolaire 
précitée. 

yêG écoles annexées éKY orphelinats dirigés comme il est dit plus haut êï 
qui, à raison de l'importance de leurs propres ressources, ne reçoivent pas 
de subsides spéciaux, ne peuvent, néanmoins, être considérées comme des 
institutions privées ni se soustraire à l'inspection des agents de l'Eta' 

La dépêche ministérielle du 2f novembre !889~ adressée au gouverneur 
de la province de Flandre occidentale et insérée aux Annexes, pages 450 et 
45i, expose les raisons sur lesquelles cette interprétation est basée. 

102. Ateliers d'apprentissage suhsidiês par l'État. 

En 1889) il Ü a mit 40 ateliers d' apprentissrtge subsidiés par l'État, établis 
dans les provinces de Flandre occidentale, de Flandre orientale et de .Namur. 
Le nombre d'apprentis s'élevait au chiffre de 990 (906 garçons ét 84 filles) 

De ce nombre : 
(H U· savaient lire, écrire et calculer ; 
224 - lire et écrire; 
71 - lirc seulement, 
79 étaient illettrés. 

Ensemble 990 apprentis. 
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La proportion pour cent des leuré« était donc de 92.02. 
des llleürés était donc de 7 .98. 

165. l>egré d'instruction des jeunes gens appelés au tirar,r, au sort pour le servtee militaire. 

Nous publions aux Annexes, pages 452 et 455, le relevé indiquant, par 
province, le degré d'instruction des jeunes gens appelés au tirage au sort 
pour le service militaire en 1888, en 1889 et en !890. 

Nous extrayons de ce relevé quelques données se rapportant ù la dernière 
année de la période triennale. 

En 1890, le nombre des jeunes gens inscrits en vue du tirage au sort s'est 
élevé à ~6,424 pour tout le royaume. 

On s'est assuré du degré d'instruction de SBbR) ( ) <l'entre eux. 
De ces t5~;868 jeunes gens, 7,289 ne savaient ui lire ni écrire, soit 

t?i.Oo p. 9/o, Cette proportion n'était que de 1.54 pour la province de Luxem­ 
bourg, mais elle était de 20.48 pour la province de Flandre orientale. 
Le nombre des illettré« ( 1 ° ne sachant ni lire ni écrire et 2° sachant lire 

seulement) était de 8,894, soit H>.92 p. 9/o. li ! DÜ avait que 2.52 p. 9i9 d'il­ 
lettrés pour la province de Luxembourg, mais il Ü ê! avait 27.t>5 p. 9/o 
pour la province de Flandre orientale. 
Enfin, le nombre des lettrés (sachant au moins lire et écrire) était de 

.-f.6,974, soit 84.08 p. 9/o, Ici encore, la province de Luxembourg se distin­ 
guait; elle était représentée par 97.48 p. 0/0 de lettrés; tandis que, pour la 
province de Flaudre orientale, la proportion pom· cent descendait à 72.47. 

Les trois tableaux insérés aux Annexes, pages 454 à 44D~ sont relatifs f, la 
statistique de l'épargne dans les écoles primaires: gardiennes et d'adultes 
soumises au régime d'inspection établi par la loi du 20 septembre a) ) aL 

Les données contenues dans ces tableaux démontrent que : 
i O Pour les écoles adoptées et subeidiée«, l'épargne est à peu près nulle 

dans les écoles d'adultes, très faible dans les écoles gardiennes, et peu 
étendue également dans les écoles primaires; 

2° Pour les écoles communales,, l'épargne ne donne non plus que des 
résultats médiocres dans les écoles d'adultes et dans les écoles gardiennes, 
mais elle est florissante dans les écoles primaires. 

On constate avec bonheur que cette œuvrc si utile se régularise et tend 
à devenir de plus en plus constante. 

Les livrets contiennent peut-être, à cause des crises industrielles et agri­ 
coles, moins qu'autrefois des sommes relativement importantes apportées 
tout d'un coup par quelques enfants de familles très aisées; en revanche, il 
Ü a beaucoup plus de petites économies, lentement et péniblement réalisées. 
C'est l'épargne modeste, mère des bonnes habitudes; c'est l'épargne des 
enfants de l'humble travailleur; l'épargne vraiment populaire, si digne <l'en­ 
couragement et de récompense. 

Sous la date du {4 murs 1888; l'Administration centrale a rappelé aux 
ll 
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inspecteurs prrnc1paux de l'enseignement primaire, la circulaire du 
29 mars 1883~ insérée au 14° Rapport triennal, pag(~ eu, sur les avantages 
d{; l'épargne, ainsi qnc SUI' la nécessité d'inculquer de bonne heure à la 
jeunesse des principes d'ordre et d'économie. 

Une circulaire du 26 novembre 1888, n° � 3146/621 J dR porte ce qui suit : 
(( Le moyen d'exciter davantage la propagande, dans les écoles soumises 

» nu contrôle du Gouvernement, serait d'oblige1· les instituteurs et les 
>, institutrices de rendre compte, périodiquement, aux inspecteurs canto­ 
» naux, de la situation de l'épargne dans les établissements qu'ils dirigent. 

» Il suffira pour atteindre ce but de leur faire produit e, par l'intermé­ 
n diaire des inspecteurs cantonaux, les renseignements demandés annuelle­ 
» ment par les percepteurs des postes en $Kê de dresser la statistique. 

» Chaque année, les percepteurs fourniront aux inspecteurs cantonaux 
» les imprimés nécessaires à cet effet aux instituteurs; les relevés seront 
,, transmis par ceux-ci aux inspecteurs, qui, après les avoir examinés, les 
" remettront aux percepteurs et, le cas échéant, adresseront aux institu­ 
» leurs de leur ressort telles observations qu'ils jugeront utiles dans l'intérêt 
» du développement de l'épargne scolaire. n 

° ° L les Inspecteurs principaux de l'enseignement primaire ont été 
invités à donner des instructions en conséquence. 

Dell 1n·el!l(ftUOlUj de l!ICl'UlCl;ll, 

165. Les surveillants ou inspecteurs spéciaux d'écoles communales ne sont pas admis à prêter serment 
entre 3êG mains de l'Inspecteur cantonal. 

La commune de G ... a posé la question de savoir si le sieur D ... , institu­ 
teur de l'école adoptée, nommé aux fonctions de surveillant ou d'inspecteur 
spécial (bUzondern toezichter) des écoles de la commune, ne devait pas en 
ceue qualité prêter serment entre les mains de l'inspecteur cantonal. 

La loi scolaire ne prévoit pas la nomination de surveillants ou d'inspec­ 
teurs communaux d'écoles primaires. Mais les communes auxquelles est 
dévolue la direction des écoles primaires communales sont libres de choisir 
des agents de l'espèce, des délégués pour exercer, en leur nom et de la 
manière qu'elles déterminent, un contrôle sur leurs écoles. 

Entièrement subordonnés à l'autorité communale, ne relevant d'aucune 
façon de l'autorité supérieure, ces agents ne doivent, ni ne peuvent, comme 
les instituteurs communaux, être admis à la prestation de serment prévue 
par l'article f4 de la loi scolaire et réglée par l'arrêté royal du 6 octo­ 
bre 1884. 

C'est dans ce sens qu'il a été répondu à l'administration communale de G .. 
(Dépêche du 2 janvier 1889, jre section, nos 5820/J477oA.) 

On a posé au Gouvernement la question de savoir si une institutrice ou 
une sous-institutrice d'école gardienne communale, qui vient à être nommée 
institutrice ou sous-institutrice primaire communale dans la même localité, 
est astreinte à un nouveau serment, par application de l'article ·J4 de la 
loi du 20 septembre i884. 
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Cette question a été résolue dans les termes suivants: 
« La circulaire ministérielle du 6 avril !88~ (résumée dans le U,e Rapport 

» triennal, p. CCI\') dispose que les membres d11 personnel enseignant des 
» écoles gardiennes communales peuoent être classér; dans la catégorie des 
» agents communaux attachés MKY G7bÉGG PRllltAIREs. 

» Une institutrice ou une sous-institutrice d'école gardienne communale 
n qui est investie ultérieurement des fonctions d'institutrice ou de sous­ 
» instituteiee dans une école primaire de la même commune ne change pas 
BB de degré d'enseignement; elle reçoit de l'autorité qui a fait sa première 
., nomination une amélioration de position dans un établissement de même 
>) catégorie. Du moment qu'il n'y a pas eu interruption dans ses services, 
» une nouvelle prestauo» de serment n'est point exigible. 

» Il ê! est également ainsi pour l'instituteur d'école communale b· LM. c y>f J R 

n qui, après avoir prêté, en cette qualité, le serment prescrit par la circu­ 
» laire du 2i décembre i887 (HSe Rapport. triennal, p. ccrv) serait, dans la 
,, suite, nommé aux fonctions d'instituteur PRmArnE communal dans la 
» même localité. » (Circulaire du 8 mars 1890, 1 rc section, n= 440/I0020N, 
nff. gén., adressée aux gouverneurs de province.) 

* LL ,;. 

Les professem·s spéciaux de chant, de dessin, etc . ., de même que les 
. maitresses spéciales d'ozwrages manuels, attachés aux écoles primaires coin­ 
munales, ne sont pas astreints à la prestation du serment prescrit par l'ar­ 
ticle f4 de la loi du 20 septembre !884. Mais, comme sous le régime scolaire 
de !8791 le Gouvernement ne voit pas d'inconvénient à ce qu'ils prêtent s:,r­ 
ment entre les mains du bourqmestre, en qualité d'agents communaux. 
(Dépêche du 20 juin 1890, 1re section, n°� [ Bbl i»99s9d aff. gén.) 
En vertu de l'article Jer de la loi du 5-t décembre !888, les actes de pres­ 

tation de serment des citoyens chargés d'un ministère ou d'un service 
public quelconque, dans l'intérêt de l'État, des provinces, des communes ou 
des établissements publics, sont assujettis à un droit fixe d'enregistrement 
de fr. 2-S0, lorsque le mandat n'est pas salarié actuellement ou que la rému­ 
nération n'est point supérieure à i ,:>00 francs. Celte disposition est appli­ 
cable aux actes de prestation du serment qui serait éventuellement exigé des 
maîtresses spéciales d'ouvrages manuels, ainsi que des professeurs spéciaux 
de chant, de dessin, etc., attachés aux écoles primaires communales. 
(Dépêche du 26 août 1890, ire section, n°P s91( :I»99s9d afî. gén.) 

166. Modifications à la loi de réforme électorale du 24 aoüt 1883. 

En vertu des articles â et 4 de la loi du 24 août 1883: nul ne pouvait - 
après l'expiration du délai de cinq années fixé transitoirement par l'ar­ 
ticle 59 - être admis à l'examen de capacité électorale, s'il ne prouvait, par 
un certificat scolaire, qu'il avait fréquenté pendant un nombre d'années 
déterminé les classes d'un établissement d'instruction primaire ou moyenne, 
compris dans une des listes dressées annuellement par les députations per­ 
manentes. Les articles b à 2! inclus de la même loi traçaient les règles à 
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suivre pour la formation de ces listes et la délivrance des eertiûcats scolaircs. 
Le Gouvernement a trouvé que ces dispositions ne respectaient pas entière­ 

ment le droit des citoyens d'user de la liberté d'enseignement et qu'elles 
entrainaient sans nécessité réelle des complications et des difficultés. ]3 a 
donc soumis aux Chambres législatives un projet - devenu la loi du 
26 mai 1888 - supprimant toute condition de fréquentation scolaire pour 
l'admission it l'examen de capacité électorale. 

Aux termes de cette loi, les articles 5 à 2-t précités de la loi du 24 août l 885: 
sont abrogés et les articles 2 et 4 (nouveaux) sont ainsi conçus : 

« Mù>L i. - é3D dérogation aux mêmes articles visés ci-dessus des lois 
)o électorales coordonnées, seront en outre électeurs a la province et à la 
" commune, indépendamment. de toute condition de cens, ceux qui auront 
)> subi, avec succès, un examen sur les matières et dans les conditions 
" déterminées ci-après : 

» Aa-r. 4-. Nul ne sera admis à cet examen, s'il n'est âgé de dix-huit ans 
,, au moins. 

)> Le requérant sera tenu de demander son inscription à l'administration 
» communale du lieu de son domicile, en produisant, avec cette demande, 
>) son acte de naissance. » 

La loi du 24 août 1885 disposait ; 
nn AaT. 5. L'examen portera sur l'ensemble des matières spécifiées comme 

,, obligatoires par l'article~ ile la loi du {er juillet 1879, à l'exception des 
1• éléments du dessin, de la connaissance des forme» géométriques,, des sciences 
>) naturelles) de la gymnastique et du chant, » 

rc ART. 24. Il sera attribué cinq pouu« à chacune des hui; branches de 
» l' exam.en. Nul ne sera admis, s'il n'a obtenu au moins les trois cinquièmes 
,i du chiffre maximum des points sur l'ensemble des matières (24 sur 40). BB 

En présence de l' article 4 de la Joi du 20 septembre 1884, modifiant celle 
du ·l cr juillet !879 en cc qui concerne les branches obliga toires du pro­ 
gramme de l'enseignement primaire, la loi du 26 mai 1888 a remplacé les 
articles 5 et 24 susmentionnés par les dispositions suivantes : 

nn AnT. 5. L'examen portera sur l'ensemble des matières spécifiées 
» comme obligatoires par l'article 4 de la loi du 20 septemb re 1884, à l'ex­ 
» ception tant des éléments du dessin, de la gymnastique et du chant, que des 
» notions d' aqriculture. » 

u AnT. 24. Il est attribué !O points à l'écriture et à la lecture réunies et 
B1 !:, points à chacune des autres branches de l'examen. Nul ne sera admis, s'il 
,, n'a obtenu au moins les trois cinquièmes du chiffre maximum des points 
» sur l'ensemble des matières (21 sur .35). >, 

t6i. Grand concours mteruatronal des sciences cl Je l'rndustrie de Bruxelles en 1888. 

Le Ministère de l'Intérieur cl de l'Inslruction publique (Administration de 
l'enseignement primaire) a participé au grand concours international des 
sciences et de l'industrie de Bruxelles en 1888. 

En ce qui concerne l'enseignement primaire, le grand concours compre­ 
nait deux grandes divisions : i O l'exposition proprement dite; 2° les mémoires 



U 6 OoyoD • 

et les objets envoyés au concours en réponse à vingt-neuf questions(tlesideratti) 
arrêtées par un comité spécial et approuvées par la Commission organisatrice. 

L'exposition collective des écoles normales de l'État, des écoles normales 
agréées, des écoles primaires communales et des écoles primaires adoptées, 
organisée par M. Germain, directeur général de l'Administration de l'in­ 
struction primaire, ne comprenait, en dehors des travaux et des objets 
envoyés au concours: que l'enseignement primaire dans ses rapports avec 
l'enseignement professionnel el industriel, conformément aux vues des 
organisateurs du grand concours. 

Cette exposition collective embrassait cinq sections, détaillées ci-après : 
! . ENSEIGNEMENT ! K DESSIN. ( i:coles primaires, écoles d'adultes et écoles 

normales.) 
Matériel; méthodes; livres et publications; modèles; travaux d'élèves. 
2. ENSEIGNEl\JENT DES >ù M<Mc } !IIANOBLS POUR GARÇONS. (Écoles primaires 

et écoles n01·males.) 
Organisatiou , programmes; méthodes; outillage; dépense pour outillage 

et matières premières; travaux d'élèves; préparation des maitres. 
5. ENSEIGNE!IIENT DES NOTIONS D

1
AGRICIJLTURE. (Écoles primaires de !}arçons, 

écoles d'adultes et écoles normales d'instiuüeurs.ï 
Matériel; méthodes; modèles; collections; manuels classiques; travaux 

d'élèves. 
4. ENsErGNEMENT DES TRAVAUX A L

1
ArGU1LLE. (Écoles primaires et écoles 

d'adultes pour filles, écoles normales d'institutrices.) 
Programmes; méthodes; appareils pour l'enseignement intuitif; modèles. 

Moyens employés dans les écoles gratuites pour procurer aux élèves les 
matières premières. Travaux d'élèves. 

OBL ENSEIGNEMENT DE L'ÉCONO!\IIE DOrtHSTIQUE ET DES TRAVAUX DU MÉNAGE. 

(Écoles primaires, écoles d'adultes et écoles normales.s 
a) Écoles primaires et écoles d'adultes: leçons de choses, travaux pra­ 

tiques; petites collections. 
b) Classes ménagères annexées à l'école primaire. 
c) Enseignement de l'économie domestique et des travaux du ménage, 

Ü compris la cuisine, dans les écoles normales : organisation, programmes, 
procédés, collections, résultats. 

Les mémoires en réponse· aux questions de concours et les objets maté­ 
riels destinés à les appuyer avaient également pris place dans le compartiment 
de la collectivité. Ces objets rentraient principalement dans les catégories 
suivantes : matériel pour l'enseignement des formes géométriques, de la 
géographie, des notions d'histoire naturelle et de physique, d'agriculture et 
d'arboriculture, d'économie domestique; dessins et patrons pour la coupe 
et la confection des vêtements usuels; collections relatives aux industries 
locales. 

Des étiquettes apposées sur les objets indiquaient s'ils appartenaient h 
l'exposition proprement dite ou au concours. 

Nous publions aux Annexes, pagcs-446 et 448, les vingt-neuf questions de 
concours concernant l'enseignement primaire. 

mm 
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Le concours et l'exposition proprement dite ont été favorablement 
appréciés par le public et par le jury international. 

De nombreuses récompenses ont é ïé accordées aux participants, savoir : 

A. Participants att concours. 

5 prix de progrès; 
a prix d'honneur; 
H prix d'excellence; 
16 premiers prix; 
20 deuxièmes prix; 
22 troisièmes prix ; 
ss diplômes d'encouragement. 

B. Participants à l'exposition proprement dite. 

7 diplômes d'honneur; 
10 - de médaille d'or; 
4i - de médaille d'argent; 
Bi - de médaille de bronze , 
~7 - d'encouragement. 

168. Musée scolaire national. 

Le Musée scolaire national, établi d'abord au Lucas lluys, rue Ducale, à 
Bruxelles, a été transféré en 1890 dans de vastes locaux spécialement 
appropriés à leur destination et compris dans l'aile sud du Palais du Cin­ 
quantenaire. 
La réouverture solennelle du Musée scolaire a eu lieu le 22jui11et 1.890, en 

présence de Leurs Majestés le Roi et la Reine, qui ont ainsi donné une nou­ 
velle preuve de leur haute sollicitude pour toutes les œuvres pouvant 
contribuer à la culture intellectuelle et morale et au bien-être matériel des 
classes populaires. 
Les collections sont exposées, par sections, dans trois salles; une qua­ 

trième salle est réservée à la bibliothèque pédagogique en voie de for­ 
mation. · 
Voici le plan qui a été suivi dans le classement des collections : 
PnEMIÈlŒ SECTION. - Législation scolaire belge. Organisation pédago­ 

gique des écoles. Statistique scolaire. 
DEUXIÈME SECTION. - Jardins d'enfants. Écoles gardiennes. (Classe-type 

de jardin d'enfants. Mobilier. Outillage didaetique.) 
ÎllOISIÈME SECTION. - Écoles primaires. 
1er groupe. - Classe-type d'école primaire avec mobilier et outillage 

<li dactiq ue. 
2e 9,·oupe. - Lecture, Écriture. Langue maternelle. Seconde langue. 

Calcul et système légal des poids et mesures. Leçons de choses. Chant. 
5e groupe. - Formes géométriques. Dessin. 
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4c gro1111e. - Éléments de sciences naturelles. 
~e gmupe. - Notions sur les industries. 
QuATRIÈME SECTION. - Enseignement élémentaire de l'agriculture. 
-fer groupe.- Écoles primaires. 
2e gl·oupe. •- Écoles primaires, écoles d'adultes, écoles normales. 
5e groupe. - Écoles normales et enseignement spécial. 

[ N° 128.] 

6 1d 0 c 1È ° f SECTION. - Travaux à l'aiguille. 
Écoles primaires. Écoles normales. 
J 1Y1È ° f SECTION. -Économie domestique et travaux du ménage. 
Écoles primaires. Écoles normales. 
SEPTIÈME SECTION. - Travaux manuels pour garçons. 
Écoles primaires. Écoles normales d'instituteurs. 
HomÈME SECTION. - Géographie. 
Ecoles primaires. Écoles normales. 
Programmes. Géographie locale(écoles primaires). Formes géographiques 

(écoles primaires). Globes (écoles primaires; écoles normales). Reliefs 
(écoles primaires; écoles normales). Cartes murales belges et de l'étranger 
( écoles primaires; écoles normales). Atlas publiés en Belgique et à l'étranger 
(écoles primaires; écoles normales). Tableaux géographiques (chromolitho­ 
graphies; photographies, etc.). Cosmographie (écoles normales). 

NEuv1È~IE SECTION. - Géographie du Congo. - Explorations. 
Cartes. Vues prises au Congo. Produits naturels. Série complète de rela­ 

tions des explorations dans l'Afrique centrale et au Congo. Ouvrages sur la 
géographie du Congo. 
DmÈ11E SECTION. - Histoire. 
Écoles primaires. Écoles normales. 
Tableaux et images. Cartes historiques. Atlas historiques. 
ÛNZIÈME SECTION. - Gymnastique. 
Écoles primaires. Écoles normales. 
Programmes. Plans de gymnases. Gymnase d'école normale ( en réduction). 

Collections d'appareils et d'instruments. Photographies représentant des divi­ 
sions d'élèves pendant les exercices. Jeux scolaires. 

N. B. Les sections 4, o, 6, 7, 8, JO et H comprennent à la fois des collec­ 
tions et des objets concernant les écoles primaires et les écoles normales. Les 
sections i2, i5 et i4 sont exclusivement consacrées aux écoles normales. 

Douz1ÈME SECTION. - Organisation pédagogique des écoles normales pri­ 
maires. Règlements. 
Programme. Manuels classiques. Travaux d'élèves, etc., collections et 

moyens d'enseignement divers. 
>! K1Ë1È ! f SECTION. - Sciences physiques êï naturelles. 
Écoles normales. 
Minéralogie et géologie. - Collections de minéraux et de roches. Cartes 

géologiques. Tableaux géologiques. 
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Bota,iique. - Tableaux d'anatomie et de physiologie végétales. Herbiers. 
Reproductions plastiques. Produits divers. 
Anatomie et physiologie humaines. - Homme clastique. Squelettes. 

Modèles anatomiques. Tableaux et diagrammes. 
Zoologie. - Squelettes et pièces montées. Animaux empaillés. Tableaux. 
Physique. - Collection d'instruments de physique en usage dans les 

écoles normales. 
Chimie. - Collections d'instruments et d'appareils de chimie en usage 

dans les écoles normales. 
QuATOBZIÈ!IIE SECTION. - Dessin. 
Écoles normales. 
Méthodes. Chevalets d'élève. Tableaux noirs. Modèles [planches, plâtres]. 

Travaux d'élèves, etc. -- Premières notions de l'histoire de l'art. 
0 b1d Ë1È ° m J f 6 >]e d L I Concours des écoles primaires. Écoles d'adultes. 
Concours des écoles d'adultes. Épargne scolaire. Coopération de l'école à 

la lutte contre l'alcoolisme. 
J G1Ë1È ° f sscnos, - !\toyens_de perfectionnement j bKÉ les instituteurs. 
Conférences trimestrielles. Bibliothèques cantonales. Musées cantonaux. 

Cours normaux temporaires. Examens spéciaux de capacité. 
Drx-sEPTJÈME SECTION. - Constructions scolaires - Hygiène scolaire. 
Règlements relatifs éKY constructions d'écoles. Plans d'écoles. Photogra­ 

phies de bâtiments d'école. Mobilier scolaire. Chauffage, éclairage et ven­ 
tilation des locaux scolaires. Inspection hygiénique et médicale des écoles. 

. 1YI! K& È ° f G' 7É19d L I Expositions temporaires. 
Dix•HO\'lÈM& Gf 7É19d L II Bibliothèque pédagogique. 
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è19Xf d J . f - f ù àf 283D]e d d f ° Lf dDSD 

CHAPITRE PREMIER 
6 e LJ LàÉ Sof d 6 f J :3É . M2 e 2 ]0 c f J 

169. Mesures adminlstratlves. 

La législation et la jurisprudence en matière de conférences pédagogiques 
sont exposées dans le H5e Rapport triennal, Texte, pages ccxm et suivantes. 

Aucune modification ! DÜ a été apportée. 
Les principales mesures administratives, prises pendant la 16) période 

triennale, sont. résumées ci-après : 

En !888: ou a introduit une demande tendant à ce que les instituteurs 
ayant dépassé l'âge de trente-cinq ans fussent dispensés de l'obligation 
d'exécuter les travaux. écrits pour les conférences pédagogiques. 

Les motifs sur lesquels le Ministre s'est appuyé pour ne pas accueillir 
celte demande, sont reproduits dans la dépêche du 2 mai 1888~ insérée 
aux Annexes, page MH. 

----- 
La fréquentation des conférences pédagogiques est, facultative pour les 

instituteurs des écoles privées adoptées (art. 5, § final, de l'arrêté royal du 
1l mars 1887)(1). 

Le gouverneur de la province de Flandre occidentale a posé la question 
de savoir s'il y a obligation pour les instituteurs des écoles privées adoptées. 
chargés en même temps de la tenue d'écoles communales d'adultes, d'as­ 
sister aux conférences. 

La dépêche en date du t5 juin ·l889, 1re section, nos 156lf-l5:2791, nIT. gén., 
é répondu à cette question dans le sens que voici : 

Comme aux termes de la loi du '20 septembre 1884, l'organisation des 

--------- II· --- ------------------------- 
(1) :L:D3 nrrèté est inséré au H.S0 Bnpport triennal (années 18815, i886, 1887). Annexes, pp. t:!39 

â 1Vi,J. 
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écoles d'adultes rentre exclusivement dans les attributions des conseils 
communaux, c'est à ces collèges qu'il appartient de régler tout ce qui 
concerne ces institutions. 

Quand des instituteurs d'écoles d'adultes communales ne sont pas en 
même temps attachés à des écoles primaires communales: le Gouvernement 
ne peul les contraindre à assister aux conférences. Alais il ne s'oppose pas à 
cc que: à la demande des communes: les instituteurs des écoles d'adultes 
soient admis à participer aux réunions pédagogiques. 

L'Administration centrale a soumis au Conseil de perfectionnement de 
l'instruction primaire, la question de savoir : « s'il est utile d'autoriser 
» les institutrices gardiennes, communales ou adoptées, à suivre les confé­ 
» renées trimestrielles des institutrices primaires dans les ressorts scolaires 
BB où le nombre des institutrices gardiennes est trop minime pour qu'on 
» puisse organiser, à leur intention, des conférences spéciales ? » 
Le Conseil de perfectionnement a émis l'avis : 
cc Qu'il convient de laisser à l'inspection scolaire, dans les ressorts oit les 

i, conférences spéciales d'institutrices gardiennes ne sont pas organisées, le 
)) soin de convoquer les institutrices gardiennes à une ou deux conférences 
,, trimestrielles des institutrices primaires. ,, 
Pour rendre ces conférences profitables aux deux catégories, »3 est néces­ 

saire, ajoute le Conseil, ?DÜ faire des c< exercices didactiques sur le pro­ 
BB gramme du degré inférieur des écoles primaires et ?DÜ traiter les questions 
,, d'éducation et de discipline communes aux deux catégories d'écoles. 1B 

Le Ministre s'est rallié à celle manière de voir. 
Les institutrices gardjennes qui assistent aux conférences, reçoivent la 

même indemnité que les institutrices primaires. (Circulaire aux inspecteurs 
principaux de l'enseignement primaire, t re section, nos 1166/42~8N et !fH661, 
aff. gén.) 

L'article 14 de l'arrêté royal du { 7 mai 1887 (1) dispose que tous les mem­ 
bres du personnel enseignant présents à une conférence sont tenus de 
rédiger à domicile le compte rendu de la séance. 

Cette disposition. réglementaire s'opposait à l'adoption d'une demande 
introduite par les instituteurs du cercle des conférences de Charleroy, et 
tendant à pouvoir charger deux d'entre eux de rédiger le compte rendu de 
chaque séance. 

La dépêche, en date du 26 juin 1890: 11° 14:1941, adressée à l'inspecteur 
principal du ressort de Charleroy, indique, comme suit, les raisons qui jus­ 
tifient la disposition de l'article 14 du règlement: 

!( En imposant à tous les instituteurs la lâche de faire un compte rendu 
» des conférences auxquelles ils assistent, le Gouvernement a eu en vue an 

(1) Cet arrêté est »! Gé Éé au É! œ Rapporl triennal (années -188!>, 1886, 1887). Annexes, 
j j R 1J5!J »3 i:J.1.l. 
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» double but : les obliger à se livrer à un exercice de rédaction des plus 
» utiles, et leur fournir le moyen dé prouver qu'ils ont suivi tous les travaux 
,, de ces réunions avec une attention intelligente et soutenue. » 

Il a été décidé que l'instituteur préposé à la tenue d'une école gardienne 
assisterait - non pas aux conférences organisées spécialement pour les 
institutrices gardiennes - mais à une ou deux des conférences trimestrielles 
des instituteurs primaires. 

Une circulaire, en date du !2 décembre 1890, publiée 'aux Annexes, 
pages MH et 4~2, recommande aux inspecteurs de ne dispenser les membres 
du personnel enseignant des écoles communales d'assister aux conférences 
que pour des motifs bien légitimes. Cette circulaire prescrit encore aux 
inspecteurs de signaler à qui de droit les instituteurs qui, sans autorisation 
préalable, s'absentent des réunions trimestrielles. 

Comme par le passé, le Gouvernement a dispensé pour cause de maladie 
ou pour d'autres motifs sérieux, certains membres du personnel enseignant 
de l'obligation de faire, à domicile, les travaux écrits pour les conférences. 

170. Cercles des conférences. 

Le relevé publié aux Annexes, page 4?>5, indique, par ressort d'inspection 
principale, le nombre des cercles des conférences. 

A la date du 5-l décembre i 890, »3 Ü en avait : 
~20 pour les instituteurs primaires; 
H>O pour les institutrices primaires; 
62 pour les institutrices gardiennes. 

Ensemble a� s cercles. 

171. Programmes. 

Le programme détaillé des conférences, arrêté annuellement par l'inspec­ 
teur principal, est soumis à l'approbation du Ministre de l'Intérieur et de 
l'Instruction publique. 

Nous publions aux Annexes, pages 4o4 à ai 11 les programmes des confé- 
rences qui ont eu lieu en 1888, en -1889 et en 1890 : 

a) pour les instituteurs primaires; 
b) pour les institutrices primaires; 
c) pour les institutrices gardiennes. 
Les travaux ( corn ptes rendus et dissertations) rédigés par les membres du 

corps enseignant et jugés les meilleurs, sont déposés, dans un ordre 
méthodique, au Musée scolaire national (Palais du Cinquantenaire, à 
Bruxelles), 

1 i~. Leçons d'agriculture, d'horticulture, etc. - Fixation tic l'indemnité à payer aux conférenciers. 

L'arrêté royal du 28 juillet i88~, porte : 
Il est alloué une somme : 
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a) de 8 francs, au conférencier appartenant au cercle où se tient la confé­ 
rence; 

b) de H~ francs, au conférencier n'appartenant pas à ce cercle. 
Des doutes se sont élevés au sujet de l'interprétation à donner à cet arrêté 

quand le conférencier est appelé a donner des leçons de jardinage aux 
institutrices réunies en conférence dans une localité comprise dans le cercle 
auquel le professeur appartient. 

Il a été décidé qu'en ce cas le conférencier a droit à une indemnité de 
8 francs et non pas à une indemnité de 1 a francs : qu'il s'agisse d'une confé­ 
rence d'instituteurs ou qu'il s'agisse d'une conférence d'iustitutr-ices, les frais 
de déplacement pour le professeur sont les mêmes. Dès lors, on ne s'expli­ 
querait pas une différence dans le taux de l'indemnité. 

i73. Distributions d'arbres fruitiers, arbustes, etc., aux instituteurs. 

Une distribution d'arbres fruitiers, de graines, etc., a é ïé faite en i 889 
et une autre 711 1) P9 aux instituteurs primaires auxquels les communes 
rurales garantissent la jouissance d'un jardin. 

D'après les instructions, ce jardin doit servir à l'enseignement pratique 
des notions d'agriculture, d'arboriculture, d'horticulture et de botanique, et 
à la culture des meilleures variétés de légumes et d'arbres fruitiers. 

L'instituteur <lu lieu où se tient la conférence ne peut se dispenser de 
mettre son jardin à la disposition du professeur spécial et de ses auditeurs. 

C'est aux instituteurs qui s'occupent avec intelligence de leur jardin que 
les distributions ont été fuites. La dépense s'est élevée à une vingtaine de 
francs par instituteur récompensé. 

i74. Blbliothèques. - Collections (musées scolaires). 

A la date du 51 décembre 1890, il Ü avait 191 bibliothèques, comprenant 
PèR( PP ouvrages, composés de I§� 9R� ïBl volumes. Pendant les années ,J 888, 
I1) ) P et. 1) P91 il a été donné en lecture 2~1669 volumes. 

Le nombre total des membres du corps enseignant qui ont emprunté 
des ouvrages aux bibliothèques cantonales est de 91781 pour la période 
triennale. 
Pour plus de détails, voir le relevé qui figure à la ?age 4~5 des Annexes. 
On regrette, comme par le passé, que le personnel enseignant n'utilise pas 

davantage ce moyen d'instruction. Cependant, il Ü a amélioration dans les 
ressorts d'Arlon et de Dinant; le mouvement des livres s'y est notablement 
accentué. Dans le dernier de ces ressorts, le bibliothécaire ad l'esse, le 1er de 
chaque mois, un ouvrage à lire à un instituteur, qui le transmet à un autre; 
celui-ci à un troisième, el ainsi de suite. 

Par cc système de mise en circulation, il Ü a invitation directe et perma­ 
nente aux instituteurs de se livrer à des lectures propres à étendre leurs 
con naissances. 

Dans le ressort d'Anvers, il est donné lecture, a 7xépKê conférence, d'un 
rapport présenté par un instituteur ou pur une institutrice SUI' un ouvrage 
choisi dans ln bi bliothèque et digne d'attirer l'attention. 
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JI Ü a, comme précédemment, trente-sept musées de conférences : trois 
dans le ressort d'inspection principale de Bruxelles et deux dans chacun 
des dix-sept autres ressorts d'inspection principale. 

On trouve dans ces musées des collections : a) d'instruments de j xÜ­ 
sique et de chimie; b) de pièces anatomiques; c) de minéraux; d) d'insectes; 
e) d'instruments d'arpentage; n de formes géométriques, etc. En outre, ces 
musées renferment des herbiers, des globes, des atlas, etc. 

Sont à la charge de l'État, les frais résultant de la confection et de la 
réparation des meubles; de l'achat des livres, des collections, des registres; 
de la reliure et du cartonnage des livres, etc., etc. 

i W. Statistique des conférences. 

Les trois tableaux publiés aux Annexes, pages ~H 2 à ?H 7, fournissent, par 
ressort d'inspection principale, la statistique des conférences tenues pen­ 
dant les annécs-1888, 1889 et 1890. 
Pour la dernière année de la période triennale, la situation se présente 

comme suit: 
Le nombre des conférences a été de: 

790 pour les instituteurs primaires; 
ïG) P pour les institutrices primaires ; 
124 pour les institutrices d'écoles gardiennes. 

Total 1,t>05 conférences. 
Pendant l'année 1890, on é constaté aux conférences : 
Pour les instituteurs communaux, ~,Œm présences sur ~,58~ inscriptions; 

pour les instituteurs adoptés ou subsidiés, ss � présences sur ! , 1 :Be inscrip­ 
tions; pour les institutrices primaires communales, ~,874 présences sur 
5,14~ inscriptions; pour les institutrices primaires adoptées, 2r>9 présences 
sur 1,736 inscriptions; pour les institutrices d'écoles gardiennes commu­ 
nales, 1, 17'8 présences sur 1,282 inscriptions; pour les institutrices d'écoles 
gardiennes adoptées, 7 présences sur 4-10 inscriptions. 

Les inspecteurs principaux ont présidé 54f> conférences d'instituteurs. 
sur 790; 246 conférences d'institutrices primaires sur !.>89; o9 conférences 
d'institutrices d'écoles gardiennes sur 124. 

Les inspecteurs cantonaux ont assisté à l l � conférences d'instituteurs, 
à ~79 d'institutrices primaires, et à 1.25 d'institutrices d'écoles gardiennes. 

Les inspectrices déléguées ont assisté à 206 conférences (année 1890). 
MKY termes du règlement, les inspectrices déléguées n'assistent qu'aux 

conférences où l'on s'occupe de l'enseignement des travaux à l'aiguille. 
176. Appréciai ions des inspecteurs principaux sur les travaux dPs conférenees pétlar,ogi1111Ps, 

Les conférences d'instituteurs et d'institutrices comprennent deux séances: 
l'une consacrée aux exercices didactiques, à l'examen des cahiers des élèves 
et des archives de l'école; l'autre à l'appréciation de cc qui a été fait et vu 
dans la première, ainsi qu'à l'étude critique et au résumé des dissertations 
rédigées à domicile. 

00 
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11 Ü a, en outre, des exercices de chant et de gymnastique. 
Dans certains cercles: on Ü ajoute avec succès la récitation expressive de 

morceaux littéraires étudiés pendant le trimestre. 
D'ordinaire, les leçons didactiques présentent l'application des idées pré­ 

conisées dans le travnil préparatoire; les instituteurs sont ainsi amenés à se 
convaincre de la possibilité de transporter sui· le terrain de l'application les 
données de la psychologie et de la pédagogie; ils saisissent mieux la valeur 
et l'importance des recherches auxquelles ils ont ?û se livrer; ils se pénètrent 
de plus en plus de cette vérité qu'en s'instruisant pour eux-mêmes, ils se 
rendent aussi plus habiles à communiquer leur savoir: à trouver le chemin 
de l'esprit et du cœur des enfants. 

L'obligation de préparer des leçons que Je sort peut les appeler ü donner 
en présence de leurs collègues: les amène i1 rafraichir leurs connaissances 
méthodiques et à étudier sérieusement. les matières à traiter. Elle les 
met aussi en état. de prendre aux discussions une part active, an profit 
de tous. 

L'examen comparatif du journal de classe de l'instituteur et des cahiers de 
devoirs de ses élèves: constitue un contrôle efflcacedc l'ensemble de l'ensei­ 
gnement. 11 permet de voir si les diverses parties du programme sont 
explorées consciencieusement et en temps opportun, G» les leçons s'enchaînent 
logiquement, si les sujets en sont heureusement choisis, si les applications 
pratiques arrivent. comme une déduction naturelle <les notions exposées, et 
si les ouvrages qui en fournissent les éléments on 6 §y§Î en facilitent la répéti­ 
tion sont recommandés ou recommandables. 

C'est l'œuvre entière du maître et des élèves, c'est l'école dans sa réalité 
qui est ainsi soumise à l'appréciation d'hommes d11 métier, toujours bien­ 
veillants, mais aussi toujours justes, et, au besoin, sévères. 

On comprend, d'après cela, l'importance qui s'attache à ces réunions, et 
l'influence qu'elles exercent sur la marche générale des études. Par elles, 
d'importantes améliorations s'introduiscnt dans les écoles, de salutaires 
habitudes Ü pénètrent on s'y maintiennent, et mie heureuse émulation Ü 
anime et v vivifie toutes choses. LR 

Aussi, les membres du personnel enseignant vraiment soucieux du pro­ 
grès Ü assistent-ils avec autant d'intérêt que d'assiduité. Ils sentent qu'on 
devient plus fort et plus digne, ü mesure qu'on sait plus et qu'on voit 
rmeux. 

Mais il s'en trouve à qui l'obligation de l'assistance aux conférences pèse 
lourdement. Ainsi, l'inspecteur du canton scolaire de Louvain, M. Torfs, se 
plaint à ce sujet d'une partie de son personnel. 

« Depuis deux ans, dit-il, le relâchement fait <les progrès inquiétants, 
aussi bien sous le rapport de l'exactitude à faire les travaux écrits que sous 
celui de l'assiduité à fréquenter les conférences. En effet, le nombre propor­ 
tionnel des membres qui s'abstiennent de tout travail est monté, pendant 
cette période, pour le compte rendu, à :aLaR§ p. 0/11, et pour la dissertation, 
à HJ.52 p. 9/o• 

» Le nombre proportionnel de ceux qui font les travaux d'une manière 
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irrégulière s'est élevé, pour le compte l'en du, à 27 .95 p. 9/o, et pour la disser­ 
tation, à 50.65 p. 9/o• 

» Pendant l'exercice en cours, j'ai reçu 288 comptes rendus sur � PIïL exigés 
par le règlement; »3 en est donc resté !05 en souffrance, ou 23.54 p. 9/o. Et il 
ne m'est parvenu que � : e dissertations, alors que le règlement en exige 44f; 
il en reste en souffrance !51, ou ~9.70 p. 9/o• 

» Situation regrettable, que mes efforts ne parviennent pas à modifier. 
Ce sont surtout les instituteurs de lu, ville qui auraient à faire preuve de plus 
de courage et d'exactitude; toutefois, ceux des classes du degré supérieur el 
ceux des communes rurales se distinguent par leur assiduité et par l'envoi 
d'excellents travaux. )> 

Plusieurs inspecteurs expriment le regret de ce que le plus grand nombre 
des instituteurs adoptés bK subsidiés ne se décident pas à profiter des avan­ 
tages des conférences. 
Enfin, on reproche à certains instituteurs de descendre au rôle de pla­ 

giaires, au lieu de fournir des travaux qui soient leur œuvre. 
n7 Les différentes revues pédagogiques, dit l'inspecteur de Dinant, se 

saisissent des programmes des conférences dès leur publication: et s'em­ 
pressent à l'envi d'offrir au public l'étude des questions posées. Ce faisant, 
elles soignent leurs intérêts, mais nuisent à ceux de l'enseignement. » 

u Autrefois, ajoute l'inspecteur de Namur, pour rédiger les travaux pré­ 
paratoires aux conférences, l'instituteur était obligé de penser, de faire 
appel à son expérience personnelle ou à celle de ses collègues, de recourir 
aux lumières des meilleurs écrivains; aujourd'hui, grâce à la complaisance 
intéressée des directeurs de· journaux pédagogiques, on n'a plus besoin de 
rechercher les développements qltC comportent les questions à traiter. >) 

CIIAPITRE II 
COURS NORMAUX TEMPORAIRES - EXAMENS SPtCIAUX DE CAPACITÉ - OBJETS DIVERS 

§ (or, 6e c -LJ 1'101\M.\U:S. TEilll'OI\AJI\ES. 

f ! vue d'aider au perfectionnement des membres ?K personnel enseignant 
des écoles primaires communales et adoptées, le Gouvernement é organisé 
divers cours normaux temporaires pendant les grandes vacances des 
années 1888, {889 et ·1890. Nous faisons connaître ci-après l'organisation 
de ces cours. 

lï7. Cours normaux de dessin, de coupe et de cnnfection des vêtements usuels pour les institutrices des écoles 
communales et adoptées. 

1888, 

Des cours ont été donnés du 27 août au É! septembre inclus : 
i e A la section normale de l'État à Arlon ; 
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2° A l'école normale de l,État à Liége , 
5° A l'école normale de l'État à Tournai; 
4° A l'école normale agréée de Wavre-Notre-Dame. 
Le programme <le l'enseignement a été le même que celui des cours de -!886 

et de 1887. (Yofr f;$e Ilapport triennal, Texte, pp. ccxxur à ccxxv.) 
Le nombre des institutrices qui ont suivi les cours est renseigné dans le 

tableau ci-après : 

NOllBRE 
. É J ]2 d M>]e d . f J :OD3DMmy]J J f ° f d >GO ?êG Observations. 

lftSTITVTRICES. 

Section normale d'Arlon. • . . . . . . . . Dsl 

École normale de Liége . • . . . . . . . . î8 

- - de Tournai ...••...• Dsl 

- - de Wavre-Notre-Dame .... Ds1 

Total. ... H53 

1889. 

Un seul cours a été organisé à l'école normale agréée de Wavre-Notrc­ 
Dame. 11 a été suivi par ~2 institutrices. 

178, Cours normaux d'économie domestique et de travaux du ménage pour les institutrices des écoles 
communales et adoptées. 

Ces cours ont, été donnés en !888 et en 1889, à récole normale de l'État 
à Liége et à l'école normale agréée de Wavre-Notre-Dame) et, en 1890, ù 
l'école normale de l'État, à Liégc. 

Nous reproduisons ci-après l'arrêté ministériel du ·l 1 juillet ·1888, qui a 
organisé les cours. Les dispositions de cet arrêté ont été appliquées également 
en -1889 et en ·1890. (/1/oir les arrêtés ministériels du sé juillet -1889 et du 
24 juillet ·1890, publiés au JJul lelin du iJJ inistère de I' ltuérieur et de l' Instruc­ 
tion publique.) 

(( LE ~lINISTHE DE t'JNTÉRIEUR ET DE L'INSTRUCTION PUBLIQUE] 

» Vu l'article 79 du Budget du Ministère de l'Intérieur et de l'Instruction 
» publique pour l'exercice 1888 prévoyant un crédit destiné à couvrir la 
» dépense des cours normaux temporaires à organiser dans un certain 
» nombre d'écoles normales; 

n Considérant qu'il Ü a utilité d'ouvrir, pendant Jcs grandes vacances 
)) de ·1888, un cours d'économie domestique et de travaux du ménage, 

,) Arrête : 

» A,rr. 1er. Un cours normal temporaire pour l'enseignement de l'économie 
» domestique et des travaux du ménage aux institutrices sera donné du 
,, 27 août au 22 septembre à l'école normale de rÉtat, à Liége, et à l'école 
1, normale agréée de Wavre-Notre-Dame. 
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B• AnT. 2. Le nombre des institutrices qui seront autorisées à suivre ce 
» cours est fixé à 40, au maximum. 

)> Ne seront admises que des institutrices ou des sous-institutrices des 
» écoles primaires communales et adoptées. 

,> ta liste des institutrices proposées pour suivre le cours sera dressée, 
,1 dans chaque ressort, par l'inspecteur principal. 

BB Les admissions seront prononcées par le ° »! »GïÉêR 
,, ART. 5. Ce cours comprendra l'enseignement théorique et les travaux 

>) pratiques ci-après indiqués : 

» A. Enseignement théorique, intuitif et démonstrati]. 

» 1° L'économie domestique et les éléments de l'hygiène; 
,, 2° Des notions d'horticulture. 

» B. Trauauo: pratiques. 
» i ° Cuisine bourgeoise et ouvrière : préparation d'une série variée de 

,, diners et de soupers; 
BR 2° Entretien de la propreté de l'habitation , entretien des meubles et 

» de la batterie de cuisine; 
» 5° Lavage, blanchissage et repassage du linge; 
)> 4° Exercices pratiques d'horticulture. 
» Aa-r. 4. La direction administrative du cours est confiée à la directrice 

i> de l'école normale. 
R» Les régentes chargées de l'enseignement sont désignées pa1· le Ministre. 
» Chaque régente soumet à l'approbation du Ministre, par l'intermédiaire 

» de ta directrice, le programme des leçons et exercices dont elle est 
» chargée. 

R» Le tableau de l'emploi du temps, dressé, de commun accord, par la 
» directrice et les régentes, sera soumis à l'approbation du Ministre. 

BB Au.T. tL Les personnes admises au cours pourront obtenir, à un prix 
,, modique, le logement et la nourriture à l'école normale. 

» Bruxelles, le i i juillet i 888. 
)) J. DEVOLDER. )) 

Le tableau suivant indique le nombre des institutrices qui ont suivi les 
cours d'économie domestique et de travaux du ménage: 

NO~IBIIE DES INSTITUTRICES. - A'.'INÉES. 
DÉSIGNATION DES ÉTABLISSEMENTS. 

1 1 
1888. :1.880. f890. 

École normale de l'État à Liége . . . . • • . . 46 48 40 

- - agréée de Wavre-Notre-Dame •. 2î H " 

Totaux •••. 73 6':! 40 

PP 
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170. Cour5 normaux 110ut l'f'llseigncmcnt des travaux manuels aux instituteurs. 

Un premier cours normal temporaire pour l'enseignement des travaux 
manuels aux. instituteurs: créé par l'arrêté ministériel du 50 juin 1887 (publié 
aux Annexes du HSe Rapport triennal, pp. 629 et 650), a été donné pendant 
les grandes vacances de !887 à l'école normale de l'État à Nivelles. 

Un cours complémentaire a été ouvert dans le même établissement, du 
27 août au 27 septembre 1888, pour les instituteurs qui avaien t suivi le 
premier cours. 

L'organisation du cours complémentaire a fait l'objet de l'arrêté ministériel 
du !2 juillet 1888, dont nous reproduisons ci-après les principales 
dispositions : 

l< ART. 2. Le cours comprendra les travaux pratiques et l'enseignement 
» théorique ci-après indiqués : 

» 1° c ! choix d'occupations empruntées à la méthode Frœbel , 
BB 2° Le cartonnage; 
» 5° Le travail du bois, d'après la méthode d'Otto Salomon, appropriée 

» aux besoins des écoles belges : confection de modèles gradués présentant 
» l'application des principaux genres d'assemblages; - connaissance des 
» outils : maniement, soins à leur donner: 

» 4-0 Des exercices de modelage; 
» ~9 Des conférences sur l'enseignement des travaux manuels comme 

1, branche d'éducation générale et sur l'organisation des travaux manuels à 
» l'école primaire; 

BB 6° Des exercices didactiques suivis d'une discussion sur la méthode et 
» les procédés employés. 

» ART. 5. Le temps à consacrer à chacune des branches du cours normal 
» est déterminé comme suit: 

» 1 ° Occupations empruntées à la méthode de Frœbel 
•B s! Cartonnage . 
» 5° Travail du bois . 
» 4° Modelage . 
» ;5° Enseignement théorique (conférences). 

» Total. 

H, heures. 
5~ 
Sa 
40 

l 

. 182 heures. 

,> Le temps à employer aux ex.ercices didactiques est compté dans les 
» heures du travail pratique. 

,> Les professeurs chargés de l'enseignement soumettront à l'approbation 
» du Ministre le programme des leçons et exercices. 

,1 Le tableau de l'emploi du temps sera dressé de commun accord par le 
» directeur de l'école normale et les professeurs. 

» AnT. 4. Les personnes admises au cours pourront obtenir, à un prix 
,> modique, le logement et la nourriture à l'école normale. 

» AnT. :BL La direction administrative du cours normal est confiée à 
RR 1o1L Villers; directeur de l'école normale de Nivelles. 
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B• Sont chargés : 
» A. De l'enseignement du cartonnage et des occupations empruntées 

» à la méthode de Frœbel, M. Calozet, professeur de travail manuel t, 
,, Bruxelles ; 

» B. De l'enseignement du travail du bois, M. Van Swecvclt, instituteur, 
» dirigeant l'atelier de travail du bois à l'école communale n° 5, à Saint­ 
» Gilles; 

» C. De l'enseignement du modelage, M. Stepman, sculpteur à Bruxelles. 
» Les conférences sur la pédagogie et la méthodologie des travaux 

BB manuels seront faites })ar M. Calozct et par l\f. Van Kalken, professeur à 
,, l'école normale d'instituteurs de Bruxelles. 

» ART. 6. Des examens pour la délivrance du certificat d'aptitude à l'en­ 
n seignement des travaux manuels dans les écoles primaires de garçons 
BB auront Jieu pendant les vacances de Pâques de 1889. Seront admis à ces 
» examens, les membres du personnel enseignant des écoles primaires corn­ 
)) munales et adoptées de garçons, des écoles normales de l'État et des 
» écoles normales agréées d'instituteurs et des écoles d'application annexées 
» à ces établissements. » 

Le cours complémentaire de !888 a été suivi par 46 professeurs et institu­ 
teurs. 
En 1889 et 1890, des cours normaux de travaux manuels ont été orga­ 

nisés en faveur des instituteurs à l'école normale de l'État à Nivelles et à 
l'école normale de l'État à Lierre, d'après les programmes des cours de 1887 
et de 1888. Chacun des deux cours comprenait une division de première 
année el une division de deuxième année. 

L'enseignement a été donné en langue française au cours de Nivelles, et en 
langue flamande au cours de Lierre. 

Le tableau suivant indique le nombre des instituteurs qui ont suivi cet 
enseignement spécial : 

l"iOlllBRE DES 1:-iSTITU'fEURS. 

. É J ]2 d M>]e d . f J É >Mmy]J J f ° f d >J L ,l~IIÉ!S. 

1880. 1 1890. 

École normale de ~ivelles . • . . . . . . . . . . . • 46 � 9 

- - de Lierre ...... . . . . . . . . 28 i5 

>b»LéKY LœLLLLL 74 75 

180. Cours normaux de travail manuel pour les insütuteurs, organisés pat la députation përmanente 
du conseil provincial du Hainaut. 

Par résolution en date du 16 juillet 1889: le conseil provincial du 
Hainaut a mis à la disposition de la députation permanente un crédit de 
5,000 francs, pour organiser à Mons, dans le courant de l'année 1889 
et l'année suivante un cours normal temporaire de travail manuel pour les 
instituteurs. 
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Cc cours a été ouvert pendant les grandes vacances de4889 dans les locaux 
de l'école normale de l'Etat de Mons, mis à la disposition de la députation 
permanente par ° L le Ministre de l'Intérieur et de l'instruction publique. 

Le personnel enseignant a été ainsi composé : 
Les fonctions de directeur ont été confiées à M. Aubert, directeur de 

l'école normale de Mons; M. Dumont, Léon, instituteur communal à Gilly1 

a été chargé d'enseigner les travaux de la méthode Frœbel, le cartonnage et 
le modelage; M. Poriniot, Léon, sous-instituteur communal à Marehienne­ 
au-Pont, s'est occupé de l'enseignement du travail du bois. 

La députation permanente a reconnu que le cours, pour produire tous ses 
effets utiles, devait être divisé en deux années d'études; elle a exigé des 
personnes admises à le suivre l'engagement de se présenter, dans le cou­ 
rant de l'année 189!, à l'examen institué par le Gouvernement pour l'obten­ 
tion du certificat d'aptitude à l'enseignement des travaux manuels dans les 
écoles primaires de garçons. 
Trente-neuf instituteurs communaux ont suivi régulièrement les leçons et 

les exercices. 
Le cours de deuxième année a été donné en 1890. (Rapport de la dépu­ 

tation permanente au conseil provincial.] 

§ sR ~XAMll'N.8 Sl'ÉCIAVX . f CAl'AClTZ. 

f81. Rè~lemcnls concernant les examens spéciaux de capaeuë. 

Les examens de capacité pour l'enseignement du dessin, de la gymnas­ 
tique et des travaux à l'aiguille dans les écoles normales primaires, et pour 
l'enseignement des travaux à l'aiguille dans les écoles primaires, ont eu lieu 
en 1888 et en 1889, conformément aux dispositions de l'arrêté royal 
du 18 avril 1877 et de l'arrêté ministériel du 22 avril 1887, publié au 
H,e Rapport triennal (pp. 65~ à 646 des Annexes). 

Un arrêté royal du H février 1889 (Annexes, p. 518), a institué un examen 
annuel pour la délivrance d'un certificat d'aptitude à l'enseignement des 
travaux manuels dans les écoles primaires de garçons. 

Le règlement de l'examen a fait l'objet de l'arrêté ministériel du { 2 :é ­ 
vrier !889. Ce règlement ayant été modifié par l'arrêté ministériel du 
4 mars 1890, nous nous bornons à publier ce dernier. (Annexes, pp. :$22 
à ïBs) L• 

L'expérience ayant démontré la nécessité d'apporter certaines modifica­ 
tions aux examens établis par les arrêtés royaux du 18 avril 1887 et du 
i-1 février !889, ainsi que celle de créer des certificats de capacité pour 
l'enseignement du dessin, de la gymnastique, de l'économie domestique et 
de l'agriculture dans les écoles primaires, et de l'économie domestique 
dans les écoles normales, un arrêté royal du 28 février :l890 (Annexes, 
pp. fH 8 et ~ 19) a organisé des examens annuels pour la délivrance des diplômes 
et des certificats de capacité indiqués ci-après : 

cc A. -Écoles normales primaires. - Quatre diplômes de capacité pour 
>> l'enseignement : 

BB 1 ° Du dessin ; 
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,, 2° De la gymnastique ; 
» 5° Des travaux ù l'aiguille, comprenant la coupe et la confection des 

)) vêtements ; 
•• 411 De l'économie domestique et des travaux du ménage. 
)) B. Écoles primaires. - Six certificats de capacité pour l'enseignement : 
,, -i e Du dessin; 
» 2° De la gymnastique; 
,, 5° Des travaux à l'aiguille, comprenant la coupe et la confection des 

l) vêtements usuels dans les écoles de filles ; 
,, 4° De l'économie domestique et des travaux du ménage dans les écoles 

>) de filles ; 
RR :N9 Des travaux manuels dans les écoles de garçons ; 
n 6° Des notions d'agriculture dans les écoles de garçons des localités 

)) rurales. (Art. fer.) » 
L'arrêté royal (art. s• dispose que les dépenses de toute nature qu'occa­ 

sionneront ces examens, seront couvertes par le produit des droits d'inscrip­ 
tion payés par les récipiendaires. 

L'article � charge le Ministre de l'Intérieur et de l'instruction publique 
d'arrêter les programmes et les conditions de l'examen, d'organiser les jurys, 
de fixer les droits d'inscription, de régler l'emploi des fonds à former au 
moyen des droits perçus et tout ce qui est relatif à la comptabilité de ce fonds. 

Un arrêté du Ministre de l'Intérieur et de l'instruction publique et du 
Ministre des Finances, en date du fer mars 1890, détermine les droits d'ins­ 
criptions à payer par les récipiendaires et règle l'emploi du fonds à former 
au moyen des droits perçus. ( Annexes, pp. :B i 9 à 022.) 

Un arrêté du Ministre de l'Intérieur et de l'instruction publique, en date 
du 5 mars f.890, règle l'organisation des examens à la suite d.esquels sont 
délivrés les diplômes de capacité pour l'enseignement du dessin, de la gym­ 
nastique et des travaux à l'aiguille dans les écoles normales primaires, et les 
certificats spéciaux de capacité pour l'enseignement des mêmes branches 
dans les écoles primaires. (Annexes, pp. 1>28 à 040.) 

Le règlement de l'examen pour la délivrance du certificat spécial d'apti­ 
tude à l'enseignement des travaux manuels dans les écoles primaires de 
garçons, fait l'objet de l'arrêté ministériel du 4 mars 1890. (Annexes, 
PP· rs22 à ts2s.) 
Un arrêté royal du 28 juillet ·1890 [Voir aux Annexes, p. a40]~contresigné 

par le Ministre de l' Agriculture, de l'industrie et des Travaux publics et le 
Ministre des Finances, a institué un certificat de capacité pour l'enseignement 
de l'économie domestique et des travaux du ménage dans les écoles ména­ 
gères (1). 

Les aspirantes subissent le même examen que les personnes inscrites pour 
l'examen de capacité, relatif à l'enseignement des mêmes branches dans les 
écoles primaires. 
---------------------------------- 

(i) Les écoles ménagères ressortissent au Département de l'Agriculture, de l'industrie et des 
Travaux publics, 
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Les récipiendaires des deux catégories sont examinées par le même ju~y. 
Nous publions l'arrêté royal du 28 juillet : 890, avec l'arrêté ministériel 
concernant les droits d'inscription, aux Annexes (pp. 040 et ba: •L 

Le Ministre de l'Intérieur et de l'instruction publique et le Ministre de 
l'Agricult.ure, de l'industrie et des Travaux publics ont arrêté, sous la date 
du 2ts août 189!, le règlement des examens à la suite desquels sont délivrés : 
1° le diplôme spécial de capacité pour l'enseignement de l'économie domes­ 
tique et des travaux du ménage dans les écoles normales primaires; 2° le cer­ 
tificat spécial de capacité pour le même enseignement dans les écoles 
primaires et les écoles ménagères. (Annexes, pp. :'54! à ~46.) 

L'examen à la suite duquel est délivré le certificat de capacité pour l'en­ 
seignement de l'agriculture dans les écoles primaires de garçons des loca­ 
lités rurales, a été réglé par l'arrêté du US septembre 1890, pris par le 
Ministre de l'Intérieur et d c l'instruction publique et par le Ministre de 1' Agri­ 
culture, de l'industrie et des Travaux publics. (Annexes, pp. i:>47 et ffü2.) 

182. Nombre de personnes qui ont subi les examens spéciaux. 

Le relevé numérique ci-après indique, pour les années : 888, 1889 et 1890, 
le nombre des personnes qui se sont présentées aux examens, ainsi que le 
nombre de celles qui ont subi avec succès les épreuves réglementaires. 

Les examens d'économie domestique et d'agriculture ont eu lieu, pour la 
première fois, en i 89{. 

Examens spéciaux subis par le personnel enseignant des écoles primaires 
en 1888, en !889 et en ï) P9R 

LT LR 
1888. 1889. 1898, 8 LLR ë œ G ;Sii ne -a. 888D 

DÉSIGNATION DE L'EXAMEN. S3 § TTTT :; s:: 
LT 2 !l;; èI 8D !'Î 8D ,;, ~§ 8D 88D !1 nB -<> I9 .0, 

l 
-0., 

8D 8D8 A<; 8Dé 8D 
.0, 

· TOO f O E f ~C:J -~ a 88D 
I9 8D8D 9 ,o h èè ,o 8D ne LL RLR •• > - .Q K -a. ] .Q•- 8D Ié < ...:;:! LS" I 9 <·"' LSO3 -"o, g:oô ,El M è n »OO» n nOTLLL è o'°d RLRR ·" LLL z 

~ Éeol" 1 instituteurs. 3 2 ◄ œ 4- 4 œ œ 8 i 4 3 40 ; 

Diplômes et cert(fi- normales iusütutrices. 8 6 œ 2 � s 1 2 4 3 » i H 1 cats de capacité 1 

pour l'enseigne- . . œ œ • œ u 4 i 4 4 œ ment du dessin. Ëcoles t instituteurs. l) œ » œ 
primaires. institutrices. œ œ œ œ œ œ œ œ œ œ œ . l) œ 

~ Écoles l '"'11
'•""''· 

iO 9 i RL 7 4 4 2 ( 4 2 3 H 
Diplômes et certif • 
cats de capacité normales. institutrices. H 4 s 15 6 4 œ � u 2 4 » 7 
pour l'ensèigue- 
men_t de la gym- Écoles { instituteurs. œ » œ » LR » œ œ 6 4 4 4 4 ·" nasuque. . . 

primaires. institutrices. œ œ œ œ œ œ œ œ 4 4 » œ 4 RL 
Certificats d'aptitude à l'enseignement des tra- 

9 94 vaux manuels pour les instituteurs . . . , . œ œ » » 74 615 œ 34 29 � » œ 

Diplômes " o,,u-1 
licats d'aptitude É 1 50 44 6 28 18 2 8 33 27 2 4 89 4 pour l'enseigne- co es normales • . • . œ 
ment des travaux , . . 11( 89 u H 69 H 28 47 46 8 '23 146 8 à l'aiguilla (coupe Écolts primaires . . . D 

el confection). 

( 
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183. Abonnements 1Oy 'souscriptions aux publications intéressant l'enseignement primaire. - Acquislüuns 
d'ouvrages. 

Pendant les années {888, 1889 et i890, l'Administration de l'enseigne­ 
ment. primaire a été abonnée aux publications suivantes: 

§ -ter, PUBLICATIONS EN LANGUE FRANÇAISE. 

Almanach n>yal officiel; 
Biogmphie nationale, publiée par l'Académie royale de Belgique, 
Faune illustrée des vertébt·és de la Belgique, par Alph. Dubois; 
Géographie et histoire des communes belges, par Wauters; 
Histoire parlementaire de la Belgique, par Paul Hymans; 
Le /Jlouvement hygiénique, par Belval ; 
/Jlanuel géné-ral de l'instruction primaire en Frtmee , 
Revue communale de /Jelgique, par Hellehaut et Sornerhausen , 
Revue de Ltulministrtuùm. et du droi: administratif de la Belgiqu.c, pal' 

Vergotc et autres; 
Trésor musical. Collection de musique sacrée et profane des anciens 

maitres belges, par Van Maldeghem . 

. § 2. PUIILJCATION EN I.ANGUE FLAMANDE. 

Het /1/olksheil, door L. Buschmann. 

§ 5. PoDLlCATlONS EN LANGUE AJ.LEMANDF.. 

Certi'ralblatt fü1· die gesammte Unterrielüs-t" e1·waltung in Preussen , 
Rlieinische Blüuer fü1· E,rziehung und Ilnterrieht. 

§ 4. PcrnLICATIONS EN LANGUE ANGLAISE. 

Jounial of education (London); 
The sehoolmaster (London); 
The New-York school-journal. 
Des ouvrages et des moyens matériels d'enseignement ont été encouragés 

par voie de souscription. 
Il a été dépensé pour abonnements et souscriptions, ainsi que pour acqui­ 

sitions d'ouvrages destinés au service de l'enseignement primaire et aux 
bibliothèques des conférences cantonales et à celles des écoles normales : 

Fr. 4,477 bG en !888; 
,, 7,895 54 en !'889 ; 
n H,407 15 en !890. 

Ensemble. Fr. 25,777 ~2 

--~--- 
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TITRE V 
PENSIONS ET SECOURS 

I I« » 

CHAPITRE PBEftllER 
l>ENSIONS DES PROFESSEURS ET INSTITUTEURS COMMUNAUX 

184. Pensions de professeurs et insütuteurs dues par les anciennes caisses de prévoyance. 

Le service des pensions dues aux professeurs et instituteurs communaux 
par les caisses de prévoyance dissoutes par la loi du i 6 mars 1876, est assuré 
par l'État, les provinces et les communes, le capital de ces caisses étant 
épuisé. 

Le nombre et le montant des pensions de cette catégorie figurent au 
tableau ci-après : 

Caisse centrale de prévoyance des professeurs et instituteurs 
KÉxé3! GL L L œ L L L L L L L L L L L L LLœL 

R M! $êÉGL 

Brabant 

Caisse de prévoyance 

des 

instituteurs ruraux 

dela 

provioce de 

Flandre occidentale 

Flandre orientale . 

Hainaut . 
Liége .. 

Limllourg 

Luxembourg . 

Namur .. 

Ensemble . 

torJmm 1~. 31 DBCEIIBRK 1890. 

RL .; œœ 8D è ° e d >LMLd>L LL .UONTANT. :; ;i; 
9 9 z z 

93 ss, sra 70 38,46,1. 

1è 4,3-10 H 4,339 

]33 rn,875 37 H ,688 

32 U,27i 26 H ,998 

26 8,793 D»33 7,463 

1O1a 21,827 42 17,173 

27 ~0,868 49 7,795 

H 3,51+ 7 2,345 

36 9,38t 20 5,5~6 

6') 49,373 H 44, '!94 

i03 HSS,461 300 HH,072 

11 résulte de ces chiffres que les extinctions, pendant la période trien­ 
nale 1888-J 8901 s'élèvent à 571588 francs; elles se détaillent par année 
comme suit: 
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EXTINCrlONS. 
Md d É f J L 

1 
l'IOMBIIB, 5031111!5. 

1888 •.•.......•. 39 t5,807 

1880 •..•...•.... 56 U,885 

!890 ..••....• , • • 28 8,698 

·II 

:9u 37,588 

Les Annexes donnent, à la page :ü ·èR le détail du mouvement annuel de 
ces pensions. 

i8B. Pensions de professeurs el d'insllluteurs communaux accordées en vertu des lois des i6 mai 1876, 
31 mars el 8 avril i884. 

Les lois des 16 mai 1876, � 1 mars et 8 avril 1884 et le règlement du 
51 décembre de cette dernière année, continuent d'être appliqués, sauf 
qu'en vertu de la loi du 28 avril f 888, les certificats de vie délivrés pour 
les pensions n'excédant pas 21000 francs, sont dispensés du timbre. Cette 
nouvelle disposition légale a modifié l'article 22 du règlement précité. 

Le tableau suivant renseigne le nombre et le montant des pensions accor­ 
dées, ainsi qnc la répartition des charges entre l'État, les provinces et les 
communes: 

Par,., d'lnCerventlon 
Md d É f J L NOAIBRE. M]e d>Md>R 

1 des Provinces. 1 des Communes. de l'Élal. 

Rï 88i . ·13~ ,f50,681S 61,036 29,883 59,766 

-1889 . ,f 64 -177,2~8 72,lt70 3i,926 69,852 

4890 . H7 rnS,695 80,0157 39,M6 79,0!)'ï! 

Total. 465 '1126, 628 213,1563 ,f0.\.,355 208,7~0 

En principe, la part des provinces intéressées dans chaque pension est 
d'un cinquième, tandis que celle des communes, comme celle de l'État, est 
de deux cinquièmes. _ 

On remarquera fJUC cette proportion n'est pas exactement celle qu'in­ 
dique le tableau ci-dessus. La différence provient de ce que l'État supporte 
seul certaines charges comme celles qui résultent des services militaires 
et des années de participation facultative aux. caisses dissoutes, dont. 
peuvent se prévaloir les instituteurs démissionnaires. se trouvant dans les 
conditions prévues par l'article b de la loi du 51 mars : 884. 
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Le mouvement des pensions accerdées et des pensions éteintes est indiqué 
dans le relevé ci-après : 

◄888 . 

Pensions à servir au ~ er janvier 
ac-cordées. • • • . . 

i889. 

◄) P9 œœœœœœœœ 

- éteintes •.•.... 

1 
Penslons à ""'' ,o nœ janvier 

) - accordées • • • • • . 

1 I éteintes, . . . . . . . . . . . • . . 

Pensions à servir au :K janvier. 
- accordées . . . . • • 

éteintes. . . . . . • . . . 

à servir au 31 décembre •.. 

NOMBRE. MONTAMT. 

◄ ,-i07 f ,458 ,864 

.f34 450,685 

4 ,5H ~ ,609,546 

73 73,377 

4,468 f,B36,rn9 

: 64 -177,248 

·1,632 4,743,4-17 

82 87,655 

◄R ISISO f ,625,762 

f67 f98,69fS 

: œ 7◄7 f ,824,457 

73 99,287 

1,644 4, 725,-170 

Ce relevé montre que les pensions à servir à l'expiration de la 16° période 
triennale, occasionnent une dépense de 266,509 francs supérieure à celle 
existant au commencement de cette période. Cette augmentation se répartit 
sur 257 pensions. 

CHAPITRE ]3 

6 M]J J f . f J <f c <f J f > e ù - [ f y]d J . f J - ù e àf J J f c ù J ET INSTITUTEURS COMl\IUNAlJX 

'.186. Statuts de la caisse. 

Les statuts approuvés par arrêté royal du : cr janvier 188!>, n'ont subi 
pKDK! ê modification depuis 1887. 'Iutroduitc par un arrêté royal du 
~ septembre 1889 [.Vofr aux Annexes, page oD6l elle a eu pour but, 
d'abord, de permettre le payement d'acomptes sur les termes échus de pen­ 
sions de veuves et d'orphelins, lorsque le mari ou le père avait rendu, avant 
le {cr janvier 1877~ des services dans l'enseignement communal. En second 
lieu, cette disposition porte que les arrêtés royaux, accordant des pensions, 
! ê seront plus insérés que par extrait éK bfonitew· belge. 
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187, Conseil de la caisse. 

Les mutations suivantes ont eu lieu pendant la période triennale : 
¾9 M. Vandeneynde (F.), instituteur communal, à Assche, a été ,par suite 

de Gé mise à la pension, remplacé par .M. Michel (I~. ), instituteur en chef, à 
Etterbeek. (Arrêté royal du 28 mai 1888.) 

è9 M. Debruyn UyR •R bourgmestre de :é ville de Termonde, a été, par 
suite de sa nomination en qualité de Ministre de !'Agriculture~ de l'industrie 
etdes Travaux publics, remplacé par M. Powisde'fenbossche(chev. L.-C.-A.), 
bourgmestre d'Eppeghern. (Arrêté royal du sÉT octobre !888.) 

, 5° M. Wiener (L. ), bourgmestre de la commune de Watermael-Boitsfort, 
démissionnaire, a été remplacé par M. de Burlet ( §R •R bourgmestre de la ville 
de Nivelles. (Arrêté royal du 23 janvier 1889.) 

a° ° L Spronck Uf L •R directeur au Ministère de l'Intérieur et de l'Instrue­ 
tion publique, dont la démission honorable comme membre et président du 
conseil avait été acceptée par arrêté royal du 50 décembre 1888, a été rem­ 
placé par ° L Germain (A.-J.), directeur général au dit Ministère. (Arrêté 
royal du 23 janvier {889.) 

Au 5i décembre {890, le Conseil était composé comme suit : 

MM. Germain (A.-J.), directeur général au Ministère de l'Intérieur et de 
l'instruction publique, président ; 

Bols (J.-J.), directeur et inspecteur des écoles communales de la 
ville de Liége, vice-président; 

Derîdeau (J.), membre de la députation permanente du conseil pro­ 
vincial du Hainaut, membre ; 

Michel (L. ), instituteur communal en chef, à Etterbeek, membre ; 
Powis de Tenbossche (ehev. L.-C.-A.)1 bourgmestre de la commune. 

d'Eppeghem, membre ; 
de Burlet ( J. ), bourgmestre de la ville de Nivelles, membre ; 
Nicolaï (Edm. ): chef de bureau au Ministère de l'Intérieur et de 

J'InsLruction publique, membre-secrétaire. 

188, Nombre ?êG participants à la Caisse. 

6 ê nombre est renseigné ci-après : 

PARTICIPAHTS 
9E11J J ]e ' dS]ù ' ) ENGAGEMENTS 

ou dëmlssionnés qui 
en ont contniet6 souscrits par 

Mdd ïïOJ L utiYlt6 de service l'engagoment de les pensionnaires de Tota,n:, continuer continuer 
on leafll versements leurs versements 

en disponibilité. sur le bue de d'après 
leur dernier revenu leur dernier revenu. 

:) ) ) 12,~lO f33 f23 H,666 

4889 4'i!,61,7 426 f37 f2,9'i!O 

◄890 U,76t Hi : lSf rn,026 
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180. Pensions accordées à des veuves, enfants. ou orphelins. 

La dépense du chef de payement des pensions s'est élevée à fr. 4~9,456-j5, 
déduction faite des redevances restant à payer au profit de la Caisse. Cette 
dépense se décompose comme suit : 
A. Pensions anciennes, c'est-à-dire pensions accordées en vertu des règle­ 

ments des caisses dissoutes et payées par la caisse des veuves et orphelins 
des professeurs et instituteurs communaux,en vertu de la loi du 5-1 mars !884; 
ces pensions, au nombre de 5~9, donnent lieu à une dépense 
de . . . . fr. :Bl R( ) � 94 

B. Pensions nouvelles accordées depuis la mise en vigueur 
de la loi du ! 6 mai i876 et calculées d'après les statuts du 
1er janvier f 88~ : 
645 pensions de veuves montant à . . fr. 544,842 47 
609 accroissements à raison d'enfants âgés 

de moins de dix-huit ans. 
209 pensions d'orphelins. 

22,035 7i 
54,876 01 

Somme égale. 

40!,752 19 

. fr. 459,4-56 15 
cnrr-ra-smzœz 

Cette somme se répartit de lu manière suivante : 
a) Parts payées par l'État, les provinces et les com- 

munes. . :ÉL 
b) Parts de pensions tombant à charge de la Caisse des veuves 

et orphelins des professeurs et instituteurs communaux pour 
le temps dt participation à ladite Caisse . 

54i,607 4-1 

Total. . . :ÉL 

H7,828 72 

459,456 13 

Parmi ces pensions en cours, 127 ont été accordées en '1888. Elles com­ 
portent une dépense de fr. 71,809-75 et se répartissent comme il est dit 
ci-après : 

90 pensions de veuves se montant à. 
HH accroissements à raison de l'existence d'enfants âgés de 
moins de dix-huit ans, pour une somme de . 

17 pensions d'orphelins se montant à 
20 parts d'intervention dans les pensions liquidées par 

d'autres caisses de veuves et orphelins pour une somme de. 
Total. . fr. 

;'.S5,6!>9 » 

4,!>9i » 

6,085 » 

7,476 75 
71,809 75 

L'État, les provinces et les communes sont intervenus dans le payement 
de ces pensions pour une somme de fr. 45,505-57: du chef des services 
antérieurs au 1er janvier 1877. Il reste donc pour les services postérieurs à 
cette date, une charge de fr. 28,606-56 incombant exclusivement à la Caisse 
des veuves et orphelins. · 

SS 
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2° .4nnée {889. 

Le service des pensions durant cette année a occasionné une dépense 
de fr. ée i: ~07-61, non compris les redevances restant reconnues par la 
Caisse. Cette dépense se répartit comme ci-après : 
A. Pensions anciennes, c'est-à-dire pensions accordées en vertu des règle­ 

ments des caisses dissoutes et payées par la Caisse des veuves et orphelins 
des professeurs et instituteurs communaux; la dépense occasionnée par ces 
pensions, au nombre de 557, s'est élevée à rs2,994 06 
B. Pensions nouvelles accordées par application des statuts 

de la Caisse des veuves et orphelins : 
7!7 pensions de veuves: pour une somme de 
66(. accroissements à raison d'enfants âgés 

de moins de dix-huit ans, pour une somme de 
2~0 pensions d'orphelins se montant à. 

5srs,614 26 

25,719 96 
59,179 55 

.Montant égal. 

448,!H5 èÉT 
L :ÉL 50t ,rso7 6t 

Dans cette dépense, l'État, les provinces et les communes 
interviennent jusqu'à concurrence de . 5f:>8,724 159 
JlOUr les services antérieurs au Rï cr janvier 1877. 
Pour les services postérieurs à cette date, la Caisses des 

$êK$êG et orphelins paie des parts jusqu'à concurrence de. :142,785 02 

Total égal. . fr. ~0:t,~07 6f 

Dans cette dépense, les pensions accordées en : 889 interviennent pour 
fr. 76,055-80 et se classent comme suit: 

88 pensions de veuves se montant à . . fr 
105 accroissements à raison d'enfants âgés de moins de 

dix-huit aJJs, pour une somme de . 
2~ pensions d'orphelins s'élevant à L 
24, parts d'intervention dans les pensions liquidées par 

d'autres caisses de veuves et orphelins, pour une somme de . 
Somme égale. . fr. 

5,9~8 » 

( Rd( P 8 

11,54!$ 80 
76,555 8~ 

L'État, les provinces et les communes sont intervenus dans cette dépense 
poul" une somme de fr. 401075-76, à raison des services antérieurs au :ter jan­ 
vier 18771 et la caisse des veuves et orphelins des professeurs et instituteurs 
communaux pour une somme de fr. 5! ,460-09~ pour les années de partici­ 
pation postérieure au 5f décembre : 876. 

5° Année f 890. 

Déduetion faite des redevances dues à la Caisse, le service des pensions 
pendant cette année a donné lieu à une dépense de fr. ;525,704--12. 
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6 ê service comprend : 
A. 5H> pensions accordées avant la mise en vigueur de la loi du 

1( mai ·1876, pour une somme de . . fr. a) Rï& è ( � 
B. Les pensions suivantes octroyées en vertu des statuts 

du 1°r janvier 188f> : 
769 pensions de veuves s'élevant à. . . 411,820 04 
677 accroissements du chef de l'existence d'en- 

fants âgés de moins de dix-huit ans, pour une 
somme de . 
2;56 pensions d'orphelins montant à. 

s( R� :B) 72 
561929 75 

Total égal 

475,108 49 

. fr. 025,704 12 

La répartition de cette somme s'opère comme suit : 
a) Parts payées par l'État1 les provinces et tes communes, pour les 

années de participation aux caisses dissoutes antérieurement au { or jan­ 
vier 1877. . :ÉL 5f>6,694 10 

b) Parts de pensions tombant à charge de la Caisse des 
veuves et orphelins du chef de participation postérieure éK 
51 décembre 1876 . 167,0t0 02 

Montant égal. . fr. r:525,704, 12 

Les pensions octroyées en -1890 Ü contribuent pour fr. 66,291 09. 

Le détail de cette somme est donné ci-dessous : 
77 pensions de veuves montant à. . fr. 
76 accroissements du chef d'enfants âgés de moins de dix- 

f>2,0i 9 )) 

huit ans, pour une somme de . 
19 pensions d'orphelins s'élevant à 
22 parts de pensions payées par d'autres caisses de veuves 

et orphelins 

5,27~ )) 
aqBPa » 

Total. . fr. 

Dans cette somme, l'État, les provinces et les communes sont intervenus 
pour fr. 55,415-91, et la nouvelle caisse des veuves et orphelins n'a plus à sa 
charge que fr. 52,877-18 du chef de la durée de la participation depuis Je 
1er janvier 1877. 

190. )louvcmenls des pensions. 

MK 1 cr janvier 1888, il restait à servit· 1091 pensions comportant une 
dépense de fr. 450,489-97. 
Durant la période triennale de 18fl8-1890: 570 pensions ont été accordées 

pour une somme de fr. 214,654-67, et 176 pensions, occasionnant une 
charge de fr. 78,657-051 se sont éteintes, de sorte qu'au 51 décembre 1890 il 
restait à servir i ;28o pensions donnant lieu à une dépense de fr. 066,487-1 L 
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Ainsi, à l'expiration de ces trois années, le nombre des pensions a augmenté 
de 194 et la charge de fr. f 55,997-{4. 
Le tableau inséré aux Annexes, pages !$60 à ij65, contient Jes détails de 

ce mouvement des pensions. 
19i. Capilalisalion des pensions restant à servir. 

Les pensions accordées par les anciennes caisses de prévoyance, lorsqu'on 
les capitalise, donnent : 
pour les pensions de veuves 
pour les pensions d'enfants et d'orphelins 

L :ÉL 422,091 S[ 
2,648 95 

Total. L :ÉL 424,740 44 
La capitalisation des pensions accordées par la Caisse des 

veuves et orphelins des professeurs et instituteurs commu­ 
naux, y compris les parts d'intervention d'autres caisses, 
lournit les données suivantes : 
pensions de veuves •. 
pensions d'enfants et d'orphelins. 

. fr. 4,555,f-'52 !)f 
298,861 70 
Total. . fr. 4,652,594 2f 

Total général. . fr. ü,0n7,154 6!5 
les détails de celte capitalisation sont donnés aux Annexes, pages o64à. ~68. 

192. Situation de la Caisse au 5i uécembre 18\l0. 

IJes deux tableaux insérés aux Annexes, pages ::>08 et 009, il résulte ce qui 
suit: 
a. Les recettes effectuées durant la période triennale 

s,élèvent à. . fr. 
b. yêG dépenses à L L fr. 
L'excédent des recettes est donc de 

et cet excédent pour les années antérieures s'est monté à. 
Total. . fr. 

La situation de la Caisse se présente donc comme suit : 
Excédent des recettes constaté au 51 décembre 1890, fr. 
Pensions capitalisées au 5f décembre 1890, l'État, les 

provinces et les communes intervenant dans leur payement 
7b& & ê »3 é été dit ci-dessus. . 

3,880,22! 50 
1,688,446 : 0 
2,191 ,7715 20 
9,7161900 è& 

11RP9) R( l 1B l 9 

Excédent. . fr. 6,849,125 02 
la Caisse possédait les capitaux suivants au 51 décembre I1) P9 O 
fr. 21025,000 en titres de la dette publique belge s½ j R 0/o, 

produisant un intérêt annuel de . . . fr. ~O,ù7;$ » 

fr. 1,95r,,6O0 en titres de la dette publique belge 5 p. 0/0, 
produisant un intérêt annuel de . . . , ü81068 n 

fr. 8,52~,700 en titres de la dette publique belge 5 1/2 p.O/o• 
produisant un intérêt annuel de . 291,599 ;j0 

Procurant ainsi une rente annuelle de. 
[P oir aux Annexes, p. 564.] 

. . fr. 400,042 Gb 
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Nous insérons également aux Annexes, page 557, le tableau (recettes), 
rectifiant celui qui a été publié à la page 671 du Rapport triennal précédent. 

Nous reproduisons aux Annexes, pages fS69, une circulaire ministérielle, en 
date du 16 juillet !888, priant les inspecteurs principaux d'attirer l'attention 
des membres du personnel enseignant des écoles publiques - réunis en 
conférences pédagogiques - sur les statuts de la Caisse des veuves et orphe­ 
lins des 7Yrofesseu1·s et instituteurs communau,x, et sur d'autres dispositions 
s'y rattachant, que les intéressés ne doivent pas perdre de vue s'ils veulent 
s'épargner, plus tard, des inconvénients, des difficultés et des ennuis. 

CHAPITRE Ill. 
J f 6 e c ù J M . DMd 6]f d J ]d J>]>c >f c ùJR M . f J <f c <f J f > A . f J 91o- mf y]d J . D]d J >]>c >f c ù J 
I J c - - yÉ ° f d>J . f - f SJJ ]e d I ]d . f E3TI»3>É J . f J J f 6 ù:O>M]ùf J f > . f J >ù É J e ù ]f ù J 
DES ANCIENNES CAISSES DE - ùè<e XMd 6 f 

193. Secours à d'anciens tnsütuteurs, démissionnaires à la suite de la loi scolaire du i ., juillet 1870. 

Le nombre et le montant des secours accordés, pendant la période trien­ 
nale de !888 à !890, à cette eatégorie d'instituteurs, sont renseignés dans le 
tableau suivant : 

de ° mù f 

AHNtES. des: ° e d >Md >L 

J f 6 e c ù J M6 6 e ù . É J L 

1 

~888 6'- 1 it,800 

4889 462 39,600 

4890 79 49,750 

Totaux, •. 305 8t,flSO 

»S[ R Secours à d'ancien, inilituteur.; primaires, à des veuves, à des enfants et à des orphelins 
d'instituteurs primaires. 

Les secours accordés de 1888 à 1890 à d'anciens instituteurs nécessiteux, 
ainsi qu'il leurs veuves, enfants et orphelins se répartissent comme suit : 

tt 
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Instituteurs. 
XêKGêG Lœ 

3èb:ébyG êï orphelins. 

>bïéKY œœ œ 

· I 1" 3 LL - 
1~88. 1889. 118tte. 

Nombre. » llonl4nt. l'lombte.1 )lonlaJ1I. 
I 

Nomim·. ] Munlanl. 

n~ i0,071S 4i2 !f,i?!S H5 <9,6MI 

n4 !5,425 ,t68 !3,000 451- U,350 

~6 2,321S 44 3,·H2 45 ï R»& 

--- 
3H 47,IS'tlS 301 4-7,337 284 -iG,8t5 

I19� L Suppléments dt! j ê! G»b! é77bÉ?é G à d'anciens iDsliluleurs 7b& & K! éKYL 

tes suppléments de pension accordés en vertu de l'arrêté royal du 
21 juin 1862~ à d'anciens instituteurs qui, lors de la mise à la retraite, justi­ 
fiaient d'avoir obtenu au moins trois gratifications, se sont élevés : 

En 1888, à 
En 1889, à 
En 1890, à 

. fr. 776 ,, 
775 B• 

708 53 

Comme l'article 52 du règlement du sé octobre 1876 a rapporté les dispo­ 
sitions de l'arrêté royal précité, mais en maintenant dans leurs droits les 
personnes qui, au 2;S octobre i.876~ jouissaient d'un supplément de pension: 
la dépense relative à cet objet diminue à mesure des extinctions. 

IOB. Indemnjtés des secrétaires 1:l des trésoriers des anciennes caisses provinciales de prévoyance. 

Cette dépense, supprimée à partir dn {er janvier !890, s'est élevée, pour 
chacune des années 1888 et -1889, à la somme ?ê 1,9f>0 francs. 
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TITRE VI 
DÉPENSES - EMPLOI DES J!~ONDS 

En transmettant, par circulaire du 20 septembre 1890 (5e section, 
n°) 476/f.>429N ~ aff. gén. ), aux gouverneurs de province, quelques exemplaires 
des imprimés destinés à l'inscription des renseignements statistiques qu'ils 
ont à fournir annuellement, en vue de la rédaction; par l'Administration 
centrale, du compte rendu détaillé de l'emploi des fonds alloués pour l'ensei­ 
gnement primaire, M. le Ministre Devolder a appelé leur attention sur les 
notes qui figurent au bas du tableau D et les a priés de veiller à cc que l'on 
s'y conforme ponctuellement. 

Ces notes sont ainsi conçues : 
n1 ·1. Aux termes de la circulaire ministérielle du 21 mars 1887, insérée 

n au H,e Rapport triennal sur la situation de l'enseignement primaire, 
» Annexes, page ( l 9 « les tableaux D et /t doivent renseigner, d'après les 
» comptes scolaires : d'une part, les dépenses réelles occasionnées aux 
» communes par le service des écoles primaires, gardiennes ou d'adultes 
» tant communales qu'adoptées , d'autre part, les sommes effectivement. 
BB allouées pour faire face aux besoins du service. On aura donc soin d'ins- 
1B erire, dans la : 2° colonne des dits tableaux, le montant des allocations 
» communales nettes, c'est-à-dire, les sommes prélevées sur les fonds corn­ 
» munaux, déduction faite des subsides tant ordinaires que supplémentaires 
» de la province et de l'État. » 

BB Il. Le montant des subsides qui auraient été accordés, par la province 
» ou par l'État, pour le soutien d'écoles primaires, gardiennes ou d'adultes 
" privées soumises à l'inspection, mais dans les dépenses desquelles les corn­ 
» munes n'interviennent pas et qui, par conséquent, ne figurent pas aux 
» comptes scolaires, sera inscrit séparément, d'une part, en dépense et, 
» d'autre part, en recette : dans le tableau D, s'il s'agit d'écoles primaires 
BB proprement dites, et dans le tableau E, s'il s'agit d'écoles gardiennes ou 
n d'écoles d'adultes. 

» III. On fera figurer aussi, d'une manière distincte, dans les mêmes 
BB tableaux, les dépenses spéciales faites par les communes et les subven­ 
).1 lions allouées par les provinces et par l'État, pour l'enseignement du 
i, travail manuel dans les écoles primaires ou d'adultes pour garçons. ,, 

Pour le surplus, les comptes rendus de l'emploi des fonds ont continué à 
être dressés d'après le plan adopté et suivi antérieurement à_ la période 
triennale actuelle et, conformément aux précédents, les résultats de cette 
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période ont été consignés dans des tableaux soumis annuellement à la Légis­ 
lature, comme annexes à la proposition du budget du Département de l'Inté­ 
rieur et de l'instruction publique. (Exécution de l'art. 6, § final, de la loi 
du 20 septembre {884.) -, 

Les dits tableaux, au nombre de sept, sont intitulés ainsi : 

Tableau A. Dépenses relatives à l'administration générale, à la direction, 
»3 l'inspection et à la surveillance de l'enseignement primaire. 

Tableau B. Dépenses de l'enseignement normal primaire. 
Tableau C. Dépenses concernant la construction, l'amélioration, l'ameu­ 

blement, ete., de maisons d'écoles primaires communales de toute nature 
et de logements d'instituteurs. 

Tableau O. Dépenses du service annuel ordinaire des écoles primaires 
proprement dites. 
Tableau E. Dépenses du service annuel ordinaire des écoles gardiennes 

et des écoles d'adultes. 
Tableaux F. Dépenses relatives éKY encouragements de toute nature 

donnés à l'enseignement primaire. 
Tableau G. Récapitulation générale des dépenses. 

Le travail de chaque année est suivi d'un résumé des tableaux. 
Voici l'indication, par tableau, des dépenses faites, pendant les trois 

années qui nous occupent, et de la manière dont elles ont été couvertes : 

11)7. Dépenses d'admtnlstratlon : Conseil de perfectionnement, direction, inspection et surveillance des écoles: 

>Mmyc c A, 

Pour 1888, vofr pp. 574-575 des Annexes, 
- 1889, - 506-597 
- 1890, - 618-619 

Les dépenses qui font l'objet de ce tableau se sont élevées 
En i888, à L L fr. frJ0,594 ~6 
En i889, à . tl9o,579 87 
En i890, à L œ L 079,427 65 

Total. L :ÉL t ,780,202 06 
Elles ont été imputées exclusivement sur les budgets de l'État. 

198. . é j ê! GêG ?ê l'enseignement normal primaire. 

>Mmyf Mc 0, 

- bKÉ 1) ) ) R voù· pp. � l ( I � l P ?êG 4nnexes, 
- 1889, - 1BP) I( 91 
- l 81lD, - 620-6z3 

Les dépenses de l'enseignement normal pédagogique comprennent: 
1 ° a) yê traitement d'activité ?KR personnel des établissements normaux 

primaires de l'État; b) le traitement d'attente de certains agents mis en dis­ 
ponibilité; 
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2° Les frais des locaux el du matériel des dits établissements; 
5° Les bourses d'études allouées aux élèves fréquentant les établissements 

de l'État et les établissements agréés (1); 
4° Les frais des jurys d'examen ; 
ï39 Les dépenses occasionnées par certains cours normaux spéciaux; 
6° Les frais des conférences données aux instituteurs et aux institutrices. 
L'enseignement normal pédagogique a coûté : 

f ! 1) ) ) L L L L L L :É L 
L f ! 1) ) PL 
f ! 1) P9L 

2, HH ,5ts6 81> 
2,041, 7~6 ! 7 
2,00;5,567 27 

Total. L :ÉL 6,198,480 29 

Les élèves ont payé, outre le montant des bourses de tonte nature dont 
ils ontjoui: 

En 1888. 
f ! 1) ) PL 
f ! 1) P9L 

. fr. 747,917 n 

690,028 )) 
684,6!0 » 

Les fondations, donations, legs et autres libéralités ont produit : 

En 1) ) ) L 
En 1889. 
f ! 1) P9L 

Les communes ont donné ; 
f ! ½888. 
En 1889. 
f ! 1) P9L 

L :ÉL 2,000 » 
2,000 )) 
2,800 » 

. fr. H>4,i92 ~4 
14f>,292 07 
140,549 12 

Y compris les dépenses faites, pendant chacune de ces trois années, par 
les villes d•Anvers et de Bruxelles, pour le soutien de leurs établissements 
normaux particuliers. 

Le montant de ces dépenses est renseigné au bas des tableaux B. 
Les provinces sont intervenues : 

f ! ·1888, pour 
En !889~ - 
f ! 1890, 

Enfin, l'État a payé : 

En !888. 
En 1889. 
f ! I1) P9L 

L :ÉL 98,160 J) 

GIïR! Pb •• 
8O,00~ 45 

. fr. 1,149,086 91 
1,122,846 f 0 
1,0971602 72 

(') li résulte d'une circulalre ministérielle du t 6 avril t 888 (insérée 3» la p. G76 <les Annexes 
du 1 ï»œ Rapport triennal), que le montant de ln rétribution ou pension des élèves est renseigné 
d'après des documents fournis chaque année au Dêpartement, par les chef~ des établisse­ 
ments normaux. 

uu 
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199. Dépenses pour l'ilablissemenl, l'acqui$ilion, 1~ construction, l'amtlioralion, l'ameublement, etc., de 
maisous d'écoles primai~ coœmnuales de toute nature et ùe lor,ements d'institutours. 

T.tBLl.tD C. 

Pour 1888, -i:oir pp. 580-581 des ,\unexes. 
- 1889, - 002-003 
- 1890, - OU-tl2~ 

Les sommes suivantes ont été dépensées pour celte partie du service : 
En {888. . fr. : ,69~~25!> 83 
En i889. 1:.849:~AiS 67 
En : 890. , 2:65fj,4~5 rl9 

Total. . . fr. 6:179:908 09 
Ln part des bureaux de bienfaisance s'est élevée : 

En : 888, à. • • fr. 
En 1889, à. 
En 1890, à. 

:i ,OO0 » 

·i ~00 ,> l 

9 )> 

Celle des communes : 
f ! 1888, à. 
En 1889, à. 
En i890, »RL 

Celle des provinces : 
f ! §) ) ) è à. 
En 1889, à. 
En f890. à. 

Et ceJle de l'État : 
En t888, à. 
En 18891 à. 
f ! 1) P9R à. 

L :ÉL 1:146,507 94 
) ( aIR) P· 1 l s 
97;J,a6~ 16 

. fr. 288,057 77 
279,645 82 
525:055 67 

L :ÉL 209:890 : 2 
703,185 15 

1,556,8!)4; 76 

200. Dépenses du service annuel ordinaire tles écoles primaires proprement dites. 

TuLB.tU D. 

Pour 1888, coir Ili>• 582-585 des Annexes. 
- 1889, - 604--00IS 
- 1800, - 621l-62i 

Les sommes affectées au service ordinaire des écoles primaires se sont 
élevées: 

En 1888, à L 
En 1889, à. 
En 1890, à. 

. fr. 

Total. . fr. 

19,5fü,,o89 58 
19,671,5'71 ~7 
20,0a6,5a6 so 
~9.083.518 É! , I 

Ces chiffres se subdivisent de la manière suivante : 
1° Encaisse ou excédent des exercices antérieurs : 

En 1888. 
f ! 1889. 
f ! 1) P9L 

. fr. 448,7!6 47 
5~5,480 76 
314:~64 57 
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2° Rétributions scolaires : 

En !~88. 
En 1889. 
En !890. 

. fr. 628,58s o;; 
62\!,567 ~7 
660,~J?S 40 

5° Fondations, donations et legs : 

En :1888. . . fr. 
En i889. . . 
En :1890. 

J~ô,849 50 
1~t,94!S 25 
1~i,588 79 

R:L9 Autres libéralités (produit de tombolas; souscriptions volontaires, etc.): 

En 1888. , fr. 10,589 70 
En i889. . . . . H ,248 2?S 
En 1890. . . . . Jj,60! 25 

-~" Bureaux de bienfaisance : 

En 1888. 
En 1889. 
En 1890. 

6° Communes: 

En 1888. 
En 1889. 
En !890. 

7·• Provinces : 

L :ÉL 4-64,~51'.S 80 
472,959 07 
4-19,0!S4 65 

L :ÉL 8,~87, 985 1 : 
8,94-7,6!9 l'.S2 
SBO� sPiO1( 9 É8[ 

En !888. 
En 1889. 
En 1890, 

) ° État : 
En i888~ fr. 7,H.50,724 94, Ü compris fr. 
En -1889, :ÉL 7~~210,950 25, 
En 1890, fr. 7,296,2~9 :5:1, 

. fr. 88016H i7 
91~,8{9 66 
948,479 8!, 

H~,5t.0 H 
-109,84-6 75 
H6 552 6!J , 

pour le service des écoles 
d'applieaüon annexées 
aux établlssementsncr­ 
maux. 

Outre les sommes indiquées ci-dessus sous les n°' 6°1 7° et 8° ~ les communes, 
les provinces el l'État ont payé, pour leur part respective dans les trai­ 
ïê& ê! ïG de disponibilité d'instituteurs primaires 7b& & K! éKY O 

a) Les communes : 
En 1888. 
En 1889. 
En 1890. . 

b) Les provinces : 
En 1888. 
En 1889. 
f ! 1) P9L 

. fr. 241,559 65 
225,594 ~7 
2{ 5,8~l 96 

. fr. ~03,938 {4 
192,4a5 � a 
i82,Srn 9~ 
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c) L'État: 

En 1888. 
En 1889. 
En 1890. 

(CLUX) 

. . fr. 6!2,HO 87 
b:ü JR: ( ) l l (1) 
~26:564 tss (s• 

201. Dépenses du servlce annuel ordinaire des écoles gardiennes et des ~cotes d'adultes. 

>L3myc c E. 
Pour 1888, 'llofr pp. &H-585 des Annexes. 
- 1889, - 606- 607 
- 1890, - 628-6~ 

Les dépenses du service annuel ordinaire des écoles gardiennes et des 
écoles d'adultes se sont élevées : 

1° Pour les écoles gardiennes : 
En 1888, à. 
.En · : 889, à. 
En 1890, à. 

. fr. 

Total. L :ÉL 

2,0i9,6?$5 08 
2,091 ,02t 04 
2,139,962 5f 

6:2~1,f 56 45 
s° Pour les écoles d'adultes : 

En 1888, à. 
En 1889, à. 
En 1890, à. 

. fr. 

Total. 

Ces dépenses ont été couvertes ainsi : 
1° Encaisse ou excédent des exercices antérieurs : 

L :ÉL 

1,047,079 99 
1,014,041 05 
i ,015, ! 65 46 

5,074,284 48 

En 1888. 
En 1889. 
f ! :) P9L 

. fr. 

2° Rétributions scolaires : 
En i888. 
En : 889. 
f É• 1890. 
5° Fondations, donations et legs : 
En !888. . . . . . . fr. 
En 1889 
En 1890. 

L :ÉL 

4° Autres libéralités : 
En !888. 
En 1889. 
En 1890. 

L :ÉL 

Ecoles r,ardi~nnes. Écoles d'adultes, 

8i ,04:1 06 47,4~6 9~ 
) sR:9e ( l ( l R( aè e O: 
77,~56 42 6!,'.158 50 

47,985 aTB 2,768 76 
aéLé9a bG 2,4:10 5~ 
4i~74~ 9a 2,242 ~8 

20,949 9a I§ ,9o4 os 
24,2a7 H- 2,207 •• 

'25.2:16 86 2,49~ )l , 

aR9P. ïa :1 ,:145 )) 

6,071 7~ P:9 •• 

~~rno )) t ,fOO •• 

(') Y compris une somme de fr. 466-66, pour subsides spéciaux accordés â quelques com­ 
munes, du chef de rappels à l'activité de service d'instituteurs jouissant d'un traitement de 
disponibilité, 

(t) Y compris une somme de fr. 7,097-11~, pour le mëme objet, 
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?$9 Bureaux de bienfaisance : 

Ë 7b3èG EéÉ?3ê! ! ÉGL Écôlcs d'adultes. 

En f888. . . fr. 1B( R) 1) P� ! 2,59t> 84 
En i889. L L 1S9,77ü 94 . !2,!H 9 09 
En f890. . . ~9,827 É! !2~09~ 92 
6° Communes : 
En f888. L :ÉL l ,~H 2,888 5t l:>60,872 02 
En t889. 1 \264,, 715 26 r,04,789 48 
En t890. . L t\289,747 9~ ri00,756 97 

7° Provin ces : 
En t888. . fr. ~3,684 >) 88,0f 8 15 
En !889. 67,262 52 87,9füi 49 
En !890. 67,9fl9 99 9i,464 45 

8° État : 
En t888. . fr. ;,57,192 24 552,47-1 24 
En : 889. ~41 ?85f> 88 � � bR� ïB� 6t 
En 1890. 072,777 99 5{-1\890 24 

i02. Encouragements à l'enseignement primaire. 

TABLB..IU F, 

Pour 1888, voir pp. 586-587 des Annexes. 
- t889, - 608-609 
- 1890, - 630-631 

Les distributions de prix aux élèves des écoles primaires communales, les 
concours. les encouragements littéraires, etc., ont donné lieu : 

En 1888, à une dépense totale de. . :ÉL 449,259 :Bl 
En 1889, - - 447,845 65 
En 1890) - - 468,946 06 

Ensemble. . :ÉL 1,566,029 '26 

La bienfaisance publique et privée est intervenue dans ces dépenses : 
En 1888, pour . fr. 52,878 5t 
En 1889, pour . ~6,506 68 
En 1890, pour . 25,514 98 

Les communes ont dépensé de ce chef : 
En 1888 
En 1889 
En 1890 

L :ÉL 294)322 67 
512,259 45 
524,920 1DBs 

Ces trois dernières sommes ont été employées principalement aux distri­ 
butions de prix. 

Les provinces ont consacré aux encouragements : 
En 1888 . fr. 
f ! ­) ) P 
En i890 

46,849 so 
57,i2a 44 
59,401 86 

VIJ 
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Les allocations des provinces ont été affectées en majeure partie, aux con­ 
cours entre les élèves des écoles primaires et des écoles d'adultes. 

L'État, de son côté, a dépensé pour les encouragements: 
En -1888 . . . . . . . fr. 7?>,!89 09 
En .f889 . 721!72 08 
En J890 . 8i ~505 70 

Les dépenses de l'État qui figurent é11 tableau F, concernent exclusive­ 
ment les publications, les missions et les concours. 

203. Récapitulation générale des dépenses. 

T.t.llLIUJ {}. 

Pour 1888, voir pp. 588-591 des Annexes. 
- 1889, - BI0-613 
- 1800, - 632-631) 

Les dépenses faites pour l'instruction primaire pendant la i 6( période 
triennale, et comprises dans les comptes rendus de l'emploi des fonds, 
s'élèvent ensemble au chiffre de fr. 851958,5~8~76, soit en moyenne (par 
année) fr. 27 ,979,4rs2-92. 

Elles se répartissent de la manière suivante : 

En 1888 
En 1889 
En 1890 

. fr. 27 ,5'.28,ti49 26 
. 27,7H,152 58 

28,898,677 12 
Pendant la période triennale précédente, la moyenne annuelle a été 

de 27,916,891 francs. L'augmentation annuelle moyenne est donc de 
fr. 62,~fü-92, pour la période la plus récente. 
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1. - Tableau indiquant la composition du personnel de l'inspection 
principale des écoles primaires, à ln date dit � 3 décembre 3) [ 9L 

II · ï 
•• C 
9 
C _o 
A 

. É J ]2 d M>]e d d e ° J f > - 3omd e ° J 
?êG 

t lrmw i'iupedÏl!l fri■cipll.j Ill SPl!CTE CI\S r lllNCJ PA u x. 

àe ' 6 >]e èJ f } f ù 6 É f J 

antérieurement 

/\ tF.l'R NO~Jl)i~TION. 

u 

4- 

� 

( 

l 

) 
P 

H 

:s 

:( 

fi 

48 

Anvers .• 

Maline:<. 
è 

Bru:telles • 

Louvaln. 

Bruges • 

Courtrai. 

Alost. 

Gand. 
Charleroy. 

:\Ion~. 

Tournai. 

[ KÜ· 

Liége. 

Hass: lt •• 

Arlon. 

Marche. 

Dinant . 

Namur . 

De Vreese, Désiré: • • 

Vaoder Cruyssen, M?xé & ! É­ 
Camille, 

Jacobs, Jean-François • • 

Bols, Gustave-Norbert (a) 

De Vlaminck, Alphonse - 
Louis. 

Brouwers , Pierre-Jean-Hu­ 
bert. 

Grillaert, Pierre-Jean (b). 

Vt1rdeyon, Beori-Corocille . 
Dcfays, Léopold-Prançols •• 

Cârdols, Jacques-Paul-André- 
Joseph (r.). 

Gilmet, Adolpbe-Clérncr:t 

Hubin, Edouard. • • . • 

Kleyer, Jean-François-Joseph. 

nohyns, François-Antoine . 

Ernond, Jean-Baptiste, 

Baugnel, llbi!ippe-Josepb. 

Pétrj , Adolphe-Joseph-Julitn. 

Denis, Pieree-Fraeçots , 

Instituteur communal à Cour­ 
trai, Inspecteur êé! ïb! éÉR 

Instituteur communal à Cour­ 
trai, Inspecteur cantonal, 
inspecteur provincial. 

Directeur des écoles commu­ 
nales ?ê Saiul-Jo~se-ten­ 
dbb?êR inspecteur canto­ 
nal, inspecteur provincial. 

Inspecteur cantonal, inspec­ 
teur ?êG é 7b3êG 3»{ ÉêG ?ê la 
provlnce de Brahant. 

3! Gj ê7ïêKÉ cantonal. 

rror, 6St'Ur au collège 7b& É! K­ 
nat de Tirlemont, »! Gj ê7­ 
teur raulonaf, iospcctcul' 
provincial. 

Inspecteur cantonal, inspec­ 
teur de l'enselcnement 3»{ ! · 
dans la Flandre occidentate. 

Inspecteur cantonal • • . • • 
Instituteur commun.u à Saint­ 

Georges, »! Gj êR tour canto­ 
nal. 

Prolesseu r à l'école normale dt> 
l'Etat à Verviers, directeur 
de la section normale de 
l'Etat à Virion, directeur du 
collège communal et d,· 
récote moyenne de l'Etat à 
Virton. 

Directeur ?ê 3Dé 7b3ê 7b& & K­ 
! é3ê j éÜé! ïê à Tournai, 
ln-pecteur cantonal. 

Insututeur comrnuuat à Chaud­ 
fontaine, inspecteur canto­ 
nal, inspecteur principal du 
ressort scolaire de Tournai. 

Professeur aux écoles d'agn­ 
culture de la Trapperie e1 
de llollé, régent à I'école 
moyenne de Virton, »! Gj ê7­ 
teur provincial. 

ï! Gï»ïKïêKÉ communal à 2 ê­ 
linden, ]! Gj ê7ïêKÉ 7é! ïb! é3R 
inspecteur provincial dt· 
l'emeignPrnent pnvé dans 
3ê y»& { bKÉhL 

Directeur des écoles commu­ 
nales de Dison, professeur 
à l'écule normale de l'Etat. 
à lluy, inspecteur des école­ 
nbrcsde la provmceue Liège 

Régent à I écolo rucyenne dt 
l'Etat à Marche, ÉKGj ê7ïê& 
cantonal. 

Direcleur de l'école moyenne 
de l'Etat à Moos, directeur 
du pensiounat annexé »R 
l'athéoée ÉbÜé3 de Liége, 

losliloleur Éb& É! KKéï à Oison, 
inspecteur cantonal. 

u 

3 

'2 a 

2 

2 

3 

3 

2 

6,000 

7,2ti0 

5,000 

6,000 

7,000 

5,000 

li,000 
IS,000 

6,000 

6,000 

6,000 

~,500 

11,500 

5,ISOO 

6,000 

6,000 

6,000 

(a) Nommé le 15 octobre i88S, en remplacement de §ïL Yuu llocck , udmis K la pension. 
(b) .Nommé le 7 septembre tR89, en rcmnlncement de ~I. Bill ici, décédé. 
Uê• d b& & é le Ds � octobre 1) ) PR ê! r1•mplac,·mr111 de !I So-ser, nppclé b d'nutrc. fonctions. 

u 
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Il. - Tableau des visites d'écoles primaires communales, 

de ° mùf NOM 
DESIGNlTION de■ éc,olea prl•alf'e• •••-l•e• 6 l'la■pectlo•• ••• el••••• (o) 

Écol.is Ecoles primaires les écoles 
1/tS primaires communales adoptées ou subsidiées primaires communales 

en 88 en 
rnwrt1 d'inspttlion principale. 

4888. 1 4889. 1 4890. 4888. 1 4889. 1 4890. 1 4889. 1 4890. 4888, 

Anvers ...•...• LL 103 tOa 110 77 82 82 al2 51i 542 

Malines • . . . . . . . .• t08 108 108 110 [ 3 111 231 243 2,15 

Bruxelles. • . . . . • • . • 230 237 240 57 00 60 1, 1 IO 1, 15a t ,170 

Louvain ••..•••••• 370 3-Q 380 73 il 02 012 010 027 ,_ 

Bruges ••.••.•.• • • 13:î 130 136 130 u~ us 260 262 277 

Courtrai .....•.... 1)4 04 96 U6 148 U9 19i 202 200 

Alost •.......•.. 180 180 100 U5 1a� w, 3li8 377 383 

Gand .••....... , . 133 134 133 100 111 121 473 480 .(80 

Charleroy . . . . . ••.. 3.10 3-ih 346 -,· :18 33 Oil Ofü O:î7 .),J 

Mons ..........• 33:; 334 337 30 30 3t uoo GOO 630 

Tournai •........• 2:il C)•·- 253 28 C) •• ';!5 407 412 412 IéIB • a 

Huy .•.•.•••.•.. 370 3i0 370 21 23 24 610 610 620 

Liège .•...•..•.•• 311 313 :m; 37 30 30 701 RO-l 810 

Hasselt ••..••....• 130 UI U5 Ui t:;3 153 184 185 IOO 

Arlon •...•.•.•.. 215 217 22~ 77 10, 104 207 270 27a 

Marche •......... 180 !07 203 89 00 08 201 208 2111 

Dinant. • LLLLLLLL 200 211 213 70 74 78 2;;0 233 23i 

Namur ........... 21)5 208 300 84 1)8 104 -106 400 414 

-- --- --- --- --- --- --- --- 
Le Royaume. - Toraux . . . -t,Oi8 4,034 4,007 1,4UO l ,!faO 1,570 8.118 8,2.JO 8,.iu 

I a) On doil entendre par classe : une réunion d'élèves placés, dans une salle distincte, sous la direction d'un membre du personnel 
eosot1oaoL 
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adoptées ou subsidiées, faites par les inspecteurs principaux, pendant les années !888, !889 et !890. 

I I · · II · - -·- LL --- - I LLL I - III · I . -- LL L I · ---- LL - L · · I · · · œ· L - --- ·--- III · · · I -- ---· · I · II · I II · I· II · -- · I ---- I· - LLL -- - · II · I LLL ---- · I LL LL IIR LL 

BIIE NOMBRE NOMBRE NOMBRE NOMBRE 
que contenaleDI de11 écoles prlmal1"es commu~~lea que l'b1!1pecteur de■ éeoles primaire■ adoptée■ oa ■ubsldlées que l'laspeetea• des ela••e• (a) de■ école• primaires. communales que l'Jnspectear des ela■se• (a) de■ école■ primaire• adopéées oa eubsldlées que l'lnspeeteac- 

les é 7b3êG primaires n'a pas visitées n'a a visitées n ·a pas visitées n'a a visitées n'a pas visitées n'a a visitées n'a pas visitées n'a a visitées 
adoptées ou subsidiées visitées qu'une fois plus d'une fois visitées qu'une fois plus d'une fois visitées qu'une fois plus d'une fois visitées qu'une fois plus d'une fois 

en en eu en eu en en en en eu en en en 

1888. , 1889. , 1890. f888. , t889. 1. 1890. 1888. , f889. · f890. 1888. · 11889. 11890. 1888. 1 1889.11890. {888. 11889. 1 {890. 1888.1 1889. 11890. 1888.11889. i- 1890. 1888.11889.1 1890. 1888. , {889. , 1890. 1888. 1 f889. 1 1890. 1888. / '1889. 1 1890. 1888. 1 1889. 11890. 

251 280 287 28 26 24 52 49 1»1: 23 30 27 27 ,w 23 41 40 48 P 17 1t {55 142 168 229 203 221 128 172 153 93 106 ue f:59 137 143 19 37 28 _., 

224 230 228 34 40 33 02 54 64 12 14 H 41 38 38 61 02 69 8 H 4 69 70 61 127 129 U4 38 « 40 80 Ïi> 83 127 132 120 17 25 19 

1i4 177 180 100 158 184 71 75 56 � 4 œ 55 5.t 58 2 5 2 œ 1 œ 827 892 1,027 284 254 U3 8 9 œ 108 {59 174 6 Hi 6 œ 3 œ 

139 w 123 279 171 202 90 183 ÉGb 1 18 sJ 61 20 35 12 43 17 œ 2 10 433 263 398 178 314 177 1 33 52 113 53 71 26 84 33 œ 4 É! 

333 350 353 50 42 46 68 73 81' 11 21 9 64 66 84 71 68 64 a u . 100 89 78 uo 127 179 10 46 20 185 U6 210 136 171 U3 12 33 œ 
3~" 333 337 50 50 45 38 31 39 » 13 12 88 78 61 58 61 74 œ P u 108 86 102 89 91 96 œ G)" H 187 153 196 135 159 124 , 21 17 -- œL , 
3i8 349 375 107 153 ­1� 72 35 68 ­e 1 27 77 136 108 64 0 37 4 J P 190 287 200 148 84 133 30 6 ~o 196 323 269 143 26 84 9 œ 2! 

237 242 270 48 58 52 85 76 81 œ œ J 40 RÉ! ;;5 69 66 66 œ . œ 228 223 196 245 257 284 L œ œ 85 64 115 152 1i8 155 œ 1 œ 
-- 

60 65 54 210 231 282 13(1 114 64 œ œ œ 23 26 20 12 12 7 œ œ œ 566 404 541 275 241 116 » œ . 41 40 « 19 25 10 œ . œ 
03 63 1>9 100 203 240 134 124 . 84 2 7 7 33 25 30 3 11 4 œ œ œ 430 383 432 174 210 182 2 16 i6 1>8 43 49 5 20 10 œ 8 œ 
47 43 42 44 53 55 18:? 176 180 25 24 18 8 fi 11 17 12 13 u 2 t 69 84 85 292 266 285 46 62 42 11 16 16 31 2~ 24 5 :; s 

43 40 41 180 21i 2:iO 181 153 120 » L œ 1G 15 14 8 10 10 œ œ œ 298 325 402 512 204 227 L œ œ · 27 21 21 16 10 20 œ œ œ 
63 01 03 161 105 100 147 145 140 » 3 3· 19 14 13 18 22 23 œ 1 » 490 502 510 501 298 504 RL 4 5 32 25 G)U 31 36 38 œ . œ _., 

2(1 220 234 78 65 64 53 64 54 8 12 27 72 70 78 71 73 53 4 ïe 22 94 70 86 08 84 60 22 22 « 115 108 103 91 fOi 96 1S u 3:; 

90 13i uo 120 120 1/JO it 86 99 15 11 17 41 66 54 29 36 40 7 2 ïe 165 156 U7 86 100 HO ï( 14 18 -li 93 83 54 42 45 0 2 u 

96 110 us 013 91 89 112 94 93 9 12 21 40 64 73 48 34 23 1 1 2 68 84 93 124 100 94 9 t5 28 45 i9 90 50 37 ,r 1 5 5 _a 

80 88 00 184 U3 170 24 47 33 1 21 1 72 49 66 a 13 12 œ 12 » 205 180 201 24 38 55 1 17 1 85 84 i8 4 2 12 œ œ 1 

121 147 158 186 104 104 103 34 130 6 » œ 53 66 84 31 32 20 œ » œ 267 213 238 131 196 176 8 œ l 81 109 135 ..JO 38 23 œ œ œ 
--- -- -- --- ------ --- -- -- --- -- II --- ------ --- --- --- -- -- --- --- --- II --- --- --- --- --- --- -- --- --- -- --- -- --- --- --- - 
2,011 3,094 3,152 2,216 2, ÉGb 2,282 1,684 1,713 1,607 128 191 208 830 872 911 619 600 582 40 78 83 4,562 4,462 4,965 3,227 3,295 2,966 329 485 480 1,649 1,605 1,878 1,185 1,250 f,tt5 77 147 159 
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]]]L I Tableau des visites d'écoles qardiennes 

N 

de ° mùf de ° 

DÉSIGNATION 
•e• écoleia gardiennes aoumliu,a il l'lalllpectlon. de■ cla■ 11e-11 (a) 

?K f 7b3êG Ecoles gardiennes les écoles 

ùf JJe ù>J . D3dJ- f 6>]e è gardiennes communales adoptées ou subsidiées gardiennes communales 
en en en 

Pl\llllCIPALE, 

1 4889. / 1890. 1 4889. 1 4890 •. 1 48ll9. 1 i~90. 4888. i888. i888~ 

17 17 17 9 8 11 87 88 89 

9 9 9 3» 11 12 20 2ti 2-l 

08 05 03 11 t2 t8 qc,- :HO 214 __ ,> 

35 35 3l u 10 IO 51 55 5; 

t2 13 t3 28 -l2 ;j,l 2-i 27 20 

7 » » 20 30 -l3 13 t2 12 

22 21 21 3-l 38 -l7 33 31 30 

30 39 3!l g- 23 20 90 87 93 -·· 
128 130 13l 21 30 -l:! 1::;1 153 157 

94 00 08 t5 w 33 Bi 130 130 

O& 58 58 15 u 22 Oi 00 GO 

33 3-l 37 5 0 7 LS:» 50 52 

51 51 5i L œ L 1:H 135 135 

5 � 5 8 IO 10 8 ) 8 

17 17 t7 12 »OT 13 20 20 20 

IO 10 3» 10 12 13 10 10 3» 

31 30 30 41 -lO 4-l 3i 3:"! -C) $I 

-l2 ,2 -!2 -g 43 43 45 45 ÉK .,_ 
--- - --- --- --- --- 

OïO 079 08[1 300 303 4:i7 1,10-l » ,212 l ,202 L 

(a) On doil entendre par classe: une réunion d'élèves placés, dans une salle distincte, sous la direelion d'un membre du personnel 
enseignant. 
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communales, adoptées ou subsidiées, [cites par les inspecteurs principaux, pendant les années : 888, !889 et : 890. 

--·-·--·- I · I · I I I· · · I - ··-- · I · LLLL -- --- --·- . --- --·- - LLL · I - L -- 

nnE NOMBRE NO~tBRE NOMBRE NOMBRE 

flUf't cnaff"naleat de• ëcoh,111 gardlenae11 commuaale8 que l'ln111pccteu-r de11 école'! gardlcnncl!I adoptée111 ou. •ub,ddlée!'I que l'ln11pecteur de!II clas .• es (a) de!I écoles gardiennes commuai-lt:is que l
0

laspecteur dc11 classe■ (a} des école■ 4:ardlcaDe1111 adoptées ou 11ab■ldlée■ que l'inspecteur 

des écoles gardiennes n'a pas visitées n'a a visitees n'a pas visitées n'a a visitees n'a pas visitées n'a a visitées n'a pas vis itées . n'a a visitées 

adoptées ou subsidiées visitées qu'une fois plus d'une fois visitées qu'une fois plus d'une fois visitées qu'une fois plus d'une fois visitées qu'une fois plus d'une fois 

CO en en en en en eu en en en en en en 

1888. 1 1889. 11890. 1888, 3 1889, 118!JO. 1888. / 1889. 11890 .. 1888. 1 t889. \ 1800. 1888. \. 1889, 11800. (888. 1 1889. 1 1890, 1888. 1 18!!9. 1 (890. i888. 11889. 1 1890. 1888. \ 1889. \ 1890. 1888.11889. , 1890. 1888. 1 1889. 11890. 1888.11889. 1 1890. 1888. \ 1s80. \ 1800. 

n•D• 21 20 i tO 10 8 5 5 2 2 2 5 5 9 4 3 s » L œ 41 ,U 52 26 22 31 20 22 0 12 11 22 10 tO l • L 
-- œ 

Hl 15 10 8 œ 8 6 7 8 3 2 l 1 8 2 9 t1 0 l " 1 œ 8 8 18 10 22 8 6 2 1 . 4 13 t5 14 t • 1 

22 41 59 

L 
20 57 ;i7 9 8 6 8 . œ 11 12 18 8 8 L 8 œ . 107 221 193 26 19 21 . . L 20 22 41 . . 8 . . 
2.1, q- 20 21 25 nBI u 0 0 t t tt 8 13 3 ) 6 . œ . 28 3i ,i2 26 13 13 3 8 ïl u 21 7 13 8 _, _, 8 

. I . » œ 

uU1 55 iO t t 5 tt 12 ) œ L 8 13 25 34 15 li 20 L . œ l 1 7 q- 26 t9 œ œ . u 30 41 22 25 29 ]3 œ IIB œ 

:3:i 51 68 l t 2 ( 6 5 » » . tt 13 22 0 li 21 œ œ » 1 1 2 12 ]3 10 1 . . u 23 30 19 28 38 œ L » 

T» 1, 63 72 10 10 0 10 2 10 2 œ 2 22 34 q- lt 4 21 1 œ 3 u 29 12 16 2 16 3 . 2 31 50 37 21 4 

1 

30 :! L ?i 
-a 

30 u9 33 22 u 18 17 n•8 21 . œ 14 Il ti tO 12 0 . • 8 65 42 ,'5 25 RUDD 48 L . 16 14 21 u 16 ]OOS » 
_., L ,> » L . 

1 

2!) ;>9 57 Oi 90 113 31 a-i 21 œ œ » 16 21 34 5 0 8 œ œ LL tf5 116 132 30 5i ")'" ]3 1 . 22 28 ,ii i 11 IO L •• . _., 

ïe 20 43 78 70 00 ï2 24 8 " 2 . »3 9 27 4 2 ( . . œ 106 92 120 21 ;';4 10 L 4 ]3 u 12 31 5 ) P œ ]3 L 
l'' ïO» 2.1, 22 20 24 35 30 30 2 2 4 7 8 u 8 6 8 œ . g- 29 28 42 34 2 3 5 i 9 14 8 0 tO ., œ -a 53 œ . . 
5 6 7 i6 18 g- fi 16 tO L œ 8 3 4 4 2 2 3 œ œ . 88 32 33 24 18 19 . • 3 4 " 2 2 3 œ •• L 

_, .a œ 

œ L . 35 34 30 16 li 24 L œ 8 8 ]3 L L . " . œ L 112 ft1 103 22 2.{ 32 . œ œ L œ » œ œ 1 œ L 8 

1G 20 20 2 n• ') 3 3 3 œ L " 3 4 6 5 0 4 • • œ 8 " 3 2 6 5 œ œ œ 0 7 12 i 13 8 œ I I I I • œ 

u 14 w 10 tt 0 i 6 8 ]3 8 . ( 10 0 6 3 4 . 8 . tt 14 tO 9 ( 8 . • 2 8 11 u 6 3 4 œ œ œ 

t1 13 14 4 1 3 ( S• 4 œ L 4 4 7 0 6 5 4 . œ » J 1 u ( 9 ,i œ . 4 5 7 10 6 6 4 œ œ L 
41 40 44 28 q- O3» 3 i 3 œ œ . 40 34 38 1 6 6 œ . . 30 :H• 20 u ) L� œ 1 . 40 34 38 1 ( (l L 

IIB 
œ œ 

36 51 . 4i 32 q•• 24 10 17 18 L L œ 2i 3i 33 a 6 10 LLL . 8 33 25 25 12 20 21 œ L . 2!1 43 36 i ) H _., 8 " œ 

--- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- ---- 
.1,20 502 0;;2 445 433 477 n•n•œ· 23i 198 0 9 14 205 24-2 512 1 105 121 141 s . 4 808 8~1 839 553 555 340 :i:5 38 q- 262 328 4<>- Hi5 : i,l 203 u 9 

II8 
_.., _;) 1 
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IV. - Tableau des visites d'écoles d'adultes communales, 

·-·-·--· -- 

d e ° mù f d e ° 
dr." ièeole!II d~ad11Ue!II 11ouml111e1111 à. J'ln,.-pectlon. dc11 eJ111111e• (a) 

D~SIGNATIOH 
Ecoles Ecoles d'adultes les écoles 

. f J d'adultes communales adoptées ou subsidiées d'adultes communales 
en eu en 

ressorts d'inspection principale. 
11880. 11890. . 188~. 1 188!). -11890. 

1 
1889. 

1 
1888. 1l'l!l8. 1890. 

D 

,nvers 3ï IR· ;:;r, t 1 l 101) 107 H3 LLLLLLLLLL v.J 

Malines . L L . . . . . . 20 21 21 œ œ . 40 42 .Jl 

Oruxelles. . • . . . . . . . 1m, 100 105 œ œ . :mo :561 36() 

l.ouvain .•... R· I Gt (l,l :; :; :; 107 109 118 LLLL ,)/ 

llrur,cs. • • . . . . . . .. ;;o 27 c,- 1 1 " t-:·I"' 5-l 4!) IIB R•»3 

Courir-ai. . . • . . . . . . c,- su 8DD R 0 12 -IO 41 4;; IIB I»3 

~lost. ..• LLLLLLL 22 20 21 3» (l 7 ,)9 :;8 40 

1:a111I LLLLLLLLLLL 42 43 4-l s 2 2 141 U7 150 

~harleroy . . • . , .... 153 [ B] 153 6 s � 218 219 226 

lions LLLLLLLLLLL 117 11ï 115 1 1 4 188 189 180 

l'ournni LLLLLLLLL 46 50 ,ltl 1 1 t I8 7;) 7-{. ·- 
ll11y. LLLLL 127 1:;1 1:50 . 8 1 106 173 170 

L.iër:e ..........• :HO 2U 217 3 , L 5 ;:;:55 339 324 L , 
Hasselt. LLLLLLL :;o 30 42 13 12 13 43 46 4!l 

Arlon ... 08 !Ji JOB 21 li 1-- 108 107 118 LLLLLLL 8 
Marche ......... , . 10!) 117 120 30 38 :;6 113 121 1:!4 

Dinant. . . . . . LLLL 1(18 172 1-•· 20 21l 20 175 180 183 1,) 

Samur. L . LLLLLL 153 157 150 12 Hl u 186 HIO 1!l1 

III --- --- 
L.e lloyaume. - Touux ••• 1,553 1,584 1.606 150 140 143 2,404 2,538 2,570 

( a) On ,loil entendre pm- classe : une réunion ,!','lèves plac,'s, duns une salle distincte, sous la clireetion d'un membre clu personnel enseignant, 
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adoptées ou subsidiées, faites par les inspecteurs principaux, pendant les années 1888, f 889 et 1890. 

- -- · · · II · · · IIL ·- · I · · I · · ----. ----- 
BRE NOMBRE NOMBRE NOJ\IBRE NOMBRE 

que contenaient de11 écoles d'adulte11 communales que l'ln11pecteur des écoles d'adultes adoptée• oa eabahllée• que l'ln•peet«~ar cles classes {a) des école• d'adultes eom.manalel'I que l'inspecteur des classes (a) des écoles d'adulte!'I adoptées ou 111abaldlées que l'inspecteur 

les écoles d'adultes n'a pas visitées n'a . a visitées n'a pas visitées n'a a visitées n'a pas visitées n'a a visitées n'a pas visitées n'a a visitées 

adoptées ou subsidiées visitées qu'une fois plus d'une fois . visitées qu'une fois plus d'une fois visitées qu'une fois plus d'une fois visitées qu'une fois plus d'une fois 
en en en en en en en 

en en en en en en 

1888. , 1880. 1 1800. 1888. · 18b9. 1 1890. 1888. , 1889. 1 18911. 1888. 1 1889. 11890. {888. 11889, 3 tb90. 1888. , 1889. 11890. 1888. » t889. ] 1890. 1888. · 1889. · 1890. 1888. 1 1889.1 1890. 1888. S 1889. , 1890. 1888. 1 1889. 1 1890. 1888. 1 1889. 1 1890. 1888. , 1889. 11890. 

1 ï 1 27 28 50 tO 7 6 • » L 1 t t. œ œ » œ » D 84 87 91 25 20 22 )) )) œ t ï ï œ )) L œ • œ 

œ œ œ 17 17 18 5 4 5 œ » œ . • » œ L • œ 8 » 54 55 54 6 9 7 )) œ » L œ . œ œ » . » . 
œ . L fO;j 109 105 » œ . œ œ œ œ 1 . L L œ œ L œ 559 561 569 œ œ œ )) œ » . " » . •• L L œ . 
4 4 4 57 61 64 L » œ œ » œ 5 5 � • œ œ • , œ 107 109 118 » œ » •• » )) 4 4 4 L » . œ œ œ 

1 t 0 26 22 ïS• 4 5 4 » œ œ 1 t 4 œ L œ . œ • 45 44 40 to 10 9 )) )) œ f t 9 » œ . œ • • 

16 21 51 16 Hl 16 7 8 9 1 œ œ 4 7 6 4 2 ( D • œ 22 24 29 18 17 16 » •• » fO 15 19 6 8 12 . œ . 
u u 18 16 18 17 6 2 4 œ œ œ a 6 4 2 œ 5 . œ " 26 55 51 15 1:i 9 » œ œ 10 14 11 4 • 7 . , . 
4 4 4 25 28 55 17 15 9 L » . 2 2 2 LR L œ 8 œ œ 111 107 123 50 40 27 » )) •• 4 4 4 . L • œ L , 

7 5 i 153 150 149 » 1 4 , œ œ 6 s 5 œ œ œ LR œ œ 218 216 217 )) 5 9 •• » » 7 5 7 » L D œ » œ 

1 1 4 115 115 108 2 2 7 œ œ » 1 ï 4 . » L œ œ , 184 183 174 4 6 12 œ œ » 1 ï 4 » » • , . œ 

1 1 1 25 28 58 21 22 9 œ œ ï 1 ï 1 L œ » œ • " 55 39 61 57 56 11 )) œ 2 1 1 1 œ œ . L œ • 

œ œ ï 125 129 123 2 2 7 œ œ œ . . 1 . , 8 • • » 160 168 165 6 5 7 » œ )) » • t » œ œ . . œ 

5 0 5 192 190 105 18 24 24 " » œ 5 5 5 œ œ œ » œ œ 508 509 292 27 50 52 » » )) 5 6 5 . • • » L œ ,_ 

u 15 f4 •g 55 55 4 ( 7 • œ » 15 tO 10 " 2 5 L œ œ 58 40 41 5 6 8 » » )) f4 11 H » 2 5 , . . 
û~ 

21 17 t5 Sa 80 87 15 fi 21 œ . . 19 t5 u 2 2 t œ œ » 95 96 94 15 11 24 )) » )) i9 15 14 2 2 f . œ œ 

59 58 50 90 97 95 19 20 25 L » œ 57 58 56 2 . 8 n L . 95 98 96 20 25 28 œ » » 57 58 56 2 œ . " » œ 

29 26 20 168 165 169 , 7 ( . œ œ 29 26 20 8 œ . œ œ » 175 175 177 » 7 6 œ » œ 29 26 20 œ œ . 1 » " 

:li 17 15 Hl5 155 155 L 4 4 • • • 16 16 f4 LR L L œ n 8 186 185 184 » 5 6 » » 1 t7 17 15 L . L » L • 

--- --- --- --- --- --- --- --- --- --- III - --- --- --- --- III --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- - --- --- --- 
172 107 185 1,427 1,444 1,450 126 uo U9 . œ t uo t54 150 10 6 15 œ œ L 2,280 2,505 2,554 214 255 255 » » 5 158 155 162 14 12 25 œ œ , 
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<L I Tableau du tper&onnel de l'inspection cantonale, à la date du � : décembre t890. 

8 9 è zi •• DÉSIGNATION NOMS El' PRÉNOMS ◄ TO S21.i. •• 8 FO:-iCTIONS f } §& 7ïf J 9 RLL 
~a!:'i_ 0 œœ RLL ;;, JI §-;·g 9 ?K dol 0 œœ '0 

ANdallUIIINIIIT. SOO 00 t·.:: 0: : 8D -c ""'1: g, z CANTONS llCOL.UIIBS, INSPBCTBUIIS CANTONAUX, 8D 
.,,_ 

.:l 1: LL •• LL _, œL LLR RL 

3 1 Lierre .. 

� 

( 

t 

s 

u 

( 

l 

) 

P 

to 

11 

ïs 

Anvers •• 

Eeckeren 

'tterentbals. 

Malines .• 

Turnhout •• 

Sneyers, Ai;nédée. • • . 

SUnissen, Pierre-Jacques 

Adriaensen, Jean-Baptiste-Corneille • 

Vervoort, Pierre-Denis 

Willems, François • • 

Heinz, Charles • 

Bruxelles-Nord. • • . 1 De Veen, Félicien. • . • • • • • 

Bruxelles-Sud . • . 

Hal ..•.•••. 

Molenbeek-Saint-Jean. 

Vilvorde 

Aerschot 

Jodoigne 

Louvain. 

Nivelles • 

Tirlemont. 

Wavre 

Driesen, Arnould. • • • . • • • 

vervoort, Jean-àuguste , 

De Vos, Pierre .••..• 

fi I Saint-Josse-ten-Noode. 1 Mestdagh, Camille-Frédéric (a). 

< rancx, Félix . • • • • • 

Tuerlinckx, Jean-Ferdinand (l>}. 

Moulhuy, Léon •• 

Torrs, Jean-Antoine 

!llosray, Félicien • • • . • • . 

Houtmortels, Charles-Joseph (c) 

Lamsoul, Victor-Joseph (d) • 

Ancien professeur. • • • 

Instituteur en cbd à Cour­ 
trai. 

Instituteur à l'école 
moyenne ?DM! $êÉGL 

Instituteur en cher à l'école 
communale de )roll. 

Instltuteur et preresseur à 
l'école industrielle d'An• 
vers, inspecteur canto­ 
nal. 

1 nstituteu r à l'école 
payante no ï ?DM! XêÉGL 

Instituteur à l'école 
moyenne d'Anvers, pro­ 
fesseurà l'école moyenne 
de sruxenes. 

Professeur à l'école d'hor­ 
ticulture de Vilvorde, 
lnspecteur cantonal. 

Instituteur communal à 
Tourneppe, inspecteur 
cantonal. 

Instituteur en chef à l'école 
communale d'Ixelles. 

Instituteur communal, di­ 
rect• de l'école moyenne 
libre à Grammont. 

Instituteur communal à 
Nederockerzeele. 

Instituteur communal, di­ 
recteur de l'école libre à 
Tirlemont. 

Instituteur communal à 
Genappe. 

Professeur au collège com­ 
munal de Louvain. 

Instituteur communal à 
Limal. 

Instituteur communal en 
chef à Tessenderloo. 

Insütuteur, communal, in­ 
specteur ?ê l'enseigne­ 
menl libre à Vervitr$. 

! 

u 

u 

! 

.&,000 

4,000 

3,500 

3,500 

3,:SOO 

4,000 

4,000 

3,800 

3,000 

3,000 

3,500 

3,:11>0 

3,800 

3,800 

(aJ Nommé le iS mal tSOO, en remplacement de M. V•••·camcr, mis à 111 retraite. 
(b) Nommé le 3 mai 1890, en remplacement de .\1. lloulmortels, désigné pour le canton scolaire de Tirlcrnonl. 
(c} Désigné pour le canton seolalre de Tfrlcmeut, •·n rrmploc, ment de nt. Von Diest, mis i1 ln retruite (orrclt' ministériel du 3 mai 1890). 

M. llourmortels élu il prëeédemmeut titululre du canton scolaire d' Acrschol. 
(tl) Nommé le li janvier !889, en remplneement de M. tungohr, décédé. 
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888 

Province de Flandre oeeldenCale, 

1 1 Bruges •...... llJ0l'lier, Bernard. . . • . . . Instituteur communal à 1 1 1 4,500 
Ypres, inspecteur can- 

1 
tonal. 

2 Dixmude . . . . . . Reynaert, J<'rédéric . . . • . . . . . Jnstitutcur communal ,) 1 3 1 3,!SOO 
i Dixmude, inspecteur 
!:? ) cantonal. 
TOO D ROOO• 

1 
Mathiels, ,\ U8USl4• . . . . • • . . . Directeur d'école adoptée, 1 2 1 u Ostende ....... 5,800 

Inspecteur de l'ensei- 
gnement privé à Bruges. 

l a Thielt. ....... Van,lewr&he, Emile-Léopold . . •. Instituteur communal à 1 s 1 3,lSOO 
Adinkerke. 

� Courtrai. Blaere, Edouard-François . . . . • . Instituteur en cher,) Cour- 1 u 1 3,300 

o 
Irai. 

( Menin .. LL D LL Desmarsz, Charles • . . . . . . . . Instituteur communal en 1 s 1 5,500 ·;; cher à Courtrai (section 
è 

1 
M wane). ::, 

9 <..l l Roulers •.•.••. l\Jaas, Pierre-Jean. . . . . . .... Instituteur communal à \ 2 1 5.500 
l\Ieldert. 

1 
\ ) Ypres .. L . L L De Deyne, Florentin . . . . . • . . Directeur de l'école corn- 3 1 1 4,000 

munale d'Ypres. 

Province de t'lnndre 01•lcntah.·. 

Alost. • . . . 1 Vernieuwe, Auguste . . . . . . . Instituteur fil 7x»D]D à Blan- 1 2 3 3,1100 
kenbergne , 

D 

1 
s Grammont ..•.. Van Hauwermeiren, Adolphe-Ernest Instituteur communal à 1 2 1 3,i>OO 

Bur,genhour. 

3 Lokeren ....... Van Cleemput, Félix . . . . . •• Professeur à l'école nor- 1 3 1 3,300 

I male privée à Saint- 
8D Nicolas. 
9 o n 4 Sollegheru. • . • , . Van Eepoel, Théophile ....•.. lnstituteur communal à 1 2 1 3,500 

Gelrode. 

� 1 Saint-Nicolas 1 Oe Vos, Pierre-Joseph. • . . . . . . lnsütuteur communal à 1 1 1 4,000 
Grimhergen , inspecteur· 
cantonal. 

6 1 Termonde .••... § Van Hemelrijck, François-Joseph ..• 3 1mtil11L~11r communal, in- 1 3 1 3.000 
stiluteur d'école adoptée 
à Zele. 

7 Audenarde l'rlPganck, Emile-Marcelln • . . ... Directeur ile l'école adop- 1 u 1 3,000 
Lée à Eccloo. 

) Eecloe . . . . . . . Yander Borg hl, Louis. . . . . . • . Instltuteur communal à 1 2 1 3,ISOO 
Achler-Oolen. 

Ié ­ P Gand. Directeur des écoles corn- 1 1 -= LLLLL Desmet, Louis . . . . . • • . • • • 1 4,000 D8D C-' ! munales de Ledeberg. 

10 Ledeberg . t ••• Block, Brunon .•........• lnstil1ll' ~ l'école moyenne -\ 4,000 
de !'!<:lat,;) Gand. 

11 Tronchiennr.s • . . . Eeckhout, Léon . . • . • . . • . , Instituteur communal en u 3,300 
chef à N,17,arelh, 

4 
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1 

<.) LLLL 

Pro,·lnee de llah1uu1. 

1\ 
1 Charlcroy. Mosray, Jean-Baptiste. . . Instituteur communat à 1 2 1 3,t500 

Lodelinsart. 
s Chimay .• Descamps, Nicolas-Joseph . Instituteur communal à 1 s 1 5,500 

Chimay. 
G Ponlaine-l'É\'eque • Gheude, François . . . Instltuteur communal à 1 3 1· 3,000 

HouclenG-Gocr,nies, in- 

è 1 speeteur ile l'enseigne- 
ment privé. 

" Gosselies Colinge, fücolas-Josrph • l11sli111te111· communal à 1 5 l 5,300 
Bertrix. LL Thuin . Weylan1I, llcnri-Lénnard Professeur 11 u collège ile 1 2 1 3,900 i> 
Charleroy, 

9 1 Alh •. œ 1 Delval, Prudent-Joseph . Instituteur communal à 1 s 1 3,500 
Hollain, inspecteur can- 
tonal. 

l ~Ions ••. Bayart, Jules . Instituteur communal à · 1 1 4,000 .,; 

è 
Templeuve. 

É" 
) Pâl urages . Disclt.z, Désiré . Instituteur communal à · 2 1 3,500 .2 LLR 

Salzinues. 
9 SenrfTe . Delcampe, Ahraham-J .• Insütuteur communal à 1 2 1 5,500 

Roucourt. 
1 iO Soignies. Van Blaeren, Arman il. . Directeur des écoles corn- 1 2 1 5,800 

munales de Lessines. 

• 
If Boussu . Foucart, Lf.on-Augusli11 ,\ncien professeur •.• 2 3,800 

-~ 12 Frasnes-lez-Buissenal • CaillP., Lucien . . Insütuteur communal • 5 5,500 
.: 

Hassart, Edmond. Instituteur communal /, 3,500 9 13 Leuze .. D . 5 
1I Quevaucamps, 

u. Tournai. Castalgne, Félix . Instituteur communal »3 1 2 1 5,tiOO 
»3 Arc-atnlères. 

1•ro,·1oce tic l,lège, 

1 1 Fexhe-Iez-Sllns , . . 1 Lesuisse, Jean-Nieolas-Jos<>ph lnsliluteur communal, in- 1 � 1 5,000 
specteur cantonal. 

s 1 Hollogne-aux-Pierres Jamar, Nicolas ... Instituteur communal à 1 2 1 3,500 
Chaudfontaine. 

§ \ 5 1 Huy ...•.... Pirard, Joies-Joseph Instituteur communal à 1 2 1 3,500 
Landenne - sur - llleuse, 
inspecteur cantonal. 

•• 1 Seraing .. L 1 Gengou, -Henri . . • . Insütuteur communal à 1 2 1 3,~00 
Oulfél. 

� 1 Waremme. Servais, Louis-Joseph. Instituteur communal à 1 2 1 3,~00 
Fallais, inspecteur can- 
tonal. 

6 1 Auhel. 1 Hermann, Nicolas Professeur à l'école corn- 1 2 1 5,500 
munale de Dison. 

ï Chênée L WaMfe, Joseph . lnsliluleur communal à 1 2 1 3,~00 

i \ Chênée. 
) Fléron Philippe, Frédéric-Guillaume-Joseph • Instituteur en chef à Ensi- 1 � 1 5,300 

val. 
0 Liége • L Courtois, Fernand (a). Instituteur communal à 1 s 1 5,500 

La Louvière. 
fO 1 Vrrviers. Lonay, Jt'rançois (b) .. Directeur des écoles corn- 1 2 1 5,800 

rnunales de Oison. 
1 1 

(al M. Courtois était rirc!cédcmmcnt inspecteur du canton scolalre de Verviers; il rempl.icc ~I. Périsse, mis ù la reiraho. 
(/,J Nommé le 5 mai 890, en remplacement de ~I. Courtois, clé$igné pour le canton scolaire de Li,'gc. 
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7 

Beerin,:en . 

Hasselt .• 

° éêGêÜ7« œœœœœ 

Tongres. • . . . • • 1 Mevis, Alphonse . . • . . . . 

Arlon •..• 

Bouillon •• 

Neufchâleau . 

Virton 

Bastoi;ne 

HouO'alize . 

Marche •• 

Saint-Hubert. 

Beauraing , . . 

Dinant •• 

Mariembourg 

Ciney •• 

Gembloux. 

Morialmé. 

Namur • 

ProYl■ee de Llmboara, 

1 

Gilleos, Félix • . . . 

Aûmaoo, François {a). 

.Melchior, Julien-Jean • . . . . . 

ProTlnee de La:iemboars, 

GuelD, Jacques U»B• L 

Genonceaux, Alphonse . 

Graidi:, Louis-Joseph (ci, 

Sondai;, Htnti-JO$eph 

Delvenne, Jean-Joseph 

Demou\in, Nicolas • 

llicholle, Victor • 

Bremer , Jean-Nicolas. 

ProYlnee de ~•mar. 

Delhomme, Julien-Joseph Cd) . • 

Piette, Emile ...• 

Gayetot, Jean-Nicolas . 

llenoumont, Félix •. 

Wautelet, Hippolyte-Joseph (e). 

Haniset, Victor . . • . • 

Dorsinfang, Jean-Toussaint 

Instituteur communal en 
chef à Pu\le. 

Instituteur communal, »! ­ 
sütuteur d'école adoptée 
et inspecleur de l'ensei­ 
gnement libre à Pael, 

Instltuteur communal.pro­ 
fesseur au collège Snint­ 
Joseph à llasstll, lnspec­ 
teur ile rensetgoement 
libre. 

Instituteur communal en 
chef à Toni;res. 

lnstiluteur communal à 
1\ rlon, inspecteur de 
1'1•nseignerne11t libre. 

Instituteur communal à 
Gembes. 

Instituteur communal. in­ 
stituteur d'école pri­ 
maire prlvé Cl inspecteur 
de l'enselgnemem libre. 

lnstiluleur en chef à Saint­ 
° R& 3L 

Instituteur communal à 
Limerlè, inspecteur can­ 
ïb! é3L 

Instituteur communal à 
Purnode. 

Instituteur communal en 
cneï à Floren ville. 

Instituteur communal à 
Sommière. 

Instituteur communal, in­ 
specteur de écoles libres 
tle la province de Na­ 
mur. 

Instituteur communal à 
Virlsatm. 

Instituteur communal, di· 
recteur des écoles libres 
à Cornesse, 

Instituteur communal à 
Gembloux. 

lnstituteur communal à 
Hallinnes et professeur 
à l'école normale agréée 
de lilalonnt. 

Instituteur communal à 
Lodelinsart. 

Instituteur en chef à Ciney. 

2 

u 

u 

� 

u 

2 

� 

5 

s 

s 

2 

� 

s 

u 

s 

u 

3,500 

3,000 

3,000 

5,000 

5,300 

3,500 

5,000 

3,300 

4,000 

5,:SOO 

3,800 

3,:-SOO 

5,000 

5,500 

3,300 

3,;100 

3,000 

5,500 

4,000 

{a) Nommé le 2' mal 1889, en rcmplaçcmcll.t de M. Peeters, décédé. 
(6) Prëeédemmem iuspceteur du canton scolaire de Ncufchaleau; M. GncllT O» remplacé ,1. lions, admis à ln pension par orrclé royal du 

2jolllct 1889. 
(e) Nommé le 2-'> octobre 1889, en remplacement d,: li. GurHT, désigné pour le eanton scolaire d',\rlon. 
{d) Nommé le 3 mai 1890i en remplacement de !I. Comrllre, mis à 111 pension. 
{t) Nommé le 'i7 junvier 888, en remplacement ddl. Goderrln, décédé, 
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VI. - Disposition complétant l'article !5 du ,·èglement général concer­ 
nant l'inspection de l'instruction primaire. Indemnité de résidence. 

• JulD t8ff• 

LÉOPOLD 11, Roi DES BELGES, 

M tous présents et à venir, salut. 
Yu l'article iO de la loi organique du 21 septembre i 884 sur l'instruction primaire; 
Revu l'article iO de Notre arrêté du 21 septembre 1884, portant règlement généra) de l'ins­ 

pection de l'instruction primaire, article qui règle les indemnités à accerder aux inspecteurs 
pour frais de route et de séjour; 

Sur la proposition de Noire Ministre de l'Intérieur et de l'lnstruction publique, 

Nous avons arrêté el arrêtons : 

Am. i••. Est ajouté à l'article i5 de Notre arrêté du 21 septembre 1884- portant règlement 
général de l'inspection de l'instruction primaire le paragraphe ci-après : c Une indemnité de 
B résidence de i ?SO francs par trimestre est accordée eux inspecteurs cantonaux dont la 
,. circonscription scolaire ne comprend qu'une seule commune. " 

ART. 2. Notre lHinistrc de l'Intérieur el de l'Instruetien publique est chargé de l'exécution 
du présent arrêté. 

Donné à Bruxelles, le ?S juin 1890. 
LÉOPOLD. 

Par le Roi: 
Le Ministre de l'Intérieur et de l'instruction publique, 

DEVOLLIER. 

VII. - Arrêté ministériel accordant une indemnité de résidence aux 
inspecteurs des cantons scolaires d'Anvers, Bruxelles-Nord, Gand et 
Liége. 

H~ Juin t18ff. 

LE :MINISTRE DE L'INTÉRIEUR ET DE L'faSTRUCTION PUDLIQUE, 

Vu l'arrêté royal du ?S juin 1890 portant qu'à l'article 15 de l'arrêté royal du 2t sep­ 
tembre 1884 relatif à l'inspection de l'instruction primaire, est ajouté le paragraphe suivent : 
" Une indemnité de résidence de HSO francs par trimestre est accordée aux inspecteurs canto- 
œ ! éKY dont la circonscription scolaire ne comprend qu'une seule commune. B 

A tlendu qu'il Ü a dans le pays quatre inspecteurs cantonaux de l'enseignement primaire dont 
Ja circonscription ne comprend qu'une seule commune, savoir , les inspecteurs des cantons 
scolaires d'Anvers, Bruxelles-Nord, Gand et Liêgc ; 

Vu l'article 105, chapitre IV, du budget de 1890, 
Arrête : 

Anr. i ••. Il est accordé une indemnité de résidence de 150 francs par trimestre à chacun des 
nspecteurs des cantons scolaires d'Anvers, Bruxelles-Nord, Gand et Liège. 

Cette indemnité prendra cours à partir du te• janvier i890. 

DIVOLDER. 



VIII. - Tableau des visites d'écoles primaire» communales, adoptées ou 
subsidiées, faites pm· les inspecteurs cantonaux, pendant les années 1888, 
!889 etf 890. 

6 
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VIII. - Tableau des »isites d'écoles primaires communales, 

L -···· --- -- -- L I L --·- -- -- . -- · · I · ··--··· · · · I · · I · · · · I · -- LL -- -- 

NOMBRE NOM 

D~SIGNATION 
de" .lcole• primaire• •o••l•e• à t•l••peeelott. 4e11 el••••• (a) 

Écolos Ecoles prlmnlrcs los écoles 

DES primaires communales adoptées ou subsldlées primaires communales 
en en en 

res1orts d'inspection principale. 
1 1889. 1 1890. 1888. 1 1889. 1 1890. 1888. 1 1889. 1 1890. 1888. 

103 105 110 77 82 82 512 517 M2 

108 to8 to8 HO ttt t11 suL§ 2,13 2,15 

23(1 237 2,10 57 00 GO t, 110 t, 155 1,170 

370 3i2 380 73 71 02 012 010 027 

135 13(1 130 131l us l,l8 200 202 'l77 

0,1 0-I 00 uo us U9 !07 202 200 

180 180 100 U5 us t;;,l JOB 3i7 383 

133 13,l 133 100 111 121 473 480 .&80 

346 345 340 35 38 33 041 0,15 057 

335 53-l 33i 30 30 3,1. 006 000 030 

251 253 253 28 25 RRLL 407 412 412 è§ 

3i0 370 3i0 2-1 23 24 010 610 020 

311 313 315 37 30 30 701 804 819 

130 Ut Ua U7 t!S3 153 Hl-l 185 100 . 
215 217 222 77 I04 10,l 207 270 t75 

180 107 203 80 00 08 201 208 215 

2011 2ft 213 iO 7" 78 230 233 237 

20:l 208 30(1 8,l 1)8 IO,l ,100 400 .JU 

--- - --- 1 

4,028 4,054 -1,007 1 1,480 1,550 1 ,5i0 8,118 8,2-iO 8,-11 t 

1 

>R 

L 

M 

. 

d 

L 

1u) On Joil entendre 11ar classe: une réunicn d'élèves placés, Jons une salle dlstincte, sous la direction d'un membre du personnel 

ensclgnant, 
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adoptées 01t subsidiées, faites par les inspecteurs cantonaux, pendant les années !888, !889 et !890. 

BRE NOMBRE NOMili\E NOMBRE NOMBRE 

qtie contenaient de■ école• prlmalrefl communal"e9 qùe l'lnapectear des écoleN primaires adoptées ou ■absl41ées que l'la■pecteur des clat1■e■ (a) des écoles primaires communale11 que l'ln■pecteur des classes (a) de■ école■ primaire■ adoptées. ou auhsldlées que l'lnspectear 

les écoles primaires n'a pas visitées n'a a visitées n'a pas visitées n'a a visitées n'a pas visitées n'a a visitées n'a pas visitées n'a a visitées 

adoptées ou subsidiées visitées qu'une fois plus d'une fois visitées qu'une fois plus d'une fois visitées qu'une fois plus d'une fois visitées qu'une fois plus d'une fois 

en en en eu en en en 
en en en en en en 

LL 

; 1888.11889. , 1890. 1888 .. · 1889. · 1890. 1888. 1 1889. 1 1890. 1 1888. 1 1889. 1 1890. ms. , 1889, ] tsso. 1888, 1 1889, I 1890. 1888. 1 1889. 1 1890, 1888. 1 1889. 1 1890. 1888. 1 1889. · 1890. 1888. 1 1889. , 1890. 1888. , 1889. , 1890. 1888. , 1889. 11890. l890. , 1888.11890. 

251 280 287 . œ œ 34 2 6 60 i03 i04 » · » œ 10 8 i6 07 74 66 œ œ » 125 142 143 580 575 399 L œ . 50 52 78 221 228 200 

224 230 2:!8 œ » 1 7 É! H 101 93 06 1 1 2 18 1P 10 01 01 00 œ œ 5 20 27 20 214 216 222 3 5 0 57 51 58 164 176 181 

174 177 180 » 2 )) 50 61 74 177 174 166 » 1 » 28 21) 50 20 50 30 22 37 98 365 388 480 752 750 592 5 H 4 110 100 t05 50 66 71 

i50 Ut I"- 11 5 1 1ï0 150 wo 180 250 229 5 LR .(0 27 24 28 44 58 17 3 1 267 219 218 328 588 408 6 76 48 40 57 03 
I»B •• œ L 74 

555 350 355 » 1 1 7· H 18 128 124 117 » œ œ 10 25 20 t20 120 128 œ t 1 10 16 22 250 245 254 8 » . 10 41 50 5U 500 523 

522 355 557 5 2 » 11 6 4 80 86 92 8 4· 6 20 50 30 100 114 115 12 � œ 55 10 10 150 187 199 :L3R 7 H 51 60 61" 257 266 26:S 

5-18 540 375 » œ 1 22 14 ï3 167 175 · 178 LL » 1 0 12 15 150 135 138 œ s 2 56 32 23 552 545 558 œ œ 6 16 2'\ 50 332 521 330 

237 242 2i0 » » œ IJ 2 5 110 152 130 LL . è 6 1 5 f03 110 116 1 œ •• us 150 156 524 330 544 L œ œ 16 4 u 221 258 256 

60 05 54 L œ » 100 40 61 246 505 285 » » œ 14 u H 21 24 22 » œ )) 173 88 103 468 557 554 L œ œ 20 26 18 51 30 36 

03 63 50 1 l 1 55 57 16 279 207 520 œ » • 8 s 5 28 34 51 6 6 6 Hi 91 55 489 518 501 . œ . 16 5 6 4i 60 53 

47 45 42 1 1 1 27 10 23 223 253 220 LL » œ » œ » 28 25 25 a 4 4 67 60 ;S7 536 548 551 œ . •• » œ . 47 45 42 

45 40 41 1 1 2 85 81 69 284 288 290 œ œ œ 5 6 7 10 17 17 9 9 10 c u 151 116 458 479 505 » . . 11 11 12 5:2 20 29 

63 01 03 œ , 20 50 44- 66 252 260 220 œ » 3 11 11 0 20 25 24 31 42 235 147 170 262 615 592 522 " œ 10 · 24 24 19 59 57 54 

211 220 234 œ � 8 02 86 68 47 50 77 1 5 œ 4-i 80 54 102 68 09 » � » 123 110 06 61 61 94 2 18 . 60 118 83 U9 95 151 

00 137 140 œ 7 2 95 139 134 120 71 86 2 1 1 1 51 85 85 44 18 20 1 8 3 115 170 170 155 92 102 2 1 2 48 118 H8 40 18 20 

36 119 118 L . 2 81 78 73 108 HO 128 •• 5 1 57 50 60 52 40 57 » » s 83 80 77 118 128 156 » 5 1 41 09 74 55 45 43 

80 88 90 1 1 50 ,126 99 128 82 111 55 5 4 8 66 52 59 � 18 11 1 1 50 154 105 137 01> 1!7 70 6 6 8 77 62 70 6 20 12 

121 147 158 » œ 1 85 61 53 212 237 246 1 1 6 38 50 41 45 47 57 » n 1 117 10i 91 289 502 522 2 3 7 42 77 70 77 07 81 

--- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- -- --- --- --- --- --- II 
2,011 5,00-l 3,152 18 24- 65 l, 127 95,j. 968 2,885 3,007 5,066 23 20 28 404 507 486 1,062 1,052 1,062 104 125 :'>96 2,215 2,105 2,194 5,799 6,018 5,821 40 54 58 723 892 875 2,U8 2,U8 2,219 
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IX. - Tableau des visites d'écoles gardiennes 
·-- - 

NOMBRE NOM 
de• #Jcole■ ••rdlea110■ ■ouml■e■ A l'la■peelloa. de■ cl••••• (al DESIGNATION 

Écoles Écoles gardteuues les écoles 
IJSS gardiennes communales adoptées ou subsidiées gardiennes communales 

en en en 
ressorts d'inspection principale. 

1888. 1 1889. 1 1890, 1888. 1 1889, 1 1890. 1888. 1188!). 1 1890. 

Anvers .•.•••••••• 1; f7 17 9 8 tt 87 88 89 

Malines . . • • • . • • • • 0 0 P 11 H 12 20 25 24 

Bruxelles .••.•••••• 68 65 63 11 t2 t8 223 240 214 

Louvain •.•••.•••• 35 35 3{ 14 t6 tO 54 53 57 

Bruges •••••.••.•• 12 13 13 28 4':? 5-1 24 27 26 

Courtrai •••••••.•• 7 7 7 20 30 45 13 12 i2 

Alost • • • ••••••.. 22 21 21 34 38 47 33 31 30 

Gand •.•••••••.• 30 30 30 23 23 20 90 87 03 

Charleroy •••••••.• 128 130 13{ 21 30 42 151 Hi3 157 

Mons ••••••••••• 94 00 98 1a 15 33 127 1u9 130 

Tournai .•••••.•.• 59 58 58 15 14 22 07 66 60 

Huy ••.••.•• , ••• 33 34 37 � 0 l 40 50 � s 

Liége •••••••• , •• � 1 51 54 •• •• œ 13{ 13:S ~35 

Hasselt LLLLLLLLLL � � � ) 10 10 ) 8 ) 

Arlon •• • ••.•.••. 17 17 1l 12 13 13 20 20 20 

Marche •.••.••••• 10 10 11 10 12 13 10 10 H 

Dinant •••••.••••• 31 30 30 -il 40 4{ 35 I 2• 32 .,_ 
Namur .•••.•••••• 42 42 42 I 2 • 43 43 4a 45 40 .,_ 

--- --- --- --- - 
Le Royaume. - Touux ••• Oi9 079 080 300 363 457 1, 11)4 1,212 1,202 

(a) On doit entendre par classe; une réunion d'élèves, pincés dans une salle distincte, sous la direction d'un membre du personnel 
enseignant. 
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communales, adoptées ou subsidiées, faites par les inspecteurs cantonaux, pendant lès années {888, i889 et {890. 
I - -- · I · L --- I · · · · I --- I · LLL . . - LL 

DRE NOMBRE NOMBRE NOMBRE NOMBRE 
que c,oatenalent de■ école■ cardlcnne■ commaaales que l'ln■pectear dea école■ c•rdleane■ adoptée■ oa subsidiée■ 4ae l'lnspectear de■ cl•••e• (a) de• éeole■ sa...,lennea comm11.nales que l'lnspectear de■ c::las■ea (a) de■ écoles aardlenaes adoptée■ ou subsidiées que l'laspectear 

les écoles gardiennes n'a pas visitées n'a a visitées n'a pas visitées n'a a visitées n'a pas visitées n'a a visitées n'a pas visitées u'a a visitées 
adoptées ou subsidiées visitées qu'une fois plus d'une fois visitées qu'une fols plus d'une fois . visitées qu'une Cois plus d'une fois visitées qu'une fois plus d'une fois 

en ) 11 CD en en eu en en en en en en en 

4888. 3 rsas. 3 ·1890. f888. 14889. , 4890. 4888. 1 _.889. 14890. f888. 14889. 14890. 4888. , 4889. ] 4890. 4888. 3 4889. · 1890. 4888. 1 f889. 3 4890. 4888. , ◄889-14890. 4888.14889. , f890. f81l8. , f889. , f890. f888. 1 4889.14890. 4888. , 4889. , fS.90. 4888. , 4889. , 4890, 

22 21 20 ) œ ) » œ œ 17 17 t7 œ œ . 3 1 2 6 7 9 œ . œ œ œ L 87 88 89 » , œ H 2 3 H f9 2G 

15 15 10 œ œ œ 3 3 3 ( 6 6 œ œ . 4 6 3 7 � 9 1 œ œ 6 8 10 20 17 u œ œ . 7 9 7 8 9 12 

20 22 41 6 1 4 54 23 28 28 41 31 3 2 4 7 6 11 1 4 u 28 16 19 137 96 127 58 128 68 4 3 9 u 12 28 2 7 4 

24 27 29 2 )) œ 15 u 9 20 21 D38 œ œ . 9 7 8 � 0 11 4 1 ) 21 23 16 29 29 41 , . • 14 8 12 10 19 17 -a 

O& 55 70 •• 1 œ 5 2 5 9 11 8 B " 3 u 13 19 u 25 32 œ œ L 4 3 u 20 24 12 » 7 4 19 17 G)" 17 31 41 .a 

33 51 08 1 1 1 1 2 2 5 4 4 2 5 6 4 6 13 u 10 24 2 2 2 5 a 4 6 6 6 2 \3 13 5 7 u 26 31 .u 
LL 

54 03 72 L œ )). 4 2 œ ï) 19 21 » œ 1 5 P 8 29 20 38 œ . œ 6 2 • 27 29 30 œ œ 1 9 12 15 ,Hl 51 58 

50 30 53 » •• » 12 9 16 27 30 23 L . œ 5 3 2 18 20 .24 L œ •• 46 · 47 55 44 40 38 » . œ 8 3 3 22 27 50 

29 30 57 . œ œ 40 28 32 88 102 102 œ l » 12 u u 9 15 28 . œ œ 44 28 32 107 125 125 œ 2 œ 19 21 u 10 f6 43 

19 20 43 œ . . 15 17 12 79 79 86 œ œ œ 3 2 t8 12 13 15 œ œ è 22 22 13 105 108 117 œ œ œ 3 2 22 16 18 21 

15 15 2-i 1 2· 1 9 7 1 49 49 56 œ œ œ 1 œ 3 14 u 19 » 3 1 H 0 2 55 54 63 . œ œ 1 è 4 u 15 20 

5 6 7 » œ 1 5 5 4 28 29 32 œ œ » œ 2 2 5 4 5 L L 1 6 7 5 43 43 46 » » œ œ s 2 5 4 � 

•• » » . œ 9 13 12 22 58 39 23 8 L . œ œ , . . 12 19 52 63 67 5" 59 49 28 œ T• œ œ œ » • . • œ 8 

f6 20 20 • 2 » 3 2 2 2 1 3 œ 1 ) 5 l 7 3 s 3 œ 5 œ 6 2 3 2 1 5 œ 1 œ 9 u 13 l a 7 

œ u u ÉG 1 » œ 8 15 11 8 4 6 3 2 2 4 H 7 :s ) 4 » » œ 10 15 . 16 9 5 4 3 2 2 a 12 9 7 œ 4 

11 15 u œ . RL 5 5 0 5 5 5 L 2 • 8 6 H 2 4 2 œ . L � 5 6 5 5 5 » 2 œ 8 6 H 3 5 T· 

41 40 44 œ » 6 G)- 17 u 8 13 to 4 t 6 36 35 -G) 1 4 .6 6 24 17 15 9 15 ïï 4 1 6 55 O& 3:! 2 4 2 _., ù. •• 8 

30 51 47 1 . œ 16 u 17 25 28 G)'" 2 5 œ 24 23 23 6 15 20 1 L . 18 16 19 26 29 27 2 (i » 27 20 2i l ïe SOSOD» -ù 

------ --- --- --- --- --- --- --- --- --- II --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- 
420 502 o-" 12 6 22 207 175 184 460 498 483 u 23 22 U4 151 183 151 189 252 49 46 81 434 371 392 711 795 729 15 37 35 193 191 256 212 274 301 .,_ 
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X. - Tableau des visites d'écoles. d'adultes 

L 

m 

6 

2 

6 

?t: 

T 

! 

[ 

A 

u 

. 

d 

L 

NOMBRE NOM 

D~SIGNATION 
de• écoles cl'adaU:e11 ■ouml■e■ à l'hHpectlon. de■ ela1111e• (a) 

D Ecoles Ecoles d'adultes les écoles 
DES d'adultes communales adoptées ou subsidiées d'adultes communales 

en Cil en 
ressort! d'inspection printipale. 

1 4 6.89. 1 4 890. . 4888. 1 4889. · 1 
1 

4889. 1 4.890 • 4888. 4890 .. 4888. 

37 55 50 1 1 1 100 IOi 115 

20 21 21 œ œ œ ,o 42 41 

{O!j 109 f05 œ œ œ 550 361 560 

5i 61 6-' 3 u 3 tOi 109 118 

50 q- q- 1 1 4 55 54 40 _, ILOB 

,,- q- 25 ù 0 12 40 41 45 -v I IB 

22 20 21 0 0 i 39 38 JO 

,2 43 ,U 2 s 2 Ut U7 rno 

153 151 153 0 2 5 218 210 226 

117 11i 115 1 1 4 188 180 ïm2 

46 50 48 1 1 i 72 7il i4 

127 131 ïG9 œ œ 1 160 173 170 

210 214 217 3 � � 335 550 324 

30 30 42 13 12 13 43 46 40 

08 07 108 21 17 15 !08 107 118 

ïe 9 117 120 30 38 30 113 121 12-1 

108 1i2 175 20 26 20 17ii 180 183 

153 t5i 150 1G ï( u 180 100 101 

--- --- 
1,555 1,58i 1,606 150 140 U3 2,404 2,538 2,570 

(a) On doit entendre par classe: une réunion d'élèves placés, dan, une salle distincte, sous ln dlrcction d'un membre du personnel 
enseignant. 



( 23 ) [ ~a 128, § 

communales, adoptées ou subsidiées, faites par les inspecteurs cantonaux, pendant les années :1888, 1889 et {890. 

BRE NOMBRE NOMBRE NOMBRE NOMBRE 
qae contennlenl des école• 41.'•dultes communales que l'Jn11peetear des école■ d'adulte• aclopCéea oa 11a.bsldléett qae l'laspecteul' des ·classes (a) de■ école• cl'acla1te11 commanale• qu.e l'inspecteur de■ classes (a) d.es école■ d'aclaUe■ acloptée!I ou ■absldlées que l'ln11pectea• 

les écoles d'adultes n'a a visitées n'a pas visitées n'a a visitées n'a pas visitées n'a a visitées n'a pas visitées n'a a visitées 
adoptées ou subsidiées 

n'a pas visitées 
visitées qu'une fois plus d'une fois visitées qu'une fois plus d'une fois visitées qu'une fois plus d'une fois visitées qu'une fois plus d'une fois 

en en en eu en en en en en en en en en 

f8S8. \ rn89. S 1890. 1888. 11889. 1 1890. 1888. 1 18:19. 11890. 1888. · 18S9. 1 1 ;:;90. 1888. 11889. 1 1890. 1888. 1 1889. , 1890. 1888. , 1889. 11890. 1888. 14889. 11890. 1888. , 1889. , 1890. 4888. , 4889. , 1890. 4888. 14889. 14890. 4888. \ 1889.11890. 4888. 1 1889. , 4890. 

t 1 1 5 3 s 20 26 c,- 6 6 t1 1 1 1 œ L œ . . œ 5 4 s 76 71 72 28 32 39 1 1 1 œ œ œ œ œ • -.> 

» J) L 9 S• 9 9 t1 7 2 1 5 • œ » œ . L . • )l 9 [ ro 25 29 t5 6 2 16 •• œ œ . » •• œ • . 
œ L œ 47 43 61 23 27 38 55 39 6 » » . œ L » œ œ œ i56 126 177 191 163 192 12 72 » » » œ • œ ! , L • 

4 4 4 33 ~c, 30 22 29 33 2 » 1 3 2 2 » 1 1 • œ » 48 46 43 59 65 72 » è 3 4 3 3 œ t 1 œ • L a~ 

1 1 9 10 6 5 t9 18 13 1 3 5 œ œ 2 1 1 2 œ •• œ 14 10 ) 40 39 32 1 � 9 . œ 4 t 1 � œ œ œ 
10 21 31 6 6 4 12 tO 17 5 7 4 t L 4 6 8 7 1 1 1 8 1Q 11 24 16 27 ) 1a 7 1 œ H 13 19 18 2 2 s 

u u 18 9 9 12 13 H 9 » » K t 3 3 5 3 3 " » 1 ) 18 25 20 20 É! H » . 5 7 10 9 7 6 œ . 2 

4 4 4 5 6 8 8DD t9 17 12 18 19 œ L . t 1 . 1 1 s 10 P H 98 99 122 27 39 17 œ œ » 2 2 œ s 2 4 ILB 
l 3 7 4{l 46 55 10{ 10;; 93 œ •• 5 6 2 4 K . 1 œ » œ 68 62 66 150 157 153 œ » 7 7 3 5 » » OTS œ œ œ 
1 1 4 t9 18 t6 94 88 84 4 [ 15 t " 2 œ 1 2 œ •• œ 37 27 25 U7 141 142 4 21 19 1 œ 2 » 1 2 ]3 ]3 œ 

1 1 1 t3 t6 10 28 31 35 5 3 3 . 1 • 1 œ 1 œ )) ]3 18 19 H 45 51 58 9 5 5 œ 1 » 1 » 1 » . œ 

" œ 1 76 67 68 44 60 50 7 4 12 » œ 1 • » œ œ œ 8 96 88 81 56 77 63 u 8 26 œ •• 1 » œ œ L œ • 

u 6 � 153 !27 145 5,1 79 72 23 8 L 5 5 � œ œ K œ œ . 177 172 192 136 151 152 22 t6 œ u 6 5 RR œ » œ œ • 

u 15 14 26 50 28 9 9 u 1 » J) 15 9 9 œ 3 4 œ œ 28 32 32 u u 17 1 » » u 10 to œ 3 4 » » • 

21 17 15 70 69 81 28 27 27 8 1 œ 17 15 u 4 2 1 œ 8 » 78 76 86 30 29 32 » 2 » 17 15 14 a 2 1 œ œ œ 
39 as 36 74 i5 85 30 38 28 5 a 7 31 33 28 7 4 6 t 1 2 76 75 88 32 41 28 5 5 8 31 33 28 7 4 6 t t 2 

29 20 20 U9 us 153 19 23 20 8 t 2 29 s� 18 œ 1 s • œ " 153 Hî6 156 22 23 2, œ 1 3 29 25 18 œ 1 2 œ œ J 
j 

17 17 1� 133 135 133 20 22 24 L . s 15 u »3 1 s 3 . œ 8 162 163 Hi9 24 27 29 » » 3 t6 15 12 1 2 3 . œ œ 
--- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- 

1i2 t6i 185 806 845 90;5 579 633 604 108 106 Oi 121 110 104 20 27 35 3 3 6 1,157 1,104 1,183 1,189 1,211 1,225 us 223 162 129 i19 124 38 45 51 5 5 10 

-- LLLLLLLL LLR LLL __ LLL •····· ····-·· · · I · · 
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XI. - État nominatif des dames déléguées pom· inspecter l'enseignement dit travail 
à l'aiguille dans les écoles primaires de filles et les écoles primaires mixtes. 

Situation au 51 décembre 1890 . 

LT 
8D 0 œœ 9 . LR 

DÉSIGNATION 

0 r.; 

de, 

rmorts d'iospeclioo principale, 

NOMS ET PRÉNOMS 
des 

INSPECTRICES DtLtGUÉES. 

DATE 

RESIDENCE, de la 

DÉLÉGATION. 

FONCTIONS EXERCtES 
par les 

Inspectrices th'léguées 
en dehors 

de I'Inspectlon, 

s 

u 

4 

� 

6 

l 

8 

S] 

lO 

H 

1u 

H- 

45 

17 

18 

Anvers •.....•• 1 Wuyts-Rysbeuvels •• 

Malines ••••...• 1 Scbryvers, ~lario. 

Bruxelles . 

Louvain. 

Bruges • 

Courtrai 

Alost. 

Gand •• 

Charleroy • 

l\fons. 

Tournai. 

Huy 

Liége , 

Hasselt. 

Arlon • 

. Marche. 

Dinant • 

Namur 

Gilias, Marie. 

§K&»! é R §êé! ! êI[ K{ êÉI 1 Tirlemont 
tine-Sophie. 

Albertz, Marie. 

De Bleeckere, Virginie. 1 Helchin 

De Sitter, EfüA, • • • 

Terryn, Sophie 

Houtart-Fichefet, Ph. (a) 

Decrucq, Irma (b) 

Uuwart, Anna •• 

Grandmaison, Charltt•. 

[ éÉ?ÜI. ê{ éGï R 63é &" R 

Anvers ..•. 1 13 novembre 1886. 1 Maitresse de couture à 
l'écolecommunalL• 
payante, rue de SDe :­ 
frande, à Anvers. 

Tremeloo .•• 1 4 décembre 1885, 1 » 

Schaerbeek 

Gbistelles 

Termonde 

Gand 

Tongres (Ju­ 
met). 

Dour. 

Genappe. 

Huy. 

Visé •• 

7 août 1886. 

29 septembre l 885. 1 Directrice des écolesgar­ 
diennes commua ales à 
Tirlemont. 

16 août 4 885, 

21 juillet 4 885. 

3 décembre 1~85. 

•10 décembre 1885. 

s� avril •1889. 

24 juillet 1890, 

2-i janvier 1887. 

6 février l 886. 
24 mars ~ 887. 

4 avril 1886. 

Institutrice communale 
en chef à Helchin. 

lnstilutrice à l'école 
adoptée de filles à 
Termonde . 

Directrice d'école com­ 
munale de fillesà Gand 

lnsUtutrice en chef de 
l'école commuuale de 
filles à Tongres, sous 
§K&êïR 

Reyuders-Van Genck. 1 Saint-Trend. 1 18 décembre ~887. , , 

\Valens, Marie-Aune. Arlon • • • 2-1- juillet 4885. Institutrice à l'école des 
Sœurs de Notre-Dame 
à Arlon. 

Jouret, Eugénie • • . . mé! ?ê L 118 février 4886. 1 œ 
Petitjean-Hermant, Au- Sinsin • 7 juin 4886. 1 œ 
gustine. 

Henckels, Ernestine • • Andeuoe. . 1 7 février 4887. 1 Institutrice à l'école 
d'application, annexée 
à la section normale 
d'institutrices de 
l'Etat. à Audenue, 

Ué• )lm• Iloutart-Ftchefet remplace Wt• llublet, démissionna ire. 
(bJ Al11• Deerucq, ancienne institutrice communale à Dour, remplace Al11• Bureau. Celle-ci, iustitutriee communale à Ghoy, avait été désignée 

le 31 octobre 1883, pour succéder dans les fonclious d'inspectrice déléguée, à Aflle Carelle, démissionnaire. MU, Bureau a exercé son mandat 
d'inspectrice jusqu'au 22 juin 1889. 



XII. - Tableau des visites d'écoles primaires de filles et d'écoles primaires 
mixtes (écoles communales, adoptées ou subsidiées) faites pm· les inspec­ 
trices déléguées, pendant les années 1888, {889 et {890. 

7 
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XII. - Tableau des visites d'écoles primaires de filles et d'écoles primaires mixtes 
LL ·--· I -- . -·- LLL -- --· I · - LL 

d& &! f NOM 
tlet1 école11 .-;.coblle1111 dnn!'I le11 re■t1ort!'III d'fn,.p~etlon 11ouml• 

DÉSIGNATION d la NUrY •.• Ulnnce l.le l9IA!llpectrlee. dea cla,11u~t1 (a) 

des Écoles 1 Écoles les écoles 
UESSORTS D'INSPECTION primaires de filles primaires mixtes primaires de fi lies 

en en en 
PI\INCIPALE, 

11880. 11800. 1 1880. 1 fSOO. 3 1880. 11890. 1888. 1888. 1888. 

l\lalines. 

Bruxelles • 

Louvain ~ •....... 

llrurres • . • • • . . . . . 

Courtrai, 

Ainsi. 

Gand. 

Charleroy. 

Mons •. 

Tournai. 

lluy ••.... · · · • • 

Lié1~e. 

Hasselt . 

Arlon •• 

l\la1·che. 

Dinant . 

Namur • 

Touux ... 

M 53 5G 20 5;; 33 100 200 su 1 

20 20 20 50 :;o 57 04 06 07 

50 02 02 us ïe e ttl 448 -450 .&,U 

104 !00 108 Hi3 f54 1� � 183 183 180 

15 to ïe 102 101 10( ü8 DD8 •·CJ ..,_ i>- 

H H 12 01 30 21 28 51 55 

17 17 17 ms U7 us -10 -lü 47 

31 32 31 ti4 !j,i !l4 200 100 180 

U3 143 144 58 58 èI 250 203 208 • 1 

137 130 15G 55 50 58 25~ 256 250 

101 tOI ïe ï 30 38 38 103 103 rno 

f30 130 120 ft5 tu 114 230 224 !l30 

101 102 104 100 HO 108 318 522 327 

Éê 17 18 102 tOI to9 30 35 5, 

50 40 40 114 ft7 122 72 71 71 

24 27 28 tll 123 150 30 52 53 

40 49 D88 CJ" 20 22 50 30 64 i>. .i> 

88 00 00 31 20 34 124 123 tCJ• .a 

--- --- --- 
1,130 1,141 1,153 1,4{5 f,450 1,472 2,7i5 2,7i5 2,802 

: 

(a) On doit entendre par classe: une réunion d'élèves pincés, dans une salle distincte, sous la direction d'un membre du personnel 
enseignant. 
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(écoles communales, adoptées ou subsidiées) faites par les inspectrices déléguées, pendant les années {888, 18891 et 1890. 

BRE NOMDRE NOMBRE NOMBRE NOMBRE 
que coatenaleac de• école• primaire• de lllle11 que l'ln.specfrlce des écele■ primaires mixte" que l'ln!fpccf.-lce dc,11 cln••"'• (a) (le11 école-s pTlmalre'I de IUJea que, l'fu,.pccfrlce de11 classes (a) de8 école11 primo.Ires ml:ate!I que l'l1111pectrfce LL 

les écoles n'a pas visitées a visitées n'a pas visitées a visitées n'a pas visitées a visitées n'a pas visitées a visitées 
primaires mixtes en en en en en en en en 

en LL 

1888. 
1 

1889. 
1 

1890. 1888. 
1 

1889. 1 1890. 1888. 
1 1 1 1 1 

1889. 
1 1 

1889. 
1 

1 1 
1890. 

1 
1889. 

1 
1.890. 1.888. 

1 1 
1880. 18fl0. 1888. 1.889. 1890. 1888. 1890. 1888. 

1 
1890. 1888. 1889. 1888. 1889. 1800. 

1 
-- 

1° Écoles pl'lmalres commnunlcs. 

:'i8 69 72 a ) 8 ;;o 25 28 14 1:9 22 f:l u 11 74 fOO 114 122 9i 97 g- 40 56 15 20 ïe _;) 

82 83 87 t 4 1 19 ÉG I.O 38 30 35 18 17 22 � 1 1 61 65 66 59 56 t>ï 23 2i 30 

100 fi6 2" .. œ 12 17 59 50 45 78 63 61 3,i 46 50 22 60 01 4:W 390 355 79 115 Hi 30 . 01 H4 r LL 
207 218 ')C) •• 53 40 45 51 60 63 HO 90 88 45 t'!"'·' 07 ) 1 71 60 102 112 t20 117 HO 128 60 78 97 __ .:, oo 

U5 151 Ùi2 » œ L 15 16 10 45 » 55 57 101 08 » œ •• 58 52 52 67 » 5-1 78 151 98 

70 57 ,,- 3 5 3 8 8 0 32 19 ( 29 11 É! 9 IO 10 19 21 I.O 27 21 8 52 10 ïS• _, 
D 

U8 253 258 9 8 12 8 9 5 64 75 121 St 74 27 20 21 38 20 24 9 00 12:i O)')'" 49 128 33 --.> 

58 58 58 21 24 24 ïb 8 7 27 24 27 27 50 27 188 1i0 16i 21 20 ïP 27 2G 28 31 5:l 50 

Oa 64 64 7i 78 40 06 65 104 49 57 51 0 1 0 152 13,l 80 tOï 129 188 56 63 5(l 9 1. 8 

62 65 60 157 Hl 104 œ 25 32 ms 54 5;, œ s u 252 220 173 œ 5tl 80 62 01 61 • s 1S 

.(3 46 46 g- :51 28 74 70 73 ta 16 LR LL 21 22 13 lH Sil 45 129 1s) 116 15 17 33 . 28 29 t3 _, • a 

129 150 158 52 ti9 72 78 71 57 81 84 72 32 30 42 80 112 155 150 112 101 96 120 
J 

94 30 33 44 

157 c ï U5 24 20 27 77 i3 7i 88 100 95 21 10 15 154 78 70 HU 244 218 116 131 128 21 10 [ · 

116 115 120 :; J 5 15 17 15 47 51 66 ms 50 .(3 7 0 6 25 24 28 61 65 77 na 48 49 

119 1 '1'> 130 23 20 27 27 29 22 75 75 90 59 42 -o, I 37 30 3l O& 55. 57 78 79 99 41 43 51 »3I 

111 1':!5 150 7 7 8 17 20 20 80 92 89 31 51 41 9 7 11 21 25 22 80 90 89 51 33 .4{ 

2!> 20 22 •• 1 1 .f9 .f8 51 s 4 5 <)- 16 10 œ 1 3 59 58 01 s 4 3 25 16 ïP -.> 

O»3 29 s, 23 16 15 6;, 74 75 14 11 19 17 18 H, 45 :;1 17 81 92 106 u H 10 17 1.8 11$ 

--- --- --- --- --- --- --- --- II --- --- --- - 
1,704 1;010 2,005 404 .'57 437 066 684 - 716 ou 880 956 409 570 IH6 1,10a t, 111 t ,068 1,610 _ 1,664 1, i3l 1.,108 l, 173 1,526 590 743 677 

I I · · --·- ---- -- I · LLLL è LL LL 
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NOMBRE NOJI 
de■ école■ établit"' dant1 le11 re■■ort■ d'ln11pecltloa aoaml11 

OtSIGHATION A la ■ur..-ellla.ace dt!I l'lni.pectrlee. •e• cloau,s (aj 

dei Écoles Écoles les écoles 
IIESSOIITS D'INSPEc·rroN primaires de filles primaires mixtes primalres ùe filles 

en en en 
PRINCIPALE, 

1 
t880 •. , 

1 1 1 1 
t888. t8!)0. t888. 1880. t800. t888. t880. t800. 

Anvers • 

Malines. 

Bruxelles • 

Louvain. 

Bruges • 

. Courtrai. 

Alost. 

Gand. 

Charleroy • 

Mons •• 

Tournai. 

Huy. 

Llége , 

Hasselt • 

Arlon •• 

l\Iarche. 

Dinant • 

Namur. 

Toraux ••• 

Écoles primaires communales. 

Écoles primaires adoptées ou 
subsidiées. • • • • • • • 

>e >Mc } 2 ïS]f ù M. } R œ R 

30 40 42 22 13 13 c § t52 104 

48 48 .&O 38 37 35 :3· tu tu 
33 35 38 IO w u tl6 tl3 100 

43 -12 41 to 17 11 80 80 88 

61 03 08 3-l 36 35 t« rno 103 
•c, i3 72 17 12 t8 §PDB 108 177 ,_ -- 
77 77 78 •c, 32 38 187 18i l!J3 ;). 

53 50 50 . » . 128 122 138 

20 27 2rs 3 3 u .u L:ü 40 

28 28 . 27 4 4 ., 48 48 40 

22 21 21 œ . L 38 37 30 

u u w 0 5 5 c,• 28 20 _, 

t2 12 12 15 u u C)" 20 20 _a 

31 30 L:ü 80 87 75 05 7.J iO 

21 30 31 -14 ;l2 ,·c, 20 48 51 il. 

21 . 25 24 47 55 5.(. 31 33 5!.i 

41 -il ,13 u tO 11 .&O -li 50 

00 05 74 1 t B 88 100 113 

--- --- --- --- 
i02 730 iM 308 303 380 t,483 1,500 t,Gill 

t,130 1,UI 1, 15:> 1,413 t,-150 t,-172 2,775 2,ïi5 2,802 

702 730 704 308 3!!3 380 t,.&83 1,500 1,füil 

--- --- --- --- 
t,832 t ,87t 1,017 l,8tt t,8-!3 t,852 4,258 .&,305 -1,.f:;;; 
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- III · - I - 

BRE NOMBRE NOMBRE NOJlfBRE NOIIIBRE 
que contennlent de!'I écoles prln1nlrc!'I de filles pKÉL» l'inspectrice des écolc!'i prJrnnires 111Cs.tes que l'lnKpectrlco ''" •• cln!lseN (a) des écoles primaires de filles que l'inspectrice des classes (a) des écoles primaires rolxtci'I" que l'inspectrice 

les écoles n'a pas visitées a visitées n'a pas visilées 1 a visitées n'a pas visitées a visitées n'a pas visitées 1 a visitées 
primaires mixtes en en en 

1 
e,1 en en en en 

en 

1 

1 
1 1 1 1 

1890. 1888. 
1 1 

1 
1 1 

1888 
1 1 1 1 1 1 1 1 

1888. 1889. 
1 

1890. 1888. 1889. 1890. 1888. 1889. 1889. 1890. 
1 

1888. 1889. 1890. 1889. 1890. 1888. 1889. 1890. 1888 1889. 1890 t888 1889. 1890. 

2° Écoles p1•hnah•cs adoptées ou sub§idiécs. 

ïB� 18 21 2 4 2 54 56 40 15 6 2 7 7 H 51 .i,5 57 92 107 107 42 9 7 15 9 14 

14 10 56 54 59 9- 26 20 115 11 15 51 25 20 82 89 94 58 42 55 ÇJ- 18 O[ 61 00 50 12 -.J -.J 

g- 8DD8 59 9 H 18 2-i 24 20 tO 12 7 0 5 7 55 46 59 81 67 50 20 20 26 5 5 15 _,) _.., 
28 29 18 20 14 14 g- 28 27 12 t;; 6 4 2 5 30 26 29 50 65 59 22 25 9 6 4 9 -.J 

72 159 71 » L L 61 63 68 10 •• 8 24 36 35 8 
RR 

8 144 159 103 24 L L 48 139 71 

g- 21 28 21 ,U 24 51 29 48 ) 7 5 9 5 t5 51 117 8~ 7f 51 89 10 15 7 15 8 21 _,) 

tl2 62 79 42 34 47 35 45 51 24 10 35 8 16 3 99 95 105 88 94 78 43 30 76 19 32 3 

L l) 8 i6 1G 19 37 34 -iO L •• » •• )) œ 39 58 JO 89 84 98 œ L 8 » " 8 
5 5 5 24 g•• 12 2 2 15 •• 5 3 3 œ " 41 42 27 3 3 15 " 3 3 5 L œ _., 
5 5 5 28 20 24 œ ) 5 4 a 4 8 » » .f8 50 40 8 18 6 5 � � œ D œ 
8 ll RR 7 10 9 15 11' 12 •• . L L " " ) 16 P 30 2f 27 •• œ ]3 L " " 

11 7 0 11 S3 10 3 5 5 5 � 5 1 » n 18 18 17 9 10 12 10 l 5 1 " � 

20 17 18 6 9 8 6 3 4 u 1:; 12 1 1 2 12 21 17 13 5 9 18 16 15 2 1 5 

106 !09 97 14 15 17 20 24 28 50 45 44 50 .. u 20 Ç)- 27 27 58 47 52 54 58 62 52 51 35 _, 

48 6 •. 64 5 1G 10 16 14 21 22 22 28 22 50 24 ) 20 12 21 22 59 25 35 54 23 30 ;;o LL 
47 55 55 10 9 12 lt 16 12 55 3;l 58 12 20 ïe 15 12 19 16 21 16 35 5a 39 12 20 10 

É 

u 11 11 0 2 7 35 30 36 7 2 l 7 8 4 ]3 2 9 41 45 41 7 2 7 7 0 4 

1 1 •• 20 31 40 OD[ 54 1i4 1 1 LL œ 8 " 50 55 54 58 47 1>9 1 1. œ œ . œ 

--- ---- --- --- --- --- --- --- ·I · · II I ---- --- --- --- --- --- --- 
579 027 5if 259 283 285 ,U3 447 481 :!41) 2!0 2U 158 185 100 57i 037 639 900 955 f,012 354 501 328 225 526 243 

RÉ CAPITULA TI ON""- 

1,704 1,916 2,003 464 457 457 606 684 ilü 914 11) 9 1 956 499 570 5f6 1, 1651 1,111 1,068 1,610 1,664 1, 73J · 1,108 1,173 1,326 1 596 745 677 

579 627 571 259 285 285 ,i,{3 .Ui 481 240 210 214 1.58 183 166 577 037 659 906 955 1,012 554 301 328 225 326 243 

--- --- --- III --- III ------ --- ---- --- --- --- --- --- --- --- 
2,285 2,543 2,5i4 723 740 720 1,119 1,151 1,207 1,154 1,m,o 1,170 057 755 68~ 1,742 1,748 1,707 2,516 2,617 2,746 1,-i62 1,47,i 1,654 8~f 1,069 \120 

) 
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XIII. - Inspection spéciale des écoles des orphelinats de jeunes fi,lles, sous 
le rapport de l'enseignement du t,·avail à l'aiguille. (Dépêche à M. le 
Ministre de la Justice, n° {4775 .•.. ) 

IIOl'ISIEUR LE MIHISTRP-, 

Les écoles des prisons el des élablissemenls de bienfaisance, ressortissant au Ministère de la 
Justice, sonl soumises à ln surveilloncc des inspecteurs de l'enseignement primaire, qui font, 
chaque nonée, un rapport sur la situation de ces institutions. 

Un inspecteur principal me j èGé la question de savoir si les écoles des orphelinats de jeunes 
filles peuvent ëtre visitées, pour l'enseignement du travail à l'aiguille, par l'inspectrice déléguée. 

JI vous appartient, Monsieur le Ministre, de résoudre ln question. 
En vertu de la loi du 20 septembre t884, il Ü n, pour chaque ressort d'inspection principale, 

une lnspeetriee déléguée chargée d'inspecter le travail L» l'aiguille enseigné dans les écoles de 
filles el les écoles mixtes. 

L'utilité de celte inspection spéciale n'a pas besoin d'être démontrée. 
Les visites de l'inspeetriee seraient aussi profitables aux écoles des orphelinats de jeunes 

filles qu'elles le sont aux écoles primalres de filles el aux écoles mixtes. 
Si vous partagez mon nvis, je donnerai les lnstructions nécessaires pour que, désormais, les 

écoles des erphelinats de jeunes filles reçeirem les visites des inspectrices déléguées. 

Le Ministre de l'Jntfrie1tr et de l'Jnstruction publique, 

. f mc ùyf >L 

XIV. - Dépêclie de,,/. le ,JJinistre de la Justice siu: le même objet. 

a8 déeemt.re 11888, 

IIIONSIEUR LE IIIJNISTRE, 
D 

En réponse à votre dépêche du 26 novembre dernier, adminislralion de l'enseignement pri­ 
maire, i •• section, indicateur n• U771S", ·D»3» l'honneur de vous faire connollre que rien ne 
s'oppose à ce que les inspectrices déléguées, chargêrs d'inspecter 11.'S travaux A l'aiguille ensei­ 
gnés dans les écoles de filles el les écoles mixtes, comprennent dans leurs visites les écoles des 
orphelinats de jeunes filles, appartenant à lies commissions administratives d'hospices civils. 

Je partage votre manière de voir, Monsieur le Ministre, sur l'utilité que présente cette inspec­ 
tion spéciale, r.t je vous serais obligé de donner des instructions pour que la mesure que 
vous avez bien voulu me proposer soit mise à exécution. 

Le Alinistre de la Justice, 

JULES L.E JEUNE, 
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} <L I Circulaire aux inspecteurs principau» sïiï·--lé-mêfüe ·objet. 

MONSIEUR L'INSPECTEUR PRINCIPAL, 

Les établissements d'instructlcn ressortissant au :l\Iinislère de la Justice, parmi lesquels 
il y a notamment un certain nombre d'écoles d'orphelinats de jeunes filles, sont soumis à la 
surveillance des inspecteurs de l'enseignement primaire, qui font, chaque année, un rapport 
spécial sur la situation de ces institutions. 

D'accord avec M. le Jllinistre de la Justice, je vous prie de vouloir bien inviter l'inspectrice 
déléguée, chargée d'inspecter le travail à l'aiguille dans les écoles de filles et les écoles 
mixtes, à comprendre désormais dans ses visites, les écoles d'orphelinats de jeunes ûlles ètabties 
dans votre ressort. 

Le .Ministre tle l'huérieur el ile l' Instructicn publique, 

DEVOU>ER. 

XVI. - Alamtels classiques recommandés aux administrations communales 
et aux instituteurs pour l' enseiqnemetu dans les écoles primaires. 

I.A~CUJ; MATERNELLE. 

langue française. 
1. F. Courtois el N. Gillet. - Cours théorique et pratique de grammnire française en trois 

parties à l'usage de l'enseignement primaire, 5c édition, 1888. - Lambert-De 
Roisin, à Namur. - Prix, fr. 1-50. 

2. Guérard et Sardou. - Dictionnaire général de la langue française, !O• édition, 1888. - 
Ch. Delagrave, à Paris. - Prix fr. 1-90. 

5. A. Gazier. - Nouveau dictionnaire classique illustré, 4c édition, 1888. - A. Colin el C1œR 

à Paris. - Prix, fr. 2-60. 
4. L.-F. Dries. - Lire et comprendre. Premier enseignement d'écriture, d'orthographe et de 

lecture, 1_. livrets. - J. Lebègue rt 7IR â Bruxelles. - Prix, fr. 1-10. 
!5. Ch. Benard. - Dictionnaire classique universel français, historique, biographique, mytho­ 

logique, géographique et étymologique (édition spéciale pour la Belgique), 1889. 
- J. Lebègue et c1e, à Bruxelles. - Prix, fr. 2-80. 

6. F. Courtois et J. Toisoul. - Cours méthodique de lecture, d'écriture, d'orthographe et de 
langues combinées, à l'usage des élèves du premier degré des écoles primaires, 
1 •• et 2° livret, t888. -· Lambert-De Roisin, à Namur. - Prix, 50 centimes. 

l L § LImL f & b! ?L I Exercices de lecture courante basés sur l'analyse grammaticale à l'usage 
?êG écoles primaires, partie de l'élève, 6• édition. - A. Charpentier el Emond, 
à [ KÜL I Prix, 60 centimes. 

Langue flamande. 
8. Sleeekx. - Gronden der Nederlandsche spraakleer in belrekking met de programma's van 

het Staatsbestuur, ten gebruike van Iagere en middelbare scholcn, t888. - 
Ad. Wesmael-Charlier, te Namen. - Prijs, 60 eentiemen. 

9. Sleeckx- - Ocfeningen op de grenden der Nederlandsehe spraakleer in betrekking met de 
programma's van hct Stautsbestunr, ten gcbruike van Isgere en middelbare 
scholen, 1888. - Ad. Wcsmael-Charlier, te Namcn. - Prijs, 60 centiemen. 

m. A. Ve1•mast. - Kleine Nederlandsche spraakleer ten gebruike van Inger en middelbaar 
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onderwijs, twccde verbeterde druk, 1887. - Ad. Hoste, le Gent. - Prijs, 
75 ccnliemen. 

11. N. Hermann en JI. Kevcrs. - Onze l\locdertaul. Eerste eu twcedc trap van bel spraakkundig 
onderwljs in de volksschool, 1890 en 1889.-Callewnert, gebroeders, te Brussel. 
- Prijs, eerste deel, 40 centiemen, twcede deel, 60 centicmen. 

Langue allemande. 
12. l\f.-J. Bertrang. - I. Ncuc Schreib-Lese-Pibel, erster Teil, drille Auflagc, 1887; zweiter 

Teil, drltte Auflagc, 1888. - If. Neues Lesehueh für die mittlcre Abteilung der 
Prlmürschulen, erster Teil, zweire Auflagc, 1887; zweiter Teil, zweite Auilage, 
1888. - Noues Lesebuch Iiir die untere Abtcilung del' Primârschulen, drille 
Auflage, 1887 .- lV. Neucs Lesehuch für die obere Abteilung der Primârschulen, 
zweite Auflage, 1888. - Briick, in Arlon. - Preis, fr. sI2 bL 

ARITIO!ÉTIQUE. 

Langue française. 
1 :;. F. Servais. -- Ùlémcnts d'arithmétique suivis d'un recueil de problèmes à l'usage des écoles 

primaires, 1889. -- H. Mancraux, à Mons. - Prix, 1 franc. 

GF.OGRAP!IH,. 

Langue [rançoùe. 
H. J. Holnnd.i--Atlas manuel de géographie avec le lexie en regard des cartes, 1888.-Ad. Wes­ 

mael-Charlier , i1 Namur. - Prix, fr.1-2ti. 

HISTOIRE DE B~:LGIQUE. 

Langue fiamcmcle. 
11:i. J. Watcrsr.hoot.- De Gcschicdcnis van België in voorbercidc lessen, tweedc uitgave, 1887. 

- J. Van In en ci•, te Lier. - Prijs, 1 frank. 
-16. F .-A. S ... en D. C ... t. - Nieuwe geschiedenis van België of verzameling van Vadcrland- 

sche levensheschrijvingen derwijzc opgesteld om er de studio aan de jcugd aan­ 
trekkelijk van te maken, 1870. - Vandervoorst, te Brussel. - Prijs, :ÉL 1-~0. 

DROIT CONSTITUTIONNEL. 

La11gne française, 
17. E. Wallon, - Notions de droit constitutionnel et d'hygiène i1 l'usage des écoles d'adultes, 

,l• édition, ·I 888. - Lambert-Dei Roisin, »3 Namur. - Prix, 50 centimes. 
Cet ouvrage est destiné exclusicement à L'mseignement dans les écoles 
d'adultes. 

XVII. - Dl omuels classiques recommandés pour l'enseignement dans les 
écote« normales, 

18. J. Duflef', - Atlas de géographie contemporaine composé de ~1 cartes et cartons à l'usage 
de l'enseignement, nouvelle édition, -Th. Falk, à Bruxelles. - Prix, 5 francs. 

19. C.-H. Watelle. - Les principes élémentaires de la musique.- Schott, frères, à Bruxelles. 
- Prix, 71/J centimes. 

20. A. Gazier. - Nouveau dictionnaire classique illustré, 4• édition, 1888. - A. Colin et cie, 
à Paris. - Prix, fr. 2-60. 

s1L [ L Spruyt. - Traité élémentaire d'arboriculture, d'agriculture et d'horticulture à l'usage 
des écoles normales, 2° édition. - Chez l'auteur, à 1Uons. - Prix, 5 francs. 

22. F. Loise. - Anthologie d'auteurs français et d'auteurs belges avec notes et notices »3 
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l'usage de l'enseignement el des familles, 1888. - A. Castaigne, à Bruxelles. - 
Prix, fr. 5-75. 

25. Ch. Bénard. - Diclionnaire classique universel français, historique, blographique, mytho­ 
logique, géographique et étymologique (édition spéciale pour la Belgique), 1889. 
- J. Iehègue et C10, à Bruxelles. - Prix, fr. 2-80. 

24. C.-H. \Va telle. - Nouvelle méthode théorique et pratique de musique vocale, 2 parties. - 
Nuchtshelm-Colman, à Bruxelles. - Prix, fr. 5-1'50. 

21'5. J. Aubert. - Cours de pédagogie et de mëtholodogie, 1888. - II. Manceaux, à !\Ions. - 
Prix, If francs. 

26. F. Masson cl C. Wiliquet. - Manuel de droit constitutionnel. Notions élémentaires des 
institutions constitutionnelles et administratives de la Belgique, suivies de· la lêgis­ 
lation sur l'instruction primaire, 4c édition, 1889. - J. Lebègue et c1œR a 
Bruxelles. - Prix, fr. 2-25. 

27. Ch. Van Sweevclt. - Le travail du bois à l'école normale et à l'école primaire 7y collection 
de dessins comprenant 12 planches coloriées, 1889. - J. B. Schaumans, O» 
Saint-Gilles. - Prix, 2-215 le volume et 12 francs les dessins, 

28. A l\Ioria en D. Vercammen, - Onmisbnre hnndleiding voor ondcrwijzers en onderwijze­ 
ressen, leerlingen-onderwijzers en leerlingen-onderwijzcresscn en alwie zich met 
Land-, Tuinbouwkundc en Boomteelt onledig houdt,1887. - J. Van In en C1œR 

te Lier. --· Prijs, 5 Irank. 
29. C. Hebbel und P. de Mout. - Deutsches Lcscbuch aus den besten Dichteru und Schrift­ 

stellern, 1 Teil, 1886. - J. Van In und C10, zu Lier . ....:.. Prcis, 2 Frank. 
50. A. Doegen.-Cours de langue allemandev--rf'raitê de prononciation et de lecture appliquées 

à l'élude de l'orthographe, 2• édition, 1887. - Kiessling et C10, à Bruxelles. - 
Prix, i-50. 

51. W. Brëlsch, - Grammaire allemande. - Exercices de langage, d'écriture et de lecture, 
1 É7 partie. Grammaire allemande basée sur la proposition simple et sur la compa­ 
raison suivie avec la langue française; 2° partie, la proposition simple et ses 
parties; 5° partie, la proposition composée, 1887-'1888. - J. Lebègue et C", 
à Bruxelles. - Prix, fr. 2-80 les trois parties. 

52. W. Brëlsch. - Lectures allemaudes, 2° édition, 1888. - J. Lebègue cl C1c, ù Bruxelles. 
- Prix, fr. 1-50. 

55. C. !Harzorati. - Einige Bliiten der Deutschen Lyriek und Prosa, 188~. - A. Castaigne, zu 
Brussel. - Preis, 2 Frank. 

5i. C. Van Tiel. - First lcssons in Reading and Translation, 1885. - Akkeriuga, te Arnster­ 
dam. - Prier, 1 Franc. 

55. Id. - The school Beader, 1886. - Akkcriuga, te Amsterdam. - Price, 2 Francs. 

XVUI. - Livres destinés aux bibliothèques scolaires et aux distributions 
de prix. 

1. A.-J. Namêche. - Pierre Dekoninck et Jean Brcydel. Deux héros flamands, 1887. - 
Ch. Fonlcyn, à Louvain. - Prix, fr. i-50. 

2. Id. - Les Van Artevelde et leur époque, 1887. - Ch. Fonteyn, à Louvain. - 
.Prix, 2 francs. 

5. Ém. Wolff (traducteur A. Damseaux).-Lrs engrais, traduction d'après la 10• édition alle­ 
mande, 1887. - G. Mayolez, à Bruxelles. I- É»ï R fr. 5-?fü. 

4. Ilallcz d' Arros. - Ag1·iculture primaire ou la science agricole mise à la portée dos enfants. 
Lectures à l'usage des écoles rurales, 1 !î• édition, 1883. - Borrani, à Paris, - 
Prix, 60 centimes • 

9 
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?S. A. Langlois. - Instruction sur l'organisation et le fonctionnement des sociétés de secours 
mutuels, -1888, - H. Manceaux, à Mons. - Prix, 60 centimes. 

6. üuërard et Sardou. - Dictionnaire général de la langue française, :tO• édition, i888. - 
Ch. Delagrave, â Paris. - Prix, fr. i-90. 

7. A. Gazier. - Nouveau dictionnaire classique illustré, 4° édition, 1.888. - A. Colin et Cie, 
ê Paris. - Prix, fr. 2-60. 

8. - Bescherelle, alnë, - Petit dictionnaire national, 1888. -Garnier, frères, à Paris. - 
Prix, 2 francs. 

S3L ]]L Spruyt. - Traité élémentaire d'arboriculture, d'agriculture et d'horticulture à l'usage 
des écoles normales, 2•édition. - Chez l'auteur, à ~Ions. - Prix, 5 francs. 

!O. F. Loise. - Anthologie d'auteurs français et d'auteurs belges avec notes et notices à l'usage 
de l'enseignement et des ramilles, 1888. - A. Castaigne, à Bruxelles. - 
Prix, fr .. 5-71:i. 

H. M111• r.l. Wendclen. - Les femmes remarquables de la Belgique, 1880. - L. Bourlard. 
à Bruxelles .. - Prix, 1 franc. 

!2. Id. - Le Brabant. Son aspect pittoresque, ses souvenirs, son histoire, 188-1. - 
D. Windels, à l\lolcnbeek-Snint-Jean. - Prix, fr. 1-tiO. 

15. Il. Van Doorslaer. - Aux bords de la Semois. - Excursion pédestre en Ardenne, 2• édi­ 
lion, 1880. - Chez l'auteur, à Vilvorde. - Prix, fr. 5-150. 

14. Barbier. - Sagesse et bon cœur, 1886. - H. Manceaux, à i:Uons. - Prix, 65 centimes. 
& L E. Wolff (traducteur Ad. Damseaux). - Alimentation des animaux domestiques, nouvelle 

édition, 1888. - G. !\Jayolez, à Bruxelles. - Prix, fr. 5-tiO; 
[ y LLLLL I Soirées en famille,'1886. - H. Manceaux, i1 Brnxelles.i-- Prix, 80 centimes. 
17. J. Chalon. - Une excursion dans le règne minéral, 1886. - [ L t\lanceaux, à !Uons. - 

Prix, 7?S centimes. 
18. A. Lancaster. - Quatre mois au Texas, 1887. - H. Manceaux, à Mons. - Prix, 5 francs. 
i 9. G. ~Iichicls et frères. - Les prairies-vergers ou les intérêts du propriétaire el du fermier, 

1888. - G. l\fayolez, à Bruxelles. - Prix, fr. 5-1:iO. 
20 I. Bon cœur. - II. Valentine, la petite conteuse. - III. Petits récits. - IV. Les 

deux marchands. - V. Écoutez et profitez. - VI. Beaux et bons exemples. - 
VII. Petites histoires. -VIII. Lire pour s'amuser. - IX. Bouquets d'historiettes, 
-1886. - ]]L Manceaux, à Mons. - Prix, 21:i centimes chaque livre. 

2-1. Ch. Baye. - Premiers voyages au pays des glaces, 1888. - II. l\Janceaux, à Mons. - 
Prix, fr. 5-50. 

22 - 1. Le Conteur de la jeunesse.-lJ. Bonnes trouvailles. -III. Ingénieuses indus­ 
tries. - IV. Emma, la jeune fille industrieuse. - V. En famille. - VI. Les 
f ! :é! ïG sages. - VII. Bonnes actions. - VIII. Lectures enfantines.-IX. Récits 
enfantins. - X. Anecdotes pour les enfants. - XI. Le petit babillard. - 
Xf l. Le petit hygiéniste, 1886. - li. l'tlanccaux, à lUons. - Prix, 25 centimes 
chaque livre. 

25. A. Devos, - Promenades au jardin, 1888. - II. :Manceaux, à Mons,. - Prix, fr.1-25. 
24. . - Phénomènes de la nature physique, 1886. - ]]L l\Iancenux, à i\Ions. - 

Prix, 61> centimes. 
25. S. Duclau. - Physique expérimentale. - La chaleur et les machines à vapeur. - 

E. At'dant êï C1œR à Limoges. - Prix, fr. 2~110. 
2G. Ch. De Bosschere. - Les fleurs des champs et des jardins. - Description élémentaire de 

vingt familles végétales présentées dans l'ordre de leur floraison (mars-août), 
1888. - Ad. Wesrnael-Charlier, à Namur, - Prix, 4 francs. 

27. Ch. Bénard. - Dictionnaire classique universel français, historique, biographique, mytho­ 
logique, gêographiq ue cl étymologique ( édition spéciale pour la Belgique), 1889. 
- J. Lebègue et c1èR à Bruxelles. - Prix, fr. 2-80. 

28. G • Bcctemè. - Anvers, métropole de commerce et des arts, deux volumes, 2c édition. - 
Lefcver, frères et sœur, à Louvain. - Prix, 9 francs. 
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• - Contes et récits, 2° édition, i888. - H. l\lanceaux, à l\lons. - Prix, 
5:S centimes. 

50. . - Récits et contes d'après les grands écrivains, 1888.- JI. i.\fanceaux, à Mons. 
- Prix, 1 franc. 

5-1. ~111es J. è:L el Y. D. - Vacances en Suisse. Noies écrites jour par jour, 1888. - R. Man­ 
ceaux, à 3fons. - Prix, 7!5 centimes. 

52. . . . -Soirées d'hiver pour la jeunesse, 2• édition, 1888. - If. 1\laneenux, à !\Ions. 
- Prix, 25 centimes. 

55. llJm• Wendelen. - Notions élêmentnlres d'histoire nationale contemporaine, nouvelle édi­ 
tion. - E. Duval, à Bruxelles. - Prix, -10 centimes. 

54-. G.-J. Holyoake [traducteur O. Cambier]. - Self-Ilelp par le peuple. Histoire de la coopë­ 
ration ~i Itochdnle, f888. - E. Gilon, à Verviers. - Prix, fr. 5-lS0 . 

51:i. E. Van Bruyssel, - La République argentine, ses ressources naturelles, ses colonies agri­ 
coles, son importance comme centre d'immigration, 1888. - Th. Falk, â 
Bruxelles. - Prix, 5 francs. 

56. E. Lamotte. - Le globe. Lectures pour élèves de dix ù douze ans, 1888. - A<l. Wesmael­ 
Chartier, a Namur. - Prix, 70 centimes. 

57. C. Baye, - Le globe terrestre et ses merveilles naturelles, ses profondeurs, sa surface cl 
son atmosphère, it• volume, 1888. - Il. Manceaux, â Mons. - Prix, fr. 5-!>0. 

58. J. 'Kraus.1870-1888. - Les Échos militaires. Souvenirs d'un milicien, 2c édition, 1889. 
- L. Sermon et fils, .'1 Bruxelles. - Prix, 5 francs. 

59. A.-J. Waulers. -· Stanley au secours d'Emin-Pacha, 18!)0. - Institut national de géogra­ 
phie, â Bruxelles. - Prix, fr. 5-150. 

40. R. Warington. - Lo chimie ù la ferme. llonucl de chimie et de physiologie appliquées aux 
plantes agricoles el aux animaux domestiques, traduit de l'anglais pal' P. Devuyst 
el I'. Woulers, 188!). - G. :\layolcz, â Bruxelles. - Prix, 5 francs. 

'•l. E. Von Bruyssel. - La république orientale de l'Uruguay, 1890. -Th. Falk, à Bruxelles. 
- Prix, 5 francs. 

42. A. Dubois: - Histoire populaire des animaux utiles de la Belgique, 1887. - A. !Ucrlcns, 
à Bruxelles. - Prix, 1-75. 

45. A. Wolf. - l'tfaric-Chrisline, nrehiduchesse d'âutriche, gouvernante des Pays-Bas, traduit 
de l'allemand par ~111œ la comtesse L. <l'Yvc, '• volumes, ·1881. - J. L. Bauvais, 
à Schaerbeek. - Prix, 8 francs. 

ièELL J. Dauby. - Des grèves ouvrières, 1884. - G. Mayolez, à Bruxelles. - Prix, 2-50. 
1.;;_ J. Gouguard. - Huy-pittoresque. Guide de l'excursionniste, 1889. - LnoL Charpentier cl 

EmoncJ, â Huy. - Prix, 1-50. 
46. Alcxis-M.-G. - La traite des nègres cl la croisade africaine, 1•• édition, ·188!). - Il. Des­ 

sain, à Liége. - Prix, 2 francs. 
1.1. A. Dauby. - Le livre de la familc, 1875. - G. Muyolcz, à Bruxelles. - Prix, 1-50. 
48. J\111n .M. Ducaju. - :!Hanucl d'économie domestique, d'alimentation cl d'hygiène, ·1889. - 

A. Ducaju-Beeckman, à Termonde, - Prix, 1-21:L 
49. G. Beetemé, - Du haut de la tour cle Notre-Dame d'Anvers, 1888. - Lefevcr, à Louvain. 

- Prix, 25 centimes. 
a0. G. Beetemè. - Grandeur cl décadence d'Anvers au Y$1œ siècle, 1888. - Lcïevcr, à Louvain. 

Prix, ~5 centimes. 
l>I. A. Guillemin. - La terre et le ciel, 1888. - Ilachettc et Cl•, à Paris. - Prix, 5 francs. 
52. G. Tissandier. - Causeries sur la science, 5• édition, ·1888. - Hachette el Cl•, â Paris. -­ 

Prix, fr. ·1-20. 
!55. §BL Souriau. - Les mauvais conseils, 18~9. - Hachette el C1œR a Paris. - Prix, 515 cen­ 

times. 
ti4-. Mm• J. Colomb. - Picter Ynndae), 1889. - Hachette et C'•. - Prix, 95 centimes. 
55. J. Girardin. - Tom Brown, scènes de la vie du collège en Angleterre, 1888. -· Hachette 

et Cl•, ù Paris. - Prix, 2 francs. 
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èU»L G. Tissandier. - Voyages dans les airs, 1887. - Hachelle el C1•, à Paris. - Prix, 
70 centimes. 

1,7, M1ae G. Demeulin. - Les maisons des bêles, : 886. - Hachette et C'•, â Paris. - 
Prix, fr. 2-60. 

158. E. Yonclcn Weghe et J. Overfeldt. - Nolions èlémentaires rie sciences naturelles ou des 
choses de la nature, 5 volumes, 1889. - Vanderpoorten, à Gand. - Prix, 
:ÉL 4-25. 

1$9. l\Jm• Je Witt, née Guizot. - Deux tout petits, 1888. - Hachette etc••, à Paris, - Pris, 
:ÉL 5-2?5. 

60. Id, - Au-dessus du lac, 1889. - Hachette et ci•, à Paris. - Prix, Cr. 3-2?5. 
61. Id. - Les enfants de la tour du roi, 1890. - Hachette et ci•, à Paris. - Pris, 

:ÉL 5-2!S. 
62. M111• J. Colomb. - Petites nouvelles, -1890. - llachelle et Cl•, à Paris. - Prix, Cr. i-2?5. 
65. JU. Du Camp. - La vertu en Franee, -1889. - Hacheue et C1•, à Paris. - Prix, tO francs. 
64. Mm• J. Fleuriot. - Bigarette, 1888. - ïtacheue et C'•, à Paris. - Prix, fr. 5-150. 
615. Id, - Tranquille et Tourbillon, 1887. - Hacheue et 7œœR à Paris. - Prix, 

fr. S-?10. 
66. Mm• J. Carrnud. - Les veillées de maltre Patrigeon, i886. - Hachelle et C'", à Paris. - 

Prix, fr. 5-t>O. 
67. l',1mt de Witt, née Guizot. - Enfants et parents. Petits tableaux de famille, 188lS.-Hachclle 

et CI•, à Paris. - Prix, fr. 1-25. 
68. Id. - La petite fille aux grand'mères, f881. - Hachette et C1œR ô Paris. - Prix, 

fr. 2-110. 
69. r,in, J. Gouraud. - Mémoires d'un caniche, 188!S. - Hachette et C1œR à Paris. - Prix, 

fr. 2-2!:i. 
70. Mm• J. Marcel. - L'oncle Philibert, 1890. - Hachette cl C1œR ti Paris. - Prix, fr. 5-!iO. 
71. J\l•e ln comtesse de Ségur. - Après la pluie le beau temps, 1888. - Hachette et CI•, li 

Paris. - Prix, fr. 5-2!>. 
72. Id. - Les malheurs de Sophie, i890. - Hacheue et C'', à Paris. - Prix, fr. 5-2!S. 
75. Id. - Les bons enfants, 1887. - Hachette cl C••, à Paris. - Prix, fr. 5-2:S. 
74. Id. - Jean qui grogne cl Jean qui rit, 1887. - llachcttc el C1œR â Paris. - Prix, 

:ÉL 5-2?5. 
7!'1. Id. - Les cieux nigauds, i888. - Hachette etc••, à Paris. - Prix, fr. 5-215. 
76. lp. - François le bossu, {888. - Hachette et C'•, it Paris. - Prix, fr. 5-2?.î. 
77. Id. - Ln sœur de Gribouille, -1889. - Hachette et Cl•, à Paris. - Prix, 5-2~. 
78. aJm• Berton-Samson. - Les deux jumelles de Florence, 1889. - Jlachette cl C", ;i Paris. 

- Prix, fr. 2-50. 
79. F. Dillayc. - Les jeux de la jeunesse, leur origine, leur histoire el l'indication des règles 

qui les régissent, 1885. - Hachette el Ci•, à Paris. - Prix, 10 francs. 
80. ~1111• J. Gouraud. - Les enfants de la ferme, 1886. - Hachette cl CI•, â Paris. - Prix, 

:ÉL 5-21>. 
8-L Id. - La petite maitresse de maison, ·1889. - Hachette et bœR à Paris. - Prix, 

fr. � ILs1BL 
82. Mm• la comtesse de Ségur. - Mémoires d'un âne, 1890. - Hachette el C••, â Paris. - 

Prix, fr. 5-215. 
85 .. M•• J. Colomb. - Le violoneux de la sapinière, ~ 888. -- Hachette cl C••, à Paris. - Prix, 

fr. 5-215. 
84. E. Deschanel. - Benjamin Franklin, f 889. -- Hachette et C••, à Paris. - Prix, Cr. 1-20. 
) � L 3o§& œ la comtesse de Ségur. - Pauvre Blaise, 1888. - llachette cl 7»œR à Paris. - Prix, 

fr. 5-215. 
86. Id. - Comédies el proverbes, 1889, - llachcue et Cl•, à Paris. -- Prix, fr. 5-2?.>. 
) l L 3o§& œ J. Gouraml.- Les quatre pièces d'or, 1886. - Hachette et c-, o Paris. - Prix, 

:ÉL 5-21,. 
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88. G. Ilanotuux. -- Les villes retrouvées, -1880. - Hachette et C1œR à Paris. - Prix fr. 5-2!>. 
8!). l\Jm• de Witt, née Guizot. - En quarantaine. Jeux et récits, 1882. - Hachette et C10, â 

Paris. - Prix, 5-21:i. 
90. ~Jm• J. Colomb. - Mon oncle d'Amérique, ·1800. - Hachette et c1e, à Paris. - 

Prix, 6 francs. 
01. Id. - Le bonheur de Françoise, ·1884.- Ilachettc et o-, à P,,ris.- Prix, 6 francs. 
92. Id. - Les étapes deMadl'leiue, 1890. - Hachette el cie, à Paris.- Prix, 6 francs. 
95. Arm, Dauby. -- Récits ü mes jeunes amis, 1878. - G. l\layolez, à Bruxelles.-• 

Prix, 1 franc. 
94. All'xis M. G. - Stanley l'Africain, sa jeunesse, ses quatre grandes expéditions sur Je 

continent noir, 2• édition, 1890. - H. Dessaln, à Liége. - Prix, fr. 1·10. 
95. Id, - Les Congolais, leurs mœurs et usages; histoire, géographie cl ethnographie 

<le !'Élut indépendant du Congo, 5° édition.-H. Dessain, à Liége.-Prix, 7!S cent. 
96. Ed. Kerfyser, - Précis historique. Henry è:L Stanley, 1890. - H. Mommens, »3 

Bruxelles. - Prix, 1-50. 
97. G.-0. Minnaert. - Kleine Bloemlezing ten gebruike van middelbare scholen en voorbe­ 

reidcnde klassen van atheneums, 1888. - Ad. Hoste, te Gent. - Prijs, 1 Irank, 
08. Il. Conscience. - Geschicdcnis mijner [eugd. - J. Lebègue en c1œR te Brussel. - 

Prijs, fr. 1-2~. 
99. J. Stinissen. - Verhalen voor groote en klcine kinderen. - I. De strooien hoed. - 

II. Eerlijke lieden. - III. Ilet verloren kleinood. - IV. Kiuderlijke liefde en 
het sijsjc van meester Heilhron, 1887. - Ad. Iloste, te Gent. - Prijs, ~O cen­ 
tiemen ieder bock. 

100. A. !Uoria en D. Vercnmmen. - Onmisbare handleiding voor onderwijzcrs en onderwijze­ 
ressen, leerlingen-ondcrwijzers en leerlingen-onderwijzeresscn en alwie zich met 
Land-, Tuinbouwkunde en Boomteelt ouledig houdt, 1887. - J. Van ln en ci., 
te Lier. - Prijs, 5 frank. 

101. A. Decock. -Arm geboren en beroemd gestorven. Oit de jeugd van groote rnannen. - 
I. Vanderpoorteu, te Gent. - Prijs, 1 frank. 

102. G. Bon nier en A. Seignette. - I. De Kolen. - II. Bougie, clic, gas (vertnald door 
Il. Decocne). - I. Vanderpoorten, te Gent. - Prijs, ?>O centiemen. 

103. • - Poëzie en Proza uit <le werkcn der bestc Zuid- en Noordnedcrlandschc 
schrijvers, enz., 2 deelen, 1888. - Ad. Hoste, te Geut. - Prijs, 4 Irank , 

104. E. Vanden Weghe en J. Overfeldt. - Aauvankelijke hegrippen Yan natuurwetensehap of 
van de dingen iu de natuur, 5 deelen, 1889. - I. Vanderpcnrten, te Gent. - 
Prijs, fr. 4-2!:î. 

105. A.-C. Vander Cruyssen. - Afrika naar de beste bronneu, 1889. - I. Vanderpoorten, te 
Gent. - Prijs, 1 frank. 

106. II. en A. Van Loo. - I. Hel boek. - II. De ijzeren wcgen. - III. Ilet glas. - IV. Hel 
vlas, de heunep en het katoen. - V. De hoeve van pachier Jaak. - VI. De 
vruchten en bloemeu, 1890. -- I. vanderpcorten, te Gent. - Prijs, 4~ centiemen 
ieder. 

107. G. Bonnier en A. Seigneue. - l. Yerwarming eu verlichting. - II. Hzer. - III. Zink, 
lin, lood, koper (vertaald door Il. de Coenc), 1889-1890. - Yanderpoorten, 
te Gent. - Prijs, 25 centiemen ieder. 

108. H.-W. Brouwer. - Kruis en halve Maan. - l. Witbaard, weekhart. - JI. De lecuw 
van Tanganijika, Ethnographiseh verhaal uit Afrtka voor jongeliedcn, (nanr hcl 
Duitsch van C. Palkenhorst), - G.-B. Van Goor, zonen, te Gouda. - Prijs, 4 fr. 

100. R. Warington 11. R. S. - Scheikunde op de hoeve, (vertaald door F. de Vuyst en P. Wau­ 
ters), ï 80 I. - G. olayolez, te Brussel. - Prijs, fr. 2-7 li. 

10 
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XIX. - Oum·açrs destinés aux bibliothèques cantonales d'ù1slilutc11rs l'i aux 
bibliothèques des écoles normales. 

1. A.-J. Namêche. - Pierre Dekoninck cl Jean Brcydel. Deux héros flamands, ·1887. - 
Ch. Fonteyn, à Louvain. - Prix, fr. 1-50. 

2. A. J. Namêche. - Les Van Artevelde et leur époque, 1887. -Ch. Fontc)·n,à Louvain. - 
Prix, 2 francs. 

5. L. Ilymans. - Journal d'un ,·oyagc en Russie. Lettres moscovites, 188/t. - H. Manceaux, 
à !\Ions. - Prix, fr. 1-50. 

4. Th. Juste. -· Abraham Lincoln. Affranchissement des escla ves aux États-Unis, 188G. 
Il. Manceaux, à Mons. - Prix, 1-150. 

5. . - Vingt enfants modèles, 1887. - Il . Manceaux, à liions. - Prix, 1-25. 
û L A. Gabelli (traducteur C. Wiliquct). - Le mien et Je tien. Causerie populaire traduite dt' 

l'italien, 1887. - Il. Manceaux, à 1\1011s. - Prix, 75 centimes. 
7. J. Moingie. - L'arithmétique èlèmcntaire, 1886. - Ad. Wesmacl-Charllcr, à Namur.­ 

Prix, fr. 1-oO. 
8. J. Mingam rt P. Kerlcroux. - Le dessin linéaire raisonné à l'école primaire, i•• et 

2• année, 1886. - G. Maurice, à Paris. - Prix, fr. 2-10. 
9. 11111• Ernestine Wirth. - La future ménagère. - Lectures et leçons sur l'économie dornes­ 

tique, la science du ménage, ctc., à l'usage des écoles et des pensionnats de 
demoiselles, 4• édition, 1887. - Ilachette et 7»œR à Paris. - Prix, 1-80. 

10. G. Dumont et G. Philippon. - Guide pratique des travaux manuels ù l'usage des écoles 
sans atelier. Cours élémentaire et moyen, 6150 figures. - V• Larousse et 7»œR à 
Paris, - Prix, 2 francs. 

11. Em. Wolff (traducteur A. Damseaux). - Les engrais, traduction d'après la 10• édition 
allemande, 1887. - G. Muyolez, à Bruxelles. - Prix, fr. 5-!:î0. 

12. Haliez d'Arrns, - Agriculture primaire ou la science agricole mise à la portée des enfants. 
Lectures à l'usage <les écoles rurales, 15° éd ilion, 1885. - Borrani, à Paris. - 
Prix, GO centimes. 

15. 1~ .-J. Delcu, fils. - Notions d'agriculture, d'horticulture et d'arboriculture à l'usage des 
écoles primaires, 1886. - C. Deweerdt, à Ypres. - Prix, 60 centimes. 

14. A. Langlois. - Instruction sur l'organisation cl le fonctionnement des sociétés de secours 
mutuels, 1888. - II. .l\lanceaux, à l\'Ions. - Prix, 60 centimes. 

& L R. Van Welter. - Les applications de la lumière électrique. Phares, navires, signaux, 
arts militaires, etc., 1888. - A. Manceaux, à Bruxelles. - Prix, fr. � I 119L 

16. C.-JI. Watelle, - Les principes élémentaires de la musique, - Schott, frères, à Bruxelles. 
- Prix, 75 centimes. 

17. A. Sluys. - Les deux langues nationales. l\Jétbodc pratique pour enseigner le français 
aux Flamands et le néerlandais aux Wallons, 2c édition, revue el augmentée. - 
Exercices d'élocution, 1887. - Ad. Hoste, à Gand. - Prix, 1 franc. 

18. A Gazier. - Nouveau dictionnaire classique illustré, 4c édition, 1888. - A. Colin et C10, 

à Paris. - Prix, fr. 2-60. 
& L II. Spruyt. - Traité élémentaire d'arboriculture, d'agriculture el d'horticulture à l'usage 

des écoles normales, 2• édition. - Chez l'auteur, à i\lons. - Prix, 5 francs. 
20. F.. Wolfl' (traducteur Ad. Damseaux). - Alimentation des animaux domestiques, nouvelle 

édition, 1888. - G. :Mayolcz, li Bruxelles. - Prix, fr. 5-150. 
21. J. Chalon. - Une excursion dans le règne minéral, 1886. - II. Manceaux, à 1\Ions. - 

Prix, 7!, centimes. 
22. A. Lancaster. - Quatre mois au Texas, 1887, - li. l\Janceaux, O» Mons. - Prix, 5 Irnnes, 
2;i. G. Itlichids et frères. - Les prairies-vergers ou les intérêts du propriétaire cl tlu fermier, 

·IS8S. - G. Mayol,-z, ù Bruxelles. - Prix, fr. 5-150. 
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24-. Cb. Baye.) - Premiers voyages au pays des glaces, i888. - II. Manceaux, à Mons. - 
Prix, fr. 5-50. 

~.W. Morlet et Richardot. - Cours de langue française; à l'usage des écoles primalres. - Cours 
élémentaire, moyen et supérieur et trois livres du maitre. - Ch. Delagravc, 
à Paris. - Prix, H francs. 

26. Ch. Delognc. - Flore analytique de la Belgique. - Plantes indigènes et cultivées, 1888, 
Ad. Wrsmacl-Cbarlier, à Namur. - Prix, fr. 7-!'.iO. 
(Cel ouvrage est destir.é exclusivement aux bibliothèques des professeurs des 

écoles 1wrmal~s.) 
sl L ° L Snyckers. - Le sourd parlant. - Cours méthodique et intuitif de langue française à 

l'usage des établissements de sourds-muets, première année d'études, deuxième 
année d'études, livre du maitre, 1886. - A. Manceaux, à Bruxelles. - Prix, ~ fr. 

28. E. Bannlng. - Le partage politique de l'Afrique d'après les transactions internationales 
les plus récentes U1) ) 1� ù 1888). - Th. Falk, à Bruxelles. - Prix, 4 francs. 

29. L. De Monge. - Êtudcs morales cl littèruires. - Épopées et romans chevaleresques. - 
Les Nibelungen, la chanson de Roland, le poème du Cid, 1887. - A. Yandcu­ 
broeck, à Bruxelles. - Prix, fr. 5-?SO. 

50. A. Tydrnert-Tcrnest. - Solfège théorique et pratique de musique vocale spécialement 
à l'usage des écoles, trois parties, 4-• édition. - Chez l'auteur, à Saint-Gilles. - 
Prix, 5 francs. 

51. G. Bonnler et G. de Layens. - Non mile flore de la Belgique et du Nord de la France pour 
la détermina lion facile des plantes, sans mots techniques. - J. Lebègue et Ci•, 
à Bruxelles. - Prix, rr. 4-50. · 

52. L. Yander Noot. - La physique sans appareils spéciaux à l'école primaire. - Leçons de 
physique expérimentale à l'aide d'objets usuels. - Ad. Wesmael-Charlier, à 
Namur. - Prix, 2 francs. 

55. S. Duclau. - Physique expérimentale. - La chaleur et les machines à vapeur. - 
E. Ardant et 0°, à Limoges. - Prix, fr. 2-150. 

51,-. F. Henry et A. Dcfoin. - 200 dictées avec exercices. Orthogruphe grammaticale cl ortho­ 
graphe usuelle pour les trois degrés de l'école primaire. Manuel du maitre. - 
Ad. WesmaeJ.Charlier, à Namur. - Prix, fr. 1-50. 

515. C.-11. Wntelle. - Nouvelle méthode théorique et pratique de musique vocale, 2 parties. - 
Nachtsheim-Colman, à Bruxelles, - Prix, fr. 5-150. 

56. J. Aubert. - Cours de pédagogie et de méthodologie, 1888. - II. Manceaux, à )Jons. - 
Prix, 4 francs. 

57. G.-J. Holyoake (traducteur O. Gambier). - Self-Help par le peuple. Histoire de la coopé­ 
ration à Rochdale, 1888. - E. Giton, à Verviers. - Prix, fr. � Ime L 

58. E. Yan Bruysseel. - La République argentine, ses ressources naturelles, ses colonies 
agricoles, son importance comme centre d'immigration, 1888. - Th. Falk, 
à Bruxelles. - Prix, ?'i francs. 

59. C. Baye. - Le Globe terrestre et ses merveilles naturelles, ses profondeurs, sa surface et 
son atmosphère, »8 volume, -1888. - 11. l\lancenux, à Mons. - Prix fr. 5-!:i0. 

40. J. Ledent et A. Cleykens. - Traité d'arithmétique à l'usage de l'enseignement moyen et des 
écoles normales primaires, 1888.-Chez les auteurs, à Verviers.- Prix, fr. 5-!S0. 

41. 1t1111•• G. François-Coryn et C. Spiers. - Nouvelle méthode de coupe et de confection de 
vêtements, 2• cl 5° degrés, 1888. - Chez Mm• Françols-Coryn, a Gand. - 
Prix, fr. 1-2!:i. 

42. Bournet. - La comptabilité unifiée par le compte général unique de situation, compréhen­ 
sible ù première lecture el applicable à tous les commerces, 1� cahiers, 1887. - 
Chez l'auteur, rue Bonaparte, 40, à Paris. - Prix, 50 centimes chaque cahier. 
(Cet ouvrage est desti11é exclusivement aux bibliothèques des professeurs des 

êcoies norm«les.) 
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45. 1~. Damseaur, - Ilistoirc de la pédagogie à l'usnge des élèves des écoles normales et des 
membres du corps enseignant. - li. Dcssain, :\ t.lêge. - Prix, :»DL 5-50. 

44. J.'. IHasson cl C. Wiliquet. - Manuel de droit eonstüutionuel. Notions élémentaires des 
institutions constitutionnelles et admiuistratlves de la Belgique, suivies de la 
législation sur l'instruction primaire, 4e édition, i 889. - J. Lebègue et C1•, 

à Bruxelles. - Prix, 2-25. 
45. Ch. Van Sweevelt, -- Le travail du bois â l'école normale et ù l'école primaire cl collection 

de dessins comprenant i2 planches coloriées, ·1889. - J. B. Schaumans , ;, 
Saint-Gilles. - Prix, 2-25 le volume et -t 2 francs les dessins. 

46. A. J. \Vauters. - Stanley ou secours d'Emin-Pacha, -t 890. - Institut national tic géogra­ 
phie, à Bruxelles. - Prix, fr. 5-50. 

47. R. Warington. - L1 chimle à la ferme. IUanucJ de chimie cl de physiologie appliquées aux 
plantes agricoles et aux animaux domestiques, traduit de l'anglais, pnr P. Devuyst 
cl P. Wautcrs, 1889. - G. l\layolcz, i, Bruxelles. - Prix, 5 francs. 

48. E. Von Druyssel. - La république orientale de l'Uruguay, 1890. -Th. Falk, ù Bruxelles. 
- Prix, , B francs. 

49. A. Dubois. - Histoire populaire des animaux utiles de la Belgique, 1889. - A. Mertens, 
à Bruxelles. - Prix, fr.1-75. 

:S0. A. Wolf. - Maric-Chdstine archiduchesse d'Autriche, gou,·crnanlc des Pays-Bas, traduit 
de l'allemand, par Mll•Ja comtesse L. d'Yvc, 4 volumes, 1881. - J. L. Bauvais, 
à Schaerbeek. - Prix, 8 francs. 

~L J. Dauby. - Des grèves ouvrières, 1884. - G. Moyokz, à Bruxelles. - Prix, fr. 2-50. 
?52. F. Loise. -Traité de littérature, Les lois du style, 5• édition, 1888 - A. Vromont, àfüuxel­ 

les. - Prix, 2 francs. 
55. J. Boogaerts. - Exercices méthodiques de travaux manuels au moyen du pliage du papier 

sans outils ni instruments adaptés à l'enseignement dans les écoles primaires, 
1889-i 890. - Chez l'auteur, à Etterbeek. - Prix, fr. 5-2!.5. 

54. L. Woutcrs. - Cahiers d'histoire naturelle à l'usage des collèges el des pensionnats. Élé­ 
ments de botanique , 2• partie, 1888.- R. Vanvelsen, à Malines. -- Prix, fr. 1-70. 

~1S. J. Fleury. - Chimie élémentaire, 1889. - If. Monceaux, à l\lons. - Prix, fr. 2-!S0. 
?56. J. Sohry. - L'Invcntalre et le bilan dans leurs rapports avec la comptabilité et les lois 

belges sur les sociétés commerciales et les faillites, 1888. - li. Manceaux, à 
Mons. - Prix, 5 francs. 

57. C. Aigrcl et V. François. - Flore élémentaire des Cryptogames. Analyses, descriptions et 
usage des moUS$CS, sphaignes, hépatiques, lichens, algues, champignons, 1889. 
- ,\d. Wesmael-Charlier, à Namur. - Prix, fr. 2-50. 

58. L. Robert. - Cours de lecture expliquée. Textes choisis des auteurs français du Y$1œ ou 
x1x• siècle, t890, - Colin et Ci9R à Paris. - Prix, 5 francs. 

!i9. J. P. Wagner. - Mathématiques cl comptabilité agricoles. Manuel à l'usage de l'enseigne­ 
ment cl rie l'agriculteur, 1890. - G. l\layolez, à Bruxelles. - Prix, 7 francs. 

60. F. Bataille. - Grammaire pratique de lo langue française, cours prépara Loire, cours élémen­ 
taire, cours moyen, 1889. - S. Masson, à Paris. - Prix, fr. 2-60. 

6t. E. Pamart. - Notions d'agriculture cl d'horticulture à l'usage du cours moyen et du cours 
supérieur des écoles primaires, 188!). - S. Masson, à Paris. - Prix, fr. 1-2ti. 

62. M9 }I. Ducsju et E. Cornélia. - Les travaux à l'aiguille à l'école normale et à l'école pri­ 
maire, 2 parties, 1888-1889. - J. Lebègue el C1œR à Bruxelles. - Prix, SO» francs, 

65. G. Michiels. - Les fruits de choix. Descriptions, culture cl commerce des variétés les plus 
intéressantes à cultiver dans les vergers cl les jardins. Tableau colorié, i88!). 
- A. l\Je1·1ens cl Parent, à Bruxelles. - Prix, !S francs. 

6&.. A. Planty. -1. Le dessin et le travail manuel â l'école primaire, !S cahiers. -Il. Cours de 
lravnil manuel (cours élémentaire et cours moyen), 1888. - Gednlge, jeune, à 
Paris. - Prix, 90 ceutimcse; H francs. 
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2 bL [s. Kupfferschlaeger. - l~lémcnts d'hygirnr. cl d'économie domcsliqucs ;i l'usage des écoles 
de fllles, 188!l. - If. Vnillant-Cermanne, ,i Liège. - Prix, fr. 1-75. 

G6. T. Calozet. - Le cartonnage scolaire. Organisation matérielle, méthodologie el méthode 
pratique, :5 volumes cl 2 tableaux, 1888-1889. - Chez l'auteur, à Bruxelles. - 
Prix. fr. 4-25. 

67. Bouruot. - La comptabilité unifiée, livret de l'élève et li Hel du professeur, 1889. - Chez 
l'auteur, à Paris. - Prix, 70 centimes. 

G8. Niox et E. Darsy, -Atlas de géographie physique, politique cl historique à l'usage des écoles. 
- Ch. Dclagrave, à Paris. - Prix, fr. 7-~0. 

69. Ed. Van der Haegen. - Traité général de l'enseignement des arts du dessin. Cours élémen­ 
taire de dessin à main libre avec applications aux principes de l'ornementation 
plane cl imitation d'après nature, 5• partie. - Ad. Wcsmael-Charlier, à Namur. 
- Prix, 6 francs. 

70. J. Dauby. - De l'amélioration de la condition des classes laborieuses cl des classes pauvres 
cn Belgique au point de vue moral, intellectuel cl physique, 188:S.-G. )(ayolcz, 
à Bruxelles. - Prix, 5 francs. 

71. J. De Wacle. - Tracés géométriques avec application à lu décorntion plane, texte français 
cl texte flamand. - J. Yuylstckc, TD» Gand. - Prix, 4 francs. 

72. L. et C. de Taeye. - Éludes sur Ici; arts plastiques en Belgique (prix du Roi), -189-1. - 
E. Bruylant, 3» Bruxelles. - Prix, fr. 7-50. 

75. J. Duflel. - Atlas de Belgique composé de 27 cartes de géographie physique el politique OD1 

l'usage de l'enseignement. - Institut national de géographie, à Bruxelles. - 
Prix, 5 francs. 

74. M11• ° L Parent. - Le rôle de la femme dans la tulle contre l'alcoolisme, -1890. - Parent 
et C1œR â Bruxelles. - Prix, 10 centimes. 

7ti. Joo Diericx de ten Hamme. - Souvenirs du vieux Bruxelles, 1890. - Ém. Rossel, i1 
Bruxelles. - Prix, 5 francs. 

76. H. GofTart. - Histoire de la littèrature française depuis ses origines jusqu'à nos jours, pré­ 
cédée de notions sur la formation de la langue, 1889. - Ad. Wesmacl-Chnrlicr, 
à Namur. - Prix, 15 francs. 

77. G. Montcnez. - Architecture, peinture, sculpture. Le guide du jeune touriste ou les œuvres 
d'art en Belgique, 1890. - L Ynnderpccrten, :i Gand. - Prix, 5 rrnnc:s. 

78. L. J. Wilmel. - Notions d'agriculture basées sur l'intuition cl l'expèrimentatiou, ù l'usage 
des écoles primaires, 18!10. - Felder-Dclloye, ;l Huy. -- Prix, 70 centimes. 

79. J. Kester. - De twee Landstalen. Praktische leerwijze om de Walcn en Frnnschen Neder­ 
landsch te ondcrwijzcn, 2de herziene en vermeerderde druk.-Sprcekoefcningcn, 
1887. - Ad. Hoste, le Gent. - Prijs, i frank. 

80. G -J. Kroes. - Handleiding bij het onderwijs in hot rckcncn yê! gehruike van volksscho­ 
len, 1884. - Van Os-Dcwolf, te Antwerpen. - Prijs, fr. 1-50. 

8-f. E. G. Vlemincx. - Grondbcginselcn van landhouwkunde en landbouwscheikunde, 1886. - 
Gebrocders Callewaert, te Brussel. - Prijs, 1 frank. 

82. A. Morin en D. Vercammen. - Onmisbare handleiding voor onderwijzers en ondcrwijzc­ 
ressen, lecrlingen-onderwijzers en leerlingen-onderwijzeressen en alwic zieh 
met Land-, Tuinbouwkunde en Boomteelt onlcdig houdt, 1887. - J. Yan In 
en c-. - Prijs, 5 frank. - Bcgrippen van landbouwkunde volgens hct studiën­ 
programma der lagere scholen, Handbock des leerlings, middelbare en hoogcrc 
grand, -1888. - J. Van lu en Ci•, te Lier. - Prijs, ?>O ccntiemen. 

83. M. Collée. - Uitlegging der gemeentewet van België van den � 9! ~foart -1856, vicrde uit­ 
gave, 1888. - M. Collée, te Tongeren. - Prijs, fr. i-~O. 

84. E. Cantillon. - Lessen van landbouw in de lagere school, volgens het mode! programma 
van 't Staatsbestuur, 1888. - D. Windels, Le Molenbeek-Sint-Jan. - Prijs, 
~0 centicmcn. 

S!i. G. Se sers. - Joost Van den Vondel. Ycrslag der Antwerpsche fcestcn ter gelcg,·nhl'irl der 
H 
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50Oe verjaring vnn Vondel, 1888. - Il. en L. Kcnnes, le AnLwcrpen. - Prijs, 
1 ïrank. 

86, Ch. Zwilling's. - De Leidsman in de doelmatigo behandeling der honlgbljen (vrij bewerkt 
door F. Burvenlch, vader). - Fr. Burvenieh, vader, te Gentbrugge-bij-Ger1t. - 
Prijs, fr. ïIs1BL 

87. G. Segers. - Joost Van den Vonde1. Studiën ovcr het leven en de werken van Nederlands 
grootsten dichtcr. - II. en L. Kennes, te Antwerpen. - Prijs, 5 frank. 

88. l. De Born. - Keus van zangen voor de school en het leven (volks-en kunstliederen). - 
G. Faes, te Antwerpen, - Prijs, fr. 1-21>. 

89. R. Warington. F, R. S. - Seheikunde op de hceve (vertaald door ]3L de Vuyst en P. Wnu­ 
ters), 1891. - G. Mayolez, te Brussel. - Prijs, fr. 2-715. 

90. c. Van Tlel. - Collier's bistory of Bnglish Literature, abridged and adapted for use in 
Dutch schools, fourth édition, 1886. - Akkeringa, te Amsterdam. - Price, 
4 francs. 

XX. - Moyens matériels cl'enseignemcnt. 

L C. Gerold's Sohn. - Tableaux de zoologie, de botanique et de la collection • arbres ". - 
D. Windels, à Molenbeek-Saint-Jean. - Prix, 10 francs pour tl feuilles. 

2. J. Vcrkoyen. - Nouvel appareil pour exercer au mesurage et au calcul les élèves de ln 
division inférieure des écoles primaires. - Chez l'auteur, à Godscheid [Hasseh]. 
- Prix, fr. 8-50. 

5. Alp. Dubois.- Tableau synoptique des oiseaux insectivores que le règlement <l'administra­ 
tion générale défend de prendre en tout temps. - A. Mel'lens, à Bruxelles. - 
Prix, fr. 2-50. 

4-. D. Windels. - Tableau mobile noir, nouveau système. - Chez l'inventeur, 1\ Molenheek­ 
Saint-Jean. - Prix, ardoisé, avec roulettes, !:l0 francs, sans roulettes, 4!> francs, 
peinture mate ordinaire, sans roulettes, 40 francs. 
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I. - Relevé des dipltmies déliwés dans les écoles -uormales et seetùms 
normales primaires en 1888, tm i889 et en : 890. 

A. - Éfabllaaemen•• no•mans: de l'État. 

L I LœL !; IID■BIIE DES RECIPIEIIDAIRES i ,:, 
. É J ]2 d M>]e è 

':a::1..:.: 
LOO»è 
~ Î 

1'0TAL :! ~ è œœ G 
~ Q. e œœœ 9 œœ Dr.S EII 1888. El! i889. EN 1890. ro•r la plriode Oé»I t è8 " 0. ·- 1rien111I,. o""'" 1--. ë:: 

ÉT A aLJS llEDllt:l'f'l'I, Z~i LLR - 
rrért■lis. 3 Oip'-s. rmnlit.1 Pipwais. 

- LœL 
rrélt11i5.1 Dipliat,. r.-aUs.l Di~. 

è .::... LRR LL LL LL LL -:, "Cl 

École, normale, d'imtit,i- 
teurs. 

Bruges .•....•... H 12 • œ • • »S t! -i6-i 4i6 

Gand ...•.....•• fO 10 ~o !O -t2 9 4! 39 497 536 

Lierre. . • . . • . . ... !O '!O 10 10 s9 s9 50 50 -t,390 i,.UO 

~Ions. . LL œL è LL LL . . . . s1 s1 f6 f6 ff If è è 300 357 

Nivelles. • . . . • . . . . !2 :!2 1) 18 16 u 56 M i,510 1,5i3 

Verviers. . . . . . . ... 8 Î i7 ii 1u 13 38 37 220 266 -- -- -- -- -- · I I II -- ~- --- 
>e >M. } œœœ 03 92 81 81 i2 67 2.f6 2-IO -i,-i08 .J,O-J8 

Seetion» 11ormala1 d'insti- -- - - -- II -- - - - - 
leurs. 

Couvin . • . . . .•... »3 H 12 12 P 9 Iè 32 5Sï 560 .>~ 

[ KÜ LœœLLœœœ R œL 18 ï) 18 18 s1 20 57 56 508 � ° 

Virion .......... 18 18 1u 13 œ • 31 u1 ï05 73'~ -- -- -- -- -- -- -- -- --- --- 
TOTAliX ••• -17 L! I1� .i;, ;:;o s9 120 110 1,748 1,867 

École$ normates ,L'inllitrt- -- -- -- --- -- -- -- -- - - trices. 

IJruces •..•.•.... 12 i2 20 20 22 21 ( u ( è 113 175 

Gand ..•....... 22 è œ œ L œ 22 22 751 7i3 

Liége ........•.• 18 18 2,i 2-J 21 21 ( u 63 -l-i2 505 

fournaï. . • • . . . . • . q- 2ï 25 q- iO 19 60 ( P 282 � � 1 _, _., --- II -- -- -- -- -- -- --- --- TOTJ.IJX ••• 7!J 79 76 76 62 01 2ti 216 f,588 1,80-t 

-- -- II -- - - -- -- - - Section, normates d'i11-Sti- 
trices. 

,mienne •••.••.•. i5 15 18 18 15 Hi .J8 .J8 280 337 

~rlon q- 27 17 17 u u 58 58 38! 4-iO LL LI L LLLLLLLLLLL _, 

Bruxelles I . I LœL . . . . 1) ï( ;U sI:L :P 19 61 50 3ï7 430 -- -- -- -- --- -- -- -- --- --- 
>e>Mc } L R 60 58 59 50 -1-8 I1) 167 -16;5 f,048 1,213 - - - -- -- -- -- -- - - llÉC&PlTULA"rl0.'1 : 

{ Écoles normales. 03 92 81 81 -q 67 246 240 .,,.ios 4,6-IB ,_ 
lastilultbll. 

Sections - . 47 .j,j 43 -i3 30 sP 120 110 l,H8 1,867 

{ Écoles normales. É! iO 76 76 02 01 s1l '216 1,588 1,804 
11R3»3K3É»& L 

Sections - . 60 58 50 Gb .J8 .j8 167 105 1,0-IB f,213 -- II -- -- -- -- -- II -- --- 
TOTAUX GÈffÈR!IJX,, •• 2il) 270 250 250 212 205 750 ï.1-0 8,i02 0 •.• ., ,.,.,_ 

!2 
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B. "teoles no•malee ag_.é~ee. 

8SO 3S NOIIIBRE DES RECIPIENDAIRES . ; DO . èJ ]2 d M>]e d èL i 
SEO e: .!! 

TOTAL RL• " œ " ,0 • -<2~ DES f ' 4888. El( .f889. f J 4890. po,,r la puiode ]33 ë. E S:J lr~nnalt. ~:; è 
z t ·t t- ]S I 

tT AI J.l IJIJ:&JISEl!f TB. LœL 
rr~o!.1.1 Diplômts. rrésenlu.l DiplômK- rrésolés.l . »j 3»KL frm•141Diploati. 

LœL ••• -:.: Sü è OO ..,, LRL 
Écoles normales d'inslitu- 

teurs. 
t\n\·crs (école normale coin- 
munale aBréée) • . . . 4 u ,i •• � .i 13 ]3 5-1- 65 

Bruxelles (école normale corn- 
0 13 200 & KKé3ê agréée) . . . . • ïG Il 9 13 S5 33 l07 

Bon ne-Espérance. . . . . . 13 Il 1s H ­] ï Si 30 551 � ( 1 
Carlshcurg' . . • . . . . • � 9 è 30 30 16 15 'iO i3 571 6-U 
Louvain (a) . . . • . . . œ œ » . 10 10 1(1 10 . 10 
~Jalines. . ....... t S• 10 19 i9 :U u 62 02 L:ü 108 
Halonnc .....•.... 17 16 22 22 20 20 59 � ) 696 75-l 
Moll ........... 6 ( 7 7 ­] P 2:? ?2 • :!2 
Salnt-Nieolas . . . . . . . 35 35 28 è u1 30 11-l 03 508 601 
Saint-Roch . . . . LLL 8 ) ]3 H U- 13 33 32 ,J5-• ,'86 
Saint-Trond •.... LL :15 1� 17 17 · 16 10 ,IB -iS 487 535 
Jhourout . . . . . . • . . Si ;5.J 21 ~· 38 38 9u 03 ( 9u î56 -- -- -- -- -- - -- -- --- --- Tormx ... 10-i 180 180 ISO 205 100 5i0 565 -1-,287 •i,85~ - - II - -- - -- -- - - l?coles normales cl'imlilu- 

trices. 
ilruxellcs(écolc normale 7b& I 

28 1� .ffl., munalc agréée). . . . . . 26 30 30 1) ï6 71 393 
llastogne • . . . . • . . . 16 16 16 ]33 1u 1u 45 .15 350 305 
31eguy-Trembleur ..... ( ( ( ( ( (S 18 18 Ds1 30 
ll'ugeleHe ........ 0 P 1� :ü 1� 1� 39 Gb 2î6 315 
3ruges ..•...•... � s -9 :?a LR LL 32 31 ti9 88 19) 106 ;). _., 
kuxcllcs (rue de Berlaimont). 10 10 TT TT 7 7 20 20 1) 38 
~hampion (section des laïques) 20 20 LR LL èI · 10 fi) 6-i lH 503 567 IOB I8 ~hampion (section des rell- 

25 gieuses) . . . . . . . . . 10 10 8 8 7 7 25 i Iè IBI ~cloo ... ( ( 8 ) 7 l 21 s1 11 -9 LLLLLLL .>- 
losselies • . . • . . . . . u 14 u u 15 1� -13 .13 106 U-0 
,ysegem ......... 11 »3 o9 10 1s 12 33 SS 1u .w 
Iasselt . . LLLLLLLLL 8 ) 8 ) 9 S• ~5 s� 12 Si 
lérenthals • r • ., • s1 20 2:? ss 3» 17 60 50 .{.i 103 
Iuy ....•..•... � � � � 7 l 1ï 17 1u 30 
,iége ........... 18 1) Éb 10 :J 13 411 LK 75 116 
LbK$é»! LœLœœœ LLL 17 17 17 17 12 12 Lc · -iO : 11.l 165 
[amur (école larque) . . . 26 26 28 28 1( 1U· ïO 70 22!) 200 
[amur (école religieuse) . . u TT � 5 ( 3» u u œ J.i 
üvelles .•.... LLL 21 21 1u 13 1� 1� [ 3 40 u) 9 420 
>esches. . . ....... É! 1) 22 22 17 17 58 5ï 128 Hfü 
;ain t-Nicolas . . . • . . . 17 17 10 10 22 22 58 58 t52 210 
'hielt ........... 10 10 17 17 ]3 ïï 38 St! ~7 -9•· IBI»B 'irton .•.. r • • • , • l 7 � � TT � 15 15 12 Si Vavre-Notre-Dame . I I . s1 21 21 s1 26 20 68 68 fOO 26i -- -- _ LL -- -- -- -- ·I I --- - >bD:LLoc } R œœ 355 ;551 552 :;;:;2 31.5 321 l,0S2 1,0:H uRL·LU]UT .J,.1!)0 - - - - II - -- II - - RiCAPITUr.ATIOJ\' : 
!cotes normales agréées d'in- 
stituteurs . . . . . . • . [ •LïL -186 180 180 205 109 570 565 4,287 4,852 lcctes normales agréées ?D»! I 
stltutriees . . . . . . . . 355 351 552 3!52 525 321 t,032 1,024 5,466 .,,.100 -- -- -- -- -- - -- -- --- --- ÎOTAUX Gtliim.\UX •.. 540 557 1:i52 v32 550 :520 l,OH l ,!i80 7,753 0,542 . 
(u) 1':tabUsmncu1 agréé par nrrcté mfoistél'icl du 29 aoùt t889. 



( -i7 ) 

II. - IJ,Jodification au règlement géné7·al des écoles normales et des sections 
normales primaires de l'État. 

LÉOPOLD Il, ROI DES BELGES, 

M tous présents et à venir, salut. 
Vu l'article ·12 de la loi organique du 20 septembre 1884-, sur l'instruction primaire; 
Revu Notre orrNé du 21 septembre 188&, portant règlement général des écoles normales et 

des sections normales primaires ?ê l'Étaf; 
Considérant que le succès de l'enseignement agricole dans ces établissements n'est possible 

qu'à condition que les élèves étudient avec fruit, dès les deux premières années de cours, les 
notions de sciences naturelles ; 

Considérant l'importance de l'enseignement de l'hygiène; 
Sur la proposition de Notre Ministre de l'Intérieur et de l'instruction publique, 

Nous avons arrêté et arrêtons : 
ART, t9œL Par modification li l'article É� du règlement général des écoles normales et des 

sections normales primaires §ê l'État, en date ?K sï septembre 188'•• les notions élémentaires 
de sciences naturelles et d'hygiène seront comprises, à partir de l'année scolaire 1889-·I 800, 
dans le groupe des branches obligatoires de l'examen de sortie des élèves-instituteurs. 

AnT. 2. Notre Ministre de l'Intérieur et de l'Instruction publique est chargé de l'exécution ?K 
présent arrêté. 

Donné à Bruxelles, le 6 septembre 1889, 
LÉOPOLD. 

Par le Roi: 
Le Ministre dc l'Intérieur et de l' lnstruction. publique, 

J. DBVOLDBR. 

HI. - Programme de l'enseignement des sciences naturelles} de l'hygiène et 
de l'ar1riculturc dans les écoles normales et les sections normales primaires 
de l'l;'tat (instituteurs). 

t." septembre 188ft, 

1. Programme commun à ionte11 leit école8. 

Le programme des cours de sciences naturelles, d'hygiène et d'agriculture approuvé par 
arrêté ministériel du 28 février 1885 est maintenu, GéK: que les cours de chimie el de minéra­ 
logie reçoivent quelques compléments en vue du cours spécial d'agriculture. 

Nous reproduisons ci-après le programme du :.?8 février 1881:i avec les additions faites au 
cours de chimie cl de minéralogie : 

NOTIONS É yÉ ° f d>M]ù f J DE SCIENCES d M>c ù f yyf JL 
- ù f ° ïï! f Md d É f .

1
É >c . mJ L 

A. Chimie (• ). 
1. Air : analyse (par le phosphore). 
2. Oxygène : préparation, propriétés, importance. 

(') Les 11°• 12 à 20 ont été ajoutés au programme primiü]. 
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5. Combustion : notions générales sur la combinaison chimique; chaleur dégagée; change- 
& ê! ï de propriétés. 

4. Azote : préparation, propriétés, état naturel. 
5. Eau : analyse et synthèse. 
6. Hydrogène : préparation, propriétés, état naturel. 
7. Principes de la nomenclature chimique. Acides, bases, sels. 
8. Carbone : différentes espèces. Propriétés désinfectantes rt décolorantes des charbons 

poreux. 
9. Acide carbonique : préparation, propriétés, état naturel. 

10. Oxyde de carbone. 
H. Feu grisou. 2 éË d'éclairage. Pétrole. 
12. Acide azotique. 
15. Ammoniaque. 
14, Soufre, acide sulfureux, acide sulfurique, acide sulfhydrique. 
15. Chlore, acide chlorhydrique. 
16. Phosphore, acide phosphorique. 
i 7. Silicium, silice, silicates. 
18. Potassium cl ses sels. 
19. Sodium et ses sels. 
20. Ammonium et ses sels. 
21. Calcium et ses sels. Phosphates naturels cl superphosphates. 
22. Magnrsiurn ê3 ses sels. 
25. Aluminium et ses sels. 
24. Fer et ses sels. 
25. Notions sommaires sur les acides organiques, les hydrates de carbone et graisses, les 

matières albuminoïdes. 
26. Fermentations. 

B. Zoologie. Éléments d'anatomie et de physiologie, 
1. Caractères distinctifs des corps inorganiques et des êtres vivants. Caractères distinctifs des 

animaux et des végétaux supérieurs. 
2. Premières notions sur les éléments anatomiques : cellules, tissus. 
5, Le squelette. Grosse structure des os. - Un mol sur la composition chimique des os. - 

Structure des articulations mobiles. - Description sommaire du squelette. 
4. Les muscles. Structure, contractilité, action des muscles, description de quelques muscles 

de l'homme. 
!S. Système nerveux. Propriétés des centres nerveux et des fibres nerveuses. Nerfs. - Encé- 

phale, moëlle et nerfs qui en émanent. Description sommaire et très simple du système nerveux 
6. Organes des sens. Structure de la peau. 
7. Digestion el appareil digestif. 
8. Circulation et appareil circulatoire. Notions sommaires sur la lymphe, les vaisseaux 3Ü& ­ 

phatiques et les vaisseaux chilifères. 
9. Respiration et appareil respiratoire. 

10. Organe vocal. 
H. Assimilation. Sécrétions. 

C. Botanique. 
1. Organographic, Description sommaire des organes de la plante : racine, tige, feuilles, 

fleurs, fruits et graine. 
2. Notions d'anatomie. Organes élémentaires : cellules, leur contenu; fibres; vaisseaux; latex. 
- Organes composés : tissus de la tige et de la rucine des dicotylédones; - caractères extérieurs 
et coupes transversales cl longitudinales des monocotylédoucs; structure de la feuille; stomates. 

5. Herborisations; observations au microscope. 
N. B. Les élèves doivent posséder une bonne loupe. 
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1. Notions préliminaires. 
2. Propriétés générales de la matière, 
5. Notions sur les forces el le mouvement. Pesanteur, poids, centre de gravité. 
4. Quelques machines simples: levier, balances, poulies et moufles.treuil, chèvre, plnn incliné. 
5. Caractères généraux el équilibre des liquides. Principe de Pascal. Pression. Presse hydrau- 

lique, niveau d'eau. 
Principe d'Archimède. Applications. 
Alcoomètre centésimal de Gay-Lussac. Poids spécifique. - Capillarité. 
6. Force élastique des gaz. Pression atmosphérique. Baromètres. Loi de Mariolle. Mano­ 

mètres, lfachine pneumatique. Pompes. Siphons. Aérostals. 
7. Production, propagation et vitesse du son. - Écho. - Qualilé du son musical. Aecords, 

intervalles, échelle musicale. - Diapason. 

DEUXIÈME ANNÉE . DÉ >c . f J L 

A. Éléments de zoologie descriptive. 
t. Bases de la classification. 
2. Division du règne animal en embranchements; sous-embranchements. 
5. Division en classes du sous-embranchement des vertébrés. Caractères généraux de chaque 

classe. 
4. Étude sommaire des mammifères, des oiseaux, des reptiles, des batraciens et des pois­ 

sons : caractères généraux, ordres des mammifères, des oiseaux et des reptiles; principaux ani­ 
maux utiles ou nuisibles. 

5. Notions succinctes sur les mollusques, les articulés, les vers, les échinodermes et les 
polypes. 

6. Un mol sur les protozoafres et sur les êtres Inférieurs aux protozoaires établissant la tran­ 
sition eu Ire le règne animal et le règne végétal. Indiquer le rôle CJUC beaucoup d'entre eux jouent 
dans les maladies infectieuses el les fermentations. 

B. Botanique. 
4. Notions très élémentaires de physiologie. 
5. Classification. Classifications artificielles et méthode naturelle. Avantages de celle-ci. - 

Méthode diehotomlque. 
G. Caractères essentiels de vingt familles naturelles choisies parmi celles qui représentent 

le mieux les principales classes du règne végétal. - Principales plantes utiles ou nuisibles de 
chaque famille. 

7. Exercices de détermination portant sur les plantes de la flore locale. 
C. Physique. 

8. Chaleur. Dilata lion. Thermomètres à mercure, à alcool,-Température. -Thermomètres 
a maxima cl à minima. - Fusion, solidiflcation, vaporisation, ébullition, distillation, calorique 
latent. - Force élastique des vapeurs. Idée des machines à vapeur. - Conductibilité. Rayon­ 
nement. Réflexion. Chauffage cl ventilation. 
9. Lumière. Propagation de la lumière, vitesse. Réflexion. l\liroirs plans . .Miroirs sphériques. 

Réfraction. Prismes. Décomposition et reeomposltion de lo lumière. Couleurs complémentaires. 
Nolions pratiques sur les lentilles, le microscope, le télescope, le stéréoscope, la chambre 

noire, la lampe à projection. 
Principe de la photographie. 
Phénomcne de la vision. 
1 O. Alag11étisme. Aimants. Pôles. Déclinaison et inclinaison de l'aiguille aimantée. Boussole. 

· 11 /Jlectricilé statique. Production de l'électricité par le frottement et par influence. - 
~fochines électriques. - Bouteille de Leyde. 

12. Electricité dy11((111iquc. Production de l'électricité dynamique dans les actions chimiques. 
Piles simples. Pile de Bunsen. Effets de la pile; lumière êlectrique , galvanoplastie, Action des 
courants sur les aimants. Electro-aimant. Principe du télégraphe électrique. 

D. Physique. 

15 
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-t:,. Météorologie. YenlS. État hygrométrique de l'air. Hygromètres. Brouillard. ~nage. Pluie. 
Neige. GrNe. Rosée. Gelée blanche. Électricité atmosphérique. Orage. Paratonnerre. Aurore 
boréale. Are-en-ciel, 

Explict1tion d11 J)rogramme ,les écoles primaires. (Notions de sciences naturelles.) 

TROlSIÊllE ANNÉE o'trUDES. 

Notions très élémentaires S11r quelques subslam:es minérale«, (Description, gisement, 
emploi.)('). 

1. Le charbon de terre, son origine végétale; la tourbe. 
2. Silices. Quartz hyalin, silex (pierre meulière], psammite, feldspath (euritc), sable. 
5. Argiles. Propriétés plastiques. Action de la chaleur. Briques, poteries, raïcncc cl porce- 

laine. 
4. Schiste ardoisier ou phyllade. 
� L l\linerais ?ê potassium; salpêtre. 
6. Id. de sodium; sel gemme. 
7. Id. de magnésium. 
8. Principales variétés de calcaire. 
9. Gypse, marne, phosphates de chaux, apalite, phosphorite. 
iO. Guano. 
i 1. J\linerais métalliques belges : limonite, oligiste, pyrite cl mareassite ; calamine, blende; 
- galène. 
N. B, Le professeur mettra à profit les promenades et les excursions pour expliquer certains 

faits géologiques im portants. 

N'OTIONS D'HYGIÈNE. 
TROISIÈllE ANNÉE D'ÉTUDES. 

A. Hygiène prilJée. 
J. Principaux modificateurs physiques. 

1. Chaleur. Vétcments. Habit.ntions, chauffage. 
2. lumière. Êclnirage arüflciel. Hygiène de la vue. 
5. Son. Hygiène de l'ouïe. 
4. Mouvement. Travail. Exercice gymnaslique. Repos el sommeil. 

Il. Principaux modificateurs chimiques 
1. Afr almosphérique. Respiration. Pression de l'air. Viciation de l'air; ventilation. Inïec- 

lion et contagion. Afiasmes et virus. Indications sommaires sur les épidémies. 
2. Sol. Influence du sol sur la santé. Choix du sol et de l'emplacement pour une habitation. 
� L Eau. f éKY potables. Filtres. 
4. A liments. Éléments alimentaires. Classiûcation des aliments. Alimentation complète. 

Régime. Boissons. Alcoolisme. - Altëeauons et sophistications des denrées alimentaires et des 
boissons. 

~- Excrétions. Soins hygiéniques : bouche, dents, chevelure, mains, pieds, peau. Lotions el 
bains. - Cosmétiques. 

t. Age. 
2. Sexe. 
5. Constitution. Tempérament. 
4. Hérédité. 
:;, Habitudes. 

]33L Principaux modiflcateurs biologiques. 

B. 1/ygiimc scolaire. 
1. Emplacement de l'école. 
2. Disposition raisonnée des locaux, leur construction. 

(l) Les n•• l'S, 6, 7, Il UDï 10 ont été ajoutés au programme primitif. 



5. Vestiaires, préaux couverts et découverts, gymnase. 
!11, Latrines et urinoirs, lavoirs. 
5. Éclairage des classes. Affections de la vue. 
6. Ventilation : chauffage. 
7. Mobilier scolaire. 
8. Premiers symptômes des maladies et notamment des maladies contagieuses. Affections 

parasitaires. 
9. Du travail intellectuel : sa direction, sa durée, son intensité. 

1 O. De l'enseignement de l'hygiène à l'école primaire. 

C. Des premier» seconrs en cas cle malorlies subites et ,l'actiilent.s, etc. 
1. Premiers soins à donner en cas de maladies : épilepsie, eongestlon, syncope, hêmor­ 

rhagie, indigestion, colique, etc. 
2. Premiers soins en cas d'accidents : blessures, piqûres, foulures, luxations, traetures, 

blûlures, etc. 
5. Premiers soins en cas d'asphyxie ou en cas d'empoisonnement. 
l11. Épidémies. Moyens préservntifs. Vaccinalion. - Antiseptiques et dêsinfeetants. 
:L Affections transmissibles des animaux à l'homme : rage, morve, charbon, trichinose. 

NOTIONS D'AGRICULTURE. 
É! f ° 3ïù f Md d É f . DÉ >c . f J L 

A. Arboriculture. (Cours pratique au [ardin.) 
1. Mitltiplication ties urbres fruitiers. Pépinières, établissement, entretien, semis, boutures, 

marcottes, greff es, 
2. Transplantation. tpoquc, choix des variétés, choix des sujets, extractien, taille, trou de 

plantation, mise en place, soins ultérieurs. 
5. Taille des arbres [ruùier«, But et avantages. - Productions diverses de la végétation 

annuelle : boutons, bourgeons, rameaux, branches. - Productions Iruitières des arbres à fruits 
à pépins. Époque de la taille. - Opéra lions de la taille d'hiver. - Opérations de la taille d'été. 

4. Culture et taille du poirier et du pommier. 
5. Culture cl taille du pêcher. 
6. Culture et taille de la vigne. 
7. Insectes et maladies gui attaq uent le plus fréquemment les arbres fruitiers. - Êchenillagc. 
8. Cueillette et eonservation des fruits. 

. f c } ]È ° f Md d É f . DÉ >c . f J L 

A. Arboriculture. {Cours pratique au jardin.) 
Taille des principaux arbres fruitiers. [Rcvision du cours de première année.] 

B. Notions d'a91·iculture. 
1. Le climat. L'air, l'eau, la température, la lumière. - Régions agricoles considérées au 

point de vue du climat. 
2. Le sol. Son rôle. Les rapports de l'étude du sol avec l'étude de l'alimentation végétale. - 

Formation du sol arable. 
Èlêmcnts constitutifs du sol. Éléments nutritifs qu'il livre aux plantes. 
Propriétés physiques des terres, Propriétés absorbantes des terres pour les matières nutri­ 

tives. Examen des principaux types de terre el moyens d'amélioration. 
Les régions agricoles de la Belgique d'après la nature des terres. 
5. Amélioration clu sol. Assainissement des terres. Écobuage. Dunes. Nivellement. Planta­ 

tions. Colmatage. Drainage, etc. 
Irrigations. Eaux employées. 
4. l'répciration du sol, Les labours. Forme. Nombre. Jachérc. Le sous-sol cl les labours 

profonds. Hersage et roulage des terres. 
?:i. La fumure. Son but. 
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A. Engrais de ferme : diverses espèces; leur traitement. Les engrais liquides. L'engrais 
humain. Les engrais verts. Les composts. 
B. Engrais complémentaires : leur utilité. Choix et emploi. Épuisement et restltution. 
Examen spécial des engrais complémentaires : engrais azotés, engrais riches en azote cl ê11 

acide phosphorique, les phosphates, les engrais potasslques, etc. Le plâtre, la chaux, la marne. 
6. Analyse du sol par la plante. 
7. Les semailles. Choix et préparation des semences. !\Iode de semis. 
8. Les soins de culture. Sarclages, binages, buttages. 
S•R Récolte. Bècolte des fourrages, des foins et des céréales. 

10. Conservation des céréales. 
H. Rotation, assolement, système de culture. 
N. B. Une partie de l'enseignement devra se donner au cours des promenades ou excursions 

agricoles. 
C. Explication cltt pr()pamme de« écoles primaires (degré moyen). 

>Dù e ]J ]È ° f Md d É f . DÉ >c . f J L 

. L Hygiène des animaux dQmestiques. 
3L De l'influence de l'air sur la santé des animaux; altêrations. 
2. Soins hygiéniques. 
5. Alimentation : des aliments, leur composition nu point de vue des produits à retirer des 

animaux domestiques. Préparation que l'on fait subir aux aliments. 
4. Des habitations. 
o. Du pansage, du harnachement, etc. 
N. IJ. Les élèves visiteront, sous la direction du professeur, les écuries et les étables de quel­ 

ques fermes bien tenues. 
LmL Horticulture. 

1. Création du jardin potager.Expositiou, forme, étendue, drstribution, succession <les cultures. 
2. Labours el engrais. 
5. Modes de multiplication, de culture el de conservation des légumes les plus utiles de la 

contrée. 
4. Soins ù donner aux porte-graines. Récolte et conservation des semences. 
N. B. L'école normale doit posséder un jardin potager modèle, un jardin d'arboriculture et 

une petite école de botanique. 

F. Explication au pmgrcm1me des écoles primaires (dégré supérieur). 

]3L Programme do cour§ 8pédal d'agrlcnlt111•e à organiser à ttt •• e 
d'eNsal dans la troisième année d'études des écoles 001•11111lcs •l'h1stl­ 
•ute11r8 à Gaud, »3 Huy, it Llf:Pre et à Nivelles. 
Une leçon de une heure et demie par semaine, non compris les excursions démonstratives. 
La plante, notions cl'anatomie: ?ê la racine, de la lige, des feuilles Composition. Êlèrneuts 

combustibles; cendres. 
Notions de physiologie : rôle des feuilles, rôle des racines. 
Germination : appareil de germination, développement de la plante annuelle, bisannuelle, 

vivace. 
Nourriture de la plante: atmosphère, acide carbonique, ammoniaque, acide nitrique. 
Le sol : squelette, propriétés physiques. 
Éléments nutritifs. - Oxydation dans le sol. - Pouvoir absorbant. - Influence des labours. 
- Principaux instruments de labeur, - Du drainage; principes ?K drainage; amendements. 
les engrais: nécessité de la restitution. -- Fumier, fermentation. - Engrais azotés. - 

Engrois phosphatés. - Engrais potassiques. - Engrais composés. - Application des engrais. - 
Effel des engrais. -Achat tics engrais. - Loi sur ln falsiflcatlon. - Analyse. 
S,mwilles et travaux d'eiitretie11 : travaux, instruments. - Choix et sélection des graines. - 

Travaux d'entretien, instruments, 
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Cultures: spéciales: quantité de matières sèches, d'azote et d'éléments minéraux contenus dans 
les récoltes moyennes. 

Cëréeles , eemposition, mode de nutrltlon, engrais appropriés, meilleures variétés, travaux de 
culture, récolte, battage, maladies. 
légumineuses: composition, engrais approprlês, culture, récolte, maladies. 
rta11tes racines et tuberc11les : composition, mode de nutrition, meilleures variétés, engrais 

appropriés, culture, récolte, maladies. 
Principales plantes industrielles, 
Prairies : composition de la flore des prairies, engrais, création des prairies, fourrages, 

ensilage. 
Culture [orestière : production d'une quantité considérable de matières sèches avec peu d'azote 

el d'éléments minéraux. 
Adaptation des eny1·ais à chaque récolte: expériences sur les engrais et sur les variétés. - 

Résidus laissés par les récoltes. 
Assolements, but de la rotation. - Jachère nue, jachère verte. - Caractères distinctifs des 

plantes cultivées au point Je vue de la rotation. Distribution économique des engrais. Perte subie 
par le sol pendant une rotation. 

t/unimal, Notions cl'anatomie; composition du cotps animal : eau, albuminoïdes, graisses, 
éléments minéraux. 

Notions de physiologie. ;\Jarche de lu nutrition, aliments, digestion. Respiration. Excrétion. 
Aliments : leur composition; circonstances qui font varier celle composition. 
Digestibilité: Valeur nutritive comparée des aliments. 
Adaptation des aliments aux besoin» de« animaux: production du uavail, de la graisse, de ln 

laine, du lait. 
Rapport cles citimcnts C1vec le fumier. Quantité de fumier produite. Richesse du fumier en 

éléments lertilisnnts. Emploi économique du fumier. 
Extérieur et élevage : le cheval de trait, l11 vache laitière. Sélection, hérédité, croisemcn ts. 
la laiterie. Composition du lait. Circonstances qui modifient sa richesse. La crème. Méthodes 

d'écrémage. Lait écrémé. Le beurre. Le lait de beurre. Le fromage et le petit lait. 
Notions d'économie rurale et de comptabilité agricole. 
N. B. Les cours de Gand et de Lierre seront donnés en langue flamande. 

OBSBRVATION. 

Le professeur ne perdra pas de vue que l'enseignement de l'agriculture, comme celui des 
sciences naturelles, doit êlre basé sur l'observation et, _dans une certaine mesure, sur l'cxpèrl­ 
mental ion. 

Chaque fois que lu sujet le comporte, le professeur est tenu de rendre son enseignement 
intuitif el démonstratif, an moyen d'expériences méthodiquement conduites, au moyen d'ohser­ 
rations portant sur les produits naturels, sur des modèles, sur des planches murales, cl de faire 
usogc de figures schématiques, de diagrammes, pour faciliter l'intelligence de la leçon on pour 
en présenter les résultats d'une manière frappante. 

Outre un jardin d'arboriculture el une petite école de botanique, l'école normale doit posséder 
un jardin agronomique destiné à faire des expériences et à cultiver les meilleures variétés de 
plantes agricoles. Le professeur spécial dirigera le jardin agronomique el disposera d'un crédit 
annuel de 200 francs pour couvrir les dépenses de culture expérimentale. 

Le professeur fera avec la classe de troisième année, au moins cinq excursions destinées à 
vivifier et à compléter les connaissances agricoles des élèves. 

Bruxelles, i°' septembre 1889. 
Pour le Ministre de l'Intérieur cl de I'Instruction puhlique, absent 

D le Ministre des Affaires Élran9è1"es, 
Le Prince . f 6 111° LooDL 

Le Ministre de l' A qriculuere, de l' I ndu.çtrie et d,1.ç Travaux publics, 
LÉON DE . ïoc Xd R 

R1a 



( 5.S. ) 

IV. - Liste iles membres du, personne! administrati] et enseignant des 

/Î.) ÉT ADLISSEMENTS 

·S NOMS ET PRÉNOMS. DIPLOMES. - TITRES. É 
'I. - Êcole normale 

OT 

( 

i 

P 

fO 

1: 

OT 

4 

Temmerman {llippolylt). • . . . . 

De Wulr (Constant). . . 

Ysebnodt (Charles-Jean). 

Bohy (Benoll-Ghislain) . . . . . . 

. \loors (É&ide-Arnoltl). . • . . . . 

D'HOOffhe(Cliarlcs-GommaitP.-loseph) 

Yan Cau\YCnberc- (Firmin-François) . 

Sec-ers (Gustave) . . . . 

Choisis (Gustave-Joseph). 

l'eirsman {Charles-Louis) 

Brasseur (Pierre). . . . . . . • . 

Ile Bosschere (Charles) . . . . . . 

13 1 Meylcmans (Jean-François} 

Ravoet (Pierre-Louis). . . 

Lamineur (Jean-Baplisle) . . . 

. ê Weert (François-Gommaire). 

De Vos (Désiré}. . • . . . . . 

<é! ?êÉ Wallcn Pierre-Joseph). 

� Lc0ot \Prosper) . . . • 

( Vander Stock (Casimir) . 

'1 llin,ll'rijckx (Janvier-Joseph). 

) Ardouillie (Lucien-François), , • , 

l>iplôme d'Instituteur primaire; diplôme de projesseur :ii:réffé de t'ensei­ 
gnement moyen du degré inférieur; diplôme de capacité pour l'ensei­ 
gnement de la langue allemande. 

Diplôme d'instituteur primaire et certificat pour l'enseignement de la 
ffYmnastique. 

Diplôme d'instituteur primaire; diplôme de eapecité pour l'arboriculture; 
diplôme de professeur ?ê dessin; médaille civique ?ê fre classe. 

Diplôme d'instituteur primaire, de professeur agréffé de l'ensejgnement 
moyen du degré iolérieur et de professeur de gymnastique clans les 
écoles moyennes. 

Diplôme de cra,lué en lettres • . • . . 

Diplôme de docteur en médecine, etc. 

Diplôme de philosophie et de théologie. 

Diplôme d'instituteur primaire • 

Diplôme d'instituteur primaire et de professeur agrfr,é de l'enseignement 
moyen du degré inférieur. 

Diplôme d'instituteur primaire; diplôme de géomëtre-arpenteur ; certificats 
de capacité pour l'arboriculture el pour I'enselgnement de la c-ymn.1s­ 
tique; médaille civique de f reclasse. 

üiplôrne d'instituteur primaire; diplôme ile professeur agrégé de Pensei­ 
gnement moyen du degré inférieur; diplôme pour l'enscicnemenl des 
langues. 

l)iplôme d'instituteur primaire; certificat de capacité pour l'cnselgnement 
?êG sciences; commandeur de l'ordre ?ê J K$é de J êÉ{ »ê T chevalier de 
l'ordre de la Couronne de Roumanie; Officier ü'académie. 

. . . . . . . . . L L , L L . . . L . I L . . . . . L L . L L . 
Diplôme d'insliluteur; diplôme de géomêtre-arpenteur ; diplôme de pro­ 

fesseur de r,ymnasli11ue. 
École 

Diplôme d'instituteur primaire . . • . . • . . . . . . . , . 

ltl. ; certificat d·'aplilude à l'enseignement des 
travaux manuels. 

Id. 

Diplôme d'instituteur primaire el de professeur agrégé de l'enseignement 
moyen du deffré inférieur; certificat d'aptitude à l'enseignement des 
travaux manuels. 

Diplôme d'instituteur primaire; certificat d'aptitude à l'enseignement des 
travaux manuels. 

Diplôme d'instituteur primaire; cerlillcal d'aptitude à l'enseignement de 
la gymnasliljue. 

lliplôme d'instituteur primaire; eerttücat d'aptitude à l'enseignement des 
travaux manuels. 

Jd, id, 11!. 
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établissements nm·maux primaires de l'État, à la dClle du 5f décembre !890. 

NORllAOX D'INS1TfOTEORS, 

LIEUX ET DATES DE NAISSANCE. EMPLOIS. 
OATES 

du 

arrêtés de nomination. 

d'lo8tltutcors, à Lierre. 

Wichelen, 9 mars f8!7 . 

Arseele , 3 septembre 1851. 

Tamise, t•r mai 1845 ... 

Loupoigne, U. avril 1863. 

Directeur, charcé du cours de pédago6ie, de métho­ 
dologie et de morale. 

Économe •.•••.. 

Maitre d'êtudes-survelllant, chargé du cours de 
dessin. 

Maître d'études-surveillant • . . . • . . . . . • 

28 septembre 1882. 

2-i septembre 1879. 

s octobre 1866. 

uï mai t89i. 

Bocholt, 9 octobre 1853-. Id. id. 18 octobre 1880. 
Lierre, 8janvier 1856 .• Médecin . 20 janvier 1887. 
Yosselaer , 2-idécembrc 1855. Professeur de rl'ligion . L 31 décembre 1884. 
II0OffSlraelcn, 2D décembre 18-18. Professeur de langue et de littératnre flamandes, 24 septembre 1879. 

chargé du cours de langue allemande. 

A..-crnas-le-Bauduin, 25 décembre 1857 Professeur lie langue française et de droit eonstltu- 1 31 mai 1891. 
lionne! el administratif. 

lleYeren, U mars t84t . • . . . .. Professeur d'histoire, de &êograpltie, 11'.igricullure ] 18 mai 1866. 
et d'horticulture. 

Leyseele, 10 octobre 1851 . . . . .... 1 Professeur de mathèmaüques, ile tenue des livres 1 31 décembre 1883. 
cl d'écriture. 

Anvers, i7 décembre 1850. . . • . . • . Professeur de sciences naturelles TTTï d'hygiène ... ! 28 octobre 1882. 

Lierre, 29 mars 1850 .. Professeur de musique • . . 31 décembre 1881. 
Lierre, 27 octobre 18,JB . Professeur de gymnastique . L L 25 janvier ums. 

cl' applicalion. 

Emblebem, 25 janvier 18i-i ..•..•. 1 Jnstiluteur (ehargê des cours de méthodologie pra- 1 23 septembre 18ï9 . 
tique cl de langue angl~ise à l'école normale). . 

Lierre, 2juin 18a8 • . . . L L L L L 1 Instituteur (chargé du cours de travaux manuels à 1 26 mars 1879. 
l'école normale). 

Schoore, :28 octobre 1860 • Instituteur . L iO avrll 1880. 
vouezeete, 22 avril 1862. Id. 17 septembre 1881. 

llfalines, 25 août 1862 . œL . L . . . . . §?L . L . œL . è . LL . . . . œL . . œL . 22 décembre 1883. 

Moerzeke, 11 avril 1860 ....•. ]?L . LLLLLLLLLLLLLLLLLLLLL 28 févrîtr 1890. 

Bruges, iO mars !858 . . . • . . . . • . Id. . . L œL . . . . . LL L . . . œL LL 19 novembre 1888 

Herderen, 9 juilM i8t;6. L LL ; LLLLL hl. & ••••••••••••••••• 23 octobre 1891, 
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NO.MS f > PRÉNOlfS. DIPLOMES. - TJTRES. 

i 1 Villers (Julien-Joseph). . . • . • 

s 1 Cerfont (Clément). . . 

3 Bruyère (Éroile-Joseph) .• 

a 1 De Ryck (Alphonse) . • 

� Nicaise (Henri-Joseph) . 

2 1 Slouffs (Léon-Jean-Baptiste). . . . 

7 Rayée (Théodule-Prosper-Florenl- 
Joseph). 

8 1 Damseaux (Eur,ênc) . . . . . . . 

9 Goffart (Heori-l•'Jorenl) . 

10 Colla É? (François). 

11 De Coster [Charles}, 

12 . êGÉ! ê?ï (Camille-Marie-Jean). 

13 Tribut (Armaml-Victor-Eu&ène). 

14 Pariset (Remy) ... 

15 Fosséprez (Ambroise). 

16 Hinderijckx (Louis) . 

17 Van Halen {Élisée). . 

]3L I École normale 
Diplôme d'insliluteur primaire; 1liplôme de professeur ar,régé de l'ensel­ 

h! ê& ê! ï moyen du dl!(;ré inrérieur ; 1li11lôme de ilocteur en philosophie 
et lettres; chevalier de !'Ordre de Léopold. 

Diplôme d'instituteur primaire; médaille civique de I'" classe. 

Diplôme d'instituteur primaire, de professeur de &rmnastiquc et di> 
professeur a1~ré&é ?ê I'enselguement & bÜê! du degré inférieur; certiûcat 
d'aptitude à l'enselgnement des travaux manuels. 

Diplôme d'instituteur primaire. . . . , . . • 

Diplôme tl'inslituteur primaire; diplôme dl! professeur de gymnastique; 
diplôme d'asplrant professeur a1:ré,:é tic l'enseignement moyen du degré 
inférieur; certificat d'aptitudl' :3 ]Dê! Gê3h! ê& ê! ï des travaui. manuels. 

Diplôme de 1.locteur en mèdeelne, etc. 

Diplôme d'instilulcur 1•rimaire et de protesscur agrégé de l'enseignemeut 
moyen ?K ù nœêÉé intérleur ; cernûcat de capacité pour l'enseignement 
du dessin. 

Diplômes d'Instituteur primaire el de professeur ar,rér,é de l'enseignement 
moyen du dc1:ré inférieur; diplôme dP docteur en philosophie et lettres, 

Diplôme d'instituteur primaire; chevalier 1oê l'ordre de Léopold . 

Diplôme d'instituteur primaire; médaille civique de t•• classe 

Diplôme de docteur en sciences physiques et mathêmatlques • 

Diplôme de pharmaelen ; diplôme de docteur en sciences naturelles. 

Diplôme rie docteur eu droit . . . • . . . . . . . . . • . 

Diplôme d'instituteur primaire ; diplôme de professeur de i:ymnaslique; 
diplôme de candidat en phllosophle el lettres, 

Lauréat du Conservatoire de Bruges • • • • . . 

Diplôme tie capacité pour l'enseignement ?K dessin • 

École 

u 

4 

U· 

Borlée (Médard) ........• 1 Diplôme d'instituteur primaire; diplôme pour l'enseignement de la 6}'m­ 
nastique ; diplôme de professeur agrégé de l'enseignement mo:,en du 
dei:ré inférieur. 

Dubois (Ernest) 

Piron (Louis). • . . . . . 

Btixy (Désiré-Jean-Baplis\e) 

Cocq (Victor) . . . . • . 

Sépulcre (Lucien-Joseph). 

Diplôme d'instituteur primaire; diplôme pour t'enselgnement de la gym­ 
nastlque et certificat d'aptitude à I'enselgnement des travaux manuels. 

Diplômes d'instituteur primaire et de professeur de gymnastique. • . 

Diplôme d'instituteur primaire; diplômes dé professeur agrégé de l'ensei, 
gnement moyen du degré inférieur el de professeur de ff}'fflnastique. 

Diplômes d'instituteur primaire et d'aspirant professeur de l'enseignement 
moyen. 

Diplôme d'instituteur primaire et cerlifical d'aptitude à l'enseignement 
des travaux manuels. 

111. - École normale 
De Geynst (Édouard-Joseph) • . . 1 Di11lômt: cl'iuslituleur primaire; diplôme de professeur ar,régé de l'ensei­ 

gnement moyen du ?ê7Éé inférieur; diplôme de capacité pour t'ensel- 
1,11emrnt de la lang11e allemande; dlpl0me de ijéomêlre~arpenleur. 
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LIEUX RT DATES DE NAISSANCE. EMPLOIS. 
. M>f J 

éÉÉê ïé DG ?ê nomination. 

d'lnsOiuteurs, à Nhelle8. 

Geest-Gérvropont-Pclit-Rosière, 5 novem-1 Directeur, chargé du cours de morale et de savoir- 1 U novembre 1882. 
bre 1850. vivre. 

Barchon-Cherane, 25 novembre 1830 
Anrrreau, 28 mars 185ï . . . . . 

Volle'ieelc, 16 juin 1858 . . . . 

Fayl-lez-ll1anage1 10 janvier 1861 

Ohain, 6 septembre 1855 

Grez-Dolceau, 9 août 1845 

Visé, 18 avrll l 8;S1. . . 

An1lenne, 11 juin 1846 

Économe. 
M.iitre d'études-surveillant, chargé du cours de ] t6 octobre 
calligraphie • 

.Maître d'études-surveillant . 

Id. 

Méciecin . . • . . 

Professeur de relig ion. 

Professeur de pédagogie et de méthodologie 

30 septembre 1883. 

1882. 

29 septembre 188'. 

21 novembre 1884. 

19 décembre 18110. 

51 décembre 1884. 

24- décembre 1882. 

d'application. 

Lathuy, fi février ï 857 . 

Hoves, 22 septembre 185ï . 

Rnmillles-Offus, ':JO août 1860 . 

Lessines, t i janvier iSfü\ . . 

lloutain-le-Yal, 18 juillr.t 1863. 

Naninnes, H:S mars 1861. . . 

111. de littérature française et d'histoire. . 

Instituteur (chari:é du cours d'horticulture, d'arbo­ 
riculture et d'agriculture à l'école normale), 

d'ln111tltnienrs, i1 Gand. 

1 Malines, 28 juillet 1844 . 

Instituteur 

Ici. 

hl. 

Id. 

Professeur (chargé du cours de travaux manuels 
à l'école normale) . 

L 

1

1 Directenr, chargé du cours de morale el de savoir­ 
v1v1·P. 

s � septembre 

lluy, 19 février :18~1>. Id. de grammaire et de lecture françaises 2i octobre 1854. 

Westerloo, 11 novembre 18-i-i . L ]?L <le langue Jlaman de 21 décembre 1883. 

Alost, 12 mars 1842 . ld. <le mathématiques 27 septembre 1881. 

Bouvignes, 23 juillet 1854 Professeur de sciences naturelles el ,l'hygiène 50 septembre 1879. 
chargé de la direction dt•s excursions scienti- 
fiques d1!S élèves. 

Saint-Josse-ten-Noode, 9 juin 1855 Professeur de droit conslitutionnel et administratif. 9 juillet 1879. 

Couvin, 22 novembre 18151 . Id. de géographie, de tenue des livres et 50 novernbre 1872. 
de gymnastique. 

Bruges, 17 janvier 1849. Professeur de musique 126 décembre 1888. 

Nivelles, 23 janvier 1843. Id, de dessin 51 décembre t8ï9. 

8 décembre 

23 décembre 

28 octobre 

21 novembre 

128 septembre 

u; 

t879. 

1876. 

1879. 

25 octobre 1881. 

24 novembre 1881. 

1882. 

188'. 

188!. 
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NOMS ET PRÉNO~JS. DJPLOitIES. - TITRES. 

s 1 Vande W1!çhe (Camille) •• 

� Van Wilder (Édouard> 

4 Vanden Broeck (Pierre-Josepl1). 

� De Kezel (Louis! .•• 

( Van . KÜGê (Daniel) • 

l Lacompte (Léon) . 

1:1 Van Keirsbilck (Flo1·imond-Eur;è11e). 

P Kirsch (Guillaume·) .••. 

ru 1 Oesorffhér (Émile) . . •. 

11 1 Van Rijn (Gérard) 

12 1 . ê Waelc (Clémtnl). 

13 1 Campers (Auffuste) . 

u 1 Vilders (Jules} . . • 

1;i 1 Hermanne (Joseph) • 

16 

Diplômes d'instituteur primaire, tic professeur agrégé de l'enseignement 
moyen Liu degré inférieur et certificat d'aptitude à l'enseignement des 
travaux manuels. 

Minnaerl(Joseph-Louis} • • • • · , \ Diplôme d'instituteur primaire. • . 

17 De Bruyne (Camille). 

18 Burvenich (Jules). • • . . . . • . 1 Diplôme d'une école d'horticulture . 

tO 1 Van Zele (Jules) 

20 Van Bocckxsel (Henri), 

Kesteleot (Léandre-Joseph) ...• 

s 1 Callant (Alexis). , . . . . . • 

3 Du Bosch (Al'chi\le-Êdouml). 

4 llforeels (Édouard) . • . . 

� Glazemakers (Jean-Albin) 

( Terlin {Léon) •• 

Diplômes d'instituteur prlmaire cl de professeur agrégé de l'enseignement 
moyen du degré inférieur. 

. »j 3ô & ê de docteur en droit . 

Diplôme d'inslituteur primaire. 

hl. ; diplômes <l'aspirant professeur ag1·éi;é ?è 
l'enseignement moyen et de professeur de &Ymnaslique. 

Diplôme cle docteur en médecine, etc. . 

Diplôme d'instituteur primaire; diplôme de professeur ag1·égé Lie l'ensei­ 
gnernent moyen du degré lnférieur; certificat de capacité pour l'ensei­ 
i::nemenl du dessin; médaille civique de 1•• classe. 

Diplôme d'insliluteur primaire; diplôme de professeur agrégé de I'ensei­ 
gnement moyen du ?êhÉé inférieur; cerlillcat de capacité pour l'ensei­ 
gnement de la gymnasuque. 

Diplôme d'Instituteur prfrnalre : diplôme de professeur agrégé de l'ensei­ 
gnement moyen ?K degré inférieur; diplôme de professeur de gymnas­ 
tique. 

Diplôme d'instituteur primalre ; diplôme pour l'enseignement des langues 
Ub{ ïê! K ê! [ b33é! ?ê•L 

Diplôme d'instituteur prlmaire ; diplôme de professeur agrégé de l'ensei­ 
gnement moyen du degré Inférienr; médaille civique de 1" classe. 

Diplôme de professeur atJl'égé de l'enseignement moyen du degré infé­ 
rieur; certificats de capacité pour.t'enselgnement de la 3é! hKê allemande 
et du dessin. 

Diplôme d'Instituteur primaire; médaille civique de 1•• classe •.•.••. 

Docteur en sciences naturelles • . . 

Diplômes de docteur en drnlt et lie candidat notaire, 

École 
Diplôme d'instituteur primaire; cerüûcats d!' capacité pour l'enseignement 
des langues flamande el anglaise et pour la culture et la taille des arbres 
fruitiers; certificat d'aptituûe à l'enseignement des notions d'agriculture. 

Diplômes d'instituteur primaire et d'aspirant-professeur agrégé de l'ensel­ 
gnement moyen du degré inférieur; diplôme de capacité pour l'enseigne­ 
ment des sciences naturelles et de I'agrlculture dans les cours cantonaux, 

Diplômes d'Instituteur' primaire et de professeur de gymnasli11ue 

Dlplôme d'instituteur primaire. 

Id, 

D L 

Diplômes d'instituteur primalre, d1! professeur de 1wmnaslique el cerüûeat 
d'aptitude à l'enseignement des travaux manuels, 
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LIEUX ET DATES DE NAISSANCE. E&IPLOIS. 
DATES 

des 

arrêtés de nomination. 

Oosteamp, 10 s~plembre ts..3 . . • . 1 Économe. • • • • . . . • • . • . . . . • . . 1 H avril 1870. 

Cbaumont-Gistoux, !8 juillet 1859 . lfaltre d'études surveillant • 2:S juin 1881. 

Heutvenne, 4 décembre 1856 Id. L L t~ septembre 1888 . 

Gand, 6 juin I1) ( u œ œ Id. 4 octobre 1889. 

Gan,1, 20 mars 1852 • Médecin, chargé du cours d'hygiène • 28 septembre i880. 

Sulsique, i" mars 1840. . Professeur de religion . • . • • • . • sP ! b$ê& { Éê 1884 . 

Bruges, Ujuin i8t5 •• Professeur de Oamand cl de français U& partage) . 11 avril 18ï9. 

Liége, !S novembre t8llt . . . . . . . . 

Ostende, 26 aoot 18M. . • . • • . . • . Jd. de péda&ogie, de méthodolor,ie et de 
gymnastique. 

La Haye, 9 février 1857 

Gits, 6 décembre 1843 • 

Rumpst, H février i8:S6. 

Gand, 2. novembre 1837 . 

Lustin, 18 mars 1862 .•• 

Id. de français ( en partage). . . . . . • . 

Professeur de langues allemande el anglaise. 

Professeur de mathématiques .• 

Professeur d'histoire et de dessin 

Gand, 4 mars 183fl . . . • . . . 

Polînchove, 25 mars 1861. 

Gendbrugge, Sï aoüt 1857. 

Gand, !~ anil 1856. 

Gand, 15 avril 1855. 

d'application. 
Bruges, 2.Uévrier i853. 

Id. de langue el de littérature üamandes 
(en partsge), 

Professeur de chimie, de physique, de minéralogie 
el de travaux manuels. 

50 avril 

1,1. 

Id. 

1884. 

50 septembre 1880. 

27 septembre t886. 

Professeur d'arberieulture, d'horticulture et d'agri­ 
culture. 

Chargé du cours de droit constitutionnel . 

Maitre de musique. . • • . • . • . • • • 

Gand, 28 ffvrier 1858 . • • . • • . . • 1 Instituteur • • . • • . • . . . • . • . • • . . 

Gand, ter octobre 1864 . . , Id. 

Bruges, 24 avril 1800 • . . Id. 

]?L 

s ! b$ê&{ Éê 1886. 

Professeur de géographie, de calligraphie, de tenue 1 28 septembre 1880. 
des livres; chargé de la direction des excursions 
(en partage) 

Chargé de l'enseignement des sciences naturelles et] 11 septembre 1888. 
des excursions (en partage). 

Grand-Jaminne, tir mars 1854. 

Helchin, ~8 julllet 1860 • • • 

Instituteur en chef. • • • . . • • . • • . . • • 

Id. 

Id. 

L . L 

30 octobre 1883. 

22 octobre 1890. 

23 décembre 1800. 

12 septembre 1888. 

Id. 

Id. 

Id. 

Id. 

4 octobre 1889. 
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NOMS E1' PRÉNOllS. DIPLOllES. - TITRES. 

IV. - École normale 

Aubttl (Josi•1,h) . • . . . . . . . 1 Diplôme 1l'i11stilule11r 11rimaire; diplôme de professeur agrégé de l'ensei- S 
guement moyen du ,legré inférleur ; certificat d'aptitude pour I'ensel- · 
ffuernenl de la gy1011;islique; médaille civique Je 1" classe. 

:? 1 Malrail (Émile-Joseph) 

ODB 1 Schepers (ltuberl) . . 

· œ Rauey (Nicolas-Joseph) . . 
, . Huon {llomini,1ue-llenri) . L , 
9 Noël (flrançois-Joseph-Gbi)lain) .. 

i l\osy (Jean-Baptiste) . 

} Boreux (Léou-Joseph). 
S3 Sen-ais (Féli,c-Josc11h). 

10 l Bascour (Émile-Josc11h) . 

11 

1s 

1u 

1a 

Spruyl (Henri). . . 

Masson (Fulrrence) • 

Willame Ué! ïb3! ê• L 

Poignard (Léon-Fidèle-Courunné) .. 

Di1M,mes d'inslituteur primaire et d'aspirant processeur agréeé de l'ensel­ 
gnement moyeu du degré inrérieur. 

Diplômes tl'inslituleur primaire el de professeur de r,ymnasti11ue dans les 
établissements d'Instruction moyenne; certificat d'aptitude à l'enseigne­ 
ment des travaux manuels. 

Diplôme d'Instituteur primaire. 

Diplôme de docteur en médecine, etc. 

Bachelier en philologie et lettres . 

Diplôme d'insliluteur primalre, . 

Diplôme de professeur agrégé de l'enseignement moyen du tlr6'ré inférieur_ 

Diplôme d'instituteur prhnaire ; diplôme de professeur a1:rég.; 1oê l'ensel- 
unement moyen du dcuré inférieur. 

Diplôme d'instituteur primaire; diplôme d'asplrant-professeur ar,ré&é de 
I'enseignement moyen du degré inférieur; diplême de professeur de 
(l'fmnas11,,11e dans les c:lal>lissemenls d'instrucüen moyenne. 

Diplômé d'une école d'horticulture; croix civique tic~• classe . 

Diplôme de docteur en droit. 

Croix civique de 2• classe . . 

Diplôme 1l'inslilule11r primaire; diplôme de professeur de r,ymnastique; 
diplôme de professeur de dessin; certifieat cl'a1,tilu1h: i\ l'enseignement 
des travaux manuels. 

École 

Débauche (Nestor-Joseph) 

s 1 Mouligneau (Adhémar) . 

:3 1 Gérard (ArUiur) . . . . . • 

. t ] Marlier (AlfreJ-Élie-Joseph) . 

� méÜéÉï (Norbert) . . . . . . 

6 1 Duterme (Lucien-Télesphorej . 

Mathurin (Jean-Ba1,uste) 

Orban (Nicolas-Joseph) • 

DiJ,lômc d'i11s1i1111cur primaire . . . • . . . . _ . . . . . . . _ 

Diplôme d'insliluteur primaire; certificat de capacité pour l'enseignement 
du dessin dans les étabussements d'inslruclion moyenne; certificat 
?Déj ï»ïK?ê à l'enselgnemeut des travaux manuels. 

Diplôme d'instituteur primaire; certificat d'aptitude il l'enseignement des 
travaux manuels. 

]?L 

Id. 

ltl. 

Cerlific:1l d'aptitude à l'enseignement des notions 
tl'agricu Jiu re. 

Médaille civique de tre classe . . . . . . . . 

V. - École normale 

Harroy (Élisé-Jose11h) • . , . • . , ] l>i11!ôme d'instiluteur primaire; tlir>lôme de professeur agrégé de l'ensel­ 
r,nement moyen du degré inférieur. Médaille civique de fu classe. 

Diplôme ù'insliluleur primaire. . . • . • . . . .• 

Id. c-rtlflcat ,l'aplilutfo à l'enseignement dll6 
lr,mmx manuels. 
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LIEUX ET DATES DE NAISSANCE. EMPLOIS. 
. M>f J 

?êG 

arrêtés de nomination. 

d'lnstUnteuPs, à lllon8. 

La Cuisine, 15 décembre 1839. . 

Flobecq, 5 juiilcti8a6 • 

Maestricht, 28 mars 1862 . . . • . • 1 Maitre il'fllades-surveillant 

Saint-Mard, 20 mars 18f6. 

Mons, HS novembre 1860 

Piéton, 5 janvier 1852 • 

Sart-Risbart-Opprebaix, 5 Janvier 18-i7. 

Bertrix, 10 juillet 181>2 • . 

Beauvechain, l octobre 1) 1� 9 

Lessines, u mai 1859 . • . 

Vilvorde, 13 septembre 1852 

Dour, 16 février 1854 

i'rlons, 18 octobre 1834 

Grand-Rieu, 9 avril 1853 

cl' application. 

Lincent, '!8 février 1852. 

Deux-Acren, 15 ·K»! 1856 

Baisy-Thy, H juillet 1860 . 

Blaton, 26 octobre 1860 • 

Templeuve, � avril 1862. 

Pondrôme, 16 décembre 1857. 

d'lnstlt1■tenr8, à Verviers. 

ü bKÉ{ êG R sm octobre 1) a1 

Frasnes lez-Gosselies, sa juin 1) aP 

Fize-Fontaine, W novembre 1) 1BuL 

Direclt!tll', 7xéÉhé ?K cours ?ê pédagor,ie ê3 ?ê 1 sP Gêj ïê&{ Éê 188-i-. 
& b& »êL 

Économe 

Id. 

Id. 

M. 

Id. 
chimie. 

lnslitu teur , 

hl. 

]?L 

Id. 

id. 

Médecin, chargé du cours d'hr&iène 

Professeur de religion . . 

?ê littérature française . 

?ê :3é&é! ?R œ L L L 

de mathématiques, de physilp1e et de 

Professeur d'histoire, de &éographie et de gram­ 
maire rm1çaise. 

Professeur d'histoire naturelle et d'agriculture . 

Professeur de droit consütuttonnet, ile droit com­ 
mercial et d'économie sociale. 

Professeur de musique. . . . • . . . • . 

Id. (le gymnastique, ile calligraphie, de 
dessin, ?ê ïê! Kê des livres ê3 ?ê travaux nanucls. 

20 b7ïb{ Éê 

su octobre 

1889. 

1883. 

lnsütuteur. . . . . . • . . . . . . . 1 DTSS• avril 

Id. t!l maitre d'études-surveillant à l'école 
normale. 

Économe . . . • • • . . . . • • . . 

s� b7ïb{ Éê 1890. 

1) b7ïb{ Éê 1880. 

sP ! b$ê&{ Éê 1) ) VL 

ïP Gêj ïê&{ Éê 1881. 

s ! b$ê&{ Éê 1) ) ( L 

s� Gêj ïê& { Éê 1881 . 

1� mars 1882. 

30 septembre 1876. 

P juHM 1870. 

1P Gêj ïê&{ Éê c 3î ( L 

Id. 

u1 mars 

1870. 

x3L 

30 sepll'mbr1\ 1870. 

1s novembre 1) ) 9L 

30 septembre 1881. 

1882. 

Directeur, chargé des cours d'htstoire générale, de 1 18 octobre t8ï9. 
morale el d'éducation ainsi 1111e des r.onférences 
lilléralres. 

P mai 188,i. 

Maitre d'élmles-surveillant, chargé des cours de 1 30 septembre 18î0. 
calligraphie ê3 ?ê travaux manuels. 

16 
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NOMS ET PRÉNOMS. DIPLOMES. - TITRES. 

a Lince (Servals) 

� Lambotte (Émile). 

(l Fettweis (Gustave) 

Î Famenne (Arthur-Joseph) 

) 1 Thélie (Louis-Léopold) • 

9 1 Cogniaux (Célestin-Alfred). 

10 1 Defrëne (Constant-Frédéric) 

11 1 Lhoest (Émile). 

12 Fonthier (Félix) 

1u 1 Brëlsch (Guillaume) . 

14 Bastien (Jean-Baptiste) . 

t5 1 Baudenelle (René-Joseph) 

lf3 S Vonken (Alphonse) 

• , Dlplôme d'instituleur primaire • • ..••.•• 

Diplôme de docteur en médecine, etc. • 

Diplème d'instituteur primaire; diplôme de professeur acrétJé de l'ensei­ 
i;nernc-Jit moyen du degré inférieur. 

L R M! 7»ê! Inspecteur des études à l'école militaire. Croix civique de 1•e classe. 

Diplôme tl'instituteur primaire et diplôme de professeur ai;régé de l'ensel­ 
i;nemc-nt moyen du degré Inférieur. Médaille civhrue de t•• classe. 

Diplôme d'instilutcur pl'imaire; diplôme pour l'ensetgnement de fa gym­ 
nastlque ; ccrlificat decapacilé pour l'enseignement de la langue allemande. 

Diplérne de docteur en droit. . . . • . . . • • . . . . . • . . . • . 

Diplôme d'inslituleur primaire; diplôme de professeur agrégé de l'ensel­ 
i;nernent moyen du degré inférieur, 

Diplôme d'inslilulcur de l'école normale de BrUhl. . . . . . • . • • . • 

Dlplème d'inslilnlenr prlmalre; certificat pour l'cnscianement du dessin 
dans les écoles primaires. 

Dip,lôrne de professeur de gymnasüque . • • • . . . . . • • 

Lauréat du Conservatoire de Liége. Officier d'académie de France 

VI, - Section normale 

Mirguet (Victor-Hubert-Joseph) . 

2 Poncelet (Lucien-Joseph) . 

u Adnet (Félix-Charles) 

a Levaque (Félicien) 

� Laurent (Armand) 

6 Warnant (Émile) . 

7 Évrard (Léon-Joseph) 

) Mouzon (Jean-Baptlste) . 

P 1 Baillien (Chrétien) 

10 1 Cluysenaar (Pierre-Gustave) 

]3 Dock (Nicolas-Joseph) L 
1s Mathieu (Prosper-Joseph) 

1u 1 Olivier (Eugène-Clément) • 

Diplômes d'Instituteur primaire el de professeur aurégé de l'enselgnement 
moyen du degré inférieur. 

Dlplôme d'instituteur primaire . 

Di1~16mc d'instituteur primaire . 

Diplômes d'instituteur primaire et de professeur de gymnaslir1ue. 

. »j 3ô & êG d'instituteur primaire et de professeur ?ÉL dessin dans les écoles 
norma les. 

Dipïôme de docteur en médecine, etc. 

Diplôme de gradué en lettres. . . . 

Diplôme d'instituteur primaire; diplôme de professeur agrégé de l'ensei­ 
gnement moyen ?K degré »! :é É»êKÉ T croix civique de tr• classe. 

Diplôme d'insliluteur primaire; certiflcat de capacité pour I'enselgnement 
des sciences naturelles et de la uymnaslique. 

Dirlôrné tic l'école d'horticulture de Gand et de l'école d'agriculture de 
Gri5non (France). 

Diplômes d'inslituteur primaire; de professeur de sciences naturelles et de 
1,rofesseur d'agriculture. 

Diplôme d'instituteur primaire; diplôme de professeur agrégé de l'ensei­ 
gnement moyen du degré inférieur. 

Diplômes de professeur de dessin el d'inslilutcur primaire • • . 



( 65) 

LlEUX ET DATES DE NAISSANCE. EMPLOIS. 

Stembert, Hi décembre i860 

Louvain, 6 décembre f852 . 

Verviers, 27 octobre 1820 

Ilanzlnelle, 21 janvier 1862 

Gand, t6 mai 1835 Professeur de mathématiques, de· tenue des livres, 1 51 mai 
chargé avec M. Cogntaux de la dlrectlon des 
excursions scteuuûques dus élèves. 

Roberchies, 7 avril UUt. . . . . . . 1 Professeur de géographie, d'agrtculture, de sciences 1 29 septembre 1884, 
naturelles ( zoologie, botanique et j xÜG»pKê •R 
chargé avec M. Thélle de la direction des excur- 
sions scientifiques (les élèves. 

Spy, t6 décembre 1848 

Liége, 2 novembre 1.853. 

llooc;lede, 1-i novembre f852 

Nieder-Kassel (Prusse), 4 février i8-i9 

Heusy, 27 novembre t8lit 

Anvers, 7 décembre f8lî2 

Verviers, !2 janvier 18lS5 • œ 1 

d'ln8tltutenr8, à Buy. 

Dion-le-Mont, 17 novembre 18,i.7. 

Rendeux, 4 janvier 1840. 

Pussemange, 50 avril f857. 

Longchamps, 27 décembre 1859 

Huy, U juin 1861 

Huy, 20 mai 1857. 

l\loxhe, 7 février 1857. 

.\lusson, 15 novembre 1851 

stcnen-sussen-üotré, 1" juillet 1847 . 

Bruxelles, 25 septembre 1852. 

Lixhe, 6 juillet 181St • 

Andenne, 27 janvier ts.i5 . 

Huy, 25 octobre 1856. 

Maitre d'études-surveillant 

Médecin, chargé du cours d'liygiène 

Professeur de relir:ion • 

Id. de langue française 

Professeur de langue allemamleten parlar,e). 

( N" i28. ] 

. M>f J 
du 

arrêtés de nomination. 

51 décembre 1883, 

18 octobre 1879. 

L • 1 29 novembre 1884, 

• 1 29 septembre 188.t, 

Professeur de droit constltuüonnel . 

Id. de langue flamande, de péd;igogie, de 
méthodologie et d'histoire ! éï3b! é3êL 

Professeur de langue é33ê& é! ?ê (en pariage) . 

Id. de dessin 

Id. de gymnastique 

Id. de musique. 

Directeur, chargé des cours. ile diction, lie savoir­ 
vivre et d'histoire nationale, 

Économe . . . . , 

Maître rl'études-surveillan t 

Id. 

hl. U7xéÉS•U· ?K cours de musique) 

llléliccin, chargé du cours d'hygiène 

Professeur de religion 

Professeur de mathématlques, de droit constitu­ 
tionnel cl administratif. 

Professeur de flamand, de géographie, d'écriture 
cl de commerce. 

Id. de sciences naturelles, d'agriculture et 
chargé de la direction des excursions scientifiques. 

Professeur de pédagogle, ?ê rnéthodologte, de 
morale et d'histoire f~énét.ilc. 

Id. <le langue f!l de littéral ure françaises. 

x3L de dessin . . • , 

1882. 

28 septembre 1880. 

30 septembre 1870. 

Ici. 

Ier ébû ï 1881. 

27 décembre 1882. 

50 septembre 1870. 

Id. 

10 octobre 1885. 

50 septembre 1883. 

22 mars 18ï0. 

8 mars 1880. 

ï» février 1884. 

28 septembre 1880. 

28 septembre 1889. 

15 octobre 1865. 

30 septembre 1883. 

Hi novembre 1880. 

20 septembre 188-L 

ld. 

29 septembre 1891. 



[ N• US. § <a,) 

NOMS f > - ù É d e ° J L DIPLOMES. - TITRES. 

École 

1 1 Wilmet {Louis-Joseph) . • . . 

Perin (Gustave-Louis-Dieudonné). 

u 1 Robert U§êé! Iméj ï»Gïê• L œ 

a 1 Croiselet (François-Joseph) . 

� Baras (Alexandre-Joseph) . 

6 Daehe (Viclor-François-Léopold) . 

l <é! ?ê! . É»êG (Émile• §bGêj xI Ghis- 
lain). 

i yê·êK! ê U§êé! I[ ê! É»•L L 

i Poncelet (Cyrille-Louis). 

u Résimont (François-Antoine) . 
. R Tbomas(Vulmer) . . 

� Focquet (Edmond) 

( Lambert U[ K{ êÉïI§bGêj x• 

l Themelin (Joseph) 

) Dellis (Antomei 

P 1 Vanho,·c (Joseph) . 

10 1 Fonder (Jean-Ua1,1iste) . 

Diplôme d'instituteur primaire; r.erliftcat ile capacité pour l'enseignement 
des éléments de sciences naturelles dans lés cours cantonaux. 

Diplome d'instituteur primaire . . . . . . . . . • . • . • 

Id. id. ; diplôme de professeur de jp'maaslique. 

Id. id. ; diplôme de professeur de dessin; certificat 
d'apllludeà l'enseignement des travaux manuels. 

Diplôme d'instituteur primaire; diplôme de professeur de gymoastit1ne. 

ld. 

x3L 

id. 

id. 

VII. - §ccilon normale 

s 

u 

Vanderhaeglte (Joseph) 

Louis (Viclor-Augusle) 

Remaclc (Hector-Louis) . 

Diplôme d'instituteur primaire; diplôme de professeur ngré//é de l'ensei­ 
gnement moyen du degré inférieur; diplôme pour l'enseignement de la 
(P'mnastil1ue ; médaille civique de 1 u classe. 

Gradué en lettres; candidat en sciences 

llédaille civique de 1•~ classe 

Diplôme d'insliluleur primaire; certilicat d'aptitude à Penseignemcut des 
travaux manuels. 

Diplôme de docteur en médecine, etc. 

Diplômes d'Instituteur primaire, de professeur agrégé <le l'enseignement 
moyen du degré inférieur, de géomètre-arpenteur; diplômes pour l'ensei­ 
gnemenl des sciences et pour l'enseignemeul agricole. 

Diplômes d'instituteur primaire el de professeur agrégé de l'enseignement 
moyen du degré inférieur, 

Diplômes d'instituteur primaire; de professeur agrégé de l'enseignement 
moyen du degré inférieur et de professeur de dessin. 

Diplôme d'instituteur primaire. Médaille civique de t •• classe . . • • . 

Diplôme d'Iustituteur primaire. • . . • • . . . • • • . • 

Id. ; médaille civique de 1« classe. 

École 

. hl. ; diplôme d'aspirant professeur de l'enseigne- 
ment moyen du degré inférieur. 
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LIEUX BT DATES DE NAISSANCE. EMPLOIS. 
. M>f J 

••• 
anttn d• nomination. 

<l'application. 

Landenne-sur-Meuse, 12 aoüt 1847. 

Huy, 2 Juin i852. • . 

Huy, f•r janvier iSM . 

.Altrin.Clavier, t•• novembre 1860 

Hanret, 6 décembre 18-19 

Engis, i8 mai 1863. 

Nivelles, 6 mai 1866. 

d'lnsCltatea••, à Ceudn. 

Haccourt, U mars 1837. . • • . • . 

Gedinne, 2i juillet tS.U. . • 

Namur, ~6 ébü ï 1~ •• 

Barbançon, i 7 juin 18lS8 

Mariembourg, 21 avril 1848 . 

Spy, 10 juin t82l . • . • • 

Lamorteau, 4 décembre 18~ 

Ways, 8 juillet 1862 • . 

Bruges, ~7 fénier 186-l . 

Ioslltuteur. 

Jd. 

Id. (charcé du cours de gymnaslique a la 
section normale). 

Id. (charcé du cours de traraux manuels 
à la section normale). 

Id. 

Jd. 

Jd. (à titre prcvlsoire). 

Couvin, !5 mars 1836. . 

d'application. 

Gochenée, 28 ébû ï 1831, 

Huy, 17 avril t836 •.. 

Ni,mes, 13 septembre 1850. 

Directeur chargé des cours de morale, de sarotr- 1 H mars 
vivre, de pMagogie, de méthodologie et de hÜ& I 
nastique, chargé de la direction de l'enseigne- 
ment pratique des élè,es-insliluteurs. 

Économe . 

Maitre d'élu des-surveillant 

]?L id. , cbargb des cound'bis- 
teire, d'écriture el de travau1. manuels. 

Médecin, chargé du cour, d'hygiène 

Professeur de religion . • . . . 

Id. de sciences naturelles, de mathématiques, 
d'agriculture el de sciences commerciales. 

Professeur de langue française et de droit constitu­ 
tionnel el administratif. 

Professeur de Oamand, de dessin et de giographie. 

3t décembre 

Id. 

Id, 

Id. 

~ février 

1881. 

i884. 

Id. 

5 octobre 1801. 

Id. de musique. 

Instituteur communal en chef 

Instituteur , 

Id. 

1891. 

U mars 1891. 

!7 octobre 1866. 

!5 octobre t8i9. 

!6 anil 188!. 

i9 novembre ISU. 

U octobre 1800. 

!8 novembre 1883. 

30 septembre 1886. 

3t décembre 1868. 

30 septembre 188!, 

Id. 

Id. 

17 
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d e ° J f > - ù É d e ° J L DIPLOMES. - TITRES. 

B.) ÉTABUSSEMBKTS 

1. - Éeole normale 

è 3 Van Kelecom (Mathilde), 

3 Huget (Marie-Joséphine) 

,1 1 dÜG U[ bÉïê! Gê•L œ L L œ 

Bomal (Zoé) . . 

0 1 Werpin (Alice). 

l 

8 

P 

10 

3» 

13 

u 

:( 

17 

Lebrocquy (Augusta-Alexandra) 

Barlhels (Arthur). 

Nuytten (Gustave-Adolphe-Louis) 

Gabriels (Cornélie) . . • . . . . 

Wiemer - Plassehaert (Léonie-Fran­ 
çoise}. 

De Cave! (Sylvie). 

Minnaert- Van Overbergbe (José­ 
phine). 

Delgolfe (Adéle-Jeanne-Élisabeth) 

Detienne (Léontine). • • • 

Jansen (Henriette-Mathilde) 

Freymulh (Rachel) . • • . 

Sherrington-Struye (Alice). 

Diplômt: d'in.slitutrlce primaire; officier d'aeadémle de France • • .• . , . 

Diplôme d'inslllutrice prlmalre ; diplômes pour l'enseïr,nement du dessin et 
de la gymnastiquP.; diplômes .-le capacité pour l'msP.ignemenl des travaux 
à l'aigullle et de l'économie domestlque dans les écoles normales. 

Diplôme d'institutrice primaire; diplôme pour l'enseir,n,ment de la gym­ 
nastique; diplôml"s de capacué pour l'enseignement des travaux à 
l'aiguille cl de l'ëconomle domestique dans les écoles normales. 

Certificat ?ê capacité (éco!Ps gardiennes); diplôme de capacité pour l'en­ 
setgnement des travaux à l'aiguille dans les écoles normales. 

Diplôme de docteur en médecine, etc . 

Diplôme d'Insütntrice primaire 

Id. . .....•.••...•..... 

Diplôme d'lnstltutrice primaire ; eertiâcat pou, l',o,.lgo<meot do d..,;, 1 
dans les écoles prlmaire«, 

Diplôme d'institutrice primaire; certificat pour l'enseignement du dessin 
dans les écoles primaires. 

Diplôme d'inslilulrice primaire; diplôme de régente d'école normale et 
d'école moyenne. 

Diplômes d'institutrice Pl d'asplrante-régente d'école normale et d'école 
moyenne; diplômes pour l'enseignement de la gymnaslique et du dessin. 

Diplômes pour l'enseignement des langues française, néerlandaise, alle­ 
mande et anglaise . . . . • . • . . . . . . • . . • 

École 

Dcleu (Florence-âïarie-Luuise) . 

2 1 De Langhe-Frans (t\clèle} . 

3 1 Pirsoul (Elcïse-Bmilie) . . 

ID 1 Van Diesl (Félicie-Caroline) 

Mollez (Elèonora), . • • • 

Diplôme d'institutrice primaire; diplôme pour l'enseignement du dessin 
diplôme da capacité pour l'enseignement Ms travaux à l'aiguille. 

Diplôme d'institutrice primaire; diplôme ile capacité pour l'enseignement 
des travaux à l'aiguille dans les écoles normales. 

Diplôme d'institutrice primaire; diplôme pour l'enseignement de la gym­ 
nastlque. 

Diplôme d'inslilulrice primaire; diplôme d'lnstitutrlce Frœbel • 

Jd. . . I I . 
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LIEUX ET DATES DE NAISSANCE. EMPLOIS. 
DATES 

?êG 

arrêtés de nomination. 

, 
NORMAUX D INSTITUTRICES. 

d'lnstliatrleea, à Bruges. 

Bruges,~ mai if!.19. . . 

Louvain, 26 mai 1844 . 

Louvain, i6 novembre 1861. 

Anvers, 24 mars 1861 . . . . . . . .• 1 Maitresse d'études, chargée du cours d'économie 1 23 septembre 1886. 
domestique. 

Nivelles, 25 octobrct1855 

Huy, 2-Hévrier 1860 .. 

Tournai, 8 janvier 1838. 

Ypres, 4 juin 1857 .. 

Gand, 8 octobre 1840 . 

Gand, 14 mars 1857 .. 

Gand, 12 décembre 1857 .• 

Gand, 29 décembre 18;56. 

Liége, 19juin 1851. .. 

Genappe, 21 mars 1857 . 

Ruremonde, 15 juillet 1835 

Douglas (Angleterre), 12 mars tM0 . 

Ypres, 16 février 1847 . . . . . . 

d' applicatfon. 

Messines, 20 juin 1859 

Overyssche, US août 1861 

Louvain, 1•• décembre 1863. . . . . . . 

Bruxelles, 22 décembre 1860 •• 

Bruges, s1 août 1862 . . . . . 

Directrice chargée ?K cours de morale ê3 ?ê savoir­ 
vivre. 

Économe • . . . . . 

Maitresse d'études, chargée du cours ?ê travaux à 1 u9 avril 
l'aiguille. 

Maitresse d'études surveillante 

Id. 

Médecin 

Professeur de rellgion 

Régente d'histoire, de sciences naturelles cl d'hf· 
glène, 

Régente de pédagogie et de méthodologie, chargée 
de la direction de l'enseignement pratique des 
élèves-institutrices. 

Régente dirigeant la classe supérieure de l'école 
KDéj j 3»7éKb! L 

Hégente de géographie et de langue flamande . . 

Régente (le français et du cours de droit consütu­ 
lionnel. 

Régente de géométrie, d'écriture, de commerce, 
de dessin et de gymnastique. 

Régente d'arithmétique et de langue allemande. 

3laîtresse de langue anglaise . 

Maîtres5e de musique . 

Institutrice 

Id. 

id. 

Id. 

30 septembre 1881. 

) septembre 1888. 

t889. 

US juin 1) èI 

t8 octobre 1884. 

ter décembre 1883. 

30 janvler 1890. 

8 septembre 1888. 

Id. 

l1 septembre 1!!88. 

8 septembre 1888. 

Id. 

Id. 

]?L 

31 man 1882. 

u9 novembre 1881; 

) septembre 1888. 

Id. 

Id. 

t9 juin 

Id. 

ï) P9L 
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NOMS ET PRÊNOMS. J)IPLOMES. - TITRES. 

]3L I École normale 
Tilman - Berain {Slé11banie - Marie• 1 Diplôme d'lnslilutrice primaire . 

Josèphe). 

R 1 Donles lLOuise-Marié). 

3 1 Declippel (Maria). 

4 Viol (Julia) . . . 

� Kalhelin (Adelinr:) 

( G7xÉê$ê! G (Emile) 

l Vande &laele (Déslré-Joseph) . 

) Rose (Sidonie-Mathilde) . • • 

. 1 Rose (Maria• Désirée) 

10 1 Bourgcois-Si1111et (Marié). 

f 1 Weymaerc (Sidonie) 

12 üelhove (Alice). • • • • • ... 

13 Van Gansen (Elodie-Marie-Louise) 

H I Romedenne (Pierre) . . . 

IS I Bourla-Proyard (Hortense). 

Diplôme d'inslilulrice primaire; diplôme d'aspirante-régente d'école nor­ 
male el d'école moyenne; certificat de capacité pour l'enseignement tic 
la gymnastique. 

Diplôme d'Institutrlce primalre ; diplômes de régente d'école normale et 
d'école moyenne: certiflcal de capacité pour l'enseignement du dessin. 

Diplôme d'insHlutl'ice primaire; diplômes de récente d'école normale el de 
professeur de r,ymnasti4uc. 

Diplôme d'institutrice primaire 

Coc11 (Bertha) . • • 

2 Defrasnes {Euphémie). 

3 Bésengez (Aline). • • 

Sauté (Amélie-Marie). 

œ � 1 Sayoen (Marif:) ••.••..•. 

Diplôme d'institutrice primaire . • 

Diplôme de docteur en médecine, etc. 

Tremliloy (Justine\ • 

! GolTarl (Marie). . . 

3 Von Gal-Judon (Pauline). 

4 . D[ bbhxêIyé& { »! U$œ• (Clémentine). 

:; Delvaux (Emilie) • • • 

6 Romiée(Henri-loseph) •••• 

7 1 Dubois (Jean) • • •• 

) Devillers (Marie-Joséphine). 

Diplôme d'institutrice primaire et de régente d'école normale moyenne, 
diplôme de capactté pour l'enseignement de la gymnastique. 

Diplôme d'lnstitulrice primaire . . . . . . 

Diplôme· d'lnslilutcur prlmaire ; certificats de capacité (~ymnaslique et 
sciences naturelles). 

Certificat ?Dé ïK?êG complètes de solférrc et de lecture musicale du conser­ 
vatoire de Liège. 

École 
Diplôme d'institutrice primaire . 

Id. 

Id. 
nastique. 

Diplôme d'Instltùtrice primaire; certificat pour l'enseignement du dessin 

; diplôme pour 3Dê! Gê»h! ê& ê! ï ?ê la gym- 

Diplôme d'institutrice • • • . . • L 
111. - École normale 

Diplôme d'institutrice primaire . 

Diplôme de docteur en médecine, etc, Croix civique de t•• classe 
• • t 

Diplôme d'institutrice primaire. 
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UEOX ET DATES DE NAISSANCE. EMPLOIS. 
É . M>f J 

1 

?œœ 
arret,s ?ê nomination. 

d'ln•UtuCrlee8, à ·roarnal. 

Louvain, 2ï anil 1852 

lfalines, 27 mars iS.W 

Gand, 15 décembre 1856 

Warcoing, 7 juillet 1848 

Élalle, i4 septembre t860 

Tournai, 19 mars 1835 . 

Flobecq, 1 •• novembre 1817 

Vonèchr, 27 janvier ¼853 . 

Sivry, !5 octobre i855 . 

Huy, 26 mai 1861 . 

Gand, 7 avril 1) � s 

Ath, 30 juillet 1860 

Beeringen, 12 mars t85t 

Mellet, 26 octobre 1855 . 

Tournai, t •• révrlcr 1837 

d'application. 
[ KÜR 2janvier 1) OJ J 

Gaurain-Ramecroix, i8 ébü ï 1858 

Templeuve, ♦ &éÉG ï 863 

Chassepierre, 23 avril 1859 

Bruges, 21 novembre 1854. 

d'lnstltoirlces, i• :Uége. 

Marche, 20 mars 18'5 . . . . . 

Huy, 30 oetobre 1843 

Verviers, 27 février 1832 

Nives, 28 septembre i.837 

Tirlemont, 18 juillcl 1860 

Liège, 28 dëcembre t8.i7 

Verviers, 8 révrier 18'2 . 

Liége, 9 avril t851 . . 

Directrlce, chargée du cours de morale et de 
SilVOiM'iYrC, 

llailrease-économe . 

Mailresse d'études-surveillante 

30 septembre i889. 

50 septembre 1879. 

U octobre 1890. 

Id. hl. , chargée du cours t•• septembre 1883. 
d'ouvrages manuels (eu 1" année) 

Mailrme d'études-surveülante • . • 30 septembre 1889, 

:\lédecin, chargé du cours d'hY&iène. 50 septembre -1870. 

Professeur de relicion . . . . . • . 20 novembre 1884. 

Régente de mathématiques, de drolt conslilutionnel 30 septembre 1870. 
êï d'économie ?b& êGï»pKêL 

Rl-&ente cle Irançals (en part11c-e) et de dr.ssiu • . . 1 Id. 

Réirenle i:Jiari:ée dfS cours d'écritur«, de commerce, 
de 1~ymnasli(JUC 1:l de travaux à l'ai(Juillci (en 
partage). 

R<:1:enle de pédagogie cl de mèthodolegte chargée 
de la dlreeücn de l'école d'application 

Récente d'histoire et de français (en partage) 

30 septembre 1883 

30 janvier 

25 juin 

1888, 

1800 

Régente rie langue üamande. . • . . . . . . .. 1 29 septembre 1884. 

Proïesseur de sciences naturelles el de 6éocra11hie. 1 Id. 

~faitmse de muslque ..•.......... 1 30 septembre l8i9. 

Institutrice •• 16 décembre 1870. 

IJ. 2i octobre 1870. 

Id. 4 octobre 188i. 

Id. LL LL è I . LL . . . 28 novembre i800. 

Id. au jardin d'enfanls 0 mai 1880. 

Dlrectrice, chargée du cours de morale el de savoir- ( 26 septembre 1890. 
vivre. 

Maitresse d'études-surveillante 

Id. 

ld. 

Id. 

Médecin, chargé du cours cl'hygiêne. 

Profes,eur de religion . • . . . . . 

Ré5ente de pétlac:ogie el de mélhodologir. RL 

1er septembre 1883. 

31 octobre 1&81 • 

26 septembre 1881. 

31 mars 

5 avril 

1885. 

1884. 

20 novembre 1884, 

20 septembre 18i9, 
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P 1 Gorrissen (Julie) . 

tO Prinz(Euphrosioe) • 

u 

:( 

17 

t8 

Sleecb (M1na). 

Diplômes d'Insütntrlee primaire el de régente pour la partie lilléraire; 
diplôme pour l'tnsrign •• ment de la langue Ramande; cerliUcat d'aptitude 
pour l'enseignement des travaux à l'aiguille dans les écoles primaires. 

Diplôme d'institutrice primaire; diplômes pour l'enseignement de la 
uymnastique el du dessin. 

U I Smalt - Lecomte (Aline - Eléooore-1 Dipl6me d'inslilulrice primaire; certificat pour l'eosei&nement de la 
Augusta. langue allemande. 

Plate! (Sophie). • • . . . . . 

i u 1 Marcelle ()larie-Maxlmilienne) 

t5 1 Destexbe (Marie-Stéphanie}. 

Maréchal (Alice) 

Gorlier (Fanny) 

Fick-Wéry (Louise) 

t P 1 Piret-Vanden Drlessehe (Victoria), 

t Wodon (Julie-Marie-Josèphe) . 

è Thiry (Céline) . 

u Gérard-Humblet (Léonie) 

•• Rysheuvels (Sophie) . 

� Magis {Valérie). 

( l\lordant (Yarguerite) 

l Bindels (Émilie-Marie-LouiSe) 

) 1 Dessouroux-Colsoul (Alaria) 

P De Jaer (Louise). . . . . 

Diplilme d'losututrice primaire; candidat en sciences naturelles 

Jd. 

Jd. 

2 1 Delvaux-Dislère (Léonie) • 

3 Souweine-Asser (Charlotte) 

Dipldme d'institutrice primaire ; diplômes pour l'enseignement de la hÜ& ­ 
nastique et du dessin. 

Diplômi-s d'inslitulrice primaire el d'aspirante-régente d'école normale el 
tl'école moyenne. 

]?L id. de régente d'école normale el d'école 
moyenne; diplôme pour l'enseignement de la gymnastique. 

Lauréat ?K conservatoire de Liége . 

Diplôme d'inslilutrice primaire; diplômes pour l'enseignement de la hÜ& ­ 
nastique el du dessin. 

Diplôme d'institutrice primaire . . . . . . . . • . 

ld. ; diplôme d'aspirante-régente d'école nor- 
male et d'école moyenne. 

Diplôme d'institutrice primaire; diplôme de capacité pour l'ellsei6nemcnt 
des travaux à l'ai&nille. 

Diplôme d'institutrice primaire . 

Id. 

Lauréat du conservatoire de Liége . 

Diplôme d'inslilulrice de jardin d'enfants. 

Id. 

École 

Jardin 

·1:1 

IV. - Section normale d'ln•tHatrlee•, 
Rouffart (Caroline-Marie-Joséphine) § Diplôme d'institutrice primaire . • . . . • . • . 

Destrée (Mathilde). . 

Bontemps (Mélanie) , 1 

Diplôme d'institutrice primaire; diplôme pour l'enseignement de la hÜ& ­ 
nastlque. 

Dlpl0mes d'in1ll\uLrice primaire el de rêfenle d'école moyenne • , . , 
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LIEUX ET DATES DE NAISSANCE. 1 .EMPLOIS. 

Huy, 13 avril 1853 . . . . . . . . . . . 1 Régente de français (eu partage) et de calligraphie. 

Hasselt, 18 mars 1849. 

Schaerbeek, H [anvier 1851 • 

Hasselt, 2i juin 1863. • .. 

Piétrain, ï� janvier 1851. 

Namur, 4 janvier :l.81S:S . . 

Modave, 24 décembre 18!11. 

Llége, 4 décembre 1851 . • 

Id. 27 décembre 1858 

Id. 28 avril 1851 • . 

Saint-Josse-ten-Noode, 20 septembre 18i6. 1 llé6enle de travaux à l'aiguille . 

d'application. 
Namur, i6 juillet 184-9 • 

Grune, 6 décembre 181:i0. 

Verviers, 8 décembre 1857 

Louvain, 28 mars 1863 , 

Liége, U décembre 1851 

Wandre, 29 décembre i8ii4' . 

Liégé, 25novembre 1852 

Jd. id. 
géographie. 

Ré13ente chargée des cours de langue Oamande 
(en partage) et de langue anglaise. 

id. ), d'histoire el de 

Régente chargée des cours de langue 0amande el 
de langue allemande (en partage). 

Régente dP, Irançais (en partage) et de gymnastique 
( en partage) 

Id. d'allemand (en partage) . . . . . . . . 

Id. de dessin, de sciences naturelles et d'éee­ 
nomie uomesuque. 

Id. d'arithmétique . • • . • . . . • . . • 

21 jan,ier 

d'enfants. 
Liégé, 20 novembre 18110. 

Verviers, 25 décembre 1860 

Liège, H mai 18M ... 

Dinant, 17 février 1851) . 

Ramet-Yvot, 29 avril 181S0. 

Bruxelles, 20 ébû ï 1861 

Verviers, 9 avril 1869, •......• , 

ld, de gymnastique (en partage) de droit con­ 
stilutionnel et de commerce. 

Maîtresse de musique • . . . . 

Institutrice 

Id. 

Id. 

Id. 

Id. 

Id. 

Chargée du cours de musique. 

Institutrice 

Id. 

à Bruxelles (rae de Malines). 

Directrice, chargée du cours de morale el de 
savoir-vivre. 

Maitresse économe .. 

Maitresse d'études-surveillante) chargée du cours 
de langue allemande. 

Maîtresse d'études-surveillante 

Id. id. 

[ N• 128.] 

DATES 
dos 

arrêtés de nomination. 

!9 septembre i879. 

2lS septembre 1880. 

i2avri! 1890. 

17 octobre 1890. 

5seplembre 187-1. 

29 septembre 18i9. 

10 septembre 1s;,. 

31 octobre 1881- 

Id. 

2-i jan\'ier i880. 

sl septembre 1880. 

� septembre 

Id. 

~ novembre 1879. 

27 septembre 1.890. 

u9 novembre 1890. 

( février i88-I. 

2i novembre 1879. 

Id. 

29 septembre 

u9 septembre 

Id. 

31 mars 

16 décembre 

1874 

1884. 

1884 

1881. 

'1885. 

i890. 
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NOl\fS ET PRÉNOMS. DJPLO:&IES. - TITRES. 

( De Ct'ée (Auguste-Jean-Xavier) 

l Ley (Rodolphe-Félix) . L 
) Michelet (Luclen-Frédéric-Ludovlc). 

P Marchal (Élie) . 

Éb Van de Ghinste-Leclcrcq (Lodoïse). 

11 Vanden Drlessche (Amélie). 

12 Destrée (Marie) 

15 Carlier (Marie• Élise). 

14 Bru lard-Maens (Joséplt ine-ûhristlne ). 

15 Moly (Elise) 

tO Gilles (Marie-Louise-Augusta-Dien- 
donnée). 

17 1 Watelle (Charles-Henri). 

18 Gargini {Alice). 

Gradué en lettres . . . • . 
Diplôme d'tnsututeur primalre . 

Diplôme de docteur en sciences physiques et mathémaüques . . . • . 
Diplôme d'instituteur primaire et diplôme de professeur agrégé de l'en­ 

seignement moyen ?K degré inférieur. 
Diplôme d'institutrice primaire; lauréat du conservatoire de Bruxelles . . 

Id. 
de la gymnastique. 

Id. 

Id. 

IJ. 

Id. 

; diplômes pour l'enseignement du dessin el 

; diplôme <le candidat en sciences naturelles. 

Diplôme d'inslitutrice primaire; diplôme pour l'enseignement de la langue 
anglaise; diplôme d'aspirante-régente <l'école moyenne. 

Lauréat <lu conservatoire de Bruxelles • . . 

Certificats de capacité pour l'enseignement de la langue anglalse et de 
la gymnasli<rue. 

École 

s 

u 1 Ephraïm (Anna) • 

a Haut (Caroline) 

� 

( 

l 

) 

Droissaert ( Gabrielle- Séllma- Fran­ 
çoise. 

Crabbe (Rosalie-Béglna), 

Monseur-Volcke (Irma - Clara-Clo- 
lilde). 

Bertrand (Léopoldine-Lucie-Marie. 

Bols (Joséphine-~! a rie) . 

Pinart-Remy (Maria) . 

Sleeckx (Paula) . . . • 

s Thomas (Eugénie-Marie-Justine) . 

:5 Rellé-Borgnet (Élise-Marie•Victofre): 

4 Blaton (Héléna) 

� De Barsy-Laval (Sylvie) (v•) 

( Straus (llélène) 

l Germain (Ida) • 

8 Tedesco (Charles), 

O Schmlt (Charles) • 

10 

H 

Ortrnana (Mathilde) • 

Plérard (Thom~s) • 1 

Diplôme d'institutrice primaire. . . . . . . • . . . • 

Id. 
nastique. 

Id. 

Id. 

; diplôme pour l'enseignement de la &}'ID· 

naslique. 
Diplôme d'institutrice primaire . 

diplôme pour l'enseignement de ln &}'m- 

Id. 

Id. 

Diplôme d'institutrice de jardin d'enfants ; diplôme de capacité pour 
l'enseignement des travaux à l'ai&uille. 

V. - Section DOPDl&le 

Diplôme d'institutrice primaire . 

Dir,lôme de capacité pour l'enseignement des (ravaux à l'aigullle . 

Diplôme d'institutrice de jardin d'enfants . • . • . . • • 

Id. primaire; diplôme spécial pour l'enseignement de la 
langue allemande. . 

Diplôme d'inslitutrice primaire; diplôme de capacité pour l'enseignement 
des travaux à J'aiguille et de l'économie domestique dans les écoles 
normales. 

Diplôme de docteur en médecine, etc. . . . . . . 

Diplômes d'institutrice primaire et de régente d'école normale et d'école 
moyenne. 

Diplômes d'insllluteur primaire et de profeueur pour l'enselgnement des 
&clences naturelles el ,de l'agriculture. 
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LIEUX ET DATES e f Ld M]J J Md 6 f L ErtJPLOJS. 
DATES 

des 

arrêtés de nomination. 

Vih•orde, 5 avril 1848 

Beauraing, H novembre 1846. 

Langres(France), I" ja11vier 1847 

Wassigny (Franl!e), t•r & & 1859. 

Bouillon, 19 juillet 1831-. • . . 

Saiint-Josse-ten-Noode, 20 mal 1851 . 

Bruxelles, 6 décembre UM. 

Tubize, 17 décembre 1841 

Lanaeken, 19 juillet 1851. 

Mons, 9 aoüt 11U9 • 

mÉKhêGR 1er ébü ï 18l>-i 

Utrecht (Hollande), 3i mai i 83~ 
Paris, 19 avril i8~ • 

d'application. 
Renaix, ss Gêj ïê&{ Éê i8~tl . 

Molenbeek-Saint-Jean, U mars 1856 

Bruxelles, 19 décembre i857 

Jd. ( janvier 1838 

Menin, 15 mars 1858. . 

Dinant, 20 décembre t8t37 
Forrières, 22 novembre 1862 

Liége, s� février 1858 , . 

d'lastlint •. Ieee, à Arlon. 
Saint-Josse-ten-Noode, il novembre 1846.' 
Eisch { hÉé! ?I?K7xé U3ê yKYê& { bKÉh•R 
28 octobre 1831. 

Namur, 19 juillet i831 

Tournai, 17 novembre 1860 

Hallinnes, ) mai 1ll4-1 , 

Arlon, 25 novembre 1882 

Forrières, 16 aotîL -1867 . . • 

Luxembourg, 22 décembre 183i 

Arlon, 30 janvier 18M 

Verviers, u mai 1860 . 

Roaery, 21 juin 1838 , 

Prof<>sseur de religion . . . • . . . . . • 131 décembre 1884, 

Professeur dP. pédagogle, de méthodologie, de droit 30 septembre 1881. 
constitutionnel; chargé de la direction de renset- 
r,ncment pratique 

Professeur de mathématiques et de physique . . 1 Id. 

Professeur de botanique et ù'horticullure. 

Ré{:ente ?Dx»Gïb»Éê 

Id. de dessin 

]?L ?ê zoulogte, ?ê minéralogie et d'économie 
?b& êGï»pKê 

Récente de sciences commerciales et de calligraphie. 

llo!cente ?ê Ramand . 

Id. 

20 septembre 1884, 

u9 septembre 1881. 

ld. 

Id. 

Id. 

ld. de français. . . . · 120 septembre 188-i. 

Id. de géographle, d'hygiène et de langue 30 septembre 1881. 
anglaise. 

Professeur de musique . Id. 

Réaente, chargée du cours des travaux à l'aiguille. 1 23 [anvler 

lnslilutrice 

Id. 

Id. 

ld. 

Id. 

]33L 

ltl. 

Id. (jardin d'enfants) . 

1800. 

30 septembre 1881. 

u9 septembre 1881. 

Id. 

Id. 

3 septembre 1883. 

18 décembre 1889, 

Id. 

31 mars 1883, 

Directrlce Intérimaire chargée du cours normale CL L L L L è L 
de savoir-vivre. 

Maîlresse-tconome . 30 septembre 188L 

Maitresse d'études-surveillante s) septembre 1881. 

Id. 7 avril rses. 
Id. L i3 septembre 1883. 

Jd, , chargée du cours sa novembre 1881. 
il'allemarul (en partage). 

Maitresse cl'études-surveillanle charaëc du cours 'i7 juin 1889. 
d'écrlture. 

Médecin, chargé du cours d'hygiène 50 septembre 1881. 

Professeur de religlon . . sl juin 1889. 

Id. de mathématiques et de langue Irançaise s) septembre 1885, 
(en partage). 

Professeur de sciences naturelles, de droit eenstltu- 30novembre 1881. 
tronnel et de 7b&&êÉ7êR 

É! 
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NOMS f > - ù É d e XJ L DIPLOMES, - TITRES. 

Alard (Marie-Thérèse) 

ïu 1 Olinger (Jeanne) . 

t4 1 Colas-Orban (Marie-Thérèse) . 

US I Bremer.Leyder (Amêlie). 

i6 

1l 

Bertrand (Ludovie) . 

Miller-Thomas (Berthe) 

DiJ116me pour l'eoseir,nement de l'allemand, de l'anglais et pour le dessin, 

Diplome d'institutrice primaire el diplôme de ré3ente 1l'école normale el 
d'école moyenne. 

Diplôme d'inslilutrice primaire el diplôme pour l'enseignement de la gym­ 
nastique. 

Id. id. id. id, 

Lauréat du Con$ervatoire de Liégé . 

Diplômes d'institutrice primaire et de rér,ente pour l'enseignement des tra­ 
vaux à l'aigullle et de l'économie domestique dans les écoles normales. 

VI, - Section nol"male 

t Simon-Mayeur (Hortense) . 

SS Gayde-Dclienne (Léonie-lliarie) 

u Sirjacq (Éléonore) 

" Heine (llarle) . 

5 1 Jouret (Flore) . L . 

( Larsimont (H.) 

l Giton (Gustave) 

) llenoupret (Célesline) 

9 Dony (Louise} . 

10 l Boset (Marie. Hargaerile • Éléonore- 
Élise) . • . . . . . . . . 

11 Coutuner-Claessens (Bertbe) 

12 Julien {Louise). 

13 Lambert (Féllcie-Marie-TJ1érèse) . 

u Maréchal (Eugénie) . 

t5 Barzin (Jean-Baptiste) 

Diplôme d'institutrice primaire . 

Diplôme d'Institutrice primaire . 

Id. ; diplôUJe pour l'enseignement de la gymnas­ 
tique. 

Id. de docteur en médecine, etc 

Id. de licencié en théologie . 

Diplômes d'Institutrice primaire et de régenle d'école normale et d'école 
moyenne; diplômes pour l'enseignement de !'allemand cl pour le dessin 

Id. ; diplômes pour l'enseignernent du dessin, de 
la gymnastique et pour les travaux à l'aiguille dans les écoles normales. 

Id. 

Diplôme dinstitutrice primaire 

Id. 

Id. 

id. 

; diplôme pour l'enselgnement de la langue 
Oamaude. 

Lauréat du Conservatoire royal de Liége • . . . . . • . . . . 

Oiplômes d'instituteur primaire et de professeur agrégé dr l'enseignement 
moyen du degré inférieur ; diplôme de candidat en sciences pb.ysiques et 
mathématiques. 

s 

Lemaire (Léopoldine}, . . 

Henckels (Élise-Alphonsine) 

5 Tbiery-Defaçqx (Marie) (v•) 

_. Dassy (Pauline-Marie-Josèphe) 

, Richebé-L'homme (Eslher). • 

École 
Diplômes d'inslitutrice primaire et de ré~ente d'école moyenne; certificat 

pour l'enseignement de la langue allemande. 

Diplôme d'instltutriee primaire . 

Id. 

Id. 

id. 

id. 

DiplOme pour l'enseignement de la gymnastique 
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e M>f J 

arrêth de nomination. 

Malmélly, ~:? décembre 1845. • . . . . . 1 ltégt>nte de langue allemande ( en J1ar1age) , de 
langue anglaise et de ?êGG3! L 

Dt?rg-Colmar(granrt-duché de Luxembourg), 1 Régente d'histoire, de géo~ra1>l1ie et d'économie 
!I ?é 7ê& { Éê 1) � èI domestique. 

Huy, 22 janvier t858 . 

Virton, 8 avril 1860 

lluy, 5 aoOl i860 .• 

Virton, :L:R janvier t853 . 

d'lustltairlce», à A.nde111ne. 

Quiévrain, 17 juillet JS.U . 

Fallais, 18 mai HU5 • . • 

Écaussines-Lalaing, 20 janvier 1855 

Huy, M août 1859 • • , 

Forest, 31 janvier t864- ·. 

Bossière, 20 septembre 1831 . 

Havelange, ) novembre 1833 

Ensival, t6 février 1857. 

Fallais, 26 octobre 1868. 

Ypres, 15 novembre 1855 • 

Visé, 9juin 1852 .. 

Hasselt, � avril f86t 

l'fassogne, if.février -18'8 . . . . . . . • 

Liège, 20 juillet 1859 •.• 

.Nassogne, s9 novembre t839 

d'application. 
Paris, 6 janvier 1864 • 

Arlon, 7 novembre 1860. 

Ciney, 17 décembre 1843 . 

Thon-Samson, U mars 1864. 

Andenne, i2 julllet 18!1! •• 

Régente de langue française(ell pariage) et de gym­ 
nastique. 

Ré6ente de pédai;o3i~, c:hergée- de la directlon de 
renselgnement pratique. 

Maitresse ile musique . . . • _ 

hl. de travaux à l'aiguille- 

Directrice, chargée Jes cours dot morale de savoir­ 
vine et de géo1:raphie. 

Maitresse-économe. . . • , . 

ld, d'études-surveillante 

Id. id. 
de calligraphie. 

Maitresse d'études-surveillante 

T 7xéÉhé ê ?K cours 

l\lédecin, chargé du cours d'hygièoe. 

Professeur ?ê religion •• , . . . • . . . · 1 29 novembre tss,. 
RégP.nte de français (en part.a~t), de dessin d de i9 septembre 188'. 

droit eonsütuüonnel. 

Id- de mathématiques, des.Iormes géomélri• 
ques, de commerce el d'économie domestique. 

Régente d'histoire et de français (en partage) . 

Id. de langue Oamande. . .•.... 

Institutrice chargée des co11rs d'allemand et d'an­ 
glais à la section normale. 

lnslilutrice. 

Jd 

Id, 

Institutrice Uardin d'enfanl5) .• 

30 septembre 1881 • 

Id. 

ld. 

Id. 

8 octobre 1888. 

31 octobre 1gg9_ 

30 septembre 1881. 

Jd. 

ld. 

1•• septembre 1883. 

( juin 

u9 mars 

23 janvier 

30 octobre 

1884-. 

rsss. 

1890. 

1885. 

28 septembre t881S. 

u9 septembre 1881 . 

Régente de pédagogie, de mélllodole>~e, direction 
de l'école d'application. 

Maitresse de musique • • • . . . · .•... · . , 1 30 octobre 1883. 

30 octobre 1881. 

Régent à l'école moyenne, d1argé des cours de 1 30 septembre 1881. 
science:rnaturelles et d'l1orticullure. 

16 octobre 1888, 

17 avril 

u1 mai 

1883. 

1889. 

6 décembre i889. 

30 septembre: 1881, 
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V. - Liste des membres du pe1'sonncl œlministrati] et enseignant mis en 
disponibilité, à la suite des orrêté« 1·oyaux du iO septembre 1888 et du 
5f aoiît 1889, qui ont rédui: de seize à treize, le nombre des établissements 
normaux primaires de l'État. 

LLR 
DATE d e ° f > INITIALES è è -.; 

de l'arrêté de 
..; ~ r..,....: 

Ob$ert1aticm1. 
:s..i::~ 8D :a:: 88]O I è 

QUALITÉ. 
8D ~~==i mise en 8D dea 0 

~~-a.":: LRRR 
TS 6-~ disponibilité. l PIIÉll'OJIS, 
88 OT 

8 

Les écoles normales d'instituteurs à Gand et à Bruges ont été fusionnées. - A la suite de celle fusion, 
ont été mis ê! disponibilité : 

1 1 Verschaffclt (E.) . -1 Gand. 1 Directeur H sept.1888 

2 1 Stubbe (E.-T.) . Id, 1 Économe Id. 

u 1 Minnacl't (G.-D.) Id. Professeur • Id. 

a 1 Robelus UML• Id. KL Id. 1 Deuiaat.eur à l'école 
spbcialo du gênie 
c1•:il à Gand. 

� 1 /Jinderijck:,; (l.). . • 1 Bruces. 1 Id . de musique . 1 Id. 1 li. Hinderij c J,. x esl re- 
placé on quali\è do 
Îrofess• do musiquo 

1'6colo normale de 
N1velles. 

6 1 Devo, (I'.) • 1 Gand. Maitre d'études 12 id. 1 Dèmissionnè (huissie? 
â Louvain). 

7 1 Parmentier (R.) 1 Id. Instituteur à l'école ?Déj I Id. 
pllceüon. 

8 1 Blommaert (F.•J.) . 1 Id. Id. 1 Id. 1 Acluellem. profeueur 
nl'"colo mo)onnedo 
2 é! §L 

9 1 randen Stock (C.) 1 Bruges. 1 JJ. 1 ]?L 1 Actuellem. ina!Huleur 
â I'èeole d'a~r,tica- 
lio11 annoxèo à écolo 
normalo de Lierre. 

re I Binderijckz (J.-J.) . L ] Id. 1 Id. 1 Id. 1 Id, 

Les écoles normales d'institutrices à Bruges et à Gand ont été fusionnées. - A la suite de cette fusion, 
ont été mises en disponibilité : 

H ] Pauwels (Z.) Bruges. Économe L 11 sepl.1888 . 

1s 1 . K Caju U§DLI° LI1L•L L ld. Régente • Id . 

13 ] Machiels-Colpin(L.-M,•P.) Id. Id. . • 1 Id . 

1a 1 Jacobs (J.) • Gand. Directrice . • 1 Id . 

É! Coryn-Dewaele (C.) Id. Économe (J. 

i6 Van Swieten-Leones (E.) Id. Récente . Id. 

N, B. - Les noms en italique sont ceux des membres du personnel qui ont pu !!1re replacés ou dont le lr11ilemeo1 
d\111c11tc n piis fin poue d'aull•c~ causes dans le courant Je 111 période lriennule. 
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LœL 
LT NOM ET INITL\LES a ~..; DATE œœ ~.g œœ I de l'arrêté de " LLL .s § Obaettllliotia, 9 des è QUALITÉ. è LLL ::3 :.. LL mise en - LL 88 LRRI 
33 Pll!l'l'OXII. s :, g disponibilité, Jt; LRRL LœLL :, LL 
17 François-Coryn (G.) . 2 é! ?L Régente , . L H sept. 1888 • 

18 Pholien-De Clercq (1.) L Id. Id. L . Id . 

ïe De Landsheer-De Kry- Id. Maltresse de gymnastique Id. 
ger Uf L•L 

~o Platel UJ L• œ . Id. Maitresse ?D éludes. 12 Id . Ac\uellomofll rb~nt 
à I'ëcoïe JlOrJ'llalo d 
Liégo. 

DSï De Clippel (ni.) • ]?L Id. . . hl . Actuellame:nt mattre1 
se d'oludes â. l'êcol 
normale do '1'011rna 

22 Sayoen (F..) • Bruges. Institutrice (jardin d'en- Id. 
fants). 

9 

Section normale d'instituteurs à Virton, 
(Supprimée par arrêté royal du 31 aoüt 1880.) 

!3 1 Poncelet (C.·L) 1 Virfon. 1 Économe 150 sept 1880. 1 At:tt1ellomçrüôcon.:>rno a la secuon normale 
do Couvin. 

!4 1 Colmonts (J.-M ) 1 Id. 1 Professeur . . . 1 Id . 

25 1 Themelin U§L• L Id. Id hl. 1 Actue\lomon\ j Éb:êGI 
seur à la s.ict;:011 ncr- 
male do C<invin. 

~6 Ansar (Ch,) . Id. Id. . Id. 

27 Destexhe (A ) . . L . 1 Id, 1 Id . . D1 Id. 

28 Wah'in UL?L• 1 Id. 1 Id . 1 Id. 1 - b! G»b! ! é L 

29 1I/onfort (L,•l.) 1 Id. 1 Id. 1 Id · Aclnellomenl j Éb:{ s- 
scur àl'ècole moyen• 
ne do Ma linos. 

1 
30 Guillain (J .) . Id. Maître d'études 2t sept 1889. 

31 Raucy (N.-J) , Id. Id. Id. 1 Replacé â l'éc<>lo nor- 
male de Mous. 

32 Hanus (J.) . Id Id. Id • 

35 Guillaume (V.). . œ 1 Id. 1 Jardinier démonstrateur. 1 Id 
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VI. - Liste de« membres du personnel administratif et enseignant qui) pa1· 
supp1•ession d'emploi, ont, en 1888 et en !889~ été relevés des fonctions 
aeeesscires qu'ils rempliseaient dans l'enseignement normal primaire de 
l'État. 

ai ,c 
88 ,c 0 
'<:a 
3 LœL 

d e ° f > INITIAL& 

de• 

PatNOMII. 

FONCTIONS ACCESSOIRES 

dans 

l'enseignement normal primaire. 

FONCTIONS OU PROFESSIONS 
que l'intéressé excrçuit en dehors de 
l'enselgnement _ normal primaire 
ou dans un autre établissement 
normal. 

t 

École aor~•lc d'lnsUtuteurs à Bruges. 

Lagae (E.). • 

Rotsaerl Uf L •L 3 Professeur de religion . Médecin •.•...• Médecin. 

Éeole normale d'lu•tUQCeuu à Gand, 

u 1 . éKhê (J.) .... 

4 1 Van Swieten (E.). 

:S I Robelus(P.-C.) .. 

Chargé du cours de droit. ••.. 1 Avocat. 

Id. du cours de gymnastique. 1 Professeur d'école moyenne. 

Id. du cours de dessin • . . . Id. id. 

IËcole normale d'ln11Ulutrlce11 à Gand. 

6 1 Lacompte (L.). 

l 1 . ê - éKg Uf L• L 

) 1 Nevejans Uf L• œ 

Professeur de religion . 

Médecin •...... 

Chargé du cours de musique . 

Médecin. 

Professeur d'athénée. 

l!leeUoa normale d'ln8'UQteur11 • "h·ton. 

9 1 Smal (A.) • 

tO l Gralia (V.) 

Professeur de religion . 

Médecin ..... Médecin. 
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VII. - Liste des membres du personnel des écoles et des sections normales 
primaires de l'État, qui ont été mis en disponibilité pour des causes diverses. 

ô d e ° f > INlTIALES LÉ 6 e yS NOUULB DUE œLL 
DRO] œLL 

QUALIT:t . • o des - à laquelle · des arrêtés de mise Obmatin1. I9 

: 
PIIÉNOMS, l'intéressé était attaché. en dtspembütté, z 

Personnel maseulln. 

Bertrand (C.) ..... Proresseur ~lion normale de Vir- 
ton. 

i Couturier (L.) . . . . Id. f:co!e normale de Has- r\rr. royal du ':!9 sep- 
sett. tembre ◄88t. 

u Doyen (E.) ...... Instituteur d'é- École normale de Liége. Arr. min. du 5 avril 
cole d'app••. ◄890. 

D Dumas (1,.) ...... Professeur _ . . École normale de Tour- Arr. royal du 29sep- 
ual, iembre f88i. 

� Durand (E.) ....• Id. I I LLL Section normale de Ju- Id. 
met. 

I> Franc (Ch.) .....• Concierge. École normale de Gand. Arr. min.ùu30sop- 
tembre t888. 

l François (J .-B.) . . . Professeur Section normale de Vir• Arr. royal du 23 sep- 
ion. tombre 1879. 

8 Hoka (A.) .....•. Id. Section normale de Huy. Arr. royaldu30scp- 
tembre f89~. 

S• Keersmaekt>rs (L.) ... Directeur. Section normale de Ilas- Arr. royal du 29 scp-j Dlrect.d'6cole 
selt. tembre 188-i. moyenne. 

◄O Mordant (li.) ...• Économe . Section normale de Vir- 
ton. 

H Moreau (F.) ...•. Instituteur d'é- Section normale de Ju- Arr. mio.du29sop-1llla1tredo:g1m- 
cole d'app=. met. tembre ~884• l'nrh~~i~i:14de 

Druxel ee. 
42 Pirot te (A.) ...... Prolesseur Sectton normale de Huy. Arr. royal du ~ 2 Ié- 

vrier 4879. 
43 Scboonjans (F.) .... Id. École normale do Lierre. Arr. royal du 34 dé- 

cembre ~884. 
H Servais (F .). . . . . . ]?R . L . è École normale de Mons. Arr. royal du ~3 sep- 

tembre 1879. 
45 Thomas (C.J . . . . . Mattre d'études. Section normale de Ju- Arr. royal du 29 sep- 

met. tembre 1884. 
46 Yseus (E.) ..... Médecin ...• Section normale de Dru- Id. 

xettes. 

Personnel féminin, 

47 Bocca-Leyder (M.) .• Mallresse d'élu- École normale de Na- Arr. royal du 29 sep- 
des. mur. tembre 188-~. 

18 Bricoult-Ledrut (C.). Directrice. . . . École normale de Tour- Arr. royal du H5 sep- 
oai. tembre ~890. 

~9 Buret (M.) ... Matlresse d'élu- Section normale de Arr. min. du 29 sep- 
des. Moos. ternbre t88i. 

20 Carpentier (F.). Économe .... Section normale de Arr. royal du 1!9 sep-1 Économe tnt,. 
. Aloos. tembre ◄88.\-. rimaireàLl6g-e. 

if Clémeur-Smits (C ) 1 nstitulrice gar- Ecole normale d'Hobo- Arr. min. du H sep- 
dieooe. keo. tembre 1886. 

!2 Corlebeck-Verbist(B.) Régente ..... École normale de Bru- Arr. royal du 26 mai 
ges, ~89!. 

23 Daman da Fonséca U§ L• MaHressedelan- Section normalede Lou- Arr. royal du 15 sep- 
gues. vain. Lambre 1886. 

24- De Heusch (M.) .... l\Jallresse d'étu- Écolo normale de Tour- Arr.min.du l"sep- 
des. nai. tembre rn86. 

25 Destrée- Vandermo- Régente ..... / S êï8 9 1 d 8 Arr. royal du 29 sep- 
leo {M.). e ion n rma e e r~- tembre 188~. 

'.26 Fiévet (C.). . . . • . Institutrlca d'é- \ xelles (rue rie Mail- Arr. miu, du 14 dé- 
cote ?Déj j IGL nes). cembre 1889. 

'i7 Fontaine (M.) . . • . llégente. . • . Sectlou normale de Lou- Arr. royal du HS sep- 
vain. tembre 1886. 

28 Gentll-Deprins (A.) . \ Directrice. . . Ecole normale de Tour- Arr. royal du 27 mai 
nai. 4891. 
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9 MM ET INITIAl..ES kou noA1uu LL DATA "0 LL 
QUALITÉ. 9 des à laquelle des arrêtés de misel D.erralitu. "7 

; 
PRfl'IOIIS. rinléresséo était allacbée. en disponibilité. z 

29 1 flelJobuyck-DoCracke M:é33ÉêGGê d'élu- École eormale d'Hobo- Arr. min. du .f I sep- {L.). des. ken. tembre .fS86. 
30 1 Benry-Desneux {Dl.). Écono01e .••. École normale de Na- Arr. royal du !9 sep- 

mur. tembre ..fSM. 

u1 1 Hioderljckx-DeGeyosl Régente. , .•• Section normale de Lou- Jd. 
(8.). vain. 

uî mb::& é! {A.) ....• Econome ..• École normale d"Jlobo-- Arr.royal du.fhop- 
ken. tembre .f886. 

33 1 Bolthausen (L.) •.. Maitresse de ïé! I École normale d'Bobo- . Arr. min. du-tll sep- 
gues. ken. · lembre ..f886. 

34 1 [ K»$éÉy UToLq œœœœœ ltlalLresse d'élu. Écolo normale d'Bobo- Arr. min. du H sep-1 I111~trlce des. ken. tembre -t886. d l!gu6o 
à Genappe. 

3' 1 Jodoo (A.) •.... · 1 É<Ooomo . École normale de Liége. Arr. royal du ~hvril 
.f883. 

36 1 Leclercq (E.). • • • . Maitresse do Secucn normalade Bru- Arr. royal du i6 sep- 
sciences. xelles (rue des Visi- tembre LL:èL 

tandlnesj. 

37 1 Lecreoier - Marcoux Régeole ... Sedioo normale de Arr. royal du i9 sep- 
U•1L•L ° bbGL tembre .f88i. 

38 1 Luylen (M-) .•... Institutrice gar- École oormalo d'Dobo- Arr. min. du 4 .f sep- 
dienne. «êKL rembre •l!S86. 

39 1 Maréchal (L.) ..•.. Maitresse d'élu- Sectioo normale de Arr. min. du t9sep- 
des • Moos. tembro ~ 881. 

-iO ] ltlassoo,DeFlines(J.) Régente •... Section normale d'Au- Arr. royaldut9sep- 
denne, · tembre t88i. 

œœ 1 Naorl(C.} .••.•. Id . L œL . 8L École normale do Liége. Arr. royal du ~9 sep- 
lembre t879. 

42 1 Parent-Verbeeck (M} Id . L . . . . École normale de Liége. Arr. royal du 20 oc- 
ïb{ Éê è) P9L 

43 1 Poussart - Keutgens Id .•.•.. Section normale d'Ao- Arr. royal du 18 mai 
(C-). denne. ·1889. 

-H I ffosman-Caîmo (E.) .. Id. Écolo normale d'Bobo- Arr. royal dut l!sep-,JUg,oted'école 
ken. tembre !886. mo1enne. 

-151 Sleech (P.) ..••. Directrice. • •. Seclionoormalede Lou- Id. 1 IoUrimalre A 
$é»! L Arlon. 

46 Somers (J .). . . . . . Maitresse d'élu- École normale d'Hobo- Arr. min. dut~ sep- 
des. ken. tembre 4886. 

i'7 1 Speleers (E.) ••... MalLresse d'élu- Section normale de Bru- Arr. min.du!9 sep- 
des. ges. tembre 488i, 

48 1 Von Gal (L.) : ••.. 1 Matlresse d'élu- École normale de Liége. Arr. min. du '.!I'> sep- 
des. tembre è) P9R 

+9 1 Van Loo- Vao Melle Directrice. . .. Écolo normale d'Hobo- Arr. royal du O sep- 
UmL•L ken. tembre 4886. 

50 1 Wesrnael (Z.) .••.. Instltutrice d'é- École oormalede Liége. Arr. min. du 19 sep- 
cole d'appu. tembre 4890. 

54 1 Wuyts(M.) •...• lnstitutrice d'é- École normale de Has- Arr. mio, du 29 sep- 
cole d'appaa, selt. tembre ~ 88-i. 

52 1 Zollion-Steger (M.) .. Ré&mte, •.•. Écolo normale d'llobo- Arr. royal du 'i9. sep- 
ken, tembre : 88i, 
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VIU. - Traitements des membres du personnel administratif et enseignant 
des établissements normaux primaires de l'État et <les écoles d'application 
y annexées. 

•• jala 1889, 

LÉOPOLD II, Roi DES BELGES, 

A tous présents et à venir, salut. 
Vu la loi du 20 septembre ï 884 sur l'instruction primaire; 
Revu Nos arrêtés du 5 août t871S el du H janviert87!1; 
Vu. le règlement général des établissements normaux primaires de l'État, en date du 21 sep­ 

tembre !884; 
Voulant, en exécution de l'article 15 de ce règlement, fixer Je taux des traitements du per­ 

sonnel de ces établissements. 

Nous avons arrêté et arrêtons : 
ART. 1er. Les traitements des membres du personnel des écoles et des sections normales pri­ 

maires de !'Étal, ainsi que des écoles d'application Ü annexées, sont fixés comme suit : 

FONCTIONS. 
>ù M]>f ° f d >J 

Minimum. 1 Medium. 1 Maximum. 

Écoles et sections normales d'instituteurs. 
Directeurs . • 
Économes. 
Professeurs 
Docteurs en droil chargés du cours de droit constitutionnel et 
administratif. • . • . 

Maitres de gymnaslique . 
de dessln.: . • . 
de muslque. . • 
d'études surveillants. 

-',000 
2,200 
2,400 

RL 
1,000 
:1,400 
1,400 
1,400 

,,~00 
2,600 
2,800 

RL 
1,200 
1 ,iOO 
t ,700 

. 1,700 

5,000 
3,000 
3,200 

1,200 
1,,00 
2,000 
2,000 
2,000 

Écoles et sections normales d'institutrices. 

Directrices . L L . L . 3,400 3,700 ,,ooo 
Économes. . . : ,800 2,200 2,600 
Régentes .••. L 2,400 2,800 3,200 
lllallresses de gym~astique . 1,000 1,200 t,400 

de dessin •... 1,200 t,400 t ,600 
de musique ••. L 1,200 1,400 1,600 
de travaux à l'aiguille . . . 1,,100 1,600 1,800 
d'études surveillantes. . :1,200 1,500 1,800 

Écoles et sections normales d'instituteurs el d'institutrices. 
Médecins chargés du cours d'hygiène. L 1,000 t,100 1,200 
Professeurs de religion L 8 RL 2,000 
Concierges .••. L L 900 1,000 t, 100 
Jardiniers • . . • L 900 i,000 t,100 
Commissionnaires . . . • L 000 1,000 1,100 

É eoles d'application. 

Instituteurs . 
Inslilutri:eA • 

. . . . . . . . . · 1 
• • r • • • • • • • 

1,500 
1,,00 

1,800 
1,600 

21 

2,100 
1,800 
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Am·. 2. Les médecins qui ne sont pas chargés du cours d'hyglène reçoivent un traitement 
fixe de 800 francs. 

Les professeurs de religion qui exercent en dehors de leur emploi à l'école normale d'autres 
fonctions rétribuées par l'État, reçoivent un traitement uniforme de 1,000 francs. 

Un supplément de traitement de 500 francs, au maximum, peut être accordé aux membres 
du personnel qui sont chargés dans les écoles et les sections normales d'instituteurs du cours de 
travaux manuels. 

Les instituteurs et les institutrices en chef des écoles d'application reçoivent un supplément 
de traitement qui ne peut dépasser 1n somme de 500 francs. 

Les professeurs et les régentes de pédagogie peuvent recevoir un supplément de traitement 
n'excédant pas 600 francs, du chef de la direction de l'enseignement pratique à l'école d'appli­ 
cation, 

Al\T. 5. Les traitements ne peuvent être portés au taux moyen qu'après cinq années et, au 
maximum, qu'après dix années de grade. 

Les membres du personnel comptant plus de trente années de fonctions et ayant reçu pendant 
dix ans au moins le maximum du traitement, peuvent, à raison de services importants, obtenir 
un supplément ?è traitement qui ne dépassera pas 400 francs. 

A11T. lt. Toul membre du personnel de l'enseignement normal primaire reçoit à son entrée 
en fonction le minimum du traitement attribué à son grade. Toutefois, Notre Ministre est auto­ 
risé, dans l'intérêt du service, à nommer à un traitement plus èlevé, sons toutefois dépasser le 
maximum réglementaire, des professeurs ou des régentes qui, avant leur nomination dans l'en­ 
seignement normal, jouissaient d'avantages supérieurs, 911 minimum ?ê trait cment déterminé 
par le présent arrêté. 

A11r. ïBL Les membres du personnel enseignant qui, en dehors des attributions qui leur sont 
propres, sont chargés de donner dans les classes normales un cours spèeia] queleonquc (dessin, 
gymnastique, musique, travaux à l'aiguille, économie dom-stique, horticulture, hygiène, etc.), 
ne jouissent de ce cbcf d'aucune indemnité si le nombre d'heures de leçons dont ils sont chargés 
à l'école normale primaire ne dépasse pas dix-huit par semaine. 

Ils reçoivent une indemnité annuelle de 100 francs pour chaque heure de tache hebdomadaire 
au-dessus de dix-huit, sans que l'indemnité puisse, de cc chef, dépasser lf00 francs. 

ART. 6. Les professeurs des écoles & bÜê! ! êG de l'État ou d'autres institutions publiques 
chargés, en exécution de l'article S• du règlement général du 21 septembre ·1884, de donner 
certains cours dans les êtablissements normaux primaires de !'Illat, reçoivent une indemnité 
calculée sur la base de 100 à 1 BO francs par heure de lâche hebdomadaire. 

AnT. 7. Lorsqu'un membre du personnel de l'enseignement normal reçoit une rémunération 
?K chef de services rendus dans un autre établissement public d'instruction, il pourra en être 
tenu compte dans la fixation du montant du traitement prévu par le présent arrêté. 

DISPOSITIONS Tll.ANSITOltlES, 

AnT. 8. Sauf le cas prévu »3 l'article précédent, les traitements actuels inférieurs aux mini­ 
mums déterminés pnr le présent arrêté seront portés à cc taux. 

AnT. 9. JI ne sera point apporté de réduction aux traitements actuels dont le montant dépasse 
Ies chiffres déterminés par le présent arrêté. 

Ln différence sera conservée aux intéressés pour valoir sur les augmentations ultérieures. 
AllT. 10. Notre i\Jinislre de l'Intérieur et de l'Instruetion publique est chargé de l'exécution 

du présent arrètè. 
Donné à Bruxelles, le 29 juin 188U. 

: 
LÉOPOLD. 

Par le Roi : 
Le 1lfinistre tle l' Intérieur el de l' Instructio« publique, 

J. D&VOLDER. 

--------- 
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IX. - Rè9leme11t de l'école d'application annexée ? l'école normale de l'État, 
à Gand. 

CHAPITRE l". 
DE L'ÉDUCATION ET Dl! L'ENSEIGNl!l!ENT EN GÉNÉRAL, 

M! >L 1L I L'éducation physique, l'éducation intellectuelle êï l'éducation morale des élèves 
sont l'objet de la sollicitude constante de l'instituteur. 

JI ne néglige aucune occasion d'inculquer à ses élèves les préceptes de la morale, de leur ins­ 
pirer le sentiment du devoir, l'amour de la pairie, le respect des institutions nationales, l'atta­ 
chement aux libertés constitutionnelles. 

JI s'abstient, dans son enseignement, de toute attaque contre les convictions religieuses des 
familles dont les enfants lui sont confiés. 

JI veille soigneusement ê ce que ses élèves s'habituent à observer, en toute circonstance, les 
régies de la bienséance. 

AnT. 2. - L'instituteur base son enseignement, autant que possible, sur l'intuition; il a soin 
d'éveiller constamment chez ses élèves l'esprit d'observation, de réflexion et <l'invention ; il les 
habitue à exprimer simplement, mais correctement, leurs propres observations, leurs propres 
jugements; il veille à cc que les notions enseignées soient toujours exactes ; il fait de nombreuses 
applications el de fréquentes répétitions, mais en s'auachant à varier les exercices. 

Anr. 5. - L'enseignement comprend la lecture, l'écrIture, les éléments du calcul, le système 
légal des poids et mesures, les éléments de la langue flamande, ln géographie, l'histoire, les élé­ 
ments du dessin, le chant, la gymnastique, des notions d'agriculture, la langue française, des 
notions élémentaires de sciences naturelles et les formes géométriques. 

L'enseignement de la religion est donné à la fin des classes. Cel enseignement est placé sous 
la surveillance du professeur de religion attaché à l'école normale. 

Les ê! :é! ïGR dont les parents en feront 3é demande, seront dispensés ?DÜ assister. 
ART, 4. - L'enseignement comprend trois degrés ou cours progressifs, chacun d'une durée 

de deux ans : 
a) le degré élémentaire; b) le degré moyen; c) le degré supérieur. 
M! >L 1� L I yê nombre de divisions d'élèves est déterminé comme suit : 

{ Deux divisions 11 •• année d'études. Degré élémentaire 2• année d'études. 

L ï Deux divisions 
3 � ° année d'études. Degré moyen . 
'•' année d'études. 

{ \ ae année d'études ~ é . · r unies. Degré supérieur. Un cours unique · 6• année d'études 

Am. 6. - L'enseignement est donné conformément au programme arrêté par le Gouver­ 
nement. 

Un exemplaire du programme est déposé dans chaque classe. 
Mù>L l L I La distribution du travail pour les diverses branches de l'enseignement, est réglée 

dans un tableau dressé de commun accord par le directeur de l'école normale, le professeur de 
pédagogie cl de méthodologie et l'instituteur en chef, cl arrêté par le :Ministre de l'Intérieur et de 
I'Instruction publique. 

Ce tableau est affiché dans chaque classe. 
11 est expressément défendu aux instituteurs, sauf pour les leçons à donner par les norrna­ 

listes, de s'écarter des prescriptions qu'il renferme. 
Anr. 8.- Sauf pour l'enseignement de ln religion, les livres à mettre entre les mains des élèves, 

les livres destinés L» la bibliothèque scolaire el aux distributions des prix, et les moyens matériels 
d'enseignement seront choisis clans la liste des livres et objets d'enseignement examinés par le 
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conseil de perfectionnement de l'enseignement primaire et recommandés par le Ministre de l'Inté­ 
rieur cl de l'instruction publique. 

Les instituteurs se conforment pour les méthodes à employer dans l'enseignement aux instruc­ 
tions données par le professeur de pédagogie et de méthodologie et l'instituteur en chef. 

CHAPITRE JJ. 

. c - f ùJe ° d3, y f dJ f ]2 dMd>L 

AnT. 9. - Le directeur de l'école normale exerce la haute surveillance sur l'école d'applica­ 
tion. JI est aidé par le professeur de pédagogie et l'Institnteur en chef dont les attributions sont 
réglées par le présent règlement. 

ART. 10. - L'instituteur en chef est chargé des relations avec les parents des élèves. 
Les Instltuteurs, ainsi que les gens de service, sont placés sous ses ordres. Le directeur de 

l'école normale répartit les cours entre les instituteurs, sauf approbation du Ministre de l'Inté­ 
rieur tl de J'Instruetion publique. 

AnT. 1 i. - L'instituteur en chef est responsable du maintien de l'ordre et de la discipline de 
l'école; il exerce une surveillance active sur toutes les classes et veille à la stricte observation du 
règlement. 11 est responsable des transgressions qu'il n'aurait pas réprimées ou dénoncées au 
directeur de l'école normale. 

Anr. 12. - L'instituteur en chef et les instituteurs sont tenus de surveiller soigneusement 
les élèves, à leur entrée dans le préau, à la sortie des classes et pendant les récréations. 

Le préau de l'école est ouvert au moins un quart d'heure avant le commencement des classes. 
ART. i 3. - Le classement des élèves dans les diverses divisions appartient â l'instituteur en 

chef, saur recours eu directeur de l'école normale. 
ART. 14. - Les instituteurs tiennent un journal de classe, indiquant sommairement jour par 

jour les matières qui font l'objet de l'enseignement et les devoirs d'application. 
L'instituteur en chef examine el vise, au moins une fois pa1· mois le journal de classe des insti­ 

tuteurs. 
AnT. 1 fJ. - Les instituteurs son tenus de corriger, à domicile el à l'encre rouge, les cahiers 

et les devoirs de leurs élèves. 
Ils remettent chaque semaine aux normnlistes, désignés par le professeur de pédagogie, un 

bulletin indiquant les leçons que ceux-ci auront à donner. 
Les instituteurs sont tenus d'examiner, avant la classe, la préparation écrite des leçons que 

donneront les normalistes. 
Ils veillent à ce que ceux-ci se conforment, dans leur enseignement, aux principes de la 

méthodologie et ils leur adressent à ce sujet les observations indispensables, sans nuire toutefois 
à leur autorité sur les élèves de la classe. Jls contrôlent la correction, faite par les normalistes, 
des devoirs el des cahiers des enfants de leur classe, 

M! ÉL 1( L I Les instituteurs donnent, chaque semaine, des leçons modèles, dont le sujet leur 
est indiqué par le professeur de pédagogie, cl ils assistent aux exercices didactiques qui ont lieu 
une fois par semaine sous la direction du professeur de péclagogie. 

AnT. 17. - Les instituteurs ne peuvent s'occuper, pendant les heures de classe, d'objets 
étrangers à l'enseignement et â l'éducation de leurs élèves. 

Il leur est interdit de soigner de préférence, el aux dépens des autres, quelques élèves intel­ 
ligents, soit pour les faire briller au concours ou dans les compositions, soit pour toute autre 
raison. 

L'instruction doit être distribuée également â tous les élèves. 
ART. 18. - Les instituteurs veillent è ce que chaque élève soit pourvu des livres et objets 

nécessaires à l'enseignement et les conserve en bon état. 
Les dégradations et dommages de toute espèce sont payés par les élèves qui les ont causés, 

sans préjudice à l'application d'une mesure disciplinaire quand il Ü a lieu. 
§o! ÉL 19 - JI est défendu nux instituteurs de laisser circuler dans l'école des pétitions ou 

des listes de souscription Il leur est {,galcm1·n1 clrfrn,lu rl'accepter des cadeaux des élèves. 
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An"J'. 20. - L'instituteur en chef Inscrit dans le reglstee matricule de fréquentation conforme 
au modèle recommandé par Je Gouvernement, tous les enfants fréquentant l'ëcele. 

An. 21. - Au commencement de chaque trlmestre, l'instituteur en chef fait connatlre au 
directeur de l'école normale le mouvement de son école pendant le trimestre précédent. 

A la fin de l'année scolaire, il adresse au directeur de récole normale un rapport sommaire sur 
la situation de l'école pendant l'année écoulée. 

ART. 22. - Le directeur de l'école normale veïlle à ce que le service se fasse sans interrup­ 
tion. 

Des congés extraordinaires peuvent être accordés aux membres du personnel enseignant par 
le directeur de l'école normale, lorsqu'il est dûment constaté que l'état de santé de l'intéressé 117 

lui permet pas de donner ses cours, 011 qu'il doil s'absenter pour des affaires urgentes. Si 
l'absence doit durer plus de crois jours, l'autorisation du Ministre de l'Intêrieur et de l'instruc­ 
tion publique est nécessaire. 

Aftr. 25, - Si un instituteur manque aux habltudes d'ordre prescrites par le règlement ou 
s'il compromet, de quelque manière que ce soit, la dignité de ses fonctions, le Ministre prendra, 
sur Je rapport du directeur de l'école normale, les mesures propres é réprimer Je mauvais 
exemple. 

A11r. 24. - Le médecin attaché â l'école normale est tenu de visiter l'école d'application eu 
cas d'épidémie et, en tous cas, au moins une fois par trimestre. 

A la suite de chaque ,isite, il adresse au directeur de l'école normale un rapport sur l'état 
sanitaire des élèves. 

Les élèves reconnus atteints d'une maladie contagieuse sont renvoyés à leurs parents, et ne 
peuvent rentrer â l'école qu'après avoir b{ ïê! K du médecin un certificat qui constate leur pur­ 
faile guérison. 

CHAPITRR ]33L 
DES ~LiVES. 

Airr. 2?1. - L'admission des élèves se fait à toute époque de l'année, s'il Ü a des places dispo- 
nibles et si les enfants réunissent les conditions énumérées à l'article 26. 

AnT. 26. - Pour être admis è l'école d'application, il faut : 
1 ° Que l'élève soit âgé au moins de six ans; 
2° Qu'il oit été vacciné ou qu'il ait eu la variole. 
ART, 27. - Les enfants se présentent à l'école dans un état de propreté convenable. La visite 

de propreté est faite par l'instituteur au commencement de chaque classe. 
M! >L 28. - Aucun élève ne peut s'absenter de l'école sans l'autorisation préalable de l'insti­ 

tuteur. 
Immédiatement avant la récréation du malin et de l'après-midi, l'instituteur fail l'appel 

nominal des élèves ; les absents sont inscrits dans le registre d'appel. Les parents des élèves 
absents sont immédiatement informés. 

CHAPITRE iv. 
. f J 3e 3iù J f > . f J [ f c ù f J . f >ù M<M]yL I . f J 6 e d 2 ïG GÉ . f J <M6 Md 6 f J L 

ART, 29. - Les heures de classe sont fixées ainsi qu'il suit: 
le malin, de 9 à U 5/4 heures; l'après-midi, de~ ê 4 -1/2 heures. 
Du -l!S novembre au i•• février, la classe du matin se termine à midi et celle de l'après-midi 

â aI heures. 
Du HS mai an H, août, les cours commencent le matin à 8 -t/2 heures et l'après-midi à 

2 t/2 heures. 
Il Ü e un quart d'heure de recréation le matin, ainsi que l'après-midi, 
ART. 50. - Les jours de congé sont : 
les dimanches et fêtes légales; 
Le jeudi après-midi; 
L'après-midi du lundi et du mardi du carnaval; 



(N°128.J U ) ( • 

Le lundi de la Pentecôte, et le lendemain de la Toussaint; 
Le lundi et le mardi de la fêle communale; 
Le 2-1 juillet, anniversaire de l'inauguration de Léopold l••; 
Le [ 3 novembre, fête patronale du Roi. 
Anr. 5-t. - L'époque el ln durée des vacances sont déterminées comme suit : 
a. Celles de Noël commencent le jour de Noël et les classes reprennent le 5 janvier; 
b. Celles de Pâques commencent le jeudi saint et les classes reprennent le deuxième lundi 

après Pâques; 
c. Les vacances d'été commencent le ·t?S août et les classes reprennent le 1" octobre. 

6 [ M- ]>ù f <L 

DES PUNITIONS ET DES RÉCOMPENSES. 

AnT. 52. - Il n'est infligé aucune punition corporelle ni autre de nature à décourager les 
enfants ou à les exposer à la risée ou au mépris de leurs condisciples. 

ART. 55. - Les seules punitions autorisées sont : 
1° Les mauvais points; 
2• La réprimande particulière ou publique ; 
5° Une lâche extraordinaire ou la retenue après la classe, sous la surveillance de l'instituteur; 
4° L'exclusion temporaire ; 
11° L'exclusion définitive. 
L'instituteur de la classe est juge des cas où l'une des punitions des trois premières catégories 

doit être infligée. 
L'exclusion pour un jour peut être prononcée par l'instituteur en chef, qui en informe lmmê­ 

diatement le directeur de l'école normale. 
L'exclusion pour plus d'un jour et l'exclusion définitive sont prononcées par le directeur de 

l'école normale sur la proposition de l'instituteur en chef. 
Les parents sont informés de la punition et des motifs qui l'ont provoquée. 
11s sont également informés par l'envoi d'un bulletin hebdomadaire, de la conduite, de l'appli- 

cation et des progrès de leurs enfants. 
ART. 54-. - Les récompenses sont: 
1 ° Les bons points ; 
2• Les certificats de bonne conduite et d'application, délivrés toutes les sernaines ; 
'5° L'inscription au tableau d'honneur, faite tous les mois; 
4° Les récompenses ou les prix décernés a là fin de l'année scolaire. 
AnT. 55. Il pourra y avoir, tous les trimestres, des compositions sur chacune des branches 

du programme. 
Les points obtenus sont inscrits dans un registre spécial. 
Un bulletin constatant les résultats des compositions est remis aux parents ou tuteurs des élèv,es. 
Si, pour un motif légitime, un élève a été crnpéchê de prendre part à une composition, dans 

une ou plusieurs branches, il lui est attribué la moyenne des points qu'il a obtenus dans les autres 
compositions de l'année sur les mêmes branches. 

ART. 56. L'année scolaire peut se terminer par une distribution des prix. 
Des prix sont accordés aux élèves qui ont obtenu plus de sept dixièmes des points attribnés à 

l'ensemble des branches du programme, dans l'ensemble des compositions annuelles. 
Les élèves qui ont obtenu plus de cinq dixièmes des points ont droit à un accessit. 
Des prix peuvent aussi être décernés par branche ou par groupes de branches. 
ART. 57. - Le directeur de l'école normale fixe l'époque de la distribution des prix; il en donne 

avis ù l'instituteur en chef, qui est chargé d'inviter les parents des élèves à assister à la cérémonie. 

CHAPITRE VI. 
DE LA RtTRIBUTION SCOLAIRE. 

AI\T. 58. - Le taux de la rétribution scolaire, par trimestre, est fixé comme suit : 
1° à fr. 7-50 pour les classes du degré élémentaire; · 
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2° à 10 francs pour les autres classes. 
Si plus de deux frères fréquentent l'école, la rétribution entière sera payée Jlal' les deux nlnês, 

le troisième paiera la moitié el les autres seront exemptés du paiement. 
AnT. 59. - Tout trimestre commencé est dû intégralement. 
Aucune rcmlse n'est accordée pour les absences, à moins qu'elles n'aient ét-i motivées par une 

maladie ?û & ê! ï constatée. 
Dans aucun cas, il n'est accordé de remise pour une absence de moins d'un mols. 
M! >L 40. - l\Joyennaut cette rétribution, l'école fournit éKY élèves les Iivres nécessaires à 

l'enseignement et le cahier destiné à l'inscription du devoir hebdomadaire. les autres cahiers, 
les plumes et les crayons sont à la charge des parents des élèves. Les livres, ardaîses, ete., restent 
la propriété de l'école. 

Le paiement du minerval se fait par trimestre cl par anticipation. 
L'économe de l'école normale est chargé du recouvrement aux époques suivantes : 
Pour lei•• trimestre, dans la seconde quinzaine d'octobre; 
Pour le 2° trimestre, dans la première quinzaine de janvier; 
Pour 3ê � œ trimestre, dans la seconde quinzaine de & éÉGT 
Pour le 4• trimestre, dans la première quinzaine de ·K»! L 
Anr. 42. - Les fils des instituteurs de l'école d'application el des professeurs de l'école nor­ 

male primaire cl de la section pormale moyenne sont dispensés du pafement dl~ minerval. 
Les élèves de la division supérieure qui se préparent à l'examen d'adnlssion à l'école normale, 

pourront être dispensés du paiement du minerval. Les parents devront pr-en dre l'engagement de 
poyer le minerval, dans le cas où leurs fils ne se présenteraient pas à 3DêYé&ê! d'admission ou 
ne seraient pas admis à suivre les cours de l'école normale. 

CHAPITRE VII. 

DU BATIMENT D1ÉCOLE ET DU IIOlllLIER SCOLAII1F.. 

Anr. 45. L'instituteur en chef veille a la conservation du bâtiment et dll matérie] de l'écoie. 
li cherche à prévenir tout ce qui peut nuire à la santé des élèves. Il veille t\ ce que l'école soit 

dans un état permanent de propreté. Il fait aérer les salles de classe avant Fentrée et après la 
sortie des élèves et pendant les récréations. 

M! >L 44. Les archives de l'école comprennent : 
1° Le registre matricule d'inscription des élèves; 
2• Les registres d'appel; 
5° Les journaux de classe; 
4° Le registre des correspondances administratives; 
!5° L'inventaire du mobilier; 
6• Les collections formées par les instituteurs avec le concours des élèves; 
7• Les livres de la bibliothèque, 
Le présent règlement sera soumis à l'approbation du Ministre de I'Intér-ieur 

publique. 
et de l'instruction 

Le Directeur de l'ecote normale, 
f ! L . Y GEYNST. 

Gand, le 1SDL» février 1880. 

Approuvé : 
Le ZUinislre de l'intérieur et de J'Jnstruction publi9ue1 

J. DEVOLDEn. 
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X. - Rè!Jlement de l'école d'application annexée à l'école normale de l'État, 
à Liége. 

39 décembre 1889. 

CHAPITRE l"'. 
DE L'ÉDUCATION l!T DE L'ENSEIGNEIIENT EN GÉNÉRAL. 

ART. -1•--. L'éducation physique, l'éducation intellectuelle et l'éducation morale des élèves 
sont l'objet de Ia sollleitude constante de I'institutrice. 

F.lle ! ê néglige aucune occasion d'inculquer à ses élèves les préceptes de la morale, de leur 
inspirer le sentiment du devoir, l'amour de la patrie, le respect des institutions nationales, l'aua­ 
chement aux libertés constitutionnelles. 

Elle s'abstient dans son enseignement de toute attaque contre les convictions religieuses des 
familles dont les enfants lui sont confiés. Elle veille soigneusement à ce que ses élèves s'habi­ 
tuent, en toute circonstance, à observer les règles de la bienséance. 

A11T. ~- L'institutrice hase son enseignement, autant que possible sur l'intuition; elle a soin 
d'éveiller- constamment chez ses élèves l'esprit d'observation, de réflexion et <l'invention; elle les 
habitue à exprimer simplement, mais correctement leurs propres observations, leurs propres œ jugements; elle veille à cc que les notions enseignées soient toujours exactes; elle fait de nom- 
breuses applications cl de ïrèquentcs répétitions, mais en s'attachant ù varier les exercices. 

AnT. � L L'enseignement comprend 111 lecture, l'écriture, les éléments ?K calcul, le système 
légal des poids et mesures, les éléments de la langue française, la géographie, l'histoire, les 
travaux .1 l'aiguille, les éléments du dessin, le chant, la gymnastique, des notions d'économie 
domestique, les éléments de la langue flamande ou <le la langue allemande> des notions élèmen­ 
taires de sciences naturelles cl les formes géométriques. 

L'enseignement de la religion est donné à ]33 fin des classes. Cet enseignement est placé soas 
la surveillanco du professeur de religion attaché à l'école normale. 

Les ê! ü ! ïG dont les parents en feront la demande Gb! ï dispensés d'y assister. 
AnT. 4. L'enseignement comprend trois degrés ou cours progressifs chacun d'une durée de 

deux ans: a) le degré élémentaire; b) Je degré moyen; r-) le degré supérieur. 
AnT. :1. Le nombre de divisions d'élèves <'SI déterminé comme suit : 

i Deux divisions 
S i" annêe d'études. . êhÉé élémentaire 2• année d'études. 

{ Deux divisions 
· 5• année d'études. 

Degré moyen / 4• an née d'études. 

{ Deux divisions 
3 ;5• année d'études. Degré supérieur. 
. ü• année d'études. 

AnT. 6- L'école d'application se charge de l'instruction <les enfants pauvres à désigner pur 
l'administration communale moyennant une subvention de la commune. 

L'enseignement est donné conformément au programme arrêté par le Gouvernement. Un 
exemplaire du programme est déposé dans chaque classe. 

M! 1DL 7. La distribution du travail, pour les diverses branches de l'enseignement, êGï réglée 
dans un tableau dressé de commun accord par la directrice de l'école normale, la régente de 
pédagogie et de méthodologie et l'institutrice en chef, et arrêté par le l\Iinistre de l'Intérieur 
et de l'i ! GïÉK7! b! publique. Ce tableau est affiché dans chaque classe. 

§] est expressément défendu aux institutrices, sauf pour les leçons à donner par les norma­ 
listes, de s'écarter des prescriptions qu'il renferme. 

MéIÉL J L Sauf pour l'enseignement de la religion, les livres à mettre entre les mains des élèves, 
les livres destinés à la bibliothèque scolaire et aux distributions des prix et les moyens matériels 
d'enseignement seront choisis dans la liste des objets d'enseignement examinés par le conseil de 
perfectionnement de l'enseignement primaire et recommandés pur le l'rlinistre de l'Intérieur et 
de l'Instruetion publique. 
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Les Institutrices se conforment pour les méthodes à employer dans l'enseignement aux instruc­ 
tions données par la régente de pédagogie el de méthodologie. 

L'administration communale peut en tout temps inspecter l'école d'application. 

CHAPITRE ]]L 
. c PERSONNEL ENSEIGNANT. 

ART. 9. La directrice de l'école normale exerce la haute B1JrveiUance sur tout ce qui a rap­ 
port â l'école d'application. 
Elle correspond avec les autorltés qui interviennent dans l'administration ou dans l'inspection 

de l'école d'application. 
Les fonctionnaires el les gens de service attachés à l'établissement lui sont subordonnés; leurs 

actes relatifs au service de l'école sont soumis A son contrôle. 
,\RT. 10. La régente chargée de l'enseignement de la pédagogie s'occupe spécialement <le 

tout ce qui concerne la direction des étlldts â l'école d'application. Ainsi, elle surveille, quant 
aux leçons et aux exercices qui s'y rattachent, les institutrices des diverses classes, aussi bien 
que les élèves-institutrices; elle intervient dans les examens de passage et le classement des 
élèves, ainsi que dans l'application du programme, la rédaction du tableau de la distribution du 
travail et des bulletins de leçons à remettre aux normalistes. 

An-r. H. L'institutrice en chef est particulièrement responsable <lu maintien de l'ordre et de 
la discipline à l'école d'application. Elle prend des mesures pour que les élèves soient constam­ 
ment surveillés à l'entrée, »» la sortie, cl pendant les récréations i clic veille à cc que les enfants 
soient pourvus des livres cl des objets classiques nécessaires. Elle procède à l'inscription des 
élèves et dresse les listes relatives aux paiement du minerval cl à la distribution des prix. Elle 
est chargée des relations avec les parents des élèves. Elle s'occupe de la caisse d'épargne. 

.o\nT. 12. Les institutrices sont tenues se surveiller soigneusement les élèves, ù leur entrée 
dans les classes, à leur sortie el pendant les récrêations. 

ART. 15. L'école est ouverte au moins un quart d'heure avant le commencement des classes. 
ART. 1'•· Les institutrices tiennent un journal de classe, indiquant, sommairement, jour 

par jour, les matières qui fonl l'objet de l'enseignement et les devoirs d'application. Ce journal 
doit toujours ëtre à la disposition de la directrice de l'école normale et de la régente de péda­ 
gogie. 

ART. 11B Les institutrices sont tenues de corriger â domicile et à l'encre rouge, les cahiers et 
les devoirs de leurs élèves. 

Elles remettent chaque semaine am. normalistes désignées, par la régente de pédagogie, un 
bulletin approuvé par celle-ci, indiquant les leçons que les élèves auront à donner. 
l.es institutrices sont tenues d'examiner, avant la classe, la préparation écrite des leçons que 

donneront les normalistes, 
Elles veillent à ce que celles-ci se conforment dans leur enseignement aur principes de lu 

méthodologie et elles leur adressent à ce sujet les observa lions indispensables, sans nuire toute­ 
fois à leur autorité sur IC's élèves de la classe. Elles contrôlent la correction, faite par les norrna­ 
listes, des devoirs et des cahiers des enfants de leur classe. 

ART. 11,. Les institutrices donnent, chaque semaine, des leçons modèles, dont le sujet leur 
est indiqué par la régente de pédagogie, cl clics assistent, chacune en ce qui concerne sa classe, 
aux exercices didactiques qui ont lieu une fois par semaine, sous la direction de la régente de 
pédagogie. 

ART. 17. Les institutrices ne peuvent s'occuper, pendant les heures de classe, d'objets étran­ 
gers à l'enseignement et à l'éducation <le leurs élèves. Il leur est interdit de soigner de préférence 
cl aux dépens des autres, quelques élèves intelligentes, soit pour les faire briller au concours, 
ou dans les compositions, soit pour toute autre cause. 

L'instruction doit être distribuée également à toutes les élèves. 
AnT. 18. Les dégradations et dommages de toute espèce sont payés par les élèves qui les ont 

causés, sans préjudice à l'application d'une mesure disciplinaire quand il y a lieu. 
'23 
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ART. i9. JI est détendu, aux institutrices, de laisser circuler dans l'école des péütions ou des 
listes de souscription. li leur est également détendu d'accepter des cadeaux des élèves. 

A1\'r. 20. L'ins\itlllrice UD! chef inscrit dans le registre matricule de fréquentation conforme 
au modèle recommandé par le Gouvernement, tous les enfants fréquentant l'école. 

ART. 21. Au commencement de chaque trimestre, l'institutrice en chef fait connaftre 3» la 
directrice de l'école normale le mouvement de l'école d'application pendant le trimestre précé­ 
dent. 

A la fin de l'année scolaire, la régente de pédagogie adresse à la directrice de l'école normale 
un rapport sommaire sur la situation de l'école, au point de vue de l'enseignement, pendant 
l'année écoulée. 

ART. 22. La directrice de l'école normale veille à cc que le service se fasse sans interruption. 
Des congés extraerdinaires peuvent ëtre aeeordês aux membres du personnel enseignant par 

la directrice de l'école normale, lorsqu'il est dûment constaté que l'étal de santé de l'intéressé ne 
lui permet pas de donner ses cours> ou qu'il doit s'absenter pour des affaires urgentes. Si 
l'absence doit durer plus de trois jours, I'autorlsatlon du ~linistre de l'Intérieur el de l'Instrue­ 
lion publique est nécessaire. 

AnT. 23. Si une institutrice manque aux habitudes d'ordre prescrites par le règlement, ou 
si elle eompromct, de quelque manière que cc soit, la dignité de ses fonctlons, le ;ilinistre prend, 
sur le rapport de la directrice de l'école normale, les mesures propres à réprimer le mauvais 
exemple. 

ART. 24-. Le médecin auaché à l'école normale est tenu de visiter l'école d'application en cas 
d'épidémie, et, on tous cas, au moins une fois par trimestre. 

A la suite de chaque visite, il adresse à la directrice de l'école normale un rapport sur l'état 
sanitaire des élèves. 

Les élèves reconnues atteintes d'une maladie contagieuse sont renvoyées à leurs parents, et 
elles oc peuvent rentrer à l'école qu'après avoir obtenu du médecin un cerüûcet <JUi constate 
leur parfaite guérison. 

CHAPITRE ]]]L 
DES ÉLtVES. 

ART. ~!S. L'admission des élèves se fait à toute époque de l'année dans la limite déterminée 
par la délfbératlon du conseil communal de Liège, du 11 février 1870, annexée à l'arrêté royal 
du 28 mars 1870. La ville paie pour les enfants pauvres une subvention en conrcrmité de la 
convention intervenue entre la ville el l'État. 

ART. 26. Pour être admis â l'école d'application, il füut: 
1° Que l'élève soit âgée au moins de six ans; 
è9 Qu'elle ail été vaccinée ou qu'elle ail eu ln variole. 
Les enfants âgés de cinq ans au plus et de deux ans et demi au moins sont reçus au jardin 

d'enfants. 
ART. 27. Les enfants se présentent à l'école dans un étal de propreté convenable. La visite de 

propreté est faite par les institutrices au commencement de chaque classe. 
AnT. 28. Aucune élève ne peul s'absenter de l'école sans l'autorisation préalable de l'insti­ 

tutrice. 
Immédiatement avant la récréation, l'institutrice fait l'appel nominal des élèves; les absentes 

sont inscrites dans le registre d'appel. Les parents des élèves absentes sont immédiatement 
informés. 

CHAPITRE IV. 
DES JOUI\S ET DES IIEURl!S Di TRAVAIL, - DES CONGF.S ET 0ES VACANCES. 

AnT, j9. Les heures de classe sont fixées ainsi qu'il suiL : 
Le matin, de 8 I1is heures à 11 § /2 heures; l'après-midi, de s à 4 heures. 
li Ü a un quart d'heure de récréation le matin; l'après-mldi, les élèves des trois premières 

années d'études sortent de la classe pendant dix minutes, les autres pendant cinq minutes, 
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ART. 50. - Les jours de congé sont: 
Les dimanches et fêtes légales ; 
Le jeudi après-midi; 
Le mardi du carnaval ; 
Le lundi de la Pentecôte et le lendemain de la Toussaint; 
Le 21 juillet, anniversaire de l'inauguration de Léopold ]8DT 
Le 1� novembre, fête patronale du Roi ; 
Le 6 décembre, fête de Saint Nicolas. 
ART. 51. Les vacances coïncident avec celles que la ville de Liége accorde à ses écoles; mais 

la régente de pédagogie et l'institutrice en chef font en sorte d'avoir les élèves pendant les 
examens de sortie ou d'autres examens prescrits par le 3linistre de l'Intérieur el de l'Instruction 
publique. 
Toutefois, le jardin d'enfants ne doit pas chômer; les institutrices qui Ü sont attachées 

s'entendent pour que, pendant les vacances, l'une d'elles soit toujours présente pour recevoir les 
enfants que les parents Ü envoient. 

CHAPITRE V. 
. f J - c d ]>]e d J f > . f J ]]É 6 e •: - f d J f J L 

AnT. 52. - Il n'est infligé aucune punition corporelle ni autre de nature à décourager les 
enfants ou à les exposer à la risée ou au mépris de leurs condisciples. 

AnT. 55. - Les seules punitions autorisées sont: 
a. Pour les élèves de l'école primaire : 
1° Les mauvais points; 
2° La réprimande particulière ou publique; 
5° Une lâche extraordinaire ou la retenue après la classe, sous la surveiltanee de l'institu- 

trice; 
4° L'exclusion temporaire; 
l:1° L'exclusion définitive. 
L'institutrice de la classe est juge des cas où l'une des punitions des trois premières catégories 

doit être infligée. 
L'exclusion pour un jour peut être prononcée par l'institutrice en chef qui en informe immé­ 

diatement la directrice de l'école normale. 
L'exclusion pour plus d'un jour et l'exclusion définitive sont prononcées par la directrice de 

l'école normale, sur ln proposition de l'institutrice en cher. 
Les parents sont informés de la punition et des motifs qui l'ont provoquée; une note hebdo­ 

madaire leur fait connaitre la conduite, l'application el les progrès de leurs enfants. 
b. Pour les élèves du jardin d'enfants : 
3» est formellement interdit de frapper les enfants; ils doivent toujours être repris avec 

douceur. 
Les punitions suivantes pourront leur être infligées : 
1° Les faire asseoir à l'écart, quoique en vue des maltresses ; 
s° Leur interdire la participa lion aux exercices. 
Les stations debout ou à genoux, les mains levées sur la tête ou toute autre espèce de punition 

autre que celles qui sont spécifiées ci-dessus, sont rigoureusement défendues. 
M! >L � aL I Les récompenses sont: 
a. Pour les élèves de l'école primaire: 
iu Les bons points; 
2° Les certificats de bonne conduite cl d'application délivrés toutes les semaines; 
5° L'inscription au tableau d'honneur, faite tous les mois; 
4° Les récompenses ou les prix décernés à lu fin de l'année scolaire; 
?$" Les distinctions accordées par la ville ÎI ,la suite des concours généraux qu'elle organise 

choque année entre les diverses écoles. 
b. Pour les élèves du jardin d'enfants : 
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Les récompenses et les prix consistant en objets d'habillement eonïeetlonnés par les élèves 
de l'école d'application. 

ART. 5l:S. Il Ü a, tous les trimestres, des compositions sur chacune des branches du pro­ 
gramme. 

Les points obtenus sont inscrits dans un registre spécial. 
Un bulletin constatant les résultats des compositions est remis aux parents ou tuteurs des 

élèves. 
Si, pour un motit spécial une élève a été empêchée de prendre part aux compositions dans une 

branche quelconque ou dans plusieurs branches, il lui est attribué la moyenne des points qu'elle 
a obtenus dans les autres compositions de l'année sur les mêmes branches. 

AnT. 56. L'année scolaire se termine par une distribution des prix, suivant le mode adopté 
pour les écoles communales de Liège. 

ART. 57. Ln remise des prit aux divisions supérieures se fait dans la solennité de la distri­ 
bution des prix aux élèves des écoles de la ville. 

CHAPJTRE VI. 
DE LA ù É >ù ]mc >]e d SCOLAll\&. 

AnT. 58. La rétribution scolaire à payer par les familles aisées est la même que celle CJUÎ est 
exigée dons les écoles de la ville. Si plus de deux sœurs Iréquentent l'école, la rétribution 
entière sera payée par les deux ainées, la troisième paiera la moitié et les autres seront exemptées 
du paiement. . 

ART. 59. Tout trimestre commencé est dû intégralement. 
Aucune remise n'est accordée pour les absences, à moins qu'elles n'aient été motivées j ! É 

une maladie dûment constatée. 
Dans aucun cas, il n'est accordé de remise pour une absence de moins de quinze jours. 
ART, 40. L'État fournit aux indigentes, dont la ville paie le minerval, les objets classiques 

indispensables, tels que : livres de lecture, cahiers, ardoises et plumes. 
ART. /1-1. Le paiement du minerval se fait par trimestre et par anticipation. 
L'économe de l'école normale est chargée du recouvrement aux époques suivantes : 
Pour le premier trimestre, dans la première quinzaine d'octobre; 
Pour le deuxième - première - de janvier; 
Pour le troisième - deuxième - de mars; 
Pour le quatrième - première - <le juin. 
ART. 4-2. Les filles des institutrices de l'école d'application et des professeurs de l'école 

normale primaire et de la section normale moyenne sont dispensées du paiement du minerval. 

CHAPITRE VII. 
. f J mM>]° f d >J . f y1ÉCOLE f > . c MOBILIEI\ SCOLAIE\R, 

Ar\T. 45. L'institutrice en chef veille à la conservation du bâtiment et du matériel de l'école. 
Elle cherche à prévenir tout ce qui peut nuire à la santé des élèves. Elle veille à ce que l'êeole 

soit dans un état permanent de propreté. Elle fait aérer les salles de classe, avant l'entrée et 
après la sortie des élèves et pendant les récréations. 

AnT. 4i. Les archives de l'école comprennent: 
1° Le registre matricule d'inscription des élèves; 
2° Le registre d'appel; 
.5° Les journaux de classe ; 
4° Le registre des correspondances administratives; 
/î0 Les collections formées par les institutrices avec Je concours des élèves. 
Le présent règlement sera soumis à l'approbation du Mhiistre de l'Intérieur et de l'Instruclion 

publique. 
Mj §3ÉbK$é O 

Le Ministre de l'Intérieur et de l' Instruction publique, 
J. DEVOLDF.R, 

Bruxelles, le 50 décembre 1889. 
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XI. - Bourses d'études aux élèves des écoles normales agréées. (Circulaire 
aux directeurs et aux directrices de ces établissements.) 

9 .•••• ~888. 

Aussitdt après la mise à exécution de la loi du 20 septembre 1) ) aI sur l'instruction primaire, 
le Gouvernement a fait connaltre que, contrairement aux règles admises sous les régimes des 
lois scolaires antérieures, les bourses sur le Trésor public seraient désormais exclusivement 
réservées aux normallstes appartenant à des familles peu aisées et ne pouvant, sans l'aide 
des autorités publiques, continuer Jeurs études. 

Afin de n'accorder de bourses qu'en toute connaissance de cause, l'administration centrale a 
charge, à partir de 1884-, les gouverneurs des provinces de faire, chaque année, une enquête 
sur la position de fortune des élèves des écoles normales de l'État. Elle s'est bornée à recom­ 
mander aux chefs des écoles normales agréées de ne comprendre dans la répartition des bourses 
que les élèves réellement nécessiteux. 

Le mode de procéder différent suivi à l'égard de ces derniers établissements s'explique par le 
fait qu'à l'époque où l'on a prescrit 111 première enquête, ils étaient, pour la plupart, en voie de 
formation. Ils ne comptaient que peu d'élèves sur la position desquels les directeurs et les 
directrices pouvaient aisément obtenir tous les renseignements voulus. 

Depuis, la situation s'est sensiblement modifiée. Les écoles normales agréées sont, aujourd'hui, 
complètement organisées el leur population s'est accrue dans une forte proportion. Comme leurs 
élèves sont, au point de vue des bourses d'études, placés sur ln même ligne que les élèves des 
établissements de l'État, il est équitable de s'assurer aussi de la position de fortune des norma­ 
listes des écoles agréées qui sollicitent l'aide du Trésor public. 

Pour mettre l'administration centrale en mesure de prendre les informations nécessaires, je 
vous prie, Monsieur le Directeur ( &101

• la Directrice), de vouloir bien, à part fr de la présente année, 
indiquer, en regard de chaque nom dans la liste des admissions à la première année d'études avec 
leur domicile exact, les élèves qui demandent des bourses. li convient, pour la régularité des écri­ 
tures, que chaque chef d'école agréée consigne le renseignement dans une colonne spéciale de la 
liste d'admission el sous la rubrique suivante: l'élève clemande-t-il des bourses d'études? 
Je juge inutile de faire ouvrir une instruction sur la position des élèves des cours moyen et 

supérieur qui, antérieurement, ont figuré dans la répartition des bourses. Il Ü a pour ces élèves 
droit acquis; j'aime à croire, d'ailleurs, que, se conformant aux prescnptions du Gouvernement, 
les directeurs et les directrices des écoles normales agréées ont compris jusqu'ici, dans leurs 
états collectifs, les seuls élèves qui, clans leur conviction, réunissaient toutes les conditions 
exigées. 

Le Minist1·e de l' lntérit!w· et de l' Instruction publique, 
J. DEVOLDER. 
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XII. - Tableau indiouant le nombre des élèves, ainsi que le nombre et le montant des 
A. ÉCOUS NORMALES 

- I : 
ïnO NOMBRE . f J ïyï<f J ]dJ 6ù ]>J - e c ù J c ]<ù f yf J 6 e c ù J L OLLS 

DBSIOKATIOX -: 8I i;:e è .,, ::.• :S- DIVISION. I•• O1\'ISION. 
" O LRR ;; 0IVl51ON. . f J ~-:-i (in A!Hltr. n"trvoE.S.) (,• ur,tE 1>'f.Tuou.) /3• Alflff.E o't'.TVl>fS.) TOTAL ~-: I LL (iDlnl l!IT .t.:11,ISIJEIIIE!ITS. 

c:., 
f.lt•t1~d· Elê«ud- Elt,es •d· :~ '¼i fli,n •. ;. Elfru a,;. Ellru &3œ dr1 tltrr, l doo~ler TOTAL. ido•blct 1'0TU. à doubler TOTAL. 8I 

lucrlJs. -i 1aouraa1. RL noa,n111 lo aour~.1us. RL coors . cour,, cours. 

École, 11ormafta de l'État. 

Bruges. 

Gand. 

Lierre. 

° b! GL 

Nivelles . 

Verviers . 

Totaux. 

Secli1m111ormale1 de l'État 

Couvin . 

Huy • 
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Tolaux ... 
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Auvers (communale). 

Bruxelles 

Boone- Espérance (privée) 

Carlsbourg 

Malines 
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Moll 

Saint-Nicolas 

Saiol-Roch 
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bourses accordées dans tes diners établissements 1101·mœ1ex. 

! D INSTITUTEURS. 

Années l 887 à i890. 

--·- --- " " " - --~·- . - ·- - . 

"OMBRE DES tLEVES »TO è: BOURSES BOURSES 
,...,, 
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è 
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·13 fO œ 19 a LL ,S � . � É! 
§: 22 f 23 KL œ H 8 4 9 46 
É! f!S " f5 f3 f H f2 f -13 u 
ul 35 4 39 sP 4 33 20 s 34 :9u 

37 32 RR 32 'H RL 22 H œ 22 î6 

23 20 l- 24 f8 li »3 24 : 22 69 
21S t9 œ :P 9 œ 9 l RL 7 35 

66 -i6 u 49 34 3 37 30 • 30 H6 

f2 H 4 -12 43 s 45 H œ H 38 
24 ◄3 3 f6 46 s 48 48 œ 48 52 

69 39 œ 39 34 6 ,o 24 f i5 401 
-- - --- -- -- --- --- --- -- --- -- 

3113 262 -16 278 206 ·23 229 f87 ( ïPu 700 - - - - - - - - - - - 
99 86 s 88 69 4- 73 95 t 96 257 

37 35 œ 35 36 : 37 u œ +4 H6 

353 ~62 ◄6 278 206 23 229 f87 ( 193 700 
--- -- --- -- II --- --- -- -- -- -- 

489 383 48 40t uïï 2~ 339 326 l 333 f,073 
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NOMBRE . f J èyï<f J ,; OÉè me c ù J f J BOURSES BOURSES ,._,:, è 
èè ,,.,, ont cessi de au:hrc les cours dt LLœ 

l'éeele Jepui, le co.:,niencc111cn1 de D»3 COll.llUNALES. PROVINCIALES. . ïRO y 'Ji >M>L O»TOT l'•ontt scoloiro. è 
D9 9 88 RRR S] a III I · C 

1 

>(.~ !.:J ~:, lbtis r LR 
iit ~--::: Obser1Jatio11s. du la 1..,.u a C:: C ~ g_~ »3 ::. ï k,IJt,n .rl C è t i ~ :J~ • s :, LS 8 9 è 'i.; '.;l " I < LL LLR 

illontont. .,. llonlanl. .,, 
llontant . D0 Lè v: LRLT i LLL è "'g 1I 88 e è a LRr LR '-·; »OOLI œLL 8 9 9 •••• M ~·5 C 8 9 8 :,; z z LRRR œL "'tl 9 8D 1I 8 .:~s t:9 oc 0 8D C "-8 6 C 

nLBDe L0 " 8 è LRL ·= · " 1 8 

• RL RR œ œ » 430 9 -t,940 13 -t,350 56 5,560 45,HO 
è œ 2 œ œ s 450 6 GOO 29 2,900 52 4,860 rn,390 

œ œ ï œ . s 450 œ œ 46 5,450 al 4,500 -13,000 
œ L è 4 8 s ~00 œ . 41 4,625 58 IS,580 -12,870 . è i » . è 450 1 rno 28 2,750 37 3,720 9,855 -- r Or ] 51_: -.1---;-,-. -- --- -- œ H, 2,6110 163 l'7,075 s� 9 24,220 67,225 - --'------- - - - - 
œ œ •• » œ l 400 • L 5 560 27 2,880 7,360 

œ RL •• D œ 1 400 7 u( 9 -iG 4,525 60 5,830 13, 29i> 

œ œ s , œ 2 400 œ . 4 iOO 29 2,9110 8,1560 -- -- 
4 y L LOL -- -- -- -- - -- œ . œ 4 œ 7 350 ms 5,485 H6 H,650 'z9,245 - - - - - - - - 

è œ ) » . f œ -l3 2,600 " œ h 450 œ 
• 8 . » 8 8 » œ » 46 2,550 22 ~ ,100 D 4 4 2 . . 4- aI99 œ » " œ 41 4,080 42,320 

œ 8 4 œ • 4 400 œ 8 1 œ Pï 8,880 32,320 
u œ s œ t 3 a� 9 . œ œ œ 42 3,400 rnigoo 
2 œ . f . 3 450 » • l rno 113 5,330 215,620 

œ RR s œ 8 s 400 œ » œ » 29 '2,460 H,540 
4 » 5 œ , ( 400 . L œ œ 90 8,830 37,570 

œ s L n J s 350 § œ œ §• ai 3,480 9,820 . . L f » 4 ~00 . L " œ 43 i,380 14,t70 
f œ 4 L f 6 400 œ » 37 3,700 60 5,820 30,080 -- -- 

è3Is 
-- -- -- -- --- -- 

( 3 2 sS• 8 ·13 2,600 84 6,'.~BO 51,i ,.s, 2·10 rn3,3IO - - -- - - - - - - 
œ œ 5 s » l » -16 2,640 163 l7,0?5 s119 24,220 67,225 
» œ '• œ œ 4 8 7 350 52 B,185 H6 4 l ,6BO 29,!lB 

6 3 H 2 s 29 " 1u 2,600 81 fi,350 /St,\. -s, 'iH 0 493,3fD -- -- -- 
-2,~ 

-- -- --- -- -- 
( 3 251 4 L 3G 5,590 299 28,610 sso 8t,080 2891'i80 

N. IJ - La di1Tfrc11cc CJUC l'on constate entre le montant des IJ011rscs communales 011 provinciales, comrrlscs dans le présent tnhleau 
cl cclul <jUÎ est renseigné, 1•0111· lo mèmc objet, dans le tublcau Il, :ÉL po1·1io1 dl! compte rendu de l'cmplo des fonlls de l'cnscignrn1r111 
prirnuh-e.provient notarnmcnt : al de cc qu'il s'aglr dons le premlereas, de 1 unnéc scolaire et dans l'outre de l'cxerclce bu,lgéllllru; 1, ,le 
cc 1111c certnines bourses soul liqui,h:c, llii'cclcmcnt ou profil des élèves ou de leurs parents, sons quo le chef de l'tltnbllsscmcnl normnl 
c11 soli informé; c) de cc •rue certaines provinces accordent, au lieu de bourses aux élèves, des subshlcs ou subvcuüons fixes aux écoles. 

22 
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- I LœL 
ë OTOL NOMBRE DES tLtVES INSCRITS POUR SUIVRE LE COURS. LœL LR LL ., 

DÉSIOUTIOM =-= " " · I :aaiE 

1 
a:, 3< DJl'ISION. 2• DIVISION. 1,. DIVISION. 

llF.S :::;:--C 
(1" Al'N'E »•t-ruors.) (1• Alll<h: o'tnmi:s.) (3• Md d ïï bD3Ll 1§. f J Rq TOTAL b8D" z.;ë 

gh!ral LRR . 
r.lo!ruod- 1:l,hesscl ÉTA:SL J■8E!IIEIU'II, • K Ill~,., nd- œLL è 

·!:; .El~•u mis F.l~,e• &11 Cl~res mls de~ dl~•c• 
• doobler TOT.AL. • doulilcr TOTAL A doubler TOTAi,. 

3111ïÉ3ï1L I oonrtauz. le flOQY~o:r Je t1out·caor le LL -c, C'ODrl cours cours. 

.Année scolaire 
École, normalesc/c l'État. 

2 é! ? œ 

Lierre • 

° b! G L 

d »$ê33êG œ 

XêÉ$»êÉG œ 

Totaux. 

Sectiona11omalcsde l'Stal 

Couvin •••• 
[ KÜL œ œ I 

ToLaui. 

École~ normale& agt·hes, 

M! $êÉG ­7b& & K! é3ê• 

Bruxelles 
Bonne-Espérance [prlrée]. 
Carlsbourg 

Louvain 
° é3»! êG 

Malonne ( 

Moll ( 

Saint- Nicolas 
Saint-Roch ( - ) 

Saiot-îrood ( - • 

>xbKÉbKï ( - ) 

>bïéKY LLœ 

J\&CAPITUJ.ATlON: 

Ecoles normales do l'Etat. 
J ê7ï»b! G I 

Ecole~ normales agréées • 

Totaux généraux. • • 

~7 % 4 47 ♦ î 'l 1P 43 œ 43 , 49 
' 47 É! » 46 2t œ 22 aP 4 20 IS8 , 

24 24 2 23 R[ S 2 s9 40 4 H M 

H H 4 45 20 » Ds9 É! » 46 � 1 

H H 4 42 49 2 21 ◄3 p 9 46 -- --- --- --- -- --- -- -- -- -- -- 
80 78 5 83 P( 6 102 74 2 73 258 - =--- - - - - - - - _..._ 
42 42 œ H IS L � 9 » 9 26 1 

26 20 œ 20 20 » 20 20 1 21 U[ i 

-- --- II -- -- --- --- II -- -- -- 38 32 œ 32 25 œ 215 29 4 30 87 - - - - - - - - - - -- 
1 

43 40 œ É! 4 •q 4 IS œ ( É! 1 

22 , 48 » 48 H D H 43 œ 43 45 l 
1 

al S 24 ' 24 ' 22 43 1( 9 9 4 3 •• 
1 

66 3 22 : 21 ( 27 48 4- u 46 4 -17 
43 I D 43 • É! 42 œ H H » H 36 

1 

53 37 4 38 29 » 29 22 4 23 P9 1 

D 24- 24 ( s î 43 2 Hl sU1 œ 20 62 ' 

30 43 ◄ é 43 è 43 P » S• 36 

65 53 D 67 32 3 31S 3.\- RR 34, 426 

n 42 œ 42 40 œ 40 [ R œ H, 36 

26 47 s É! ~3 s HS 46 • É! 60 

5t 30 4 31 35 4 36 39 4 40 rn1 , -- --- -- - -- --- -- --- II -- - 353 266 22 288 206 15 2'24 208 u 2H 7'l0 

-~ - - - - - - - - - - 1 
tso , 78 � ) u 96 6 102 7t 2 73 258 

D 33; 32 œ 32 s11 œ 21S 29 6 30 87 1 
1 

353 266 22 288 206 Hl 22:1 20~ 3 2H 720 l 
! -- -- -- -- -- ---- --- __..__ -- ____. 
D ~74 3î6 27 403 usl 24 

1 
3t8 308 6 u11I 1,065 ! 
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·- ------ - -·- - · I - LLL LLLL NOMBRE DES ÉLtVES TO BOURSES BOURSES 
èRR 

BOURSES LLRr 
BI =vj ,1ui ool r;rJf6 Je J:iuiY re lt.s ro-urs de LœL ,;; 

1•110\'l~CIAI.ES. IJE L'ÉTAT. œœ ë t9écolr Jrpuis le toenu,cncemr:n l de CO.IUIUX.\Lt;:i . •• 0 &-:afturt ,rabir,. LL 
"'à; LL 

"0 
,.,, :, :li " ;,ç C-o 

Observations. 11,zts TROnB a t3 " - Lœ du"' 3KK è . == è EOIL§ ffltll1t> 8 :-l ;:. it 
f 3O t ;/) : .. -: è œœ LSS Jlil~ar.,01 . LœL :::, .::, t LLLœ "Oo~ 1 ~i 88 8 Noni:,nt. e Montant. è i 8· I D8D LRR e 9 9 LRIOO»OTT œLL ·; RL*è 9 9 (a) TRO 3»OO èè œLL s..·z -.: LLL œLL :,: 

(a) •-o" :, I :,-,, 9 !!' :- 8 (u) ..::-uc o.::. t.! 9 LL LRR LLœ " I: TL ë ; LLœ .: 

1889-1890. 

, RL a œ œ 5 -i30 H ~.soo œ t? ~,iOO œ i9 IS,480 . H,890 œ L œ œ 8 • ~- 450 ) 800 . 30 3,000 L 58 6,UO . (5,430 L 
œ l'; � œ œ 5 ,~ . œ .\-6 5,'!4-0 ]3 4-9 5,0iO œ (4,020 L 
œ • œ . œ œ ,oo . œ Lg 4,080 D è 5,580 œ 40,740 œ 
. œ ( • œ œ 450 . • '!6 't,835 . 46 5,440 . ('i,865 œ -- -- - -- -- -- -- -- --- -- è œ H œ L H . :P 3,600 L 45.\ 16,3155 D ~53 i?'7 ,360 . 64,945 L 
- - -- - -- - - - -- - - 

œ . " œ œ œ 400 œ L u 340 L 'l6 i,MO œ 7,520 D 
œ œ œ œ œ œ 400 3 (ISO RL 47 3,920 L ( 1 6,450 . 13,530 L 
-- -- - -- -- -- -- -- --- -- · I I 
• • œ L œ œ LL u 150 . 50 .\,260 œ 87 8,9!10 . 21 ,OISO è 

- - - - - - - - - - 
œ RL œ L œ 0 œ 44. 2,700 . œ " 9 -i50 œ • 
u • -i 1 œ 5 " œ œ 39 2,HSO œ 'l6 1,250 • œ 
9 . 8s . œ u ~00 œ œ L • +2 4-,U0 LL 42,670 œ 
œ RL -i 9 œ ¼ 400 • œ . . 59 5,980 . 20,no L 
LL » œ L L lt . . . œ œ 32 3,320 L . œ 
� . . . L ( ,Hill œ L » • i9 3,IHO œ 33,890 L 
1 • œ L œ 1 ,i5() • L . œ 52 5,200 L U,250 . L LR � L . � -iOO • œ L . i9 3,000 • · H ,-iOO L 
. � . ·1 è l 100 8 . RL . fOI 9,660 L -\0,740 D 

0 . u . " 3 350 . L . LL 33 3,660 œ 8,940 œ 
0 •• •• 5 . s -iOO œ L . . ilS -~,590 . 12,9m L 
œ » � œ œ ( .rno . L 37 3,700 L 63 6,72() œ 32,380 . 
-- - -- -- -- -- -- -- ---- -- ---- -- 
ï» 6 2,i s 3 -1-1 " H 2,700 , 76 5,830 œ 539 tU,770 • 195,600 . 
- - -- -- - - - - - - 

• » H ·1 œ 12 œ -19 3,600 • 15-i 16,355 D 2!S3 't7,360 • 6i-,9i5 œ . œ œ œ œ œ • 3 HSO . ISO -~,260 œ 8i 8,990 œ 21,0ISO œ 
6 (j 2-i s 3 LK • H l,i00 . 76 ~,SISO L 539 51,770 , 495,600 D -- -- -- -- -- -- -- -- --- -- 
( ( J;j 3 3 53 , 36 6,450 8 tSO 26,-165 L 87!) 88,020 • 281,,595 , 

L'entretien des élèves 
est ~ la charge de ln 
Congrégation. 

N. JJ. La clifférrnce que l'on constate entre le montant des boursct co,nmw,alts 01i provincialct comprises dans le présent tnblcau 
et __ cch!i •Jui cs1_.-cnscli;11é, pour le mèmc ol:Jc11 d~ns le tablcnu n, [ee parlic, du compl~ rendu de 1:emploi d~~ fonds de l'c'!scigncmenl 
1111111mrc, provient 110111m111cnt: et) de cc qu 11 s 01511 dans le premier cas de l'unnéc scolaire d dans 1 autre de I exercice budgétalrc , b) de 
cc_q~c ccrlah1cs hourses so1,1 li•1uidécs dircclcmcnl au profil des élévcs ~u de leurs pnrents, suns que le chef de l'éll1bllsscmcnl normal en 
sou Informé; c) de cc que certaines provinces aceordent, au lieu de bourses aux ëlëves, lies subsides ou subventions Bics nux écoles. 
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B. ÉCOLES NORMAI.BS 

l}Ell!OMATIOK 

DES 

t T .IUlLlll 9J:lilEl'l'l'9. 

O» LœL 
»» LR . 
:E.I 8D· --,------------~-----------~-----------7---1 ..,gë I 1 

è OT»3 :?• DIVISION. ?• nmsrox, 
§~-: (ln UlftE D

9
ÉTUDi5.) (2' 4:fl{ÉE D'irrDES.) 

E~ 1 è 3O Élèra ad- llllrtud.l 1. ••. 
,;::'.: titres mit,s illo:<cs mi1ts 
;-1' M doubler 19>Loy idoabler( 3De >MyL SO 11ourdlu, le nounlltJ lo 
c, c-ourJ. cours .. LLœ 

NOMBRE IJES tttVES IHSCRITES POUR SUIVRE LE COURS 

I" Dl\'ISI0~- 
(3• AllllÊU D'ÏTDDl!S.) 

• c.10,è~ ad..-1 
tléreo; 1 ! R»1éO · 

A doubltr TOTAL. 
l\Ourdltt- I• ! 

tours. ; 

TOTAi. 
g-l1tnl 

dH èl<>tl 

iasèrlltl, 

Écoles ,1ormale& de rn«. 
Gand. 
Uégo . 
Tournai 

Totaux. 

Ser.lions 11ormales de l'État. 
Andenne. 
Arlon .•....... 
Bruges ...• 
Bruxelles (rue de Malines} 

Totaux ... 

Écoles normales agréée,. 
Bruxelles (communale). . 
Bastogne •.•. (privée) 
Blegny-Trembleur. ( - ) 
Brugelette . . . . ( - J 
Bruges. • - . . . ( - ) 
Bruxelles (r.Bnlaimoal)I - ) 
Champion (S1d.laiqu) ( - i 
Champion (Sec!. relig.): - ) 
Eecloo, • . ( - 
Gosselies. . ( - ) 
Gysegem. . ( - 
Hasselt . . ( - 
Ilérenthals. . ( - 
Huy.. . . . ( - 
Liège . . . ( - 
Louvain. . . l - 
Namur (Sttl. laiqae) • ( - 
Namur (Sed. religievu) ( - 
Nivelles . . . . . ( - 
Pcsches ..... ( - 
Saint-Nicolas. . ( - 
Thielt. . . . .. ( - 
Virton •..... ( - 
Wavre-Notre-Dame ( - 

Totaux •. 

.lnoée aoolalre 

RÉCAPITULATION. 

Écoles normales de l'Éla 
Sections - 
Écoles normales agréée 

Tolaux •. 

315 20 4 24 H œ H 23 . 23 58 33 26 RL 26 26 œ 26 48 • 48 70 s) 2-i 2 26 13 4 •u 'lti 4 Dsl ïï -- --- --- - - --- -- --- -- II -- 96 70 3 73 63 : U·è 67 a 68 205 - - - - - - - - - - - 
22 :� s n 48 œ -18 45 œ 1� 50 22 Hi œ É! 46 4 n 27 • 27 60 P •23 a saL Hl • ~5 43 8 13 52 27 24 ( C)- »S] 2 23 a) . :) 68 Ml -- --- - --- II --- -- - --- - -- 80 75 9 si 70 3 73 ï3 . 73 2.10 - - - - - - - - - - - 
46 26 2 'l8 29 '- 33 19 œ 29 !)0 44 H u n 4$ 2 20 46 • É! 53 8 7 œ ï � s l ( 8 ( 20 23 45 4 É! 45 . I1� P è P 40 -iS 39 R: 4-0 27 4 28 32 œ 32 ~00 s ( R: 7 u RL u Hl 1 H s1 29 26 • 26 25 . 25 20 8 :20 74 É! 40 œ É! 7 œ l 40 œ 10 27 9 7 œ l H 4 42 8 . 8 27 25 22 " 22 H œ H- H œ H 50 46 É! œ 46 H : 12 H • H 39 9 9 •• 9 40 œ É! 8 L 8 27 24 É! R: 20 22 1 23 s1 œ 24 6-i 6 6 2 8 S· œ � � " !5 18 46 to œ É! 46 8 46 48 œ 48 44 LÉ! 42 -10 22 48 � 23 48 œ I1) 63 2'2 45 3 48 30 4 uaI 26 • 26 78 8 8 RL ) 6 • 6 l . l s1 sL� 23 è 2\- HS œ a� 22 œ 22 ül 20 fi • 17 s1 • <.!i 20 • 20 58 32 26 s 27 20 1 s1 .7 œ 1l ( 11 16 44 œ H- 9 œ n H œ H 42 3 3 œ 3 6 œ 6 D» œ 7 4f, 35 32 4 33 20 . 20 'll . 2l 77 -- -- - -- -- -- II --- --- --- -- 46-i 381 21S !09 371 22 393 369 l 370 1.n2 -- - - - - - - - - - - 
96 70 3 73 63 4 64 67 4 68 'lOS 80 75 9 84- 70 u l u 73 œ l u 230 a( a 381 28 409 3îl 22 393 31i9 R: 370 : ,172 -- -- ---- - -- -- -- --- -- -- II 5-iO 526 40 lS66 50-i 26 530 509 s 5H l,601 
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D
1
INSTITUTRICBS, 

HOMBRE DES tltlrCS 
r1ui ont c,·>sé de suinr les cour~ dt 
l'école tl1:puis le ~omnu,·oceo,rnt dl' 
l'nnnte seul.ure. 

noyées 
du 1:1blc.lU 
4" ,the, 1 è 

1====== -~~ 1·~ 
0 -a 
; 

ri 
D8 LT 
ï3 

88 OR§ 1 1 1---.---- r LL 
.: 8 
C. 3»L LL LL .., LL 

:0 
c; 
c; è 

BOURSES 
CO)llll/NAUS l'R:~,~~~-~~1'S. 1 U F.B~~-R~~!~ T. 

· 1 !lonlanl. , 
l:! 

1 
llonlant, 1 t LnB -; 1 Jloncanc. s 

0 Q z ,G 

Observations. 

·tS8'1-t888. 

œ •• 1 œ œ t 450 35 4,900 ) 800 ][ 4,060 12,087 
1 œ >) œ œ ·1 450 - - 68 6,905 63 5,780 ~~.8l5 
8 œ 1 J œ 2 450 s 300 72 7,225 75 7,050 20,375 
--11-:- -- I · I ---- -- -- -- D»3 1 D ,\. œ 37 5,200 HS H,930 -189 rn,s9o 5~, èî 83 II II - - - - 

•• œ œ » œ œ 450 •• •• 39 3,950 lt7 4,470 H,080 
u œ œ œ L œ 450 » œ 76 5/!00 46 r.sro f7 ,440 
œ œ 6 1 œ 7 '150 » •• ,\. .rno 48 4,280 Hl,460 
8 8 u " " 3 50 8 œ 64 3,750 ,i•t 2,0ISO œ -- - - -- - -- -- -- --- -- --- -- œ L 9 1 ) 10 œ " 8 483 '13,300 182 HS,610 47,650 - -- - -- - - -- - -- - 
5 L ·1 " " ô 600 œ œ 83 5,750 61 3,920 H,~80 L » 2 » 2 4 400 L » J œ .}9 4,6,\0 H,960 
1 œ >) •• " 1 400 ]3 » œ . -17 4,670 6,330 
R· œ 1 " L 2 400 ]3 œ L RR 40 3,640 ~2,46(1 
2 . '• L D 6 450 . œ 74 7 ,iOO 80 7,200 20,000 œ n 1 L œ 1 200 L L œ œ ~2 1 .~20 3,080 
l ·1 L L j 3 400 L œ œ œ 5ti IS,360 26,200 
" " 3 œ œ u 1500 . œ œ L ! , ~ 3, ~00 L ! L œ œ œ 400 œ LR œ œ .,3 ~,230 9,080 
D»3 n 1 1• œ u 400 L œ œ œ 48 4,230 ~5,600 
1 œ 2 œ œ 3 425 œ L œ » 2i 2,210 8,600 œ L 1 œ 1 1 lt50 œ » œ L 23 2,480 9,&30 
•• » œ œ œ » 400 n œ œ •• 57 5,470 20,130 . œ i L 1 ~ 450 œ œ œ L 33 730 6,970 
•• œ œ » •• œ 4M 8 D œ œ 37 3,620 HS,.\60 
œ œ 7 œ D 7 500 L L » " au 3,690 43,810 
u œ ) œ D 3 BOO ]3 L I1) i ,lSO 55 5,460 2.\.,860 
» œ 3 » D 3 œ " " RR œ œ • œ è B 3 œ œ a 450 L œ 1 150 48 4,330 22,970 
•• œ » " . œ 350 œ 1• » œ .\.? 4,.\.20 H>,880 
•• • u L L 3 400 ! œ » L 29 2,940 23,060 œ œ » L 3 3 iSOO ! 1• 24 2,400 35 3,300 45,300 œ •• œ " œ œ u� 9 ]3 L 8 œ 8 830 2,6i!5 
œ œ 2 j L 3 450 1• L œ œ 66 5,800 23,!>00 -- -- Rr -- -- - -- -- · III III· ----- -- ~'7 LR 35 ,1 6 so RR œ " 1P( Hi,BlSll 3!53 î7 ,990 346,iS8~ - - - - - - -- -- - II 
1 . 2 1 œ 4 œ 3î 5,200 11.3 11.,930 1) P 16,890 1Sl ,27î œ œ 9 è , 40 RR œ » · 1uu ~3.31)0 182 15,610 47,650 n 1 3iS 1 6 60 . D œ · 1P( 16.1S80 8153 ,7,990 3116 ,585 -- -- -- -- -- -- -- -- --·- -- 18 è /16 3 6 '7/i . 37 5,lOO :5'2'7 Vi-,810 U~-~ 11014!10 rnS,51'2 1 

• U élèves de l'école 
normale de Gnncl. 

N. It, l.a différence que l'on conslnte cntro Je rnontant des bourses r,ommwu,/c, oit p,·o,;i11cialc1 comprises dans le présent tnblcau et 
celui 11ui est renseigné, poui- le méme ohj,·t, dans le tableau B, trc: poc·tic, du compte rendu de l'ernplo! 111·.< fonds rie l'cnscigncmcnl 
primaire, provlc11111olam111cn1: ci) ile cc qu'il s'ugi I tians te premier eus, de l'année scolaire cL dnns l'autrè de l'excreice budgétaire; bj tic 
cc (JUC ccrtnincs bour-cs soul liquidées directement nu profit des élèves ou de leurs parents, sans qnc le chrrde l'é1:1blisscmcnl normal 
('li soit informé; c) de cc que certaines j Éb$3! ê7G aceordont, au lieu de bourses aux élèves, drs subsides 01.1 subvrmlons fixes aux ècoles. 

:25 
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DXSIONATION 

DES 

ETAB Ll8S EMEN T 11. 

8 è L LLRLR LLLL è· " .,,_ 
"a O" è " L" è 3• DIVISION. 1 Z• DIVISION. 1 Jro DIVISION. 

~ g.ë (1tt AICStE n'tTt11>ES.) (1• umtr. D'kruDi::s.) (3• ANNtt: D'iTUDES.) 
z ! !i " " " " TO" " " " L" " " OOO " " " " OTOOO" " " OOTO" " " " " " " T" " " " T" " " " S 

!; a.. EJtves ud- •a_': t::lhes mius 
;; .S à deu blcr 
O3 -1 nouvelles. le 

"'=' cours. 

NOMBRE . f J ïyï<f J ]' J 6 ù3î f J ÉbKù J c ]<ù f yf J 6 e c ù JL 

TOTU, 
EJ!ves 

nouvelles 

Eloreud­ 
niises 

, dou hier ] TOT,H. 
••• cours . 

Elé,cs 

nouretles. 

Eli!vts ed­ 
miscs 

6 ,foublir 
le 

eours, 

TOTAL. 

TOT,U 

«éalral 
d •• ,MYtl 

lueth ••. 

Année seolalre 
Écolesnormale$ de r Étal. 
Drugos. 
l.iége • 
Tournai 

'l'otuux, 

Sectio11snormales <le l' .Btat 

Anclonne. 
Arlon •. 
Bruxelles 

Totaux. 

Écoles norowlcs açrêëes 

mÉKYê33êG U7b& & K! é3êq œœ 
Bastogne. • . . (privée) 
Blegny .. 
Brugelette 
mÉKhêG œœ 
Bru xelles(r. Berlaimool) 
Champion (ml bique) 
Champion (sut. rdig.) 
f ê73bb LL 
Gosselies. 
2 ÜGêhê& 
Hasselt • 
Hérentbals . 
Huy ... 
Liége .. 
Louvain . 
Namur (Jtcliu bique) 
Namur (,"t. rtligim•) 
Nivelles •.• 
Pesches •.• 
Saiut-Nicolas. 
>{ »ê3ï œœLœ 
Virton ..•. 
Wavre-Notre-Dame 

Totaux. 

Ri:CAPlTVLATIOJI : 

Ecoles ! bÉ& é3êG de l'Etat 
Sections - 
Ecoles ! bÉ& é3êG éhÉé é êG 

Totaux généraux. 

35 4~ u 1 44 uî » 3i 29 œ 29 rnfS 
36 29 2 uR: 20 1 21 sa œ 'il4 76 
35 sR]L 2 26 21 -1 22 23 8 23 74 --- -- -- -- -- -- --- -- -- -- --- -106 9.\. 7 40-1 73 2 Dl è 76 » 76 252 - - - - - - - - - - - 
22 -18 s 20 -15 œ ➔5 :I) œ +8 53 
2-z H ) -16 .45 œ ,t5 -11 œ -17 i8 
-18 H 1 -11S 23 ) '23 siè 1 23 Eu -- -- -- -- -- -- -- -- -- I · I --- 
62 a) 3 lH ~3 L 53 59 -1 60 -164 - - - - - - - - - - - 
ISO 32 a 36 49 2 s· 1 29 · 'il u1 88 
25 2i » 24 42 3 ·16 -16 œ -16 55 
6 li œ a 7 œ 7 7 œ 7 48 

29 -17 4 -17 -t5 œ I1è 15 œ HS i7 
27 27 œ 27 33 L 33 27 œ 27 87 
42 -10 » É! 6 œ 6 3 œ 3 f9 
26 2i u 27 DC 1 1 2·1 25 œ 25 73 
H u œ H 2 œ 6 ' 8 » 8 28 
8 ) -1 9 6 2 8 9 œ S• 26 

-10 iO -1 H -18 œ I1) H œ H 43 
H -1-1 » -1-1 4-I L I1a -10 œ I19 35 
•10 -10 LR 40 9 1 9 9 1 S• 28 
48 -18 2 20 47 2 49 24 I1 22 61 
H H . H 7 œ 7 IS œ � '26 
s9 20 œ 20 '10 3 13 ii œ H ii 
9 6 3 9 ◄3 2 46 n œ 17 »3 
» » s D»3 D11 5 »3» 26 œ 26 u 
G 6 ) 6 4 œ 4- 6 œ ( 16 

Hl H 3 n -t9 L 1P -1,i. » i4 50 
· 1) ·16 L ·16 45 » I1u 24 L 2i- 55 
ua 34 -1 32 '.:.!2 » ~2 s9 œ 20 l I1I 
1) H- L H -12 " · 1s œ1l 3» · 1l i3 
9 P L 9 3 L u 6 œ 3» 48 

29 26 -1 27 5!9 " 29 s1 " s1 l l --- -- -- -- -- -- -- --- -- -- -- . 423 365 24 386 3'28 1!1 ,m u( 9 u 363 1,09G - - - - - - - -~ - - - 
rnG 94 l rn-1 13 2 711 76 œ 76 252 
( s 48 u � 1 ~3 " 53 59 ' 1 ( 9 D mi 

-1-23 365 sI1 u) ( 3~8 ~9 uI1Iî 360 u u( u : ,096 -- --- -- -- --- -- -- --- -- -- II 11P1 507 3i 5J8 454. Ds1 471$ 495 a '9!) 4 ,512 
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- - · IL . -- . -- -- Iœ· · . -- ---- ---- I . LL Lœ LR NOMBRE DES ÉLEVES 
me c ùJ f J è88D c; me c ù Jf J me c ùJ f J èèI è 

-c qui ont c~ de- tui•re lors eau ra de LLR LLL RR J"é,olr ,!,pais 1• ,om111entt111enl <Ir ,; 
CO»JlllNALES, l'J\0\'l~CIAUS. . f yDÉ >M>L œœ ë LL œœ 9 r;,naf4- ,col.,ire. LL ILLLRR -= .,, !! ; 6 

Ra11u 
è ~-f ; èè Obseroations. du 1>1,lun ê: 1: :,; .,_ è 8Dè 0 =-·;; ,., fftrtt 8 Y i :: :: •n •.••..• -~ § -t ::, 

1J. "c ~g l:> -= A .a -a.g c.i .,; .: LLR è LL e Jfonllnl. E .llont.anl • f O )lon1on1 . .,_ LL LL -- ! 1I LLR 
9 L~ 

œœ SS 8 9 tC"U u • ~: c:. LL RR LL "'= 9 LL ;,: 7. OBLT 
~:B ~ 888 1 è 1I ::, " OLL ~f è u--:.a "'3 C :, 6 

8D 
LR I" LL 

1888-1889. 

• œ '! RL œ 't 150 '!:1 4,900 L 40 950 85 8,460 23,7i0 œ . 4 œ œ s +50 , • œ! 4,625 69 G,660 :!2,0•5 RL . . œ 1 è +50 è 450 , 6ï 8,000 70 G.840 16,960 -- -- -- -- -- -- -- -- --- -- · I I ◄ . u œ 4 � . 28 5,OoO œ 401 13,575 2t4 2i,960 62,7i5 - - - - - - - - - - 
4 œ 4 , œ 2 450 a � 9 œ a1 4,230 51 4,980 H,HO . L œ œ L œ 450 œ RL •2 4,H5 46 4,560 HS,895 L . 4 • œ 1 50 . . 64 3,650 47 2,350 8 -- -- -- -- I · I ·I - -- -- -- 4 . s w • u • è 50 œ Hi 9,0~5 4H il,890 30,33;S - - - - - - - - - - 
� œ 4 ◄ œ ~o 600 œ • 80 5,21SO !SI 3,fOO H 1850 . œ . œ œ • ,oo œ » œ œ � 1 4,9'20 H-,460 
œ œ s . L s ,oo L u œ . É! ◄ ,680 IS,3'20 
œ œ 4 L œ è ,oo œ . » . 42 4,360 l4,MO 
i . z 2 L 5 &50 œ œ GO 6,000 75 7,ISOO 2i,370 
• œ 'l œ œ 2 200 . LL œ . ~2 l,020 2,780 
•• œ œ L 3 3 ,oo L œ , L 5g 5,760 23,440 
4 è 4 œ œ 2 ISOO œ œ œ œ • œ l4 ,000 RL œ œ œ . œ ,oo • œ • 8 H 4,260 9,UO 
s ,. œ 4 œ 3 ,oo • œ œ œ R[ 4,260 7,440 
• 8 4 œ . + 400 L œ œ œ H 1,200 5,liOO . Lœ 4 œ t 2 i50 . . . . 20 2,tGO 9,990 , 
œ " 4 • œ 4 ,oo L . L . 49 4,920 l!J,480 . • 5 œ œ 5 ,~o • . • œ l 4,260 9,rno LL œ � l • 6 ,~;o LR ]3 œ œ 32 3,210 115,720 
œ 8 4 . œ D 500 " œ œ L 25 2,660 8,290 
œ . œ œ L œ 500 œ œ L . 38 4,420 12,880 
• œ 4 L œ 4 œ œ . œ • œ œ . 
s œ u œ L IS i50 œ œ œ œ 37 3,720 n,sso 
l • 4 • 2 i- 350 œ • œ 8 44 4,320 B,763 
s " • œ L s 400 • • . RL 44- 4,500 211,fOO 
œ LL œ œ œ » ISOO • • 29 2,900 37 3,i20 H5,880 
4 RL a . œ 2 350 œ œ L œ H 900 2,5215 
• œ œ , ◄ a 450 . • » œ 67 G,600 23,550 -- -- -- -- -- -- -- -- - ---- 45 œ il 5 7 6t! L œ li 469 H,450 7;9 77,HS0 307,HJ8 - - - - - - RII - - - 
f œ 3 œ 4 � œ 28 3,050 œ 101 , 43,575 224 21,960 62,715 
4 œ s . œ u . f 50 œ H7 9,026 H4 H,890 30,335 

a� œ RR � 7 68 œ • LL 169 H,41S0 779 77,HSO 307,198 -- -- -- -- -- -- -- -- --- -- fi œ 46 � 8 76 . 29 5,100 1 381 36,750 1,447 Hl ,000 400,2118 

N. JJ I.~ difl'o:1·cncc que l'on ccnstate entre Je montant des uour1c1 comm1ma/cs ou provincillles comprises <Ions le préscn; tnhleau cl 
celui qui est renseigné, pour le même objet, dans le tableau IJ, {re partie, du compte rendu de I'emplol des Ionrls de I'c11scigncrncnt 
primaire, provient notamment. a) de M 'lnïl s'agir dans le premier cas, tic l'année scolaire cl dans l'autre de l'exercice buclgélairc; u, de 
cc que certaines bourses ~ont lic111idëcs, irectcmenl au prolil de, élèves 011 ile leurs ~arcnts, sans que le chef de l'é1nblbscmcn1 normnl 
en ,oit infor,né; C) de cc 'l'i~ ccr1J1i111?s provinces accordent, au lieu de bour ;c~ aux élèves, ries subsides ou subycnlions tlxes aux écoles, 
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è LLR __ LLœL 
8D œœ =i. NOMBRE DES ÉUVES INSCRITES POUR SUIVRE LES COURS. 1:"' 

DÉSIOK!TIOH =i C•- 
W"S " ·-=- O»L omsrox. .=ai~• 2• Dl\'ISIOX. ln 01\'ISION. OE~ é" IO (,,. U!!tE 11't-r11ou.) Uèœ c OnïïO o"tTUDES,} (3• AN!lfY. D'f.TODES.) TOTAL ~:-~ :: ; global .é'l' .&•1.1811 EMZaTe. 88 Eli•eud- Y.lêrrud, Elhesacl- f~ Elhu IDÎSts Eleres mins El~•eJ misu des llé,eJ f< A do~bler TOTAL. lldo11blu TOTAL. à doubler >e >MyL 

la111flt1. è oourdle1. RL ne>uclles. le neurelles le .,, toun. toar,. cours. 

Année seollllre 
École, normale, de l'État. 
Bruges. 
Liëge • 
Tourmti 

Tolaux. 

Section, normale, cie r J;'tat. 
M! ?ê! ! êL 
Arlon •• 
Bruxelles 

Totaux .• 

École& 11ormales agréée&. 
Bruxelles (communale) .• 
Bastogne. . • • ( privée) 
Blegoy-Tremblcur. 
Brugelette .... 
Bruges .•.•.. 
Bruxelles (ru de Brr- 

lai■tal) •.... 
Champioo ('Ki.bitte) 
Champion (1et1. rthg.) 
Eecloo •• 
Gosselies 
Gysegem. 
Hasselt • 
Iléreathals , 
Huy •.• 
Liégo ••• 
Louvain .. 
Namur (ml. 1,:.1r). 
Namur (sett. relig.) • 
Nivelles .• 
Pesehes •. 
St-Nicolas . 
>{ »êé œLL 
Yirloo ... 
Wavre-Notre-Dame 

Totaux. 

Jl.~C4Pl'l'D'14.TIOII' : 

~coles normales de l'tta 
Sections - 
Écoles normales agréées 

Totaux généraux. • 

u Sï u H 23 3 !6 !! œ SS 7t 
37 !O 1 21 u œ S» 21 • Sï 66 
30 !O œ !O !3 1 !-l !3 L L !3 67 II --- --- --- --- --- - --- - --- --- 89 2 1 4 G5 70 4 7,i GG œ GG !05 II - - - - - - - - - - 
19 !O 1 S] 17 L 17 t5 8 15 53 !3 S] 1 2! KL L 14 Hi 8 Hi 51 
35 S] 1 !! 1! 3 15 20 » 20 57 -- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- 77 G! u 65 43 3 46 50 » 50 161 - - - - -- - - - - - - 
59 37 3 40 !9 ! 31 :17 1 18 89 
14 13 4 17 20 œ 20 13 8 13 50 
8 7 œ 7 4 . 4 6 r. 6 17 

!7 14 1 15 13 œ 1u 15 » 15 43 
!9 30 • 30 !5 1 t6 3! . 32 88 

9 9 œ 9 ) œ ) 7 8 7 24, 
1) 11 œœ f7 !5 1 !(; !O . l!O 63 
9 9 • 9 :S . 12 7 œ 7 !8 
7 ( . ( l œ l • 8 8 !1 

30 !5 1 !6 9 1 !O u œ 1~ 51 
!1 !!3 1 !4 P " P u œ n 45 
H 11 œ 11 7 œ l 10 8 10 !8 
18 11 1 18 1l S 19 17 œ 17 54 1' 14 œ t4 10 . 10 l œ 7 31 
13 1! S 14 1! . 1! 12 1 i3 39 
18 17 ! 19 5 1 ( ]S . H 37 
œ œ œ œ ! RR s 12 œ 16 18 
5 5 •• 5 5 œ 5 u . 3 13 
!l! !! 1 23 14 t 15 15 1 16 54 
33 30 œ 34 !3 L 23 2l? œ !! 79 
!4 23 è !3 15 3 18 17 » 17 58 
13 10 8 10 13 . 13 11 è t1 34 u 1a . 14 8 œ 8 3 œ 3 25 
51 ,16 3 49 !I 8 !1 S3» L !6 96 -- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- 473 R»:: !3 aua 313 u 325 3!3 3 us( 1,085 - - - - - - - - - - - 
89 Si a ( SDB 70 a 74 66 œ 66 205 77 6! u 65 au u -'6 50 œ 50 161 473 411 23 434 313 n 3!5 3!3 3 3!6 1,085 -- --- --- --- --- --- - --- --- --- --- 639 534 30 56~ 4!6 19 445 439 3 44! 1,451 
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é'!I NOMBRE DES ÉLEVES 
BOURSES BOURSES !:°"'Cl è BOURSES ..,_ 

qui ont eessë do ,uivrdes cou,s •~ -a -J LœL RL l'école depuis te eemmeneemem d'° :;; 
COJUJUXAUS. PIIO\'1~1:1.\US. . f .L'tT.U. gi l'ilnnit tcol:aire. è 

"'Ë 88 

8 1 U) =::, llayé« èIè 
1 

~ g-:, Ob.,;ervatio,u. OT 8" I LL 8 du tolileou è OR» œœ r c.~ 1 0 c.,;; è! 333ÉK è 6 Y LT :: t D8 èDO -~ Ê œL :, LL 
1 

LœL ~g ::::, - è A -= )lon10111. ~.2~ LLT LRR LLLR 8 )lon1.:111, . llonurn1. ; œLL I ] E- ô t"t t . I Q. è : ~-~ ,_·; OL»O 9 . 7. 7. ;,: œL RR LL ::::~ 0 ; 1I D . LLR :, " Q. g_J 1 
è 1 

.,::-c.,o 
'-'"C'.:: 

C. • RL è œL LLR L : 

1880-1890. 

1 
œ . 3 œ œ 3 450 !G 1 4,9~0 ! !00 70 7,490 18,!70 L • 1 • 1 S ,i50 • 1 I 43 4,650 65 7,050 16,650 
œ » 1 8 œ 1 A50 SS 300 GO 7 ,!!O 63 6,8GO 15,3%0 -- -- -- -- -- -- - -- - --- -·•-··-- -- 
8 8 � L 1 U· » ~8 5,%~0 105 H,o;o 1911 21.400 50,!40 - - - -- - - - - - - L œ 2 . . t 450 ! 100 36 3,575 5~ 5,360 14,1115 
œ . 1 œ œ 1 41'.iO . LL 12 1,!35 40 4,!!ïO 1r.,74:; ~ " 1 » œ 3 50 » LL 51 3,00IJ 31 1,550 . - -- -- -- -- -- -- -- --- -- è . 4 œ œ 6 . S -100 99 7,1:10 1j!! 11,liHO lll.5GO - -- - - -- - - - - - · I 
è œ 8 œ œ f3 000 œ LL 76 .S,900 50 3,370 13,6$0 L œ · ] . 1) 1 400 L 1) œ è ,i5 4,80'0 13,!00 t " t . L ! ♦00 œ . L RL 13 1,340 4,660 
u 8 2 f œ ( 400 . . L . 3G 3,840 ta,si;o 
t L 4 œ L 5 450 RL LL 62 G,!OO 71 7,410 !4,790 

œ LL " œ œ . !OO œ œ L . u 1,.UO 3,380 œ " 2 2 œ 4 400 œ œ œ • 51 5,510 18,490 L œ t 1 œ 3S 500 œ œ L . L LL 14,000 L œ 1 œ œ 1 400 œ œ L • ( 710 7,690 
2 " 3S œ œ 4 400 œ œ L p 46 4,440 15,960 t œ 1 œ œ ! 400 » ! œ 8 13 990 17,010 1 L " . RR 1 375 è . L è 18 1,780 8,7!0 œ L L 1 1 ! 400 œ L L p 46 4,860 16,340 L œ 6 • • 2 450 œ œ " . 15 1,530 l!,4!0 
i 8 3 . ! 4 450 1 L 8 L 27 !,810 14,740 L L 2 " œ ! 500 œ . . • !~ !,040 1!,960 œ œ . œ œ 1) 500 L » . . 18 1,950 4,750 œ L u LL . 3 LL œ L L . œ • . 
1 . ( . œ 7 450 œ œ . . 41 4,210 20.090 
8 8 6 RL . 6 400 œ L œ œ 43 4,260 2-~,940 1 œ 1 1) . 2 350 . œ . • 46 4,650 15,65i) RR " 1 œ 1 2 500 » L 25 !,500 31 3,330 11,170 
" œ u L 1 4 35() œ L . ,. :( 1,450 4,265 
5 œ . 1 f 6 ,i50 • L . . 78 7,5:ïO 28,950 -- -- -- -- -- -- -- -- II I · II 22 L 54 5 a 85 » 1) . 163 13,tOO 744 74,25u 3!1,:!HI - - - -~ -- - -- - Lr - D - 

œ 1) 6 L 1 6 1) 28 5,!50 105 U,070 198 !1,400 50,240 
2 L 4 1) œ 6 . !! 100 99 ï ,810 13! 11,880 31.560 

22 œ 54 5 4 85 œ L D 163 13,600 744 74,250 321 ,!15 -- -- -- -- -- - -- -- --·--·- -- -- ·---- 24 LL 63 5 6 !17 " 30 6,350 361 33,480 1, or 4 107,530 403,ota 

L' entretien d,·s élèves 
est :i la charge de l'éta­ 
hlissemcnt. 

/1'. B. 1,a ,lifTfrcncc que l'on co111,101c entre le monrnnt ,le, bourse« communule« ort J1rovi11ci11(c1 eomprises dans le présent 1nblca11 cl 
celui r111i est 1·c11,ci~11é. rour le mémc obj,·t, tian, le lahlcau IJ. (rr partie, ilu compte rendu tic l'c1111•loi des fomls tic l'c11,ci11nemcnl 
prinmirc, provient 11ola111111cnl : 1i, tic cc 11u'il s'agit dm, Ir: premier cns.de l'nnnve scolaire cl, dans l'autre, de l'exerelce budgétaire, 11) d~ 

· cc.que ccrla_incs bourses ~0111 litp,itlécs tli1:cctcmc11l au profil des ëlèv,·, 011 de leurs 1~:11·c111S, sans '/11:: le chef de l'ël:)hlisscmcnt 11or111al en 
suit inforrné , c) de cc <111•~ c1!1·1a111,•s provmces accurdrnt, au lieu ,le b11111·;;~s aux élèves, des s11 ,s1ilcs ou suhvc1111011s fhcs :mx ëcolcs. 

27 
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XIII. - Tableau indiqiwnt le résuùo: des exœmcns d'imlitutett1·, instit'll,és 
en ve1·t1t de l' a,•ticle 8 de la loi dU, s9 septembre 1884. 

KOMBRE RtCIPIENDAlllES RtCIPIENDllRES ADMIS 
?êG qui ont subl a sublr uu examen I\ÉCAPI1'ULATION. 

Md d É f J L 
1·écipicndnfrcs un examen complet. plus praliqae ~ae lhbriqqe, 

»& É»3RL R j É3& 3GR Nombre. 3 DipMm'5. 3 Hdush. ~ombre. 1 Dipl6més.\ Refusb. lemill. S Muais., DipUmu., lbfesis. 

l118tltutcur11, 

!888, 

188\J • 

181)0 . 

Î e>Mc } L 

75 41:i 24 ( 18 21 4 i7 73 45 fO 35 

64 � 1 28 9 22 25 � t8 ôi fil H 40 

� l Ia� 50 10 20 15 9 a � l 45 il) 2-l 

--- -- II· -- -- -- -- -- -- -- -- -- 
19R­ 1� 9 82 22 00 57 18 50 10-i 130 40 00 

l11stltn&rlc!c8, 

1888 . 

1880. 

1800 . 

Tnr,1.11x • 

>e >Mc } èïèË ! g YL 

1a1B 115 7'2 40 52 41 50 11 Ua 113 70 43 

Hi 104 60 41 s) 55 53 s 111 10-:i- l a :;o 

:102 92 81 40 55 H l 4 t02 02 55 50 

-- -- -- -- -- -- -- -- -- -- -- --- 
558 500 222 127 05 Si 70 17 551! 500 107 112 

- -- -- II -- -- r ]r - --- - 
51;2 448 504 141) 155 144 88 50 552 448 237 211 



ANNEXES AU TITHE 111 

SOMMAIRE 

ÉTABLISSEMENTS D'INSTRUCTION PRIMAIRE 

CHAPITRE 1 

]L 

Il. 

Ill. 

IV. 

V. 

VI. 

VII. 

VIII. 

INST.\I.LATIONS SC0LAIUES - LOC.\UX - MOOILIEI\ 

Locaux des écoles primaires et garuiennes com­ 
munales, - Logements des membres duper­ 
sonnet enseignant. - Jardins des instituteurs. 
- Situation au :11 décembre 1890 . . . • . . i iG-117 

Locaux des écoles primaires et gardiennes com­ 
munales. - Logements tl'inslituteurs et lurdlns 
qui, sous le régime de la loi du 20 sep­ 
tembre 1884, ont été abandonnés ou aûectés à 
un autre usage, mais qui sont restés ln propriété 
lies communes.-Situatlon au 31 décembre 1890, 118-110 

Nombre, étendue et capacité des crasses dont se 
composent les écoles primaires publiques, éta­ 
blies dans des locaux appartenant aux commu- 
nes. - Situation à la date du 31 décembre !800. 120 · 121 

Nombre, étendue et capacité des classes dans les 
écoles primaires publiques qui, sous le régime lie 
la loi du 20 septembre 1884, ont été supprimées, 
mais dont les locaux, aïïectés actuellement à un 
autre usage, sont restés la propriété des com- 
munes. - Situation nu 31 décembre 1890. • . 122 

Nombre, étendue et capacité des classes dont se 
composent les écoles gardiennes pubtlques, éta­ 
blies dans des locaux appnrteuant aux com­ 
munes. - situauon à la date du 3i décem- 
bre 1890 ••.....•........• 124 à 125 

É ïéï7ï! mobilier des écoles primaires communales, 
à la date du 31 décembre 1890. . . . . . • • 1~6-127 

État dl! mobilier des écoles gardiennes com - 
munules, à la dnle du 31 décembre 1890 na 

CHAPITRE li 
Ji CO LES G .\ !l DIE lj NES 

l\elevé indiquant : 
n) le nombre des écoles gardiennes communates, 

adoptées ou subsidiées, au 31 décem­ 
bre 1888; 

b) le nombra des membres du personnel ensei­ 
gnant, à ln même date; 

c) la population scolaire, au 30 juin 1888 cl au 
31 décembre suivant. . . . • . . , . . • 130 a 133 
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.IX. 

X. 

Xl. 

111. 

L L . . . . . L L . . L . . 

Xlll. 1 20 aout 1890 . 

PAGC11, 

Relevé indiquant: 
bq le nombre des écoles héÉ?»ê! ! êG communales, 

enoptëes bK GK{ G»?»é êGR ou 31 décem­ 
bre 1889; 

b) le nombre des membres du personnel ensei­ 
gnant, à la même date; 

c) la population scolaire, au ~o Juin 1889 et ou 
31 décembre suivant . . • • . • • . • . 184 à 137 

neievë Indiquant : 
a) le nombre des écoles gordienoes communales, 

adoptées ou subsidiées, au 31 décem­ 
bre i890; 

b} le nombre ?êG &ê&{ ÉêG du personnel ê! Gê»­ 
gnant, à la même dote; 

cl la population scolaire, au 30 Juin 1890 et 11u 
31 décembre GK»$é! ï œLœLœœœLœLœ 138 à 141 

d b& { Éê des élèves hÉéïK»ïG et ues élèves j éÜé! ïG 
Inscrits dons les écoles gardiennes communales, 
adoptées ou subsidiées, pendant l'année sco­ 
laire 1889-t890. - Durée ?ê la fréquentation 
des 73éGGêG œ œ œ L œ œ L 

Relevé des trattements, Ü compris Ir, casuel 
­]! ?ê&! »ïé G ?K 7xêÉ ?ê 3D»! GïÉK7ï»b! gratuite et 
rétributions ?êG élèves payants), dont les ]! Gï3­ 
tutrlces el les GbKGI»KGï3ïKïÉï7êG des écoles 
gardiennes communales ont Joui pendant 
l'année 1890 . • . . . . . . . . . . . . . 

14! à 145 

146 

l\èglement-\ype cl j ÉbhÉé& & êIïÜj ê pour les écoles 
gardlennes. (Circulaire aux gouverneurs des 
provlnces.) • • • • . . . • . . ..... 147à 153 

CHAPITRE Ill 

tCOLES PRIAJAlllES COMAIUNALF.S (1) 

XIV. 

XV. 

XVI. 

1 œœœœœœœœœœœœœœ 

\ t, ""'" 1800 •.. , 
( ~ décembre 1888 . . 
\ 1! b7ïb{ Éê 1889 • • • 

§ 1••. O1\Glt.NISA'IION, 

Relevé des écoles primaires communales, adoptées 
ou subsidiées, dans lesquelles une ou plusieurs 
{ Éé! 7{ êG obligatoires, éKY termes de l'arlicle a 
de la loi du ~O septembre 1834, ne sont pas 
encore enseignées. - Situation au 31 décem- 
bre 1890 . • . . . . . . . . . . 154-155 

nele,·é onmérique des écoles primaires à p1·0- 

gramme développé (écoles communales, adoptées 
ou subsidiées), où l'on enseigne des matières 
non obllgatoites. - Extensions j Éé $KêG j éÉ l'ar­ 
ticle 4, § SR de la loi du ~o septembre 1884. - 
Situation au 31 décembre 1890. . . • . • . . 156 à l 59 

Organisation de l'enseignement des notions ?DéhÉ»I 
culture dans les écoles primnlres de héÉç b! G et 
dans les cours d'adultes <les localilés rurales : 

I a) Circulaire aux gouverneurs des prov inces; S 
l /J) lostructlon, programme et liste d'ouvrages ; i 60 à , 

o 

7• CirculAfres aux inspecteurs principaux ?ê 1l è 
3Dê! Gê3h! ê& ê! ï j Éï& é3Éê T 

(') la pnrlic 1lall$liq11c concerne »3 la fois les écoles communales et les écoles 0<101,lées ou subsidlées , 
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xvu. 

xvrn. 

XIX. 

} } L 

XXI. 

XXII. 

XXIII 

I.XVI. 

XXYI1 

to avril i890 . . 

§ SR PbSOIOOlt llrt11UIUKT. 

Relevé iodlquant : 
a) le nombre des écoles primaires communales, 

adoptées ou subsidiées.au 31 décembre t888; 
3B• le ! b& { Éê ?êG membres ?b j êÉGb! ! ê3 ê! Gêï­ 

goaot, à 111 même tlale; 
ê• la j bj K3éï»b! scolaire, éK u9 juin 1.898 el an 

31 décembre suivant •••••.•••• 180 à 183 

Relevé »! ?SpKé! 3 O 

u) le nombre des écoles primaires communales, 
adeptées bK subsidiées,au 3t décembre 1889; 

b) le nombre des membres du personnel ensei­ 
gnant, à 3é même date ; 

e} la populalion scolaire, au 3(l juio 1889 el au 
3t décembre suifBnl .•..•....•• 18i à 187 

ltele\·é indiquant : 
a) §b nombre ?êG écoles primaires communales, 

adoptées ou subsldiées,ou St décembre f890; 
bl §ê nombre ?êG membres ?b personnel ensei­ 

gnant, à la mëme dole ; 
c) la populatloa scolaire ou 30 juin 1890 et au 
31 décembre suivant . . • • • . • . • . • . i88 à 19i 

Nombre des démissions de membres du personnel 
enseignant· des écoles j É3& é3ÉêG communales, 
dcnnées dans le cours de la période triennale. 
- Causes diverses qui ont motivé ces démis- 
sions . . . • • . • . . • • • . • • • . • • 10!-193 

Nombre des nominations de membres ?K personne 1 
ê! GêïhKé! ï des écoles j É»& é»ÉêG faites, j éÉ Les 
communes, uans le cours de, la période triennale. 191\-195 

Nombre des nominations de membres du personnel 
ensclsnont des écoles primaires, diplJmis O'IL 
11.0n dlpW111é1 raites, j éÉ les conseils commu­ 
naux, dans le cours de la période triennale . . 

Le conseil communal peul-li, sans aucun contrôle, 
porter à un ïéKY exagéré el hors de proporllon 
arec les ressources locales les trnitements de 
ses Instituteurs ou le subside nlloué à une école 
adoptée? (Dépêche adressée au gouverneur de 
la province d'Anvers}. • . . • • • . , • . • 

} } ]<L 1 ïG férrir,r 1890 • . •.••. 1 llode ?ê j éÜê& ê! ï des traitements des instita- 
teurs communaux • . . . . • • 

Relevé des cumula exercés: 
é• par ?êG ioslituleura communaux ; 
b} par des loslituteurs adoptés. 

Siluationou 3t décembre i890 

106 

197 

198 

XXV. 1 U mars 1800 •.....•• 1 Circulaire adressée oux gouverneurs des pro- 
vinces concernant le même objet. • • . • • • 198-199 

Relevé des traitements, y compris le casuel 
(indemnités du chef de I'instruclion gratuite el 
rétrtbut'ons des élèves payants), dont les mem­ 
bres du personnel enseignant des écoles pri­ 
maires 7b& & K! é3êG ont joui j ê! ?é! ï l'an- 
née t.890 • • • • . . • • • • • . . . • . • t00-!01 

L D . " LL !O! 

nvm. 1 ! juin 1888 • • . • •• , • • 1 Enquêtes à ouvrir à le suite de plaintes formulées 
à charge de membres du personnel enseignant 
des écoles primaires communatea. (Circulaire 
nu:r; Inspecteurs prlnclpaur de l'enseignement 
primaire.). • • • • • • • • • • • . . . • • !03 

28 
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XXIX. 

29 juin 1Sll0. • ••..••• 1 Allocation de subsides extraordinaires aux com­ 
munes qui appellent à un ernploi dons leurs 
éceles primaires, du instituteurs jouissant d'un 
traitement de disponibilité. (Circulaire aux gou- 
verneurs des provinces}. . • • . . . . . . . !O0-!O7 

XXXI. 1 27 janrir.r tR90 ••.•.•. 3 Interprêtatton de ln circulaire du 29 juin 188!). 
(Circuloire aux gourerneurs tics provlnces] • • !01 

XXX 

XXXII 

:XXXIII. 

XXXII'. 

YOYY$L 

XXX\'J. 

XXXVII. 

. D8L L L . L LLLLL 

!7 & éÉG 1888 

Tableau indiquant les snspenslons, les mises en 
disponibilité par mesure d'ordre et les révoca­ 
tions de & ê& { ÉêG do personnel enseignant ?êG 
écoles prlmalres communales, ainsi que les 
motirs qui )' ont donné lieu, pendant ln pério1lc 
triennale . . . • . • . . . . . • . . • . . !0+o-!05 

§ 3. )IISF. l'~'f DISPO:!îllllLlri D'lllSTITDTEIJllS COJIIMUNAUX, 

TBAl'IEJlll'IT!I D'ATTEJrTI, 

!3 & éÉG 1888 .....••• 1 Trailcmcntsd'attcnte.-Remboursemenl ou >Éé Gï1É 
public, par les provinces et les communes, de 
leur quote-part avancée par l'tlal. (Circolairc 
aux suu,·erneurs des provlnces] . . . . . . !OS 

Oésignnlion, en qualité d'intérimnires, d'institu- 
teurs en disponibilité. (Circuloirc aux gouver­ 
neu rs des provinces). . . . . • . . . . . , !08- 209 

Tableau indiquant : 
rt) le nombre ?êG 3! Gï3ïKïêKÉG et des 3! Gï3ïKïÉï7êG 

d'écoles communales j 3é7é G dans ln position 
de disponibilité : 
to pour cause de suppression d'emploi; 
!• pour cause de maladie; 
3° uans l'intérêt du service; 
4., par mesure d'onlrt: ; 

b) le montant des traltements d'attente alloués. 
Sitonlion nu 31 décembre 1890. • • . . • . • !{l).ff1 

§ 4. FllliQUENTUIO~ D&S ÉCOLES Plll)IAIRES • 

Nombre des élèves gratuits et ues élêres pny::mts 
inscrits clans les écoles primaires communales, 
pendant l'année scolaire 1889-1890. - nurëe 
de ln frfquentation des classes. . • . • • • . !12-!13 

Nombre iles élèves gratuits el des élèves payants 
inscrits dans les écoles primaires adoptées ou 
subsidiées, pendant l'année scolaire 1889-1890, 
- Durée de la rréqoentnlion tics classes. . . • Sc IS1� I 

• • • . . . • . . . . . • . 1 Nombre Iles élèves des écoles primaires commu- 
na!es, nuoptëes on subsidiées, qui ont quitté 
l'école à ln suite d'études complètes ou d'études 
incomplètes. - Année scoloire 1889-1890 ••. !IG à !fO' 

L œL . . Lœ . . . . L . . œL œL 

CHAPITRE IV 
DJSl'P.NSE D

1
ÉTADLIR OU DE ~1.\lllTF.NIR UNE ÉCOI.E CO:\lllUNALE. 

nÉUNIONS DF. CO)ll!UNF.S sous LE nAPPonr DE L'INSTllUCTION l'Rlll,\IRE. 
ÉCOLES PRlllAIRES ADOPTtP.S. 

YYY$KÉR 

XXXIX. 

. LLLL Relevô numérique des communes dispensées, par 
arrélé royal, de l'obligation tic maintenir leur 
école communale unique . • • • • . . . . • 

R œ œ œ œ œ œ œ œ œ œ œ œ 1 Communes autorisées, par le Roi, conrormément 
an 11nragraphe final ?ê l'article V< de la loi 
du !O septembre 11>84, à se réunir à d'autres 
pour rondcr ou entretenir une école commune. 
(O~puls la ·mise à exécution ?ê celle loi Jusqu'au 
St décembre 1800.} • . • • . • . . • . • • • 

!!O 

HO 
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XL 

Yï3 

.XLII. 

XI.Ill. 

CHAPITRE VI 
7bY7bK! G DES ÉCOLES l'flU!AlnES ET DES ÉCOLES D'ADULTES 

XLIV. 1 20 février 1S8S •...•.. 1 nèglementconccrnantleconcours entre les élèves 
(garçons) de la <li vision supérieure ?êG écoles 
primaires. (Arrêté minisléricl.) ...•.•. 235 à 2-i3 

XLV, 1 t 3 mars 1890 ..•.•••. 1 Admission au concours d'un élève sourd. (Dépêche 
ministérielle à l'inspecteur principal ù ê l'ensei- 
gnement primaire pour 3ê ressort ?ê Afons.) • . SSaa 

XI.VI. 

XLVH. 

XI.Vlll. 

xux. 

L. 

LI. 

. . œL . L L . . . . . 

LLLLLLLLLLLLLL 

17 juillet 1890 

œ œ œ œ œœœœœœœœœœ 1 Relevé général des questions posées dans les con· 
cours entre les élèves des écoles primaires, qui 
ont eu lieu en 1888 2H à !MS 

t889 . . . . . . • . . . . • !4!) à !53 
1.890 . . , • . • . . • . . . 253 à !57 

]! GïÉK7ï»b! G j bKÉ 3êG ?é 3é hKé G 7xéÉhé G ?ê 3é GKÉI 
velllauce ou concours des écoles primaires. ~57 à 2GO 

17 juillet 1890 

17 juillet 1890 

CHAPITRE V 
É 6 e yf J . 1M. c y>àLJ 

PAOKS. 

Relevé ]! ?»pKê! ï O 
,,) le nombre Iles é 7b3êG ?Dé?K3ïêG communales, 

adoptées ou subsidiées; 
1>) §ê nombre Iles membres du personnel ensei­ 

gnant; 
c) In population scolaire; 
d) le nombre des élèves llgés de moins ?ê 15 ans. 

Situnlion au 31. décembre i 888 . • • • . . !~! à U5 

Relevé »! ?»pKé! ï O 

a) 3ê ! b& { Éê ?êG écoles d'adultes communales, 
aooptëes ou subsidiées; 

1,) le nombre ?êG membres ?K j êÉGb! ! ê3 ensei­ 
gnant; 

c) la population scolaire; 
1y• 3ê nombre n3êG élèves â GèG ?ê moins de 15 ons. 

Sltuatton an 31 décembre 188!> . . . ... !!G à !!9 

L L . . . . . D L . . L L L 

L " LL , L 

Hclevé ]! ?»pKé! ï O 

<t) le nombre ?êG é 7b3êG d'adultes communales, 
adoptées ou subsidiées; 

b) Je nombre des membres ?K personnel enset­ 
G! ! ! ÉT 

c) ln population scolaire; 
cl) le nombre ?êG élèves âgés lie moins de 15 ans. 

GïïKéKb! ! K 31 ?é 7ê& { Éê 1J P9 œ L œ Lœœ OSu9 To !33 

Relevé ?êG trailements,y 7b& j É»G 3ê casuel U»! ?ê& ­ 
! »ïé G ?K 733ê:73ê 3D3bGïÉK7ï3b! gratuite êï rétribu­ 
tions ?êG é 3è $êG payants), dont 3êG & ê& { ÉêG du 
personnel ê! Gê»h! é! ï des é 7b3êG d'allulles com­ 
munales, ouvertes plusieurs fois pendant ta 
semaine, ont ·bK» ê! 1890. . . . • • . ... 

àbÉ& K3ê ?K j Éb7è GI$êÉ{ é3 ?êG opérations ?K con- 
cours lies écoles primaires. • . • . ..... :!GO à tGi 

Instructions j bKÉ 3êG & ê& { ÉêG lies jurys correc- 
teurs (concours lies écoles prinmires) • • • . • !G3 »» !G5 

ù é GK3ïéïG ?K 7b! 7bKÉG entre les élèves rlu sexe 
masculin lie la division supérieure Iles écoles 
primaires. [Branches obligatoires - nrancuca 
facultatit·es). Année 1.888 •....•..•• !Gfi à 301 

ù é GK3ïéïG ?K 7b! 7bKÉG ê! ïÉê 3êG é 3è $êG ?K GêYê 
masculüi lie 3é ?»$»G»b! supérieure des écoles 
primaires. (Druoches obltgatoires - Branches 
fncullatives). Année 1880 ••••• , •.•. 30% à337 
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1.11. 

t.nr. 

]L]<L 

!.V. 

LVI. 

1, \'] 1. 

L . . . œL L L . . L œL è L D 

••••••••••••• 1 

I\ésullats du concours entre les élèves du sexe 
masculin de la division supérieure tics écoles 
primaires. (Branches obugatotres - Bronches 
ï é7Kïïéï3$êGL (Année 1) P9• œœœœLLLœœœ 338 à 313 

Ilèglement concernant le concours entre les élèves 
de ln dlvlslon supérieure (hommes) ues écoles 
d'adultes. (Année 1888.) ...•...•... 374 à 380 

llele\·é général ?êG questions posées clans les con- 
cours entre les élèves .des écoles d'adultes. qui 
ont eu lieu en i 888. 881 à 384 

1889 ..• , ...•.•... 38-i à 387 
1890. . .•. 388 â 391 

:Résultats du concours entre les élèves du sexe 
masculin de la division supérieure KêG écoles 
d'adultes. (Année 1888). • . . . . . . . . . 39! à 395 

Résultats ?K concours entre les élèves du sexe 
masculin de ln division supérieure des écoles 
d'ndnltes. (Année 1889) . . . • . . . . • . • 396 ~ 401 

1\ésultats du concours entre les élèves du sexe 
mascultn de 111 division supérieure des écoles 
d'adultes. (Année i 890) . . . . . . . . • . . 401! à a9l 

CHAPITRE VII 
RA Pl'OnTS ANNUELS DES ll'iSl1ECTEURS l'Rll'iCIPAUX SUR LA SITUATION DE 1.'ENS&IGNf!MF.NT PRUl:\lm: 

d é é! ïL 

CHAPITRE VIII 

»L$KÉL8O 7 février i880 ••.. 
1 
! 

ux. 

LX. 

LXI. 

!.XIV. 

SERVICE ANriUEL ORDINAIRE 

népa rlilion ?êG subsides G7bÉê ires supplémentaires 
pour l'exercice 1888. (Circulaire aux gouver- 
neurs des provinces.). . • . • . • . . . • a9) et ae ! 1 

» 
· 21 août 1889 ....•.... 
1 
i 
l 
§ M décembre 1889 . . . . • . 
1 
1 

3 1s Juillet 1889. • • . .... 
1 

1 
D 

0 novembre 1889. , 

Répartition des subsides normaux et supplémen­ 
taires pour le service oruinalre des écoles pri­ 
malres en 1889. [Circulaire aux gouverneurs 
des provtnces.) . . . . . . . . . . . , . 409 et 4i1 

llépartition des subsides scolalres pour l'exer­ 
cice 1890. - Liquidation de subsides provi­ 
soires. 1Circulnire aux· gouverneurs KêG pro- 
vtnces.) , . • . . . • . . . . . . . . . . . 411 et4U 

>éKY du crédit à prévoir, dans les budgets sco­ 
laires, pour ln fourniture des matières premières 
nécessaires à l'enseignement du travail à l'ai­ 
guille. (Circulaire à trois gouverneurs de pro- 
vince.) ...............•.• 4i2et413 

LXII. · 19 avril 1890 ..•.•••• 1 Lo dépense qu'exige le ! êïïbÜéhê journalier des 
classes clans les écoles primaires communales 
est une charge obligatoire pour les 7b& & K! êGL 
(Dépêche nu gouverneur de la province de 
J."landre ortentate.] . . • • • • . . . • . . • 413 

LXIII. 1 25 juin 1888 .•••••••. 1 Les subsides facultatifs alloués par une commune 
à une école privée non adoptée ne peuvent être 
pris ê! considération pour déterminer le mon­ 
tant des subsides à accorder à cette commune 
par la province ou l'État. (Dépêche au gouver- 
neur de la province de Namur.) , . . . . • . 413 

Une commune ne peut être astreinte, ni à subsi- 
dier l'école primaire privée non adoptée d'office 
parleG-ouvarnement, ! 3 à payer à l'école privée, 
fut-elle subventionnée par l'État ou ln province, 
une rétribution scolaire pour Éê! Gê»h! ê&ê! ï 
?b! ! é éKY ê! ï é! ïG pauvres. (Dépêche eu gou­ 
verneur de ln province de Limbourg.) • . • • 4i4- 
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y} oDL 1 1u ?é 7ê&{ Éê 1880 • . . . • • 1 Réforma lion de ln décision d'un conseil communal 
prononçant la rëvccauon d'un lnstlluteur. - 
Conséquences ünanclères. (Dépêche au gouver- 
neur de la prcvïnce de Flandre orientale.) . • 4t4eUH 

LXVI. 1 3 novembre 1890. • . . • •• 1 Indication des versements à· raire onnuellernent 
par les communes, pour leur consauon propre, 
ou fonds Gj é 7»é3 lie l'enseignement j É»&é»ÉêL 
(Circulaire aux gouverneurs lies provinces.) .. -it5eU16 

LX \'Il. 1 2~ novembre -1890 . . . . . . 1 Envoi aux administrations provinciales et à l'las - 
pecllon scolaire des formules destinées à la 
rédaction des états de renseignements à fournir 
au Gou,·ernernent, en vue de 111 première fixa­ 
lion des GK{ G:KêG à accorder j éÉ lui, pour le 
soutien d'écoles héÉ?3ê! ! êG el d'écoles d'odulles 
tombant sous l'opplicalloo de la clrcnlalre mlnls­ 
lérielle du n Jumet -\889. {Circulaire eux gou- 
verneurs des provinces et deux rormules.). . . 416 à 421 

]L} oD1 KL 

l.XIX 

LXX. 

1.xxr. 

txxu, 

LXXI If. 

LXXIV. 

CHAPITRE IX 
OBJETS DIVERS 

Tableau indiquent le nombre et la population des 
écoles primaires ressortissant ou Département 
ce la Justice. - Situation au Si décembre i890. 422 à 4!9 

2t novembre 1889 . . . . . . 

" " L 

Les écoles annexées aux orpuelinets dirigés par 
les ccmmlsslons administratives d'hospices 
civils doivent ètre soumises au régime ?D»! Gj ê7­ 
tion établi par la loi scolaire du 20 septem­ 
bre 1884. (Dépêche au gouverneur de la pro- 
vince de Flandre occidentale) . • . . . . • 430eU31 

Degré d'loslrucllon des jeunes gens appelés au 
tirage ou sort pour le service militaire. 
(Années t888, 1889 et 1800.) . . ... 4Slet4S3 

Slallslique de l'épargne scolaire eu 81 décem - 
bre 1890 : 

3 communales . • • . • 434 eus~ 
lkoles gardiennes . • 

adoptées ou subsidiées. 486 et437 

Slatlslique de l'épargne scolaire au u1 ?é 7ê& I 
bre 1890: 

ï 
communales . . . • • Iau) et 439 

icoles primaires .•. 
adoptéés ou GK{ G3?3é êGR 440 et44I 

• • • , • • • • • • • • • • 1 Statistique de l'épargne scolaire au 31 dëeem­ 
bre t890; 

ï 
communales. . .•• 44! ct443 

Jfoo!es d'adultes . . 
adoptées ou subsidiées. 444 cl 443 

• • • • • 1 Grand concours tnternauonaï des sciences et de 
l'industrie de Bruxelles en 1888. - Enseigne­ 
&ê! ï j Éï&éïÉêL I 0 KêG::bbO1 :bÉ&K3é êG j éÉ 3ê 
GbKGI7b&»ïé de l'enseignement primaire el 
admises pour servir de base au concours • . • -446 à 44S 

~9 
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]L I Locaux des écoles primaires et ganlienne.c; enmmunules. - Logements 
des membres du personnel enseignct-nt. - .Jardins des instituteurs. - 
Situation au 5i décembre 1890. 
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1. - Locaux des écoles primaires et gœrdiennes communales. - Logements des membres 

NOMBRE DES LOCAUX D'tCOLES PRIIIIAIRES COMMUIIALES 

DÉ81GN.&TION n'apparlenaol LR LL 
appartenant aux communes, ., f 

pas oux communes. ..,_ 
RE@iSORTS ~ .i 

:g 9 .!.ë; )C,!, " J:: : o- DES LLRI 8.2~= RL LR 
!! g::? LLR <>-.;: ::, è LLLL 

8D <l C RLR r 
.i s , .2 ·-c:·~~ .2 nB œœ .i ë Rh t D1INSP.KOTION PRINCIPALE. Al ~ s= LL" g.::; t6 

è .8 ! è è ) I â -0. - PROVINCES. f< Lœ 
è è C -C c, 

9 LL LR œœ 0 -g, !:S ~ •• 9 8D i ~fg.~ .§ o- œœ LLR 8 LLœ ~t ~ g .J ;g~~= i LLR I LR 
"'t> •. ëi ~ 3 ë 
]l'!S ~- •.• 0)(::, o..2 g ~~Q..OC'" 

f:l:l è 
1 

113 { Anvers •..••.• t03 06 42 9 t 10 Anvers 
• · · · · • · · :Malines •.....• 103 07 !5 u s � i08 --- ---- Totaux et moyennes. . . ~00 i03 55 12 � t5 221 

{ Bruxc lies • . • . . . 235 222 01 a » ;S 2.&0 Brabant ..•....• 
Louvain ..•••.• 369 542 34 s 9 ï1 380 --- Totaux cl moyennes. . . 604 564 05 ( to i6 620 

L · 3 Drugcs . , ••.•• 135 126 � 1 » 2 131> Flandre occidenlalc • . • · 
, Courtrai .•..... 05 85 12 œ -1 4 Oi --- --- --- --- --- Totaux et moyennes. . . 226 211 17 1 � ( 9-Q ::.>- 3 Alost ..•...•. 186 170 5 � » � 101 Flandre orientale .... 

Gand ........ 121S tq- 58 ) .J 12 :157 _;> 
--- --- --- --- --- Totaux et moyennes. . . � 11 302 41 15 4 i7 528 - l Charlerny ••.••• 342 328 25 s 2 a 516 

Hainaut . . . . . . • . Mons. • . • . • • • � sa 308 05 0 3 t2 536 
Tournai. ••.... 24:S 235 06 8 s ïe 255 

Totaux et moyennes. • . ou 871 11» 19 7 20 037 

{ Huy .••.•... 576 sss t04 7 s P 385 Liége .•. , •.•.. 
Uége . . . . . . , . 516 310 99 u s � 5?1 

Totaux el moyennes. . • 692 60;'5 205 10 4 u 706 - Limbourg . . . • • • . 1 Hasselt . . • . . • • 158 127 t6 7 8 l U5 

· Arlon ..•.••.. 21:t H).{. 15 1 1 s 2U Luxembourg . . . • . . ] 
Marche •...... tOO ÉGG � � s 7 203 --- --- --- --- Totaux et moyennes. . . 408 379 18 ( u P 417 

l Dinant . . . . . . . 2i0 186 t3 4 :l � s1� Namur ••.••••.• 
Namur .•.•... 201 2;'58 5 6 s 0 500 --- - Totaux el moyennes. • . 501 4-U LL 0 re u i4 5HS 

Le Royaume. - Totaux et moyennes. • . 5,00ï 3,356 008 8,l 59 124 "· 121 
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du pe>-sonnel enseignant. - Jardins des instituteurs. - Situation au 5t décembre 1890. 

HOMBRE DES LOCAUX o•t COL ES GARDIEHME5 
coauuxxr.ss 

n'appartenant 
appartenant aux communes.] pas aux communes. 

LOGE~IENTS 
de membres du per­ 
sonnel ensciguant 
des écoles primal­ 
res communales. 

LOGEMENTS 
d'Instltutriecs gar­ 

diennes 
communales, 

JARDINS 
d'instituteurs communaux 

appartenant 
aux communes. 

II. A. C. 1 A. C. 

--,-,--1--1--1--1--1---1--1--1--1---1---1---1---1 ,_ 
) 

0 

2 

H 
-1-1-1-1-1-1-1-1-1-1-1-1-1-1-1 1- 

� : 1 sl 
i8 11 II I · II IR IIRII 
a9 I � ) 
-1-1-,-1-1-1-1---1-1-1-1-1-1---1---1-----1- 

9 

( 1 

( 

10 

58 

sP 

87 

12 

l 
--,--,--1--1--1--1~1---1--1---1--1---1---1---1---1 ,---- 

4 ] 19 

9 

� 

a 

u 

51 

27 

Î 

78 

1O1 

l 

18 

0 

-1-,-1--1-----J-1-1-1---1-1-1---1---1-1----1 ·- 

20 

41 
-1---1-1-1-1-1----1-1-1-1-1-1-1-1---1-----,- 

Ol 1 51 11221115 
58 2, 82 75 

59 I 10 1 49 1 49 

188 ] 65 ] 253 ] 2;50 

281 41 us 
18 55 55 

46 1 59 

l 

s1 

57 

� 17 1 14 

52 1 32 

) ] 40 

u 

u 

s 

85 

17 

9 

� ] s2 ] s9 

5 ] 20 

7 1 40 
(10 

20 

51 

80 

a 

13 

7 

36 

181; 1 91s I ï:ü ) 

) 

9 

12 

9 

50 

4 

1 

2 

5 

61 

u 

» 

D 

1 

s 

� 

u 1 1Os I 13.{, 

4

1 
ml 98 

• 9 58 

i 

a 

u 

17 

0 

l 26 

iO 

4 

l 

H 

ul 1 sP9 

a 

1 

1 

2 

� 

65 

34 

07 

13 

l 

s9 

21 

59 

60 

36 

00 

17 

10 

2i 

u1• 

42 

72 

l � I 9) l 

741 13 
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92 
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0 

2 

) 

a 

( 
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522 11 
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229 17 
) � 91 32 

3301 ( 
sa) su 

58ïl 21l 

114 7 

1531 22 
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usP1 sl 

1,41 n 
2601 10 
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78 
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u� ( a 

;füOJ 17 
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04 
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0 
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u 

1 

a 
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1 
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2 

9 

•• 
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13 

18 

� 

s 

5 
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10 

15 
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144 114.40.05110.05 
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� a� 52.M.23 

514 1 40.53. t6 
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178115.07.241 8.47 

05 10 L) uL91B H .4t 
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2 

� 
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4 

l 

H 

l 

10 

(l 
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2~0 1 20.64,30 
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117 8.12. 24 
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:530 1 21UO.tl5 
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9.05 

0.40 

6.70 

-·-~-1----1---1---1---1- 1-:-,----1-1-1---1-1-----·- 

i91 1 HS. 51.47 

2i:i!) 23.42.84 

450 I 58.94.31 
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7.41 
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]3L I Loeou» des écoles 7nimafres et gcwdiennes commimales.-Logements d'instinüeurs 
affectés à un autre usage) mais qui sont restés la propriéu; 

IIOMBRE DES LOCAUX D"tCOLES PRIMAIRES COMMUNALES 

DUIG.N~TION n'appal'lenaut LR D éj j éÉïêKéKT éKY 7ê& & KKêGR •• a 
pas aux communes. 88 9 lllE880BT8 u 

J; f LœL . ,-ft g~ - œL LR LLLL 
DIS 'C,I, :a - i~·ë i IO3 C. .!:! r:11 C • .! :,.. è è 8 9 "Q,. LL LR I E Î~ , 8 :, I LLR Lœ ,i TT è è è œL 8 ,i . 1d ) - »& 19d - ù ]d 63ÉSymR 8- u: 6 â -~ ◄ - 0., -~.;:.~ Lœ è ~1 PROVJNCES. œœ g:~ " 8Dè ;; 'ô 8 LL 9 !2 C: r. ';j 8 0 LœL 88 LL •• ""Cl:::- .é LL I •• t.O "" ~ Bn8 œ f = ~; ê ]S :, Lœ ;3 0 t: e.c:c " .;; ·=:. q;) -<) ~ 6 

" ~ < --c>~>. 8D LLR ~]ê ~k- _;; Q n ïx C, 
..: 8D a/. 

1 
{ Anvers ....... 35 s) :s 1 œ 1 58 Anvtrs ......... 

Malines •.•••.. 61 59 4- • œ » ( 1 -- --- --- Totaux el moyennes . . 96 87 0 1 u 1 07 

f Bruxelles . • . . . . 6 ( œ œ œ œ 6 Brabant .•.... • . 
Louvain •••.•. 28 25 L œ u è 28 

Totaux et moyennes . . 52 51 œ •• n œ 32 

{ Bruges •.•.•.. 51 47 s œ œ œ 51 Flandre occidentale . . • 
Courtrai. • . . • . . 70 50 u •• œ œ 70 ---- III Totaux el moyennes • . 121 i06 t, » L œ 121 

1 Alost ...•.•.. 5-i 52 i 2 1 5 57 Flandre orientale • . • . 
Gand .•...... 4-9 40 ) œ J) œ 40 --- ---- Totaux et moyeuncs . • 103 101 0 s 1 u 106 

{ Charlercy .••••. 20 18 s » " J, 20 
llainaul • . . . . . . . .Mons . . . . . • • . 14 1.0 4 8 • » 14 

Tournai ....... 8 8 1 œ » œ ) --- --- --- RI Totaux et moyennes • . 42 56 l • » œ 42 

t Huy .••..... 13 15 � œ œ » 15 Lié{;'c •....•... 
Liége .....•.. 20 19 s œ . œ 20 --- - Totaux et moyennes . . 35 32 7 œ • œ 55 

Limbourc •...... 1 Hasselt. . è . . . L :100 96 ( • œ œ 100 - 1 Arlon ......•. 59 53 s 8 œ • 50 Luxembourg . . . • . • 
Marche ...••.. 69 63 1 B œ œ 60 --- --- III Totaux et moyennes . . i28 H6 � • œ œ 128 

ï mnant . . . . . • • au 37 . œ • œ au d é& KÉ Lœœ L D LLL 
d é& KÉ œœœLœœœ 50 411 . œ RL œ 56 --- --- --- ---- - Tolaux et moyennes , . 09 82 8 œ œ œ 00 

Le ltoyaume. - Totaux cl moyennes . • nu 687 46 u 1 a 758 
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et jctnlüis qui., sous le 'l'égime de la loi du, 20 septembre i884, ont été abandonnés ou 
des communes. - Situation au 5i décembre ¾890. 

NOMBRE DES LOCAUX o·tcous GARDIENNES 
CMUIUNALES 

apparrenant aux communes. u'apparlenar,l 
pas aux ecmmunes. 

8 

u 

6 

7 

• 
1 

1 

• 
1 

1 

1 

LOGEME~TS 
de membres du per­ 
sonnrl cnseii:11a111 
KêG écoles 1•rimai­ 
ÉêG communales. 

LOGEllEXTS 
,l'i11s1ilutriecs gar­ 

,l:e1111es 
communales. 

JARDINS 
d'Instituteurs eemmunaux 

appartenam 
11111 communes. 
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8 œ s 
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712 S• 01•1· ·10165 1 661 • . "102 

10 5 13 12 • • • :15 lOO 6 115 :1 1 2 105 ----.----------.----1---·- 
5.36.52 1 8 65 
8.22.08 1 7.85 

41 

40 

� u 5.2-J.08 

4.15.82 

7.05 

0.45 

42 5 45 32 • • • L:ü 88 . 2 1 00 1 3 • 3 1 85 7 .. (0.80 ,~ -;-:;- :; -;--:- --; ~ :;--:-1:: ~---;--;-~ 52.00.83 8.72 

8.31 
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]]]L I Nomfrre) étendue et capacité des classes dont se composent les écoles 
Situation à la date 

- -- ·- --- - LL -- - - LL è 

NOMBRE IIDIBRE 
DÉ81Gl'UTION IDMBRE des 

BE880BT8 ~CO.LES O° Oe DXf d 
TOTAL primaires 

dé DIS 
litabllesd&udes du D'INSPECTION PRINCIPALE. 

LOC.lV1 c1iWgs PROl'INCE. 
apparknutaus Cr.ASSES. 

d!Ullllel. par école. 

1 
5~ 5.13 3 Anvers ••••..•••••.••. 103 An vers .•.......•.. 

Malines. . • . . . . . . ..... , 250 t03 2.43 
-- 

Totaux et moyennes. • • ïi8 206 3.ïS 

{ llruxclles . . . . • . . . . - . . • . 1, l3i $'5 4.84 mÉé{ é! ï œLœœLœœLœL 
Louvain .............•. 612 3ï0 t.65 

Totaux et moyennes. -f, 740 605 2.80 

L œ œ L Lœ o . ÉKÉÉêG LœLLœœœ · LLLœ · œ œ 202 iS3 2.iO à3é! ?Éê oecidentalu 
Courtrai . . ...•......•. 2-U 03 2.62 

Totaux et moyennes. . . 536 ss( 2.37 

3 Alost. . . . . . . . • • . . . • . . 370 186 t.02 Flandre orientale è è . . . . . 
2 é! ? œLœLœLLœLœLLœœLL a� 9 i28 3.59 

Totaux el moyennes ... 855 3U 2.66 S Cb,.Joroy . . . . . . . . . . . • • . mI1u 34! 1.80 
Hainaut . • . . . . • . . . . Mons ......••.......• 608 324 1.88 

Tournai .....•......•.. 398 24-i 1.63 
Totaux el moyennl's ... 1,6M 910 t.82 

] [ KÜ œLLœœœœœLLœLLLLœ ( 1( 3ï5 i.65 Lie~e .....•..•.... 
Liége, . . . . . . . • . . • . . . ) u( 315 2.67 

Totaux cl moyennes ... t,452 686 2.12 

Limbourg .•..•.•.... 1 Hasselt .....•.•...••.. 189 158 1.3'; 

3 Arlon, .....•......... 275 Hl 1.24 
Luxernbourg . . . . . . . . . . 

i06 1.06 ~Iarcbe . • . . . . •• • • • • • • • \!08 
Totaux cl ffi(lycnnes ... 481 417 Lt5 

ï Dinant ..•.....•...... 23.j !IO LH Namur ....•....... 
Namur .......•••• • , .• 599 291 i.5i - 

Totaux et moyennes. . . 035 � 91 1.!!6 

Le l\oyaume. - 'l'olaux el moy)mnes ... 8,30ï .S.,005 '!.08 
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primaires 1mMiques) établies dans des locaux appa1•tenant aux communes. 
dl{, 51 décembre 1890. 

- 
NOMBRE D'h~VES NOMBRE DIFFtREIICES. 

c1uc ces classes peuvent contenir, en uUi-i• Nomhrc supplémemalre (-) d'élèves que les 
huant à chacun d'eux un mètre eurré de des classes pourraient encore contenir et nombre 
superüele et quatre mètres cinq cents É yÈ <f J ïDùï0 c md>Md> 6 ùJ É 6e yf JR d'élèves excédant ïV• celui que les classes 
déchuètres cubes d'air. devraient contenir. 

Pour Pàt• Par Po111· Par Par Pour Par Par 
l'ensemble des tcou: CL.\S5~ i'ensembte des ËCOL\\ CL.il.SS& l'tnsomble des ËCOl>t CUSS!I 

&COLBS, (en mo~ennc). (en moyenne). ÉCOLES, (en moyenne), (en moyenne). ÉCOLES. (en moyenne). (en moyenne) 

50,2,iO 203.50 57.27 25,297 24t:L60 47.01 - 4,045 - 47.90 - 0.56 

15,705 155.55 65.17 15,800 HS5.40 05.20 V 7 V 0.07 V 0.03 
I 

46,055 225.-40 59.17 41,09i 190.47 52.82 - L»R ,050 - 23.99 - 6..35 

65,158 208,76 55.55 55.753 237.25 40.04 - 7,405 -5U.i1 - 6.51 

40,975 110.74 06.05 59, 14ï 105.80 03.07 - 1,828 - 4.04 - 2.98 

10,, 155 172.12 50.54 94,900 1513.86 M.26 - 0,255 - H>.26 - 5.28 

i0,201 :144.81 05 06 rs.sse 101.88 40.40 - 5,711 - 42.05 - 19.56 

1~,870 170.65 65.0-f. 10,560 :111.40 42.05 - 5,510 - 59.25 - 22 00 

55, 1'.51 155.45 05.54 25,910 ion.so 44.01 - H,221 - 49.65 - 20.93 

21,048 118.00 58.57 24,770 155.17 65.87 V 2,822 V 15.17 V 7 .50 

25,24-tj 18:1.56 50.04 20,857 162.79 45.40 - 2,408 - 18.77 - 5.24 

45,195 -143.95 54.00 41>,007 145.2:S 54.62 V 414 + 1.52 V 0.62 

42,745 124 09 65.06 55,779 i04.62 55.21 - 6,960 - 20.57 - 10.75 

56,454 112 45 59.92 35,162 102.55 54.54 - 5,272 - 10.10 - 5.58 

~5,860 97.79 59.915 21,689 88.89 54.49 - 2,171 - 8.00 - 5.40 

105,059 H5.25 62.50 00,630 91U59 54,79 ~- 12,409 - i5.64 - 7.51 

L 
5,111 8.5{ 58,177 102 55 61.97 55,0(l6 04.01 56.05 - - - 5.0-i- 

46,702 149.20 55.86 57,9J2 121.22 45.59 - 8.760 - 27 08 - J0.47 

81-,879 125,75 58.46 75,008 106.43 50.28 -11,871 - 17.50 - 8.18 

15,029 94.41 68.94 11,528 82.09 59.94 - 1,701 - 12.52 - 9.00 

14,458 65.42 5'!.96 11.734 55.10 42.08 - 2,724 - 12.52 - 0.98 

H,566 1:19.01 t:,;'.i.01 9,023 46.04 45.57 - 2,545 - 12.97 - 12.24 

26,024 02.4i 54.H 20,757 49,78 45.15 - 5,267 - 12.65 - f0.96 

15,056 66.56 59.56 0,2ï8 44.18 59.G;'S - 4,658 - 22.18 - 19.91 

24, f51 82.99 60.53 18,248 02.71 45.08 - 5,005 - 20 28 I KLLO:ü 
58,087 76.02 00.17 27,526 t.i4 !).l 45.48 - 10,1>(31 - 2f.08 - Hl.60 

481:1,IHS 121.50 ss.ss 428,705 107.11 t.it .61 - ;,6,785 - 14.19 - 6.84 

5! 
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1V. - Nomb1·e, étendue et capacité des classes dans les écoles primairee 
1)Ubliques qui, sous le 1·é9ime de la loi du 20 septembre -1884, ont été 
supp1·imées, mais dont les locaux, affectés actuellement à un outre usage, 
sont restés la p1'Dpriété des communes. - Situation au 5! décembre {890. 

1. 
d e ° mù f . DÉ y È < f J ...l 8 . ri, .,_.,, z ë; DÉSIGNA'l'IO:N < .,_., 

que ces cla-scs peuvent conte- LLL <, 6 C::l '-' RESSORTS "';; ;.- è nir, en anrlbuant à chaque o VI fE 9 œœ LLL ; è Iè »u élève un mètre carré de iO2 c; 9 ::a Dn superficie cl 4 mètres ~00 dé- . f J -< lXl êK 8D è ..:, :s ·;: Bn (Il OTO» clmèn-es cubes d'ùil•. ç;;; u 
0 """ ~ :g 8D ,G ~! füspedion prineipale. 3OO0 LR 

PROVINCES. ::E! A -c :a ~ 
9 8 0 '-' pour ] par par 9 u C z LLR nB z: Oil l'onsemble 4coLB CLaUISR 8DI A dos LR 

É(:OLES (n lllJOl■e), (11 IIOJUDt). LRR 

: Anvers . . •.• 74 35 2.H 4,809 137.14 64.09 Anvers ••....... 
Malines. . . . . 106 61 1 74 6,667 i00.30 62.90 - - Totaux et moyennes . 180 06 !.88 11,476 H0.5i 63.76 - · Bruxelles . , • 31 6 l'i.17 1,921 320.17 61.07 Brabant •.•... , . 

. Louvain .... 6,i 30 2.13 4,044 154.80 63.19 - --- --- --- Totaux et moyennes • 95 56 2.64 5,065 16:S.69 62.70 - · Uruges • . . . . t18 50 2.36 7,013 158.26 67 .ce Flandre occidentate . . . ! 
Courtrai. . . . . 141 71 1.09 7,508 i05.7t'S 53.25 --- --- Totaux et moyennes • 2:S9 121 2.14 15,421 127.45 50 54 - 3 Alost . . . . . . 109 ss 1 98 6,064 110.25 55.03 Flandre orientale • . . . 
Gand ...... 11� 40 1.0-1 5,178 101S.69 5+.51 --- - Totaux et moyennes . 20.J 104 Ul6 11,242 108.10 55.11 - 1 Charleroy . . . 22 20 1 .10 t,032 51.60 47.00 

llalnaut . • • . . . . . Mons . . . . . . 18 u i.20 1,019 72.70 116,61 

Tournai ... , . 13 10 ·l .50 714 71.40 55.92 - --- --- --- Totaux et moyennrs , 53 44 1.20 2,765 62.84 52.17 

3 Huy. . . . • . 21 13 l.62 1,317 101 ,31 62,71 Liége •. 
yKShê œLœœœ R 22 19 1.16 1,,H8 74.63 6-4.45 --- --- · II I Totaux et moyenn('.s . 43 32 134 2,735 86.47 63 60 - Limbourg .••.... 1 Hasselt ..•.. 125 100 1.25 8,037 86.37 60.10 

{ Arlon ...... 67 60 1.12 5,301 ss.œ 40.27 Lnxcmbourr, • • • • . • · 
l\Iarche ••... 72 68 1 06 4,015 59.01 55 74 --- --- - Totaux et moyennes . 150 1s) 1.00 7,3!4 57.U 1>2.62 

{ Dinant ..... 38 36 1.06 2,118 l:i8.83 !Sl'>.74 Namur, .....•. , 
Namur •.... 66 56 1 18 3,768 07.20 57.09 ---- ---- Totaux et moyennes . 10.f. 02 1.15 5,886 63.98 M,60 

Le Royaume, - Totaux el moyennes . 1,202 l 11u t.60 7i,4U 0-1..88 t;0,44 



(.Al 3) 

V. - Nombre, étendue et capacité des classes dont se composent les écoles 
ga1•diennes publiques, établies dans des locaux appartenant au communes. 
- Situation à la date du 5t décembt·e !890. · 
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V. - l\'crmb,·c, étenthte et capm.ité des eùuses dont se composent les écoles 
Situation à la date 

è 

IIOMBRE 
d e ° mù f ?! d e ° mù f 

DÉ81G1'1ATION 
BE880RT8 ECOLES MOYEN TOTAL C.IRDlf~ll~S 

Dt:S de 
dlabllesdaasdes 

D'INSPECTION PnJNCll'ALE. ?é 
LOCAUX CL.\SSIS 

PIICn'INCES. 
Cl,ASSllS, •pparltnanl au• par école. 

êê&&K! êGR 

1 
61 13 4.69 3 Anvers . . . . . . . . . . . ... 

Anvers ........••.• 
M:ilines. • . . . . . . . . . . .. 14 ( ·:?.33 

Totaux el mc;~•ennes. . . ïo 10 3.05 Rr 
ï Uruxelles . . . . . • . . . . . . . . 1PP 58 3.43 

Brabant •...•....... 
_ Louvain .....•...•..... 47 30 1.5i 

1'otaux el moyennes. . . 2-iO 88 2 80 

­ mÉKhêG œ œL L L L L LœœœLœœL 27 12 2 ss l'l,>nclrc occidentale. . . • . . . 
Courtrai . . . . ...•.....• f.l ) 1.75 

'fotaux cl moyennes ... 41 20 2.05 

: ,\losl. . . • • . . . . . . . . . c,- 16 1.4.i I · B Flandre orientale. • . . • . • • 
Gand •......•..•..... 66 35 t.80 

Tot.aux cl moyennes LL 89 51 LW l Ch •• , ••• , •..•.•••••..•. 162 130 1.17 

llainaut , • • • • • . . • . . • Mons ...••.•..•.•.... H5 ) s 1.38 

. Tournai •....•...•..... 58 50 1. J6 

Totaux el moyennes. . . 335 271 ïLsu 

{ lluy .....••......... 40 38 1.36 
y»é E7L œ œ œ L œ œ œ œ œœœœ 

Liège •.•.•.•......... Ut 53 2 06 
Totaux et moyennes. • . i90 89 2 f3 

.., 
l.imhourg , • • • . . . • . .• 1 Ilasselt , • . . • . . . • • • • . • • P � 1.80 

3 Arlon. • • . . . . . . • .•..•. 20 17 t 18 .uxembourg. . è " . . . . L . 
Marche ...•.••..•..•.. P 0 t.00 

1'ot.aux cl moyennes. . • 20 26 ïL:s 

{ Dinant •...•.....••.•. � 1 40 1.0-i lamur .....•...•.• 
Namur .•.•....•.•...• .u 40 t. 10 

Totaux cl moyennes. . • Oa 80 ï 07 

Le lloyaumc. -Totaux et moyennes. . . 1,-IOi 658 1.08 
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ganliennes 7mbliqufJs, établies dans des locaux œpperteïunü aux communes. 
du 51 décembre ! 89-0~ 

I RLL ___ 

NOMBRE D'fltVES NOMBRE DIFFtRENCES. 
que ces classes peuvent conteulr, en attrl- 

des 
Nombre supplémentaire (-) d'éi'èwc,; que les 

huant à chacun d'eux un mètre carré de classes pourraient encore contenir et nombre 
superficie et quatre mètres elnq cents tLhES FRÉQIJEl'ITA~T CES tcou;s. d'ëlëres excédant ( +) celui que les classes 
décimètres cubes d'air, devraient con1c11it. 

Pour Par Pm· Pour Par Par Pour Par Par 
l'ensemble des :tcoLI! Cr.A8St l'ensemble des ÉCOLE CLASSE l'tosernblt Jrt ÉCOLE CLASSE 

É 6 e yf J L [en moyenne). (en OIQJenno). ~COLES, (en moyenne). {en moyenne). tcous. ( en ,no7tnat). (•" IDOjtDne). 

3,500 255.85 54.:10 5,115 230.46 51.03 - 18i - 14.50 - 3.07 
040 Hi6.67 07.14 061 160.17 68.64 V 21 V 3.50 V 1.50 --- 

4,240 223.16 56.55 4,074 214.42 54 32 - i66 - 8 74 - :!.21 - 
10,515 1 ï7 .84 51.85 io, 905 188.02 5.i.80 V 500 V t0.18 V :L0ï 

2,872 95,75 61. il 2,859 05.50 60.85 - 15 - 0 43 - 0.28 
I 

13,187 U0.85 55 6t 15,764 156.41 55.0:5 V 577 V 0.56 V 2.3-i 

1,652 157.67 61. 10 1,525 t27.08 56.48 - 127 - 10.50 - -l 71 

805 100 58 57.56 442 55.25 5t.5ï - 561 I L:ü L1u - 25.70 -----·--- LL 
2,455 122. 75 50.88 1,967 08.55 47.08 - 488 - 2,i.40 - tl.00 

i,272 79.50 55.50 1,li63 116.44 81.00 V 501 + 36.04 + 25.ïO 
4,206 120 17 63.73 4,520 120.U 68.48 V 3U + 8.0ï V 4.75 --- 
5,478 107.41 61.55 6,385 12:,.rn 71. 72 V 005 V 1l Rl � + l0.17 

0,846 70 85 60.78 0,220 66.53 56.01 - 626 - -i-.50 - 3.87 

6,199 75 60 54.66 6,670 81.45 50.10 V 480 V 5.85 V .f.24 

2,851 57.02 40.16 5,150 65.00 54.51 V 209 V 5.98 V 5.15 
18,896 69.75 56.74 19,049 70.20 57,20 V 155 + 0.56 + 0.46 

3,313 92.05 67.61 3,40.J 94.56 60.47 V 01 + 2.53 V 1 86 

8,675 165.64 61.51 8,004 151 .02 56.77 - 660 - 12.62 - 4.7.t 
----- 

11,086 15,i.67 fü.08 H,408 128.18 60.04 - 578 - 6.49 - 5.0-i 

� :9 102.00 55.66 472 94.40 52.-44 - 58 - 7.60 - 4.22 

1,0-:14- 61.41 52.20 051 55.04 47.55 - 93 - � al - 4.65 

551 50.00 59.00 � � a 61.56 6US6 V 25 + 2.56 V 2.56 --- 
1,575 60.;')8 54.31 1,505 57.88 51.00 - 70 - ':L70 - S?.41 

2,450 50.18 48.22 1,5ï6 28.08 26.08 - 1,085 - 22.tO - 21.24' 

s.sro 62.98 � l Rs� 2,117 52.93 48.H - 402 - 10.50 - o.u 
4,978 55 93 52,,IO 5,403 30.25 36,ï7 - 1,485 - 16,68 - i5.63 

65,505 06.21 57 10 G2,1H'5 04.40 66,H - 1,100 - l.lH - t.08 

52 
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VI. - État du mobilier des écoles primaire« 

DÉ81GNATION 

. f J 

Pl\OVINCES. 

NOMBRE 
BE880BT8 1 des 

ÉCOLES 

D'INSPECTION PRINCIPALE. 1 primaires 

COIIIIIHlta. 

ï7byf J 
DOl<T I.E MOIIILIBII 

(non COIDprls 

lu collections sclHû6quts) 

UI ctlllplel el en ~D élal. 

NOJIBRE. 1 ProporHoo 
p. œ]œœ 

1 
\ Anvers. LL HO 97 88.18 

Anvers .•..••.••.•. 
Malines 108 83 76.B!S 
Totaux et nombres proportionnels. 218 180 82.57 

ï Bruxelles 240 222 92.50 
Brabant •.......•... 

Louvain. 380 335 88.16 ----- 
Totaux et nombres proportionnels. 620 557 89.!U 

» Bruges .. 136 

1 

125 91.18 
Flandl"c occidentale. . . • . . . 

Courtrai. 96 89 92.7'1 

Totaux el nombres proportionnels. 232 '.214 92.2,i 

ï Alost 190 178 03.68 
Flandre orientale. . . . . . . . 

Gand 133 121 00.08 

Totaux et nombres proportionnels. 323 299 92.57 

1 Charleroy 346 326 9-i.22 

Hainaut. . • , . . . . . . . . Mons • . 336 (s• 276 8U-4- 

Tournai . 253 240 0.1.so 

Totaux et nombres proportionnels. 935 8-i2 90.05 - ï Huy .. 570 349 94.3:2 
Liége. . . . . . ......• 

Liége • L 315 2015 03.65 

Totaux el nombres proportionnels. 685 6,J.l 9,LOt 

Limbourg . . . . . . . . . • • 1 Hasselt .• 1 145 1 o, 1 6,1.83 

{ Arlon. 2-22 109 89.6i 
Luxembourg •...•....• 

Marche 203 170 83.74 

Totaux et nombres proportionnels 425 369, 86.82 

\ Dinant. s1u 129 60.56 
Namur ••...•....•. 

Namur. 300 242 80.67 

Totaux el nombres proportionnels 513 oïl 72.32 

Le Royaume. - Totaux et nombres proportionnels. 1 4,096 1 3,570 1 87.11 

(') Il s'agit ici des collections qui font partie du mobilier scolaire prescrit pnr le programme officiel du '%1 novembre 1874. 
(2) Non compris l'école d'appllcaûon annexée à l'école normale d1in,tltuleurs de l'Etat, à Mons. 
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communales, ti la date d1, 51 clécembre !890. 

- I 
ÉCOLES POSSÉDANT 

une collcclicn complète au moins une enllectlou le matériel une petite collection les instruments une collection des 

des de tableaux indispensable pour d'objets §ê j xÜG»pKê principales 
propre< à l'cn~igoem,ot I'euselgnemeut formes gëomëtn- 

poids el mesures ('}. intuitif U]§L de la géographie (1). d'histoire naturelle (1), fudlspcusoüles (1). (JUCS (1). 

NOIIBIIE. , Propor1io11 ISOllDIIE. , ProportiÔn NO)IIJIIE. , Prop~rtion NOllllnE.1 Propottion NOIIBI\F. ] 1'ropurtio1> ,'IO&I onE-1 Pro1>ortiun 
p .• , •• P· '/•- r- , •. I'• ,, •. ri. oJo. P~ "/..,. 

108 98.18 91 82.75 105 05.64 64 58.18 40 ,U.55 80 78.18 

015 Sî.06 62 5i.~1 iO 75.15 51 47,22 45 39.80 74 08.52 --- --- IIIRI 
203 03.12 H>3 70.18 182 83.40 115 52.75 92 -i2.20 160 75.50 

226 9Liï 103 80.4~ 210 01.25 137 57.08 114 47.50 110 40.58 

338 88.95 202 e J L9� 320 85.79 102 'll0.84 80 23.42 101 50.20 --- --- - IIIRI 
56i 90.07 4!'>5 75.40 545 8i.90 239 58.55 205 32.74 310 50 00 

126 02.0;; 103 75.73 121 88.0i 38 27.94 00 48.55 80 58,82 

95 98.06 70 i0.17 88 01.67 27 28.15 26 27.08 05 07,71 --- 
221 015.26 179 77.Hl 200 00.00 65 28.02 02 50.06 145 62.50 - -- 
173 90.55 fOO 55.W 160 87.57 55 18.42 54 17.80 113 50 47 

128 OB.24 02 60.17 t26 94.75 58 28.57 65 47.57 105 78.05 --- --- --- 
301 95.19 198 01 .50 202 00.40 l u 22.00 97 30.03 218 67.40 

551 95.00 511 80,88 528 04.80 245 70.81 151 57.86 511 80.88 

268 7D.76 257 76,48 256 76.10 172 M.19 157 40.77 271 80,65 

205 80.24 174 08.77 2!0 85.00 100 65.24 86 34.00 201 79.45 --- --- --- --- --- --- 802 81>.78 742 ï0.56 704 84.9-2 577 6L7i 354 57.86 71:!5 85.74 

505 82.43 295 70.i3 515 84.59 221 59.75 213 5ï.57 276 74.50 

285 811.85 270 87 .62 287 01.11 257 75.2.f. 224 71.11 208 85.08 --- · I I I --- --- --- --- 
588 85.81 57:1 85.56 600 8Ui9' 4:l8 66.80 43ï 03.80 544 70.42 

132 111.05 04 6:1-.85 107 73.70 50 54.48 50 20.60 86 50.51 - 
t80 81.0S 200 02,70 206 02.70 101 72.52 75 55.78 212 05.50 

14-i 70.04 186 01.63 174 85.71 139 08.47 50 :10.21 187 02.12 --- --- --- 
524 70.24 392 02.24 580 80.41 500 70.59 114 26.82 300 93,88 - 
158 7.i.18 108 50.70 158 74.18 HO 51.tH 52 24.41 rno 74.65 

258 ï0.55 184 (\1 .3.1 236 78.67 158 46.00 90 50.00 220 76.53 - --- 596 77.10 202 55.02 304 70.!!0 248 48.54 1as 27.08 388 75,63 

5,531 80.21 3,070 71:S,10 5,503 8:S.52 2,125 sr.es 1,561 :58.H 5,035 74.0~ 
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VIl. - Etat du mobilier des écoles gardiennes communales, à la date 
du 51 décembre 1890. 

ï6 e yf J ï6 e yf J 
BÉ8IGNATION 

NOMBRE DONT LE MOBILIER 1•ossfour LE alATt:RlEL 

BIE880BT8 (non compt4 nécessaire 
des le matériel nëeessalre pour pour 

tceLE8 l'tnstignemenl l'enseignement 
OF.S de 13 m~tbode Frœbel) de la 

ganlienau est en bon élal. KÉTllODII Fl\OEUEL, 
D'INSPECTION PRINCIPALE. 

PROVINCES. 
co111u1uuelea. N b ] Proportion N b \ Proporlion em re. om re. p. •f•• p .• , •. 

1 
100.0() 17 \ An1·ers ........ iï 17 ioo.oo 

Anvers , ...... · 
9 0 100.00 8 88.89 . Malines •....... 

Totaux et nombres proportionnels. 26 26 100.00 25 96.15 

ï Bruxelles. . .... 63 6i 96.85 62 98.41 
Drabanl ... 

ye c Xé& LLLLLLLL 54 32 9,J.12 52 94.12 

Totaux et nombres proportlonnels. 97 95 05.88 94 06.01 

J mÉKhêG œœLœœLLL 13 15 100.00 12 02.51 
Flandre oceldentale .. 

, Courtrai • • . . . . . 7 7 100.00 � 71.43 

Totaux el nombres proportionnels. 20 20 100.00 17 85,00 

\ Alost. . . . • . . . 21 H, 71.43 1-1 66.67 
lllandre orientale. • . 

Gand ......... 39 39 100.00 30 92.51 

Totaux et nombres proportionnels. 60 M 90.00 50 85.33 l Cb,'1,,oy. . .... t34 1H 85.07 96 71.64 

[ é»! éKïL . . . . . • Mons. . . ..... 98 89 90.!\2 80 81.65 

Tournai. ....... 58 56 96.51'.i 42 72.41 

Totaux et nombres proportionnels. 290 259 89.51 218 75.17 

: Huy ....••.•. 37 35 9,US9 30 81.01:i Liége ...•.... 
Liége .••...... � a 51 94.44 52 96.30 

Totaux et nombres preportionnels. 91 86 94.51 82 90.11 

Limbourg ...... 1 Hasselt • . . . . . . . � 3 60.00 4 80.00 

ï Arlon ......... t7 16 94.t2 10 58.82 Luxembourg. • . . . 
Marche ...... , . 10 9 90.00 7 70.00 

Totaux et nombres pmportiennels. 27 25 92.59 17 62.IJO 

ï Dinant ..•.... 30 25 76.67 18 00.00 Namur ....•.. 
Namur ..•..... ,12 30 02.86 58 90,48 

Totaux et nombres j Ébj bÉ:»b! ! ê3G 72 02 86.H 1:16 77.77 

Le Royaume. - Totaux cl nombres proportionnels. 688 028 91.28 503 fli.83 



{~9) 

VIH. - Helevé indiquant : a) le nombre des écoles ga,·diennes communales, 
adaptées 01& subsidiées, au 5i décembre §L 888 ; b) le nombre des membres du 
pe'l'Sonnel enseignant, à la même date; c) la populaiion, scolaire au 
50 j11.in 1888; d) la population scolaire, au 5{ décembre suivant. 

55 
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VJIL - Relevé indiquant : a) le nombre des écoles qardiennes communales, 
personnel enseignant, à la même date: c) la population scolaire> 

· I 
Dt: 8 IG1'1ATIOfti d e ° L. ù f É >M> d c ° É ù ]0 c f 

DES tCOLES GU~lltl'l'/US. DD PEIISOll!fBL EIISIU~!IAJ(T. 

DES DES œLLLLLLLLœœœLœL RRLRL LLLLLLLLLLLL pou pour 
reuorl& d'in1p,x{i,)n &»YïêGL T11tal. 

laÜJ11u. lreligieuJu. l&iq11c,, lrcligi•ost:t . 
PROVINCES. g&r!OIJ. ilks. 

Pl\litCIPALI, 

'1° Éeoles gardiennes 
· M! $êÉG œ œ œ 

Anvers • • · · · • · l Malines . • · 

Totaux. 

Brabant. Bruxelles . 
Louvain .. 

>bïéKYL 

{ 
llruccs • · · 

Flandre occidentale, · Courtrai • • 

Totaux. 

­ 
M3bGï L œ · · 

Flandre orientale · · Gand • . . . 

>bïéKYL 

1 
Charleroy . 

[ é»! éKïL L œ L L L L ° b! G œœ 
Tournai. . 

Totaux. 

Liége . LL LL LL L { Huy .... 
Liège •. · · 

>bïéKYL 

y»& { bKÉh L œ L L R œ 

Luxembourg ..... 

Hasselt . 

Arlon •. 
Marche. 

Totaux. 

{ 
Dinant - 

Namur . • · · · · · _Namur . 

Totaux. 

Le Royaume. - Totaux généraux 

, . 1l 17 60 œ 30 œ , • r, 0 18 œ (') s œ -- --- - œ • 21J 26 87 œ 38 œ - - 
• œ bG 88 221) œ R1Ll , 
8 t 3-1 � 1» 34 œ 20 œ -- -- --- --- III 8 1 102 105 263 , ( l 8 - - 
œ L 1è 12 27 œ • œ 
» . l 7 0 œ 4 œ -- II œ . J9 tO 30 œ 4 œ - - - 
2 1 1P 22 1ï œ 12 •• œ 8 39 30 88 œ � ï -- --- --- --- s 1 58 ( 1 105 œ 1l � -- II 
œ œ us 3OS) 110 . 30 � 
li RL 88 g4 ) a œ 41 2 L œ 59 50 ;;o œ 27 l -- - œ 8 S!81 s) 1 230 œ 08 ) - - 
li 1 3:! as ;;; œ fi 1 
œ li 51 � 1 Pa L ,I.O . -- --- --- • 1 83 84 STTï œ � 1 t - 
D • � 5 8 L 8 œ - - - œ • 1l j7 ) œ 10 s 
" œ 19 :10 8 œ t ï -- -- --- --- --- œ . 27 è 16 L 11 u -- - 
li . 31 u1 12 t 13 l . • a� , 42 38 . 0 s -- -- --- RI --- --- œ œ 75 73 Gê t 22 9 II 
s u 6i-l 070 035 1 308 26 r R _____ --------- . 036 u� L:L RR - i,2i0 

UD• . b! ï K! »! Gü ïK3êKÉR 

;)', B. - Depuis la mise 33 exécution de fo loi du 20 &CJ>lembrc lé~!, les eommunes ne dressent plus de listes d'insçrlpJio115 
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adoptées ou subsidiées) au 5-1 décembre 1888; { • le nombre des membres du 
cm 50 fuin 1888; d) la population scolaire, au 5i décembre suivant. 

POPULATIOR AU 30 JUIN 1888. POPULATION AU 31 DÉCEMBRE 1888 

ÉLhES GRATUITS. ÉL~VES PAYANTS. Total ÉLÈVES GRATUIT$. 1h.EVES P.\ YANTS 
Total 

Garçons I Filles. 1 Total. Gorçons. · Fillu, ] Total. général. G,r~on, 1 Filles. 
1 

Total, Garçons.\ Fillcs, ] Total- général. 

con1mnnalcs. 

2,259 2,265 4,524 57 52 100 4,035 2,306 2,200 4,506 60 50 110 4,616 
801 011 1,712 19 1ï 36 1,748 {105 80!) 1,7ï4 g- 16 3!) 1,813 zo 

--- --- --- -- -- --- ---- --- --- -- 
5,060 3,176 6,236 76 0!) 145 6,581 3,211 5,061) 6,280 83 06 140 6,420 - - -- - -- - 
6,166 5,884 12,050 505 633 1,156 13,186 5,71>4 5,257 11,011 4-H 58-i 1,028 12,030 
2,025 2,000 4,122 184 203 387 4,500 1,738 1,7ï7 3,515 161 161> 326 5,8-i-l 
--- --- --- -- -- -- --- --- -- 

8,180 7,985 16,172 687 850 1,523 17,605 7,492 7,054 14,526 605 749 1,3;'5.( 15,880 - - -- - - - 
755 747 1,502 37 62 09 1,601 701 604 1,595 34- a) 82 1,47ï 

108 274 472 62 71 153 605 180 223 403 55 57 HO 513 --- -- -- -- --- --- -- -- · I I 
055 1,021 1,074 90 155 252 2,206 881 917 1.798 87 105 102 1,000 - - - - -- - - -- - 

1,156 1,211 2,567 75 100 175 2,540 1,122 1,116 2,258 67 77 144 2,582 

2,565 2,577 4,040 140 190 539 5,279 2,458 2,463 4,921 155 158 5H 5,252 --- --- II -- -- --- -- -- -- 
5,7HJ 5,588 7,507 213 299 512 7,819 3,580 5,5i9 7,11!0 220 235 455 7,614 - - - -- - - 
5,440 5,780 11,220 210 270 480 11,700 4,767 5,071 9,838 222 254 4;:,6 10,29-i 

4,155 .J,,158 8,271 235 320 555 8,824 3,668 5,670 7,347 212 241 455 7,800 

1,754 1,62-i 5,558 172 182 554 5,712 1,420 f ,485 2,012 151 1( ü 317 5,229 --- --- -- -- -- --- -- -- 
1 l ,307 H,542 22,849 615 772 1,587 24,236 9,864 10,255 20,007 � ) 1B 641 1,226 21,323 - - - - - - - - - 
1,0i5 2,190 4,111 53 51 64 4,175 1,545 1,';'05 5,2,Œ 54 24 58 3,506 

4,401 4,122 8,525 95 98 191 8,7f4 5,021 3,700 7,621 45 58 105 7,724 --- --- -- -- -- --- --- --- II -- II 
6,516 6,518 12,654 126 120 255 12,880 5,466 5,405 10,869 l P 82 161 11,050 - - - - - - -- I · 

171 146 317 51 62 113 430 168 156 504 -i2 56 78 582 - - - -- -- - - - - - 
569 579 1,148 21 46 67 1,215 479 405 074 25 40 6" 1,030 ::, 

242 25::i 477 ) 9 17 404 211 218 429 8 !} 17 446 --- --- --- -- II II --- --- --- -- -- --- 
811 814 1,625 20 5;:; 84 1,700 690 715 1,405 55 40 82 1,485 - - - -- - - - 
730 766 1,406 50 17 47 1,545 665 i05 i,566 28 18 46 1,412 

1,168 1,242 2,410 60 84 155 2,563 91)9 1,01>4 2,055 8~ 104 180 2,25!) 
-- --- --- -- -- -- II -- --- 

1,808 2,008 5,906 90 101 200 4,106 1,662 1,757 5,419 110 122 232 5,651 - - - - -- - ·I - 
50,424 56,596 75,020 1,005 2,456 4,41:H 77,471 55,014 52,841 05,855 1,844 2,085 5,920 69,784 

officielles po111· les école; gardiennes. 
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I 
DÉ81Gl'l.&TIO~ NOMBRE É >M> d c ° É ù ]0 c f 

DBS ÉCOLES GARDIBl'fffBS, . Dc PERSO"i'IBL Bll'SIIGIUllT, 

. ) � DBS lnslilulric~ diplô111ies ln1lilalrices MD diplômén poor pour 
rmorta d'inspection mixtes. Total, 

laïquu. 1 religien1es, lalques. 1 religieuses. 
PROVINCES. gar1m. filles. 

PllllfCI P.lLB, 

2° École8 gardleonH 

{ 
Anvers . . . 

Anvers . . • · · · · Malines. . • 

Totaux. 

j lll'UXelles . . 
Brabant. • • • · · · l Louvain . • 

Tolaux. 

§ Bruges .. 
Flandre occidentale. · l Courtrai .. 

Totaux. 

{ 
Alost .... 

Flandre orientale. · · Gand . . 

Totaux. 

· Gharleroy . 
Hainaut . . . . . - l Mons .. 

Tournai .. 

Totaux. 

Liège •.. , · • • 

y3& { bKÉh R œL R L œ 

Luxembourg . . . • 

[ KÜ LLLœ 
Liégc .... 

Totaux, 

Hasselt . 

{ 
Arlon .. 
Marche. 

Totaux. 

{ 
Dinant .. • 

Namur • • • • • · • Namur . . . 

Totaux. 

Le Royaume. - Totaux généraux. 

» 1 ) 9 2 •• H H 
œ œ 11 11 1 " 1 i5 -- II --- --- --- œ 1 10 20 u œ 12 s( -- - - 
» » H 11 s œ 14 P 
œ œ 14 14 . " u 21 -- -- --- ·I I I --- --- 
œ » 25 0 · œ s » 17 30 èLOB - - - 
œ » 28 28 » œ 1 40 

œ œ 20 20 » œ ( 50 
II -- --- --- 

œ œ 48 48 » » 7 70 - - - 
» œ ua 54 » s 18 34 
» œ 23 23 •• § 12 21 
-- --- --- ---- 

» œ ;j7 5ï è s 30 55 --- II - 
8 } 21 21 LR )J » 29 
» •• 15 1� •• œ TT 16 
)) » 15 t5 )) LR ( 10 
-- -- --- 

» b 51 51 )) » 0 ss -- - 
» )) � 5 » » » 5 
. •• » L » » ]3 b -- -- --- --- --- 
" •• � � » " •• � - - - 
•• œ ) ) » 1 •• 1� --- - - 
•• 1 11 1s •• •• •• 1a 
•• » 10 IO )) » 1 10 -- -- --- --- III --- 
» 1 21 22 RR L 1 24 - -- 
)) » 41 41 2 LR � 34 
! )) 52 32 '2 » 1 35 

II II --- --- --- 
•• » 73 75 a L (1 6ï - - - 
» s 307 300 P � 82 277 -- r LLL ____ 

12 � � P 
r 

37t 

BÉC.lPITIJ 
ïK Écoles gardiennes communales ..... 

1 œ D 074 670 055 f 508 26 
2° Écoles gardiennes adoptées ou subsidiées • 2 307 500 0 � 82 sn ----- --- - -- Totaux ... 2 ti 9) 1 088 04i a 590 305 

-1 ,641 
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LL 
POPULATION AU 30 JUIN !888. POPULATION AU :U . É 6 f ° mù f 1) ) ) R 

t:LÈ\'t:S Glt4Tlill'S. ïyïLDo8Lf J I'.!. X .t.:\"1S. 
Total ïyÈ o8f J GR.t.TVITS, É yÈ <LmJ PH.t.NTS. 

Total 

D 
G■ll(>M-1 Fill••· 3 Tola!. Gor~OM.1 

1 
G•r<on•-l Fillea. · îotaf. Guçon•-1 àD»33! L 1 Total. général. Filles. Total. général. 

adoptées ou aab!ildlée8. 
1,005 i ,:!06 2,361 41 107 148 2,500 1,082 1,219 2,301 D8 100 155 2,454 

oo; 6~" 1,:!52 12-i uo q-- 1,505 620 610 1,239 100 150 250 1,Ml9 _;, _,., 
--- -- -- --- --- --- --- -- -- 1,702 1,891 3,593 16S 256 421 4,0U 1,702 1,838 5,540 U4 259 4-03 5,945 - - - - - -- - 

5!S2 550 1,H2 iS. i20 200 1,3i2 480 478 958 131 12!S 256 1,214 
ITbG 928 1,650 40 63 105 1,759 663 820 1,483 59 62 101 1,584 -- I · I I --- -- -- 1,2i0 1,-178 2,7"8 174- 181) 365 3,H1 1,HS 1,208 2,441 170 187 557 2,708 - - - -- - - - - 

1,64-1 1,660 3,304 150 201 35; 3,661 1,601 1,654 5,515 134 100 533 5,648 
~I 1,047 1,898 24-i 375 fHi 2,515 sss 99-i 1,879 235 33-i 567 2,380 --- II -- -- --- --- --- -- -- 2,495 '!,707 5,202 .100 574 974 O,t,6 2,480 2,6-!8 5,134 367 533 000 6,034 - - - -- - - -- 

2,2ll> t,055 5,18:? 211 307 518 5,ïOO 2,075 2,828 4,00Z> s1) 270 488 5,591 
1,030 1,200 2,305 200 9-- 443 2,748 1,056 1,281 2.537 205 230 441 2,778 _,), - --- ----- -- -- II --- --- --- -- -- 5,265 ,i-,2:B 7,48i ,U7 5.U 001 8,448 5,131 4,100 7,2-iO 423 506 920 8,HlO - - - -- - -- 

1500 1 ,17ï 2,076 109 145 254 2,530 8""' 1,0ï1 1,893 87 118 205 2,008 
475 578 1,051 02 182 274 i,52~ 418 522 !HO . 88 188 274 1,214 
3-i8 5M 852 108 1<>- 251 1,083 552 424 71>0 80 106 105 051 _., - -- -- II IRII -- -- 1,720 2,250 5,070 309 450 751) 4,758 t ,572 2,0lï 5,5.':IO 264 a1. 67-i- 4,205 - - - - - -- -- -- 
U9 WI ♦3» 1ï 9 20 -!37 126 280 408 7 ) 15 421 

œ œ œ œ œ J œ œ J œ œ » » § --- --- -- -- --- ---· --- --- -- -- 
U9 268 Rc ï lt 9 20 437 126 280 406 7 8 15 421 - - - - II - - 
452 456 888 U7 106 513 1,201 450 407 058 118 i51 289 1,22:S - - - -- - - -- 
U7 104 541 156 263 .uo 760 !Ji 157 248 116 217 335 581 
2ï4 4-04 078 a 1i 21 690 260 580 64-0 4 12 i6 665 -- --- --- -- -- -- - --- --- II -- 
421 508 t,01!) 160 280 4-iO 1,450 351 546 807 120 229 uaR1• 1,246 - - - - - - 
8!3 803 1,ï16 47 6.3 110 1,826 808 001 1,709 50 50 08 1,807 
953 t,201> 2,158 57 72 HO 2,287 8~ 1,009 f,055 50 74 124 2,070 -- --- · II -- --- II -- 

f,7i6 2,098 3,8ï-i Wi 135 2.39 "· 115 i ,66,i 2,000 3,661 80 i.53 222 5,886 - - - - - - - - 
i3,230 i5,07i 20,20; 1,887 2,603 4,400 33,69ï 12,634 15,253 27,867 i,702 2,416 4,118 51,085 

L.lTl&N GÊNÉRU,E. 
1 ,.,..,. ••. .,. •..••• 

1 
, . .,. • .••••.•• , 

1
11.,;1 

1 
œœLœ 8 32,-841 œœL LRL 1 R LœœœœL LRR œLœœœ 1 œœL RLL 

13,'!.30 ta,Dïï 20,207 1,ss1 2,003 4,400 33,0llï 12,ma HS,~ 27,86i t,7(12 2,416 4,118 51,081î 

RÉ! R& K tH,573 10!,2îli 3,881 5,059 8,041 IH ,1138 45,648 ,18,0ï4 03,722 5,ti46 4,501 8,0fi i01,709 

54 
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IX. - Relevé indiqteant : a) le nomb?·c des écoles gm·diennes communales, 
pereonnel mseiqnasü, à la même date; c) la population scolafre, 

DÉ81Gll4 Tle!!f N(lmbrt ?êG «oltJ ganlie1m,. ElaL nnmiriqae dn penonn~ mleignaet. 

luliltlricn dif!411t'ts hutilalrices DOD àipl<îmées 
Dl!S . f J pour pour 

mixtes. Total, 

biques. 1 religit>Jsts. leïqutJ, 1 rellgltu1ts. J>RO\'INCES. rmorts d'i111pttlio1 principal,. garçons. filles. 

1° Écoles gardiennes· 

Anvers . L ï Anvers. 
Malines 

Totaux. 

1 
Bruxelles. 

Brabant. ..... 
Louvain. 

Totaux. 

1 
Bruces .• 

Flandre occidentale. 
Courtrai. 

'fol.aux. 

{ 
Alost 

Flandre orientale .• 
Gand 

Totaui. 

3 Charleroy . • 

Hainaut. . • . . • Mons •..• 
Tournai • 

Totaux. 

· [ KÜL œ · · œ 
Liège • · • · • · · l Liége • • · • 

Totaux. 

Limbourg . . . • • 1 Hasselt •• 

yKYê&{ bKÉh L œ 
i Arlon .. 
l Marche • 

Totaux. 

§ Iïinant . 
d é& KÉ œ œ · œ · · l d é&KÉL 

Totaux. 

Le Royaume. Tolau:x: générau 

œ œ 17 i7 05 1 u œ 
œ ;i P 9 16 œ -tO œ - œ œ 26 26 Ht RL t5 œ 
" œ 9� 65 s � a 8 55 8 . œ u� 35 35 œ 24 œ --- - - - œ œ 100 tOO 26ï œ 77 m 

» œ t3 15 26 œ 1 » 

œ L l 7 ) 8 ,i œ --- --- --- --- III --- œ œ 20 20 S-i RL !S RL 
s 1 18 s1 16 œ 11 4 

œ œ � U1 30 86 • 3» t --- --- 
s t 5ï 60 102 RL 10 � 

œ •• 150 -150 HO 8 32 � 

• 0 96 06 85 D 43 s 

œ 8 58 58 50 » s1B :1 --- - œ œ 284 281 2-f-O RL 100 8 

œ t 35 5, 58 • 12 » 

» œ 51 51 06 œ 59 J - --- - --- --- œ 1 8,1 85 i31 RR l.SI » 

J œ � 5 5 J u œ è 
œ œ 17 17 7 ) 11 2 

œ œ in 10 8 œ 1 1 --- ---- RI . • œ 27 27 15 œ u u 

» œ 30 30 12 1 H 8 

œ œ 42 42 39 » 8 2 --- --- III --- œ œ 72 ï2 51 1 19 10 

8 s 2 675 6ï0 059 i 206 20 ---- --- 060 322 
- 

1,282 

iV. D. Depuis la mise il exëeuüoa de la lol d11 20 septembre tSM, les commune, ne drc$Scn1 plus de listes d'inscrlptlon omcie!les pour 
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acloptées ou subsidiées, au 5i décembre f889; h) le nombre des membres d11, 
au 50 juin i889; d) la population scolaire, au 51 décembre suivant. 

I 

POPULATIOk AU 30 JUIN 1889. POPULATION AU 31 DtCEMBRE 1889. 

éL~:VES CI\ATl'ITS. Él,Ê\'f.S l'AU.NTS, Total liL.t:\"ES CllATt:ITS. LLLLLLLL RLRLLLL1 Total 

Gntçou~. 1 Fille.. 1 G1rro11s.1 
1 

général. 
Garçons. 1 l'illea. · Total. . énén!. Total. F'illu, Total. C.arfOnJ.1 f1lln.1 Ti>lal. h 

1 

COIDDlDDaJes. 

2,220 2,245 4,405 51 50 101 4,50.i- 2,200 2,197 4,400 ,iO 65 Hl 4,517 

009 806 1,775 27 24- 51 1R) s( 832 805 1,637 u1 ss 53 t,690 --- - -- -- -- -- -- II -- 3,129 5,109 6,238 78 74- 152 0,300 5,o.u 3,002 B,043 ïï 87 16,i 6,~0ï - -- - - - - - - 
~,180 5,040 12,120 45i 545 OOï 13, liï 5,51-i 5.'M-i 10,î::iS 3i0 ,i81 851 ïï ,600 

2,048 1,001 4,050 I1) � 1ïi 302 4,401 t ,507 t,7.f.i- 3,5U 1-i5 162 507 3,0.iS --- -- --- II -- -- -- II 
8,2ll8 7,031 i0,150 650 720 1,3;50 17,518 7,1 lt 6,088 14,009 :Sl5 e L§u t, 158 15, 2;17 - -- -- -- -- - -- -- 

775 Wt 1,526 Si 5;5 02 ·1,618 G82 î sOS t ,40,i 30 53 80 1,.,03 

HH 235 424 51 75 t~B 1[ ) 11>3 19;; 5-IB 5:; 59 114 -iG:! --- --- -- II -- -- -- 
966 984 1.,950 88 128 216 2,166 83S 0tï 1,752 01 i12 203 1,055 - -- - - - - - - 

1 ,i75 i ,-H51 2,526 50 OG i2[S 2,451 1,237 1, t50 2,387 53 5-i I07 2.49-i 

2,476 2,450 4,026 HIO 105 385 5,300 2,4-i5 2,2,iS 4,080 173 131 304 4,003 --- --- II -- -- -- -- · I I -- 
5,651 3,601 7,252 240 250 � 9) 7,760 3,680 5,501} ï,076 226 :) � 411 1,Mn - -- -- - - II - - 
5,575 5,886 11,250 212 208 .f.80 U,739 4,620 5,030 0,068 152 215 365 10,053 

-1,016 4,203 8,210 228 288 510 8,735 3,503 5,605 ï,288 195 1r~ 427 7,715 .,~ 
1,882 1, 703 s.ezs 1.ill 'l!Of 377 4,052 1,674 1.,502 3,260 162 177 330 5,005 --- --- --- --- -- II -- -- -- ·-- -- 

11,271 11,882 23,155 616 75ï 1,375 24,526 0,896 10,5fü 20,2:!2 500 622 1,151 21,555 - - - - - - II - 
1,865 2,051 5,016 100 101 201 ,i,117 1,603 1,675 3,2'i6 103 9( 100 3,475 

4,692 4,750 0,451 70 85 164 9,615 5,818 3,831 7,6-19 46 GO 1M 7,755 
II --- -- -- -- -- -- 

6,557 6,810 13,5tl7 179 186 565 15,752 5,421 5,50,i 10,925 140 156 505 11,!30 - - - - - - - - 
171 170 Ml 28 38 66 407 173 169 T& sIs s) � 9 302 - - -- -- - - - - 
510 � s9 1,059 58 55 115 1, 1~2 4W a� � 895 52 43 05 900 

250 277 533 ) ) 16 549 210 236 .U6 � 8 13 a� 9 
--- --- --- -- -- -- -- II II II 

706 806 1,572 66 65 120 t, 701 6110 691 t ,541 57 51 108 1,44-0 Rr - II - II - - - -- 
709 776 1,485 2:5 sP 1H t ,539 667 724 1,301 211 25 50 1,4n 

1,162 1,227 2,380 78 111 t.80 2,5ï8 015 9u) 1,853 58 83 Ut 1,00,i 
--- --- --- -~- --- -- -- -- II -- -- -- 

1,871 2,003 5,874 103 HO ~U3 4,117 1,5~ 1,662 5,~?4,i 83 108 101 5,435 - - -- -- - II - II 
30,610 57,200 73,006 2,0ci6 2,5G5 4,411 78,317 52,580 5:2,055 Oa,04-S ï ,ï:!O t.,092 3,721 68,705 

les écoles g1u·dicm1cs. 
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I -- 
DÉSICIW.tTl•l'W Nombre des écoles gardiennes. Rial m1irique do. peno111el meigmL. 

DES DES pour pour loalilalricH diplo■its l11lil1tricu m 4iplô■ttr 
mixtes. To•al, 

laïque•. 1 religîe~lts. Iniques. lrtlisieusu. 
PROVINCES. risaorlad'inspielion pr\ntipalo garçons. filles. 

~o Écoles gardienne• 
· Anvers. 

Anvers. · · · · · l Malines 

Totaux, 

Brabant ..... 
Bruxelles. 

Louvain . 
Totaux. 

{ Bruges .. 
Flandre occidentale. 

Courtrai . 
Totaux. 

{ Alos!. 
Flandre arien talc . 

Garni 
Totaux. 

f Charleroy 
namaut . . • . • liions 

Tournai 
Totaux. 

f [ KÜL 
Liége • · • • • · ~ Liége 

Totaux. 

Limbourg. . . • . 1 Hasselt, 

{ 
Arlon . 

Luxembourg • • . 
Marche 

Totaux. 

{ 
Dinant. 

Namur ...•.• 
d é& KÉL 

Totaux. 
Le Royaume, -Toi.lux r,énéraux . 

]3 L ) 8 s œ »3 ) 

• » 11 H t t 1 14- --- --- D L œ 19 19 3 i 12 22 

• œ 12 12 3 , H 11 

œ B i6 10 " , 3 24- - . œ 28 28 u •• u 55 

• 8 42 42 œ 8 2 55 
» . 30 30 œ 1 7 40 --- --- » œ 72 72 . 1 9 101 - 
) . 58 58 t t 22 . 50 
J . 23 23 œ 8 10 2-i --- --- œ œ 61 01 1 1 32 ( u 

» œ 50 50 œ 8 1 38 
» " 1� 15 œ 8 4 10 

è œ 14 14 L 8 ( 9 - 
8 LL 59 59 œ li 11 ( u 

RR . 6 0 JI RL œ 0 

8 8 • œ œ RL •• 8 --- --- --- B 8 0 0 è • . 6 

RR œ 10 10 œ œœ i 20 

» t i2 15 œ • • 14 

œ 8 t2 12 œ RL t 1s --- - --- D œ 1 24 25 œ 8 t 26 

40 4{) 5 L . èLR œ » œ L , éè 

œ è 43 43 s œ s 47 --- --- --- 
" » 83 85 � 8 l 'iO 

œ 1 u( s 363 1s 5 87 .m, - LLLI IIII L 
ïè 002 - ---~ 

517 

1° Écoles gardiennes communales .•• 
2° Écoles gardiennes adoptées on subaidiées • 

Tolaux ...• 

s 
1 

---\---1---,- 
� 

s 

2 

675 
302 

1,037 

679 
365 

1 ,0.J2 

RtClPITIJl.lTION 

039 1 200 3 26 
12 3 87 415 

971 --4- ~ ~ 
IIIIIIIILLL -------- è 

975 824 __ ____,,,__ LLLLLLLLLr r r L 
1,700 
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-- 
- e - c yM>]e d Mc u9 §c ]d 1) ) PL - e - c yM>]e d Mc u1 . ï6 f ° mù f 1) ) PL 

fLË\'BS GRATUITS. ÉLÈVES PAYANTS. ÉLÈVES CRATIJITS, ÉLÈVES PAVANT$, 
Tot1,I 'rotai 

Garçons.! Fillos. , Total. Garçons. 1 Filles. 1 Total, 
LR LL , LLLLœL 

GarçOD$. 1 Filles. 1 '.l'otRt. Garçons. 1 Filles. 1 Total. eti611éral .• 

adoptées oa subsldléu. 
t,iO! t,081 2,182 47 72 HO 2,301 i,04-i- t,013 2,057 ,l-7 66 i13 2,170 

603 618 1,221 1s � 150 26-i- 1,485 600 628 1,237 02 115 205 1,4-i-2 --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- 1,704 1,009 3,405 172 211 383 3,786 1,653 1,641 5,204 159 170 318 5,612 - - - - - - - - - - - - - 
4:U 499 !):)- 130 97 g,;,- 1,150 418 475 893 153 112 245 1,158 _:, 

__ , 

80G 1,052 1,858 57 85 U2 2,000 750 897 1,656 .u 47 91 1,747 - --- - --- --- --- --- --- --- --- 
1,250 1,551 2,781 187 182 569 3,150 1,177 1,572 2,549 177 159 556 2,881:i - - - - - - - - - - - - - 
2,050 2,22.J 4,27-i- 2-U 555 5i0 4,853 1,005 2,240 4,235 218 502 520 4,i55 

1,370 1,779 3,UO 556 418 75-'.l- 3,905 ï ,5i4 1,660 5,054 5IO ,U5 755 5,789 --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- 3,.H0 4,005 7,,{.23 580 755 1,355 8,ï56 3,507 5,900 7,267 528 747 1,275 8,542 - - - - - - - - - - - - - 
2,302 2,955 5,257 222 286 508 s, 765 2,563 5,0-14 5,407 236 202 528 5,935 

1,161 1,202 2,363 224 248 472 2,835 948 1 ,0ri9 2,007 212 226 458 2,4-i-5 --- --- --- - --- --- 3,463 4,157 7,620 440 554 080 8,600 5,311 4,103 7,414 448 518 960 8.380 - - - - - - - - - - - - - 
1,205 i,23l'5 2,458 202 101 393 2,831 1,086 1,145 2,229 184 i62 :346 2,ti75 

,UO 581 1,027 102 147 249 1,276 59.f. 560 954 96 151 227 1,181 
! 323 416 759 as 108 258 975 297 380 677 92 80 181 858 --- --- --- --- --- --- --- --- -- --- --- - --- --- i,072 2,232 4,204 432 440 878 5,082 1,777 2,085 3,860 572 582 754 4,614 - - - - - - - - - - - - - 

152 sss 477 15 12 27 504 151 274 405 20 16 36 441 

» œ • œ . L » » » . •• œ a » --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- - --- --- 152 sss 477 i5 12 27 504 131 274 405 20 16 56 441 - - - - - - - - - - - - - 
,fü2 608 t,060 130 188 318 1,378 452 502 1,044 14-7 182 329 1,575 - - - - - - - - - - - - - 
102 181 283 236 550 l'586 860 91 186 277 22;; 344 569 846 

'.!07 492 789 4 Hl 20 809 29a 449 744 � 12 l5 759 --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- ---- 
390 675 1,072 240 566 Buo i ,678 586 035 1,021 228 556 584 1,605 - - - - - - - - - - - - - 
827 s-~ t,699 44 49 03 1,702 719 798 1,5l7 39 5B 95 1,612 ,_ 

1,4-12 1,695 5,107 55 60 9:i 3,202 1,244 1,à66 2,810 48 73 121 2,931 --- --- --- --- --- --- --- --- --- è --- --- --- 
2,2~9 2,507 4,806 l 9 109 188 4,994 1,965 2,564 4,327 87 129 216 4,545 - - - - - - - - - - - - - 15,051 ii,815 52,846 2,281 2,801 5,082 57,928 U,21ï 16,9154 51,181 2,146 2,6tll{ 4,81,i 35,9015 

GÉNÉRALE. 

D° · D8 8· 8D 8· 881 · · 88 2,3G5 4,411 176,3171 5',380 52,655 65,044 1,729 1,992 3,,,, ] 8D· 8 Ul,051 17,815 32,846 2,281 2,801 5,082 37,028 l4,217 t0,964 51,181 2,146 2,668 -i,814 55,99 

51,6-il 55,111 l06,W2 ,i-,527 9,405 èa(R( 99 --- ) Rï»»:ü 104,70 5,166 40,610 96,22:'J 5,875 4,060 
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X. - Relevé incliqut.tnt : a) le nombre des écoles gardiennes communales) adoptées 
à la même date; c) la population scolaire, au 50 juin 1890; 

DÉSIG!i'ATIO!W KOIBU DIS trAILIS EMm. ]]§Sc J »& &ïm]0 . m ! b rusoim & KE&ÉL 

DES . f J pour poar \nililnlrim diplômées lnd1tnlrit11 non diplômé!$ 
&»YïêGL 1'ot11I. 

laiqqes. 1 rcligleosu. l1îque1 lrcl1gicus,s. 
PROVINCF.S. ruera d"imptrut1pri1cipale. garçons, filles. 

t O Écoles gardiennes 

­ M! $êÉGL 
Anvers. • · · • · l ° é3»! êG 

Totaux. 

IJrabanl . . . . . ) Bruxelles. 
3 Louvain . 

Totaux. 

{ 
Bnigcs •. 

Flandre occident.ale 
6bKÉïÉé» L 

Tctaux , 

{ 
Ale>~t 

Flandre orientale . 
2 é! ? 

Totaux. 

Hainaut .•. I 3 Charleroy ° b! G L 

>bKÉ! é» 

Totaux. 

{ 
Huy. 

Liégé · · · · . . Liége 

Totaux. 

Limbourg ... • 

Luxembourg • . . 

lla1scll. 

Arlon . 

° éÉ7xê 

Totaux. 

§ Dinanl . 
i'iamur. • · • · • l Namur. 

Totaux. 

Le ù bÜéK& êL I >bïéKYL 

, • 17 lï 07 » 4 ]3 

œ • 0 9 lG œ 9 œ - --- --- --- --- • RL ~(l 26 i13 » ii3 œ - 
œ . 63 65 216 E ;SB b L œ 34 M 32 P 2!i b --- III --- è œ Oï 07 248 œ 85 L - 
) . 13 13 2-i œ 2 œ 
œ œ 7 7 8 . 4 » --- --- --- œ RL 20 20 52 . ]3 " 

2 t I1) 21 16 K 10 4 

œ œ 30 50 88 » 4 i --- --- --- --- s : 57 60 104 » H � - 
œ • 134 15i 115 œ 50 (l 

• œ !)8 98 81 s 47 œ 
œ œ 58 58 30 » è 2 

--- --- œ • 200 200 25:S s 108 ) - - œ 1 56 57 38 • 15 1 

• " è 1$4 o:s " 44 . --- --- --- --- œ 1 90 01 133 " 57 1 

œ . � � 8 " » . - • 8 17 17 l » H s 

œ • 10 10 ) » 1 2 --- --- --- --- --- L • ~7 27 f/5 " 12 ,J - œ œ 30 50 i1 1 11 9 

œ œ as 42 30 œ ) 2 --- II I · -- --- --- - --- œ œ 72 72 50 
1 
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on mbsidiées, au, 5! décembre !890; h) le nomine des me1nln·es clu personnel enseignant, 
cl) la, population scolaire, cm 5! décembre suiuaïü. 
- 

POPULATION AU 30 JUIN 189D. PDPUUTIDII AU 31 DtCEIBRE 189D. 

Üt:Yf!S l:R.lTU ITS. 1 •ù•~ ,.,.,,,_ I t:LÉ\'ES CR.ATUITS. tLÊVES !'.lYUTS, Total Total 

Gar,;-0••· ] lïllu. o Total. Gar{0"'· 1 Fill,s.1 Total. génlral. CH{ODI, 1 Fill,s. 
1 

Total. G~r~on•~ FIIIH Total. Q6nfrat. 

cowmunale8. 

2,265 2,268 4,531 Oi 65 132 4,663 2,!10 2,188 4,40ï 56 5'.:'! 108 -1,515 

ars 85! t, ï52 ,10 se 76 1,808 sro 842 t, 112 ;;o 36 75 t, 1s1 1----1-----------·-- ---1----1----1----1----------- 
5, l4i :5, 122 G,263 107 101 208 6,471 3,089 5,030 O, 1 t9 95 88 183 6,502 

,---•1----1----1- - --1----1----1----1----1- - - ~ 
6,312 5,898 12,2t0 369 U5 ï82 H,092 5,492 5;t55 IO, 7-ii 3-i8 350 707 11,l54 

1, OU 1,070 5,884 148 168 316 -1-,200 1,659 1,078 5,337 131 Uï 2i8 :;,615 

) R& 7,868 16,096 517 ~ 1,008 17,19:! 7,t51 0,U33 14,0S.i 4i0 ~ 0SS fü,069 1----1---- ---- ---1----,----1•---,---,- - - --..-, 
751 814 1,565 5ï 65 102 l ,B6ï 7,fü 7-1-0 1,485 30 50 05 ï ,580 

187 sss 400 � � 66 121 530 151 105 316 au � u 06 ,H:? 

03s 1,030 1,974 - 02 É! 22s 2,101 see 9:55 1,s31 ro 112 wt 2,022 
1----1----1----1- - ---1----1---1----1----,- -- -- - 

1,22ï 1,150 2,565 65 u 150 2,002 i.œo 1,005 2,1-10 6:j 57 122 2,':!67 

2,505 2,,'81 5,074 178 174 352 5,42li 2,.f.W 2,350 •i, 700 J04 12,i 2~ 5,018 --- ---- --1----l·---11----1----1------------ 
5,820 5,617 ï,437 'M5 2-IB 491 7,928 3,520 3,415 6,035 160 181 350 7,285 

--1---1•---1--- --- -- - 
5,5tï 5,88ï 11,404 161 186 547 11,751 4,671 5,112 0,ï83 120 161 281 10,064 

.{.,020 4,283 8,512 1( ) sa1 400 ) Rl s1 3,5-10 3,660 i,200 us 171 310 7,519 

1,757 1,681 3,438 168 201 569 3,807 t,605 1,511.> 3,288 130 1,1.5 275 3,563 

11,505 11,851 ~,154 407 628 1,125 24,:mi 0,004 t0,367 20.~m 398 -477 875 21,140 
1----1----1----1--- - ---•----•·---,--- - - - - 

2,046 2,188 4,234 58 32 70 4,304 1,079 1,818 3,497 38 20 64 3,561 

4,684 4,032 9,206 55 68 123 9,-i!O -i,016 3,947 7,963 65 80 145 8,108 

0,110 e.sso 15,550 os ~ 103 15,725 s.ess 5,7611 11,.tao 103 ree 200- 11,000 -1--- ---1- -- -1----1---- ---- - --- - - 
184 189 373 30 3ï 67 -140 li5 146 321 15 21 36 357 

1--- ----1- - - --.---- 
468 474 042 67 61 128 1 ,OïO 44-0 ,l.35 881 0.l 56 120 1,001 

258 293 :S;SI 6 12 18 560 235 267 500 8 8 f6 !516 --- --- --- -- -- ---1----1----11--- --- --- --- --- --- 
726 107 1,-103 73 73 ao 1,030 019 702 1,3s1 a u 1;;6 1,517 

•--- -1---•1--- - -·•----•·---,--- - --- ---- 
720 700 1,510 22 22 .U i,554 650 706 1,356 l'J 20 38 1,311,1. 

1,078 1,074 ~,152 77 75 1110 2,302 80-i 936 1,830 6G 01 127 t,01S7 

1,708 l,804- 3,602 00 ~ 194 3,850 1,5•14 1,6.t-:l 5,180 ~ --81- ~ ~ I IIIœIII ·œIIIRIII 1IIIRIII IRI III L 
50,8-iO 57, 15-i 75,080 1, Wt I ,00,i 5, 7.15 77,725 32,655 32,05:l 65,588 1,.-l04 1,650 3,-130 68,718 
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DÉ8lG!WA'l'IO!W 1111m ais icou:s cm1m~ tut !161illQ[I DG PIISllmL m11cun. 

l>ES Dl!S j bKÉ p,>ur lulilalriœs diplôa~ laslil1lrict1 aa diplin 
mixles. Total. 

laiqu6. l«ligicuse,. bifJutt- 1 rcligicuu~. 
PROVINCES. rtuoru d'in~lioa principale. !IUÇOM· filles. 

2" Éeole• gnrdleones 

ï Anvers. M! $êÉG LLLœLL 
Malines 

Totaux •• 

{ Bruxelles. 
Brabant .. , •. 

Louvaln , 

Totaux. 

­ mÉKhêG œœ 
Flandre occidentale 

Courtrai . 

Totaux. 

{ Alost Flandre orientale . 
Gand. 

Totaux. 3 êb œœ 1 ••• , _ 
Hainaut . . . • • Mons • 

Tournai 

Totaux 

Liège •• , • • • 

y»&{ bKÉh L œ œ œ 

Luxembourg • • • 

§ [ KÜL 
Liège • • 

>bïéKY œœ œ 

Hasselt. 

{ Arlon . 
° éÉ7xêL 

Totaux. 

ï 
Dinant. 

Namur •.•••• 
Namur. 

Totaux. 

Le Boyaume. - Totaux. 

Écoles gardiennes communales . • . . . 

Écoles gardiennes adoptées ou subsidiées • 

Totaux généraux .•• 

li œ 11 u 1 li 1u 1l 

li i 12 12 2 t 1 1� --- 
œ D ~3 23 u t u. 32 

œ œ 18 18 4 t s1 ïs 

œ 1 10 t9 œ 1 :s 2.5 --- - œ § 3i 37 4 s 2-i aIl 

œ œ 5i M œ li è mP 

, , 42 42 , -t l 65 

li 3 90 96 œ i 10 134 

1 1 45 47 li s 29 40 

li 1 26 26 1 1 tO q,•· _., --- 
·1 1 71 75 1 u 30 7-i 

:, » as 42 D 1 s 53 

• D 33 35 D œ ( 37 

, œ 22 22 œ , ( 18 --- --- 
J » 97 07 t 1 u 19) 

8 3 l l œ œ RL 7 

œ œ . J œ œ œ ) --- --- œ » l 7 , œ •• 7 

) •• iO tO œ œœ 1 19 

, œ 15 13 P . li É! 

œ œ 15 13 œ œ 1 13 --- --- --- 
§ L 26 !6 , . t 28 

• œ .Ji .u � œ ( 55 
, , 45 45 lS • 1. 41 --- , • 87 87 ) n 7 l ( 

i l 4154 I1� ( 17 ) 110 li~ - -- s� 635 

]3 É(.I P1Ttl1,.& 'IION 

2 ]3S 685 680 oss OT ôl2 30 

i 1 454 450 17 ) HO l,~5 
--- --- - - u ô f,130 i,14,li 01S5 H 42:i 56,l. - -- 966 986 
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- e - c yM>]e d Mc u9 §c ]d 1890. POPUUTION AU u1 OtCEMBRE 1890. 

ÉLl11·as Gl\ATUl'ES. ÉLÈVES PAYANTS. ÉLÈ\'ES GR4TUITS. ÉLiv.ss PAYANTS. Total Total 
88 

Ga,~ons. [ Pilles, 3 Total. Garçons. , ~'illu.1 Total. gdndral. Garçons. Filles. 1 Total. Gar90ns. , Pillu, 1 Total. é11KSÉéïL 

adoptéc8 ou subsidiées. 

1,WB l,OOS ;,w, 1 71 '8 169 3,9,, !,S63 1,710 ,,,73 "' 71 131 3,404 

661 705 1,366 110 i28 247 1,613 600 715 1,524 80 110 100 1,523 

- 2,-!1!) 2,iOO 5,119 100 226 416 5,535 2,172 2,425 4,50i U3 187 530 4,0:n - - - - - - - - - - - - - i.sos t ,818 3,226 136 100 245 3,471 1,252 1,868 2,020 126 114 240 3,160 
024 1,080 2,013 S2 114 i66 2,171) 812 1,033 1,840 41 120 161 2,006 -- -- --- -- -- -- -- II -- -- -- II 2,332 2,00ï 5,239 188 223 .,111 s.ese 2,064 2,701 4,705 167 234 401 5,166 - - - - - - - - - - - - - 2,268 2,003 4,871 436 •'95 031 5,802 2,222 2,516 4,758 376 305 771 5,509 

1,876 2,155 4,051 525 578 1,105 5,134 1,682 1,010 5,502 480 548 1,028 -1,620 -- II --- -- -- -- -- -- -- II -- -- 4,144 4,758 8,902 961 t,075 2,034 10,036 3,004 4,426 8,330 856 043 1,790 i0,129 - - - - - - - - - - - - --- 2,061 5,367 6,028 242 293 555 0,563 2,515 3,0t:i7 5,572 263 259 5!2 0,004 
1,230 1,358 2,568 240 280 ;$20 3,097 008 i,188 2,186 223 2.10 472 sR( � ) II -- --- -- -- -- -- -- -- -- -- -- 3,81)1 4,705 8,506 482 582 1,064 0,660 3,513 4,245 7,758 486 508 004 8,752 - - - - - - - - - - - - - 1,618 2,507 3,081> 100 217 386 4,371 1,289 1,000 3,288 124 101 515 3,003 
1,U0 1,740 2,880 83 158 241 3, t2t 1,050 1,527 2,557 75 142 215 2,772 

499 670 1,160 106 212 378 1,547 418 623 1,041 102 156 238 1,270 -- -- -- - -- -- -- -- -- -- -- -- - 5,257 4,777 8,0;H ,i18 587 1,005 0,039 2,737 -4.,149 6,886 299 461! 708 7,65-4 - - - - - - - - - - - - - 193 532 525 i8 18 36 561 139 222 361 9 7 16 377 
» œ » œ œ » L » » » , » » œ -- -- -- --- --- --- -- --- -- II -- --- -- 103 352 5:!5 t8 18 56 561 150 222 361 9 7 16 577 ·I - - - - - II - - - - - - 400 500 1,086 16i 205 372 1,458 475 587 1,062 127 185 310 1,372 - - - - - - - - - - - - - 154 211 345 242 348 590 955 106 170 276 244 547 501 867 

552 530 862 4 16 20 882 260 41>6 725 4 14 18 743 -- -- --- -- -- --- -- II --- II -- -- 460 741 1,207 246 364 610 1,817 375 626 1,001 248 361 600 1,6i0 - - - - - - - - - - - - - 868 963 1,831 57 67 124 1,om; 815 878 1,691 44 51 05 1,786 
1,454 1,638 3,002 39 .i,i 83 5,175 1,104 1,430 2,650 24 27 :St 2,68i -- -- --- --- II --- -- --- -- --- -- - -- 2,522 2,GOI 4,923 00 111 20i 5,130 2,007 2,514 4,521 68 78 146 4,467 - - - - - - - - - - - - - 10,1514 24,117 43,051 2,760 3,389 G,155 40,786 17,386 21 ,6915 39,081 2,403 2,070 5,3i5 44,45' 

GÉ.NÉBllE. 

50,846 37,13,1. 73,080 1,751 1,094 3,745 77,725 32,053 32,935 6:S,~8 t,494- 1,630 3,130 68, 7i8 
19,:Sf,l 2,1.,117 43,031 2,760 5,389 6,Hfü 49,780 17,380 21,695 59,081 2,403 2,970 :S,373 ,U,4tH II -- -- - , __ -- -- -- II -- II II - [)6,360 01,251 117,011 4,517 B,583 9,000 127,511 B0,039 M,630

1

10-\,660 5,897 4,606' 8,503 H3,172 
. 

56 
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XI. - Nombre des élèves gratuits et des élèves payants inscrits doms les 
scolaire i889-t890. - Durée 

-· . 
DÎ:l!IIG!V&TIO!W NOMDl\E NOMBRE NOMBRE DES f:LÈVES 

de Jours pondant dt jours pendant 
leS<1uels, lesquels, inscrits pendant l'année scolairea 889--1890. DES en moyenne, les en moyenne, les DES école, 

écoles ressorts d'inspection doi""'t itre 

Élcves gratuüs. 3 Élèves payants. S OUvtTUI ont élt rtd!einent PI\OVJNCES. PIIINCIPAt.E, MIH lu r!gltmeDls. OUll'C'rle.t. TOTAL. 

1 ° Écoles gardlenne8 

S M! $êÉG L L L 
Anvers ..•.... 

Malines .. 

Totaux, moyennes cl nombresproporttonnels 

3 Bruxelles • . 
Rrllhant . . . . . . . 

Louvain. . . 

Tolaux,moyenncs et nombres proportionnels 

{ 
Bruges •.•.. 

Flandre occidentale . 
Courtrai. .... 

'fotaux,moyennes cl nombres proportionnels 

{ 
Alost . 

Flandre orient.ale . . 
Gand . 

Totaux, moyennes et nombres proportionnels 

Hainaut . 

· Charlcroy . 

l Mons •. 
Tournai. 

Totaux, moyennes cl nombres proportionnels 

­ 
[ KÜ œœœLœœL 

Liège .•...•• 
Liège ••..•• 

Totaux, moyennes et nombres proportionnels 

Limbourg •.... 

Luxembourg • . • . 

Hasselt • 

3 Arlon .. 
l\farchr . 

'folaux,moycnnes et nombres proportionnels 

{ 
Dinant ..... 

Namur ••..... 
Namur ..... 

'l'otaux,moyenncs et nombres proportionnels 

Totaux r,énéraux. Moyennes cl nombres pro­ 
porttonnels, 

2-11u;o 241.00 4.513 100 4,622 

243.515 232.00 1,803 79 1,882 

243.45 250.50 0,510 188 6,504 

256.ti8 220.58 14,494 811 15,505 

240.05 254.74 4,233 343 4,576 ----- 
258.51 252.10 18,727 1,15'i 19,881 

249.00 245.00 1,582 110 1,692 

257. 75 252.00 409 128 557 

255.f:iB 248.50 1,991 258 2,220 

245.0t 240.25 2,709 uo 2,858 

235.00 228.00 6,454 410 0,844 

240.51 254.15 0,143 550 9,702 

258.60 250.51 13,005 450 14,055 

248.02 256.60 9,288 435 9,725 

244.75 230.50 4,140 59;l 4,535 

2-i5.82 256.47 27,033 1,280 28,315 - 
233.51 225,55 4,080 82 4,762 

255.69 246.42 10,100 206 10,506 

244.60 251:1.88 U,780 288 rn,008 

24i.75 225.75 446 79 50,-· I»§ 

24;5.70 239.65 1,165 95 1,280 

262.64 253.18 635 21 mu 
2;'54.21 246.42 1,708 HG 1,914 

257 .1ï 231 53 1,086 46 1,732 

249.00 238.00 2,568 181 2,749 

243.08 234.67 4,2M 227 4,48i - -- 
24t>.l2 258.49 84,.(.88 4,129 88,617 
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écoles gartlie1mes communales, adoptées ou subsidiées., pendant l'armée 
de la (,·équentation des dosses. 

DURtE DE U àù É 0 c f d >M>]e d DE 1:I::COLE. 

lîombre moyen tic jour,; tle Irëqueutaûou, par ëeole, 11toportion de la durée de la fréque111ation, eu é5ard au temps 
de l'ouverture Je l'école. 

t-:ll:1·cs t;r:iluilS. Ehlrcs payants. TOTAJ.. tlè1·ts gratuüs. 1 Elèves payants. 1 TOTAL. 

communales. 

17':!.50 202.50 187.50 71.50 S.1.00 77.80 

1ï7 .75 211.00 180.i5 76.62 se.es 77.01 

1i5.13 206.75 18-1 13 74.05 87.42 7i.Oï 

169.06 1i0.0~ 169.13 73.M 74.07 73.67 

100.01 187.03 163.0l 68.i~ 80.06 60.40 

164.5-1 178.00 166.07 70.88 77.00 7i.:S5 

203.50 205.00 20,l.25 83.06 83.67 83.37 

203.00 2-U.50 223.75 80.55 97 .02 88.79 

203.25 224.75 2U.OO 81.63 94.04 86.11 

188.~ 2ti.41 189.-45 78.35 88.00 78.815 . 
170.72 146.01 160.25 74.90 M.iO 74 52 

170."8 ii8.7t 170.35 76.65 76.32 76.60 

151.23 137.06 150.80 64.00 58.38 63.8l 

105.73 128.83 161.08 70.00 M.-45 67.66 

170.60 170.17 170.56 72.13 71.95 72.11 I 
162.52 145.65 101 .81 68.75 61.60 68.45 

·U0.19 UU.75 -140. ï7 62.21 77 .51 62.47 

159.51 U9.84 150.32 64.73 60.81 tH.65 - 
H9.85 157.20 150.05 65.52 66.68 63.61 

160.76 t30.5i 160.99 71.9ï 45.4ï 72.0.f · - - 
150 15 191 .82 15-1.4:l 6t.65 80.04 64.4~ 

H8.24 15i.U 148.37 � ) L:ü J 60.09 58.60 

HO.l!l :172.01 1� 1LLc 60.;H 70.2l 64.44 

159.31 180.5B 159.87 BS.86 77.97 60.H 

Hl.27 172.U U5.26 59.53 72.35 60.20 

150.29 l76,21i HH.56 6-i-.04 75.10 6.f.58 - 
1B6.H 1ï-l.51i 168.52 70.24 73.81 7{.-17 
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- 
b.b!IG!l.11. TIO!I' NOMBRE NOMBRE d e ° mù f . f J èy É < f J 

de }oora pèodan1 de jo~n, pondaol 
leeqotls, ltsquels, inscrits pendant l'année scolaire ~889-4890 DES ï:ï DIOJ<DDt1 ltJ tll DlOJtllOt, ltS DES écolts 

tcole• ressorts d'Inspection d.oi....., hr, 
- ù e oD3è6 f J L HUrfU , OIi! '" ~,,111.,,u 

f 3è $êG grat11i1S.1 Elèves paya111s.1 TOTAi.. PRINCIPALE. stloelcs~- o•,rrtu. 

~" Écoles gardlenae8 

ï 
Anvers ..... 

Anvers .•.•••. 
Malines. . .•. 

Tolaux,moyenoes cl nombres propcrtiounels 

1 
Bruxelles . . . . 

Brabant. • . • . • . . 
ye c o8u19 œœœœœ 

Totaux,moyennes el nombres proportionnels 

ï 
Bruges •..•. 

Flandre occidentale .. 
Courtrai .... 

Totaux, moyennes et nombres proportionnels 

ï 
Alost . . . ... 

Flandre orientale .•• 
Gand •..... 

Totaux, moyennes et nombres proportionnels 

1 
Charleroy. . . . 

Hainaut. . . . . . . Mons. . .... 

Tournai ..•.. 

Totaux,moyennes et nombres proportionnels 

{ 
Huy . 

Liége .•..•••• 
Liége •....• 

Totaux, moyennes et nombres proportionnels 

Limbourg. . . . . . 1 Hasselt . 

Luxembourg. . . . . { Arlon .. 

]33L id. 

Marche. 

Totaux ,moyennes cl nombres proporlionncls 

· Dinant •.... 
Namur ....•.. 

1 Namur •.... 

Totaux, moyennes el nombres proportionnels 

Totaux C'énéraux, moyennes et nombres 
proportionnels. 

Écoles 6ardiennes communales . • • . .• 

adoptées ou subsidiées . 

Totaux 6énéraux, moyennes el nombres 
proportionnels. 

248.00 246.00 3,ïOO 182 3,882 

2'5.67 WJ.00 1,«t 262 t ,703 

246.8-i 243.00 5,141 .U,i 5,58:J 

259.51 s � l L( P -i,300 320 -i,620 

250.3,i. 232.97 2,050 191 2,250 

25-l.03 245.33 0,359 5t1 6,870 

270./50 203.50 5,076 8!7 5,023 

25Lt6 251.00 4,270 1,290 5,560 LLL 
::!62.3.'> 257.25 9,346 2,137 3» ,483 

251.30 2-18.63 6,-i09 ( � 1 î .000 

247.00 244.00 2,345 :.ms 2,9.20 

249.15 246.32 8,73-l t,226 0,080 -- - 
242.05 237.78 4,327 459 4,780 

243.31 239.27 3,291 265 5,5i'i0 

24,i..5i 241.25 1,283 .rot J,084 

243.91 2Sll.43 8,901 t, 1s � 10,026 - -- 
220.50 216.17 535 « 570 

" œ œ œ . 
220.50 216.li 535 4-i 570 -- -- 
'!53.67 W.00 t, 131> 398 1,533 -- 
2~2.ïti 2-18.09 407 608 t ,015 

265.-16 2ti3.40 952 P !)01 

259. 10 250.78 1,359 tH7 l ,9i0 

236.33 331.88 1,945 126 2,071 

2-16.00 242.00 3,404 ïri 3,4ï9 
241.1i 236.04 5,349 201 5,5~0 -- -- 
Wl.40 241.91 46,SïO 6,703 53,582 

BÉC.IPITIJl..tTION 
245.12 236.49 8-1,-188 4,120 88,617 
2-IB.40 241.0t 46,870 6,703 f>3,:S82 

246.76 23~.20 131,367 l0,832 142,100 
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DURÉE DE LA FRÉQUENTATION DE L'F.COI.E. 

Nomb1·e moyen de jours de Iréqueutarion, par école, Proporlion de la durée de l:i fréquentaUoo, en rgard au temp& 
Je l 'ouverture de l'école. 

Élèves gratuits. Élhcs payants. TOTAL. ï37[ œG gratuits. 1 Élè1•cs payants, TOT.AL. 

adop1ée8 ou 8Qbsldlées. 

175.33 ~03./SO 186 33 ii.27 82.7l 75.7.i- 

179.00 10~.67 t~.00 i4.58 80.28 75.83 ------ II 
177.17 198.09 18-i. ti 72.90 81.49 75.76 - - 
171.16 252.04 176.87 66.42 03.45 68.C.J 

tM.89 11i8.i9 i54.28 66.57 67.iO 66.11 -- 
163.03 205.42 165.58 66.36 80.60 67.35 - - 
231.75 231.62 ':!31. 75 84. 12 8i.90 87.91 

219.22 224-.12 221.52 8i.54 89.2!} 88.56 - 225.49 227.87 246.0-1 85.80 88.:i.f à) è - - 
217 .50 200.33 216. 75 87.48 8-l. lO 87.18 

148.96 186. 70 156.40 60.23 76.52 6.i.10 

183.25 108.02 186.57 73.85 80.34 75.62 - - 
153.11 158.05 155.59 64.30 66.47 64.59 

183.71 1BtU4 185.84 76.78 77.02 76.85 

152.49 1311.82 1,iS.48 63.18 56.29 6f.5i 

163. 10 1~0.77 101.07 68.12 66.73 67 .es - 
141.33 17:S.83 143.02 05.38 81 .3-i 66.58 

•• . » •• • » -- -- 
141.33 175.83 U3.92 65.38 81.3,i 06.58 - 
195.40 210.24 Hl8.02 80.42 87.11 82.IO 

171.70 103,26 181.25 60.24 77.00 74.27 

168.65 177.55 171.21 66.53 69.90 67.55 

170.21 185.20 17ï.73 67.87 75.80 70.87 

164.84 149.58 163.90 79.71 64..12 70.68 

157.46 170.31 157. 75 05.07 70.37 65.17 
-- 

161.15 HS9.84 160.82 72.37 67.50 67.80 

mun iOi .15 180.70 72.58 70.01 74.70 

GÉNÉR.ll..E. 

166.H & LO»& 168.32 

1 

ï0.24 l � L) 1 7t.t7 

in.i.57 101. É! 180. 70 72.58 7!),01 74.70 
RI --- 

170.84 182.81> 174.51 ïl ,41 76.41 72.04 

57 



Xll. - Uclei:é des traitements, y compris le casvel (indemnités du chef de l'instruction qraniite et rétribution« des élèves payants), 
dont les institutrices et les sous-institutrices des écoles qardiennes communales ont .foui pendant l'année i890. 

lNSTlTUTlllCES. J e c JI]d J>]>c >ù ]6 f J L 

SUBDIVISIONS PAR CATÉGORIES. .ll'OllDRB !IIOYBNi\'E NO:IJDRll ] IIOYEN:'l"li 
de ° mù]» Smèe yc proP9rtiom! Montant. r•r de ° mùù MmJ eyc L proportion nt! Montant. pnr 

j L •f •. Tl'l'\:ll,,URB . p .• , •. TITVLAJ.IR. 

Trnitements inférieurs à œ L :ÉL 000 27 4.85 10,648 œ 504 Si 28 3.86 i1 ,005 " 393 03 

Traitements de œ :ÉL 600 »3 1,000 264- 47.40 223,22ï 50 845 SS 321 «.22 286,437 >l 892 Si 

- 1,001 à 1., 100 � a 9.69 56,;526 œ 1,046 78 J09 ss.o: HG,750 » 1,071 iO 

- 1,101 ,) t,200 100 17.95 H9,455 » j 'i9-i ss 80 12.26 105,570 œ l,t8G 18 

- t,201 à t,500 15 2.69 19,557 1 · t,280 15 65 8.95 83,700 li 1,287 69 

- l, 301 à 1 , 400 10 1.70 15,900 , 1,390 œ 40 5.51 51:.1,200 8 l ,380 , 
- L 1,401 à 1,~00 55 6.28 52,090 œ f,~8 28 22 GLbG 35,000 . t .see œ 
- 1.,1i01 à 1,600 10 1 80 15,780 œ : ,!578 » 57 ::i.10 50,200 RL i,600 » 

- 1 , 60:f à 1 , iOO f e L :J 1,700 œ t,700 . � 0.60 8,500 œ t,700 LL 
- 1 , 70 l à i , 800 ( 1.08 i0,800 . f,800 œ � O.,H 5,MlO . : ,800 n 

- t,801 »3 1,900 s 0.36 3,800 . 1,900 . RR " L RL 
- t,901 à 2,00D ( i.08 11,98:S œ 1,997 50 L » œ è 

- 2, 001 ,tan-iltun 27 4.85 03,SOO » ~.;;« ,w l 9RP( iG,t51'i œ 2,307 86 

Totaux, moyennes et nombres proportlonnels. 557 100. • 602,548 :so 1,081 77 i'!O 100. " 780,017 œ 1,075 o, 
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XIII. - llèglement-type et pmqra1n1ne-type pou» les écoles gm·diennes. 
(Circulaire aux gouverneurs des provinces.) 

•o aoiU t.898. 

MoNSIJWII I.E CouVEIINEUR, 

Aux termes de l'article 2 <le la loi du :20 septembre 1884 sur l'lnstruetion primaire, le conseil 
communal règle tout ce qui concerne l'établissement et l'organisation des écoles gardiennes. 
yê Gouvernement ! Dé pas à intervenir ?é! G la création et la direction de ces écoles, mais il en 
favorise 1c développement par l'octroi de ses subsides et les fait visiter par ses inspecteurs. 

Afin de faciliter la tâche des communes en matière d'organisation pédagogique des écoles 
gardiennes, j'ai approuvé, ainsi que cela a été fait déjà pour les écoles d'adultes, un règlement­ 
ïÜj ê el un programme-type préparés par le conseil de perfectionnement de l'instruction primaire. 

Le Gouvernement n'entend pas subordonner complètement l'octroi de ses subsides à des condi­ 
tions rigoureuses d'organisation matérielle et pédagogique. li reconnait que, dans les grands 
centres industriels, dans les localités populeuses, le nombre <les enfants à recevoir dans les écoles 
gardiennes est parfois si considérable, qu'il est impossible d'arriver d'un coup à une situation 
entièrement satisfaisante sous tous les rapports. 

Afin de bien marquer le but vers lequel il faut tendre, j'indique ci-après les conditions qu'une 
école gardienne doit, autant que possible, réunir pour mériter les encouragements pécuniaires 
de l'i!tat : 

1° Posséder un local et un ameublement convenables ; 
2° Avoir un personnel enseignant capable; 
5° Donner, autant que possible, l'enseignement d'après le programme indiqué à l'article 5 du 

règlement-type ; 
4• Ne réunir dans chaque classe que soixante à soixante-dix enfants au maximum ; 
5° Accepter le régime d'inspection établi par la loi d'enseignement primaire. 
Les règles tracées par les instructions ministérielles, en cc qui concerne les locaux d'écoles 

primaires, sont applicables aux locaux d'écoles gardiennes. 
L'ameublement de l'école gardienne comprend au moins les objets suivants : 
A. Des tables avec bancs à dossier appropriés à la taille des élèves et en nombre suffisant 

pour donner à chaque enfant un espace de 40 à 150 centimètres (les estrades à gradins sont à 
condamner) ; 

B. Un tableau noir fixe et un tableau noir mobile ; 
C. Une table et une chaise pour l'institutrice ; 
D. Une armoire ; 
E. Un poèle ; 
P. Un thermomètre. 
L'outillage didactique indispensable est détaillé à l'article 8 du règlement-type. 
Je me propose de rétablir prochainement l'examen d'institutrice d'école gardienne cl d'orga­ 

niser des cours normaux temporaires pour Ü préparer. 
Dien qu'entièrement libres dans le choix de leurs institutrices gardiennes, les conseils commu­ 

naux préféreront, sans doute, celles qui auront donné des preuves de capacité et d'aptitude 
spéciales devant un jury nommé par le Gouvernement. 

Je vous prie, Monsieur le Gouverneur, de faire publier au Mcmorictl administrntifla présente 
circulaire avec le règlement et le programme Ü annexés. Vous aurez soin d'engager les conseils 
communaux qui ont maintenu, créé ou adopté des écoles gardiennes à arrêter, d'après le règle­ 
ment-type et le programme-type, un règlement et un programme qu'ils communiqueront »» 
l'inspection scolaire. 

Le iffinist1'e del' Intérieur et de l'Lnstcuetion 7111blique, 
J. DEVOLDEJI. 
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Bè,lement-type poar le• éeole8 gardlenne1t. 

CHAPITRE J•r. 
OBJET ET PROGR.UlllE DE L'ÉCOLE; GARDIENNE, 

Âl\TICLE Pl\Ellll!R, L'école gardienne n'admet que des enfants ayant au moins trois ans et au 
plus six. 

ART, 2. EIJe a pour but de les préparer à recevoir avec fruit l'instruction primaire, en leur 
donnant tous les soins que réclame le développement physique, intellectuel et moral du 
jeune Age. 

Elle s'efîoree surtout de leur faire acquérir des habitudes <le propreté. d'ordre; dC' politesse 
cl d'obéissance; d'exciter en eux l'activité ~1)011t1111ée; de h-ur inspirer l'amour du bien ,·t l'hor­ 
reur du mal; de les soumettre, en un mot, à toutes les influences bienfaisantes d'une éducation 
111ater,1elle intelligemment comprise. 

ART. 5. Le programme de l'école gardienne comprend : 
t9 Des exercices corporele et des jeux gymnastiques propres â développer les forces physiques 

el l'adresse de l'enfant el à lui assurer une santé robuste; 
2° Des exercices de pensée, dt langage et de récitation (causeries, entretiens, récits, etc.) de 

nature à éveiller l'esprit de recherche el d'observation, à faire naitre des idées simples sur les 
choses de la nature cl de la vie, à donner les premières notions du devoir, à ouvrir le cœur aux 
bons sentiments et à mettre peu à peu l'enfant en état de s'exprimer avec aisance el netteté; 

5° Des chants appris par l'audition; 
4° Des ocCtJp<itions manuelles (pliage, découpage, tressage, tissage du papier, constructions 

au moyen de bâtonnets, de lattes, de planchettes, de cubes), visant particulièrement l'exercice de 
l'œil et de la main, le développement des facultés inventives et le perfectionnement du goût. 
N. B. Le conseil communal pourra, s'il le juge convenable, compléter cc programme en 

ajoutant : 
A la division supérieure, les premiers éléments de la lecture, de l'écriture el du calcul. 
ART. 4. Les exercices se font d'après les indications du programme arrêté par Je conseil 

communal et conformément au tableau de l'emploi du temps dressé par l'institutrice et approuvé 
par le collège échevinal. 

Ces exercices sont disposés de manière à ne durer jamais plus d'une demi-heure chacun, à 
présenter une constante variété et à occuper les enfants sans fatigue ni contrainte. 

Le programme el le tableau de la distribution du travail sont affichés dans la classe. 
N • .B. Si le conseil communal a décidé que l'enseignement de la religion et de la morale sera 

porté éK programme, il inscrit, en tête ?ê l'article � R un alinéa ainsi conçu : 

1 

culte catholique, 
L'enseignement de la religion et de la morale, culte protestant, 

culte israèl ile, 
fait partie du programme de l'école gardienne. 

S au commencement 1 
Cet enseignement se donne oti des classes. 

â la fin 
Les enfants dont les parents en feront la demande seront dispensés d'y assister. 

CHAPITRE IJ. 
DU LOCAL ET DU MOiHl.lER, 

Ant. ts. Avant de prendre possession du bâtiment d'école, l'institutrice dresse, en présence 
d'un dêléguê de l'administration communale, un procès-verbal constatant l'étnl du local d'école 
et de ses dépendances; elle fait l'inventaire du mobilier classique, des archives et, en général, 
de tous les objets appartenant à l'école. 
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Le récolement se foit chaque année dans la première quinzaine du mois d'août, ainsi qu'en cas 
de t.lépart ou de dê>c:ès de l'institutrice. 

M! >L G. Les archives de l'école 7b& j Éê! ! 7! É O 
i e Le registre matricule d'inscription des êlèves ; 
2° Le registre d'appel ; 
5° Le journal dt! classe; 
4° Le registre de correspondance administrai ive; 
è

9 Les procès-verbeux de la ,·isile du bâtiment el les inventaires du mobilier; 
6° Les collections formées par l'institutrice avec Je concours des élèves et celles qui ont été 

acquises par ln commune. 
AnT. 7. L'institutrice veille i1 cc que le local soit entretenu dans un étal permanent de 

propreté, à cc que l'air Ü soit entièrement renouvelé avant l'entrée des élèves el pendant chaque 
récréation el à ce que la température Ü soit maintenue, pendant la saison froide, entre i 4 
cl 16 degrés. 

ART. 8. L'outillage didactique corn prend au moins les objets suivants : 
Une ou plusieurs colleetions d'images ou de tableaux ; 
Des collections de bâtonnets, de lattes, de planchettes, de cubes ou d'autres jouets de cons- 

truction; 
Des ardoises pour les élèves; 
Du papier colorié, des bandeleues, des canevas de tissage. 
ART. 9. L'institutrice dispose tous ces objets avec ordre et avec goût, afin d'inspirer aux 

enfants le sentiment du beau. 

CIJAPITllE ]II. 
DE L1ADll!SSION DES ÉLtVF.S, DES JOURS DE CU.SSF., DE CONGÉ ET DE \'ACAIICES. 

ART. 1 O. L'inscription des élèves se fait tous les ans conformément aux dispositions des 
articles 5, 4, 5 et 6 de l'arrêté ministériel du 2i septembre t884-, concernant les admissions 
à l'école primaire. 

Anr. 11. Le conseil communal remet à l'institutrice ln liste des enfants qui doivent recevoir 
l'instruction gratuite et lui fait connaltre le montant de la rétribution L» payer par les autres. 

AnT. 12. Aucun enfant n'est admis à l'école ganlienne si ses parents ou tuteurs n'ont établi 
qu'il se trouve dans les conditions d'âge voulues, qu'il a été vacciné et qu'il n'est atteint d'aucune 
maladie contagieuse. 

AnT. 15. L'institutrice tient un registre matricule présentant au moins les indications sui­ 
vantes : date du jour de l'inscription; nom et prénoms de chaque élève; lieu cl date de nais­ 
sance; profession et domicile des parents ou du tuteur. 

M! ÉL 1aL L'année scolaire commence le ... et finit le •.. 
ART. m. L'école êGï ouverte chaque jour de ... heures à .•. 
ART. 16. li Ü a congé le dimanche; le jeudi ou le samedi après-midi; le jour et le lendemain 

de la Toussaint et de la Noël; le lundi de Pâques cl de la Pentecôte ; le jour de l'Ascension et 
celui de !'Assomption; les jours de la fête communale; le 1er el le 2 janvier; le 1 l> novembre 
et le 2i juillet. 

ART. i 7. L'époque cl la durée des vacances sont fixées comme suit : 

CHAPITRE IV. 
DE LA SURVEILLANCE, DE LA DISCIPLINE ET . f J MOYENS D1tl1ULATION. 

AnT. 18. L'institutrice gardienne est seule chargée des relations avec les autorités cl avec les 
parents des élèves. 

Les sous-institutrices et les gens de service sont placés immédiatement sous ses ordres. 
AnT. 19. L'institutrice et les sous-institutrices sont tenues de surveiller les élèves à l'entrée, 

ù ln sortie des classes et pendant les récréations. 
AnT. 20. Au commencement de chaque classe, l'institutrice et les sous-instltutrlces s'assurent 

de l'état de propreté des enfants. 
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ART. 2t. L'appel nominal se fait à fa fin de chaque demi-journée; le résultat en est immédia­ 

tement inscrit dans un registre spécial de fréquentation. 
M! ÉR ssL f ! cas d'absence réitérée, l'institutrice s'enquiert des & bï»:G qui tiennent l'enfant 

éloigné de l'école. 
ART. s1BL Au commencement de chaque trimestre, l'institutrice :ü x connaitre au collège des 

bourgmestre et échevins, ainsi qu'à l'inspecteur cantonal, le mouvement de son école pendant 
le trimestre précédent. 

ART. saL M la fin de l'année scolaire, elle adresse aux mêmes autorités sou rapport sur la 
situation de l'école pendant l'année écoulée. 

AnT. 25. Des congés extraordinaires peuvent être accordés aux membres du personnel ensei­ 
gnant, par le collège des bourgmestre et èchcvins, lorsqu'il est dûment constaté que l'é~t de 
santé de l'intéressée ne lui permet pas de tenir sa classe ou qu'elle doit s'absenter pour affoircs 
urgentes. 

AnT. 26. Lorsqu'une institutrice ou une sous-instltutrice, par suite de maladie constatée par 
Je certificat du médecin traitant.se trouve dans la nécessité de suspendre ses leçons pendant j 3KG 
de quinze jours, le collège des bourgmestre et échevins désigne une intérimaire. 

Anr. 2i. Les médecins des pauvres sont tenus de visiter régulièrement l'école gardienne en 
cas d'épidémie; et hors les cas d'épidémie, au moins une fois par trimestre, 

M ln suite de chaque visite, ils adressent au collège des bourgmestre et échevins un rapport 
sur l'état sanitaire des élèves. 

Les élèves reconnus atteints d'une maladie contagieuse sont renvoyés à leurs parents; ils ne 
peuvent rentrer à l'école qu'après avoir obtenu du médecin un certificat qui constate leur parfaite 
guérison. 

AnT. 28. L'institutrice el les sous-institutrices tiennent un journal de classe indiquant som­ 
mairement, jour "par jour, les matières qui font l'objet de chacun des exercices. 

L'institutrice examine et vise, au moins une fois par mois, le journal de classe des sous-insti­ 
tutrices. 

ART. 29. La discipline, basée sur une indulgente fermeté, doit inspirer aux enfants un respect 
affectueux, 

Les seules peines autorisées sont : la réprimande faite avec douceur et bienveillance; le retrait 
de récompenses obtenues ; les mauvais points ; l'interdiction, pour un Lemps très court, du 
travail et des jeux en commun. 

Des bons points, des images et des jouets peuvent être donnés à litre de rêeompenses. 

CHAPITRE V. 
. f J . É - f d J f J L 

AnT. 50. Les allocations suivantes sont portées au budget, pour l'entretien de l'école gardienne: 

Première hypothèse. 
Revenu fixe : Traitement, casuel compris, de l'institutrice 

Seconde hypothèse. 

3 Revenu variable : Traitement de l'institutrice • • fr. 
Part de l'institutrice dans l'indemnité pour l'instruction des en fan es 

t. É pauvres . . r. 
Part de la même dans le produit des rétributions des élèves solvables . fr. 

2. Revenu de la sous-institutrice (même libellé que pour l'institutrice) , :ÉL 
5. Loyer du bâtiment scolaire . . fr. 
4. Chauffage des classes . . fr. 
1:i. Nettoyage journalier des classes . . fr. 
6 Menu entretien du local d'école et du mobilier classique. . fr. 
7. Fournitures classiques aux élèves pauvres . . fr. 
Anr. 51. L'insütutrice gnrdlenne est chargée de l'achat et de la distribution des fournilurc:. 

clnssiques aux élèves pauvres. 

L :ÉL 
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Le montant des dépenses faites par elle de cc chef est remboursé sur état accom pagné des 
pièces justificatives. 

M! >L 52. Les sommes portées au budget en faveur de l'école gardienne forment K! fonds 
spécial qui ! ê peut être employé à une autre destination. 

Programme-type pour Ie8 écoles gardlcone8. 

L'école gardienne a pour objet de préparer l'enfant à recevoir avec :ÉK»ï l'instruction primaire, 
en lui donnant tous les soins que réclame le développement physique, intellectuel êï & bÉé3 ?K 
jeune âge. 

Pour atteindre son but, il faut qu'en toutes choses elle vise particulièrement le développement 
de l'activité spontanêe et libre de l'enfant. 

L'enfant n'est pas appelé à l'école gardienne pour Ü demeurer inerte pendant de longues heures. 
pour y recevoir 7Jassivement des leçons, pour Ü écouter machinalement des remontrances et des 
exhortations. Il doit se mouvoir ; il doit agir sans cesse, non seulement en mettant en jeu 
ses membres et les forces de son corps, mais en exerçant les facultés de son esprit et en manifes­ 
tant les sentiments de son cœur. 

C'est là l'activité. 
Ce qu'il fait à l'école gardienne ne doit pas être une imitation servile, une rep,·oduc!io1i 

inconsciente de ce qu'il a vu faire; mais une création ou au moins une transformation née de 
ses propres recherches. 

6 ê qu'il apprend ne doit pas provenir d'une app1'opriation inintelligente du savoir d'autrui, 
d'une assimilation pénible de choses ou de paroles répétées à satiété; cc doit être une acquisition 
résultant de ses observations, de ses investigations, de ses petites expériences pratiques. 

C'est là l'activité spontanée. , 
Les actes, les recherches, les jeux, les travaux de l'enfant ne doivent pas être l'exécution 

forcée d'un commandement raide, d'un ordre impérieux, d'une invitation Gé! G réplique. Il :éKïR 
autant que possible, que tout cela soit pour lui chose désirée, demandée, voulue. 

C'est l'activité libre. 
l\Iais, comme tout cc qui vit dans l'enfant a besoin, pour grandir, d'une influence extérieure, 

c'est à l'institutrice gardienne de ln procurer, en venant opportunément en aide à l'activité 
spontanée et libre. 
Provoquer l'action, en faire naître l'occasion,en fournir l'exemple ou l'apr1lication; aider a 

saisir le but et la loi des exereiees, en augmenter le charme et la valeur éclucative, tel est essen­ 
tiellement son rôle. 

Elle ne l'accomplira point si elle s'attache au mécanisme des méthodes, aux formes exté­ 
rieures des procédés, à une pratique routinière des travaux el des occupations. C'est de l'esprit 
même du système d'éducation enfantine qu'elle doit se pénétrer ; c'est à en varier les moyens 
que son intelligence doit s'appliquer, pour parvenir à éveiller l'esprit de l'enfant, à ouvrir son 
âme à toutes les impressions salutaires, à tous les nobles sentiments. 

Exciter avec mesure, diriger avec sagesse l'activité de son élève, tout en lui laissant sponta­ 
néité et liberté, tel est l'art suprême de la véritable institutrice gardienne. 

L Exercices et jeux gymnastiques propres à développe1· lc8 forces r1hysiques de l'enfant et 
à lui assurer 1tne santé robuste. 

Chaque fois que le temps le permet, ces exercices se font au grand air, dans la cour, dans le 
jardin, en promenade; quand les circonstances l'exigent, ils se font dans la salle de jeux, dans 
le préau couvert, quelquefois, même dans la classe. 

Ils consistent en divers mouvements des doigts, des mains, des bras, des jambes, de la tête , en 
marches, sauts, rondes, courses; en jeux imitant des actions du cultivateur, de l'artisan, de 
l'ouvrier, des forces de 'la nature; en petits travaux <le jardinage, etc, 
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Souvent, ils sont accompagnés de chants. 
L'institutrice les inspire, les encourage et les surveille. 
Elle s'efforce ?DÜ faire participer tous les enfants, et elle en profite pour porter ceux-ci à lu 

générosité, à l'assistance mutuelle, à la charité. 

]3L Exercices de pe11sée, de lcmgage et de réeiuüion ile nature ù éveiller l'esprit de recherclu 
et d'observalion, â faire nailre âee idées sur les choses âe la nature et cle la vie, à donne» les 
premières notions du devoir, à ouvrir te cœur cmx bons sentiments et à mettre peu à peu 
l'enfant en état de s'eaprimer avec oiscnce et netteté. 
6êG exercices sont de tous les jours, de tous les instants, soit qu'ils arrivent en leçons 

spéciales, soit qu'ils se mêlent aux travaux. de la classe et aux jeux des récréations. 
Tantôt ce sont des causeries sur les membres de la famille et les choses de l'école ou de 

)a maison paternelle; sur les aliments, les vêtements, les habitations; sur les animaux domes­ 
tiques, les oiseaux, Jes poissons, les insectes; sur les légumes du jardin, les arbres ?K verger, 
les fleurs de la prairie, les moissons des champs; sur les collections de graines, de minéraux, de 
tissus que les enfants ont réunies avec l'aide de ln maltressc : tantôt ce sont des entretiens fami­ 
liers sur le jour et la nuit, sur la succession des mois et des saisons, avec leur cortège de plaisirs, 
de souffrances, de travaux; sur la pluie, la neige, la grêle, la glace , sur les voyages, les excur­ 
sions, les moyens de communication; tantôt cc sont des descriptions <l'images représentant des 
scènes enfantines ou des événements empruntés à la vie de famille, à l'histoire du pays, aux mœurs 
champêtres; aujourd'hui, c'est le récit d'un trait de courage, d'une anecdote curieuse, d'une 
historiette touchante; demain, cc sera l'étude d'un conte amusant, d'une fable naïve, d'un 
quatrain de circonstance, d'une pièce de poésie toute fraîche el toute pleine de tendresse. 

Et toujours 7ê sera la parole pénétrante, insinuante d'une mère qui sent, pK» aime, qui glisse 
dans l'esprit une pensée utile ou dans le cœur un bon sentiment, et qui, en même temps, amène 
la parole sur les lèvres de l'enfant, en l'aidant à traduire ses impressions el le résultat de ses 
observations. 

III. Chrints nppris par l'audition. 
Ils doivent être d'un sens facile à saisir, simples de mélodie, assez mouvementés pour animer 

les enfants, assez variés d'intonations et de nuances pour plaire. 
Parfois, ils seront mis en rapport avec les [eux , les rondes et les marches ; parfois, avec les 

causeries et les récits. 

IV. Occupations numuelles basées s1tr le système Frœbel et visaM particulièl'ement l'exercice 
de l'œil et de la main, le déueloppement des facultés inventives et le perfectionnement 
du goftt. 

Le pliage et le découpage du papier peuvent être aisément introduits dans toutes les écoles 
gardiennes. Ils n'exigent aucun outil, aucune dépense; la main suffit à faire les plis, l'ongle du 
pouce à les marquer fortement et les doigts à en diviser les parties. 

De la feuille de papier la plus simple, l'institutrice intelligente, tirera, par d'ingénieuses trans­ 
formations, toute une géométrie élémentaire, toute une collection de formes variées : le carré, le 
rectangle, le triangle, le losange, le trapèze, l'hexagone, l'octogone; puis, de ces formes fonda­ 
mentales, elle fera nallre une étonnante quantité d'objets usuels et de formes de beauté. 

De tous ces travaux résulteront, acquises par la perception plutôt que par la conception, des 
notions précieuses j bKÉ la préparation à l'apprentissage des métiers. f ï s'ils sont exécutés avec 
propreté, avec exactitude et avec délicatesse, ils contribueront à donner à la fois l'adresse 
et le goût 

Le tressage nu moyen d'une, puis de deux, puis de quatre bandelettes; ensuite, les entrelace­ 
ments en combinaisons diverses produiront des formes non moins intéressantes et non moins 
instructives. 

Il en sera de même du tissage, s'il est bien gradué dans ses formules, habilement conduit 
dans ses contrastes, heureusement distribué dans ses coule1trs et ses nuances. 

Combiné avec ces divers travaux et avec les assemblages auxquels donnent lieu les bâtonnets, 
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les lattes el les planchettes, le dessin ne saurait non plus manquer de plaire à l'enfant. Celui-ci 
sera heureux de voir renaitre, sur l'ardoise ou sur Je papier, l'image des petites constructions 
qu'il a obtenues. En s'exerçant au tracé des lignes cl des figures, il apprendra JlCU à peu à bien 
voir cl à bien représenter, c'est-à-dire à dessiner. 

L'lnstltutrice gardienne aurait grand tort de négliger ces travaux et CC!i occupations, si propres 
à faire chercher, trouver et produire sous mille formes le beau et l'utile, si propres aussi ù 
procurer à l'enfant des satisfactions et des ressources partout et toujours à sa portée. 
Enfin, les cLms de Frœbel, balle, cube, cylindre, boule et autres jouets, sont d'excellents 

matériaux de construction, d~ travail et de jeu, S'ils obligent à quelque dépense, ils contribuent 
puissamment à faire atteindre le but assigné à l'école gardienne. 

N. 13. Premier« éléments tl.e la lecture, de l'écriture et di, calcul. 
Pour répondre au désir de la plupart des familles, l'insütutrice gardienne est souvent obligée 

d'enseigner aux élèves les plus avancés de sa classe les premiers éléments de la lecture et de 
l'écriture. Si elle est initiée il la méthodologie de l'école primaire, elle peut rendre par là un 
service de plus. C'esl alléger le lâche de l'instituteur primaire que de le dispenser d'enseigner 
les lettres eL leurs combinaisons en syllabes, en mots cl en phrases. Quand l'institutrice gar­ 
dienne est vraiment capable, il lui suffit d'une demi-heure chaque jour, malin cl soir, pour fami­ 
liariser ses élèves avec les exercices de lecture et d'écriture qui figurent au programme de lu 
première année d'études de l'école primaire. 

6DêG3 »3 cela aussi qu'elle doit se borner. 
Quand au calcul, elle Ü accoutume les enfants à J'occasion du maniement des bâtonnets, des 

lattes, des planchettes, des cubes, que, tous les jours, elle fait compter, réunir et séparer. Et, 
lorsqu'ils ont acquis la notion des dix premiers nombres et de leurs combinaisons, il lui devient 
facile de les conduire jusqu'à vingt, en se conformant aux indications du programme dressé pour 
une division Infêrieure d'école primaire. Toutefois, c'est ici surtout qu'elle doit résister au désir 
d'aller trop loin et d'altérer ainsi le caractère de l'école gardienne. 

Le Jlinistre de l'Inurieur et de l' Instruction publique, 
§R DEVOLDEII. 

3!J 
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XIV. - Jlelevé des écoles primaires communales, adoptées 021 subsidiées, dans 
lesquelles une ou plusieurs branches obligatofres, aux termes de l'article a 
de la loi clu 20 septembre !884, ne sont pas encore enseignées. 

Situation au 51 décembre -1890. 
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qu'ngrlcoles. 

N, IJ. Les autres branches du v proçromm« obli!)atoirc, • h savoir, la lecture, l'icriturt, les ilém~t, du calcul, Je 
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XV. - Relevé numérique des écoles primaires à p1·og1ramme développé (a) (écoles 
Extensions prévues 1w1· l' ortiele a § s 
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communales, adoptées 01t subsidiées)) où, l'on enseigne des matières non obli'gatofres. 
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XVI. - Organisation de l'enseùmemen; des notions d1ar11·icultu1·e dans les 
écoles primaires de gœrçons et dans les eours d'adultes des localités 
rurales. (Circulaire aux gouverneurs des provinees.) 

t:i; révrler 1890, 

MONSIEUR LR GoUVEl\l.'iEUR, 

J'ai l'honneur de vous adresser une instruction relative »» l'enseignement des notions d'agri­ 
culture dans les écoles primaires de garçons et les cours d'adultes des localités rurales. 
Je vous prie de la porter, pal' la voie du Afémoriul culmillistrC1ti/; a ln connaissance des 

autorités communales intéressées et de les inviter à organiser dans leurs écoles l'enseignement de 
l'agriculture, en se conformant, autant que possible, aux principes exposés dans celte circulaire 
et au programme y annexé. 

V ouillez aussi appeler l'attention des administrations communales sur l'utilité de faire donner 
des notions pratiques de jardinage dans les écoles primaires et les cours d'adultes JJOUr filles. 

La présente instruction sera envoyée, par mon Département, aux inspecteurs de l'enseigne­ 
ment primaire, aux instituteurs et aux institutrices des écoles communales cl des écoles adoptées. 
Je compte sur votre active coopération, Monsieur le Gouverneur, pour stimuler le zèle des 

communes en faveur d'un enseignement qui peut contribuer beaucoup à améliorer notre agricul­ 
ture el la condition des classes laborieuses. 

Le illinistte cle l' intérieur et cle t' fll!îln1ctio1i 1mblique7 
J. Dsvomsn. 

Organisation «le l'cnsclgne1ncnt «les 11otlon8 d'ag1•le111fure dans les écoles 
p1•lmalrcs de gm•çons et dans les cour~ d'adulte8 des localités rurales. 
- lnsta•nctlon, p1•ogramme et liste d'onvrage8 anucxé8 à la circulaire 
mloistérlellc dn 1.5 février 1890. 

INSTRUCTlON RELATJVE A L'ENSEIGNEMENT AGRlCOLE FRIMAJI\E. 
L'article 4 de la loi organique du 20 septembre 188'- sur l'instruction primaire range les 

notions <l'agriculture nu nombre des matières obligatoires du programme et prescrit que ces 
notions seront enseignées aux garçons dans les communes rurales. 

En conformité de la loi, le programme-type, approuvé par arrêté ministériel du 28 décem­ 
bre 1884, trace, à grands traits, le tableau des leçons d'agriculture à donner dons les écoles 
communales. 

La mise en pratique du plan d'études primaires pendant une période de cinq ans, a fait recon­ 
naltre qu'il Ü aurait grand avantage i, déterminer plus nettement les divers points du programme 
d'agriculture et à caractériser, au moyen d'indications précises, la méthode à suivre dans 
l'enseignement de celle branche. 

Afin de répondre à des vœux légitimes souvent exprimés, la présente instruction traite, avec 
quelques développements, la question de l'euseignement agricole primaire : elle marque le but 
vers lequel »3 faut tendre, expose les moyens qui paraissent les plus propres à assurer le succès 
du cours cl formule un modèle de programme. 

§ 1°'. BUT, CARACTÊllE ET MÉTHODE UE L'ENSEIGi'iEllENT AGRICOLE PRi31AJRB. 

Inspirer aux élèves l'amour de la vie des champs ; leur donner des notions utiles directement 
applicables à l'exploitation du sol et ù l'économie du bétail dans Ia localité qu'ils habitent ; les 
préparer ù suivre avec fruit les conférences et les cours agricoles institués par le Gouvernement 
en faveur des adultes ; contribuer ainsi, dans une certaine mesure, à former des travailleurs 
intelligents qui auront à cœur de substituer les procédés de ln culture rationnelle à ceux de la 



( 161 ) [N° 128. J 
routine : voilà le précieux concours que l'école primaire, bien organisée, pourrait apporter au 
perfectionnement de l'agriculture nationale. 

Pour accomplir cette œnvre de progrès, il ne suffit pas que l'instituteur choisisse, dans le vaste 
domaine de la science agricole, un certain nombre de sujets de causeries, de dictées, de lectures 
expliquées. L'enseignement occasionnel ne peul servir que d'appoint, que de complément aux 
leçons directes ; un cours régulier d'entretiens, d'exercices, de travaux bien enchaînés, bien 
eocrdonnés, revenant au moins deux fois par semaine, est tout à fait indispensable. Il importe 
aussi que les leçons présentent l'application des règles suivantes. Il faut : 

1 ° Qu'elles aient pour base des princl pes positifs de sciences naturelles ; 
sx Qu'elles soient intuitives; 
5° Qu'elles s'appuient, dans une juste mesure, sur l'expérimen talion et le travail pratique; 
'•" Qu'elles soient données aux trois degrés de l'école, <l'après un programme bien déterminé 

cl, autant que possible, en cours concentriques: 
è9 Que très souvent les notions les plus importantes du cours régulier soient ramenées occu­ 

sionnellement dans divers exercices scolaires (lectures expliquées, dictées, rédactions, problèmes), 
ainsi que dans des visites à la ferme et des excursions à la campagne. 

JI est utile de préciser et de justifier chacune de ces règles. 

A. les notions ll'agrfrullure, d'horticulture et d'a,.boriwlture doivent é/1·e basées sw· des 
principes positifs de sciences naturelles. 

Les meilleures pratiques agricoles ne sont, au fond, que des applications des lois et des règles 
découvertes par l'observation des phénomènes de la vie végétale et de la vie animale, par 
l'examen de la constitution du sol et de l'atmosphère ; or, tous ees faits d'observation, nvec les 
lois et les règles qui s'y rattachent, appartiennent en propre aux sciences physiques et natu­ 
relles ; c'est donc à ces sciences qu'il faut emprunter les principes les plus propres à guider 
l'homme des champs dans l'art de cultiver la terre et de tirer profit de ses produits. 

Il ne s'agit pas d'imposer aux enfants de nos écoles, comme élude préparatoire à celle de 
l'agriculture, un enscigncm eut doctrinal des sciences physiques et naturelles, ni même une 
sorte de réduction du cours des écoles normales ou des établissements d'instruction moyenne : 
de telles leçons seraient au-dessus de l'intelligence des élèves et détourneraient l'école primaire 
de son but principal. 

Mais s'il n'entre pas dans la mission de l'instituteur primaire d'enseigner systématiquement 
les sciences de la nature, il ne doit pas pour cela se borner à décrire les pratiques agricoles 
sans en foire comprendre l'objet, l'importance et ln valeur. L'instituteur a le devoir de rechercher 
l'explication des faits et des procédés, les conditions vraies de l'exploitation de la plante et de 
l'animal ; de mettre les résultats de ses études juste au niveau intellectuel des enfants dans une 
forme simple, concrète, qui frappe les sens, provoque l'activité mentale et excite l'intérêt. 

L'école primaire puisera donc ù la source féconde des sciences naturelles ; mais elle se bornera 
à ce qui lui est réellement nécessaire, se contentant d'emprunter d ces sciences ce qu'elles offrent 
cl'applicable aux faits agricoles, veillant scrupuieusemeni à présenter avec exactitude et à propos 
tout ce 'JU'elle y pre11d. Les données de la science viendront ainsi éclairer, vivifier, féconder les 
travaux de l'élève d'abord, du cultivateur ensuite. 

Pour consacrer l'application de la première règle, dont la portée vient d'être définie, le pro­ 
gramme formulé ci-après admet K! choix restreint de notions de sciences naturelles, formant 
avec les éléments d'agriculture auxquels elles servenl de base, un seul ensemble, un seul cours. 

B. Les leçons doivent être intuitives. 
L'agriculture est, avant tout, une science de faits. Un cours, quelque élémentaire qu'on le 

suppose, comprend nécessairement l'élude d'un certain nombre d'objets el de travaux que l'insti­ 
tuteur explique chaque fois qu'il se croit sûr d'arriver jusqu'aux jeunes intelligences. Et il importe 
de le rappeler : les faits ne frappent fortement que quand ils sont pris sur le vif, que quand ils 
sont matériellemen ï constatés. 

L'observation directe et personnelle, c'est-à-dire l'application des sens aux objets extérieurs, 
le commerce des choses concrètes, matérielles, est indispensable aux enfants; l'abstraction cl la 

a1 
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généralisation ne deviennent possibles qu'à la su ile d'une série d'intuitions habilement graduées. 
La méthode de l'enseignement agricole primaire est donc bien la méthode intuitive appuyée 

sur l'expérimentation et le b·avail 7n·atique. On peut la qualifier de méthode naturelle, parce 
qu'elle tient compte à la fois de la nature de la branche à enseigner et de la nature intellectuelle 
de l'enfant, e'est-à-dirc du mode d'après lequel il acquiert et combine les idées. 

Ce n'est pas iei le lieu d'exposer les règles à suivre dans l'application de la méthode intuitive; 
il suffira de rappeler quelques conseils Importants : 

1 ° Il fout mettre les élèves en présence des choses elles -mêmes en classe, au jardin, à la cam­ 
pagne, aussi souvent que les circonstances le permettent. Il Ü a toujours avantage à multiplier 
les moyens d'intuition directe; s'il s'agit, par exemple, d'étudier une plante, un insecte, on 
donnera, si possible, un exemplaire du sujet à chaque enfant. On ne se sert que d'images bien 
fa iles et l'on n'y recourt qu'à défaut de choses réelles; 

2° L'instituteur ne néglige aucun effort pour amener les élèves à bien voir, à bien observer, 
à comparer, à juger; par l'emploi de questions fortement enchainées, il les conduit souvent à 
découvrir les faits, à en trouver la raison; par des explications accompagnées d'exemples, par 
des détails intéressants, il donne de la chaleur, de la vie à l'entretien qu'il sait ainsi rendre 
attrayant, afin d'en assurer les bons effets au double point de vue de la culture intellectuelle el 
?êG applications pratiques; 

5° Il importe de conserver à chaque leçon un caractère de grande simplicité par Je choix 
judicieux de la matière, par l'éliminatlon des détails d'ordre accessoire, par la clarté et la netteté 
des explications, par la sobriété dans l'emploi des termes empruntés au langage scientifique. 

L'instituteur doit savoir résister à l'inclination de faire étalage de ses connaissances, sans qu'il 
renonce pour cela à se servir des termes propres usités dans le vocabulaire agricole. Si l'idée 
est simple, si elle ne dépasse pas la puissance de conception des élèves, le mot qui l'exprimera 
se retiendra sans peine. Ce qui est à condamne!', c'est l'abus et non l'usage intelligent de termes 
scientifiques; 

4° On s'efforcera de faire correspondre, autant que possible, l'ordre des leçons et des exer­ 
cices à l'ordre des saisons; c'est le meilleur moyen· d'assurer à l'enseignement un caractère 
sérieusement intuitif. Ainsi, par exemple, la pomme de terre (la plante) sera l'objet de plusieurs 
causeries, de plusieurs exercices qui auront lieu aux époques de ln préparation du terrain, de 
la plantation, du binage, du huilage, de la floraison et de la récolte ; 

15° L'instituteur mettra ses leçons d'agriculture au service de l'enseignement de la langue; 
elles lui fourniront un excellent moyen d'étendre le vocabulaire des élèves, de les initier prati­ 
quement à ln construction de la phrase et de les habituer peu à peu à s'exprimer avec une 
certaine aisance. 

C'est aller à l'encontre de la méthode intuitive, que de choisir comme point de départ les 
définitions el les énoncés des principes scientifiques, perdant de vue que c'est sur l'examen des 
faits que doit s'appuyer la connaissance. 

C'est aussi procéder contrairement aux règles d'une saine pédagogie q~e d'exposer d'un jet 
la matière de la leçon; c'est oublier que la méthode intuitive doit provoquer l'activité mentale 
de l'élève. 

C'est surtout s'engager dans une fausse voie que de suivre pas à pas un manuel que l'on 
explique et que l'on fait ensuite apprendre plus ou moins par cœur. Un tel enseignement ne 
donne guère que l'illusion du savoir; il séduit par les facilités qu'il offre aux maitres et aux 
élèves, mais il n'aide à fonder rien de sérieux pour la vie pratique. 

Faut-il proscrire absolument l'emploi d'un manuel d'agriculture à l'usage des élèves? Oui, si 
le manuel doit être le moyen principal d'enseignement; non, s'il n'est considéré que comme 
auxiliaire de la leçon de choses, de la leçon intuitive directe. Dans ce dernier cas, un traité 
clair, concis, intéressant, peut rendre des services, mais seulement aux élèves du degré 
supérieur. 

Que l'instituteur n'oublie jamais que le livre d'agriculture qu'il faut surtout faire lire et 
étudier à l'enfant de la campagne, c'est le jardin de l'école, c'est le champ que le père cultive 
à la sueur de son front. 
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C. les leçons doiv1mt s'a7>puye,·, clans une j,iste mesure, .~ur l'expérimentntion et le travail 
protique. 

Les conditions dans lesquelles se trouve l'école primaire, sous le rapport des exigences de 
l'éducation et de l'instruction gènerale, ne lui permettent de consacrer que peu de temps au 
travail manuel agricole. llfais si elle n'est pas en mesure de former l'agriculteur pratique, elle 
ne doit pourtant pas perdre de vue que, pour inculquer les premières notions de science P.t 
montrer les perfectionnements à introduire dans la culture locale, elle est tenue de foire sortir, 
en quelque sorte, les principes qu'elle enseigne, les procédés qu'elle recommande, d'un ensemble 
d'expériences et de travaux pratiques auxquels les enfants sont associés. 

L'instituteur basera donc, chaque fois que le sujet s'y prête, ses leçons sur des expériences 
faites devant les élèves; il travaillera lui-même ou jardin, en leur présence, et les excitera .\ 
s'exercer â leur tour d'après ses indications. 

Quand il s'agira, par exemple, de greffer, il les conduira devant un pied d'arbre robuste; 
sous leurs yeux, il choisira les meilleurs greffons; il sr. servira de la scie pour tronquer le sujet, 
de la serpette pour en égaliser la plaie et Ü pratiquer la fente, du greffoir pour tailler le greffon 
â la base et Je mettre en place; puis, il pratiquera la ligature qu'il fixera avec l'onguent spécial. 
JI fera ensuite exécuter, sous sa direction, des opérations analogues, d'abord par les élèves les 
plus capables, puis par toute la division. 

Quand le moment sera venu de procéder ù un semis eu lignes, ce sont les élèves qui, d'après 
les indications du maitre, creuseront les rigoles en se servant du cordeau ou du rayonneur , 
')' déposeront les graines choisies avec soin, les recouvriront de terre avec le dos de leur 
rateau, etc. 

Quand il faudra débarrasser le sol des herbes nuisibles qui vivent au détriment des plantes 
utiles, l'instituteur mettra aux mains des enfants le sarcloir et la binette et il les chargera de 
nettoyer, avec les précautions nécessaires, les carrés de légumes. 

Le buttage des pommes de terre el autres plantes, l'éclaircissage, le pincement des rameaux 
(taille d'été) et bien d'autres travaux seront exécutés, en partie, par les élèves. 

Dans les localités ou l'on disposera d'un terrain suffisant, on assignera aux élèves une partie 
de jardin dans laquelle ils cultiveront eux-mêmes un certain nombre de plantes potagères. 

Il sera parlé plus loin, au paragraphe 2, des divers moyens matériels qui permettent de 
donner à l'enseignement agricole, son caractère intuitif, expérimental et pratique. 

D. Les leçons doivent être donnée« aux trois degrés de l'école, d'après un programme bien 
déterminé et, autant que possible, en cou1·s eoncentrique«, 

Dans les exercices de langage au degré inférieur, plus d'un instituteur perd un temps précieux 
à des descriptions d'objets que les enfants manient ou voient tous les jours, et que leur petite 
expérience suffit ê leur faire connaître. On passe des semaines, des mois à les entretenir de la 
porte el de fa fenêtre, de la chaise et du fauteuil, de la cuiller et de la fourchette, etc. Ne serait-il 
pas tout aussi aisé cl bien autrement utile de leur décrire la bêche el le râteau, la houe et la 
binette; de leur dépeindre les services de la vache el du cheval; de leur raconter quelques traits 
de mœurs de la taupe et de la ehauve-sourls, de la mésange et de l'hirondelle; de les amener à 
distinguer, par une observation attentive, l'épi de froment de celui du seigle, et le persil de 
la ciguë? 

Il est certainement possible et hautement désirable que, dès la classe inférieure, les enfants 
reçoivent des notions intéressantes sur des êtres ou des objets touchant par quelque côté au 
domaine de l'agriculture. 
Et si l'on dispose ces notions de manière que, toutes simples, tout humbles et purement 

fragmentaires au début, elles reviennent dans la suite pour se fortifier, s'élargir, se rejoindre cl 
se consolider dans une forte union, on arrivera sans efforts ni surmenage à exécuter un 
programme que l'on tiendrait, avec raison, pour surchargé outre mesure, si l'on s'obstinait 3» 
en réserver tous les détails pour le degré supérieur 

Mais, pour marcher avec assurance dans une telle voie, les instituteurs ont absolument besoin 
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d'un guide sûr; il leur faut un programme précis cl détaillé qui les conduise sans secousse ni 
brusquerie, à travers les choses essentielles de la science agricole élémentaire, en leur signalant 
celles auxquelles ils doivent s'arrêter. 

Le programme publié ci-après cl dont l'analyse forme le paragraphe 5 de la présente instrue­ 
tien, aidera, il faut l'espérer, les instituteurs à marcher droit au but. 

E. Les notions les plus importantes du cours régulier tloil:er,t être romenées occas~iom1elleme11t 
clans divers exercices scolaires (lectures expliquée.ç, dictées, rédactions, p1·oblêmes), ainsi que 
clans cles visites à la ferme et cles excursions à let campagne. 
Quelque bonne volonté qu'il ait, l'instituteur devra souvent, presse par le temps, écourter ses 

explications, restreindre ses raisonnements, élaguer des détails instructifs; il importe, en toute 
circonstance, qu'il dise beaucoup en peu de mols. 

Les lectures expliquées, les dictées, les rédactions, les problèmes lui fournissent de nombreuses 
occasions de revenir sur les leçons du cours régulier, d'en combler certaines lacunes, d'en 
indiquer de nouvelles applications. 

Lectures expliquées. - Sans doute, c'est 1inr la leçon directe qu'il faut donner l'intuition des 
choses, qu'il fout en faire observer les rapports et amener ainsi »3 les comprendre. Mais les 
lectures relatives à des sujets déjà traités, qu'elles présentent le plus souvent sous de nouvelles 
faces, peuvent aussi exciter un vir intérêt, fournir des a11crçus ingénieux et constituer d'excel­ 
lentes répétitions. 

Les lectures morales et littéraires sont certainement de la plus houle importance, puisqu'il 
s'agit avant tout de travailler à rendre les enïams bons et bonnètes et de leur enseigner la langue 
maternelle; mais il importe aussi de faire une part convenable aux lectures de science élémen­ 
taire, d'abord pour fortifier et compléter les connaissances acquises dans les leçons de choses, puis 
pour préparer les élèves à lire avec goût cl profil des livres d'hygiène, d'agriculture, de science 
popularisée, des traités relatifs aux arts et métiers. 

C'est une grave erreur de croire que les élèves habitués à ne lire à l'école que des historiettes, 
des fables et des contes amusants, seront en état de prendre plaisir à la lecture des traités de 
science élémentaire qu'on leur recommandera après leur sortie de l'école. Si l'élève de l'école 
primaire n'a lu que des récits amusants, l'élève de l'école d'adultes, le jeune homme, sera forte­ 
ment enclin à ne lire que des romans. 

Que le livre de lecture présente donc, au degré moyen et au degré supérieur, un choix de sujets 
moraux, d'extraits littéraires d'auteurs faciles, de sujets propres à inspirer le goût de la profes­ 
sion de cultiva leur et l'amour de la vie des champs; qu'on Ü trouve des lectures intéressantes sui· 
les éléments des sciences naturelles et sur l'agriculture; que ces dernières soient mises en 
rapport avec les leçons directes de l'enseignement intuitif et expérimental, et, enfin, que le tout 
serve à l'enseignement de la langue en étendant le vocabulaire, en donnant de la précision à 
l'expression et de l'aisance à la diction. 

C'est dans cet esprit qu'a été conçu le programme-type des écoles primaires communales, en 
date du 28 décembre 1884. Voici comment il formule la matière des leçons de lecture : 

. f 2 ù É ° e Xf èL Sujets d'un genre simple; récits et préceptes moraux; fables et poésies; 
morceaux en rapport avec les leçons sur lr.s choses de la nature, l'ayriculture et les 
connaissances utiles. 

. f 2 ù É J c - èù ]f c ù L Sujets littéraires, en prose et en vers, propres cl l'enseignement pratique de« 
devoirs momux. - Lectures faciles portant sur les connaissances utiles : choses cle la nature, 
agriculture, hygiène, etc. 
Dictées. - Personne ne songera à détourner les dictées de leur but principal : l'enseignement 

de l'orthographe d'usage et l'application des règles grammaticales les plus importantes. Mais il 
est possible de les faire servir, en même temps, à renforcer l'enseignement des notions d'agricul­ 
ture; il suffit, à celte fin, de recourir à des dietèes traitant des sujets intéressants pris dans les 
faits de la vie rurale : tels sont les descriptions de nouveaux procédés de culture, des observations 
sur le rendement de quelques céréales d'introduction récente, les avantages et le mode d'emploi 
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des principaux engrais commerciaux, etc. L'important est de ne faire choix que de morceaux 
empruntés a des ouvrages de valeur, d'un style simple, clair et précis. 

Rédactions. - Les ressources ne sont pas limitées aux comptes rendus de promenades 
agricoles et de visites à la ferme. L'observation de la nature et les occupations de la vir. cham­ 
pêtre peuvent :bKÉ! »É de riches sujets de descriptions el de comparaisons. On trouvera ! KGG» la 
matière de nombreuses lettres d'affaires dans les relations que créent la profession de cultivateur 
et les industries qui s'y rattachent directement. On exercera, notamment, les élèves à la carres­ 
respondance avec les marchands d'engrais cl de semences. 

Il est bon de rappeler ici que l'instituteur ne doit pas négliger les compositions commerciales 
et professionnelles, telles que comptes, factures, quittances, reconnaissances, lettres de voiture, 
promesses de vente, Laux, etc. 
Problèmes. - Il convient que la plupart des problèmes d'arithmétique proposés aux élèves 

des écoles primaires rurales soient empruntés aux divers genres d'opérations que fuit le culti­ 
vateur. 

Ces problèmes porteront, au degré supérieur, sur la dépense occasionnée par le drainage ou le 
défoncement d'une terre, par le creusement des fossés destinés â assainir une prairie, par divers 
genres de travaux, tels que Je battage d'une récolte (au fléau - à la machine) ; ils auront aussi 
pour objet l'achat des cngrais ÉD•R le rendement des céréales, ln vente des denrées, l'achat cl la 
vente du bétail, les produits lie la laiterie et ceux d'une basse-cour bien soignée, les bienfaits de 
l'épargne, etc. 

Il importe que les problèmes correspondent à des opérations réelles, à celles qui se répètent 
le plus souvent ; que les données soient des moyennes calculées avec exactitude ; que les 
résultats à trouver par l'élève servent souvent â faire ressortir la supériorité des méthodes 
rationnelles de culture sur les procédés de ln routine. 

Si l'arithmétique, avec ses applications agricoles faciles, est bien enseignée, l'école primaire 
préparera pour l'école d'adultes des élèves en élat d'apprendre sans difficulté les premiers 
éléments de la comptabilité agricole : la manière de dresser l'inventaire d'une petite exploitation, 
la tenue d'un livre de recettes et dépenses, d'un livre de denrées renseignant les entrées et les 
sorties, etc, 

Dessin. -Le dessin peut aussi apporter son concours à l'enseignement agricole, si l'instituteur 
habitue de bonne heure les élèves à emprunter les formes qu'ils dessinent à des objets réels se 
prêtant à une observation attentive. On peut foire dessiner d'abord les contours simples d'objets 
étudiés (feuilles, fruils, instruments de culture, etc.), puis divers plans relatifs à la distribution 
du jardin potager, aux formes adoptées pour les arbres fruitiers ; enfin, les instruments 
aratoires, d'après nature, pourvu que les élèves connaissent les quelques lois de perspective 
pratique nécessaires. 
Enseignement occasionnel en dehors de l'éco!«. - ]3 ne s'est agi dans l'exposé qui précède que. 

de l'enseignement occasionnel donné à l'école. L'instituteur saura aussi trouver de fréquentes 
occasions de revenir, en dehors du temps de la classe, sur ses leçons d'agriculture, de les 
compléter, de les vivifier en faisant observer directement les occupations du cultivateur au jardin, 
à la ferme, dans les champs. 

Deux exemples suffiront à montrer combien il est facile ù l'instituteur qui a de l'initiative et ?K 
zèle de rencontrer ou de faire naître des occasions d'arriver au but proposé à ses rfîorls : 
contribuer à répandre le goût, l'intelligence cl la pratique des travaux de la vie rurale. 

Il y a, au village voisin, une ferme remarquable par la bonne tenue des étables. Pourquoi 
une promenade ne serait-elle pas dirigée vers celte exploitation, afin de montrer aux enfants les 
soins qu'on Ü a pris pour procurer aux bœufs et aux vaches un logement commode et spacieux, 
bien éclairé et bien aéré, toujours sec el propre ; comment on a disposé le sol pour favoriser 
l'écoulement des uripes non absorbées par la litière et ménagé une rigole pour les conduire dans 

(') Aux époques où l'on épand les engrais chlmiques, on aura soin d'appeler l'attenüon des élèves du deuré 
supérieur sur les trois principaux sels fertilisants (nitrate, superphosphate, chlorure de potassium) et on leur 
fera calculer la valeur argent du principe fertilisan; de chacun d'eux. 
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une citerne solidement maçonnée; pour lem· faire observer aussi avec quelle régularité el quelle 
sage mesure la nourriture est distribuée aux animaux, avec quelle douceur ils sont traités ? 
Ce sera d'un bon exemple pour tous. 

Un propriétaire du voislnage fait drainer sa prairie: personne ne trouvera mauvais que l'insti­ 
tuteur aille montrer à ses élèves comment s'opèrent le creusement des tranchées et le placement 
des tuyaux ; quelle est la disposition des drains d'assèchement et des drains collecteurs; combien 
les flaques d'eau permanentes, l'envahissement du sol par les mousses, les carex, les joncs, 
rendaient cc travail nécessaire. Ce sera une excellente leçon occasionnelle sur l'assainissement des 
terres. 

§ 2. LES MOYENS INTUITIFS DE L'ENSEIGNEMBNT AGRICOLE PRIMAIRE, 

L'application de la méthode intuitive, expérimentale et pratique n'est possible que si l'insti­ 
tuteur donne un certain nombre de ses leçons dans un jardin bien aménagé, a11 cours de prome­ 
nades à la campagne, dans des visites aux fermes les mieux tenues de la localité et des environs ; 
que s'il associe les élèves aux travaux manuels du jardinage; que s'il forme avec le concours des 
enfants un petit musée agricole ; que s'il amène ceux-ci ù composer eux-mêmes diverses petites 
collections. 

LB JAIIOIN DE t.'ÉCOLE. 

" Le jardin mis à la disposition de l'instituteur n'est pas uniquement destiné à fournir à 
celui-ci des fruits et des légumes ; il doit avant tout servir à l'enseignement pratique de notions 
d'agriculture, de botanique, d'arboriculture et d'horticulture ; Cil même temps, il faut qu'il soit 
un jardin modèle où l'on puisse observer les meilleures variétés de légumes et d'arbres fruitiers. " 

C'est en ces termes que la circulaire ministérielle du 17 juin 188:5 définit la destination du 
jardin de l'instituteur, Pour que l'enseignement agricole puisse donner des résultats satisfai­ 
sants, il est, en effet, indispensable que ce jardin soit à la fois une école pour les élèves et un 
modèle de culture potagère et fruitière pour les gens du village. 

Les instructions du Gouvernement en matière de construction et d'ameublement de maisons 
d'école (27 novembre ,J874) portent qu'il y aura, dans les campagnes, un jardin de 10 ares au 
moins, attenant, autant que possible, aux bâtiments scolaires. Cette contenance de 10 arcs est 
un minimum strictement nécessaire pour que l'instituteur puisse établir son jardin dans des 
conditions permettant de le faire servir aux fins indiquées ci-dessus. 
li est donc désirable que les communes agrandissent les jardins de moins de 1 O ares, ou 

qu'elles mettent à la disposition de l'instituteur une parcelle supplémentaire de quelques ares 
prise dans un endroit assez rapproché de l'école. 

Que le jardin confine ou non au bâtiment scolaire, il doit présenter un ensemble de cultures 
répondant à toutes le conditions d'un bon enseignement élémentaire. 
Arboriculture. - li faut d'abord créer, avec le concours des élèves, une petite pépinière 

de sujets à greffer, provenant les uns de semis de pépins et de noyaux, les autres de marcottes 
ou cépées de cognassiers, de doucins, de paradis. Si l'instituteur sait amener les élèves du degré 
supérieur à former une semblable pépinière dans le jardin ou le verger de leurs parents, 
il aura trouvé le moyen par excellence <le propager, pour ainsi dire sans frais, la culture des 
arbres de verger, la plus productive el la plus rémunératrice. 

Avec de la bonne volonté cl de la persévérance, l'instituteur parviendra à réunir dans son 
jardin un choix des meilleures variétés fruitières, les unes des hau tes tiges de verger, les autres 
des fuseaux ou colonnes, des contre-espaliers garnis de cordons obliques ou de cordons verticaux. 
Il ne plantera qu'un nombre restreint de pyramides, parce que cette forme exige trop d'espace; 
il s'attachera plus particulièrement à la culture du pommier et du poirier, tout en réservant 
quelques places pour des pruniers et des cerisiers de choix; il admettra dans les plates-bandes 
quelques groseillers à grappes, taillés en fuseaux ou en boules. 

On ne saurait trop insister pour que les administrations communales fournissent aux institu­ 
teurs les moyens de planter dons la cour de récréation de l'école un certain nombre d'arbres 
fruitiers à haute lige (pommiers et poiriers) et d'établir des cordons verticaux sur l'un des murs 
bien exposé. Ces plantations égayeront la cour de jeux et d'exercices de nos enfants, donneront 
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un peu d'ombre, si agréable pendant les chaudes journées d'été, et fourniront l'occasion d'ap­ 
prendre aux élèves à respecter les arbres et les fruits, tout en augmentant, <lu même coup, la 
série des moyens d'enseignement par l'observation. 

Culture pota9è1·e. - La culture des légumes appelle, aussi bien que l'arboriculture fruitière, 
la sollicitude de I'instituteur. Qu'il n'admette dans les carrés de son jardin que les légumes les 
plus recommandables; qu'il règle avec intelligence l'assolement, la distribution des engrais et 
la succession des cultures; qu'il raisonne tous les procédés dont il fait l'emploi; qu'il veille à 
produire de bonnes semences et qu'il les propage avec plaisir, par l'entremise de ses élèves, dans 
les divers jardins du village; qu'il réserve, enfin, une certaine étendue de terrain pour les cul­ 
tures libres des enfants. 
Es,ais de culture clémonstrative. - L'instituteur, s'il dispose d'un terrain suffisant, pourra 

consacrer quelques parcelles, chacune de 10 à 20 mètres carrés de surface, à la culture rie deux 
plantes agricoles de la région (par exemple : deux céréales; une céréale et la betterave; une 
céréale et une plante légumineuse fourragère), dans le but d'appeler fortement l'attention sur 
les effets des principaux engrais ci sur les produits obtenus par un bon choix de semences. 

En se mettant en rapport avec l'agronome de l'État, l'instituteur obtiendra tous les rensei­ 
gnements propres à faciliter sa tâche. 

Les frais, d'ailleurs, peu élevés, des cultures démonstratives seront supportés par la commune. 
On ne saurait trop recommander aux instituteurs dr- charger les élèves de cultiver en pot 

diverses plantes avec emploi d'engrais commerciaux. 
Le but à poursuivre, c'est de mettre sous les yeux des élèves (et parfois des cultivateurs) les 

résultats de l'application de vérités, de faits bien établis par les essais et les découvertes des 
agronomes; il ne s'agit aucunement d'entreprendre des recherches sur des points douteux. 

Plantes vénéneuses et mauvaises herbes. - 11 y a grand intérêt ù cultiver dans le jardin de 
l'école les plantes vénéneuses et les herbes nuisibles aux récoltes, afin que l'instituteur les ait 
toujours à sa disposition, non seulement comme moyens intuitifs pour certaines leçons données 
en classe, mais aussi pour les causeries occasionnelles dans lesquelles il juge utile de reparler 
de ces plantes lors des visites au jardin. On établira un treillis autour du carré contenant les 
plantes vénéneuses pour empêcher les élèves ?DÜ avoir libre accès. Par mesure de prudence, 
la belladone sera exclue de la collection; l'instituteur fera connaitre cette plante au moyen des 
échantillons de son herbier. · 
Plantes officinales. - On réservera une petite place à un certain nombre de plantes offici­ 

nales très utilisées à la campagne : telles sont l'angélique, le bouillon-blanc, la bourrache, la 
camomille, la guimauve, ln sauge, le sureau noir, la valériane. 

Fleurs. - Enfin, on n'oubliera pas de décorer les plates-bandes d'un choix de jolies fleurs 
rustiques. 

JI ne suffit pas que le jardin de l'école soit établi selon les meilleures règles, il faut que 
l'instituteur y donne un grand nombre de ses leçons, qu'il Ü travaille sous les yeux des élèves 
et qu'il y fasse travailler ceux-ci aussi souvent que les circonstances le permettent. 

Qu'il montre avec empressement et plaisir son jardin aux pères et aux mères de famille, aux 
jeunes gens. La vue de cultures bien soignées, de belles espèces de légumes, d'arbres fruitiers 
vigoureux et bien conduits sera plus efficace pour combattre la routine que les plus beaux dis­ 
cours. C'est par des faits cl des faits concluants qu'il faut amener les gens de la campagne dans 
la voie du perfectionnement agricole. " Je me rappelle, dit on ancien instituteur aujourd'hui 
inspecteur principal, qu'a mon début dans la carrière de l'enseignement, je recommandai à mes 
voisins le semis en lignes; j'eus beau justifier ce mode de semis par des considérations qui me 
paraissaient péremptoires, on haussa les épaules: les interlignes n'étaient-ils pas du terrain 
perdu? EL puis leurs pères, leurs grands-pères avaient toujours semé ù ln volée, et ils se 
croyaient sages en faisant comme eux. Mais, quand ils constatèrent que mes légumes étaient plus 
beaux, plus savoureux, d'un rendement supérieur, ils durent se rendre ù l'évidence des faits : 
ln cause était gagnée; un progrès était réalisé. " 
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PROMENADES A U CAMPAG~F.. 

Jl a été parlé plus haut des avantages que peuvent retirer les élèves de la visite d'une ferme 
bien tenue. Les promenades à la campagne offrent aussi de prêeieuses ressources pour l'ensei­ 
gnement agricole. L'instituteur trouvera l'occasion de donner dans les champs, en face des 
réalités, de bonnes leçons sur les diverses espèces de sols, le drainage, le défoncement, les 
labours, Je mode d'emploi des engrais, les façons culturales, le développement progressif des 
plantes agricoles, la fenaison, la moisson, etc. Et s'il sait associer aux choses de l'agriculture 
des faits d'observation choisis dans le domaine de l'histoire naturelle, il sera maitre d'une 
source intarissable de sujets de causeries pleines de charme et d'intérêt. 

En règle générale, la promenade agricole est préparée en classe par l'indication des choses sur 
lesquelles l'attention devra se porter. Pendant l'exenrsion, les élèves s'appliquent surtout ;i 
veir, ù observer, à comparer; le maitre leur vient en aide par des explications familières limitées 
à ce qui est absolument indispensable; de retour à l'êcole, la leçon est reprise et complétée : 
souvent les élèves sont chargés de rédiger un devoir sur l'objet principal étudié au cours de la 
promenade. 

COLl,ECTIONS A :FOIUIER PAR LES ]d J >]>c >f c ù J F.T PAR LES ÉLÈVES. 

Pour que les leçons d'agriculture données en classe révétent le caractère intuitif qui en assure 
le succès, l'instituteur met sous les yeux des élèves des produits des trois règnes, des choses 
usuelles, des instruments, des images qu'il leur fait examiner- dans toutes leurs parties. li se 
garde bien de conseiller à la commune d'acheter des collections toutes préparées. Avec de l'initia­ 
tive, de ln bonne volonté, de la persévérance, il parvient à créer, presque sans frais, son petit 
musée agricole. Les seuls objets ù acheter sont les images et quelques instruments de physique; 
ces derniers peuvent même, pour la plupart, être confectionnés par l'instituteur, s'il est un peu 
initié au travail manuel. 

Un écueil à éviter dons ln formation du musée, c'est tic réunir un trop grand nombre de 
collections, c'est d'y admettre des choses de luxe, des curiosités plus ou moins rares destinées li 
éclipser l'œnvre d'un confrère ou â émerveiller les visiteurs. De telles fantaisies sont nuisibles; 
il faut savoir rester dans le modeste domaine de l'école primaire, en appliquant la règle : faire 
simple et utile pour faire bien. 

Les enfants s'intéressent vivement aux collections qu'ils ont composées eux-mêmes, ! celles qui 
ont été réunies avec leur concours ; c'est déjà une première raison pour les associer à ce genre 
de travaux ; en voici une seconde plus importante: s'il est utile de faire observer aux élèves une 
collection en rapport avec le sujet d'étude, il est plus profltable encore de les amener à rassem­ 
bler eux-mêmes les éléments de la collection, de leur apprendre â les conserver, à les classer, 
à les disposer avec goût. 

Les échantillons doivent avoir des dimensions qui permettent de les apprécier aisément; on 
rejettera donc ceux qui sont trop petits ou trop volumineux.Les feuilles de carton sur lesquelles on 
les dispose ordinairement ont l'inconvénient de gondoler, de casser sous Je poids des objets; les 
planchettes en bois sont préférables. On fixera les échantillons de telle sorte qu'on puisse facile­ 
menl les enlever el les remettre aux enfants. Ceux-ci doivent non seulement les voir, mais les 
toucher, les manier, les examiner sous Ioules les faces. Les bocaux contenant les graines, les 
engrais commerciaux, elc,,seront fermés par des bouchons pouvant se retirer sans difficulté. Il est 
désirable que l'école possède plusieurs échantillons de chacun des produits à mettre dans les 
mains des enfants. 

On adoptera une classification très simple: ci) règne animai, b} régne végétal, c) règne minéral, 
,l) agriculture, e) arboriculture, n horticulture, quelques subdivisions seront admises dans 
chaque grande catégorie. Les divers objets porteront une étiquette bien lisible. On renouvellera 
fréquemment certains échantillons et l'on remplacera même, de temps en temps, une collection 
tout entière par une autre mieux faite : c'est le moyen de rendre le musée attrayant et d'en 
augmenter l'utilité. 

Voici, à litre de simples renseignements, une liste des ol1jcls les plus nécessaires à I'institu­ 
teur pour les leçons agricoles faites en classe : 
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A. Règne unimal, 
»L Quelques squelettes-types: un petit mammifère (ex.: le chat), un oiseau, une grenouille, 

une couleuvre, un poisson. 
2. Une collection d'images bien faites représentant les principaux animaux domestiques et 

sauvages. 
N. B. Donner la préférence aux planches qui représentent, outre la forme extérieure de 

l'animal, le squelette ou certaines particularités d'organisation UGÜGïè & ê dentaire, estomac d'un 
ruminant, pied <lu bœuf, pied du cheval, ete.). 

5. Petits mammifères empaillés: chauve-souris, musaraigne, taupe, hérisson ; - souris, 
rai, etc. 

4-. Un tableau représentant les oiseaux insectivores du pays. - Principaux oiseaux insecti­ 
vores empaillés (si possible). 

ï»L Batraciens et reptiles conservés dans l'alcool : salamandre, triton ; - lézard, orvet, 
couleuvre, vipère. 

6. Un tableau montrant, en nature, les parties constituantes du corps d'un insecte (ex.: cerf­ 
volant ou lucane, hanneton). 
7. Une collection des principaux insectes nuisibles à l'agriculture. 
8. Une collection comprenant les principaux insectes qui dévorent des êtres nuisibles : carabe 

doré, nécrophore, coccinelle, libellule, ichneumon, grande sauterelle verte, etc. 

B. Règne végétal. 
9. Un ou deux tableaux représentant les formes principales des racines (échantillons en nature 

el dessins). 
1 O. Disques rie bois en grume (poirier, chêne, hêtre, sapin), pour faire comprendre l'organi­ 

sation de la tige des arbres du pays. 
11. Un herbier des principales plantes de la flore locale. 

C. Règne minéral. 
12. Une petite collection de produits minéraux de la localité. - Substances minérales dont il 

est parlé dans le livre de lecture. 

. L Collections pour l'enseignement de notions très élémentaire.~ de physique. 
15. Pil à plomb - Niveau de maçon. - Leviers. - Balances. - Vases communiquants. - 

Niveau d'eau. - Niveau à bulle d'air. - Tube et mercure pour la & êGKÉê de 3! pression 
atmosphérique. - Baromètre à cuvelle. - Baromètre à siphon. - Modèle <le pompe aspirante 
et <le pompe foulante. - Anneau pour montrer la dilatation. - Thermomètre :i mercure. 
Thermomètre à alcool. - Prisme. - Disque de Newton (1). 

E. A gricult,œe pro7irement dite. 
14. Une collection des principales espèces de terre de la zone agricole où se trouve l'école, 

ainsi que des roches génératrices de ces terres. 
115. Une collection d'échantillons d'engrais commerciaux. 
16. Modèles d'instruments aratoires en réduction. - A leur délaut, images représentant les 

instruments aratoires. 
17. Une collection de céréales : plantes complètes recueillies à l'époque de ln moisson, graines 

en bocaux. 
18. Une collection d'épis destinés à montrer les principales maladies produites par les 

cryptogames. 

(') Dans les écoles où 1'011 donne des leçons spéciales de sciences naturelles on ajoutera à cette collecüon : 
Deux barreaux aimentés. - Limaille de fer. - Aii;uille aimantée sur pivol. - Pclile boussole. - llàlon 

de cire rouge ou de résine. - Bâton de verre dépoli. - Pendule électrique. - Electrophorc. - Bouteille de 
Leyde, - l~xcitalPur slmple, - Deux éléments d'une pile électrique. - Electro-aimant - Modèle pour faire 
comprendre le principe du télégraphe. 
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m. Une collection de graines de ln gronde 7K3ïKÉêR 
20. Un herbier des principales graminêes constituant les bonnes prairies. 

P. A rboriculture et horticulture, 
21. Tableaux d'échantillons en nature pour les leçons d'arboriculture : greffes, marcottes, 

productions fruitières, taille et formes diverses. 
251. Les outils de l'arboriculteur. 
25. Une collection de graines des meilleures variétés de légumes. 
24. Pion de distribution d'un jardin potager et fruitier. 
21S. Plans relatifs ù la disposition des arbres dans les vergers. 

G. Animaux tlomrstiqucs. 
26. Quelques images ou photographies de spécimens des meilleures races d'animaux domes­ 

tiques, de poules, à élever dans la région. 
27. Modèles d'une étable, d'une écurie, d'une porcherie, d'un poulaillier établis selon les 

règles de la science agricole. 
5!8. Modèle de l'installation d'un fumier, avec citerne à purin et pompe. 

COl,LECTIONS M FAIRE COMPOSER - Mù LES ï3LÈ <f J L 

Le choix des sujets est très riche; il importe de se tenir à cc qui est utile et simple. 
Voici une liste de collections que les élèves composeront sans difficulté : 
1. Une petite collection d'insectes utiles el d'insectes nuisibles; 
2. Les principales formes des raclnes ; 
5. Une collection de feuilles naturelles, en herbier, pour l'élude des formes importantes; 
4. Un herbier des plantes nuisibles à l'agriculture; 
SL»L Un herbier des principales graminées qui constituent les bonnes prairies; 
6. Un herbier des plantes fourragères dont on forme les prairies artificielles; 
7. Une collection de graines de la grande culture; 
8. Greffes diverses; 
9. Les productions fruitières du poirier; 

1 O. Une collection de graines de légumes, de graines de fleurs; 
11. Les principales espèces de terres et de roches de la localité ; 
12. Une collection d'échantillons d'engrais commerciaux. 

§ 5. ANALYSE . c J.>ROGRAMAIE DE L'ENSEIGNE~IENT AGRICOLE : ÉCOLES PRll!AIRES DE GARÇONS, tCOLES 

. DM. c y>f J . f §f c d f J GENS, É 6 e yf J DE à]yyf JL 

É 6e yf J PRIMAIRES. 

Le programme annexé à la présente instruction a été préparé en application des règles expo­ 
sées au paragraphe 1 ••; son exécution suppose l'emploi des moyens intuitifs qui ont été décrits 
au paragraphe 2. 

Degré inférieur, Aux enfants qui suivent les leçons du degré inférieur, on propose de donner 
une première idée ~ 

A. Des choses du jardin : arbres, plantes, travaux ; 
B. Des animaux mammifères cl des oiseaux, qui sont les uns les serviteurs journaliers, les 

autres d'utiles auxiliaires du cultivateur. 
L'enseignement n'est pas borné aux causeries familières faites au jardin el en classe : on 

s'attache surtout ô montrer comment il faut voir, comment il faut observer les choses. Pour arriver 
plus sûrement au but, comme aussi pour inspirer le hbû ï des occupations du jardinage, on associe, 
dans la limite du possible, les enfants à des travaux faciles. 

Degré moyen. Au degré moyen, le cours prend plus d'importance, tout en conservant un 
caractère de gronde simplicité. Les premiers entretiens ont pour objet les organes essentiels du 
végétal observés sur deux ou trois plantes mises sous les yeux et dans les mains des enfants; la 
structure de la tige de nos arbres, leurs productions à bois et ù fruit sont étudiées tout spéciale­ 
meut. Ainsi préparés, les élèves reçoivent quelques leçons <l'arboriculture: l'instituteur leur 
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apprend le bouturage et le marcottage, leur montre la manière <le former une petite pépinière de 
sujets ù greffer, de déplanter et de planter un arbre de pépinière ; les initie à la connaissance des 
insectes les plus nuisibles aux arbres el· aux légumes, el n'oublie pas de les faire assister aux 
bj é Ééï»b! G de la taille. 

Les premières notions de culture potagère sont enseignées par I'observation méthodique des 
travaux du jardinage, par les explications que donne le maitre à chaque visite au jardin, et, 
enfin, par les petits travaux de culture qu'exécutent les élèves. 

Les leçons sur les animaux comprennent : 
A. Quelques particularités essentielles du squelette des mammifères domestiques, de l'oiseau, 

d 11 reptile; 
B. Des notions très simples sur les grandes fonctions de la vie de nutrition; 
C. Des entretiens sur les principaux animaux domestiques, sùr la poule, sur les petits 

animaux insectivores qui ont droit à la protection du cultivateur , 
Aux leçons et exercices formant Je cours régulier, direct, correspondent des leçons occasion­ 

nelles au moyen de lectures expliquées, de dictées, de problèmes, etc. 
Degré s1ipérie11r. Le programme du degré supérieur embrasse : 
A. Quelques notions très élémentaires de physique indispensables pour l'intelligence des 

leçons d'agrlculture ; 
B. Des notions d'agriculture relatives au sol, aux diverses sortes <le terres, aux labours, à ln 

fumure, aux semis et au choix des graines, aux travaux d'entretien, à la récolte, et, enfin, aux 
animaux domestiques (alimentation et hygiène); 

C. Des notions d'arborieulture et d'horticulture. 
Comme au degré moyen, les leçons directes sont fortifiées et corn piétées par des leçons occa­ 

sionnelles. 

Il eût é ïé fort aisé de rédiger un programme sommaire qui eû t tenu tout entier sur une demi­ 
page; on a cru plus utile de publier un programme qui détermine nettement ln tâche ù accomplir 
et qui montre les voies de l'enseignement intuitif, expérimental et pratique. 

Le programme serait certainement trop long s'il fallait faire correspondre à chacun de ses 
points une demi-page ou une pngc d'un manuel à apprendre par cœur. J\Iais, heureusement, il 
ne s'agit pas ici de réciter le texte d'un livre, mais <l'observer des faits et d'arriver à les com­ 
prendre. Le meiJleur mode de constater les résultats d'une leçon d'agriculture n'est pas de provo­ 
quer des réponses purement verbales, de faire réciler quelques paragraphes d'un traité; cc 
qu'il faut faire, c'est mettre l'élève en présence des collections de l'école, en présence des 
choses au jardin, à Ia campagne, et l'encourager à les décrire, à les expliquer dans son propre 
langage. 

Bien que souvent incomplète pour le fonds et incorrecte dans la forme, la réponse que la vue 
attentive des choses amène sur les lèvres de l'enfant, est supérieure à ce qu'il répète <l'après un 
texte appris par cœur. 

TEllPS A CONSACRER A L'ENSEIGNEAU:NT AGRICOLE. 

La population de l'école el le nombre de divisions d'élèves confiées à un même instituteur 
sont des éléments trop variables de localité à localité pour qu'on puisse déterminer, d'une 
manière précise, le temps à consacrer à l'enseignement agricole. 

11 parait nécessaire de donner chaque semaine le cours régulier au moins deux fois pendant 
la période des travaux au jardin el à la campagne cl une ou deux fois pendant la saison d'hiver. 
Les leçons occasionnelles (lectures, dictées, rédactions, problèmes) reviendront deux fois la 
semaine. 

L'instituteur, chargé seul de toutes les divisions d'élèves, se verra souvent obligé de remettre 
après la classe de l'après-midi les visites au jardin et les promenades dans les champs; il devra 
même de temps eu temps consacrer une partie de ses jours de congé aux travaux pratiques et 
aux excursions. 

li s'imposera volontiers ces petits sacrifices, parce qu'il est convaincu que le succès de l'ensei­ 
gnement agricole en dépend. 
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ÉCOLl!S D'ADULTES. 

La circulaire ministérielle du 29 juillet i887, concernant les écoles d'adultes, prévoit l'orga­ 
nisation, par les communes, de co1tl'S spéciinu» parmi lesquels figure l'enseignement agricole. 
Les dispositions du règlement-type, annexé à celle circulaire, sont donc applicables aux cours 
primaires d'agrleulture pour adultes. 
li ne faut pas confondre ces cours avec ceux qui ont été créés, en faveur des adultes dans 

244- 7b& & K! êG du royaume, p:ir les soins du Minislèl'e de I' Agriculture, de l'Industrie et des 
Travaux publics, el confiés à des agronomes ou à des professeurs spéciaux, L'enseignement dont 
il est question ici est donné par l'instltuteur dans les classes d'adultes du soir ou du dimanche ; 
[ occupe, sous le rapport du degré de difficulté, une position intermédiaire entre celui de l'école 
primaire proprement dite et celui qui est organisé par le Département de l'Agriculture. 
En créant un cours d'adultes, les administrations communales doivent lui assigner un double 

but: 
A. Répéter et compléter les connaissances que les élèves ont acquises à l'école primaire ; 
B. Enseigner aux jeunes gens, par la voie intuitive, les notions scientifiques qui leur sont 

indispensables pour suivre avec fruit les conférences cl les cours agronomiques institués par le 
Gouvernement, et pour lire avec plaisir et profit les livres élémentaires traitant de la science 
agricole et de l'économie rurale. 

Le programme proposé permet de répondre a cette double fin. 
ÉCOLES DE FILLES. 

La loi du 20 septembre 1884 ne rend pas obligatoire l'enseignement des notions de jardinage 
dans les écoles primaires de filles. Il est cependant très utile de donner dans ces écoles et même 
dans les cours pour jeunes filles adultes, des leçons pratiques d'horticulture, parce que, dans 
beaucoup de localités, c'est la femme, la ménagère qui s'occupe des soins du jardin potager. 

Les administrations communales rendront un véritable service aux populations de la cam­ 
pagne si elles veillent à cc que les institutrices enseignent à leurs élèves la manière de former et 
d'entretenir un bon jardin potager cl fruitier, Ott la ménagère intelligente crée des ressources 
variées pour l'alimentation de sa famille. 

La tâche à remplir par les institutrices peut ètre déterminée comme suit : 

RCOLES PRIMAIRES. 

Degré inférieur. - Même programme que pour les écoles de garçons. 
Degré moyen. - l\fêmc programme que pour les écoles de ga1·çons, à l'exclusion de ce qui 

est relatif à la formation d'une petite pépinière. 
Degré supérieur. - Culture potagère. - Animaux domestiques (même programme que pour 

les écoles de garçons). - Choix des arbres fruitiers, soins à leur donner; - cueilleue et conser­ 
vation des fruits. 

Cour» d'adultes. 
Répéter et compléter les notions de culture potagère. 
Soins à donner aux animaux domestiques et à la basse-cour {alimentation et hygiène). 
Notions sur la laiterie et la fabrication du beurre et du fromage. 

§ 4. PnRPARATION DES INSTITUTEURS. l\IESURES D'ENCOURAGE~IENT. 

La plupart des instituteurs possèdent les notions de sciences physiques et naturelles néces­ 
saires pour pouvoir compléter aisément leurs connaissances en agriculture et pour se meure, 
sans grands efforts, en étal d'enseigner à l'école primaire et aux cours d'adultes d'après les 
vues du Gouvernement. 

Certaines parties de la science agricole, telles que l'analyse du sol par la plante, les lois de la 
restitution, l'emploi des engrais dits clti111ù1ues, les cultures démonstratives, l'alimentation du 
bétail, présentent pourtant des difficultés assez grandes pour justifier l'organisation de cours 
spéciaux en foreur des Instituteurs. !\lais, comme plus de huit cents membres du personnel 
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enseignant se sont empressés de se faire inscrire aux cours d'agriculture institués pour 
i 889-i 890, par les soins du Département de !'Agriculture, de l'industrie et des Travaux publics, 
il ne paralt pas utile de recourir à un enseignement spécial, d'autant plus qu'on peut espérer que 
beaucoup d'autres instituteurs suivront les cours en 189f et en 1892. 

A partir de 18!10, les inspecteurs principaux porteront à l'ordre du jour des conférences 
trimestrielles, l'étude du programme el de la méthode de l'enseignement agricole, basée sur les 
présentes instructions. JI ne suffira pas d'expliquer la portée du programme et de commenter la 
circulaire; il faudra que des instituteurs, bien au courant de la nouvelle branche, donnent 
l'enseignement pratique aux êlèves dans le jardin et dans la classe, en présence de leurs 
collègues. 

U a été publié sur la science agricole élémentaire un certain nombre de livres de mérite 
que les iustituteurs consulteront avec fruit pour leurs éludes personnelles comme pour la prépa­ 
ration de leurs leçons. Une liste d'ouvrages signalés à leur attention est insérée à la suite du 
programme. 

Afin de fournir aux instituteurs un moyen de faire constater publiquement leur aptitude pour 
l'enseignement agricole, le Gouvernement se propose d'instituer prochainement un certificat de 
capacité, qui sera délivré K la suite d'un examen subi avec succès devant un jury composé 
d'agronomes et d'inspecteurs de l'enseignement. 

A partir de -1891, les notions d'agriculture seront comprises parmi les branches obligatoires 
du concours des écoles primaires de garçons des localitées rurales. On évitera de poser des 
questions n'exigeant que des réponses apprises plus ou moins littéralement dans les manuels. 

Le succès de l'enseignement agricole primaire dépend, en grande partie, des instituteurs. 
Pour les encourager à mettre leur intelligence, leur bonne volonté, leur dévouement au service 
de cette œuvre de progrès, le Gouvernement instituera des récompenses â décerner à ceux qui 
auront le plus contribué â répandre les notions de la science agricole parmi nos populations 
rurales. 

Programnae de l'en8clgocmeot dc8 notlon8 d'ngrlcoltnre dan8 les écoles 
prlmnlrce1 et le8 cour!I primaires d'adulte~. 

ÉCOLES PRil\fAIRF..S. 

]L LE JARDIN DE L'tcou:. 
1. Montrer et dénommer, dans une série de visites au jardin, les plantes potagères princi­ 

pales, quelques fleurs cultivées, les a rbres fruitiers, les mauvaises herbes, etc.; - donner un 
choix de détails intéressants; - associer, dans la mesure du possible, les enfants à des travaux 
faciles, tels que le sarclage, l'éclaircissage, le repiquage, l'arrosage, afin de fortifier la connaissance 
des espèces de plantes et d'éveiller le go1il du jardinage; - confier, dans Je même but, à chacun 
une fleur, une plante à cultiver en pleine terre ou en pot. 

2. Petites leçons sur les sujets ci-après indiqués ; 
A. Outils du jardinier. - La bêche, la houe, le râteau, le plantoir, le cordeau, la batte, la 

binette, le sarcloir, l'arrosoir. 
B. lTégétaux. - Le chou et la giroflée; - le haricot et le pois; - le pommier et le poi­ 

rier; - le cerisier cl le prunier;.- le rosier et le fraisier; - la carotte et le persil (comparez 
petite ciguë); - la pomme de terre el le tabac ; - l'oignon C4 Je poireau ; - Je blé (froment 
ou épeautre ou seigle) et l'avoine. 
N. /!. - 11 importe de faire observer les plantes dans les principales phases de leur dévelop­ 

pement et de ramener ainsi plusieurs fois pendant la saison l'entretien sur le même sujet. 
C. La chenille et le papillon; échenillage; - le ver blanc et le hanneton. 

JI. LES ANUIAUX, 

Petites leçons sur les sujets suivants, observés, les uns sur des images bien faites, les autres, 
si possible, sur l'animal empaillé : 

44 
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Le chien et le chnt; - la chaure-sourls ;- la taupe et la musaraigne;- le cheval et le porc; 
- le xÏ KÉ et le mouton. 

L'hlrondelle ; - la mésange et la fauvette; - l'alouette et le pinson (insister sur la protec- 
tion des oiseaux Insectivores}; - la poule et le dindon. . 
N. B. - On s'attachera aux particularités les plus remarquables de la forme extérieure, à 

celles qui caractérisent l'animal, en ayant soin d'éviter de reproduire, à propos de chaque sujet, 
des généralités bien connues; on fera d'utiles rapprochements et comparaisons entre les deux 
animaux de chaque groupe. Lo leçon comprendra des détails intéressants sur les mœurs de 
l'animal, sur les services qu'il rend. 

Degrob fllOfCD, 

1. LE JARDIN. 

A. Leçons préparatoi1'es. 
1. Faire observer la germination {haricots, grains de blé). 
2. Étudier sur quelques plantes (froment ou seigle, giroflée, jeune poirier déplanté avec une 

partie du chevelu, etc.) les principaux organes du végétal (racine, tige, feuille, fleur cl fruit): 
description simples et explications familières sur les fonctions de ces organes. 

5. La tige des arbres fruitiers: structure; productions à bois et à fruit. 

B. Premières notions d'arbol'icultul'e. 
1 . Boutures; boutures de fleurs â cultiver en pots par les élèves ! l'école et à domicile. 
2. lUarcplles. 
5. Formation d'une petite pépinière de sujets à greffer : ehoix des pépins et noyaux : soins à 

leur donner; - préparation du terrain; engrais; semis; soins de culture. 
Engager les élèves à établir, dans le jardin ou le verger de leurs parents, une petite pépinière 

semblable à celle de l'école. 
N. B. D'ordinaire, l'instituteur jugera sans doute prudent de ne faire pratique,· la greffe que 

par les élèves du degré supérieur. 
4. l\faniêre de déplanter et de planter un arbre de pépinière (enseignement pratique au 

jardin). 
?5. Faire assister les élèves aux opéralions de la raille d'hiver et de la taille d'été du poirier. 
6. Faire connaitre les insectes les plus nuisibles aux arbres fruitiers. !Uoyens de les détruire; 

échenillage; fumigations; protection des insectivores, etc. 

C. Premières notions de culture pocayère. 
Faire observer les travaux du jardinage les plus importants et un certain nombre de plantes 

potagères dans les phases principales de leur développement. - Donner des explications nettes 
el précises, à la portée des élèves, en s'attachent aux notions les plus utiles pour la localité. 

Assigner, si possible, aux élèves, un espace de jardin où ils cultiveront quelques espèces de 
légumes. 

Montrer les mauvaises herbes; faire sarcler. 
D. l\Iontrer les plantes vénéneuses que l'on rencontre le plus fréquemment dans la localité. 

li. LES ANIMAUX. 

A. Leçons préparatoires. 
1. Particularités les plus essentielles du squelette des mammifères domestiques, du squelette 

d'un oiseau, d'un reptile, d'un poisson. 
2. Notions très simples sur la digestion, la circulation du sang et la respiration chez les 

mammifères. 
B. Leçons SJ>éciales sur quelques animaux domestiques. 

i. La vache (le bœuï), le mouton, le cheval cl le porc : description simple des formes exté­ 
rieures; partleularités cssentielles de l'organisation (ex. : estomac du bœuf, rumination}; nourri­ 
ture (sans entrer dans des détails scientifiques); habltation ; soins d'entretien. 
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2. La poule : indiquer trois ou quatre races recommandables; qualitês ; nourriture; habita­ 
tion; soins; produits, 

C. Petits animaux insectivores que l'agriciiltei,r doit protéger. 
1. Répétition des notions enseignées au degré inférieur. 
2, Montrer les principaux oiseaux insectivores de la contrée (oiseaux empaillés; â leur dêfuut, 

recourir à des images bien faites). - Insister sur la protection ù accorder à ces oiseaux. 
5. Le lézard, l'orvet. 
4. La grenouille, le crapaud. 
ts. Le carabe doré, la grande sauterelle verte, l'araignée, 

]]]L L!CTURl:!S EXPLIQUÉES, DICTÉES, PROBLÈMES, !IIIS EN RAPPORT AVEC LES LEÇONS DO COURS 
I\ÉGULIEI\. 

Degré 8upérleur. 

]. NOTIONS TRÈS Él,ÉMENTAIRES Dl! PHYSIQUE, INDISPENSABLES POUR L'INTELLIGENCE DES LEÇONS 
• D'AGRICULTURE, 

N.B. Cet enseignement sera basé sur une série d'expériences simples faites par le maitre et 
par les élèves. 

1. Quelques propriétés générales des corps : divisibilité, porosité, compressibilité et élasticité. 
2. Le levier. - La balance ordinaire. 
5. Vases communlquants , niveau d'eau. 
4. L'air et l'atmosphère: composition, principales propriétés. - La pression atmosphérique; 

le baromètre; la pompe aspirante. - Les vents. 
tJ. L'eau : sa composition; son rôle dans la végétation. 
6. Observation et explication de quelques phénomènes dus à la capillarité. 
7. La chaleur : son influence sur les plantes et sur la santé des animaux. - Dilatation; 

thermomètre. 
8. L'évaporation. - Nuages; - pluie; -- brouillards; - rosée;- gelêe , - neige; - 

grêle (envisager ces phénomènes spécialement au point de vue de l'agriculture). 
9. La lumière : ses effets sur la végétation. 

]]R NOTIONS D'AGRICULTURE. 

1. Le sol arable. - Le sous-sol. 
2. Les principales espèces de terrains; leurs propriétés essentielles. 
5. Les effets du drainage. 
4. Les labours. -- Description d'une bonne charrue usuelle. - Conditions d'un bon labour; 

ses effets. - La herse, le hersage ; le rouleau, le roulage. 
?:I. La fumure. - Son rôle. 
A. Le fumier de ferme : son importance ; espèces; traitement et emploi. - Utilisation du 

purin. 
B. Insuffisance du fumier de ferme au point de vue de la restitution. - Nécessité de recourir 

à des engrais complémentaires. 
C. Notions très simples sur les engrais complémentaires les plus employés. - Premières 

notions sur les engrais commerciaux dits e11grais chimiques; s'attacher â donner une première 
idée des quatre termes de l'engrais complet. 

6. Les semis. - Choix des semences; semis à la volée; semis en lignes; semis à l'aide de 
machines, avantages. 

7. Les soins à donner aux plantes pendant leur croissance: sarclage, éclaircissage, binage, 
buttage ; effets de ces travaux. 

8. La récolte des principaux produits du sol ; foin, céréales, racines et tubercules; leur 
conservation. 

!J. Les animaux clumesliques. - Répétition des notions enseignées ou degré moyen. 
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Qualités et défauts principaux de la forme extérieure. • - Qnalilés d'une bonne vache laitière. 
- Conseils pratiques sur l'alimentation el l'hygiène des animaux domestiques. 

JII, NOTIONS D'ARBORICULTURE ET D'HORTICULTURE, 

i. Répétition 'des notions enseignées au degré moyen. 
2. Fonctions des racines. - Circulation de In sève. - Fonctions des feuilles. 
5. Exécuter les greffes les plus importantes (1). - Pratique du greffage dans la pépinière. 
4. Formation du cordon vertical, du fuseau, de la pyramide, d'une palmette. 
5. Taille des poiriers du jardin de l'école. 
6. Verger : préparation du sol; choix des arbres; plantations; soins. - Formation de ln 

couronne des arbres. 
7. Cuelllette et conservation des fruits. 
8. Culture potagère. - Faire observer les principaux travaux d11 jardinage. 
Points à traiter spécialement : 
À. Distribution du jardin potager; succession des cultures; entreplantalions; 
B. Enseigner pratiquement la culture de deux légumes (par exemple, en première année, 

carotte el pois; en deuxième année, chou et haricot); 
C. Soins ü donner aux porte-graines et aux semences qui en proviennent. 

IV, LECTURES EXPLIQUÜS, DICTÉES, RÉDACTIONS, PROBLÈMES, MIS f d RAPPORT MD<f 6 LES LiÇONS 

. c 6 e c ù J ù É 2 c y]f ù L 

COllr8 prl01alrel!I d'adQlles, 

A. Leçons prèporetoires basées s1ir 1mc série cl' exph'iencts simples ('). 
1. L'air; sa composition. 
2. L'oxygène : préparation, propriétés, importance. - Combustion. 
5. L'azote : préparation, propriétés; état naturel. 
4. L'eau; sa composition. 
5. L'hydrogène : préparation, propriétés, état naturel. 
6. Premiers principes de la nomenclature chimique : acides, hases; sels. 
7. L'acide carbonique : préparation, propriétés, état naturel. 
8. Propriétés essentielles de l'acide azotique, de l'amm~niaq11c, de l'acide sulfurique et de 

l'acide phosphorique. 
B. Leçons d'agriculture. 

1. Répétition des principales notions d'agriculture enseignées à l'école primaire, spéciale­ 
ment en ce qui concerne le fumier de ferme et son insuffisance au point de vue de la resti­ 
tution. 

2. Engmis. - Notions sur le suifa le d'ammoniaque; - le nitrate de soude; - les phos­ 
phates et superphosphates; - les engrais potassiques. 

l\lode d'achat des engrais commerciaux; précautions ù prendre i laboratoires agricoles. - 
A ppropriation des engrais commerciaux aux cultures les plus importantes. 

5. Notions sur les assolements; règles principales. - Appréciation sommaire de la culture 
dans la région où Gê trouve l'école : progrès à réaliser (u•L 

aIL Animaux domestiques. - . êG conditions qu'une bonne étable doit réunir; aération. - 
Les aliments; leur composition; digestibilité; valeur nutritive comparée; adaptation des 
aliments aux besoins des animaux : production du travail, de la graisse, du lait, de la laine. 

B. Notions de comptabilité agricole : inventaire, livre de recettes et dépenses, livre de 
denrées renseignant les entrées et les sorties, 

Bruxelles, le 1 b février 1890. 
Le .bfinistre de l'Intérieur ~t de l'instruction publique, 

J. D&-VOLDER. 

U1• 0.-elîe ê! fente, greffe en couronne, rrreffe par approche, g-rrlfe en é 7KGGb! L 
(
1
) Ces leçons ne doivent être confiées qu'à des instituteurs initiés aux manipulations que nécessite ta 

préparation des rraz. 
U� • Prendre l'avis de l'ingénieur a{lricole de l'Jttal dans la région. 
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Liste d'ou11ra9es sur l'a9ric11llure, l'arboriculture et t'hortiwlture, que les instituleu1·s peuvent 
consulter avec {mit pour leurs études personnelles et pour la préparation de leurs leçons. 
1. Burve11ic/i (F.). - La culture potagère à la portée de tous. 1 \'OI. in-Iê, avec saI1O1 figures, 

2• édition. - Gand, Ad. Hoste, éditeur. Prix, Cr. 5-1:10. 
2. Id. - Yolledig handboek over groententeelt, inbegrepen de broeiing onder glas en de 

teelt voor handel en uitvoer. 2° uilgave, met 24-7 figuren 1 boekdeel in-i S, - Gent, bij 
Ad. Hoste, uitgever. Prijs, fr. 5-1:10. 

5. Id. - Practische aanwljzingen over den snoei der Iruitboomen. - 6• uitgave, met 
,09 houtsneeûguren, - Gentbrugge, bij den sehrijver. Prijs, 5 francs. 

4. Demseau» (A.). - Manuel d'agriculture générale. 2• édition. - Namur, Lambert-De 
Roisin, éditeur. Prix, fr. 5-!SO. 

:S. Id. - Éléments d'agriculture générale à l'usage de l'enseignement primaire et de l'ensei­ 
gnement moyen. - Namur, Lambert-De Roisin, éditeur. Prix, i franc. 

6. Id. - Emploi en agriculture du nitrate de soude. - Bruxelles, G. 1'11.~yolez, éditeur. 
Prlx, fr. t-25. 

7. De Calmvé. - De meststoffen ê! h unnc oordeelkundige aanwending in den heden­ 
daagschen landbouw, met bijzondere inachtneming hunner behandeling, waarde, samenstelling 
en vervnlschingen. - Uilgever, De Caluwë, Sint-Amandsberg bij Gent. Prijs, 4 frank. 

8. de Kerchove de Denterghem. - Catéchisme de laiterie. 2• édition. - Gand, A. Hoste, 
éditeur. Prix, fr. HSO. 

9. de Kerchove,le Dente,-ghem. - Handboek voor melkerij. - Gent, Ad. Hoste, uitgever. 
Prijs, fr. 1-lS0. 

-10. Dubois(A .). - Histoire populaire des animaux utiles de la Belgique. - Nouvelle édition. 
- Bruxelles, Ad. Mertens, éditeur. Prix, fr. 1-71:1. 
H. Dulmdle (l •• ). -- Cours d'arboriculture fruitière. - 4e édition. - Braine-le-Comte, 

A. Lonnia, imprimeur. Prix, fr. 5-?50. 
12. Eeckhout (/,.). - Practische begrippen ovcr landbouwchimie en over kunst- en andere 

meststoffen. - Gent, J. Vanderpoorten, 1889. Prijs, 1 frank. 
i5. Fouquet. - Entretiens sur l'agriculture. - Bruxelles, G. l\fayolez, éditeur. Prix, fr.1-2?5. 
14. Gillekens. - Trailé de la taille et de la culture des arbres fruitiers. - Bruxelles, Lebègue 

et 6 1œR éditeurs. Prix, a francs. 
1 ?5. Laurent. - Cinq conférences de physiologie végétale données aux agronomes de l'État, 

en J 887. - Bruxelles, G. l\fayolez, éditeur. Prix, 1 franc. 
t 6. Leblanc (Reneî- - Les sciences physiques â l'école primaire et dans les classes prépara­ 

toires. - Leçons de choses expérimentales. - Physique et chimie, 1 vol. de 451 pages. - 
Paris, librairie classique d'André Guédon, rue Seguier, n° -15. Prix, fr. 5-150. 

17. Id. - L'enseignement manuel et expérimental. - Revue mensuelle d'enseignement pro­ 
fessionnel primaire. - Paris, Gedalgc jeune, libraire-éditeur, rue des Saints-Pères, ! ° 75. - 
Prix de l'abonnement annuel pour la Belgique, a francs. 
N. B. La deuxième année, qui a commencé le 1 "' octobre ·J 889, contient d'excellentes leçons 

expérimentales sur les notions scientifiques servant de base à l'agriculture. 
18. Pamart (E.). - Notions d'agriculture el d'horticulture à l'usage du cours moyen et du 

cours supérieur des écoles primaires. - Paris, G. Masson, éditeur, boulevard Saint­ 
Germain, n° 120. Prix, fr. 1-2~. 

19. Peiermonn (A.). - La composition moyenne des principales plantes cultivées, -Tableau 
in-plano en couleur. - Bruxelles, G. Mayolez. Prix, fr. 2-50. 

20. Itl. - Le même tableau en flamand. Prix, fr. 2-1:i0. 
21. Id. - La composition moyenne des matières fertilisantes du commerce. Tableau in-plano 

en eouleur. - Bruxelles, G. "Mayolez. Prix, fr. 2-50. 
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22, Peiermtmn. (A.). - Le même tableau en flamand. Prix, fr. 2-50. 
25. Le$plantes et les e11grai.1. - Dialogue entre un instituteur et un paysan. - Bruges, 

Deselée, Dehrouwer et C1•, éditeurs. Prix, 1 franc. 
24. Proos: (A.). - ~Januel de chimie agricole et de physiologie végétale et animale appliquées 

à l'agriculture. - Louvain, A. Peeters-Ruelens, éditeur. Prix, :1 francs. 
s� L Rit:iAre (G.}. - ù é GK& é ?êG conférences agricoles sur les engrais chimiques, leur emploi, 

leur efficacité, leur contrôle. - Paris, Léopold Cerf. Prix, 1 franc. 
26. SJ>ruyt(H.). - Le jardin potager. Traité complet de la culture des légumes en pleine terre 

et cultures forcées appropriées au climat de la Belgique, 4e édition. - Bruxelles, Lebègue et Cl•, 
éditeurs. Prix, ?S francs. 

27. Id. -- Traité élémentaire d'arboricullure, d'agriculture et d'horticulture, à l'usage des 
écoles normales et des écoles primaires. - Bruxelles, Lebègue et Cl•. Prix, 5 francs. 

28. Swarls (Tl,.). - Principes fondamentaux de chimie à l'usage des écoles moyennes et de 
l'enseignement normal primaire. - Gand, Ad. Hoste, éditeur. Prix, :ÉL 2-25. 

29: Jcl. - Grondbeginselen der scheikunde voor Inger, middelhaar en oormaal onderwijs. - 
Gent, Ad. Hoste. Prijs, :ÉL 2-2~. 

50. Wt19ner (J.-Ni.). - Malhémat.igues et comptabllité agricoles. !Uanuel à l'usage de l'ensei­ 
gnement et <le 1•11griculturc, l fort volume. - Bruxelles, G. i\Jayolez. Prix, 7 francs. 

51. Warington (R.). - La chimie à la ferme. Manuel de chimie et de physiologie appliquées 
aux plantes agricoles et aux animaux domestiques. - Traduite de la ?;e édition anglaise par 
Paul de Vuyst et Pierre Wauters. - Bruxelles, Marolez (G.), éditeur. 1889. Prix, fr. 2-715. 

:52. Wariage. - Précis d'extérieur du cheval cl d'hygiène des animaux domestiques. - 
Namur, Lambert-De Roisin. Prix, fr. 2-50. 

55. lVolff(l~.). - Alimentation des animaux: domestiques. Traduit d'après ln 15• édition 
allemande, par Ad. Damseaux. -Nouvelle édition. - Bruxelles, G. l\fayolcz.1888. Prix, fr. 5-~0. 

54. Id. - L('S engrais. Traduit d'après la 10• édition allemande! par A<l. Damseaux. - 
Nouvelle édition, 1887. - Bruxelles, G. Mayolez. Prix, rr. 5-150. 

Les Instituteurs des communes rurales sont h1vltés à ~uhre, autant 
que poe11dblc, les conr8 élémentaires d'og•lcultnre pour les adultes, 
org1ull8é8 en vertu d'un nrré•é royal d1110 novembre 1888, contresigné 
pat• le ltll11itttre de l'.t.r.;ricolture, de l'lnduc11tric ••t des TraTaux pnblic8. 
(Circulaire aux inspecteurs principaux de l'enseignement primaire, n° U.626.) 

.5 déce,nbre :1888. 

§c e dJ ]f c ù L'INSl'tCTEUR, 

Par arrêté royal du 10 novembre dernier, M. le l\linistrc de l'Agriculture, de l'Industrie et des 
Travaux publics a organisé, dans un grand nombre de communes du pays, des cours élémen­ 
taires d'agriculture pour les adultes. 

Alon honorable collègue pense avec raison qu'il serait désirable d'y voir assister les institu­ 
teurs. 

Ces cours présentent surtout de l'intérêt pour les instituteurs des écoles ~rimaires des 
communes rurales qui, aux termes de l'article 4 de la loi scolaire, sont tenus d'enseigne!' des 
notions d'agriculture. Ils leur offrent une précieuse occasion d'accroitre ?é! G cette branche 
leurs connaissances théoriques et pratiques, cl de se perfectionner dans l'art d'en mieux vulga­ 
riser les principes êlérnentaires. 
Je vous prie de bien vouloir inviter sans retard les inspecteurs cantonaux, placés sous vos 
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ordres, à engager les instituteurs des écoles primaires des communes où les cours se donnent et 
ceux des communes voisines à en suivre avec assiduité toutes les leçons. 

Il me serait agréable d'être informé de la suite que la présente circulaire aura reçue. 

Le Ministre de l'Intérieur et del' Instruction publique, 
DEVOLDER, 

tJtlllté poar les lastHuteo•• de fNqaenter le8 eoa•• élémentaires 
d'a,rlcnltnrc, lue&Unés récemnient pllr le ltllnbtre cle I' A.grlcultnre. 
(Circulaire aux inspecteurs principaux de l'enseignement primaire, n• 15969".) 

-t • octobre 1188111, 

]',foNSIEUR L'INSPECTEUR, 

M. le lllinistre de l'Agricullure, de l'industrie et des Travaux publics a, par un arrêté du 
;;o août dernier, institué ?ê nouveaux cours élémentaires d'agriculture pour adultes. Ces cours, 
dont le nombre a été considérablement augmenté, seront donnés à partir de la seconde moitié 
d'octobre jusqu'au mois de mnrs 1890. 

Déjà l'année dernière, lorsque mon honorable collègue organisa pour la première fois des 
cours de l'espèce, je fis ressortir, dans la circulaire que je vous adressai, l'utilité pratique 
qu'ils présentent pour les instituteurs des communes rurales, tenus d'enseigner des notions 
d'agriculture. 

Je vous prie d'inviter de nouveau les inspecteurs cantonaux sous vos ordres, à insister 
auprès des instituteurs pour qu'ils assistent en grand nombre aux leçons d'agriculture 
annoncées. 

Mon Département étudie un ensemble de mesures relatives à l'enseignement de l'egrieulture 
dans les écoles rurales. La création d'un certificat spécial d'aptitude à l'enseignement agricole 
primaire, rentre dans ces mesures. 

Une fréquentation assidue des cours dans lesquels des personnes compétentes traitent généra­ 
lement de toutes les branches de l'agronomie, facilitera grandement aux instituteurs leur prépa­ 
ration à l'examen conduisant au certificat d'aptitude. 

Vous trouverez: ci-annexés des exemplaires de l'arrêté instituant les cours el déterminant 
les conditions d'admission. 

Veuillez, Monsieur l'inspecteur, m'informer de la suite qu'aura reçue la présente circulaire. 

Le .Ministl'e de l' Intérieur et de l' Instruction publique, 
DEVOLDEI\. 

- 
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XVII. - Relevé indiquant : a) le nombre des écoles primaires communales, adoptées cm 
même date; 7• la population scolafre au 

DBIGNATION 
NOMRRE 

n]œœ 
ÉCOLES PIU.IIA É! GG 

Nombre des membres du persoMel enseignant. 

IIOM.\IES. FE.IIMES. TOTAi.. 

. l i\ou _ ;\on . 1 ~u11 
DES § ;ci . 01plômt1. dil'lômts. lloplomlos. diplômt•• D1pl6111k. ~divlolllh. 

DES 1 èI i ~ Y Y i -~ Y 
rmorls d'inspection ê B è ï On 1- in ~ .; g f ~ ~ ~ .,; ~ - 

PROVINCES 1 œLœ OOR :â b Rè .Eo O" S 8»TOR GI Iè êI Iè è · G I œ œ œ 1 OOR 0 •• r:; ·- nB · I OLL è:) :.. b:: ..,, - - pnnnpa e. b o. ..:i ëi ..J .;; j :.:: ~ ;:: ..:i ë; b 
C. ;x: :::: â:"'"~ " 

1~ Éeole8 primaires 

{ 
Anvors. 

Anvers , • · • · · · · Malines. 

Totaux. 

{ 
Bruxelles. 

Brabant. · · · · · · · Louvain. • 

Totaux. 

{ 
Drugos. 

Flandre occldentale. · Courtrai 

Totaux. 

{ 
AloJI. , 

Flandre orientale • • · GaJtd . 

Totaux• 

Hainaut { 

Charleroy. 

Mons .. 

Tournai. 

Totaux. 

­ 
[ KÜ LL 

Liège. · · · · · · · · Liège . 

Totaux. 

Limbourg. . . . . . . : Hasselt. 

{ 
Arlon, • 

Luxembourg · · · · • Marche. 

Totaux. 

\ Dinan! , 
Namur • · · · · · · · } Namur. 

Tolaux. 

Le Royaume. -Totaux gènèraux. 

38 33 us 103 309 L 5 . 225 2 3 . 5:Jt z ) . 
us 20 56 108 IM . 6 . ( OB 5 LL . zu 5 8 . 

II -- -- -- -- - -- - -- - II - -- - -- - 70 53 ss 211 474 . 3» . 2'.14 7 u . 768 7 u . - - -- - -- -- -- - - - -- - - -- -- - 65 50 112 236 ti13 . 43 . I1) s u 56 . 1,093 3 99(') . 
11u 104 153 3i0 40/I . ) . i81 1 s . 59,; 7 10 L 
-- -- II -- II · - -- - -- -- -- - II - -- - 178 163 26~ &16 1,021 L S]3 . 650 IIJ $8 . 1,600 10 109 . II - II - - - II - II - -- - - - - - 18 15 102 135 1113 . 1 L � X 5 1 . O1� s 5 8 œ 

22 ]3 61 S3» 151 8 3 . ul ( . . l88 6 3 . II -- -- -- II - -- - -- - -- - -- - -- - 40 26 163 229 uèa . 10 . 96 3» l . 4~ ]3 3» . - - - - -- - -- - - - -- - - - - - 25 17 147 180 276 L 29 œ 57 œ 6 . 333 . 35 . 
28 us 73 133 s� s . 31 . 225 . ( . 477 . 37 . 
-- -- -- -- -- - -- - II - -- - -- - -- - 

53 49 220 322 5:?8 L 60 . s) s . 12 L 810 . l s . - - -- -- -- - -- - -- - -- - -- - - - 145 1au 58 ua( 366 L 13 L J ] u 4 4 817 u 17 œ 143 137 55 335 324 . 20 . sa( u 1u . 570 u uu . 
107 101 au 251 216 8 20 L ir,3 � u 1 3;9 � 23 1 -- -- -- -- -- - -- -- -- - -- -- -- - -- - 305 381 156 932 ~06 . 53 . 660 li w 5 1,566 Il 73 � -- - -- -- -- - -- - - - -- - - - - - 127 130 ll3 ul 9 370 . a . su� s s L 605 2 6 L 
101 101 109 u11 ~50 . 12 L 329 • 1u œ 7i9 . 25 . -- -- -- -- -- - -- - -- - II - II - II - 
2211 231 22~ 681 820 . 16 . � ( a s 1~ . 1,384 2 u1 . -- - - - - - -- - -- - - - - - - - 16 15 103 139 us . u L 36 . . . 181 . 3 . - - - II -- - II - - - - - -- - - - 51 50 114 215 168 . 20 . n � 2 . 240 � 22 L 
25 24 1411 18!1 If il) L 8 . us 1 . . 102 1 8 . -- -- -- II -- - -- - -- - -- ·I --- - -- - 
?6 74 254 4M 3'.!8 . Z8 L 10~ ( 2 . 432 ( 30 L - - - - - - -- - RI - - - II - -- - 49 48 112 s9P 168 . 2 L 50 6 2 s 218 ( a s 
P1 88 116 29.~ 269 . 3 L 127 a J 2 u9( 4 a 2 -- -- -- -- -- - II - -- - -- - -- - -- - 

140 136 ss) � 9a aul . � . 8> u è 614 10 8 4 - ~1~ - - TOTT OT - 1,106 1, us 5,003 . sul œ 114 P . ,fl85 � l uS[ 9 

(') Les Instituteurs et les ins1itu1rices non diplomés, en fonclion dans les écoles de Bruxelles, sonl d'anciens éléns dn cours normal 
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subsidiées au 5i décembre i888; b) le nombre des membres du pe1·sonnel enseignant à la 
50 juin i888 et me 5i décembre suivant. 

- I ] 
POPULATION AU 51 DÉCEMBRE. 

33 POPULATION AU 50 JUIN. è -;: LLL 8 LLœ ;: -~: -~ Lœ 8 LœL e~ 
LL» i~~ LL» 

r LLL 
Ê y É <f J 2 ù M>c ]>J L É yÈ <f J - MXMd>J L ◄ "' - 0 É y È <f J 2 ù M>c ]>J L É yÈ <f J - MXMd >J L n O ) Irç 

" ê; i ~ 
8D 

ë ë.i":ëi 
·W è è ·;:: -~ è 8D8 f ·::; E ê ID" Oê z I 9 »3O 8DRO 9 D~ ~ e "" 1 ·W LL 8 LL S• -0 Cl:()~ è LR èLR .,; .,; ..; ..; "t>~ë:; 

C ,,; ..i ,::: ri .i ~ ~ .§:: C: i .i C: .;. .i ~ f g:.: 
9 

è ◄ 9 n n " 'Z 0 n 0 8D ◄ n LLRr (>, •• :D •• •• 9 OR 8D •• 0, t- •• ë Ü LL è œLLL LLL 0" 8D è 9 LLL 0 0 ~ = 88 3»O 9 8D »»T 0 9 z: nS• •• nS• •• •• 8D ULS• •• ULS• •• •• è è 

commuuales. 
12,071 8,!l:11 '.!0,008 :?,355 703 3,056 23,966 28,266 12,852 9,226 22,078 2,418 120 3.138 25,216 28,5~ 

7,615 4,S67 12,182 1,709 680 2,38Y H,571 11,431 8,344 4,830 13,180 J,8(1-J 715 2,524 l~,704 18,166 

--- --- --- --- --- -- --- ---- --- --- --- --- --- --- --- --- 
19,666 13,404 33,090 4,064 1,383 5,447 3ô,537 35,697 '1,l9ô 14,062 35,2~!1 ~,~:!7 1,435 5,66:! 40,920 46,716 - --- --- - - - - - - - --- --- --- --- --- - 
28,838 21,728 50,565 !,180 502 1,682 52,248 58,983 30,027 22,ts22 53,749 J ,25i 535 1,789 5~,535 59, 7411 
19,868 13,6116 33,474 685 561 1,446 34,1110 44,162 22,493 15,187 37,680 932 530 1,462 39,142 4:S,351 
--- --- --- --- · II -- --- --- --- --- --- --- --- II · --- --- 
48,706 ~,334 84,ùlO 2,085 1,063 3,128 87,168 103,145 53,420 38,009 01,429 2,180 1,065 3,251 94,680 103,100 - --- --- - --- - - ---- - --- - - --- --- - - 
l>,564 3.049 8,613 1,870 G"• 2,542 Il, 155 9,909 6,144 3,207 9,351 2,0ï8 785 2,863 12,214 9,934 

,_ 
5,001 1,1167 6,668 1,608 439 z, 137 8,805 11,2111 6,7M 1,615 7,366 2,003 449 2,452 U,818 13,208 --- --- --- --- --- --- --- ---- --- --- --- --- --- --- --- --- 

10,5~ 4,716 15,281 3,568 1,111 -i,679 10,11r.o 21,200 11,895 4,82!? 16,717 4,0lll 1,234 5,316 2Z,0l2 23,142 - - - - - I LL - - - - --- --- --- - --- - 13,8:,2 5,8:27 19,679 2,152 607 2,759 :?2,438 32,831 16,021 6,356 22,377 2,243 647 2,600 s � 1S& l 34,760 
10,867 6,296 17,163 2,297 1,609 4,106 21,21;9 38,113 12,214 6,4!lli 18,?!3 2.622 1,IJ73 4,595 23,3U8 40,131 --- --- --- --- --- --- --- ---- --- --- --- -- --- --- --- --- 
24,719 12,JZJ 36,642 4,419 2,416 0,865 43,707 7ù,944 28,235 12,Fl55 41,090 4,805 216:!0 7,485 48,575 74,891 - --- - - - - - - - - - - - --- --- - 18,048 13,085 32,031 J,:!!JZ 1,093 2,390 34,421 39,371 19,137 14,832 33,%9 1,310 1,048 2,358 36,327 40,9311 
15,802 12,9il6 28,768 1,01!4 830 1,924 30,692 36,596 17,840 14,197 32,0Jï 1,081. 644 1,926 33,963 36,817 
9,~79 6,0W 16,538 J ,537 1,135 2,672 19,230 24,3411 IJ. 170 7,747 18,923 1,683 1,148 2,831 21,751 23,36~ --- --- --- ·--- --- --- --- ---- - --- --- --- --- --- --- --- 

43,427 33,930 77,3~7 3,923 3,(163 6,9"!6 84,343 100,316 48,153 36,776 84,9~9 4,075 3,040 7,115 92,044 IOl,121 - --- --- - --- - - - --- - - --- - --- - - 16,692 13,675 30,367 1,652 1,299 2,951 33,318 37,763 18,304 14,813 33,117 1,788 1,351 3,139 36,256 38,875, 
16,329 14,534 30,863 2,632 :?,271 4,903 35,766 32,572 17,173 14,878 32,051 2.,807 2,400 5,20ï 37,25,8 3S, 848 - --- --- --- --- --- --- ---- --- --- --- --- --- II --- --- 
33,021 28,209 61,230 <i,284 3,570 7,854 69,084 70,335 35,477 29,691 65,168 4,595 3,751 8,346 73,514 74,723 -- --- --- - - - - - --- - --- --- - --- - --- 4,2$7 3,050 7,307 1,269 921 2,190 9,497 11,083 5,243 3,534 8,777 1,285 993 2,278 11,055 ll,366 --- --- --- --- - · I - - --- - - - --- - - --- 3,2S5 2,325 5,590 2,071 1,637 3,708 9,298 6.917 4,207 2,827 7,034 2,492 1,856 4,348 ll,382 7,465, 
3,0SS 2,299 5.384 775 523 1,298 6,682 7,518 4,115 3,040 7,164 1,0~ 701 1,725 8,859 7,666 
--- --- --- --- --- --- --- ---- - --- --- --- --- --- --- --- 
6,350 4,624 I0,974 2,846 2,160 5,000 15,980 H,495 8,122 5,870 14,198 3,516 2,557 6,073 20,m 15,131 --- - - - --- - - ---- - - --- - - --- - - 4, 19?. 2,772 6,964 805 463 1.268 8,232 8,906 4,809 3,ua 7,957 ) s) 531 1,359 9,316 9,118 

10,107 5,680 15,7B7 l, ns 558 1,676 17,403 20,758 11,189 6,067 17,256 1,201 548 l, 74\1 19,005 22,730 --- --- --- --- --- II --- ---- --- --- --- --- --- --- --- --- 
14,WII 8,452 2!,751 1,923 1,021 2,9U 25,69, 29,66-! 15,9<.JS 0,21:; 25,213 2,0~0 1,079 3,IOS 28,321 31,84~ - - - --- - - - - - - - - - - - - !05,Q3/J 143,842 3.S,872 28,391 16,708 45,099 3!13,U71 466,8'10 227,939 154,810 382,779 30,859 17,774 48,633 ~31,412 482,038 

privé de la ville, munls du eeruûcat de capacité délivré sous le régime de la loi du 25 septembre i842. 

46 
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de ° mùf db&{ Éê ?êG &ê&{ ÉêG ?K j êÉGb! ! ê3 ê! Gê3h! L»! ïL de, D~SIGNATION 
tCOLES Plll.11.llRES. 33e ° ° f J L àf ° ° f J L TOTAL. 

d b! Non d b! ..; Dipl6111és. dlj>l6més • l>ipl6mé,s diplôméu, l>iplomés. ~lpfûmés. . f J »O v, RI 9 è '° ~ .,; :d Bn è 
œLL è è 

. f J LL ë è nS .,; 8D .,; rtuoru füspedioa 8D •• " ,,; 7LB VI C,) 8D ri = .,; ;:, ïoO• L Lè LLR 
7LB LOT ::, " E = LLR è C,) 9 è <) ·s::, œLL LR 

D»TOO D:K " :el ;€:i :,... è -;;; PROVINCES. LL 9 •• 8D 8D -~ :,... ·G 8D pri■cipalt. ë A. è ë:i ~ ~ 8D l'O è è è è é:i s::. :X: TOOO è <) ~ a: a: 1 a: O} O 

Année 

è
9 Écoles primaires 

{ 
Anvers. • · · ' 

Anvors • · · · · · · Malines • • · · 

'totaux. 

Drabaut . . . . . . • { Bruxelle, 
Louvain . 

Totaux •. 

{ 
nrugos •• 

Flandre oecideat11le 
Courtrai. 

'folaux •• 

Flandre orientale . . 3 

[ é»! éKï L L L L L œ ] 
Alost .. 

2 é! ? Lœ 

>bïéKYL 

Charlcroy . 

Mons,. 

Tournai 

Totaux. 

j [ KÜL · œ 
Lillge . · · · · · · · l Liège • · 

Totaux. 

Limbourg . . . . . . : Hasselt .. 

{ 
Arlon · · · 

Lllliembourg. • · · · Marche. · · 

'l'otaux 

{ 
Dinant. • · 

Na111u, • • · · · • · · N~mur. • · 

1'otaux .•. 

Le Royaume. - Totaux généraux 

24 37 16 11 81 . 23 œ G6 ul ( 60 136 37 s) 60 
2! 48 38 110 75 1 19 L 28 4~ 6 54 103 46 2l 6i -- -- II -- -- - -- - -- - -- - ·I I - -- - 
48 S5 64 187 1~6 1 42 L ( u ) s 10 114 2l9 83 52 114 -- -- II -- - - -- - -- - -- - II - -- - 
( 33 16 f,7 !?J u 4 . 3i a( 20 49 55 46 24 49 

14 43 10 73 31 3 ) 2 ) 39 1 47 39 as 9 49 
-- II -- -- -- - -- - -- - II -- -- - -- - 

s\ 76 32 130 52 u 12 2 42 è ?! 96 Ol 8.'l 33 P) -- -- -- - -- - -- - -- - - - -- - -- - 44 61 ua 139 88 l su 7 4 107 u 103 02 108 26 110 
51 l s 17 146 109 3 23 5 12 91 ]3 71 121 97 34 76 -- -- -- II -- - -- - -- - -- - -- - -- - 

101 133 51 s) � 197 œ 46 12 16 !01 14 174 213 Se é 60 1) 9 -- - - -- -- - -- - - - - - - - - - 36 77 32 145 93 1 36 a :?2 58 12 122 us 59 a) 126 
38 50 21 109 ï8 1 :?6 s 21 38 4 ( u 102 3!) 30 6!> -- -- -- · I I -- - -- - II - --- - -- - -- - 
74 127 53 25-i 1:1 2 ( s 6 46 116 16 185 217 KG 78 191 - -- -- -- - - -- - -- - -- - - - - - ( 26 3 35 §e 2 . 2 6 19 2 19 16 -21 s 21 

a 28 a 35 7 2 3 l 4 2:? L 24 ]3 211 u 15 
� 22 1 2B 7 8 s L 2 ]3 1 25 P JI u 25 -- -- -- -- -- - II - -- - II - -- - -- - 

15 76 8 SRS3 24 4 � 3 12 52 u 6~ 36 56 8 71 -- -- -- -- -- - -- - -- - - - -- - -- - 
D 14 ( 24 ( . . 8 � 17 1 14 3» 17 1 14 

•i• 12 15 37 su s . s 19 ( . 7 al 8 . P -- -- II -- -- -- - II - -- - -- - -- - 
14 26 21 61 34 s L 2 24 su l 21 58 25 1 su -- - -- -- -- - -- - - - - - -- - -- - :?li 35 ) a l'7 IW u 16 7 16 30 8 19 136' 33 16 26 - II -- -- -- - - - II - -- - -- - -- - I'.!. 21 44 î1 a� . 3 . ( 15 . D3» 51 15 s :?I 
) 20 61 89 62 s 1 1 9 ]3 1 P 71 13 u 10 -- -- -- -- -- - -- - II - -- - -- - II -- 
21 41 10!1 166 107 s a 1 15 26 1 30 112 28 5 u1 -- -- -- -- -- - -- - -- - II - - - -- - JI 42 su l ( 27 s 1 1 JO 2i . 21 ul 29 1 22. 
12 60 12 ) a 18 3 8 u 19 44 8 a• 37 al . ul -- II -- -- -- - -- - II - II - -- - -- - 
su 102 35 · 160 45 5 1 a 29 71 ]3 55 l a 76 1 59 - _._ - -- - - -- - -- - -- - -- - -- - 345 701 443 1,489 906 s( 188 37 s) u ( ( 2 06 7~1 1,189 61l2 25i 799 

1• Écoles primaire• communales. . • . .. 

2" École, prlmalres adoptées ou subsidiée.s. 

•roteux ..•• 

1,196 1,11.s 1,704 4,028 5,003 œ sul œ 2,882 57 114 0 7,b85 57 351 P 
3~5 701 H3 1,480 906 s( 188 37 s) u 666 66 762 1,189 602 254 1:)9 -- II -- -- -- - -- - II - -- - -- - -- - 

l,!'>40 1,829 2,10 &,617 &,000 26 a\ ( 31 3,165 l su ISO 771 9,074 749 60~ 808 

IlÉtilPITIJL.lTION 
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- e - c yM>§e d Mc � 9 JUIN. 

É y È <f J 2 ù M>c ]>J L É yÊ <f J - MoD œ LoSoD>J L 

... 1 1 . 1 ..• 1 1 L - . è I . è & ~ ◄ & ~ ◄è " è œL = ~ 
(3 ëi: ~ ~ :.: ~ 

1 LL -: è ' _..:..::_=~.-----,~• ïH 1I LRR œLL 
TT» 
Cr., ïLR 
.!! B;i ;-;tg 
èïT 
2 R7Rè 
§»Lè­ " è C::, ËI" = :-:. 

POPULATION AU Si DÉCEMBRE. 

Ê y Ê oDf J 2 ù M>c ]>JL Ë yË <Lf J - MXMd >J L 

è g_i L» 

1 1 1 

.,; 

1 

.i 
9 : ~ 8D LRL •• LL c.: 9 è 0 8D nRT• f n 1- 

adoptées ou subsidiées. 
5,ou; 6,M3 11,869 868 1,6!.9 :?,5:!7 l~.396 15,451 6,089 7,056 14,075 è 1,701 2,6:?! 16,696 16,716 

aR( E9 6,800 11,486 1,183 2,,1~ 3,301 l~,793 H,76l 4,6!18 7,!w.l •~.187 1,100 2,163 3,3:!3 15,510 14,9SJ 

--- --- II --- II · · --- --- ---- --- --- --- --- --- --- --- - 
9,711:! 13,653 ?l,JM 2,051 3,763 5,83' :!9,169 30.218 10,981 IS,:?75 26.:!62 :?,OSO 3,861 5',9H 3?,?lld 31,697 - --- - --- --- - --- - --- - --- --- - - --- - 
1,993 5,S!l'J 1,W l!17 93'? 1, l:?!I 8,715 9,078 ?,l7S 6,147 8,32? 211 94:i 1,156 9,478 6,8:?S 

2,188 4,924 7,112 133 39:J 5:!G 7,638 i,~2 :?,3.l7 5,70'.! 11,039 142 365 � sl 8,560 7,4:?9 

--- --- --- ---- --- --- -- ---- --- --- --- --- ---- --- --- --- 
4,181 111,517 14,œs 330 1,l~ 1 ,ll!>5 16,353 JG,360 .,512 ll,6.9 111,361 ~3 1,:no 1,683 18,044 U.254 - - - --- --- --- --- ---- - - --- --- --- --- --- --- 
5,702 5,812 11,5H 2100 2,!13} 6,976 18,490 13,0.¾ 6,2!>2 6,080 1i,37'.? :?,214 3,146 l>,360 17,73! 12,110:; 

6,110 4,i36 10,846 2,54' 3,115 r;,,S!I 16,505 1$,.:?5 s.m 4,6111 10,9'.14 2,518 3,113 5,,;&1 16,655 15,55.'l 

--- --- --- --- --- --- --- --- -- --- --- --- --- --- --- --- 
11,812 10,,548 2'2,360 4,:165 G,o:iO 10,G:5 3:l:,9115 :!8,41".0 12,405 10,961 :?3,366 4,i62 6,259 11,0ZI 34,367 28,463 

--- --- --- - - --- --- ---- --- - --- - --- --- --- - 
7,162 11,1'3 18,307 1,093 2.:?'19 3,372 21,679 21,053 7,765 Il 1817 19,562 1,191 2,356 3,547 23,129 24,913 

5,0i6 5,764 10,810 1,2-16 1,6-16 :?,~92 13,732 5,:!30 5,81!1 6,4'? 12,:u, l,4iG 1,631 3,307 15,548 $.291 

--- --- --- --- --- --- --- ---- --- --- ---- --- --- -- --- --- 
12,:!38 16,000 29,147 :?,339 3,9:?5 6,264 35,411 :!8,:!83 13,~f 18,230 11,6:!3 2,66i 4,187 6,8Sl 38,677 :10,w .• 

--- --- --- - - --- --- - --- --- -- - - - --- --- 
( s( ?,112 2,736 IO'J 171 :l80 3,018 3,141 tiô!I :!,151 :!,810 121 151 sl � 3,00!i 3,30-I 

469 1,911 2,440 113 269 38? 2,821 !?,~5 512 2,315 2,8:?7 111 è( 1 ul � 3,202 3,0%0 

375 l,U3 l,18S ul 225 262 2,0SO 2,492 a� è 1,718 2,176 39 :?3!1 278 :l,434 2,550 

--- --- --- ·--- --- --- · III ---- --- --- --- ---- --- --- --- --- 
1,470 5,49'; 6.006 2511 005 »& 7,890 8,608 1,6:t!l 11,18-1 ,,813 271 657 11s) 8,741 8,903 --- --- --- - --- --- --- ---- --- --- --- --- --- --- --- --- 

3.U 1,531 1,878 17 132 "9 :?,0'.?7 2,ICJS 397 1,670 2,067 12 HO 15:! èRsyP 2,116 

980 9SI 1,961 5M :m 1,106 3,067 2,034 l,OOi l,Ul-1 2,16S 571 n1u9 1,101 3,?69 2,123 

--- --- --- --- --- --- --- ---- --- -- --- --- --- --- --- --- 
1,324 2,5IS 3,839 602 6:;3 J,~5 5,094 4,U2 1,,01 2,831 4,2.35 583 6i0 1,253 5,488 4,239 

--- - - --- --- --- --- ---- --- --- --- - --- --- --- - 
4.928 4,796 9,'?24 1,639 11'81 3,J:?3 1?,3t7 I0,9li 6,105 5,046 11,151 l ,i5S 1,:.40 3.29S l~,449 11,:;11 - - --- --- --- --- --- ---- --- -- --- --- --- --- - - 
MO 952 ïRÉLÉL[ 619 873 1,492 2,!l'J3 1,853 873 1,278 2,151 795 1,151 1,9',6 4,0<Jï 1,983 

004 1,334 2,.238 418 449 861 3,105 2,461 1,360 1,814 3,174 5~3 G~ J,15i 4,331 2,f,50 

--- --- --- ---- --- --- --- ---- --- --- --- --- --- --- --- --- 
1,453 :?,:?85 3,739 1,037 1,3:?:! 2,359 6,098 4,320 2,233 3,0<.f.! 5,3!:, 1,328 1,775 3,103 8,42.5 4.633 - --- --- --- - --- --- - --- - - --- - --- --- - 
831 l,i08 2,539 18, 307 492 3,001 :?,"69 998 2.012 3,0IO 187 3.S $45 3,5j5 2,41>!1 

1,043 3,827 4,870 li7 4,0 673 5,543 5,660 1,071 4,li8 5,2-iU 2.15 617 852 G,101 5,6:!0 

--- -- --- --- --- --- --- ---- --- --- --- --- -- ---- --- --- 
J .8i4 5,535 i .409 36? 803 l,16:; 8,574 8,129 2,009 6,100 8,2j9 42:? 9i5 1,397 9,656 11,035 

--- - - - --- - - ---- --- - - --- --- - --- - 
48,982 71,755 l:?IJ,737 13,204 1 20,010 33,2U 153,951 139,437 54,9:6 79,670 13i,595 14,224 21,1-17 3,,,181 li0,076 141,969 

GÉNÉRALE. RèLè U3,842 348,lm 28,391 111,708 45,009 393,971 466,819 2?7,939 154,8'0 382,719 30,8';9 l7,7i• 48,633 131,412 l81,038 

48,0SZ 71,755 120,737 13,201 20,lllO 33,214 IS3,9';1 139,~7 54,925 79,1170 134,59S 14,224 21,2S7 3S,~81 170,016 141,960 

--- --- --- ---- --- --- ---- --- --- --- --- --- --- -- 
256,012 215,597 4691609 ~1,595 36,718 78,313 547,922 606,316 282,861 2~,510 517,3H 45,083 39,031 84,114 601,188 624,007 
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XVIII. - Relevé indiquant: a) le nomln» des écoles primoiree communales, adoptées ou 
même date; c) la population scolaire 

--- èI - . -- 
NO~IOR~; NOMBRE DES MEMBRES . c l'ERSONNEL ENSEIGNANT. 

DtslGNATION des 
llCQl.&S tl\UUlll&S . ....... 1 ....... ,.,., . 

.Noo . Non Noo ..; Dlpl611161. diplomâ•. D1pl6m6es. dlplomc!et. lllplo111â1. dlplomlls. 
DES " ..; 

9 8D •• .i DIS :D RLRR LL i,,é reswrb d'iupedion = ê !:: •• SOS è .,; LLR ,,; 5l X t,:, .:.1 f< ,,; LRT C,I 
RLRR LR ri : .;, :, ::: 9 è z ,:., z ::, :, Iè «> 8D C, PROVINCES. œLL 9 :.:! io ·e::, -- "tà:) è è è TI "&, ,_ 

$ = •• ·;;, = LLLR priacipale. ô RRRL ..J M 8D œœ Iè ,.J LT .,J è è ë » è LL3 =â ..J ë; = = è C: " O C: 

1• Ecoles primaire• 

{ 
Anvers • · 

Allvere. · · · · · · · Malinei • · 

Tolaux. 

Brabanl . • . • . . . { Druxe\les . 
Louvain .. 

'l'olaux. 

{ 
Bruges • 

Flandre occidenlale • 
Courlrai. 

Tolaux. 

l Alost FhU1dro orientale . . 
Oanù 

Totaux. 

HainauL ••••... { 
Cbarloroy . 

Mons ... 
Tournai . 

Tol;iux. 

{ 
Jluy. 

Lioge . • · • • • · · Liège 

Totaux. 

Limbourg , • • • • • 1 Hasselt 

Luxembourg ••.•• 
Arlon. 

Marcbo 

Tolaux. 

{ 
Dinant. • 

Namur. • • · · • • • Namur. • 

Totaux. 

Totaux gonéraux. 

(a)39 33 33 105 315 . � œ n5 1 3 • 5'11 1 8 . 
32 20 56 108 1a . u • l u � 1 . sI1� 5 D . -- -- -- -- -- - -- - II - -- - -- - II - 
71 è f P :?Il 487 L fi œ 29'1 ( a . 783 ( 12 . - - - - - - - -- - -- - -- - -- - - 6!i 6!. IO'J 237 631! • (6l 4? . 4Sli ( (i)53 . 1,121 ( 11$ L 
Il? 106 154 372 411 L l . 111l l s L � P) 1 P . 
-- -- -- -- -- -- -- - -- - -- -- II - II - 

178 168 263 ( c P 1,047 . 49 . tm 1u 5!1 L 1,119 13 104 . - - - - - -- - -- - - - - - - - - 111 16 101 1u( 196 . 6 L 80 � . . 256 � 6 . 
22 11 61 94 1� � œ s L 38 l . . 193 1 2 . -- --- -- -- -- -- -- - -- - -- - -- - -- - 
a1 ?7 IG? :!.10 Oc ] œ 8 . B!I 12 . L 449 12 ]3 . - - - - - -- - - - -- - - - -- - -- s( 17 KT 189 sD1) L l'G . S8 1 ( . 3'6 1 112 . 
?8 u1 75 134 :?67 . !i . 2li . 5 . 4$-1 L 32 . -- -- -- -- -- -- -- -- -- - -- - II - -- -- 
53 '8 Z!? 3?3 555 L 8 . :?& 1 JI . SIO J 64 . - - - - - - - -- - - - -- - - - - 144 1au 58 ua� 3ü7 L 13 œ "' 4 3» ♦ êÉG ♦ 19 4 

"2 138 :Ill 33l 321 . 21 . 251 3 13 L 572 u a-t . 
106 1111 w 25~ 2!2 œ 18 . 16~ � 3 1 385 � s1 1 -- -- II -- -- - II - -- - -- - -- - -- - 
392 380 1( 9 93? 91() . â:1 . 666 12 :?l 5 1,5"16 12 , ♦ 5 - - - - - -- - -- - - - -- - - - - 126 130 116 370 376 . u . :!31< s 2 . 614 s 5 L 
101 102 110 u1u 4;7 . 9 . uul . JO L 794 L 19 œ - II II -- -- -- II - II - -- - -- - -- - 
217 u~ 224 ( ) u Euu L IZ . 575 s )2 . l,4œ s 24 L - - - - - -- - -- - - -- - - - - - 1l 16 108 141 1'6 L l œ è . . . 182 . u L - - - - - -- - - - -- - -- - -- - - $1 49 117 217 175 . 18 L 70 � 2 . sa� 5 20 . 
:!$ 27 142 19i 1~ . 8 . 33 1 . 1 198 1 8 1 

-- II II -- -- - -- - -- - -- - -- - -- - 
79 ,6 259 414 ua9 . 26 . IOJ ( 2 1 -14-1 ( OËG 1 - - - - - - - - - -- -- -- - - - -- 50 (9 112 211 170 . s . SI l 1 2 2ZI , u 2 
93 90 115- 2\18 272 . u . 126 � 1 s 391! s 4 s 

II -- -- -- -- - -- - -- -- II - -- - II - 
H3 1uP 227 509 44:l . � . li1 12 s 4 619 12 7 4 - - - - - - - - - - - - - - - - 1,201 1,1~9 1,714 4,0$4 ~.11, • 116 . 2,910 61 10, IO •,021 ) : uua 10 

(a) Non compris l'école d'opp!ii-ntion nnnexëe à l'école normale de l'Ëtat,1il Lierre. 
(il) Lea wU1u1eurs el les i111Lilulrice• uen cUplc!mé• en fo11clio11 dans Ica écolca de B1111clle1 soQt d'aacic111 élêvu du coura 11ol'lllal 
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subsidiées au 5f décembre i 889; h) le nombre des membres du personnel enseignant ci la 
� 9 juin : ) ) P et au � : décembre suivant. 

I . - - Iè I · L ·-- , LL , - I · LLLL · · œ LLœ · · · I · · œ· œ - IIII · ILD ·1 -- -- I · -- - , LLL _. ---- --- ----- D è 
POPULATION AU 51 DÉCE~IBRE. 

LR 
POPULATION AU 50 JUIN. è LL LLR ;: -; • '1! ~ -~~ ( I 8I LL» 

"O ~ ~ 

L» 
LLLLLL 

Êl,ÊVES GRATUITS. tl,ÈVES - MXM]o>J L : =~ ÊLÈVES GRATUITS. É y È <f J - MX° oD>J L : g,_! ◄ ë y 8»» 8D ë »»;S œœ <IC C> ·- .,; 
t!! ~"' ·w ••• - u -fol 6 œT ê LRL" é li: u - 9 li: ~:o 

D ·lol t: f ~ -fol •••• M 

" " 
è LL LR 8ïB œœ I .,; .,, tt;; ..,; .; .,; LL» ~ s::: -~ LL» .,; § 63OœI C .;, C ..,; LLœ RL 9 I § è 9 ,;; ,.:i •• o- LR ..::, · I 

è I" I 9 C, 
8D C 8D ◄ ( LT <I C, ◄ !! .; <> !-< LLRL I:< 1I '-" œœ '-" t ,._ LL è 9 OR œLL LL 0:, LLœ ex: 0 LLœ 9 0 ~= 8D è 0 LLœ TLT 9 Z!: 6 !-< nTS• I:< I:< RL nLOB I:< c,;) •• E< w yO LR 

1 - 
comm■nales. 
12,239 8,947 21,186 2,431 ?al 3,18~ 24,368 28,170 13,225 9,491 ~,716 2,418 7:!!l 3,143 $,859 !1, 

7,988 4,676 12,66• 1,655 632 2,287 14,051 18,218 8,705 ~.0-11 13,636 1,752 743 Z,495 16,331 18, 

--- ---- --- --- --- --- --- ---- --- --- --- - --- --- --- -- 
20,227 13,623 33,850 t,086 1,383 5,469 39,319 t0,388 22,020 14,532 36,552 4,170 1,468 5,638 42,190 4:0, 

--- - --- --- - --- - - - - - - --- - - - ~6,671 21,973 50,044 909 505 1,504 52,148 59,800 32,401 23,089 55,490 1.0~0 511 1,551 57,041 IU, 

19.386 198 32,584 700 614 1,310 33,894 43,486 ~~,G!S 15,134 37,702 890 516 1,406 39,IM 43, RRL --- ---- --- --- --- ---- --- ---- --- --- --- --- --- --- --- -- 
48,057 35,171 83,228 l,W5 l,010 2,814 86,0l2 103,280 55,0'.!9 38,223 U3,:?52 l,9JO 1,027 2,957 00,'.!0';l 19� 1 

--- --- - - - - - - --- - - - - - - -- 
5,783 3,159 8,942 1,915 656 2,571 11,~13 9,00J 6,43!1 3,379 0,818 2,061 2 l 9 2,731 12,$49 JO, 
5,055 1,552 7,207 1,938 460 2,393 9,005 12,775 5,976 1,647 7,6~3 1,001 497 2,~ 10,081 13, 

--- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- -- 
11,438 4,711 16,149 3,853 1,116 4,9G9 21,118 22,738 12,415 5,020 17,◄41 4,022 J ,167 5,189 22,tl30 23, - - --- - - - - - - - - - - - --- - 
13,300 5,624 19,020 2,123 571 2,694 21,716 34,762 15,995 6,2!).i 22,289 2,175 609 2,184 25,073 33, 

I0,922 5,989 16,911 2,282 1,806 4,088 20,999 40,074 12,216 6,539 18,785 2,M9 1,913 <1,48:! 23,267 '0, 
--- --- --- --- --- --- --- ---- --- --- --- --- --- --- --- -- 
24,3111 ll,G13. Ja,931 4,405 2,377 6,782 42,713 74,836 2.S,2-U 12,833 41,0i4 4,7-14 2,521 7,266 48,360 73, 

--- - --- - - - - - --- - - --- --- - - -- 
17,533 14,116 31,649 1,159 971 2,130 33,7i9 40,965 19,076 14,921 33,999 1,111 063 2,134 36,133 40, 
15,499 12,607 29,166 912 723 1,645 29,811 38,138 17,991 14,0G9 32,060 9J3 700 l,IIJ3 33,6'J3 38, 
9,561 7,103 16,604 1,470 1,091 2,561 19,2?5 24,054 11,300 i,OU 19,20 1,635 1,162 2,i97 22,0U 23, 

--- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- -- 
42,503 33.886 76,479 3,551 2,78S 6,336 82,815 l04 ,3~7 4S,369 36,934 85,303 3,73U 2,61.; 6,~I 91 ,61.,1 101, - - - - - - - - --- - - - - --- --- - 
15,929 12,948 26,877 1,707 l ,241 2,948 31,825 38,734 18,566 U,797 33,363 1,748 J,50~ 3,~2 36,615 38, 
16,384 14,331 30,715 2J78:! 2,436 5,218 35,033 33,2l6 11,577 15,260 32,837 2,733 2,308 5,041 37,878 èL 
--- --- --- --- --- --- --- ---- --- --- --- --- --- --- - -- 
32,ata 27,270 59,592 4,489 3,677 8,166 67,758 71,050 36,U3 30,057 66,200 4,481 3,812 8,293 74.493 72, - - - --- - --- - - --- - --- - - - - - 
4,638 2,045 7,383 1,087 8711 1,965 0,348 11,492 s,r,3;; 3,724 9,359 1,308 936 ~,24,, 11,603 Il, - - --- - - - - - --- - - - - - --- - 
3,477 2,454 5,931 1,660 1,415 3,275 0,206 6,861 4,672 3,075 7,747 2,188 1,638 3,8'.?i.i 11,573 7, 
2,706 2,000 4,706 9U 69ï 1,61.1 6,347 7,662 4,235 3,067 . 7,302 l ,069 821 1,890 9,192 7, 
--- --- --- --- --- --- --- III --- --- · I I I --- -- --- --- -- 
6,183 4,454 10,637 2,804 2, ll2 4,916 15,553 14,523 8,907 6,142 15,049 3,2.;7 ~.459 5,716 20,765 u, - - --- - - - - - - --- - - - --- - - 4,163 2,821) 6,983 693 413 1,106 !S/J89 9,176 4,764 3,094 7,878 550 571 1,421 9,299 9, 
10,127 5,450 15,577 1,100 553 1 ,C-53 17,230 22,765 11,429 6,089 lï,518 1,132 572 1,704 19,222 21, 
III --- --- --- --- --- --- ---- I ILI --- --- -- --- --- --- -- 

14,290 8,270 22,560 1,793 966 2,759 25,319 31,941 16,213 9,183 25,3g6 1,962 1,143 3,125 28,521 30, - - - --- - - - - - - - - - - -- - 203,857 141,952 34.,,809 27,863 16,313 44,176 359,985 481,511 232,0iZ 156,654 380,626 211,633 17,359 46,f.92 46,618 480, 

888 

Ru 

883 

u 

s 

privé de ln ville, munis du rcrliflcal de capucité délivré sous le régime de la lol du 25 septembre l8l2. 
47 
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Année 

- 
NOMBRE d e ° mù f . f J ° f ° mù f J . c - f ù J e d d f y f d J f ]2 d Md>L 

DtslGMlTIOtl des 
ÉCOLES l"IIUIAII\ES, IIOMMES. FE.IIMES. TOTAL, 

o· 1 é ] Non Oipldm~u. Noo 
OiplllméJ. 

f'IDn .,; •P dm •· rliploméJ. diplômées. diplômés . 
DES " .,; 

9 LœLL ..i DBS c.,, " .,; ORT ORT LT è l< LL C:::I LLR <I i ~ ,,; X feS!l)r!a d'in1petlion è Bn I" ,,; :, .,; ::, :., 8D V, :, LT :, LL 
=â 9 ,;! 8D (.) LLR ::, ë, :, è (.) .S:! V LLR 

PROVINCES. LLL ::, 
"" · ÉOR è O§ è :g, (;!.' I? I »OOR I :§ 0 8D 8D 8D principale. ::, o.. I» <V -1 ëj 8D 8D I» è ,.J ë OB 0 LLLO» è I» LT p. »OOOOO OOOOT c:: :::: :::::. 

2° Eeole8 primaires 
{ Anvers Anvera • 

· Malines · 

Totaux. 

{ Bruxelles 
Brahan] · • · · ' · · Louvain • 

Tolnux. 

{ Drugos. • Flandre cecldentale. 
Courtrai, 

Tolaux. 

{ Alost. • 
Flandre orientale • • Gand, . 

Totaux. 

­ èx9::~r~~ Hatnaut . · , · · · • . 
Tournai • 

Totaux. 

{ Huy. 
Liôgo • • · • · · · • Liège 

Totaux 

1 Hasselt Limbourg· · · · · · 

{ Arlon • 
Luxembourg. • · · · Marche 

Totaux. 

Dinant . • 
Namur. · · · • · • • ï Namur. • 

Totaux. 

Le Royaume. - Totaux gènëraux. . . . 

i• Écoles primaires communales . • . . . 

!' Écoles primaires adoptées ou subsidiées. 

1DbïéKYR œœL 

29 40 13 62 87 L 23 . 10 38 8 ( 9 163 :18 u1 60 

:!O a) 37 ]33 ) s l 17 . 20 47 � 55 10!! 48 22 55 

-- -- -- II -- - -- -- II - -- - -- - -- - 
55 88 50 193 169 1 40 " 19s 85 13 115 271 86 SBu 115 - - - - - - - - - - - - - - - - 10 35 15 00 24 " a L 41 50 18 47 05 50 22 47 

12 42 17 71 29 3 ) 2 P /40 l 49 38 au 9 51 

II -- II -- -- - -- - -- -- -- - -- - II - 
22 77 3? 131 ~3 3 12 2 50 90 19 U6 103 93 31 98 - - - - - - - - - -- - - - - - - 40 63 u( 145 ) P u \ u l l 1s1 3 09 06 124 26 IO<i 

59 73 16 148 113 4 21 i> 13 P1 9 82 IW 95 us ) l 

-- -- II -- II - II - II - II - II - II - 
105 136 52 293 202 D 46 12 20 212 12 181 222 210 58 193 - - - - - - - - - - - - - - è - 
36 77 32 145 96 1 33 4 24 63 13 115 120 64 40 119 

38 53 20 ]33 79 1 27 s 25 40 œ ( s 10. 41 31 6~ 

-- II -- -- -- - -- - -- - -- - -- - -- - 
74 130 52 256 175 2 60 ( 49 103 17 177 224 105 77 183 - - - - - - - - - - - - - - - - ) sl u 38 13 s l 2 � 23 2 17 18 25 u 10 

4 28 4 36 7 s 3 1 4 23 œ 23 ]3 s� u 21 

3 21 1 2; 5 " l œ 3 16 3 20 ( 16 s 1.0 

-- -- -- · I I II - -- - -- - -- - -- - II - 
15 76 8 09 23 4 � 3 10 62 3 60 35 66 8 63 - - - - - - - - - - - - - - - - 
4 14 � 23 ( " . L 4 ie . 14 §e 16 L 14 

10 12 14 36 26 2 . 2 18 � L s 44 7 L IO 

-- -- -- II -- - II - II - -- - -- - II - 
14 26 É! 69 us s . 2 22 21 . 22 M 23 œ 24 - - - - - - - - - - - - - - - - 
JI 40 ) s 153 124 u 15 l 2! 35 . 29 145 38 15 36 - - - - - - - - - - - - - - - - 
2! u9 53 104 50 . 3 . P 35 L 42 69 35 3 42 

3» 25 63 !)9 66 s s 1 15 17 J 15 ) 1 §P u 16 

-- -- -- -- -- - -- - -- - -- - -- - II - 
3~ 55 116 203 116 2 5 l 24 52 J 57 140 � a ( SS - - -- - - - - - - - - - - - - - 
8 41 25 l a 25 s . l 12 '1:1 " s1 37 29 . 22 

17 65 Jfj P) 2j 8 . 4 19 � a L 38 43 ( s . ~2 

II -- II -- -- - -- - -- - -- - -- - -- - 
s� 106 41 17:l 49 §e œ � u1 81 œ 59 80 P1 œ 64 - - - - - - - - - - - - - - - - 373 734 452 l,559 945 ua 18'! 38 usP 741 65 796 1,274 775 sa) 834 

BÉtilPITIJI..ITION 
1,201 1,139 11714 4,0M 5,111 8 s1( " 2,910 6. 108 10 11,021 ( a 324 10 

313 73,, 452 J,550 945 ua 183 3e 329 741 65 796 1,274 775 248 834 

-- -- -- -- -- - -- - -- - -- - -- - -- - 
1,574 1,813 2,168 5,613 6,050 ua u99 38 3,239 806 173 606 9,295 839 672 ) aa 



~889. 
( 187 ) 

LL l POPULATION AU 50 JUIN. .!: POPULATION AU 51 DÉCEMBRE • LLœ LL LL 
D88 ••• LLLL Dë LT 3» ,.j ~ i .;. .; œœ 9 œ ïyÈ oDf J 6 ù M>c 33J L É yLÉ oDf J - MXMd >J L UÊ\'ES 6 ù M>c ]>J L tU:\'ES - MXMd>J L a.:ï ◄ !! ~..!:: ◄ ~w- è ; è) ~ •• 6 fJ"'ii 

»1] I œL LR 
'fol 

èRSD\ h · DT è 6RIê »SO - ]SO Q:?o 'fol ~ë;J 'fol i~: ,,; 0 ,,; è -: ~.!? ,i ~ L» Cl KRRSS 
,.j 8D L» 6 è è è 

LL ,,_ C: ,,; 6 è ° LLLL - 0 ◄ 9 è 
.c 9 9 D]3 0 ◄ ê'it »S · LOO 8D •• 88 :R è •• è •• 88 •• è 9 8 ii; LL •• o:s è 9 è 9 9 z~ 9 c.:: 9 z~ C: ,., 

8D œœ 9 6 f, è i •• •• ïO• •• 9 •• 
== 

1 è 

adopt~e• on enbsldl~e•. 
G,3'9 7,l/56 U,305 11!1 1,660 %,481 16,766 15,581 6,821 9,218 16,039 896 1,668 2,5Gi 18,603 17,026 
4,7!8 6,916 11,GU 1,031 2,02/i 3,060 14,704 14,637 5,06% 7,312 12,370 1,005 2,097 3,162 15,538 J5,25t --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- ---- --- --- 11,077 H,872 :!5,949 1,8$5 3,6SC b,~I 31,490 30,':?I& 11,88!> 16,&30 2-~.•1s ),931 3,765 6,726 34,141 32,271 - - - - - - --- - - - - - - - --- - 2,11>4 5,S"J 6,00'.l 2011 i2.& 93~ 8,1141 G,S"..5 2,496 0,410 8,915 :!32 801 1,033 9,94!1 ?,517 
2,105 4,9U 7,0f9 62 uaè 424 7,473 'i,361 2,318 5,605 7,923 Ul6 373 479 8,402 7,932 --- --- --- - --- --- --- ---- ---- --- --- --- --- --- --- --- 4,:!:89 10,769 15,058 \ J ) 1,lr,S 1,356 16,4U U,186 4,814 12,024 16,838 338 1,17.i 1,512 18,350 15,H9 - - - - - - - - - - - --- - - --- - 5,6-1.G 6,9(? 11,786 2,001 3,080 5,IU 16,!l:!9 13,2œ 6-,4~3 6,515 13,018 2,~,',0 3,310 5,550 JB,568 13,o:;:; 
6,129 5,:!0~ 11,~::!.l 2,51i 3,~7 !i,564 16,951 15,330 6,497 $,435 11,932 Z,531) 3,158 5,668 17,62Q 16,834 --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- li ,97S ll,236 13,211 4.578 6,127 10,70. 33,916 28,S38 12,010 12,~IO !!4,950 4,770 6,46S 11,238 36,188 29,889 - - - --- - - - - - - --- - - - - - 6,G-;6 10,902 17,578 1,065 2.112 3, li7 ~o.,~ 24,\113 7,605 11,805 10,410 1,150 2,185 3,335 22, 71,5 23,959 
4,œ2 6,1'!> 11,127 1,263 1,6-1::! 2,90!. 14,03'.! 5,202 5,870 G,7M 12,580 i.sse l,SO'i 3,193 15,773 5,123 --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- ---- --- 11,658 17,047 28,i05 2,3:!8 3,U4 6,062 34,767 30,205 13,481 18,509 31,!l'.Hl 2,536 3 ,1192 6,528 38,518 29,082 - - - - - - - - - - --- - --- - - - 653 l,99~ 2,647 116 185 u91 s.us 3,3!0 964 !!,118 3,062 124 202 326 3,408 3,524 
4MI 1,96S 2,42G 103 279 uus 2,608 3,7(,8 509 2,376 2,883 108 255 36~ 3,246 4,003 
:?:!3 J,391 J,6U 28 ~ su1 1,845 2,m 213 J,7!!5 1,966 N 2-02 237 :?,205 2,289 --- --- - --- ---- --- --- - --- --- --- --- --- --- --- --- J,534 .5,lSJ 6,S&i 2U 667 914 7,601 9,3:?3 1,716 6,217 7,933 267 650 926 8,859 9,ijJO - - - - - --- - - - --- -- - - - --- - ~7 l,t96 l,S%3 11 138 )1,1, l,99S 2,rn; 353 1,612 1,905 21 132 153 2,118 2,2IO 
904 1,14S 2,05? 5,0 � ua 1,074 3,1'.!6 1,905 Pss 1,202 2,124 431 491 937 3,111 2,1W --- --- --- --- --- --- --- --- --- -- --- --- --- --- --- --- 1,:?st 2,6H 3,b'95 55; 672 1,229 5,12t 4,140 1,275 2,814 4,089 511 62~ 1,140 5,220 ~.339 - - - - - - - - - - - - - - - - o,wo 4,855 10,005 1,590 1,555 3,145 rs.iso IJ,611 6,245 5,51iG 11.8.11 1,748 1,656 3,40~ 15,235 Il, 769 - - - - - --- - - - - - --- - - - --- J,214 ':?,034 3,248 5:;7 l ,OOI) 1,5;7 .&,SOa 2,571 1,553 2,365 3,918 l a� 1,229 11!1'74 5,892 2,935 

l ,:?83 1,702 2,9115 444 !>70 1,014 3,999 2,39'J 1,805 2,3/IO 4,105 492 591 1,083 5,lSS 2,462 --- --- --- --- ---- --- --- --- --- II ---- --- --- --- --- II 2,.u,-; 3,736 6,233 l,001 1,570 2,5ïl 8,80, 4,9il 3,356 4,655 8.023 1,2-37 1,820 3,057 11,080 5,397 - - --- - - - - - - - - --- - -- - .......,___ 
?i!l 1,766 Z,MS 122 295 417 2,962 2,331 890 1,951 2,84ï U4 327 471 3,318 2,531 

1,495 4,230 5,725 216 � ) s 'i98 G,5:!l 5,005 1,614 4,685 0,299 212 6~4 83& 7,135 5,~11 --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- -- --- --- --- 2,'2'i4 5,99& 8,2;0 338 877 1,215 9,~BS 7,!136 2,510 6,616 9,U6 3t,(; 951 J ,:l07 10,453 8,342 - - -- ORTRT1ITTRTI - ---- - - - --- --- --- - - 51,765 76,$06 l:?8,213 12,'i8% 160,971 141,128 58,224 8~,991 143,215 13,727 21, 1 Il 34,S.18 178.053 146,360 

GÉl"ÉBAl,E, 
w:J,867 110,952131;,609 27,863 16,313 ~4,176 389,985 ~81,511 232,972 l5G,651 389,626 2!1,6l3 17,359 ~6,092 436,618 /481)

1
672 

51,705176,508 l~,213 12,7ff2 19,0'iO 3~,758 160,lnt IH,128 58,224 84,991 143,21$ 13,727 21
1
111 3<,83~ 178,053 1/46,360 

~,;,-;;,~ :;; -;,;- ;;; ;;;;:;; ~ ~ ;;,o: ;;;,- :;,;- -;;; ITTI3TROTT ·;2~ 
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XIX. - Relevé indiquant: a) le nombre des écoles primaires eommunalee, adoptées 
à la même date; c) la population scolaire au 

I -- - 
NOMBRE NOMBRE DES ME!ll3RES . c - f ù Je dd f y ENSEIGNANT 

DtsJGNlTION des 

tcous PBlll4111ES. JIOIUIES. FEMl!ES. TOTAL, 

Oipl6,al:J. No11 
Diplôa1ffi, !'1011 

Dipl6mds. 
dbb 

8D dipl6mds. clipll>mé••· diplomds. 
. f J ,: è DIS è oi .i Y Y .,; 1J ~ •• ê:: nB CO i 5l .,; mNrts''iaspKW• è ;:; •• ui 

è g nB 8D è è .,; è LL i 9 è .S:! OOO ::, ::, è LLR PROVINCES. " ::, 
:§ C, Oè :- .b:J 0 •• œœ .!!? <:: è :i è -~ LLœ 8D priltipalt. ë o. ..J :, ..J LOT LLœ LLœ ..J LOT ..J LOT o. »OOOO LOOOT .J LOT LLO» è è è è è 

{ 
AIIYOrl • · • • • 

AnYora. • · · · · • · llalinos. • · · · 

Totau.x. 

{ 
Bru:icellcs · · · · 

Brabant • · • · · • · Lo11vain. • • • 

TotalllC. 

{ 
Bruges· 

Flaooro ocicdealale · • Courtrai 

Totaux. 

{ 
.\lost. • · 

Flandre orientale. • . Gand . . 

Totaiu. 

{ 
Huy · · 

Liége • • • • ' · · · Liège • • 

Totaux. 

to É 7b3êG primaires 

41 1 361 33 110 us • 4 • 228 4 2 • 5661 41 6 1 œ 
31 2.0 ~ 108 174 • :? • 71 6 l • 20 6 3 • 

LLO1I" L1è LLOO LLOL r ·r LLLLO rO èLO r 3 
• ..:.1~1_:1 

• 

671 6? 1 111 1 :?.tO 1 6471 • 
115 108 la7 3SO ,22 • 

--
1
--

1--•--·--•-•-1--1--1-1--1-1--1-•--·- 
182 170 ] s( ) I ( O, 9 ll,069 1 œ 

4$1•150316 
7 • 192 7 

� s 695 I 13 

641 • 11,150 1 611091 • 
2 1 614 7 9 1 

66 118 
-1-.-1----.1--,-1-1-1-1---1--1-1--1-:-1-1- 

1P 161 101 1 13611961 • 
12 60 96 162 • 

u 1 8 

2 1 L 

50 I 5 

38 I 6 
·1•125515 
• 1 zoo 6 

œ 1 •t 
2 1 

--•--·--•--•--1--,--,.-1--1-1--1-1--1-1--,- 
au s) 161 :?3? 35S • s LL Pl 11 l 1 455 3» ( l - - - - - -- - -- - - - - - - - - 2a 11 us 190 ffl . 2!i • � ) 1 2 . 353 1 31 L 
s) 31 7~ 133 s( P L 2? • 224 . � L aPu L 27 . 
-- -- -- -- II - -- - -- -- -- - -- - -- - 

53 a) 2:?? usu 541-1 L al œ s) s 1 ]3 . fl.i6 1 !18 . - - - -- - - - - - - - - - - -- - 3 Ch,rlomy •. 

:1 
14~ 144 ~7 346 313 L 13 œ sLBl a ( 4 630 4 19 4 

Hainaul . • . . . . . Mons • • • . U3 136 è 337 340 . 19 • 256 u §\ œ � P( u 3! . 
Tournai. 105 101 al s� u s, I1 . 16 • 163 6 3 l uJ l ( 19 1 - II II II -- - -- - -- - -- - -- - -- - 

Tota11x. 1 393 381 16? !l.'16 037 . a) . 676 13 21 � 1,613 13 69 � - - - - - -- - -- - -- - - - - - -- 127 1sP 114 370 378 . 4 . U3 1 u . 621 1 l L 
19u 104 19u u1� 469 . P • ua9 1 ) . 809 1 17 œ 
II II -- -- II - -- -- -- - II - -- - -- - 

:?30 m ~2 685 ) I1l . 13 . 583 s ]3 . 1,430 2 24 œ 
---1---1-1-1-1--1--1-1--1-1--1-1-1--1---1- 

Limbourg • . . , . . 1 Hasselt, 

{ 
Arlon ... 

Luxembourg. . . . • 
Marche .. 

ToLaux •• 

{ 
Dinanl • · • · · 

Namur •• • • · · • · Namur .. • · • 

Totaux. , 

18 ]33 109 1a� 1$11 . 3 . 37 œ . . 187 . u œ -- -- - - - -- - -- -- -- - -- - - - - 51 aP 1ss C , s 182 . 1( . 69 ( s . 251 6 18 œ 
29 s) U6 20:J 173 . ( . 33 2 œ 1 200 s ( l 

-- -- -- -- -- - --- - --- -- -- - -- - -- - 
) 9 71 s( ) as� 355 . 2? . ]UœOS ) 2 1 aEl s 2' 1 

-1--1-1-1--1--1-1--1--1-1-1-1-,-,-1- 
$211081 21311691 • 
90 117 300 276 • 

21•15419 
3 • 127 6 

112122319 
1 1 403 E 

31 s 
~ l 

--•--1--1--1--1-1--1--1--1-1--1-1--1-,-•- 
1'6 1 162 1 %25 I 513 1 445 1 • ( 1 • 1 181 I §J 1 • s 1 u 1 Es) 1 1� , ] u 

-•-•--·-•-1-1-1--1-,--,-1-1--1-1--1- 
Le RoyaYmo. -ToLaux: ..• Jl,217 11,153 IJ,727 1,,0111 ls,237 1 ,. 1 201 1 • 12,962 l 73 1 JJ7 l II IS,189 l 73 1 318 1 Il 
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ou subsidiées au 5f décembre i890; b) le nombre des membres d11 personnel cn,eignant 
50 juin !890 et au 5i décembre suivant. 

· I · - - - è --- --- - è œLL œLL 
POPULATION AU 50 JUIN. 3»O - e - c yM>]e d Mc � 1 . É 6 f ° mù f L 3»O LLR RL LLLLL 

.!!~ .!!:S 
E E ui ~~- r.:,; è0 

..i c:=~= ..i IèLSO 
I;LÈVES Gl\ATUITS, ÉLÈVES PAYANTS. !!: ç è ÉLÈVES cavrurrs. ÉLÈVES PA\"Al'lTS. :,.~~ c; ~~ë n " LG8D I" " ol!:-8 -w .:13 9 1ôl ::~o 

T»O LLLLLL i; :a; '!il •• ••• <;, 1ôl <> CO...,. 

RLRT 1) 'O O" .!! RLRT .;, C ~~.!: 
8D ..i RTR ...î 0 o- RLRT ..i RLRT J L» oo- 
) 8D C L» ~:.;;~ C ~-z: 

8D ◄ & nLB ◄ c; s~- 0 nLB ◄ 9 C, <t c; a"'- RLRL I" i< fo LRL œœ LRL i- (4 o.5 DI è 9 LL »OOO 9 z-:: LL ï: 9 DI ri: 0 0 ô (4 8 I" 9 8D •• LLœ 
8D " OTLT LL 

Sn ::: c.:, c.:, ïO 

communales. 

12,910 9,213 22,123 2,375 106 3,081 25,2M 27,587 14,213 9,858 ?4,071 2,4)9 131 3,196 ri ,?IS1 ?7,760 

8,388 4,003 13,291 1,601 644 2,245 J:'>,~3G 19,021 9,00 5,l9S l4,2U 1,723 è� 2,3611 16,609 19,607 

--- --- --- --- --- --- --- ---- ·--- --- --- -- --- III · --- --- 
21,298 14,116 35,414 3,076 1,350 5,326 40,740 46,608 23t:?56 15,0SI! 38,312 4,16? 1,381 5,!IM 43,176 47,Jtil --- --- --- - - - - ---- - - --- - - - --- --- 
30,152 22,168 52,320 869 448 1,317 53,637 62,900 33,338 ~,085 56,423 937 è 1,3S7 57,810 63,198 

19,Bl2 13,741 ~l,553 754 a� ( r.ato 3~,763 43,9!12 23,413 1:1,06 38,869 813 464 1,217 «>, 166 4-1,364 

--- --- --- --- --- --- --- ---- --- --- - --- --- - - --- 
49,064 35,909 85,875 J,6?3 904 2,527 ss.~oo 106,652 $6,811 38,501 ~,312 1,750 914 2,664 97,\lT6 107,582: - - - - - --- --- ---- - - - - --- --- --- - 
6,974 3,157 9,131 l,-961 580 2,441 11,572 10,790 11,,zs 3,3(» 9,732 1,993 619 2,GJ:? 12,30 10,~ 
6,012 1,559 7,571 J,997 4~3 2,440 l0,011 13,323 6,3-i6 1,610 7,965 2,035 .(63 2,460 10,44$ U,156 

--- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- 
11,986 4,716 16,702 3,85S 1,0"..3 4,SSI 21,583 U,11, 12,774 4,923 l7,69i <l,02S 1,or,-1 5,002 22,789 24,~l --- - - --- --- --- --- ---- - - - - - --- - --- 
13,989 5,656 19,645 2,113 519 2,632 22,277 :«,101 16,381 6,2!H 2'.?,6i? 2,218 557 2,77~ :!!i,447 3?,696 

10,849 6,074 16,923 2,270 J,765 4,036 20,958 39,3!12 12,zœ 6,456 1s,œ~ 2,7ll 2,037 4,i.S 23,412 37,9œ 
--- --- --- --- --- II I · --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- 
24,838 11,730 36,568 4,363 2,284 6,667 43,'.!35 73,693 28,589 12,747 41,336 .t,!129 2,59-i 7,523 48,859 10,5\lS --- - - --- - - - ---- - --- --- --- IRII --- - - 
17,714 14,195 31,909 1,121 965 2,086 33,995 40,016 19,263 14,877 ~,140 1,111 è 1,995 36,135 10,940 
16,081 12,900 28,990 891 618 1,509 30,499 36,8ll6 18,:!68 14,'.!:54 32,SZl 900 ( 1( 1,516 34,038 37,683 
9,301 6,778 16,079 1,425 1,157 2.~2 IS,6111 25,602 11,405 8,146 Ul,551 1,-141 1,073 2,514 ~,065 23,630 
--- --- --- --- --- --- --- ---- --- --- --- --- --- --- --- --- 
43,006 33,882 76,978 3,437 2,7'10 6,17i S.3, 155 102,514 48,936 31,Zi? 86,213 3,45? 2,513 G,025 9:l,218 101,253 - - - - --- - - - --- --- --- --- --- - - --- 
16,614 13,535 30,149 l,591 1,225 Z,816 32,965 38,742 18,588 14,930 33,518 l,499 J,03i 2,536 36,05-i 38,9.tl 

16,1556 14,628 31,284 s1� s� 2,113 4,638 35,922 3&,151 17,957 15,562 33,519 2,5'll 2,135 4,600 38,185 35,482 
--- --- --- --- --- --- --- ---- --- --- --- --- --- --- --- --- 
33,270 :18,163 61,433 4,416 3,338 1,4M 68,887 'i3,B93 36,545 30,'92 67,037 4,03o 3,17i 7,202 ,~.239 74,4'5 --- --- --- --- - - --- ---- - - --- --- - --- - --- 
4,753 3,070 7,82.l 1,199 ) 99 2,005 9,828 ll,Oi9 5,(;j3 3,637 9,:?80 !,271 839 2,110 11,3!!0 11,333 - --- - - - - - - - --- --- - --- --- --- --- 
3,737 2,600 6,337 1,867 J,389 3,25G 9,593 6,947 4,806 3,218 8,0U 2,li6 1,1>34 3,810 11,&t 7,168 
3,062 2,30! 5,363 880 620 1,500 6,863 8,520 4.247 3,170 7,417 1,059 725 l,i~ 9,201 8,17Z 
--- --- --- --- --- - --- ---- --- --- --- --- --- --- --- --- 
6,799 4,001 11,700 2,747 2,000 4,756 16.456 15,461 9,053 6,388 15,4U 3,235 2,359 S,59$ 21,035 15,338 --- - - - --- - - - - - --- --- - - - - 4,304 z.saa 7,l86 660 448 1,121; 8,314 9,037 4,907 3,781 8,188 7U 453 1,19% 9,382 9,07!"> 

10,152 5,540 §2 §EPs 1,019 493 J,512 17,204 21,6i6 Il ,382 6,037 17,419 !/lj8 455 1,Hl 18,862 21,899 --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- - 
14,456 8,422 22,8i8 1,600 941 2,6i0 25,5[8 30,013 16,28!! 9,318 25,601 1,729 908 2,637 Z9,:V,4 30,97~ -- - --- - - - - - - - - --- - - --- --- 210,460 144,909 355,3G9 27,038 15,305 42,433 397,802 m,932 237,895 158,339 :!96,235 28,tim 15,805 èLï3S 140,Gm 184,311 

48 



[N°1~8.J ( 190 ) 
Année 

NO!lBRE NOMBRE DES HEMBRES DU PERSOiliNEL EN'SEIGNANT 
OtslGUTIOR dee 

f.COLl!S PRI.IIAIRES. [ e ° ° f J L FEllJUES. TOTAi:., 

Dipl6m61. Non Dlplclmdee. Non Dlplclm61. Non .,; dlp16mos. dlpl6moe1. dipl<lmés • 
DES C è 9 œœ . f J LRL I ] Y. ~ ~ :{l 1-< :.< LL " ◄ ..; i msorls d1iuspedioo è Bn œœ RRT ::, 

è a; C, 
RRR LRR 

ri è è 
::, LL LR ::, ::, LR 

::, :s 0 è ::, è ::, C, :§ Oè - ùe <]d6 f J L LL i< ·~ · ÉO è !Z OI 0 œœ 8 DEOR Oè œœ 8D principale. 9 /:!. '..J è LLO3 è 8D 8 LLO3 LTT è êi œLL OOOO :::: ..:: è ..J LT ::::: " :::: 1 

2° École:e paolmal•e• 

{ 
Anvers, , 

Anvor,. , · • · · · · Malilios • 

Totaux. 

Bruxelles 
Drabant • · • · · · · { Louvain, 

Totaux. 

mÉKhbG R · œ œ 
Flandro occidentale · { Courtrai , • · · 

Totamc. 

{ 
Alost • • · · 

Flandre orlontale · · Gand .• • · • 

Totaux .. 

Hainaut ...•... { 
Charloroy 
Mons .. 
Tournai 

>7ïéKYL 

­ 
[ KÜ· · · · · œ D 

Liège. • • · • · · · Liège • • · · 

Totaux. 

t.imbourg 

Luxembourg . . . . 

Hasselt 

Arlon . 
Marcho • 

Totaux. 

{ 
Dinant. 

Namur • · · • · · · Namur. 

Totaux. 

Lo Royaume. - Totaux généraux, 

sl 42 13 82 89 . :!O . 82 4t 6 63 171 è 26 83 
27 aP 35 J Il 8~ l 16 . 25 50 � sr. 19l � § SS] è 
-- -- II -- -- - -- - -- - -- - -- - -- - 

� a 91 48 193 S»3 1 u( . 107 9, ]3 118 sl ) è 47 118 - - - - - - - - - - - - - - - - 8 38 14 60 20 . œ . 41 56 15 49 61 56 ]33 ,11 
10 41 3» 62 18 u 4 s 3» 40 . .u w 43 4 47 

II -- -- -- II - -- - -- - II - -- - II - 
18 79 25 1~ 38 u G s 5~ 96 15 è 90 99 SSLu 06 - - - - - - - - -- - - - - - -- - 45 68 35 1a) ) l 4 '.U 6 ]3 130 u !!6 95 IM ?1 IOZ 
57 72 20 HO 113 4 19 6 3» 101 9 80 1sa 105 :!8 86 -- II II II -- - -- - -- - II - -- - -- - 

102 1,0 55 sPl 200 s au 12 19 su1 12 IW 219 239 55 ISS - - - - - - - - - - -- - -- - - - 38 78 38 lM 104 1 36 4 35 63 13 119 1uP IN 49 123 
40 59 22 121 89 3 25 4 ~4 47 8 66 1è il() 33 iO 
-- -- -- -- -- - -- - II - -- - -- - -- - 

78 137 60 sl � 193 a 61 ) 69 11(1 21 185 :!62 114 8? 193 - - - - - - - - - - - - - - - - � 25 u 33 ( 2 . s 4 su J 16 10 s � 1 18 
3 27 a 34 ( 2 s 1 œ è] . su 10 33 2 24 

2 21 1 25 � . 1 . s 14 2 20 l 14 u T]3• 

-- II -- -- -- - II - -- - -- - -- - II - 
]3 73 8 92 17 4 3 u 10 58 u 59 sl 62 6 62 - - - - - - - - - - - - - - - - 4 15 � 24 ( » . . a 18 . )3 10 18 œ 13 
10 12 14 36 26 2 L s 20 6 . 7 46 8 . P -- -- II -- -- - -- - -- - -- - -- - -- - 
)4 Z1 )9 60 us 2 L 2 24 24 . 20 56 !l8 . 2! - - - - - - - - - - - - - - - - 35 a� 73 153 121 4 14 ) s� 36 § u( 146 -10 15 38 - - - - - - - - - - - - -- - - - 21 31 52 104 48 œ 3 . P 41 L 30 5; œ] u 39 
13 24 ( 1 98 ( l 2 2 J 13 18 1 1' 80 20 u 15 

-- -- -- -- -- - -- - -- - -- - II - -- -- 
ua 55 113 202 115 s 5 1 22 59 1 53 137 61 6 56 - - - - - - - - - - - - -- - - - JO 43 s � l ) 2:1 s . 1 13 :!6 . 21 ◄e :?S • ss 
s9 7✓œ 10 JO~ s) 8 . 2 21) � l . 43 è è L .s 
--- -- -- -- -- - II - -- - II ·I -- - -- - 

30 llî 35 18'.!. 55 10 . u 33 Eu . ( è SS 93 è 67 - - - - - - - - - - --- - -~ - - - 376 764 416 1,576 Q',2 38 170 3'1 361 i91 64 79':) l,'.l03 ) sP sua 838 

:œ i-:colos primaiws communales ..... 
2• l:Coles primaires adoptèos ou subsidiéœ, 

Totaux, .. 

RÉtAPl'l'tJLil'l'IOS 
1,217 J ,153 1,727 ~ ,097 5,237 . 2111 œ 2,952 l u 117 JI 8,169 i3 318 ]3 

376 l ( a au9 l,S76 0,2 38 170 39 361 191 6-1 799 1,303 ) sP 23t 838 

-- -- -- ·I I -- - -- - -- - II - II - -- - 
1,593 1,917 2,163 5,673 6,lï9 35 3ïl 39 3,313 SM 181 810 9,492 91)2 r,r,2 M9 
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( 191 ) y 1'9 1s) L ; 

- . 
- e - c yM>]e d Mc � 9 §c ]d L :. 

POPULATION AU 51 DÉCEMBRE. /il LL LL RLR .,. 
jt . è è . 

8DEè .. !-~ ..i D° è" J ÜÈVES G.B.ATUl'rS. ÉLÈVES PAYANTS. .a O -~ ÉLÈVES Gl\ATUITS. ÉLÈVES PAYANTS. .J!Q~ 'Il 8D LG œLœ 'Il " LG œLœ ,,; iS ·- e RLT a-a ·fol " 2 0 'foi ::3o z; : t,g z; ~ts 'loi ·rot .,; è è è -~ .,; RRT C, 'O ~-~ 8D J >I .,o- ,i .i ]~i § è OOO i ..t èèè ,..; RRT ..t 41 9 <l ,,i ô LR "I ô o.> 8D 41 Q, 

8D DI8 8D f< /: 2- <>, 
8D 88 lo 

8D 
a,,- LL 9 œLL 9 o~ œLL »LO 9 LLL è 9 ob 8D t<. 

8D 8D UnL Sn 9 z~ 8D 8D 8D Sn 9 z~ 9 6 
8D 

nOS3 1 nS• 
8D 

adoptée8 on 8Ub81dléc8, 
6,434 9,322 15, 71)6 775 1,639 2,414 18,170 U,914 6,537 0,127 16,264 856 1,668 2,524 18,788 17,053 
4,693 6,027 11,6W 1,024 1,935 2,%9 14,579 15,216 4,944 7,4-\9 12,a93 1,034 1,088 31022 15,415 15,611 --- --- --- --- --- --- III · --- --- -- --- --- --- --- --- --- 

11,1?7 16,249 27,376 1,799 3,574 5,373 32,740 31,130 11,481 17,176 28,65i l,B90 3,656 5,540 31,203 32,664 - ·I - - - - - ---- - --- - - - --- --- --- 2,114 6,100 6,214 191 78i 075 0,189 7,815 2,J:;8 6,780 8,938 181 821 J,00:! 9,940 8,190 
1,46$ 4,537 6.00~ 10 Jï2 4-12 6,4n 0,701 1,493 5,161 6,654 83 358 441 7,0!!5 6,701 --- --- --- --- I II · --- --- ---- --- --- --- --- --- --- --- --- 3,~2 10,637 U,219 261 1,156 1,417 15,636 14,516 3,05l 11,941 15,592 26~ 1,179 1,443 17,035 14,894 - --- - - - --- --- - --- --- - - --- - - - 5,822 o,~'9-1 121ll6 2,149 3,0i8 5,227 17,343 14,684 6,122 6,566 12,668 2,241 3,21!1 5,460 18,148 1:.,079 
?;,1142 5,245 11,087 2,418 2,987 5,405 16,492 16,206 6,17U 5,604 JI ,78.3 2,466 3,193 s,r,;o 17,442 17,433 --- --- --- --- --- --- --- ---- --- --- --- --- --- --- --- --- ",64¼ 11,539 23,~03 4,567 6,065 10,632 33,83:. 31,000 12,301 12,170 24,tîl 4,707 0,412 JI ,119 35,500 32,612 --- - - - - --- --- - --- - · I I I - - --- --- - 7,364 11,5!,i 18,678 1,112 2,187 3,209 22,177 :?3,959 8,153 11,881 20,034 1,152 2,367 3,519 23,553 27,999 
5,7j5 11,1185 12,M.O 1,282 1,508 2,880 10,3-iO 5,971 6,035 7,133 13,l6S ~.304 l,854 3,2-18 16,.jlf; 6,010 --- --- --- --- --- --- --- ·I I I --- --- --- --- --- --- --- --- 13,139 18,J!i!J a1,m 2,39-i 3,785 6,IW ~7 ,517 29,0JO u,188 IIJ,014 331202 2,546 4,221 6,767 39,009 34,018 --- - - - - --- --- ---- --- --- - - - --- - - 504 l ,6\18 2,202 100 168 2b8 Z,4~0 2,007 504 1,828 2,332 122 172 294 2,626 2,600 
376 2,033 2,409 99 236 335 2,744 3,015 3!.14 2,340 Z,734 103 234 337 3,071 3,119 
210 1,3;9 1,505 28 175 203 1,798 2,330 24~ 1,695 J,9lï 34 238 27?. 2,209 :?,251 --- --- --- ---- --- --- --- ---- --- · I I --- --- --- --- --- --- 1,000 5,110 8,206 2-"1 579 800 7,012 8,31~ 1,140 5,863 7,003 .2a9 60 903 7,006 7,970 - --- - - --- --- --- ---- - - --- - --- --- --- - 339 1,552 1,S'JI 13 127 140 ~.031 2,210 3~ 1,631 l ,9â6 ]3 135 14G 2, ]02 2,283 
9~7 J,047 1,99,l 459 491 950 ,,o~, 2,005 973 1,104 2,077 435 453 888 2,965 1,a.1 --- ---- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- --- J,:?86 2,51'9 3,68:, 472 618 1,000 4,975 4,215 1,298 2,735 4,033 4,6 588 J,034 5,067 4,124 --- - - - - --- --- - --- --- --- - --- --- - - ~.90~ 4,9i3 9,1116 1,601 1,509 3,110 12,9!:18 ]3 ,G78 5,672 5,515 11,187 1,681 l ,598 3,279 H,466 11,939 --- - - --- - --- - - - --- - --- - ·I - - J ,114 2,081 3,19;; 520 897 1,417 4,612 1,596 I ,424 2,529 3,9;,3 686 1,087 1,773 5,726 1,771 

J,205 1,644 2,6-19 328 390 718 3,567 1,792 l,6'11 2,175 3,816 442 497 939 .• , 755 2,510 --- --- --- --- · I I I --- --- ---- --- · I I I --- · II --- --- --- --- 2,319 3,715 6,0~4 848 l,'.!87 2,135 8,lïO 3,388 3,065 4,70i 7,76U 1,128 1,5M 2,712 10,481 4,2111 --- --- - - --- - - - --- --- - - - --- --- --- 8?..2 1,680 2,502 ll6 266 362 2,88~ 2,492 8!19 1,972 2,871 131 271 402 3,273 2,504 
1,592 4,539 6,131 lOi 583 600 H,811 5,195 1,684 5,063 6,747 ]06 552 656 7,405 5,~75 --- --- --- --- --- -- --- ---- --- --- --- --- --- --- --- --- 2,414 0,219 6,633 22,'3 849 1,on 0,705 7,687 2,583 7,035 9,618 237 ) su 1,060 10,678 7,979 - - - - - - - - - - - - - - - - 51,532 79,2:W 130,752 12,392 19,422 31,811/ J62,5GG 141,046 55,379 86,153 Hl,532 13,158 20,705 33,863 175,395 150,3111 

GÉNÉRiltE. 
0,460 2Ju,4tK1 ••• ,OO'J 355,36!1 27,038 15,395 42,433 307,802 464,1132 237,600 158,330 3!l6,235 28,ll06 ]5,805 44 ,41] 410,6,6 484,311 
51,532 79,120 130,752 12,392 19,422 31,814 Jn2,566 141,946 55,379 86,153 141,532 13,158 20,705 33,8G3 175,39a iS0,381 --- --- I · --- --- -- --- ---- --- --- --- --- --- --- --- --- 261,002 224,120 486,121 39,430 34,817 74,247 560,368 626,878 203,275 244,492 537,767 41,764 36,510 78,271/ 616,041 634,002 
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XX. - Nombre des démissions de membres du personne; enselgnant des écoles 
dive1·ses qui ont 

Années 1888, 

DÉSIGNATION NOMBRE DES 

j bKÉ 7éKGê ?ê & Kïéï»b! bK ?ê j Éb& bï»b! L j b11É ê! ïÉêÉ ?à ! G 3Dê! Gê»h! ê& ê! ï 
. f J É! bÜê! L 

DES 
ressorts d'Inspection lnslilollm lnstilnlrices lostilolenrs l;ulilntrices 

PROVINCES. el SOtil• et SOUS· TOTAL. d SOUS· d IOUI· TOTAL. 
PRl~CIP.llll, inslilolms. institulrim. instilaleur,. in1lilulrius, 

1 s 1 3 3 Anvers . 8 D œ Anvers . . 
Malines . 4 » 4 œ œ » 

Tolaux. ( 1 7 œ JI » 

. t Bruxelles 11 3 14 � 1 4 
Brabant 

Louvain. 2;; � s) s 1 � 

'fOl.1UlL M 8 42 :s s l 

{ Bruges . . ,1 . R1 1 " 1 
Flandre occidenlale • 

Courtrai. 10 5 15 œ œ œ ---- 
Totaux. 14. � 19 1 œ 1 

. { Alost. 10 a u. 1 œ 1 
Flandre orientale • L 

Gand. 16 a s9 RR 1 1 --- 
Totaux. . 26 ) 54 1 1 2 3 Charleroy . 4 5 9 s • s 

nainaut . . Mons. . . ïï 6 su » œ œ 
Tournai . ïe a 14 1 L 1 

Totaux. � 1 i5 46 � " � 

: Huy. 10 2 1s 1 œ t Liége. 
. / Liége. 9 1 tO s 5 5 

Totaux. t9 3 22 � 5 ( - 
Limbourg . œ : Hasselt , 1 » 1 . L » 

\ Arlon • 7 a H 2 " 2 Luxembourg • L 
J\larchc . 8 D ) œ œ » 

Totaux. ÉG RS 1P 2 D 2 3 Dinant. R1L i a 8 » œ Namur 
d é& KÉ L 21 7 s) » . L 

Totaux. 2~ ) 35 " œ 8 
Le Royaume. - Totaux généraux. 171 52 225 1� 6 21 



( i93 ) 

primaires communales, données dans le eours de la période triennale. - Causes 
motivé ces démissions. 
i889 et 1890. 

DÉMISSIONS DONNÉES: 

pour etre admis à la pension ] pour entrer dans ren,eignement ] pour eallSe d& renonciation l la 
de retraite. libre. carrière de l'enseignement. 

RELEVÉ GÉNÉRAL 
?êG 

J>ÉMISIUOIIS. 

IIISlitalurs 3 wlilatrita ] l laslilalltrs ] lulil1lri1u 
tl IOI.I• d HIS· TOTAL. ,t MU- tl SOIS· 1 TOUL. 

iaslilalun. i11lil11rica. iutir.lttn. iulii.trices. 

3é3»»ï3ï& 3 lmlilalri<ts 
tl stU- d tiOU· 1 TOT AL. 

i■slilalttn. iulil■lrictt. 

leuit.J.tm 3 lastilalriw 
fi IOU• KMS· 

iulilelears. iulilalrius. 
TOTAL, 

6 t 7 t G 1 1 9 1 10 10 
7 5 i2 • 2 2 3 t 4- U 

1 
1u --6- É! è 2 3 4 10 3 u ~,-t-9-1~- 
18 9 !7 1 œ œ R 9 ïG !U 
f2 3 15 2 t 3 3 t 4- 

30 ~ .&2 II»I 1 3 i2 16 28 

H 

) 

Sï 

69 

53 ---• ---1--- 
122 83 

H 

39 
----11--1-1--1--1--1--:--1--1--1-- 

9 1 . tO i » 1 2 7 5 i2 !3 6 !9 

l 11 l u >I u 4 u l sI1 ) us 
i:--16- 1 17 --5- • 5 H ~ 19 -17 _1_4__ 61 

I OII 1III1I 1II 1III1II 1II 1II IÉII 1II 1II I 
1 1l t t 2 7 : 8129 7 36 
8 2-i • • • 7 -13 !0 30 26 65 

1III1III III III ---•---•-,----1--- --- ·-- ---1---- 
0 35 i 1 ':! u H 28 68 33 i0f 

10 

16 

26 
11II 1II 1III1I 1II 1III1II 1RII 11II I1II 1II 1II I 

� 

17 

..j 

) 

u 

0 œ • œ l 

" 9 

tO 

l 
16 

50 

œ A u � 27 

35 15 

1l 

16 

) 
---•--1---1 --- 

41 1P 22 88 

:P 

21 

t2 

52 

ul 

( a 

30 

uo 

12 

12 

15 

20 

1 

t 

( 

) 

if 

9 

" s 2 1� 

� 

4 

P 

]3 

1u 32 

11 

1l 

40 

49 

61 28 80 

u 3 
I OLI I 1 

H u � ( 18 u 

18 

'.!8 

10 

2 s 37 

œ 
u 
u 

--•----1---11---- ~---•---1-- u 
l u1 

� 

,IB 

34 

au 1 ID 1 al 
I T 1II I1II 1II 1III 
201 .J 2-i • , , 3 3 

21 1 3 24 • : t 1 ï t 1 12 1 ,13 1 22 1 65 
411 7 -18 • IIï I t " u 18 ~ 30 100 -- 
2-12 3 es 

ï 3» 

( 

(i8 8! 

) 

--11---•---1:---1---1---1---11---1---1-- 
307 !O 0 80 100 !80 527 232 759 

49 
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XXI. - Nombre des nominations de membres d1e personne! ensei9nant des écoles 

Années 1888, 

DÉSIGNATION : 
lo■IUTIOIIS NOM IIIATIOIIS ,n snn .,. •bm10,s n H a,su ar 01110- 

A DU H • .1,CES l)E cd~TIOll icouvnu. ...,uti ••••• CACSa ••••••• , •• D8 3 L :! é i é i t! 3» L . f J 
1 ressorts d'inspection i ·ë :,.i · · »O è OË 3» ID]]88D· ]! •••• j~ >e >MyL è LOS PROVINCES. =-= ~;.. 

D»» PRl!ICIPUZ. -~ I"S . !! .s 8D .s -~ 
1 3 Anvers. Î . . 5S 26 66 8 s l 11 D° Anvers •...••. 

Malines L . i , 1s ( [ • 5 9 l s u ---- ----- Totaux. L ( R .l7 èè 85 7 4 H 13 38 a_ -1-,-·-·-·-·-·--·-·---- 
{ Bruxelles. Î u 

s :Si 35 02 13 ï 2a i8 01 Brahanl. .....• 
Louvain. L ) u 1) ( 35 ï� 9 '!1 l a( ----- Totaux. œ ï1 � 70 .u 1sl 28 10 -i6 i7 107 

-•-1-,---1-1-1-,-, __ ,_ 
\ nruues •• î' • -1 O ]3 to » 1� 6 u1 Fl:u11lre occidentale .. 

s u 0 Courtrai. L a œ s9 œ ~i ) u9 -- II -- II ·-- --- Totaux. . 5 • M O 35 \8 s '!0 12 61 -- -- - - - - - - - - 
\ Alost 

: 1-_;_ 
» [ • � 27 8 s 19 s u1 Flandre orientale. • . 

Gand a É! ) SS H œ s1 i6 ,18 
Totaux. œ � " 38 15 60 iO s 40 18 l 9 - -- - - - - - -- - II 3 Charleroy L s i3 u 20 5 ( 11 12 3-l 

Hainaut. . . . . • &Ions •. u RR :� ) !!6 s1 8 iO i3 61 
Tournai • 1 œ ( 1 ) 0 l 15 a 35 -- II -- -- · I I -- -- -- -- -- Totaux. a s 34 su 03 35 21 -iS 20 1u9 RI - - - - - - -- - II 3 Huy. è œ u ) 24 1ô l l ( 36 Liégc ...•.... 

22 Liége a 2 20 18 55 11 3 ts 51 II II -- -- -- --- -- II -- II >bïéKYR ( s 45 26 77 27 10 29 s1 ) l - -- - - - - -- - - -- Limbourg ...... · Hasselt 1 ( a � s 17 8 s i : i3 - - - - - - - - - - { Arlon • L 1 œ t s L � s) ( � 1 -10 Luxembourg . . . . 
a s Marche . . a RRL D 26 s œ 30 

Totaux. œ s � s œ P � a ) l D 70 - - - - - - - - - - { Dinant. .•. s l 1 1 H 25 ) 1 t 35 .Namur ....... 
d é& KÉ LLLœ � � � 3 18 sa 13 ï� 8 ( 9 -- -- -- II II -- -- -- -- --- Totaux. 7 12 ( 4 20 ,Hl 2l ï( 9 05 - - - - - - - - - - Le Iloyaume. - Totaux généraux. 1 52 3,l 260 U7 002 sI:ü 86 228 121 680 
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primaires faites, pm· les communes) dans le cours de la période triennale. 

1889 êï 1890. 

- 
NOMINATIONS IIOMIHATIONS TOTAL DES NOMINATIONS. - Mù GK1· ! O . f ù E<e 6 M>]9L11J R - Mù J c 1 •r f . :O . t C Ê S, 

ci è ri LL 
è è ci ] i ri D è i ~ RL 

~i to-~ ~ Z k-~ = ·ë ln ~ • ·C 2 · »OO ·;::; œLL 
è :a J~ >e >MyL è è OLOOR 88J g -a >e >MyL 

è = LL ,; §è lOTAL. ,S;,; ~~ cr-:§ èè ] ] è -::; 00 IOOT I -= ..!:! -= LSOO 1 C -= 8D · " -= 
J » § RR « s 1 4- » ) H u 

1 46 58 08 

» . J » œ 2 1 3 œ 6 6 � 22 8 39 II -- II -- --- -- -- -- -- --- --- --- --- --- 
» » œ » œ a 2 7 1 14 17 6 68 46 137 - - -- - - - - - - - - - - - 
i œ a 1 � 7 J ( l 20 su 9 87 50 178 

» œ » » » ( )) s 1 0 20 J2 LK 8 00 -- -- -- II · -- -- -- -- -- --- --- --- --- --- » J 4 1 � 13 » 8 8 20 52 s1 128 67 268 - -- -- - - - -- - - - - - - - 
1 » . » :l 5 » » » 0 :17 œ 10 12 48 

1 œ 1 » 2 1 1 1 » � 1a � u( 0 51) -- II -- --- --- II -- -- -- --- - --- --- --- s » 1 » 5 6 » t œ ) � 1 5 55 18 107 -- - - - - -- - -- -- --- --- - - - 
1 » » œ 1 4 » 1 » 5 16 s 50 l tH 
» J 1 » 1 1 » � � 11 H ., 46 20 05 -- -- -- II --- -- II -- -- --- --- --- III· --- 1 » 1 . 2 5 •q 6 5 16 30 6 85 36 ·157 -- - - -- - -- - - -- - - - - - 
•• J » œ •• f u s œ 6 6 H 26 s( 69 

» » » " œ ( s ,t. s u 30 10 SS q- 101 ILB 
i è » œ t 5 s 1 1 l 1a 0 22 9 51 -- -- -- -- --- -- -- -- -- --- --- --- --- --- 1 » •• » 1 10 l 7 3 '27 ;;o 50 86 55 2:21 - - - - - ·I - - II - - - - - 
i » 1 l) 2 7 » s 2 11 26 l sa ï( 75 
D » . 1 1 5 2 1 s ) 18 ï 52 36 115 --- -- -- -- --- -- -- -- -- --- --- --- --- --- è 
i » 1 : 3 10 2 u a 10 44 H 76 52 186 - - - - - - -- - II - - - - - 
}) » •• •B » ( •• 1 » l 20 ( ) � '57 - II - - - - --- - II - - - - - 
1 •• » •• i ,t. 2 » » 6 35 S• 7 1 � s 

•• l) è » » � 1 1 . 5 20 l 5 » 59 -- -- -- -- --- -- -- II -- --- --- --- --- --- --- 1 » l) )) 1 7 5 1 » 11 64 16 10 1 91 
I - - - -- - - II -- - - - - - - 

» . » » . � : » » RïL 50 i6 s 2 50 
RR » •• •• •• 2 5 » » � 51 s1 20 11 85 -- -- -- II --- -- -- -- --· --- --- -- --- --- --- 
•• » •• n œ � a •• l) 1) tii 37 22 1u 135 --;-1--:- ~ -;1-:- --;-,~ -- - - - - - - 54 21 i.40 ;;60 150 558 201 1,557 
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XXII. - Nombre des nominations de membres du personnel enseignant 
des écoles primaire», diplômés ou non diplômés faites, par tes conseils 
communaux, dans le cours de la période triennale. 

Années 1888, 1889 et 1890. 

DÉSIGNATION NOMINATIONS FAITES PAR LES CONSEILS COMMUNAUX. 

Candidat, di,14111!1. Caodid1t, 101 dip!6mb. TOTAi.. . f J - f è 

Année · Année ] Annét n1~rla d'inspe~tion 
Année ] Année ] Année Année ] Année ] Année PROVINCES. priocipale 1888. 1889. 1890. 1888. 1889. 1890. i888. 1 t8i9. ti90. 

40 3» 41 œ •• " 40 i7 41 

P :l 13 . œ , 0 17 13 -- II II II -- -- -- -- -- 49 34 1O»a » . œ ,o 3,l M -- - - -- -- -- II - - 
49 51 l ) •• œ , 40 51 78 
34 18 37 " œ i(b} 5,i. 18 u) -- -- -- -- -- --- -- -- -- ) u 60 115 » L :1. 85 69 116 - -- -- -- - - - -- - 22 11 15 , » " :!2 11 1:S 
26 20 15 » œ , 26 20 13 -- -- --- -- -- --- -- -- -- 48 31 28 œ , 

" a) 31 28 -- -- -- -- -- - - - - 
26 26 H 1 (a) L œ 2i 26 u 
54 51 28 •• œ œ 3,l 31 è) -- -- -- -- -- -- -- -- -- 60 57 39 1 L œ 61 :,7 30 - - - -- II - - - - � 9 22 i7 . œ œ O& 22 17 
55 37 30 œ 1 (a) œ 35 38 30 
16 17 18 œ œ . 1( i7 18 -- -- --- --- -- -- II -- -- 70 76 ( 1B » t œ 79 77 ( � - - - -- - - -- - - 
35 18 20 œ œ » 35 i8 20 
-16 55 34 » œ » Rï( 33 � a -- -- -- -- -- -- -- -- -- 81 51 54 » œ » 81 è1 ~, - -- -- - - - - - -- 
i2 11 14 L » n 1s 1ï H - - - - - - - - - 17 24 11 œ » » i7 sa H 
0 13 17 » œ L P 1� i7 -- -- -- -- -- -- --- -- -- 26 57 28 » " L s( 37 28 -- - - - - - - - - 3ï» 15 20 œ » . Hi É! 20 

� 1 31 21 » œ œ 31 51 21 II II II -- - -- -- -- -- 46 46 41 D •• L 46 46 41 - - - - - - - -- II 
484 412 438 1 (a) 1 (a) l(b ) 485 415 439 è 

1,334 u 1,537 

(a) Nominnlion défi11ilivc. Candlda; cfüpcnsé du diplôme naree qu'il avait rempli les mëmes foncuoas sous l'empire 
de la loi de 1842. (Circulaires rninistértelles du 20 décembre f884 el du 2:S novembre 1886, résumées clans !c 11ulniitme Jlappo11 triennal, texte n• 150.) 

({,) Nomi11acio11provi,oiu. 
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XXIII. - Le conseil communal peut-il, sans aucun contrôle, porter à un 
taux exagéré et hor« de proportion avec les ressources locales les traite­ 
ments de ses instituteurs ou le subside alloué à une école adoptée? (Dépêche 
adressée au gouverneur de la province d'Anvers). 

19 ■TrU tsee. 

!fONSJllUR Lt GOUVERNEUR, 

J'ai l'honneur de répondre à votre référé du 9 de ce mois, 4e d98R n° 642. 
L'article 7 de la loi du 20 septembre i884, se alinéa, porte: 
• Le conseil (communal) fixe le traitement des instituteurs; ce traitement ne peut être inférieur 

• à i ,000 francs pour les sous-instituteurs, et à 1,200 francs pour les instituteurs, casuel com- 
• pris. L'instituteur a droit, en outre, à un logement ou à une indemnité de logement à fixer de 
11 commun accord, saur recours à la députation permanente et ensuite au Roi, en cas de dissen- 
• timent. ., 
Le dernier alinéa du même article ajoute : u Le traitement des instituteurs en fonction, lors 

,. de la mise en vigueur de la présente loi, ne pourra ëtre réduit au-dessous de ce que serait leur 
B traitement d'attente, en cas de suppression d'emploi. • 
Sous les régimes antérieurs, u le traitement de l'instituteur était fixé par le conseil commu­ 

nal, sous l'approbation de la cléputaticm pcrmane,ue et sauf' recours au Roi". 
Il résulte de cc qui précède que, du moment que le conseil communal, en fixant le traitement 

de l'instituteur, respecte le minimum légal ou la prescription en vertu de laquelle le traitement 
de l'instituteur en fonction, lors de la mise en vigueur de la nouvelle loi, ne peut descendre 
au-dessous de ce que serait son traitement d'attente, en cas de suppression de son emploi, la dépu­ 
tation permanente et, le cas échéant, le Roi, ne peuvent intervenir que pour faire porter d'office, 
! K { K?hêïR les ressources nécessaires pour le paiement de cc traitement, en vertu de l'article 1� � 
de la loi communale. 

Sous le régime de la loi scolaire actuelle, il ne peul donc plus être question, pour l'autorité 
supérieure, d'augmenter d'office des traitements d'instituteurs au delà des minima légaux, comme 
cela se faisait parfois sous les régimes antérieurs. 

Mais, le conseil communal peut-il, sans aucun contrôle, porter à un taux exagéré et hors de 
proportion avec les ressources locales, les traitements de ses instituteurs ou le subside alloué à 
une école adoptée? 

Sous ce rapport, les prérogatives que la députation permanente tient de la loi communale 
restent debout.Comme il s'agit alors de dépenses facultatives, c'est le cas d'appliquer l'article 77 
de cette dernière loi. 

La députation a donc Je droit de refuser d'approuver la délibération du conseil communal 
fixant un taux de traitement ou de subside qu'elle considère comme étant hors de proportion 
avec les ressources locales. 
En cos de refus d'approbation, la commune intéressée peut prendre son recours auprès 

du Roi. 
Je vous prie, Monsieur Je Gouverneur, de porter le contenu de la présente dépêche _à la 

connaissance de la députation permanente du conseil provincial. 

Le Afinistre de l'Intérieur et de l' 111struction publique, 
J. DBVOLDER, 

-~- 
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XXIV. - Mode de 11ayeme11t des traitements des instituteurs communaux. 

15 fénler 189•. 

LÉOPOLD JI, Roi DES IltLCES, 

A tous présents cl ù venir, salut. 
Vu ln loi du 20 septembre 1884 sut· l'instruction primairo ; 
Vu l'article 67 de la Constitution; 
Revu les arrêtés royaux du 18 ruai 184!) cl du 29 septembre 1879, relatifs au mode de 

payement des traitements des instituteurs communaux; 
Yu le rapport et sur la proposition de ~olre Ministre de l'Intérieur cl de l'Instruetion 

publique, 

Nous avons arrêté cl arrêtons : 

AnT. 1c,_ Les traitements et émoluments tics instituteurs primaires communaux prennent 
cours le premier du mois qui suit l'entrée en Ienction. 

Tout mois commencé est dû intégralement â l'instituteur démissionnaire, L» l'instituteur mis en 
disponibilité ou éKY ayants-droit de l'instituteur ê! cas de décès. 

ART • .2. L'instituteur démissionnaire est tenu de rester à ln disposition de l'acl111ù1istration 
communale pendant un délai maximum d'un mois à compter du jour de la notiûcation de sa 
démission à l'cidmi11istratio11 communale. 

AnT. 5. Notre l.\linistre de l'Intérieur cl de l'Instruetion publique csl chargé de l'exècution du 
présent nrrèté, 

Donné à Bruxelles, le H; février 1800. 
LiWJ>OLD. 

Pur le Roi: 
Le bli11islre ile l' Intérieur el ile l' lnstruaion publique, 

J. DE\'OLDER. 

XXY. - Circulaire adressée aux yourcnwm·s des provinces concernant 
le même objet. 
116 aor11 t 890. 

MONSIEUR LE GOU\'ERNEUR, 

J'ai l'honneur de vous transmettre un exemplaire de l'arrêté royal en date du i 5 février der­ 
nier, relatif au mode de paiement des traitements des instituteurs communaux. 

Vous voudrez bien ordonner l'insertion de cet arrêté ainsi que de la présente circulaire nu 
Afémorial administratif' de votre province et appeler sur leur contenu l'attention des adminis­ 
trations communales el de l\fM. les inspecteurs de l'enseignement primaire. 

Cel arrêté dispose que les traitements et émoluments des instituteurs primaires communaux 
prennent cours le premier du mois qui suit l'entrée en fonction. 

Toul mois commencé est dû intégralement à l'instituteur démissionnaire, à l'instituteur mis en 
disponibilité ou aux ayants-droit de l'instituteur en cas de décès. 

Celle disposition a dû étre prise parce que l'arrêté royal du 20 septembre 1870 117 se conci­ 
liait pas avec le règlement actuel de la Caisse de prévoyance instituée en faveur des veuves cl des 
orphelins des instituteurs communaux cl que, de plus, il rendait souvent fort difficile ln déter­ 
mination exacte de ln quote-part annuelle des différentes communes qui ont à intervenir, le cas 
échéant, dons la pension personnelle d'un instituteur. 
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L'arrêté du 29 septembre 1879 avait élé pris en vue de mettre fin aux abus signalés 
ci-après : 

On avait constaté que les instituteurs démissionnaires abandonnaient généralement leurs 
fonctions au commencement du mois pour pouvoir jouir, pendant toute sa durée, de leur trai­ 
tement. 3» en résultait que les communes ne trouvaient pas dans Jeurs ressources budgétaires, 
le moyen de payer les lntérimaires chargés de remplacer les instituteurs dëmlssiounalres et 
qu'elles devaient ou laisser en souffrance le service de l'enseignement primaire, ou Viller des 
crédits extraordinaires au risque de jeter la perturbation dans leur comptabilité. 
Pour éviter le retour de ces abus, il a êté stipulé par l'article 2 de l'arrêté royal du 

H5 février i 890 que les instituteurs communaux démissionnaires sont tenus de rester â la 
disposition de l'adminislration communale pendant un délai d'un mois an maximum, .\ compter 
du jour de la notification de leur démission. 

Cette disposition permet à l'autorité communale de prendre des mesures pour que te rempla­ 
cement définitif ou provisoire d'un instituteur démissionnaire ait toujours lieu â la fin du 
mois, et pour que le budget communal n'ait pas â supporter la charge de deux traitements pour 
une même période de temps. 
L'arrêté ro-yal du 115 février 1890 est applicable aux traitements d'attente et permet d'en 

effectuer la liquidation avec plus de célérité. 
Vous voudrez bien invite!' les administrntions communales, l'inspection scolaire et les insti­ 

tuteurs en disponibilité dont le traitement d'attente est liquidé par les soins de l'État, à me faire 
connattre immedialeme11t et directement, tous les changements qui surviendraient dans la posi­ 
tion de ces derniers agents, afin d'éviter des payements non dus et les complications de compta­ 
bilité résultant des remboursements à effectuer. 

Dans tous les cas, les changements survenus dans la situation des instituteurs en disponibilité 
doivent m'être notifiés avant le cinr1 de chaque mois, pour le mois précédent. 

Le 1Jlùiist1·e de l'b1térieur et de l'Jmtruction publù1ue, 
J. DP.VOLDER, 
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XXVI. - Relevé des traüements, y compris le casuel (indemnités du, chef de 
du pe1·sonnel enseignant des écoles primaires 

3d J î 31Dc >f c ù J L SOUS-INSTITUTEURS. 

SUBDIVISIONS PAR CATHGORIBS. NO•BRE NOSBI\E :HOYE!l"!U! NO:llllBRE NOJllBRJK JlOT l!ll"!UI 
lilON'.l'Alf'.J'. .llONTA!'tT. 

absolu. proporli9nnel. par lilalaire absolu. proporlioml par ti11wrt 
P.•/,. P.•/,. 

Traitements inférieurs à 
1,000 francs (i) •••. » » » § 10 o.io 7,125 RR 712 50 

- de 1,000 à 1,100frs. 1 0.03 :1,000 » 1,000 » 586 23.19 601,285 05 1,026 08 

- t,101 à 1,':W0 LL i39 25.44 886,800 .u 1,172 94 565 u.u 455,620 O.i i ,i03 50 

- 1,201 à 1,500 .•. 292 10.05 371,558 04 i ,272 46 1S8 7.44 239,800 œ t,2W 85 

- 1,301 à 1,400 ..• 202 10.05 308,071 01 1,360 54 1i4 0.80 240,661 t t ,385 11 

- 1,401 à 1,500. , . 501 10.56 442,052 05 :1,408 55 èTTLS 10.0;j 5i7 ,658 82 t,486 77 

- 1,501 à t,600 ... 257 8.87 405,861 25 1,57:1 45 132 5.22 200,075 œ 1,583 80 

- t ,601 à 1,700 LL 175 6 02 280,854 07 1,656 10 119 4.71 ~00,083 » 1,088 !15 

- 1,701 à l,800 ... 100 0.85 552,273 48 :1,770 22 Hi ,i.30 199,00.f. » 1,i02 83 

- 1,801 à 1,900 ... 109 5.W 202,!lOI 58 t ,861 48 101 4.00 100,5.iO » i ,884 ss 

- 1,901 à 2,000 LL 104 5 58 205,20ï 52 1,073 t5 80 5.17 158,000 » 1,987 ) 

- 2,001 à 2,500 ... 2i;'i !l.47 6i5,076 89 2,256 64 514 12.43 ï10,757 • 2,292 86 

- 2,501 à 5,000 ••. 89 3.06 244,116 32 2,742 88 70 3.00 215,8.U • 2,840 05 

- 3,001 et au-dessus, 72 2,47 278,552 » 3,866 » 17 0.67 157,724 œ 3,395 53 

Totaux, moyennes et nom- 
bres proportionnels. • • 2,905 I00.00 4,601,08.J 43 t,6i5 H 2,527 100.00 3,854,080 91 r.sss É! 

(i) 9 moniteurs el ï sous-instituteur, lequel jouit d'un traitement de 950 francs et d'un traitement supplémentnlre de 400 francs du 
(2) 9 monilriccs el i scus-insütutrtce , laquelle Q un traitement de 900 Iranes et jouit d'un logement d'une vnlcur locatlre de 500 francs. 
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l'instruction gratuite et rétributions des élèves payants)) dont les membres 
communales ont joui pendant l'année 1890. 

]d J>]>c >ù]6 f J R J e c J IS d J>]>c 1Dù]6 f J L 

ll111M8■B 1 ~OJIDllB 

a•solu I pro_porlioml 
P.•/,. 

:Il O 'l' B~ !'i Ill ~OllBBB 1 1'°0)1Dllll 

par titulaire I absolu I proporlioml 
P.•; •. 

par titulair~ 

Obseri,a tiens. 

» 

t 1 0.08 1 1,100 ,11,100 • 

357 ] ~0.3-t 1 428,400 ., 1,200 • 

i21 I 9.04 1 154,047 1411,289 65 

13.A ] H .00 1 183,763 721 i ,371 3i 

137 1 11.26 i 202,100 1511,475 60 

98 ] 8.05 1 tM,114 !511,572 � 9 

61 I 5.01 1 101,686 œ] t,66B 98 

65 1 5.54 1 itlS,415 501 t,77:':i 62 

42 ] 3.45 1 78,355 0411,865 62 

40 I 3.29 1 78,945 4111,9it 84 

89 1 7 .32 1 107,821 » 1 2,222 71 

53 1 4.56 1 1,1,sï2 »I 2,100 04 

19 1 1.56 1 72,720 5013,82844 

o.sr 6,650 ~ 665 » 

472 I 24.41 1 489,521 0511,037 12 

246 1 12.12 1 203,021 » ] 1,101 1, 
177 ] 0.15 I 225,350 » 3 1,273 05 

su� 1 12.15 1 52n,3ï2 551t,38456 

125 ] 0.46 1 185,18J 8011,481 48 

1!2 I 8.31 1 '194,150 561 1,501 ,iO 

106 I lU8 I 178,699 » ] 1,685 84 

06 1 4.06 1 172,016 5311,701 84 

120 1 6.21 1 227,407 751 t,895 81 

s, ï ,.oi 1 167,850 œ] 1,001 os 

128 1 6.02 1 294,0t5 »I 2,504 02 

12 1 0.03 1 52,ooo œ] 2,010 83 

1 1 bLêG 1 GLGbb »I GLGbb >, 

t,2t7 1 100.00 11,010,4to 6tl 1,574 10 1 1,05{ 1 100.00 12,10~,758 0411,445 57 

chef de ln tenue d'une école ,l'n,lul1es. 

ï[ 
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XX VII. - Relevé des cumuls exercés : a) pœr des instituteurs communaux; { • pm' 
des instituteurs adoptés. -- Situation a.u � I: décembre : ) P9L 

. - - I · · I - -·~- I · è· -- - 
DÉSIGNATION I" CAT tGORIE. 2° CATÉGORIE. 3• CATÉGORIE, 4• CATÉGORIE, :,,c - - - - :::, 

Clorcs--chanlres, Soorétaires el Reco,·eurs,olc.,de Arpontours, TOTAUX. 88 
org.1~/:::sJ!réso- receveurs bureaux géomètres, " 

do bioufaisaoco ot 
LLLR 

DES commerçants, etc. z: 
fabriques d'êg-liso. communaux. d'hospices. ,w 

DIS c.:, 
rworts d'i111ptctit1 r! H Îi . e ,.; e e ,.; è è è è t? ..• è LLœ LLLL " œœ i; .r; TS " è -~ è è œL è " œ :::, 

PROVINCES. è " è -~ I 88 
LR LL LR 8 .:e :! I - LL è è I " TOT LL =i OSOT - 8D priacipalt. •• = œL è è ;Ë ; .=, •• è è LL èè =Ëi! èè r- 

'ii i ] -: - LLLœœ ~ e ] è ~ ê "Ill"" c::, .s g ..5 \7: I � :;:a t- .s 2 ..E G = ) ..E "' -8 ..!!! •• 

1 
( H 4 1 � 20 tO 44 2-i ) Anvers ... s 68 

Anvers .•...• 
1 Malines ... !S s1 1 a a 1 � a §� 50 45 --- --- - --- --- - --- --- -- -- -- Totaux •.. 11 32 5 LL P 5 51 14 50 11a Ho •> - - - - - - - - - - - 
J Bruxelles . . 4 2 23 1 � 1 41 5 l � 8 ) 1 

Brabant. . . . . 
( Louvain .•. 0 a 4i j 10 1 50 2 119 ) 127 --- --- --- --- --- --- --- --- -- -- -- 

Totaux ... 19 6 70 2 1� t 07 7 192 16 21.)8 - - - - - - - - - - - 
o mÉKhêG œLœ 0 22 É! 4 s » tO 3» 56 57 73 

Flandre occidentale 
Courtrai .• � 52 ( � s 4 20 10 55 57 90 --- --- --- --- --- --- --- --- -- -- -- Totaux ... H 5,i- 21 9 aI a 30 27 60 94 163 - - - - - - - - - - - ï Alost. , • . 1l :s 2 u � 5 25 23 4i> 41 84 

Flandre orientale. 
Gand ..•. 7 11 ) � 7 4 23 14 45 � a 70 --- --- --- --- --- --- --- --- -- -- - 
Totaux .•. 18 •r 10 8 12 7 48 57 88 75 165 _,> - - - - - - - - - - - 

~ Charleroy . • 4 , 13 œ 3 , 4 , 24 œ 24 

Hainaut .. .. , Mons •..• 1 1 sa J ( œ 17 œ 48 1 49 

/ Tournai. .. a è i7 » � œ 13 b 57 2 59 
--- --- --- --- --- --- --- --- -- -- -- Totaux ... 0 s (,4 , 12 , 34 , 109 � 112 - - - - - - - - - - - 3 [ KÜ LLœLL 4 2 52 , l œ l , 70 s 72 

Liége ...... 
, Liége. . .. 4 2 ) 1 1 1 1 » u 4 18 --- --- --- --- --- --- --- --- -- -- -- 

Totaux ... 8 ,i- 00 1 8 1 8 , 8,1. 6 90 - - - - - - - - - - - 
Limbourg. . . . . 1 Hasselt. . . 8 21 17 8 iJ 2 12 11 42 48 90 - - - - - - - - - - - ï Arlon .•.. » 1 t t œ » t œ s 2 4 
Luxembourg . . . 

Marche ... œ , 3 1 œ » b •• � 1 4 --- --- --- --- --- --- --- --- -- -- -- Totaux ... ï ,1. 2 » 1 œL 5 8 œ •B œ »3 - - - - - - - - - - - 
{ Dinant ... � 1 25 2 1 œ " œ 29 u 32 

Namur ..•... 
dé&KÉ LLL a » 50 l J » 6 & 41 1 42 

--- --- --- --- --- --- --- LI I -- -- 
Totaux ... 7 1 55 3 2 œ 6 . 70 4 74 - - - - - - - - - - - 

Le Boyaume. - Totaux généraux. 85 HU 206 38 67 18 270 90 718 303 1021 - 236 534 85 360 

--------- 1,021 1,021 
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XX VIII. -'- E1nquêtes à ouorir li la suite de plaintes [ormulées à char9e de 
membres du personnel enseignant des écoles primaires communales. 
(Circulaire éKY inspecteurs principaux de l'enseignement primaire, 
no 4!76n, (re son.) 

• jaln 1888, 

MONSIEUR L'JNSl'F.CTEUR, 

Les enquêtes de l'inspection à charge Je membres du personnel enseignant des écoles pri­ 
maires publiques, laissent presque 'toujours beaucoup à désirer. Blles manquent habituellement 
de précision et d'exactitude. De là des contestations faisant naltre des doutes sérieux qui para­ 
lysent l'action des autnrités appelées à statuer. 
Il est regrettable de devoir constater d'aussi graves lacunes dans l'instruction d'affaires ou la 

position de l'instituteur est généralement en jeu. 
1e tiens à ce que désormais le soin le plus scrupuleux soit apporté aux enquêtes de l'espèce. 
A ce propos, je crois utile de vous rappeler la circulaire ministérielle du 25 juin 1880 

(II• partie, pp. 25-24, du B1,Uetin du Mini.stêre ,le l'Innruction publiqr,e) relative à la tenue 
des enquêtes auxquelles donnent lieu les plaintes â charge des instituteurs communaux. 
Je résume ici celles des instructions de ce document qui eoncernent spécialement l'inspection, 

en insistant sur la nécessité pour celle-ci de s'y conformer strictement : 
• Les enquêtes ne sauraient être conduites avec trop de prudence. 
" Les dépositions des témoins entendus seront actées ponctuellement au procès-verbal d'en- 

quête et signées, après lecture, par leurs auteurs. 
• Les renseignements recueillis seront vérifiés avec la plus munltieuse euenuen. 
" La justification écrite de l'inculpé sera toujours réclamée. • 
J'ajouterai que les déclarations orales que l'inculpé pourrait faire seront actées immédiatement 

et signées par lui; qu'en cas de contestation il Ü a lieu de procéder à des conlrontations dont 
procès-verbal sera également dressé, et que tous les devoirs inhérents à l'enquête doivent ètre 
remplis d'urgence. 
Je vous prie de donner communication de la présente circulaire aux inspecteurs cantonaux 

de votre ressort. 

Le Afinistre tle l'J11térieur et de î ùutruaio» publique, 
J. DEVOLDEn. 
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XXIX. - Tableau, indiquant les suspensions, les mises en disponibilité pa1· mesure 
communales, ainsi que les motifs qtl-i y ont donné lieu, 

DÉSIGN .lTI ON 
NOM DI\E 

suspendus par les conseils communaux 

. f J 

PROVINCES. 

l>ES 

ressorts d'Inspection 

P/IIIICIUU. 

S~SPE~SIOli 

! Anvers. • 
Anvers • · · · · · · 1 Malines. 

Brabant. 

Plandre oricn tale 

Hainaut. 

Lié&e. 

Luxembourg 

} Bruxelles 

1 Louvain. 

Totaux. 

) 
Bruges 

Flandre occidentale . 
Courtrai. • 

'l'otaux. 

Alost . 

Gand. 

Charleroy. 

\ Mons . 

U Tournai. 
Totaux. 

Totaux. 

Totaux. 

Totaux. 

Limbourg. . . . . . 1 Hasselt 

· Arlon. 

1 l\Jarche. 

Totaux. 

· Dinant 
Namur • • · · · · · l Namur 

Totaux. 

Le Royaume. - Totaux généraux. 

1 J 

œ 

œ » œ J 

• 

l 

t 

) 
œ 
B 

u 

� s 

t 

t 

J 

2 

� 

� 

2 

œ œ 
2 

s 

œ 

œ œ 

) 

œ 
œ s œ 

t 

œ 

� i 

œ 
t 

œ 

œ 
1 

t 

t 

� t 
t 

1 

œ 
1 t 

œ • œ 
s œ 

1---- 1---1 i 1 1III 
J 

œ 
» 

s t 

œ 
17 J 26 � ) 

a) I.e mot instituteurs est pt·is dans le sens i:é11ê1·i11uc : indépendamment des instilutcurs, il cornpr~ml les lnstiturrlees, les 
b, llécisions devenues cwfi111tii•~$ par ~nilc de J'app1·oba1io11 de ln Députation permanente ou du lloi. 
c) S011s qu'Il Ü ail eu appel ou Roi. 
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d' ordrn et les 1·évocations de membres du personnel enseiqnomt des écoles p1·imafres 
11endunt la période triennale (années !888, !889 et 1890). 

DES INSTITUTEURS(a) b!OTIFS 
r1ui ont donné lieu /1 la sus­ IèIIIIIIIIIIIIIèOIIIIèIIIIIIIIIIIIIIIOIIIIœ] pension, »3 3é mise en 

mis m disponibilité par-mesure d'ordre . .!. ~ révoqués par les conseils ._ disponibilité par mesure 
par les conseils communaux. ~ 'E communaux a <l'ordre ou ,1 la révocation. 

èè I L ) 1 - • ' 
~ DJSPONIPILJTÉ ;;: !' b g 6 Rl!VOC.lTION ê L LLT .:! -2 f g . 

'S ,e_ 1-----------1 ~ S • ~ i r ~ a: (); Ls 6 Br h " Ièè _i 
è 9 o GG œI è è · b .g ~ ~ o .2 s · b ï§• o -;: d i ~ " Iè h ':.i Q- ·::: g ~ ':;:: g o ~ o - ~ ?:: ~ e nLB I " o ,::; ·~ - ~ :f: .:: O" o o a g ::: ,,.. g LG T IG S?_ ~ E â 0 S:-c ; · b TT Rr è g ~ ~ »O g 1: f ;.~.~ â 8D3 
üi4 C ~~~a~ 6.! .0c.- .. r$"'e~ E~;:n 2.!:! 0 8~0~ èèè1Oï») J 
- •rl a..-=-e " -c ·o :.-. - - •.. .... -ëi'6 2 a ~ D: LRO3 " .5 .o:.= - 
A s :T èLRL è è v.i .: [ h »OR e ~ Éf De è ? è è è è S ~ ~-al ~ 

· I LSO E P.i ~ - ~ "O C.'O ·- LSO è D88D8 I D: · I è OS · è 

» » O1 » » » • » 1 1ï 

§] JJ § ,J 1• . » é 2 1 
I · III ----- 

lt , JI ,, 0 l) f l> u t 

J) • • » 5 » • • i6 2 

" • • • " 1 • • 5 1 

JI • J " !') f D D Ds1 u 

JI D D D f » » • 0 » 

» R œ œ 3 • • • 3 » 
I · · -----· 

» • • • 4 • » œ 12 » 

• ,, 0 t • 'l) " ,, 2 1) 

§• œ œ œ 1 • » œ L:L œ ----- 
" o » 1 1 » D • 6 . 

]. O1 i l) J) » • . .j. If 

DB D § » f 1 o • ~ 1 

D • D B 1. 3 o • 7 » 

8 8 B o 2 4 D • 16 f 

" o o • s œ m J L:L t 

~ • • • t , » » 5 2 ----- 
! , • • u œ œ œ 9 u 

LR RR 1• 1 9 1 f', De s � 

» œ » » 1 • ,, » 2 1 

» 1 • 1 » œ 1 • 4 » 

Dl.» 1 -1 "f 1 6~- 

D 1 • D • 1 ]3 œ 2 • 

D • , )) f 2 1 D 4 3 ----- 
8 1 § ]3 1 u f )) ( � 

2 2 • 3 17 o 2 • 81 rn 

sous-Instltutcurs et les sous-Institutrices. 

02 
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XXX. - Allocation de subsides extraordinaires aux communes q11i appellent 
à mi emploi dans leurs écoles primaires, des instituteurs jouissant d'un 
traitement de disponibilité. (Circulaire aux gouverneurs des provinces.) 

•e Juht 1.989. 

MON.SIEUR LE 2 bK$G! ééK! R 
Dans le but d'arriver à réduire les dépenses auxquelles donne lieu, pour les communes, les 

provinces et l'État, le service des traitements d'attente accordés à des instituteurs mis en dispo­ 
nibilité pour cause de suppression d'emploi, sans diminuer les ressources des intéressés, j'ai 
demandé aux Chambres lêgislatives, par amendement au budget de mon Département pour 
l'année courante, l'autorisation d'accorder dus subsùlrs extraordinaires a11x communes qui 
appellent à 11n emploi dans leurs écoles primaires, des instituteurs jouissant d'un traitement 
de disponibilité. 

Celle demande a été accueillie et le libellé de l'article 82 a é ïé complété de manière à 
permettre l'imputation de la dépense. 

Ainsi c1ue le constate le rapport de la section centrale de la Chambre des représentants qui a 
examiné ledit budget (Documents porlemenutires, n° 128), l'emploi de ces subsides extraordi­ 
naires consistera dans l'allocation, pendant deux ans, aux communes dont il s'agit, de sommes 
égales aux deux cinquièmes des traitements d'attente des instituteurs en disponibilité qu'elles 
nommeront. 

Lo loi du budget, publiée au Monitem· du � juin courant, est devenue exécutoire le 11:l du 
même mois. 

Dorénavant des subsides extraordinaires seront donc accordés, dans les conditions déter­ 
minées ci-dessus, pour les instituteurs (institutrices, sous-instituteurs et sous-institutrices) 
jouissant <l'un traitement de disponibilité pour cause de suppression d'emploi et qui viendront 
a être nommés réqulièrement et à titre définitif, à de nouvelles fonctions dans une école primaire 
communale. Le subside extraordinaire sera accordé pendant deux ans, ~ partir du lendemain 
du jour où le traitement d'attente cessera d'être dû. 

Les communes qui voudront profiter des avantages stipulés plus haut, devront vous trans­ 
mettre d'urgence une expédition de la délibération du conseil communal contenant la nomi­ 
nation, et vous faire connnltre l'époque fixée pour l'entrée en fonction du nouveau titulaire, 
ainsi que le montant du revenu qui lui sera assuré, A défaut d'accord avec l'intéressé, cc revenu 
devra être au moins égal nu taux du traitement d'attente et il ne pourra, en aucun cas, être 
inférieur nu minimum légal. 

Si ln nomination est régulière, il en sera immédiatement donné connaissance, par vos soins, 
;1 mon Département et à ln commune qui a prononcé la mise en disponibilité. Si celle-ci est 
située dans une autre province, la notification se fera, toujours à votre diligence, mais pat· 
l'entremise de M. le Gouverneur compétent. 
tes subsides extraordinaires qui nous occupent seront liquidés, à l'expiration de chaque 

semestre, au moyen d'états collectifs à me fournir, par votre administration, dans le courant 
des mois de janvier cl de juillet. Ces étals seronl dressés en double expédition et par agences 
<lu Trésor. lis contiendront l'indication : 1 ° de la commune au profit de laquelle la liquidation 
est proposée; 2° du nom de l'instituteur replacé et de la commune dans lequelle il exerçait ses 
fonctions avant sa mise en disponibilité; 5° du traitement d'attente dont il jouissait; 4° de la 
période â laquelle se rapporte la liquidation; 5° de la somme duc. 

Les subventions ù accorder en vertu des dispositions qui précèdent ne devront pas figurer 
aux budgets ni aux comptes scolaires; elles seront portées aux budgets et ciux comptes géné­ 
raux des communes intéressées, a Litre de recette extraordinaire. Elles n'auront par conséquent 
aucune influence sur le calcul des subsides normaux dont l'allocation est réglée par hl circulaire 
ministérielle du i4 décembre i884, 

En cas de cessation des fonctions de l'instituteur, pour quelque cause que cc soit, la subven- 
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lion cessera d'être payée. Si l'instituteur vient â être nommé dans une autre commune, avant 
l'expiration des deux années, c'est au profit de celle dernière que seront liquidés les termes 
non échus de la subvention spéciale. Mais il va de soi que pareille mutation ne donne pas droit 
à l'indemnité pour une nouvelle période de deux ans. 

yêG subsides extraordinaires ?b! ï Je paiement n'aura pas été réclamé en temps utile pour 
qu'ils puissent être imputés sur le budget de l'exercice auquel ils se rapportent, seront périmés. 

Veuillez, Monsieur le Gouverneur, appeler sur ce qui précède l'attention toû""re particulière 
des conseils communaux et faire insérer la présente circulaire au Mémorial administratif de 
la province. 

le Ministre del' Intérieur et de l'instruction publique, 

J. DEVOLDBR. 

- 
XXXI. - Interprétation de la circulaire ministérielle du 29 j-uin 1889. 

(Circulaire aux gouverneurs des provinces.) 

MONSIEUR LE GOUVERNEUR, 

Aux termes de ma circulaire du 29 juin 1889, émargée comme la présente, des subsides 
extraordinaires sont accordés aux communes qui appellent à un emploi clans leurs écoles pri­ 
mo.ires, des instituteurs jouissant d'un lrait~ment de disponibilité. 

On m'a soumis la question de savoir si cette disposition est applicable dans le cas où l'insti­ 
tuteur est rappelé à l'activité de service tJar la commune dans laquelle il exerç<iit ses fonctions. 

Bieo que l'instituteur placé dans la position de disponibilité ne cesse pas d'être le fonction­ 
naire de la commune qui a supprimé son emploi, je consens à donner une solution affirmative 
à la question soulevée, mais sous la condition expresse que la mise en disponibilité soit anté­ 
rieure au 29 juin 1889, date de la dite circulaire. JI est donc entendu que le rappel à l'activité 
de service, JJar la commune dans laquelle il exerçait e11 dernier lieu ses fonctions, d'un institu­ 
teur mis en disponibilité après Ja date que je viens d'indiquer, ne donnera droit à l'allocation 
d'aucun subside spécial, 
Je crois utile, ~Ionsieur le Gouverneur, de vous recommander de ne pas perdre de vue : 

1 ° que, conformément à la décision contenue dans la dépêche ministérielle du 2 septembre 1889 
(insérée à sa date au Bulletin du mon Département), les subsides extraordinaires dont s'occupe 
la circulaire du 29 juin précédent, ne peuvent être accordés que pour les nominations d'institu-' 
teurs en disponibilité avec traitement d'attente faites postérieuremen& à la mise en vigueur de 
la loi du budget de mon Département pour l'exercice 1889, publiée au llfoniteur du 5 du même 
mois de juin; 2° que les états collectifs nécessaires à la mise en liquidation des subsides spéciaux 
dont il s'agit, pour le second semestre de l'année écoulée, doivent être envoyés à mon Départe­ 
ment, avant l'expiration du mois de janvier courant. 

Veuillez, lHonsicur le Gouverneur, faire insérer la présente circulaire au b-lémorial adminis­ 
tratif et en transmettre un exemplaire aux inspecteurs principaux et cantonaux de votre 
province. 

Le Ministre de l'Intérieur et de l' l nstruetion. publique, 

J. DEYOJ,DER. 

- 
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XXXII. - Traitements d'attente. - Remboursemen: au Trésor public) pa1' 
les prooinees et les communes, de leur ouote-part avancée par l'Etat. 
(Circulaire aux gouverneurs des provinces.) 

98 mar• 1888. 

l't!OKSJEUR LE GOU\'ERl'il!t:R, 

L'expérience à démontré que le remboursement mensuel, au Trésor public, des quotes-parts 
des provinces cl des communes dans les traitements d'attente des instituteurs communaux en 
disponibilité pour cause de suppression d'emploi, occasionne - outre un travail eonsidèrnble el 
compliqué - des inconvénients sérieux, tant pour l'administration centrale que pour les adrni­ 
nistrations provinciales et, surtout, pour les receveurs des communes. 

En vue de diminuer notablement les inconvénients du système actuel, j'ai décidé que, désor­ 
mais, le remboursement des quotes-parts provinciales et communales sera effectué suivant les 
règles énumérées ci-après : 

1° Vous recevrez, tous les trois mois, au lieu de tous les mois, un tableau indiquant les 
avances faites aux instituteurs communaux en disponibilité de votre province; 

2° Le remboursement des paris provinciales se fera au moyen de mandats collectifs créés au 
profil du Trésor public, immédiatement après la réception du tableau; 

5° A la réception du tableau, les communes seront immédiatement averties des liquidations 
laites pour leur compte, et invitées à en rembourser le montant dans le plus bref délai; 
/ko La resutution des paris communales doit se foire, soit ù une agence de la Banque nationale, 

soit au bureau du receveur des contributions. 
Si le versement se fait ù l'agence de la Banque, la quiuance qui le constate doit m'être 

transmise par votre intermédiaire pour qu'il en soit passé écriture dans les comptes de la 
trésorerie. 

Si le remboursement s'effectue chez le receveur des contributions, c'est cc dernier fonction­ 
naire qui doit me transmeurc, aux mêmes fins, le récépissé constatant le versement qu'il aura 
opéré à la Banque. 
Je vous prie, l\lonsieur le Gouverneur, de tenir ln main à cc que les prescriptions énumérées 

ci-dessus soient strictement observées. 

Le Ministre de l'Intérieur et de l' Instruction publique, 

J. . f <e y. f ù R 

XXXHJ. - Désignation, en qualité d'intérimaires, d'institutem·s 
en disponibilité. (Circulaire aux gouverneurs des provinces.) 

a7 mar.w 1888- 

u:e d J ]f c ù yf 2 e c <f ù d f c ùR 

Sur la proposition d'un de vos collègues, j'ai décidé d'autoriser, le cas échéant, la désignation 
en qualité d'intérimaires, dans les écoles dont la population, pendant les mois d'hiver, est trop 
élevée, eu égard au nombre des membres du personnel enseignant, d'instituteurs en disponibilité 
pour cause de suppression d'emploi. 

Celle désignation pourrait se foire aux conditions suivantes : 
Le traitement mensuel :,llaché aux fonctions provisoire.~ 911 intérimaires devra être au moins 

égal au montant du douzième du traitemct cl'aUentc de l'intéressé. 
Les communes qui ont prononcé la mise en disponibilité seraient déchargées, pendant ln 

durée des fonctions provisoires, de l'obligation d'intervenir dans le paiement du traitement 



( 209) ­ d ° 1s) L ; 

d'attente. Leur part d'intervention serait supportée par les communes dans lesquelles les instl­ 
tuteurs en disponibilité fonctionneraient à titre intérimaire. Ces dernières communes paieraient, 
en outre, le cas échéant, une indemnité pour frais de déplacement et de séjour et un léger 
supplément de traitement. 

Celle combinaison présenterait de sérieux avantages. 
f ! effet: 
a) Les communes qui ont créé le traitement d'attente, seraient, ainsi qu'il a êté dit plus haut, 

provlsoirement dispensées du paiement de leur part d'intervention; 
6) Celles dont la fréquentation scolaire n'exige une augmentation du personnel enseignant, 

que pendant quelques mois d'hiver, profiteraient des services des instituteurs en disponibilité 
pendant tout le temps nécessaire, sans être obligées de payer un instituteur durant toute 
l'année; 

c) L'înstituteur en disponibilité ne serait plus exposé aux inconvénients de l'oisiveté et, indé­ 
pendamment de son traitement d'attente, il [cuirait d'une indemnité à charge de la commune 
qui utiliserait ses services. 

De plus il s'acquerrait des titres à une nomination définitive, pour le cas où sa présence â 
l'école deviendrait nécessaire pendant Loule l'année. 

Enfin, les traitements d'attente des instituteurs en disponibilité employés à titre provisoire, 
cesseraient d'être payés sans profit 1>our l'enseignement. 

Veuillez, Monsieur le Gouverneur, recommander, le cas échéant ln combinaison préconisée 
ci-dessus, aux communes dont les écoles sont fréquentées en hiver par une population trop 
forte pour le personnel enseignant qui Ü est attaché, et insérer la présente circulaire au 
Mémorial administratif de la province. 

Le Ministre de l'Intérieur et de l' Instruction publique, 

J. DEVOLDER. 
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XXXIY. - Tctbleau indiquant: a) le nombre des instituteurs et institutrices d'écoles 
d'emploi; s° pom· cause de maladie; � ° dans l' intér,t du service ; 

Situation au 

-- 
MISE EN DISPONIBILITÉ POUR CA.USE DE SUPPRESSION D'E!>n>LOI. 

•011rur 

- ù e <]d 6 f J L 
1'0111:SII.E. •oJr:R"iu,r 

DES TR4IT8K8NTS. 

Instituteurs InaUtulrlcca 1 Institut.ours 

1 
Insmutricos TOTAL. 

ot institutrices d'écoles 'I"oCal •. el institutrices d'écoles 
primalres. gardiennes. primaires. gardiennes. 

Anvers •........• 68 8 76 72,57-1 31 5,750 . 78,324 31 

Brabanl . . . . .•.•. 42 i5 57 50,671 23 0,200 . 59,871 23 

Flandre occidentale . , • , i.O~ 27 129 120,402 03 20,250 LR U.9,652 03 

Flandre orientale . . . . . 79 18 97 O-l,695 05 13,500 œ 108,195 0:S 

Hainaut .. LLLL D LL 47 tO 66 5i,635 H 12,700 , 64,335 U 

Liégé ......•. , . 4~ ( 51 BS,582 21 4,500 , 60,082 21 

y»& { bKÉh R LœLLLœL 52 ( 58 (11,592 13 4,500 L 66,002 13 

Luxembourg . . . . . . • 107 5 112 104,391 71 3,750 œ 108, i41 71 

Narnur ... . . . . L 88 18 106 07,,674 ni 12,900 L H0,574 75 

Le Royaume. - Totaux. mm 122 752 718,'.HS 53 81,mso B 8015,268 53 
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communales placés dans la position de disponibilité : l0 pour cause de suppression 
a° pm· mes-un d'o·rd1•e; { • le montant des traitements d'attente alloués. 

51 décembre i 8!)0. 

- 
MISE EN DISPONIBILITÉ POUR CAUSE DE MALADlE. 

•• • 11 œœœœ è h •olfT,UfT 

TRAIT&HRNTS ALLOU8S .; U! DISPOM!nlLl'tl\ EII DISPONIBILITJl _,- LLœ LR D TOTAL :D è8DOm LLœ 8 dans par t-- <I)•• ~olérienremcnl en Ytrtu de la loi C •. r LL •.• li ■OllTAl'lliT èèLhB des traitement& à ln loi du ~w l'i1lér,1 da & 1»KR meurs d'or4re. du 51 mars tss,. 51 mars !SS.. ••• t "'c::- •~5 de a: ,c bR œLœ 

§] î 3 m"' TO'fAL, »3 è 
z~ !; :RR 

I'.! lllltl l'l!fwlu Moolaol llfootant. z: ., Montaut. 1O Montant. œœ 9 
"C 

A z 

. . a -1,869 16 4 4,869 16 œ œ œ RR 80 83,11!3 47 

t 000 :!2 32,0-29 72 23 33,829 72 , œ œ L 80 03,700 05 

L œ 4 6,009 17 4 6,999 17 L œ œ » 135 Hi6,6l'St 20 

, . 9 H,016 6; P 11,IH6 67 8 œ s 1,312 Gê 108 12l ,424 22 

è œ 17 26,635 82 17 26,635 82 œ L » » 83 00,970 05 

2 800 7 7,707 -lt P 8,007 41 " œ LR œ 60 68,580 62 

. œ 1 l s � B 1 ï25 œ L œ i /îOO œ 60 67,317 13 

» . s 2,300 85 s 2,300 85 œ 1 400 œ us tt0,8i2 5,i 

, l f0,809 55 l 10,809 33 
8 œ œ L 113 121,384 08 

I -- RI - -- - 

5 i,700 l u 104,895 1t 76 106,505 l 1 L » a 2,212 50 832 014,0ï4 14 
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XXXV. - Nombre des élèves g1·atuits et des élèves payants inscrits dans 
Durée de let f1·équcn 

------- - -- - ------ ------ !iZ ·-- -- -- . I IèII · I · II LL -- ------ -- I I -- - -- . - - 
DÉSIGNATION . ISOllBRE NO)IDRt; 

d e ° mù f . f J É y È < f J 1!e Jours pendant de jours pendant 
lesquels, lesquels, inscrits pendant l'année scolaire 4889-1890. . f J en moyenne, les en moyenne, les DES écoles 

ressorts d'Inspection doit:t111 être écoles 

Elèves graluils. , Elèves payants. TOTAi.. PROVINCES. ourerte« st/011 lu ont étfrielltmc11/ 
PBl.~CIP.ILE. réglnnt11ls. OIIL"trtn, 

1 
28,640 \ An,·ers .•.•. 230.33 226.07 25,Ui 5,40::i 

Anvers .•.•.•• 
!lalines. . . •• 258.53 2~.35 15,711 2,012 18,5~3 

1'ot.1ux, moyennes et nombres proportionnels. 25-1.33 250.50 .fü,855 6,108 46,063 

3 Bruxell~s • . . . 250.0-1 231.04 6-1,362 1,538 05,000 
Brabant ..•... 

Louvain .•..• 257.13 232.1.6 42,076 1,458 43,514 

Totaux, moyennes et nombres proportionnels. 236.50 231.60 106,438 2,076 109,41-1 

( Bruges ..... 247 .50 244.7:1 10,205 2,90.J 13,169 
Flandre occidentale . ~ 

Courtrai ..... 243.50 230.58 9,727 3,007 12, 73, 

Tolaux, moyennes el nombres proportionnels. 2-15.50 242.0ï 19,992 5,911 25,905 

3 Alost .•.... 245.96 238.78 25,627 3,352 28,979 
Flandre orientate . . 

Gand ...... :!55.50 228.00 22,2(18 -',824 27,002 

Totaux, moyennes cl nombres proportionnels. 240.73 233.39 47,805 8,176 50,071 

l Charleroy . . . . 240.83 '23i.80 40,959 2,501 43,~0 

Hainaut . • . . . . Mons . . . . . • 237.97 '23+.25 50,018 1,718 37,736 

Tournai. .... 244.25 230.00 22,406 3,156 215,652 

Totaux, moyennes et nombres proportionnels. 241.02 237.01 90,475 7,465 108,938 

S Huy ...••. 234.64- 228. 70 ~,039 3,268 37,307 
Liége •....•. 

. Li~e ...... 225.5;! 221.03 37,521 5,471 42,092 

Totaux, moyennes cl nombres proportionnels. 230.10 224.87 71,560 8,73{) so,2og 

Limbourg . . • . . 1 Hasselt . • . . . 241,50 234.07 10,417 2,49~ 12,000 

{ Marche ..... 200.06 252.32 7,065 2,066 10,031 
Luxembourg . . . . 

Arlon ..•.•. 244.05 240.27 7,il62 4,655 12,617 - Totaux, moyennes et nombres proportionnels. 252.50 246,30 Hi,027 0,72i 22,648 

: Dinanl .•••• 238.04 230.44 8,800 1,588 10,197 
Namur ••.••.. 

TR d é& KÉ L œ L L œ 2.12. , 23:5.00 10,463 1,670 21,155 

1'olaux, moyennes el nombres proportionnels. 'Wl.02 ;?32 .72 28,272 5,058 51,330 

Le Royaume. - Totaux généraux, moyennes 2f0.21i 234 85 440,820 l>l,646 402,47~ 
cl nombres proportionnels. 

1 
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les écoles primafres communales, pendant l'cinnée 'scolaire : ) ) PII1) P9L 
ta tion des classes. 

DURÉE . f l.A FI\ÉQUENTA1'ION . f 1RDàL6e yf L 

Nombre moyen de jours de (ré11ucnmtion, par élëve. l'rOJIOrlion de la durée de la fré1111c11lalio11, eu 1:1,ard au temps 
Je I'ourerturc de l'école. 

Elêves gratuits. 
1 

ElêYts payants. 
1 

TOTAL, Elèves gratuits. 
1 

Ehh·cs payants, 
1 

TOTAL. 

187.O0 189.00 188.00 8:.!:.50 83.38 82.94 

186.00 108.00 :101 .oo 79,38 8-i.50 81.1S1 -- 
186.50 193.50 180.50 80.91 83.95 82.21 

- 
180.01 211 . .i9 180.51 77.91 91.54 78.13 

172.00 180.'18 173 . .U 74 . .(7 8U9 ï.i,.71 · I I 176.46 !00.3' 176.08 76.19 86.50 76.42 - - 
10;:i.37 195.8-1 105.60 70.82 80.02 ï0.92 

100.20 202.80 106.50 w . .ro 8-l. 72 82.09 

102.79 109.32 106.05 70.0.J 8~.34 80.00 - - 
:174.01 :180.3!! 176.58 73.25 70.20 73.05 

178.5-i 177.63 177.80 78.21 77.91 77.98 

176.63 183.48 177.19 W,68 78.62 75 92 

- - 
:183.78 IIH.39 184.23 7i.28 80.,iS 77.47 

167.51 !81.47 167 .95 71 .43 77.48 71 .70 

170.63 182.53 i72.07 71.38 76.37 72.00 ---- ------ 
173.91 iSti.1:5 174.75 '13.38 78.H 73.73 - 
196.:19 196.19 196.55 85.96 85.78 85.94 

178. 71 182.64 179.21 80.85 82.63 Si.OS 
18,.65 189.42 187.88 83.45 84.2-i 85.55 - 
1u.ms 189.26 172.39 74.29 80.55 73.37 - 
159.33 :11S6.27 rns.28 tJ3. 15 61.93 62.73 

167.46 1U.43 169.77 69.70 72.60 70.66 
I · 163.40 165.35 164.03 66.5-1 67.t3 66.60 - 

171.22 108. 10 t70.80 74.30 72.97 74,12 

:( l L9u i96.12 169.33 71.08 83.46 72.06 II -- t69.13 182.U 170.07 72.68 78.27 73.08 - - 
177.89 187.f55 178.70 75,75 79.87 76.12 
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XXXVI. - Nombre des élèves· gratuits et des élèves payttnts inscrits dans les 
0-unie de la fréq uen 

. -- - . 
, NOllBRE NOllBRE DESIGNATION J e jours pe11Ja11I 1 le jours pcnJanl NOllBitE DES Ê yï<f J 

lesquels, lesquels, ioscrits pendanr l'année scolaire 4889-1890 DES en moyenne.Ies en 111oye1111e, les . f J é 7b3êG ressorts d'inspection doiw:111 ëtr« écoles 
- ùe <]d6 f J L OIIVrrltl 1tl1m /ri o»I Ili ritllt111en1 

Éli!res graluîl$. ] .Élhes parants. 1 TOTAi.. P~l:'ICIPALE, 
r~9/t1M11ts. Otll:trlts. 

ï M! $êÉG œœœœL 236.33 23L53 17, ï05 2,905 !0,700 Anvers. . . .... 
16,935 &lalines • . • • . 2S!l.07 231.0i 13,70.i 3,25t I Totanx,moyennes el nombres proporüonnels. 238.00 234.50 31,499 0,136 3ï,635 - 

{ Bruxelles . . • . 254.,U 230.76 9,001 1,011) ïbRbGG Brabant ..•... / 
Louvain ..... 241.5! 23i .88 7,:567 R:9) 8,065 

Totaux,moyennes el nombres proportionnels. 257.07 23-i.52 17,531 t,!St7 19,048 - ï Bruc-es . • . . . 24ï.16 242.37 13,426 lS,06i i9.389 Flandre occidentale. 
Courtrai ...• 249.87 2-15.58 12,089 6,308 fO,!!Dï 

Totau.x,moyennes cl nombres proportionnels. 248.02 2-13.88 ~6.-115 12,271 38,686 - - { Alost. . . •. 246.0i 2-1:2.20 !2,ï52 3,8-W 26,592 Flandre orientale . . . 
Gand ..•.. 231.00 220.00 1.J,Oi3 3,5.il tS,21-1 

Totaux.moyennes et nombres proportionnels. 238.~J 255.03 3i,425 i,381 4-1,800 - - 

{ Charleroy ••. 238.03 238.49 2,8-i2 O& 3,t59 
Hainaut • . . . . . Mons. . . . . . 238.50 234.36 sR& Gb 365 3,52'! 

Tournai. ...• :Ull.!1S U'!.25 2,228 238 2,466 
Totaux,moyennes el nombres proportionnels. 240.02 237.70 8,020 9(8 8,0.f7 - 

{ Huy ...... 229.00 226.67 2,083 t53 2,236 Liège .•... - . 
Liège ..•.. - 219.80 '!t7.59 2,240 f,02.J 3,26-i ------ Tot:mx,moyennes el nombres proporttonnels. 22♦,40 222.13 l,323 1,t7ï 5,500 - - Limbourg ..••. · Hasselt . . . .• 2'0.5:S 233.füS 12,051 3,1153 15,604 - 

( Arlon. , .... 2M.2i 250.05 4,073 1,960 o,o.a Luxembourg . • . . l 
Marche •..•. 261.03 251.6' 4,0♦15 t,0111 5,000 

Totaux,moyennes et nombres proportionnels. 247.65 240.SJ 8,i18 2,084 H,10:! - - -- { Dinant •.... 237.20 23t.O;S 3,100 478 3,1i78 Namur •••.... 
Namur ..... 247.00 243.00 7,260 751S 8,0tlS 

Tolaux,moyennea el nombres proportionnels 2,42,l!S sul LIa) 10,560 t,233 H,503 - - - Le Royaume. I>bïéKY &énéraux, moyennes 259.80 235.57 t5(:S, 751 37,170 192,9~1 et nombres proportionnels. 
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écoles primaires adoptées 011, subsidiées; pendant l'année scolaire 1889-:1890.,.. 
talion des classes. 

- -- -------- ---- ------ --- L - L ·-·- -~ - ------- - - - - -- --- -------- -- 

DURÉE DE LA FRÉQUENTATION DE L'ÉCOLE. 

Nombre moyen de jours de fréquentation, par élève. I'reportion de la durée de ln frér1ucnlllti011, eu égard '1U temps 
de l'ouverture de l'école. 

Élê,cs gratuüs. 1 Élé,·cs payants. 
1 

>e>MyR Élèves gratuits. 
1 

Élêvcs payants. 
1 

TOTAL. 

D 

204 205 207 1 87 .08 86.63 88.34 

186 200 101 79.26 85.2! 81.39 -- -- 
195 201.50 199 85.113 85.93 84.86 - - 

176.()0 104.f.i 177. 76 76.51 84.13 77.03 

iOl.2,i 211.26 t92.67 80.59 88.81 80.9P 
- ------- 

!83.67 202.70 -185.22 78.58 86.51 70.0S - - - 
:11)9.06 205.51 201.28 82.13 85.97 85.0?S 

204.77 2rn.47 !I0.23 83.86 88.26 86.00 -- ----- -- 
201.92 209.,10 205.77 82.79 85.00 84.37 - - 
189.06 205.50 191.H 78.04 85.02 78.89 

162.88 184.20 180.15 71.12 80 . .iS 78.67 
--- 

175.9'/ 195.80 18ti.65 74.68 82.25 78.78 - - 
177 .85 i95.00 179 3lS 75.20 81.61 7:S.84 

175.213 180.08 174.02 75.50 76.49 74.2;'.i 

167.27 :182.23 168.30 60.04 7lS.22 00.47 
- ------ 

172.79 i8l5.10 173.89 72.69 77.87 73.16 - 
200.90 212.27 201 .21 88.65 05.65 88.77 

177.94 179.0D 178.50 81 .78 82.51 81.94, 
--- ----- 

189.42 195.68 189.76 85.27 88.09 85.43 - - - 
i84.58 207 .05 188.24 79.00 88 87 80.57 - - 
165.92 178.41 160.62 72.13 77.56 73.74 

168.90 175.40 169.21 67 .12 68.91 07.24 

167 .41 178.91 169.42 60.51 73.04 70.35 - - - - 
175.18 184.48 174.69 74.66 79,53 75.31 

190.64 188.64 190.45 78.-ilS 77,65 78.37 

181.01 i86.5U 182.57 76.60 78.tl6 76.88 - - - - 
19;',i.58 

I 
82.04 70.22 185.63 186.IH 77.95 
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XXXVII. - Nombte des élèves des écoles primaires communales, adoptées ou subsidiées) 
(année scolaire 

DESIGNATION d e ° mù f d e ° mù f . f J É yÈ <f J 

des 

ÉLEVES IIWSVlUTS IWOJIIBBE TOT.t.L. 

DES 
. f J pendant 

mmls d'iDspeclioa l'annéf scolaire 1S89-1890, CHIFFRE AllSOLU. 
ù M- - e ù > - L •/o 

nu 

PROVINCES. 
~OllBnll DES ÉLSVES INSCIIITS. 

PIIINCIPALE. 
Gratuit,. 1 Poyants-1 TOTAL. Él~••a ] Élêm 1 Élhes ] Élhes 1 . TOTAL 'fOTAL. 

grotu,ts. payants, gro1ulls. r,ayonf.5. 

'I O 'Écoles primaires 

{ 
Anvers . . 

Anvers. . . . . . 
Malines .• 

Totaux et nombres proportionnels. 

: 
Bruxelles • 

Brabant ..... 
Louvain .. 

Totaux el nombres proportionnels. 

{ 
Bruges •. 

Flandre occidentale 
Courtrai. . 

Totaux et nombres proportionnels. 

3 Alost ... Flandre orientale . 
Gand •.• 

Tolaux el nombres proportionnels. 

Î Charleroy • 

) Mons •.. 

f · Tournai. 
Totaux et nombres proportionnels. 

Hainaut ..•.. 

{ 
Huy ... 

Liége •....• 
Liégc .•. 

Totaux cl nombres proportionnels. 

Limbourg .•. • Hasselt . 

{ 
Arlon ... 

Luxembourg • • • 
Marche .. 

Totaux el nombres proportionnels. 

( Dinant .• 
Naruur. . . • • . ) 

Namur .• 

Totaux et nombres proportionnels. 

25,-144 5,496 28,640 4,159 661 4,820 16.54 18.91 16,83 

·15,711 2,612 18,525 2,682 581) 5,27f 17 .07 ~2.55 17 .85 
--- -- ---· -- -- 

40,855 6,108 40,905 0,8U 1,250 8,001 16.70 20.46 17 ~5 - - - - 
64,562 1,558 05,900 12,105 2-iO 12,441 18.915 15.99 18.88 

42,076 1,J58 45,514 5,688 271 5,059 15.52 18.85 15.60 
--- --- -- -- --- --- 

106,458 2,976 100,414 17,885 517 18,400 10.!lO 17.37 16.82 - - - - - 
10,265 2,00-i 15,169 2,B2 530 2,678 20.86 18,46 20.55 

9,727 5,007 12,754 1,580 070 s.ssn 10.24 22.'.:?8 17 67 
II 

19,902 5,911 25,905 5,,22 i ,206 4,028 18.02 20.40 19.02 - - - - 
25,627 5,552 28,070 5,715 625 4,556 14.49 18.59 1-l.96 

22,268 4,824 27,092 4,475 1,154 5,627 :20.08 25.92 20.77 
--- -- --- II -- 

47,8\)5 8,176 56,071 8,186 1,777 9,965 17.00 21.75 17.77 

- - - - 
40,959 2,;:,91 45,550 6,524 869 7,105 15.44 53.54 16,52 

58,018 1,718 57,75G 6,055 573 6,408 16.,5 2l .6:î 16.98 

22,496 5,156 25,652 5,540 587 4,127 15.75 18.60 16.08 
--- --- -- --- 

99,475 7,465 iOü,058 Hi,899 1.829 17,728 to.98 2♦.1SO 16.1S8 - - - - 
54,050 5,268 57,50i 5,267 555 5,802 Hi.47 16.57 HS.55 

o7,tî21 1:l,471 42,992 5,442 1,2;;2 6,604 1U'>O 22.88 15.57 
--- -- -- 

71,560 8,739 80,299 10,709 1,787 12,496 14.96 20.45 15.56 

- - - - 
10,417 2,492 12,909 ï ,502 467 1,969 14.42 18.90 15.25 

- - - - 
7,062 4,füfü 12,617 1,098 681, ïR 785 15.79 14.72 1-kl5 

7,965 2,066 to,051 1,H,O 507 1,457 14.44 H.86 14.52 
--- --- --- --- 

Hi,027 6,721 22,648 2,248 992 5,240 14.11 14.76 14.50 - - - - 
8,800 1,588 10,107 1,297 20;:l 1,1S02 14.72 14.77 !4.72 

19,463 1,070 21,155 2,!155 516 2,849 15.01 18.92 13.48 
II --- --- 

28,272 3,0118 31,550 5,850 521 4,31H 15.ffü 17.04 {3.89 

(i) On entend ici par • êl-udc, comp/ctcs ]] lu ccnnalssance des trois premiers degrés du programme-type de l'enseignement primaire, 
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qui ont quitté l'école ci la suite tl'étmles complètes ou d'études incomplètes 
-1889-·1890). 

Ql;l OXT 0 c 1>>LÉ DF.FINlTIVEMENT L'ËCOLE - f d e Ood > yDM1Dd É f SCOLAJIU: 1889-1800 

:t'AJA~T FAIT QV'us COURS J!IC0UPLE'r D'iTVDE.<;. A'.\'AllT l',t.JT l::I COIJRS D'ÉTUDES CO.HPf,F.T U1•L 

R!PPORT P. o/o. RAPPORT P. 0, •• 

ClllffRE ABSOLU. AV ~OllBIE TOTAL DES ÉLÈl'ES QÇI CIIIFFBE ABSOLU. AU IIOllBR~ TOTAL DfS ÉLl!Vl:S QOl 
on QCITfi L9ÉcOU. O~T QGITTÉ r'écore. 

Éllm I fare, 1 TOTAL. f.lé,,s 1 (ln,s 1 TOTAL. F.lhts \ F.!l,,., 1 >e>MyL ïc & l Éli!WH 1 >e >MyL 
grftlUÎIS. r•pnlS. gr•tuiu. , •• ,anis. èœœÉK»»LL 

1 
payan11. 5r•t•ils. p•yanu. 

commnnale8. 
5,4913 .U.i 5,0.f0 8-1.0S 07.17 81.74 603 217 880 15.9a 32.83 18.26 

2,188 Sï6 2,56.i 81.58 B3.8S ï0.00 aPI:L 2t5 ï07 18.-i2 36.17 21.00 
--- --- 

5,68-i 8:?0 0,50,{ 83.tO 05.60 80.38 1,157 .{30 t,587 16.90 3-1.40 10.62 

tO,:ïOï tss 10,525 84.00 6-i.~ 8-i.60 l,828 SS i 'gio l:S.01 35.7i t:S.,10 

,1,271 i"" 4,30j ,!;.oo ss.es -- -Q t ,417 140 1, ;'566 2-i-.01 5-i.98 20.'?8 1;>. 1- --- --- --- --- 
i-1,638 280 1-1,018 81.85 5Lt6 81.0i 5,2-15 '>-~ 3,481 18.15 45.S.i 18.93 _.,, 

1,711 301 2,072 i0.8ï 6ï.3ti 7'i.3ï -151 175 600 20.13 32.65 22.03 

t,380 4(17 1,856 87.01 60.iO 82.40 toi 205 59.1- 12.09 30.30 17.51 
----· --- 

5,100 ) s) 3,028 85.20 68.65 70.71 622 3ï8 1,11011 16.71 31.55 20.20 

- 
3,213 R1I� ) 3,651 80.53 70.30 84.20 500 185 085 15,47 29.iO 15.80 

5, rss 800 -i,56-i 8-U12 00.84 81.H 715 548 1,005 15.ll8 30.16 18.80 
--- --- 

0,071 t ,2-1-i 8,215 85.16 ï0.00 82.40 t,215 :;35 t,748 U.81- 30.00 17 .B-i 

5,358 075 6,011 8-i.41 7ï..!5 85.57 980 1P9 1,182 t!;. 50 22.55 t0.,15 

.1-,on 210 5, l!S7 81.07 56.51 80.-1-7 1,088 1( u 1,251 18.03 43.09 19.55 

2,SOï 505 5,262 81.83 62.18 l 9L0 L·L 615 222 865 18.17 37.82 i0.06 
--- --- --- 

13,182 t ,'.U8 H,.i50 GGLbÉ 68.25 81.-lO 2,7r; 581 3,'298 17.0l) 31.77 18.60 

3,975 260 1,2.U. 75.,17 50.28 73.15 1,292 266 1,558 21-.55 49.72 26.85 

-1-,i56 7(10 .1-,0.rn ï6.5ï 65.10 73.89 1,286 -i62 1,748 23.05 36.90 ~6.11 
-- --- --- 

8,151 1 ,0:il) 9,100 8T� LS•u 59.26 73.5-1- 2,5W 728 3,506 24.07 -i0.74 20.,16 

1,268 ;;1.1- 1,582 8,i.,12 07.22 80.55 23-i Hi3 387 15.58 32.78 t0.65 

- 
74\ 37li 1,tlï 6ï.,il) 54.89 62.05 557 :'>09 666 52.;:,I 45.11 :'>7 .35 

00-i 101 l .oss 78.01 62.2:! 75.15 '.HG 116 302 21.59 37.78 24.85 
--- --- 

l,(H5 5vï 2,~12 73.18 sr.re 68.2ï 60:.i 4'>-- 1,028 20.82 42.8,1. 31.75 ~;:, 

- 
867 HS 085 611.8;j sr.se 65.58 430 87 517 33.t5 42.M 34,,l.2 

1,774 rno ïRS1Oé 70.04 ~.63 07.74 7;;9 Hi6 015 20.06 .i0.57 52.26 --- --- -- --- 
2,(HI 278 ':1,010 68.06 :)5.36 07.00 1, 18() sau 1,.\52 :51.04 .\6.6~ 52.01 
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?K 

tLË'WIEllJ 1~8CBIT8 ~O-BRIE TOT~L. 
IIES 

Dl::S pendanL RAPPORT P. •/o 
rw.rts ••iuptdit• l'u■ie l<llaire JSSHSt0. CHIFFRE ABSOLU. ••• 

•••••• ••• iLius IHCtlU, 
- ù e <§è6 f J L 

Pal:<CIP11E. 
Gra1uits.1 Pa7ants.1 >e >MyL Élèm ] Élévrs ] >e>MyL Élhc.• 1 Êl~YCS I TOTAL 

gratuits. payants. gratults, rayrmlS. 

20 Écoles primaires 

: 
Am·ers .• 

An,·ers •..•.. 
Malines .. 

Tolaux et nombres proportionnels. 

3 Bruxt.lles • 
Brab~nt ..•.. 

Louvain .. 

Totaux el nombres proportionnels. 

{ 
llru~es •. 

Flandre occidentale 
Courlrai .. 

Totaux el nombres preportiounels. 

ï 
Alost ••• 

Flandre orientale , 
2 é! ? œLœ 

Totaux et nombres preportionnels. 

3 Charleroy . Hainaut . . . . . Mons . . . 

Tournai •• 
Totaux et nombres proportionnels. 

I Huy ..• 
Liège . . . . . . ) . 

, L1é;e ... 
Tolaux el nombres proportionnels, 

Limbourg . · · · Hasselt 

3 Arlon ... Luxembourg • . 
l\farchr, . . 

Totaux el nombres proportionnels. 

1 Dinant 
Namur •.•... ~ 

( Namur 
Totaux el nombres proportionnels 

17,795 2,005 '!O, i00 3,7V4 4-15 4-,110 20.81 U.28 10.80 

13,70. 3,î31 16,935 2,01S2 5ï8 2,630 U.90 17.88 15.52 -- II -- 31,499 6,136 57,655 5,750 90S 0,7-40 18.50 16.18 17.93 - - - - 
0,{164 t,010 10,985 1,003 215 2,178 10.70 21.10 19.83 

ï,56i .{08 8,00.'i 975 iï t ,052 12.88 Hs..16 13.0-i --- --- -- -- -- 17,551 1,517 19,0-iS 2,938 202 3,230 16.i6 t0.25 10.05 - - - - 
15,426 5,063 f!),SSO 2,20:! 8i5 5,137 17 .u U.17 16.22 

12,080 6,308 t0,S9i 2.160 t,080 5,2,UI 16.70 t7. 12 16.83 -- -- -- 26,415 12,271 38,680 -i,461 1,0~ 6,386 tB.OC t5.ü9 16.48 - - - - - 
2:!,752 3,810 26,59:l 3,107 70,1 3,001 U.01> tll.33 U-.67 

U,673 3,5.tt 18,:lU 2,266 010 2,8i6 15.45 17 .25 15.70 -- -- 37,425 7,381 -i-4,806 5,465 1,31-1 6,777 H,.60 17.80 15.12 -- - - - - !,SU 317 5,151) 445 -14 -i-89 15.66 15.88 15."8 

2,9:SO 363 3,522 415 77 402 U.02 20.03 14.81 

2,228 258 2,466 262 50 301 H .76 i6.39 ïèLs1 -- -- -- 8,020 P1) 8,047 1,122 160 1,282 13.07 :li.45 14.55 - - - - 
2,085 153 2,236 238 50 268 i 1.45 19.61 ï 1. 90 

2,'!40 t,0'M 5,264 321 186 50ï U.55 18.16 :15.53 --- -- -- 4,525 1 ,i7i 5,500 ïBJ e 216 l l � 12.05 18.55 1-1-.09 - - - - 
12,051 3,553 15,60-i t ,802 568 2,570 14.95 15.08 15.2:? - - - - 
4,073 t,069 6,042 501 240 750 f2.50 U.07 12.42 

4.0-fü 1,015 5,060 ,rno :Lc 643 12.5-l 14.tO 12.75 
-- II -- 8,118 '!,08i H,to2 1,000 505 1,305 12.52 15.17 12.55 - - - - 

3,100 478 3,5i8 456 79 535 U.71 :16.53 u.o:-; 
7,260 755 8,015 845 HO 904 H,64 10.84 1:UO -- -- -- -- 10,360 1,253 11,595 L~OI 2::18 1,329 t2.51i tS.40 13.10 

i• Écoles primaires communales 

2• Écolr.s (lrimairrs adoptées ou 
subsitlié1•s. 

Totaux cén6raux et nombres pro­ 
porüonuels. 

(1) On entend ici 1,ar "è1111lc1 compli:1c1 • la connais1anccsflcs troil premier, dc{Jré& du progr.immc-lypc de t'enseignemcnt primaire, 

RÉ~.IPI 
440,820 51,646 402,475 70,820 t0,3-i6 81,166 16.07 20.031 10.41 

sss, 751 37,170 102.021 24,402 0,081) :50,401 rn.67 16.58 15.80 --- --- 
18.501~ 506,580 88,816 685,506 05,222 : O,,t.;;5 Hl,657 H>,06 
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QUI ONT QUITTÉ DJ!FINITIVEMENT L'J!COLE PENDANT L'ANNÉE SCOLAIRE 1889-1890. 

!l'AVANT :l'All' QV10N COVM IXCO!IIPl,ET D'ÉTUDES. AJ'A!IT J',IIT V!f couas o'iTllDES COMPLET US•L 

ùM- - e ù> - L œiœ RAPPORT P. •/o 
CIIIFFRE ABSOLU. .t.U J((llU&lt TOUL tllS it.iu, CJOI CHIFFRE ABSOLU. •~ -.o,aa, TOT.&&. 11u: t,iru 0:u 

on acnTi i•i.ço1.1. on onrd 1.'ic.oa.a. 

Elèves ] Elèns 1 >e >MyL Elèves ] Elèves ] TOTAL. Élèves ] fhl\•cs 1 0T L Èlties ] Élè,·es ] TOTAL. 
gratuits. payants. · TA. 

gratuits. payants. gra111it,;, (lnyants. gratuits. payants. 

adoptées 011 s11bsldlées. 
5,527 2,U 5,508 80.82 58.07 8G.G2 377 174 551 10.18 ♦1.9:S l:S,38 

1,704 525 2,029 85.0-~ 56.22 77 .15 348 253 601 16.06 43.78 2'!.85 --- --- --- --- --- 
5,031 566 5,507 87 .4-{. 1:17.00 89.93 725 427 1,152 12.56 43.00 17.07 - - - - 
1,750 160 1,890 88. 13 ï4.42 86.78 !33 55 è H.87 25.58 15.!2 

800 58 IH7 82.97 49.55 80.51 106 31'1 !OS 17.03 50.65 19.49 
--- --- --- --- --- 

2,559 198 2,737 86.42 67.81 84.74 390 0-f. I19u 13.58 3:UO 15.26 - - 
1,842 ( ) P 2,531 80,57 81.fi-i 80.68 aeo U6 600 19.03 f8 .. ro I0.3? 

1,052 755 2,685 89.07 69.72 82.(l.i 237 527 36-i 10.0;; 30.28 17.36 --- III · --- --- --- 
5,774 1,442 5,216 S.i.60 i4.0t 81.68 087 483 1,170 15.-iO !;LOO 18.32 - - - - - 
2,741 464 5,205 85.H 65.IH 82.16 -150 i-iO 696 14.!6 3-i.00 17 .8-1 

2,010 440 2,450 88.70 7:l.15 85. 19 236 170 -426 11.30 27.87 f4.81 --- --- --- 
4,751 004 5,055 86.97 68.80 83.-U l 1s aï9 ! ,-122 :13.05 31.20 16.56 

--- --- - 
380 28 408 85.50 63.64 85 . .U 65 16 81 U.6t 36.36 16.56 

� � l 55 -112 86.02 71.43 85.7-1 58 i!! 80 13.08 ~.57 16.20 
220 20 240 85.97 51.25 70.75 42 10 61 16.03 48.i5 !O.i7 --- --- --- --- 
057 103 ï ,060 85.29 64.37 82.68 :165 57 2!2 H.71 35.63 t7.32 - - - 
193 21 2H 81.09 70.00 79.85 45 P 5+ 18.01 30,00 20.15 

2114 134 568 79.13 7~.04 76.53 67 52 HO ~0.87 27.06 %'U7 --- --- I · 
447 155 602 79 .96 71.70 77.68 11s Ot 1l u :20.0.(. 28.2.J 22.5! - --- - 

1,52:5 373 ï ,898 84.65 65.66 80.08 2i7 195 -lï! 15.37 M.34 19.92 

--- - 
367 152 409 75.25 53.01 66.:;5 154 117 2:Sl 20.75 46.90 53.47 

578 81 459 75.75 56 211 71.38 12t 05 18! :l-t.21S 43.75 28.62 --- IRII -- --- rn, 213 058 U.50 lH.20 68.77 25:S 180 455 25.50 ,fü.80 51.23 - - - --- 
272 41 515 59.05 51.90 58.50 J84 38 2•., 40.55 48.10 .tt.50 
560 70 650 66.27 53.02 04.29 281> 70 3:55 33.73 .f0.08 35.71 --- --- --- --- 
852 120 952 63.95 îi2.63 62.26 469 108 577 :56.05 47.37 37.74 

TtJLA.TIO.N GÎ~NÉRll.E. 
57,200 0,638 63,808 80.85 04.16 78.72 15,500 3,708 17,268 io.rs 35_.541 21 .28 

20,60! 4,074 ~N,675 8-L-:1-2 6ll.Ol 80.93 3,801 2,0H; 5,816 15.58 33.00 t0.07 --- 
34.821 77,861 10,712 88,573 81.77 65.18 70.55 17,561 5,723 23,084 18.23 20.67 

annexé à l'arrëté rnlnlsrértcl du ~8 déecrnhrc 1884. 
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XXXVIll. - Relevé numériqu» des communes dispensées, pa·1· a,•rêté royal, 
de l'obligation de maintenfr lem· école communule unique. 

- - 
DlSPlil'\SES ACCORDÉES NO~IBRE 

DÉSIGNATION 
dos 

des depuis la miso a Total. communes qui exécution en en en 
do la loi scolaire ont 

PROVINCES, ·KGpKDéK 1888. 1880. 1890. reno.11cl> à la 

OK dècombre 18S7 dispenso. 

Anvers . . . . • . . . ... 31 œ œ " 51 4 

Brabant . . .....•..• 4 " " L 4 t 

Flandre occidentale. , . . !12 œ s L 5.1 1 

Flandre orientale. . . . . . . 40 " œ RR 49 8 

Hainaut. . . . . . . . . . . " œ LR . œ . 
Liège: .•••.•..•.. 5 b œ L 5 L 
y»& { bKÉh R L · L L L œ L œ œ L 72 " s L 74 6 

Luxembourg .•......• 10 » 1 L H ,l 

Namur ...•.. , .... 24 1 L L 24 9 

Le Royaume. - Totaux. 2,rs » � œ 250 50 

XXXIX. - Communes autorisées, par le Roi, conformément au plimg1·aplw 
final de l'article 1er de la loi du 20 septembre 1884, à se réunir à d' autres 
pour [onde» ou entretenir itne école commune. (Depuis la mise à exécution 
de cette loi jusqu'au 5f décembre 1890.) 

1° Les sections d'Ornbret sous Clermont. . . . 1 réunies à la commune 
2° et d'Ombret sous ffermaUe (Liége). , i d'Ombret-Rausa (Liége); 
5" La commune de Darion (Liége), réunie à celle de Ligney (Liége}; 
4° La commune de Gothcm (Limbourg), réunie à celle de Voordt (Limbourg); 
è

9 La commune de Hamme (Brabant), réunie à celle de Cohbcgem (Brabant); 
6° La commune de Iloxem (Flandre occidentale), réunie à celle de Westkerke (Flandre 

occidentalcj; 
7° La commune d'Edclaere (Flandre orientale), réunie à celle de Volkegem (Flandre orientale); 
8° La commune de Petit-Jamine (Limbourg), réunie à celle de Heers (Limbourg); 
S§8 La commune de Niverlé (Namur), réunie ! celle de Mazée (Namur). 

---->l,,---.,o•-+~- .. 



XL. Relevé indiquant : a) le nombre des écoles cl' tuluites communcles, 
adoptées ou subsidiées; b) le nombre des membres du pe1·sonnel enseignant; 
c) la population scolaire; d) le nombre des élèves âgés ile moins de É! ans. 

Situation au 51 décembre 1888. 

� ( 
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XL. - Relevé indiquant a) le nombre des écoles· d'adultes communales, adoptées 
scolaire, d) le nomln» des élèves âgés de moins de 

- 
NOMBllë ~TAT NU"Ên!QUE IJU PEHSONNEI. ENSElGNAN'r. 

DtslGNATION des 
ÉCOLES D'ADULTl!S. IIOM~IES. l'EMMES. 'l'OTA.I.. 

Dlplom6s. Non 
Dipldmées. S:bK 

Diplômés. d b! 
i 8D diplômés. diplom6es. diplômés. 

DES c; 

DBS ê e ..; .i ti J; BU G G LLR 41 X Y .,; J; 8D Y remrts .-ïupedit■ 9 Bn ::, .,; OOO 8D 8D RRT ::, è i- L LRR 8D è LLL ::, LT è 8 .:: 9 è -~ è 8D OOOO c:; <; LL :ë, :§ 6- OI D:K 8:K PRO\'INCES. LL i- -~ 8D -~ e -~ 8D 8 g h .:3 I 1rïacip,le. LOT LLLO3 LOT 88 è 8D LOT è è è LR ,::i.. p.. c:: è LLLO3 LLT» »OOOT ;::t; a:: ::::: 

'1° Étole.8 cl'adoltcis 

{ 
Anvers - 

An'l'ers, · · · • · · • Malines. 

Totaux. 

Brabant . . . . . . . { Bruxelles . 
Louvain .. 

Totnux. 

{ 
Bruges . · 

Flandre 0«:idont.alo. • Courtrai. • 

Totaut. 

{ 
Alost. • · 

Flandre orientale. · · Gand . · · 

Totaux. 

Hainaut ..•.... · l Chnrleroy. Mons •. 

Tournai. 

'.l'otaux. 

{ 
Huy .• , 

Liège. - - · · · · · · Liège. • 

Totaux. 

Limbourg. • · · · Hasselt . 

{ 
Arlon. · 

Luxembourg · · · • · Marehe · 

1'otaux. 

J Dinant . 
Namur • · · · · · · · l Nnmur . 

Totaux. 

I.e Royaume. -Tot.aux généraux. 

:!6 3» L 37 sr. L l . 40 L 1 . )26 . s " 
14 a l 20 sP . . . 3» L . . 40 . L " -- II -- --- -- - -- - II -- -- - -- -- -- -- 
40 16 1 � l 11!! L 1 . � 1 L 1 L 166 . , . - - - - - - - - - -- - - - - - - èP 36 . 1œ 221 . us . Pl " 38 L u1) . 10 . 

U1• (1) (l) 
~2 li . 57 00 œ 1 . S2 . . L 106 . 1 . 
-- -- -- -- -- - -- - -- - -- -- -- - -- - 

121 41 . 162 3ll . 33 L 113 L 38 œ 4~-1 LL 71 LL - - - - - -- - - - -- - -- - - - - s( u l 311 a) • L . 9 . œ L � l LL L I 
21 2 L su 35 . ] œ 4 . L L 30 è ] LL 
-- II II -- ·II - II - -- - -- - -- - -- - 

4i 5 l 53 83 L 1 . 13 L . L 00 . 1 I - - - - - - - - - - - -- - - - - 22 . . 22 3~ L � L L . L L 3,; . � RL 
:?6 16 L 4:! l ) . J5 L l l . " L 155 8 15 LR 

II -- II II II - -- - II - II - -- - -- - 
a) 16 L 6-1 112 L 20 L ?i . L . 189 L 20 8 - - - - - - - -- - -- - - - - - - 121 32 . 153 168 L l . 43 . œ . 211 L l 8 
88 30 . 116 136 L P . 51 s 1 . 187 2 10 8 
3'J i . 46 ( 1 L u L 14 . ] . 76 L 4 . 

II -- -- -- -- - -- - -- - II - -- - -- - 
2,16 69 . 315 u( N . 19 L 108 s s . 473 2 21 . - - - - - -- - - - - - - - -- - - 
103 :!:4 . 127 134 L s L 31 . 1 . 1( � . 3 L 
141 61 s 210 209 L 12 . li? . t . 321 L 16 » 

-- --- II -- -- - -- - -- - -- - -- - -- - 
244 91 2 337 uau . u . 14:J . � è 486 L 19 L - - - - - - - - - -- - - - -- - - 34 2 . 36 au . 1 œ 2 œ œ . 45 œ 1 L - - - - - -- - - - - - - - -- - - 94 4 . P) Oï . l œ 5 L • . 102 œ 7 L 
105 4 . J()IJ J05 . a œ 4 œ œ . 109 L 4 " -- -- -- --- II - -- - -- - -- - -- -- II - 
199 ) . 207 202 . 3» L P L • . 211 L ]3 L - - - - - -- - - - - - - - - - - uo :?,; . 16:, 14• . s L 25 1 s l 169 l 4 1 
1us 21 . 153 lM . 2 . 26 L . L J64 L s L -- -- -- -- -- - -- - II - -- - -- -- II - 
2-;2 49 . ;W 30~ . D 8 Gl 1 2 1 353 1 6 1 - - - -- ----- --- - -; ;::-,-3- - -- 1.,51 Wi a 1,552 1,876 • 104 n i,/;7 3 a) 152 l 

/\'. JJ. Depuis la mise ù exécution de ln loi du 20 septembre {88', les communes ne dressent plus de !is(cs d'inscriptions oITTcir.Jles 
If) Le, lnsUturcurs (j2) cl le$ lrJsr.llulriccs (3S) neu dlpl6més en fonction d11Ds les éeoles de Bruxclha sont d'auclene élt\vrs du cours 
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ou subsidiées; b) le nombre des membres du personnel enseignant; c) la population 
[ R» ans. - Situation ttu � 1 décembre f888. 

POPLILATIO:-i . 

LLRR 
8D ê 
E 
è 

L» 
< LL 
9 LL 

~OMllllf:-: OE5 t:l.t:\'ES 
unseignl-s daus ec table.iu, 'fui so111 .lgi$ de m"lll.5 de 15 ans. 

2 MmLÇ e J J L FILLES. TOTAi., 

co111moualeN. 

1,9391 92~ 2,6G3 2 . 2 :?,81j9 607 . 484 . L 1,091 . 36 _::_,_::_ 1 .311 · è . 13 1,32\ è . 108 . 308 . 203 

---- --- ---- --- ---- ---- 
~,R7ï l ,2!17 4,174 19 . 19 4,l!ll Sin . Ml:? . 1,m . :!41 - --- --- --- --- - - - - - - 5,651 sR( 2 c S,3-17 . . . 8,367 1,6Cl3 . è . ,,4Sr L 139 
2,796 :270 :i,or,o 7 . l uRù l u l uI1 œ 46 . 78? . 51 --- I II · III --- ---~ ---- · III ---- --- ---- ---- 
6,477 :?:10:f1i 11,413 l . l 11,,20 2.3:\7 . WJfi œ 3.,'?33 . 193 - - --- - - - - ---- - - - 930 ns l.0)5 . . . l,"55 M . 38 . 123 . 29 

Pl 1 !Ill 1,061 7 . ; 1,068 312 u 17 . :r?!l u ~9 --- ---- --- --- --- · I II ---- --- ---- ---- ---- 
1,901 21:, 2, I IO 7 L l 2,1;!3 u~ u 55 . "'52 3 Sil --- - --- - - - ---- - - - - - 1,f06 . •• 106 13 œ 13 l,lf9 261 L . . :?61 . 33 
2,S!>G 2,:t!G 5,JS2 4 . t 5,186 S5I . j5S . l,l;oJ . 142 --- --- --- --- --- --- ---- --- ---- ---- ---- --- ---- 
3,P62 2,:J~6 6,:l~ 17 . 17 6,305 l, 112 L 7S8 . 1,870 . 177 - --- - - --- - - - - ---- - - 4,167 Ul'.l 5,0SG ]3 u 14 a,100 Di.O 10 40S s l,3!1-1 12 211 
3,3611 8'Jl ~.~2 10 . IO 4,2i'2 ~57 . 2;e . 1,213 . 58 
l,2i:? 26, 1,~, su . '.!J 1,560 321 13 un§ L 360 13 Pl --- --- · I I I --- --- --- · IIII ---- · I II ---- ---- ---- 
8,507 a.ois 10,685 aa u n 10,932 2,267 23 700 :? 2,w;; 15 ~'.! --- --- --- --- --- --- - ---- ---- - - - 3,2.~0 c ï s 3,9'.">! L . . 3,952 1,178 . DLSTU] . 1,428 L 58 
&,123 3,000 E,1'.!8 41 . u s.1r.9 1,971 1 1.4~0 L 3,421 l 30 --- --- --- --- --- ---- ---- ---- ---- ---- ---- 8 
S,403 :1.677 12,080 u L 41 1?,J2J 3,149 ; 1,iOO . ~,8l9 7 88 --- - --- --- --- - ---- ----- - ---- - ---- %3 42 1,010 9 . P 1,019 :!01 ! 11 . Zl:l 1 ?4 --- - - è --- - - - ---- - - - J ,ij;7 l � 1,0;;2 :!-il 51 O& 2,:?-U 30~ J3 12 14 u1l al 166 
1,916 53 1,999 93 . 93 2,092 281 1( . . 281 16 155 --- --- --- --- --- ---- ---- ---- --- ---- I 
3,623 118 3,951 uua 51 365 4,:t35 586 49 1s H � Pu 63 321 --- - --- --- --- - - ---- - - - - 3,097 47~ 3,5il 30 � 35 3,f,00 � l l ( 115 . ti\t'.! 6 un 
3,9~6 49, 4,~81 34 . 3~ 4,515 856 w 81 . 937 :zo 151 --- --- --- --- --- ---- ---- --- ---- ---- 
l Rbï:s !JÏO 8,032 :T· � 69 8,121 1,433 :?6 196 . 1,629 è 333 --- - --- --- - - ---- - - - - 40,300 H,669 5~,959 sn 59 601 w,~10 12,280 §e e 4,9!1 16 17,Wl 11.i t,M7 

pour les écoles ,l'adullcs. 
n111•m11l privd de 111 Tille, munis du ccl'liOcnt délivré sous le régime de la loi de 18'2. 



( ~24 ) 
Situation au 

--- I IèI I . ·--- LLL - --·- 
NOMDIII!: ÉTAT l'iUM~I\IQUE DU l'EllSONNEL E:-.SEIGNA!\T. 

DESIGNATION dea 
ftOLllS D'.\D\;LTl!S, »o••"· 1 ••••"'· >e >LEyL 

Non Non Non 
è ,.,; Dlpl6m61. dlplou,,� œ Dlpli>mées. dl1>16mées. Dlpl<lmés. dlpll,111~,. 

. f J 8D . f J G E ,.,; ~- .,; .;, a G è n ;.; )( .,; 8D D8 
C, 

88 
Y muris d'i11pedit1 _g " v. 'JO V. ~ ..; è 1( •• ri è ê; è g 8D è è 9 88 ê R g. è s œLL I :g: 't'::, è Df O PROVINCES. LL ,c; •• ,_ DI D»TOR !! ,: :::, 8D 8D OI 1::, RLLLL priaci~le. ô 9 LLO3 ë · LLO3 è ê 8D ë · è ..: ,:i., ,::l.. c:::::: " O ...; ë · ..J è :::: :::: " è 

~ Écelcs tl'adnlte8 

{ 
Anvors. • 

Anv.:,rs, · · • • · · • Malines • 

Totaux. 

{ 
Bruxelles • 

llrabanl • • · · • • · Louvain , • 

Totaut. 

{ 
Bruges .. 

Flandre eecldentale, 
Courtrai. 

Totaux .... 

{ 
Alost 

Flal!dro orionlalc . . 
Onnd. 

Totaux. 

3 Charlcroy . Hainaut . • . • . . . liions. . . . 
Touniai 

Totaux .... 

{ 
Huy.· 

Liège , · · · · . . . LiôiO · 

'folaux. 

Limbourg • . . . . . ï Ilasselt, . 

{ 
Arlon. • 

Luxembourg, • • · · 111archo 

Totaux ... 

J Dinant . 
Namur. · · · · · · · · Namur. 

Totaux ...• 

Le Royaume. - Totaux gênèraux 

1• Écoles d adultes communales . 
:2• Écolos d'adultes adoptées ou subsidiées. 

Totaux ... • 

1 • . 1 1 . L œ œ œ· . . 3 . L . . . . œ L œ L . L . . . . . . L 
-- -- -- -- -- - -- - II - II -- -- - II -- 

l L L 1 1 . . . . . œ . l . . L - -- - -- - -- - - - -- II - -- - - - . œ œ œ . . . . . . . . . è . L 
u . . 3 4 . . . . . . . 4 . . . 
-- -- Iè -- -- - - - -- - -- - II -- II -- 

3 . œ 3 4 • . œ . . . L D . 8 L - - - - -- -- - - - -- -- - II -- -- -- 
1 . L l L . 1 . œ . œ . . . 1 œ 
( è • ) P L 2 œ u L s 9 u s 2 I œ II -- II -- II - -- - -- -- -- - -- -- II - 
i s . 9 9 . 3 . L 3 . s 9 3 u LL I - - -- -- - -- -- - II -- -- -- -- -- - - 
6 1 œ 2 10 . 2 L 1 . 1 . 3» . u L 
s . œ s 3 . 1 L œ . . . u L l L 
-- -- II -- -- - -- - -- - -- -- II -- -- - 

l 1 . ) 13 . u œ 1 . 3 . u . 4 L -- -- - - -- - - - - -- -- -- - -- - -- � 1 . ( � œ L L L . œ s 5 œ . s 

l . . l . œ 1 • L L . . L œ 1 . 
RL 1 RL 3 L L . . . 3 . 3 . l LL l 

-- -- --- -- -- - -- - -- -- II - -- -- II -- 
6 s . ) 6 . 1 . L 3 . u 5 1 J u - -- - -- - -- - - - -- - -- - - - -- . . . . . . L œ . œ . œ œ . . • 
u L . 3 3 . L L L . . œ u œ . . 
-- --- -- -- -- - -- - -- -- -- - -- - - -- 

u . . u 3 . L L L L . . u . . œ - -- - -- II -- -- - -- -- -- -- - -- - - 1u . . 1u 13 . 1 L . . . L 13 . J . - - -- -- -- -- -- - -- -- -- -- - - - -- 21 . L 21 :!l L . . . . . . 21 L . . 
uP . . 39 38 L 1 . . . . . 38 . 1 . 
-- -- II -- -- - II - -- -- -- -- -- -- II - 

) b œ . 60 59 . 1 . . . . . $9 . J . 
-- -- II -- - - -- -- - -- -- -- - - - - 16 JI . 21 16 L . L 1 ( . 4 }Ï ( . 4 

P l . 16 P . . . 1 u . 4 10 u . œ -- II -- -- II - -- - -- -- II - II -- II - 
25 18 . a§ :?5 L . œ s ]3 . ) 27 9 • 8 - -- - - -- IL ,--:- - - -- -- - - - - - 125 \ S . 1'8 132 • u §u § 13 133 13 10 13 

BtC.IPITITl.i\TIOlW 
1,251 297 4 1,552 1,8iG L 10• . 51;i u 48 1 2,4-IJ u 15:? 1 

125 2-1 . 1a) 13~ . P L 3 13 1 1u B5 1u 10 13 -- -- II -- -- - -- - -- - II - -- - -- - r.ars 320 4 1,700 :?,008 L 11u . ~70 §:· 49 u :?,5;8 16 1( s 1è 
___ ____.. ------- - 

2,?20 



U ss� • 
51 décembre 1888. 

POPULATION. 

Ü..in'ES CRA'I'Vl'J'S. ÉLÈYES l'AYAN'l'S, 

è»î »3 .; 1 œ ,;, LLR 
<l ê G i- f 9 
ïIn 9 LLR " t.t. :1: 88D 

NO~lBllE DES :ÉLÈVES 
renseignés tians ce tabh:nu, qui sont âgés tic moins de t5 ans, 

GARÇONS. FILLES. >e>MyR 

adoptées ou subshllée.s. 
) 9 

III 1III 1IIIRIIIRIIIRIII 1III I ·1·---1----1----1·----1----1----1----- 
uU• 

-,-1-1-1-1-1----- 

SV 
---•-1-1-1---1---1----1-1----1-1-1-1-1---- 

12 

~57 

I RIII 1I 1I 1IIIRIII 1IIIII1 
403 

30 

30 

60 

56 

56 

472 

l3i 

137 

19) 

a) 

s1( 

30 

30 

59 

60 

12 

9sc 

941 

540 

) P 

620 
---,-,---,-,-,---1-----1---- 

19S 

uU• 

48 

:!76 

56 

56 

35~ 

4 

� 2 

� 

4 

a 

56 

5ü 

u9 

30 

8\l 

69 

12 

Psc 

\141 

� a9 

93 

-1----1-1-1-1----1----- 

----1----1----1----1----1----1----- 

633 

u9 

48 

III 1III 1IIIRIIIRIII 1III I1IIII I 
uus 

---•---1---1--.-1---1---1-----1---- 

50 

---•---1-,-,---1-1-----1-1---1------,-1----1-1----- 
357 

œ . L . . 
1 

. 
60 . 5 . 65 . 

---- ---- ---- ---- ---- 
oa . 5 65 1 . - ---- ---- - ---- 
116 . . . 116 

1 
œ 

� » . � . 
- ---- ---- ---- ---- 

121 L 121 1 L ---- ---- - ---- 
� 

1 

42 . al 

3 . . œ . L . u( L 36 

--- --- III · - --- - 
235 . su� 98 L 08 

� ) a L � ) a ~6 . 46 

---- --- --- --- --- --- 
m~ GÉ! 144 L 144 

--- --- --- --- --- 
356 265 621 " 

8 1 8 1Pa 1PU 385 4 • 4 

------- 

333 

630 

063 

621 

389 

1,010 

18 

18 

18 

18 

� l ) S3 

----•----1----,-1-1:----- 

55 

a 

l ) u 81 159 

l 

u 

u 

u 

21 

P - - - - - - 
35 13 . L 35 13 

97 l . 97 7 
·---- ---- ---- ---- ~--- ---- 

132 20 L D 13~ w - - - - - - 42 . 49 L 91 . 
36 u 32 . 6S u 

� � 9 » a� 2 1,0061 a » 1 a 

--;:;1--;;.- -;;- --;; --:-1--::-1 4,411 1----:-1-;-1-;:-1--:--1~,--:- 

a 

27 

31 

21 

13 

ua 

GÉl\ÉR.H,E. 
° TRTTKb 1;1.ûô9 5!>;~ � as 59 601 GO,i;?O 12,~89 109 '•,921 1( 17,210 125 1,867 

2,917 1 ,2~1 4, 10~ s1u 8 213 4,411 al u su 1( a . ( ul su 1a~; 

--- --- ---- --- --- ~-~---- ---- ---- ---- --- · I I II 
aP•s1l 14,!J!i0 fH,lf>7 755 b9 ) 1a IJ4,U~I 12,762 1us s.ose 16 17,647 t.8 2,00:, 



É d · D 1s) L • ( ~26) 

XLI. - Relevé indiquant a) le nombre des écoles d'adultes communales, adoptées 01t 

scoloir«, d) le nombre des élè?,es âyés de moins 
I 

:oe ° m3É! J\TAT NUMgllJQUE DU PERSONNEL f èJ f ]2 d Md >L 
D[SIGNATIOH ?êG 

§S6 e yàLJ . DM. c y! TGL HOMMES. F.EM&IES. >e DïLM\ L 

Diploin,,. d K! 
' Nol) l!ip/o,nés :DBb! ,,; (/) dip/Ou:és. D,plômées, •lipl/Hnécs. diplèmes C) 8D DES f ) .,; .i DES E ) Bn 

(/) ,,; 
BU 8D n X ui LR 

<JÎ 
LR X msorls d'iospeclion 0 .=! >( 8D è :::, ,;, 8D VJ OOOT ri. ::, LnOO LLL ii3 8D ::, 8D h 8· 8D LR 9 g ::, 8D :::, è g PROVINCES. DI DI ;::; f< DnT Oè '0.c., -::,- GI O§ B Oè · h :::, 8D 'ô'iJ j è prlncipilt. 0 ë è LOT ,_j è j 8D C) LOT C. c.. c:: /:1:: ë; ,_j C) »OOOOT " O TOOOT OOOOO 

'1° Ecoleti1 d'ad0Uet11 
J Anvera • 

Anvors • · · • · · · · l Mnlinos. 

Totaux. 

{ 
Brcxeltes . 

Drabanl. · · · · · · · Louvain • 

•rotaux. 

mÉKhbG R · 
Flandre cccldentele. • { Courtrai. • 

Totaux. 

Flandro orientale .• { Alost. 

Jlainaut .... • , • • ï 

Gand. 

Totnux. 

Charloroy .. 

Mons .. • · 

Tournai ... 

Totaux. 

{ 
Huy·· • · · 

Li6ge. · · · · · · · · Liège. · · · 

Totaux. 

Limbourg. . . . . . . 1 Hasselt. 

Arlon. • 
Luxembourg • • · · · { Marche. 

Totaux. 

{ 
Dinant . • • 

Namur · · · · · · · · Namur . • · 

Totaux. 

2! li " 35 84 . 3 . ~o » l » 124 " s 8 
15 � 1 21 32 . 8 . ]3 . . . au . . . 
-- -- -- -- -- - -- - --- - -- - -- - -- - 

30 16 1 56 ]llj . 3 » � 1 RR 1 » 167 . s 8 - - - - - - - - - -- - -- - -- - - 7:! 37 . IIY.l :!3!! . UK•u9 H 07 . (a}4I » usP . 71 L 
56 ( . 61 100 . 2 . 17 L L » ll7 . s " -- -- -- -- II - -- - -- - II -- -- - -- - 

126 IJ2. " 1l 9 332 » 32 H 1]4 L 41 LL 440 . l u L - - - II II -- - - - - - -- -- - - - 23 u " 26 au 8 . . 10 RR L L !,3 . . . 
21 s . ~3 36 L 1 . a L . . 40 " 1 " -- -- -- II II -- II - -- - II - -- I · II - 
4~ 5 . 49 79 8 l » 14 . » . 93 . 1 H - - - - - - - - - -- - -- - - - -- 20 . 8 20 36 L 4 8 L H " . 30 . a L 
21 16 . ,i3 8/i . 15 H 75 . 8 . 159 8 Jj L 
-- -- -- -- II - II - -- - __ Lœ - -- - -- - 

al lô . 63 120 . 19 . l � . . . 191 » 19 . - -- - - - - - - - - - - - -- - -- )211 31 8 m ]68 » m 8 R·§ " " œ 211 . 8 8 
86 30 . 116 1'.14 . P . 51 a 3 8 18;; 2 10 H 

4i ) 8 50 62 . u L 14 LL 
8 l ;o . u 1 

-- -- -- -- -- - II - -- - -- - -- - -- - 
246 69 . 317 364 . 20 » 108 s l 1 4Î2 ~ :!l 1 - - - - - -- - - - -- - -- -- - - - !07 24 . Ill 141 . l L 31 L l . 172 8 3 . 
14~ ( a 2 214 216 . 3» L 113 8 u 8 u~ . H 8 -- -- -- -- -- - -- -- -- - -- -- -- - -- - 
255 88 s ua� u� l . 13 n 144 " 4 . 501 . 17 8 - -- - - - -- - -- - - - -- - - - - 38 s . 40 ,,7 . . 8 s L . . 40 . . " - - - - - -- - -- - -- - -- - - - - 9-1 u . 07 9) . 7 . a )1 . . 102 L l . 
113 4 . Jli 11a 8 4 . 4 . . b 118 L 4 " 
II -- -- -- -- - -- - -- - -- - -- - -- - 

20i l . 214 212 . 3» . 8 " L " 220 . Il œ - - - - - - - - - - - - - - -- - 147 s� . 172 152 œ 2 . 22 3 l 1 174 1 3 l 

136 21 . )5( 162 L 2 . 26 L " » •Eo L s " -- -- -- -- -- - II - -- - -- - -- I · -- - 
283 46 . 329 u1a . è . a) 1 l 1 u2 s 1 � l - - - - - -- - - - - - -- - -- - - 1,289 201 u 1,583 1,9H . ]01 . ,;54 u a) 2 · ,;os u 149 s Lo Royaume. - Totaux généraux. 

N. B. - Depuis ln mise ù exécution de lu loi du 20 septembre i884, les communes ne dressent plus de Ilstes d'Inscrlptlons 
(a) J..eiinsU1u1c11rs Ube• et les instltulrlces (~I) non diplômés en fouclion dans les écoles lie Bruxelles sont d'anciens élèves du 



U ssl • 5 d ° i s) L ; 

ubsidiées , b) le nombre des membres du pe,•:;onnel enseignant; c) la population 
le i ~ ans. - Situation uu 51 tléeembre i 889. 

ÉbÉc yM>3e d L 

üi-:n::s G11.A·ru1·rs. 1 Él.ÊVES PA.YAX'l'S . 

.i 
< •• 0 •• 

H LLœ 
œœ 9 LL 

NOllBI\E DES ÉLÈVES 
teuscignés dqrui cc lableuu, qui ,0111 âgés Je moins de Ill ans. 

• 1 

G-U\ÇOXS. l,.ILLt:S. >e >ayL 

communalca. 
l,863 1,0"..il !!,1>91 3S] . 10 :?,901 703 ( 6-$5 L J,438 6 . 
1,0"..3 366 1,:l'JI ~I L s1 1,412 31:0 . 131 . 431 . 290 
--- --- --- --- --- --- ---- IIII· ---- ---- ----- 

:?,~ 1,39G 4,?b".? 31 . 31 4,313 1,0!)3 li l l ( . 1,611!1 6 wo --- --- --- - - - - - - - - 11,0lrl 2,7M 8.i70 . L L 8,TIO l,!>811 L 001 . 2,~,u . 16-l 
:?,894 236 3,130 3 . u 3,133 G7I L 41 . 11? . 115 --- --- --- --- --- --- ---- ---- ---- ---- --- 
8,010 2,CJ9fJ 11,900 u . u 11,003 2,2!>9 . 1,0.1:l . 3,291 . 26'.J --- - - - - - - - - ---- ---- - IY.l7 ( 2 7$:? œ . • 782 & . :!8 . 113 . s� 
076 106 1,08:? 14 œ u l,O'J6 s) , 8 w . 311 8 . 

--- --- --- --- --- --- ---- ---- ---- ---- ---- IIII· 
1,673 101 1,664 14 . J.i 1,878 367 ) 57 . 424 8 25 - - - - --- - - ---- - - ---- - 1,014 è l,OU 31 . 31 l,045 5!1i 2 œ . 59ï 2 1 
!!.6~ sRU•8§§ 4,67-1 . . œ 4,671 936 . 6.\2 . 1,578 . 1311 --- --- --- --- --- --- ---- ---- ---- ---- ---- 
3,00; 2,0?0 5,688 31 . u1 S,719 1,533 s ~2 . 2,175 s uo --- - --- - - - - ---- - - 3,608 88i 4,6'.Y.t 2 u 9 4,706 0$7 3 3!i5 3 l,382 9 250 
3,301 Oil J,?l? l . 2 4,214 90!i L 3-10 . 1.m L 1,2 
1,477 351 1,6211 l . 7 1,835 300 . 109 . 46!1 . 133 
--- --- --- --- --- --- ---- ---- ---- ---- 
8,586 2,UO 10,,~a 15 u 18 10,7S3 '2,255 u 844 3 3,099 6 555 - --- --- - --- - - - ---- - - 3,38:! è 4,1166 . . . 4,066 1,028 . 318 . 1,3-16 . 74 
a,s.-is 2,970 8,.515 P1 . P1 8,006 1,864 Il 1,178 . 3,(l.j2 ]3 4 
--- --- --- --- --- ---- ---- ---- ---- ---- 
8,9'.?i 3,65• 12,581 91 . !Il 12,672 2,892 JI 1,496 . 4,388 3» l ) - - - - - - - - - - ---- - 1,0l'!I us 1,071 7 . 1 l,OiB 1l ) . 1 . 179 . 36 - --- --- - --- - ---- - ---- - - - 1,7:?8 Ji2 1,840 310 10 320 2,160 305 4!> 29 1 33i 46 131 
2,109 5$ :?,164 83 . 83 2,2.17 36!1 10 7 . 376 10 141 
--- --- --- --- --- --- ---- ---- --- ---- ---- 
3,83i J&i ,.~ 31)J 10 m 4,40i 6;♦ 55 36 1 ilO 66 272 - - --- - - - - - - - - 3,30• 450 3,78S 62 . 62 3,8'7 614 3» 1uI1 L l a) 3» ~34 
3,6" Sl7 4,131 s 8 ) 4,139 864 s 125 L 969 s 238 --- --- --- --- --- --- ---- --- ---- ---- ---- - 6,91!1 097 ;,910 70 . iO 7,066 ],.fi8 13 m L 1,737 13 472 - -;;;;1~ - - - - - - - - - 46,44:i 6,5 13 666 60,100 J:!, 7:,0 98 5,143 4 17,872 102 2,137 ' 
ollldcllcs pour les écoles ?D! ?K3ïêGL 
cours normal privé de 14 \'illt, 1D11t1is du ccrlilicat déllné sous le régime de l;r loi de 1842. 
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- -- -· - 
NOltlBll.E ïÉMD]D d c u1É ù ]0 c f . c - f ù Je } ï½y f d J :œO]2 dMïDo> 

DHIGNATION de, 
ÉCOLEli D

9

,IDCL1ES. ll031l1ES. F>UUES. 1 TOTAL. -- Non Non . Non ui ui Olplom~•- dir,Mm~•- Dlpl6mée,. '11plômt1!$. JJ1pllimé1. dlpl6m6,. 8D LRR bES E E ,;, LL» 1 t -~ . f J E G 8D n 1< 1 Bn ui .,; C, /.< LT rtntrls d'itsptiliu 0 è 8Y t< ü, :::, ri 1 ~ 
LR LRR ui :, .,; è .:= c:, OB 8D è LR :.. 0 :!:? .S:! :::, œœ g. OOR• 'oi, nLB 

bë - ù e oï d 6 f J L LLL TTTT t< è è » ;g, 6 8 œLL " pri1ci1ate, ::, g c::: ,_. ·w I 'éii .3 ..J 0 ...l ë, - LL C, R· LT è 
1 

C. Q, ..J è TLT " ·" c::: OOOOT 

Situation ou 

2" i:cole8 d'ndaltes 

{ 
Anvers. 

Ao\'cn, · · · · · · · .Malines 

Totaux .. 

Brabanl. - 
llruxollos 
Louvate . 

Totaux. 

{ 
Bruges . 

Flandre occidentale, 
Courlroi. 

Totaux .•. 

{ 
Alost. · 

Fk,ndrc orienlalo . . Onnd .. 

Totaux .... 

Hainaut. 

Limbourg 

LLLL I 3 Charlcroy . Mons .. • 
Tournai. 

Tot.aux .. , . 

j c KÜL 
Liège • · · · · · · · l Liêge 

Totaux .... 

1 Hasselt . 

i Arlon.· 
Luxembourg. · · · · l Marche 

Toi.aux ... 

{ 
Dinant. • 

Namur. · · · · · · · Namur. • 

Totaux .. 

Le Royaume. - Totaux généraux 

1 L . 1 1 . . . œ L ï L 1 . . . 
œ L . œ . . . . œL . L . . . . . 

------ 
1 . . 1 J . . . . œ . L 1 . . . - - - - - - - - - - - -- - -- - - L . . œ LL . . . • œ . . . . L . 
3 . . z " . . . è . L . 4 . L œ -- -- II -- -- - II - II -- -- - -- -- -- - 
u . œ u 4 . . . . . L . 4 . L . - - - - - - - - - -- - -- - -- - -- J L . 1 . . J . LL . . . . . 1 . 
( u . ]3 10 . , . • 5 . " lO s s è -- -- -- -- - - -- - -- -- -- -- II -- -- - 
l u . 10 19 . u . œ s . 4 lC! OT u 4 - - - - - -- - - - - - -- - - - -- � 1 . 2 ]3 . J . l . 1 . IZ . LR 

8 
2 L . t u . 1 . œ . . . u . 1 . 

II -- -- -- -- -- -- - -- -- --- -- II - -- - ; J L s l4 . SS . 1 . 1 . 15 . u . - - - - - - - -- - -- - -- - - - - 1 1 . s 1 . LL . . L . OS ) . L 2 
1 . . l L . 1 . L L . œ . . l . 
1 L œ 1 1 . . . œ L . œ J . œ . 
-- -- -- -- -- - -- - -- - II -- -- - -- -- 

3 1 . D s . l œ . . . s s . 1 s - - - - - - - - - - - -- - - - -- . L . . . . L D L L . . . . . . 
� . . 5 ( . . L . . . L K . . L 

II -- -- -- -- - -- - II - -- - -- - II - s . . G 6 . . . . . . . ( . . . - - - - - - - - - - - -- - -- - -- ]3 . œ ]3 Jl . 1 L œ . œ . 11 . 1 . - - - - - - - -- - - - -- - -- - -- 17 L . 17 17 . L L . LL . . 17 L . . 
38 L LL 3S ul . 1 L œ . . . ul L 1 . -- II -- -- -- -- -- - -- - -- - II - -- - 
55 œ LL 55 Si . 1 L . . . . Si . J . - - - - - - - - - - - -- - - - - 1( JO L :?6 16 œ œ . ) 6 . 3 1; ( . § 
10 ( . 16 10 . . L . u . 4 §e u L 4 II -- -- -- -- - -- -- -- - -- - -- -- II - 
s( 16 œ 42 s( . . œ § ]3 • 1 21 K œ 7 - - - - - - - -- - - - - - - - - 118 21 L 1u11 1s) L 8 . s 1' 1 13 JZO 14 P 13 

1 • Écoles d'adultes communales •..•.. 
2• Écoles d'adultes adoptées ou tllb$idiécs. 

Tolaux ... 

RÉt.U'ITIJJ..I.TIOl\' 
1,'.!69 WI u 1,:;83 1,90 . 101 LL � ( è u 48 s !.:,n5 u 149 s 

118 21 . 1uP 126 L ( . z 14 J 1u 130 14 9 13 -- -- -- -- -- - II -- -- -- -- -- -- - II · I •.~o, ~12 u t,i:!2 2,00'J L 3:3n§ è S66 17 41) 1� 2,635 1l 1� ) I& -- 2,825 
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POPULATION. 

l~Ll>\'ES G!I i\TUITS. 1 ÉLÈVES PAYANTS. 1 L» 
•• ,,: 
•fol ------- »3T 
·roi 

i ,,; i ui è 
8D L» a, ..i è E G œœ G E ◄ •• E OOOT f n ( E Sn Sn 

9 ô 9 9 a, 9 9 TOO t:.. f n ::?:: C<. •• f n 

NOMBRE DES ÉLÈVES 
renseignés daM ce tableau, qui sont Agés de moins de HS ans. . . 

GARÇONS. qD]yyf JL TOT.Al,, 

Cl> !I) èS» t:,11 ::: ::- ::, OOI RO» 
-0 - -C> 0 

~[ - RLLLL 
UO3 è 

J:l. 

adoptées 011 subsidiées. 
42 . 42 . . L 42 . L . L . . . 

! . . . . . . . . L . . . . 
--- --- --- --- --- --- ---- ---- ---- ---- ---- ---- 

42 . 4~ L L L 42 . . . . . . L --- --- --- - - - - - - - - . œ LR . L . 8 . L . œ L . . 
19l L 101 . L . 101 36 . . . 36 . D --- --- III --- --- --- ---- ---- ---- ---- · I II ---- 
107 L 101 L " L 101 38 . è . 38 œ 11 - --- - - --- - - - - - - 15 " 15 . L œ 13 s L . . s L s 

611 611 1,218 œ L œ 1,218 ul . 8 L 4!1 . L 
--- --- --- --- III --- - --- ---- ---- 

650 677 1,233 . 1,233 39 8 . 47 œ è . L . I - - --- - --- - - ---- - - - - 480 137 617 L L . 617 159 . . . iS!I L . 
bK . se œ . . 90 16 . œ L 16 . 10 

--- --- --- III --- ---- ---- ---- ---- ---- ---- 
570 137 701 ! . . 707 175 . . . §l � . 19 --- --- - --- --- --- - - ---- - ---- - 17 91 §c J œ L L 108 L . 35 . 35 . u 

( 9 8 60 RR . . ( 9 . . . . . . . 
18 L 18 . . . 18 " . . . œ L . 

--- --- --- --- --- ---- III · ---- ---- ---- ---- 
05 91 186 œ L . 186 L . 35 L 35 L 1a 

--- --- - - --- --- - - - ---- . " L L L . . LL . . . » . L 
81 . ( l œ " L 87 10 . . L 10 . . 

--- ---- --- --- --- --- ----- ---- · I II I ---- ---- ---- 
S7 . s; L . . ) l 10 . . . 10 . . --- --- --- - - - ---- - ---- - - 2;ç 8 27f, 12 L 12 s) ) s( . . L 26 . . --- --- --- --- - - - - - - - 205 L 20j 70 RR 70 21$ 35 � n . 35 a 3» 

:;..i5 . 5'i5 s) . 28 5;3 69 8 . . 6'J 8 è 
--- ---- ---- --- III --- ---- ---- --- ---- ---- ---- ---- 

750 " D»:Bc 98 . bG S\8 104 13 . . 104 §u 36 -·--- --- --- --- - - - - ---- ---- - - 272 262 534 L 8 . 53i ( l . ( 1 L 128 . ,1 
210 162 ul s � L � 3i7 25 . 33 " 5"8 L 19 

--- III --- --- -- --- --- ---- ---- ---- ---- ---- 
182 424 ~06 � L ( 911 Ps L 9i . 1) ( œ 66 --- --- - - --- - - ---- - - - 2,005 1,329 1,20! 116 L ll6 4,40!1 a) s 13 1ul . 619 13 133 

GÉNÉRU,E. 
4r)/H.J 13,b!JtJ 60,041 655 13 66~ 60,7(Y.) 12,12~ 98 li,113 1 4 17,872 102 2,137 
2,!165 1,aw 4,291 ns . 115 4,409 a) s §u 137 n 619 13 133 --- --- --- --- --- --- · I II · ----- 

- 5,280 1--:-- -------- t,0,4JO 14,925 64,335 770 13 781 65,118 13,211 111 IB,491 115 2,270 

--- 58 
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XLII. - Relevé indiquant : a) le nombre des écoles d~adultes communales.) 
c) la population scolaire; d) le nombre des élèves âgés lle 

d e ° mù f OïÉM· É d c ° É ù ]0 c f . c - f ù J e d d f y f d J E]md Md >L 
DtStGNATION des 

l!COLF.S o' Al>Ul,TES. flOMll!ES. f'EMJIIE3. TOTAL. 

Diplôm6s. Non Dlpl6m6os. Non llipl6m6s. d b11 
.,; .,; àJpU,m61. dipMm6ea. dipl6m,l1. 

DES LLR LLR 
DES a El .,; .; 

è 
.;, a ) LLR -1 è :,; ,,; .,; è OnO :,; re1mla d'inpetlion _g el!:! :E f, .;. ::, .,; ::, 8D ::, LLR :::, ,..; ::, .,; ::, nLB 8D LLR hL LLR Ç) G 8D 9 <,) 8D è LO3 O§ - ù e <]d6 f J L œLLL œLL OTTT 1-' 

,_. D{ { RLLLL Oè O§ B OI :g, ::, ::, 8D œœ ,_ l>O 8D Cil principale. 9 9 ,-J D»B ..J -.:; 8D LOT 8D LOT ...:i ~ ..,J -.:: p.. ..J LLLO» Q.. cr: cr: »OOT »" O »OYO »OOO 

1.0 École8 d'adultes 

{ A.avor, •. 
AaYers • • · • · · · Malines . 

Totaux. 

3 Bruxelles, • 
Brabant • · · · · • • Louvain . • 

Totor~x. 

{ Bruges .. 
Flandro occidentale· Courtrai . 

Totaux. 

{ Alost •. 
FlaDdre orientale • · Gand 

Totnux. 3 Charloroy 
° b! G LL Hainaut , • · · · · · . 
Tourna, 

Totaux. 

Liège . · · · · • · · { 
Huy.· 

Liégo • 

Totaux. 

Limbourg. 1 • • • • § Hasselt. 

{ 
Arlon.• 

Luxembourg. • · · • Marche. 

Totaux. 

Nomur .......• 
( Dinant. 

l Namur. 

Totaux. 

Lo Royaume. - Totau~ généraux. 

s � JI 8 36 90 . 1 • 40 . 3 . 1u9 . s . 
15 5 1 21 35 . . L 12 . L . 41 LL . . 
-- -- -- -- -- -- -- - -- - II - -- - -- - 

40 1( 3 57 1s � . 3 . � s . 1 L 171 œL s L - - - - - - -- - - -- - - - - - - 70 35 » I05 ss � . 32 • 97 8 40 . JZ! ~ 72 L 
59 5 L 64 103 • s œ 17 . œ . 1~ . 2 L 
-- -- -- -- -- -- II -- II - II - -- - -- - 

120 40 . 169 us) 8 ua " 114 . 40 L 442 LL l a L - - - - -- - -- - - - - -- -- - - -- 
20 u . su 39 . . . 3» . L . 50 . . œ 
23 s . :!5 40 . s . � . L . t5 . . 2 
-- II -- -- II - -- - II - -- - -- - II - 

au 5 L a) 79 . s . 1( . . . 95 œ L s - - - - - - -- - - - - -- - - - -- s1 . . 21 38 . a œ . . œ . 38 L .j . 
sl 17 8 44 85 L 14 L l ) LL œ . 163 œ 14 œ -- è -- -- -- -- II - -- - -- - -- - -- I · 
48 17 . 65 1su " 18 . l ) . . . 201 L 18 L - - - - - -- - -- -- - - -- -- -- - -- 12.2 3l . 153 115 " ) . 13 . œ . s1) . ) œ 
85 s) . 113 1us . 7 . 61 s 1 . 1) u s ) L 
40 7 L 47 61 " u . 12 1 . § l u 1 u 3 
-- -- -- -- -- - -- -- -- - -- - -- - -- - 
247 66 ., 313 u1om L 18 » 106 3 l 1 •\74 u 10 § - - - - - -- - -- - - - - - - - -- 109 21 . 130 Hl . u » 27 8 1 . 168 L 4 . 
149 65 u 217 s1) L 12 . 121 . s . 339 L 14 . 
-- -- -- -- -- - II - -- - -- - -- - -- - 

s� ) ) ( 3 347 359 8 15 . 148 œ u L 507 œ 1) . - - - - - - - -- - - - -- - -- - - 40 s . 42 46 8 n 8 1 . . . 47 . . . - - - - - -- - - - - - -- - - - -- 105 u . 108 109 . ( L a . . œ 11u œ ( . 
116 4 . 120 11l . u . 4 L . . 121 L u . 
-- II -- -- II - -- - -- - -- - II - II -- 

221 7 . ss) 226 L P . 8 . . LL 23~ œ 9 RR 
è - - - - -- - - - - - -- - - - - 149 26 8 175 156 " 2 L 22 2 1 1 ns 2 u 1 

139 20 . 159 165 L s œ 24 . 8 . 189 L z 8 -- II II - -- - - -- -- -- -- -- -- - -- - 
s) ) 46 . uua us1 . 4 " 46 s 1 1 u( l 2 N 1 - - - - - -- - - - - - -- - - - -- 1,314 s) � 4 1,603 1,975 . 101 L 569 � 46 s 2,544 � 145 4 
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9 H8 

adoptées ou subsidiées; b) le nombre des membres du personnel enseignant; 
moi11s de H5 ans. - Situation au 5i décembre !890. 

MPULATION. NOMBRE DES ÉLÈVF.S 
renseignés dans cc tnbleau, qui sont e hé G de molns de HS ans. 

ÉLÈVES CRA'fUl'fS. ÉLÈ\'ES PAY A:i'!'S. GARÇONS, FILLES. TOTAL. 

cemmqnales. 

1,810 , 1,01» 1 2,II05 

1,232 373 1,657 

1,470 1 i,36? 

---,---1---1-1---1---1-----1-1-1-1----•----•---- 
5,1:13 3 2,1~ 3 7,S.'13 

3,139 :?3, 3,378 

ll,lliî 1 :l,59i 1 11,$1 

1,046 

l,HG 

1%1 1 81!) 
ss l,U6 

15 

30 

43 

13 

1u 

---·---•---1---•---•-•----1-1-1----1----1----1----1r---- 

17 

17 

-,---1---1-1---1- 
1,062 1 . 1 1,062 

2. 7SO 2,0~; 4,Mi 

4,2-11 

3,478 

J,:J63 

8H 5,078 

:;&; 4,364 

:?91 l ,6:i4 

3,Z.ll ] S&l 1 3,i95 

5,ii3l · 3,:?3G 8.6i0 

8,865 1 3,f,(,O 1 11,665 

2,1:!.l 

4/il9 

3/W4 

J,9i8 

UJ 1 2.2r.4 

411 2,:m 

182 1 4,601 

4;51 3,739 

5li ~,5H, 

103 

103 

3» 

13 

100 

100 

308 

68 

316 

r,7 
61 

IS 

30 

a� 

13 

13 

17 

17 

103 

19u 

2 

3» 

13 

100 

100 

308 

68 

376 

� l 

61 

2,910 

1,687 

4,607 

7,883 

3,391 

11,274 

81!) 

1,163 

1,982 

-----1------1-1----1----•-•---- 
1,165 

4,807 

---,---, ---1---•---1---1----- 
5,072 

5,080 

4,36♦

1,665 

ll,109 

3,Wa 

8,9i0 

12,765 

2,572 

2,405 

4,977 

8,175 

0:?,159 

6J8 

u� a 

972 

1,353 

733 

-1----• ---1----1----1•----1----- 
2,006 

IQO 

u99 

IIIIR IIII œIIII 1 III •----1----1----- 
400 

336 

1,038 

---•----1----1----,----1---1----- 
1,374 

!J76 

795 

a� u 

2,224 

1,116 

?,321 

3,4J7 

367 

303 

670 

� l 9 

681 

12,805 

u 

u 

91 

91 

s 

l 

33 

33 

3r, 
) 

44 

( 

3» 
---1---1---1-----1----,---- 

17 

203 

378 

141 

519 

909 

P� ) 

47 

55 

I02 

720 

720 

--:--1--1--1-1-11---1---1-1---1-1---1-1--- 
296 

270 

130 

705 

293 

1,660 

1,953 

27 

127 

124 

251 

5,247 

996 

495 

1,491 

?,26:? 

782 

3,044 

147 

336 

1,758 

Jt'.?72 

1,074 

583 

2,9211 

---,---1---1---1-1-1----,-1-1-1----1----1-1---- 
1,409 

3,981 

5,390 

1.055 » è l 1,zyJ1 1 4 1 . 1 4 1 1,zyJs 1 101 ,_ •• J 12 1~1 ~ 1 " 1 40 

390 

307 

697 

---,--1---,---,---1-1 1---1-1---1-1---1--- 1---- 
( Pl 

1,005 

1,702 

18,052 

u 

§] 

sPs 

3 

P1 

91 

2311 

Pl 

1s1 

a� ( 

33 

33 

36 

m 

44 

( 

3» 

7,U2 1 1,012 1 8,251 1121 1 " •, 121 
- ----1----1-1---1-1---1--1---1---- 

H ,570 1 13,797 1 GI, 357 7!12 " 7'J2 

17 

203 

321 

149 

1~6 

us� 

3» 

3» 3 

122 

165 

162 

327 

38 

38 

162 

128 

290 

20i 

317 

� s1 

2,442 
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- - I -- I . · I · · I . - I I -- I . I 
NOMBRE É > L LoDÉ d c ° Ê ù ]0 c f . c PERSONNEL f d J f ]2 d Rod >L 

DÉSIGNATION dtt 

ÊCOI.ES D'ADULTES. Kb! éGGR FEMllES. D1D9>MyL - IILLRTL 
Oiplôa,~1. !fon L 1 Nou Dipl6més. l'ion û, i difllbu16s. 01pl6111ées. diplômé••· dipli!UléJ. 8D ois f ê DE$ i= f 

,,; .i ,;, gj Y Bn _g è è RRR X .;, c., ui ruserts d11Sf!(liao è .,. œLL ,;. :, 
l.'Ï :, c., RRR c., 8D nDu 

::, 3LDÏ :, C, LR :::, :::, OO» 8D 8D è 0 è OO» 8ID 8D - ùe <]d6 f J L DI DI 8D 
· é I "ëi) !:!" 'oi, !il' 'ëc, I ·O]• "LT "Ei) pri1cipal,. h :::, 8D LR 

8D 9 ..J LT ..J è c; è ,-J ÎÔ ...J c:; c.. è ::: :::: ,_J 
è LR ::: éOOT 

Situation au 

{ 
A.n,-ers • 

Anvers , · · · · · · · MalineJ • 

Totaux. 

Brabant. . . . . . . . j Bruxelles. 
l Louvain . 

1'r.taux. 

j Bruges• 
Flandre occidcnlnlc. • ! Courtrai 

Totaux .. , 

{ 
Alost 

Flaodro orlonlnle. . . Gand • 

Totaux. 

Hainaut . . . . ... 

Namnr . . . . . . . . 

\ Cbarleroy 

} !.Ions .. 
, Toumai. 

Totaux ... 

llny · 
Liège . • · · · · · · · { Liège. 

Totaux. 

Limbourg, . . . . . . 1 Hasselt. 

J Arlon. · 
Lu;i:cmbourg · · · • · 1 Marcho. 

Totaux. 

Dinant. 

Namur. 

'!"otaux. 

Le Royaume. - Totaux généraux. 

IIœIIœIIœIIœII 

l• Écoles d'adultes communales •....• 

2• ÉcolBS d'adultes adoptées ou suhsidiccs. 

Totau, .. 

IIœI ·I · IIII ·I œI 1I II1I I1I 1I I1II 1I ■IIRIIRI Rr I 

II · IIœIIœII 1II 1I 1I Iè1I 1II 1I RIIRIœII · I œIIœI 
s 

u 

l 

IIœII 1II 1II 1II 1I 1IIRI 1II 
JO 

2 

l 

• 

s 

• 

1 1 

u 

u 

4 

]3 

15 

7 

s 

9 

\ 1 œ 

z t - 
IIRI 1I 1I 1I I1II 1I 1II 1I I1II œI œII · I œII 1I I 

13 

1a 

I ·I ·I ·I œII œI œIIœI œII 1I 1II 1I 1II RI Rr I 1r 
ID 

u 

IIœII 1II 1II ■IIœIIœIIœI œII 1I 1II 1I éII 1I RII RI 
1u 

IIIIœII I1II IRII 1I 1I I1II 1I 1II 1I 1IIRI œI œII1II 1I I 

IIœIIœII · IIœIIœI œII 1I 1II 1I 1II 1I 1II RI R r r Rr 
9 

� 

( 

1u 

15 

36 

51 

12 

19 

11) 

) 

15 

24 

• 

10 

� 

( 

1u 

15 

51 

20 

14 

1,2 

a 

u 

) 

� 

12 

12 

2 1 s 

18 1 2 

I'.?:! 1 2 

• 
II 1I 1II 1I 1IIRI · II · I · IIœI 

• 

9 

s 

]3 

u 

s 

s 1 œ 

IIRIIRIIRII 1IIRI 1II 1I RII 

20 1 2 

) 

) 

s 

5 1 

s 

l 

2 1 18 

~• Écoles d'adultes 
1 1 œ 

IIœIIœII 1IIRIIRI R LLL II 1I RIIRI œII 

• 

u 

l 

IO 

s 

s 

IIœII IœII · IIœII · I · IIœIœIIœIœIIœI 

21 

13 

II · I œII œI I 
1a 1 ) 

3» 

u 

14 1 2 

4 

u 

s 
--1--•--·-•-•--•-•--·-•--1-1--,-,--,- 

� 

( 

IIœI 1I RIIIII · II ·I œII 1I 1II 1I 1II 1I I1I RI RII RI 
12 

) 

P 

s 

u 

( 

]3 I ]3 

a 

u 

u 

I 1II 1I 1IIœI œI œII 1I 1II 1I 1II 1I I1II 1I RII RI I 
14 

35 

--•-·--·- 
49 

I II1I 1I 1IIœI œI 1II 1I I1II 1I IRII 1I I1II 1I RII LI I 
12 ( 5 

7 I 4 

19 I 9 

125 1 20 

s 

u 

a 

l 
I 1I ·I ·I œI 1I 1II 1I RII 1I 1II RIœIIœI 1II 1I I 

21 I 23 

RÉC.ll•JTIJLATIO.N 
1,314 s) � ·i § R( c u l,9ir, 8 101 L 569 5 46 2 Z,5~4 5 145 a 

118 24 . 142 123 s 19 s s 18 1 21 125 20 21 O»I1 II -- -- -- -- - -- - -- · · I · -- - -- - -- - 
l/'31 30'J 4 1,745 l,0!18 2 J2l) 2 571 23 47 23 1,669 2r, 160 27 

2,887 
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POPUl,ATION. 

É yÊ oDf J 2 ùM>c ]>J L 

LT è .i i LT 

1 

J 9 LLL ( E LR ( ê 41 
E E •• ê s 88 9 9 

è 9 LLR •• CJ •• :z:: 88 t,., 

l'IO.IBRE DES éLËn:s 
rrnseigués dau; cc l.lble:iu, qui sonl àgi:• Je niQins de 15 ans. 

c,rnc;o~s. à]yyf JL TOTAL • 

adoptées ou s11 bsldlécs. 

I1III1IIIœI 1III1I 1RIIIII1I 1I 1IIIIRI 
un 

19l 

17 

1l 

12S 

I1III1III11IIII1 

124 2 

( 

I 1III1III1I 1III1I 11IIIIœII ·III3III3IIIœIII]III]IIII 
, s[ 128 uSD§U» . L . 3~; 

1 3»O 1 
. 

1 :48 1 
. 

1 èO 3 . 
1 

. 
630 ~9 l,!;89 . . . 1.5~9 . L L 61) 

--- -- -- II II · II --- 
è 1,087 t,945 . . . l ~!Il~ 11-i . 1-UI L 1 U:l 1 . 1 &) - --- -- - -- - - --- - � DBœ• 207 i:!9 . au au i7? 1'9 . 65 

• 13 1 214 1 n 
% L 95 . . . !Y., P . . P -- -- ·-- II · I II 
s,1_ 1 20, ) s1 . .u .u 567 1 Rèè 1 œ 1 65 1 .\3 1 D23 1 43 --- ------------ 
1321 :40 1 

:!72 . 
12 72 50 1 . 

1 50 

:?3 2-1 . 
II I ITRIL 1 :!27 1 uo 367 50 -- ----,-- 

,s 3 LL 18 

71 71 

:?72 

121 

23 ]3 

36 

417 57 u( 
'---1-----1-1----1----•---- 

18 

71 

14 

S!t ) P ]3» 

-,-1---•-•-1-1----- 
3'15 • 315 4 _:_1~1 l49 ------ ---- 
253 . 253 :?8 . 

1 :1 
:!51 

5'.IB . � D1) 31 . s,;o 
--- --- ----- --- --- 

791 L 701 :-,9 . 
1 591 ) � 9 --- - - - --- --- 

240 s9) aa) 5 L . 51 a� u 
:,o; 162 .'lr.7 . H .l<,7 

---- -- -- --- --- 
1,,15 370 81a :, L 1 � 1 11sU• 

-·-·----1----1~1----1---- 
s 

---1-1--1--1--1--1-1--- 

III1I 1III1I 1I 1I 1I 11III 
uc 

:!9 

2 

51\ 

-,---·---•-1-1-1-----1 .. I 1IIIIRI RIIII 
3,534 1,821 8DD Jijl 5,51C ( u11 

41 

81 

12 

14 

1( 

30 

68 

64 ~· 
( 

IY 

?I 

s 

40 

42 

1u 

3? 

RRèR 

GÉNÉRALE. 
~7 ,;70 1:1,'i!)ï Ill ,367 102 . 702 6?,t;;«J l213o5 2,.lJ 5,2H . 1) Rc §O, 203 2,4ii2 
3,534 l,8Zt 5,355 116 au 161 5,~16 556 2 311 au 1B( l 4~ 1( u --- --- --- --- --- --- ---- --- --- --- --- --- 
51,IOi l5,6lt- 66,722 1119 au 9;3 01 ,6;a 13,351 20'J :i,~58 u 18,9I~ 2.j~ Z,605 



XLIH. - Relevé des traitements, y compris le casuel (indem,m·tés di1, chef de l'instruction gratuite et rétributions des élèves payants), 
dont les membres du personnel enseignant des écoles daduùes communales, ouoertes plusieu1·s fois pendant la semaine) ont joU,i 
en -1890. 

SURD!YISIONS - Mù CA11ÉHORIES. 

INSTITUTEURS. SOUS-INSTITUTEURS. 

OLO»L 
OOOOTOR " ­ _c 
88D8D 0-' è è 

:! OOOO " L 
§ :§ , I1 ° e d >Md >R ,. :.. . 
0 O:.. 
èè 

C. 

è 
z ~ 
~ J- ·- è è è 
è - -~ 

t,J 
c; ::i 
7O»­ I8D ci~ j,!:,..; 

-.:: è " 
§ .9 ~i- 
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XUV. - Rè9lement concernant le concours entre les élèves (9co·ço11s) 
de la division supérieure des écoles primaires, 

:eo révrk1· 1888- 

LE l\JJNJSTRE DE L'INTÉI\IEUI\ ET DE L'INSTRUCTION l'UBL !QUE, 

Vu l'article 10 de la loi du 20 septembre 1884; 
Vu l'article 17 de l'arrêté royal du s1 septembre 188ft, 

Arrèle : 

Règlement concernant le concours entre les élèves (gftl'Çons) de la 
division supérieure des écoles p:rimaires. 

M! ÉL 1 8Dœ c ! concours est institué, par ressort d'inspection cantonale, entre tous les élèves 
du sexe masculin de la division supérieure des écoles primaires communales adoptées cl subsi­ 
diées, soumises au régime de la loi du 20 septembre 1884, ainsi que des écoles d'application 
annexées aux écoles normales de l'État et des écoles annexées aux orphelinats relevant des hos­ 
pices civils. Les écoles d'application annexées aux écoles normales agréées, les écoles des mai­ 
sons ?ê réforme et les écoles privées sont autorisées ô Ü participer, en se conformant aux 
dispositions du présent règlement. 

Chaque école est tenue de composer sa division supérieure de manière qu'elle puisse présenter 
au concours un nombre d'élèves égal a 4 p. 9/o au moins de sa populntion totale, au 51 décembre 
de l'année scolaire du concours. Pour les écoles mixtes, la proportion de 4 p. 0/0 se calcule sur 
la population des élèves du sexe masculin. Quand le degré supérieur d'une école primaire 
comprend deux années d'études, c'est la division supérieure ou deuxième année d'étude de cc 
degré qui participe au concours. 

Aur. 2. Le concours a lieu le premier jeudi du mois de juillet. 
Anr. 5. Pour être admis au concours, l'élève doit : 
1 ° A voir quinze ans au plus, à la date du 1"' octobre qui suil le concours ; 
2° Avoir fréquenté pendant six mois au moins, à la date du 15 mai, l'école qui le présente 

au concours. 
AnT. 4. Les matières obligatoires du concours et le maximum des points attribués à un travail 

parfait pour chacune des branches sont déterminés comme suit : 
1° Langue maternelle . 
2° Éléments du calcul cl du système métrique. 
O•9 Écriture . 
4° Géographie . 
� ° Histoire ?ê Belgique. 
6° Dessin. 

Total 

60 points. 
a� 
20 
50 
50 
I1� 

. 200 points. 
Les élèves ont la faculté de prendre part à un concours sur une ou plusieurs des bra nches 

suivantes : notions d'agriculture, langue accessoire, sciences naturelles, formes géométri­ 
ques (i). 

Un maximum de 20 points est attribué à chacune de ces branches. 
ART. ï»L Pour avoir droit au certificat de capacité, il faut avoir obtenu au moins: 
1° 120 points dans l'ensemble des branches obligatoires du concours (2); 

('I) Les formes r;éomélriqnes n'ont pas fait partie du programme des concours ile 1880 el de 1800. 
(2) Les règlements des concours de 1880 et de 181l0 portent, en outre, ceci : " Les points obtenus dans la 

" langue accessoire sont eomptés aux concurrents pour parfaire le niininuun. de 120 points, cxi~é pour 
,, l'obtention du cerliflcal. • 
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2° La moi lié des points pour la langue maternelle; 
5° Le tiers des points pour le calcul el le système métrique; 
4° La moitié des points dans l'ensemble des autres branches obligatoires, 

Si K! concurrent obtient au moins 3é moitié des points attribués a l'une ou à l'autre des 
branches facultatives, il en est fait une mention spéciale sur le certificat de capacité. 

AnT. G. Indépendamment du certificat de capacité délivré par le Gouvernement, il peul être 
accordé aux concurrents, par les provinces et par les communes, d'autres récompenses, consis­ 
tant en livres ou en livrets de la Caisse d'épargne. 

AnT. 7. Chaque ressort d'Inspection cantonale est divisé, pour la tenue du concours, en cir­ 
conscriptions composées, au maximum, de cinquante concurrents. 

L'inspecteur principal désigne, avec l'assentiment de qui de droit, le local où se tiendra le 
concours dans chaque circonscription. 

ART, 8. L'instituteur adresse à l'inspecteur cantonal, avant le 1•r juin, la liste, par ordre 
alphabétique, des élèves qui se trouvent dans les conditions voulues pour prendre part KK 
concours. 

Cel état, dressé en double expédition j éÉ l'instituteur, suivant le modèle A ci-annexé, est cer­ 
tifié exact par le collège des bourgmestre et échevins. 

Lo preuve de l'àge des élèves est fournie ou moyen d'un extra il du registre de population; 
celle de la Iréquentation scolaire, au moyen d'un extrait du registre matricule de présence et 
d'avancement des élèves, certiûé exact par le collège des bourgmestre et échevins. 

Anr. 9. L'inspecteur cantonal vérifie et arrête, pour chacune des écoles de son ressort, sauf 
appel nu Ministre, la liste des élèves qui sont admis au concours; le double de cette liste est 
renvoyé à l'instituteur. 

Il envoie ensuite à l'inspecteur principal : 
1° Le tableau des circonscriptions établies pour le concours dans son ressort; cc tableau est 

conforme au modèle annexe B; 
2° Une liste générale des concurrents, contenant toutes les indications nécessaires pour rem­ 

plir les colonnes 2 à 6 et Hi du tableau annexe C. 
Anr. 10. L'inspecteur principal transmet au Ministre, au plus tard le É! juin, un tableau 

indiquant le nombre des circonscriptions pour chaque canton scolaire. 
Ain. 11. Le concours ne comprend que des épreuves écrites, et se fait, pour les branches 

obligatoires, en deux séances. 
La séance du matin a une durée de trois heures; celle de l'après-midi, une durée de deux 

heures. 
Une séance supplémentaire de ?êKY xêKÉêG est consacrée, s'il Ü a lieu, aux branches facul­ 

tatives. 
Le temps consacré aux formalités préliminaires du concours, à la dictée en langue maternelle 

el â celle des questions, n'est pas compris dans les heures indiquées ci-dessus. 
La séance du matin est ouverte à 9 heures et celle de l'après-midi à 2 heures. 
ART, -12. Les questions du concours sont formulées, dans les limites du programme-type du 

28 décembre 1884, par une Commission désignée par le l\linistre. 
Celle Commission rédige, pour- les jurys chargés d'apprécier le travail des concurrents, des 

instructions sur le mode de procéder à l'examen et sur la répartition des points entre les diffé­ 
rentes questions. Elle est, en outre, chargée de rédiger les instructions aux instituteurs délégués 
pour la surveillance des opérations du concours. Elle Ü joint un modèle du procès-verbal ~ 
dresser par ces délégués. 

ART, 15. Le Ministre adresse éKY inspecteurs principaux, pour chacune des circonscriptions 
de leur ressort, une enveloppe cachetée contenant le questionnaire. L'inspecteur principal prend 
les mesures nécessaires pour que le paquet renfermant le questionnaire soit remis intact aux 
délégués chargés de surveiller Je concours, 

AnT. 14. Les opérations du concours sont surveillées, dans chaque circonscription, par deux 
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délégués désignés par l'inspecteur principal parmi les membres du personnel enseignant d'une 
autre eirecnseriptinn. 

Pour chaque eireonseripûon, l'un des délégués est choisi parmi les instituteurs adoptés ou 
privés, l'autre parmi les instituteurs communaux. 

Si le canton scolaire ne comprend qu'une seule commune, les délégués sont choisis dans un 
autre canton scolaire. 

Chaque délégué reçoit une indemnité de 6 francs. 
Ant. 15. Les délégués sont seuls présents aux travaux du concours; ils ne peuvent, pendant 

la durée de ces travaux, quiller la salle où sont réunis les concurrents. Aucune autre personne 
! Dé accès dans cette salle. 

Ant. 16. Les instituteurs domiciliés dans une commune ou section de commune autre que 
celle où a lieu le concours accompagnent leurs élèves et les reconduisent après les épreuves. 

A1rr. i7. Les concurrents sont placés de manière que des élèves d'une mëme école ne se 
trouvent pas les uns à côté des autres. L'un des délégués fait l'appel des noms inscrits sur la 
liste officielle des concurrents, qui lui a été transmise par l'inspecteur cantonal et constate les 
absences par une mention au procès-verbal. 

An1. i8. Chaque concurrent se munit du matériel nécessaire. Toutefois, il reçoit des mains 
?DK! délégué, au commencement de chaque séance, une feuille de papier blanc pour la tran­ 
scription de son travail. Les feuilles sont paraphées par l'un des délégués. 

An1. 19. Il est donné lecture aux concurrents des articles 20 â 24 ci-après. 
AnT. 20. Les concurrents inscrivent dans l'enveloppe attachée aux feuilles de papier des­ 

tinêes i1 la transcription des compositions, leurs nom, prénoms et la désignation de l'école à 
laquelle ils appartiennent. 

Les délégués s'assurent que les indications voulues sont inscrites dans l'enveloppe et Iermen l 
celle-ci sous les yeux des élèves. 

AnT. 21. Les compositions ne peuvent contenir aucun nom, aucune dèslgnation de localité, 
ni autre indication de nature à en faire connaitre les auteurs. 
Les délégués s'assurent que les concurrents n'ont pas contrevenu à ces prescriptions. 
Anr . .22. JI est interdit aux concurrents : 
i9 D'avoir, pendant la durée des épreuves, aucune relation avec Je dehors et de commu­ 

niquer entre eux sous quelque prétexte que ce soit; 
2° De se servir d'aucun livre, note, écrit ou objet pouvant constituer un moyen de fraude. 

Toutefois, l'usage du dictionnaire est permis pour la composition en seconde langue. 
Toute infraction à ces dispositions est signalée au jury, qui peut exclure l'élève des avantages 

du concours. 
ART. 23. L'un des délégués constate, en présence des élèves, l'étal dans lequel se trouve le 

pli cacheté contenant les exemplaires du questionnaire. Si ce pli n'était pas intact, il en serait 
fait mention ?é! G le procès-verbal des opéra lions du concours. Les délégués dictent les questions 
et les écrivent au tableau noir. 

Ant. 24. A l'issue de chaque séance, les délégués recueillent les compositions achevées 
ou non. 

Les compositions sont aussitôt mises sous une enveloppe qui sera scellée et contresignée par 
les délégués, et portera pour inscription : 

" Concours du .... 
" Travail des élèves. 

Anr. 25. Les délégués rédigent et signent séance tenante un procès-verbal tics opérations du 
concours. 

Ils réunissent en un paquet : 
1° La liste officielle des concurrcnts ; 
2° Les compositions des élèves ; 
5° Le procès-verbal des opérations du concours. 

60 
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lis remettent cc paquet, le jour méœc du concours, à l'inspeeteur tirincipal, soit personnel­ 
Icmcnt, soit par la poste, contre reçu. 

ART. 26. Le jury chargé tic l'examen du concours est nommé par le Ministre, Il est composé, 
pour chaque ressort d'inspection principale, de l'Inspeeteur principal du ressort, président, et 
de quatre membres, pris dans une autre province, savoir (1): 

1 ° Deux inspecteurs cantonaux ?ê l'enseignement officiel ; 
20 Un inspecteur de l'enseignement libre et un instituteur en chel d'une école libre comptant 

au moins trois Instituteurs, 
En lieu et place d'un inspecteur de l'enseignement libre, Je ·KÉÜ pourra comprendre un 

second instituteur en chef d'une école libre réunissant les conditions spécifiées au paragraphe 
précédent. 

En cas d'empêchement, l'inspecteur principal peut être remplacé par un lnspeeteur cantonal. 
Des membres supplémentaires peuvent être adjoints au jury. 
Les· membres du jury reçoivent chacun une indemnité de 12 francs par jour. 
Le président désigne le secrétaire parmi les membres du jury. 
ART. 27. Le jury se réunit sur convocation du président. Il peul délibérer cl statuer si la 

majorité de ses membres est présente. En cas de partage des voix, l'avis le plus favorable nu 
concurrent prévaut. 
Il est strictement interdit à (IUi que ce soit, sans aucune exception, d'entrer en dehors du 

temps des séances, dans la salle où siège le jury; celui-ci ne procèdera à l'ouverture des envc­ 
veloppes contenant l'indication du nom des élèves, qu'après la correction complète du travail de 
tous les concurrents ?K ressort. 

Ain. 28. Le jury apprécie, par jour, le travail de trente élèves el se conforme aux instruc­ 
tions qui lui sont données sur le mode de procéder â celle appréciation. 

ART. 29. Il rédige un procès-verbal de ses opérations et dresse, par canton scolaire, suivant 
l'ordre de mérite, la liste des élèves qui ont pris part au concours, en Ü mentionnant le nombre 
des points obtenus par chacun d'eux dans les diverses branches. 

L'inscription sur celle liste (il dresser conformément ! K modèle C ci-annexé) des points 
obtenus par les concurrents, ne pourra se faire qu'en présence de deux membres du jury, dont 

- l'un appartenant à l'enseignement officiel, l'autre à l'enseignement libre. 
ART. 50. Les compositions des élèves sont conservées par l'inspecteur principal et tenues 

pendant deux ans à la disposition de l'autorité supérieure. 
ART. 51. Le jury dresse un tableau comprenant, par canton scolaire el suivant l'ordre de 

mérite, les noms des lauréats, le total des points obtenus dans chacune des branches du concours, 
ainsi que les récompenses accordées. 

Ce tableau, dressé dans la forme du modèle C ci-annexé, est publié au .Mémorial tulminis­ 
tratif de la province. 

Il est aussi dressé el publié au llfémorial ad,ninistratif un tobleau présentant, par canton 
scolaire, le classement de toutes les écoles communales, adoptées cl privées de chaque ressort, 
d'après le nombre des certificats obtenus par chacune d'elles, proportionnellement à la moyenne 
entre le nombre des élèves qui l'ont fréquentée pendant le mois de décembre el le nombre de 
7êKY qui l'ont fréquentée pendant le mois d'avril. 

Les écoles qui n'ont pas fourni de concurrents, y figurent à la suite des autres. 
Cc tableau est conforme au modèle D ci-annexé. 
AnT. 52. Il est publié au 1Jlo11iteur lies relevés indiquant, par ressort d'inspection princi- 

Uï• En i881) el en t800, le jury élait composé, pour chaque ressort d'inspection principale, indépen­ 
?é& É! 7Kï de l'inspecteur principal du ressort : l• d'un inspecteur cantonal ?ê l'enseignement officiel; 
2• d'un inspecteur de l'cnsciirnement libre ou d'un lnstltuteur en chef d'une école libre comptant au moins 
trois inslituteurs ; 3° d'un instltuteur d'école eommunale, et 4• d'un inslilutcur d'école adoptée. 
Les llualrc membres élaicnt pris dans un~ province autre 1111e celle où siégeait le Jury dont ils faisaient 

partie, 
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pale, les résultats du concours des écoles communales, adoptées, subsidiées el prlvëes (Vofr 
modèles E et F.) ( i) 

ART, 55. Le certificat de capacité, rédigé dans la langue maternelle du concurrent, est signé 
par le président et le secrétaire du jury et visé par le Ministre de l'Intérieur et de l'lnstruetion 
publique. Sa teneur est la suivante (2) : 

ROYAUME DE BELGIQUE 

MINISTF.RI! DE L'll'!TÉfilBUR l!î DB L'INSTRUCTION PUDLIQUI! 

Province cl. . . 

Concours de l'année 1888 entre les élèves de la division supérieure lies écoles prima ire-s 
du canton scolaire d. . . 

Le jury chargé d'apprécier le travail des élèves des écoles primaires qui se sont présentés au 
concours du lS juillet 1888 certifie que le sieur . . . , né à . . . , le .•. , élève de l'école 
primaire (5) d ... , a fréquenté avec succès la division supérieure de la dite école, ayant 
obtenu . • • points Sul' le maximum de 200 points attribués à un travail parfait dans l'ensemble 
des branches obligatoires ci-après indiquées : la langue maternelle, les éléments du calcul et du 
système métrique, l'écriture, la géographie, l'histoire de Belgique et le dessin. 

]3 déclare, en outre, que le dit élève a subi avec succès l'épreuve spéciale sur . . . . . . . . 
Fait à ... , le •.. 1888. 

Pour le jury 

le Secrétaite, 

Bruxelles, le ... 1888. 

Vu, le Ministre de l'Intérieur et de l'instruction publique, 

(Signature du J>orteur d" certificat.) 

le Pré.siclent, 

Sceau. Bruxelles, le 20 février 1888. 

J. DEVOI.DER. 

(1) Comme le présent rapport publie les relevés complets des résultats des concours,' pour chacune des 
années (le la période triennale, nous n'avons pas cru devoir reprorluire les modèles de ces relevés 

Us• En :1.889 et en 1890, la formule du eeruûeat a dil être modifiée, par suite du changement apporté au 
règlement en ce qul concerne la langue accessoire [art. 5] . 

(3) Communale, adoptée, subsidiée, privée. 
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CONCOURS CANTONAL ENTRE LES ÉCOLES PRIMAIRES. - Année 1888. 

Liste, par ordre alphabétique, des élèves de la divùion supérieure de l'ricolr, primaim US• 
clirigée pat· M. . . . . . 
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Vu ïDï Rl'l'ètê ln présente liste, comprenant . . . . noms d'élè1•cs ayant droit de prendre pari nu concours. 
• . . . . . . . . . . ., le 1888. 
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/,'i1,.~w111e"r, ,,....._ 
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CAITTOi'î SC-0!.All\8 D • • • . • Tableau des circonscriptions établies. 
- L LL LL - L - --· -- I · · - I LLL I ·--- è 

DÊSIGNATION 3 PROPOI\TION P.C. N0:11 ET PRÊN0:11!- œœ 6 B DÉSIGNATION NOMBRE POPUl,A110.'i c:-.:; NOllBRE entre le lANGUE rHTERNElLE 
C. - tic è · OTOOO de la commune cl du local des concurrents de chaque école oombrr d •. ~ coer.Dtreols 9 I des écoles des concun-euts 1 ï n~1it111cur ?êG Ob,crualic11.r. 8DLOL h OÙ §ê pnr ,i ln ?! 3É cl la de chacune des écoles d .~ concours ]3 lieu. rotmanl cb,que eircomription. clrconscripûon. par école. ,ln :il ch'ccmhn• 18:;';'. populnlion 
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Écoles ac/optées el subsidier», 

Écoles prioees. 

(1) F.n 1889 et en 1890, les points obtenus dans la langue accessoire comptaient aux concurrents pour pa1•fairc le nunimuni do t20 points, exir,é pour l'obtention llU certificat [art. 5]. 
(2) En 1889 el en 1890, les formes r;éométr-iques ne faisaient pas partie du programme du concours. 
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Co~COUIIS CMîTON:\L uss ~:COLES l'IIIUIRl-:S. - ANN~F. ~888. 
Rc8sort d'Inspection 

Tableau présentant, pm· ressort d'inspection eantonaie, le 
(Le classement est établi en tenant compte du nomhre de eerüûcats 

1 
- 

Î 6 e ySJ um 6 e §6 e c ù c L ÉCOLES !l'AYUT PAS 6 e d 6 e c ù c L 

d KÉK3IÉKG 
D.ËSIGNA110~ 1 YbGG GÉ l'IU:NOMS /IOKIIIIK l'IO!IBIIK 

?êG llO\'E!(~E des :!IOYV-"ffE 
de, 

1 
de,, élé\ esaya111f1tquc11lé dcla élëvesaynmfréquenté de la 

le, écules fré11ue11laU011 les écoles f1 équentaticn 
1l'unlr1.-. pendaat le mois scolaire. pendant le mois scolah·c. 

Y.tOLY.S ('). l:IIEFS 1ir.wu1. (.llois ,le (llois de 
ile déc. d'avril déccmb.1887 Cl de déc. d'avril rléeemb. 1887 et 
lli87. 1888. d'nveil 1888.) l8b7. 1888. d'avril 1888.) 

t 2 O» è � ( l 8 g 

~,te~ a) aut 
concouru. 

1 
s 
u 

l~eole. u'ayaut 
p:is co ncourn, 

1 
OS 

l!colcs aya nt 
concouru. 

1 
s 
u 

f:cotes n'ayant 
!'38 (;(IQCOUtll. 

1 
. è 

Écoles ara1:l 
concouru. 

1 
:? 
u 

Totaux cl nombres proportiounels , , 1 R R 

Totaux cl nombres properüormels , , , , • 

C. - /Jcoles 

o 
. . . . . . . o . . . L . . . . . 
I . è . . . . I . œL . . . . œL . LLLLLLL I . . . LLLLL 
Totaux et nombres proporlionnels. 

Rc811or& d'ln1JpeeUon 

A. - Écoleh 

----1----1------•----•---- 

! L I Écoles adoptées 

1- D 1 
IlÉCAPITU 

RCHOri d1luepeealoa 

A. - Écoles 

RÉCAPITCLATJOII 

A. _ Écoles » Re~orl d'inspeclion cantonale d ..•. 
communales. ? · · œ œ 

- - - cl •••• 
Tolaux et nombres pro1iorlionnels.1 1 , ----1 Il. - Ecoles { Ressorl d'inspection cantonale d ••.• 

adoptées - - - d ••.• 
cl subsi<liées. - - - ? LœœL 

Totaux et nombres proporlionncls. 1OOOOOO1 1 R r 
c. _ Éooles ). Uessorl d'inspection cantonale ? L œ œ L 

1 
1 

P,-ir;écs. - - - ? œ œ · œ 
I I I ? Lœœœ 
Totaux cl nombres proportlonnels. 

Totaux el nombres preportlonncls pour les trois calé- 1 
60ries d'écoles . . . . . . . . . . . . . . . . . • 

----•----!------•---- 

(') Localité, me, pince, numéro. 
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principale d ..... 

classement des écoles cominunnlcs, culoptées, s,,bsicliées et 7>rit-ées. 
obtenus par école, proporlioDnellement à la moyenne de la fréquentation.) 

PROPORTION É l, f; v,.; s PUOPORTJO:'i Obseroutions, NOllDHE P- "/, ayant P. •f, 
cuire le nombre ri:uni 11u moins le cuire le nombre ( Les ëceles qui D ont pas r•èicnlé de concurrenl.:I, S.,nl 

. mJ É yDÏ O<XLJ des nombre des élèves raogtcs â la suite do~ au res dall!I l 'onlro in\'Cr&e •I•· 
ayanl obt,·1m uo l'imporlancc de leur ~pnlaliou, e·~t-à-.lirc quo I'èeole 

concurrents des points uii;és qui ~ ]DTD rc1•ul~ti•>n la plus faible ligure en preruiére ligne 
cl le 7x»::! de la ccrlilkal et :IIIUI I C suite. ayant 11011r et le ehilTrc de la 

moyenne obtenir le eerûüent ]D• lndi<111cr dans 13 colc,nnc d'ol,serr;,lio1u, 011 regard de 
movenue cbar1uc ~:mt.on scolairo, combien do 12.urê:its, p:1rmi ceux cenccuru. J~ la fréqucn1a1ion de ,1~ la frérp1enbtio11 rcnseif•és il l:1 12- cola11n11, ont o!ltcnu un ccrtil!cat, â lit 

1 scalaire, eapaelté 1 "). scolaire. suite '1111 concours antérieur 1t"ècoles primaires. 

10 tt 12 13 u 

cn11ton11le d 

conununule«. 

privées. 

-1 
LATION, 

eantouale cl 

communales, 

e É d ïOù Myf L 
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XLV. - Admission au eoncour« d'un élève sourd. (Dépêche ministérielle 
à l'inspecteur principal de l'enseignement primaire pour Je ressort de 
Mons.) · 

13 'llllrlf 1899, 

MONSJEUII 1.'INSl'F.CTEUR, 

J'ai l'honneur de répondre à votre lettre du 28 fêvrier, na 16790, concernant l'admission au 
prochain concours des écoles d'adultes, d'un élève sourtl appartenant ù la commune d'Havré. 

Si cet élève réunit les conditions prescrites par l'article 5 du règlement, il Ü n lieu de l'ins­ 
crire sur la liste ?êG concurrents. 

A l'exception de la dictée dont le texte est lu au commencement de la séance du muün, l'élève 
dont il s'agit sera à même de concourir, aussi bien que les autres élèves, sur les différentes 
branches : en effet, aux termes du règlement cl des Instrueiions, les délégués chargés de la 
surveillance des opérauons du concours, doivent non seulement dicter les questions, mais aussi 
les écrire très li.~iblement au tableo« noir, 

Les deux surveillants pour la circonscription à laquelle appartiendra l'élève sourd devront 
être préalablement informés, par les soins de l'inspection, de l'infirmité de cet élève. 

Pendant que les autres concurrents feront la dictée, ils mettront sous ses yeux le ÉêYïê des 
articles 5 ù 15 des " instructions aux dèléguès 11. 

Lorsqu'ils recueilleront sa composition, ils inscriront, d'une manière bien apparente, sur 
celle composition même, la mention suivante : "Elève sourd • et ils paraferont. 

Ayant ainsi connaissance de l'infirmité de l'auteur du travail, le jury correcteur, que vous 
présiderez, accordera tout ou partie des points attribués à la dictée, en 7n-e11a11l 7Jow· base cl'ap• 
préeiatio« l'orthographe de l'ensemble des réponses. C'est le mode adopté pour les examens 
électoraux (voir lu circulaire ministérielle du 19 avril 1884, insérée au llfcmiteur belge du 20 du 
même mois, n° ·111). 

Le Mi11i~tre de l'Lntérieur cl lie l'l nstruction 7mblique, 
J. DF.VOLDEn. 

XLYI. - Relevé général des questions posées dans les concours entre les 
élèves des écoles primaires, qui ont ê11 lieu en 1888, en f 889 et en :l890. 

1. LANGUE MATF.RNELI.E. 

A. Dictée. 
CONSEll,S AUX ENPANTS QUI ONT 

QUJTTJ'.; 1,'ÉCOLE. 

Enfants, vous alle:: { 1) entrer 
dans la vie. Des mille routes 
qu'elle (2) ouvre à l'activité 
humaine, chacun de vous choi­ 
sira lu sienne. La carrière des 
uns sera brillante; celle des 
autres, obscure et cachée. 

Que ceux U� q qui auront la 
plus modeste part n'en mur- 

.&uuée 1888 ( i Jolliet). 

SÉANCE DU ~JATIN. 

1. MOEDERTAAL. 

A. Diaaot. 
BEN ZATEnDAGAVOND 01' Il ET 

LAl'iD, 

Ruischend had zieh het 
avondwindjc verheven , en 
blies (1) den grauwcn stofncvcl 
van boom en struiken af; en 
ik ging het stille , ecnzame 
hosch in, om mede wat van 
hot aardsche stof, dat mijne 
zicl overdekt had, af te schud­ 
den. De lange en geliefde laan 

l. MUTTl!RSPRACIIE. 

A. Diktat. 
DEIi ABEND UI SOM11ER. 

Es wird Abend; die Sonne 
sinkt (1) an den Rand des 
llimmcls ; die Wolken in ihrer 
Nâhe fârben sich rot. Die 
Ilitzc bat aufgchôrt ; es weht 
cin kühlcsLürtchen; über dem 
Wasser erhebt sich Nebcl, 
dos Gras wird von dem Tau 
befeucfttet Us•LL Î ! der yK:ï 
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murent point; de tout temps, 
c'est dans les conclitions les 
plus humbles que se sont ordi­ 
nairement trouvés ('•) le repos 
le plus sûr et le bonheur le 
plus vrai. 
Pour que la patrie vive et 

prospère, il lui faut d'ailleu rs 
le concours et le travail de 
tous ses enfants. Si clic a 
besoin de ministres cl de fonc­ 
tionnaires habiles pour diriger 
les affaires de l'i1tal, elle ne 
saurait se 'passer des cultiva­ 
teurs ni des artisans, dont les 
sueurs fécondent le sol et l'in­ 
dustrie; le mérite moral des 
uns ne sera pas moindre que 
celui des autres, si toujours on 
les a mts UïB• s'acquitter de lem· 
tâche avec courage, honnêteté 
et ficlélité. 

L'accomplissement du de­ 
voir, voilà, enfants, le vét•itoblc 
but et le vrai bien. Quelle que 
soit votre carrière, faites de 
votre mieux, afin d'être con­ 
tents de vous-mêmes (ü). Si (7) 
vous abordez la vie avec de 
telles pensées, vous ! DÜ trou­ 
verez pas de mécomptes. 

B. Grammaire. 

· ]L Alter. Donnez 3é deu­ 
xième personne du singulier 
et la deuxième personne du 
pluriel de cc verbe au passé 
défini, au passé indéfini et au 
subjonctif présent. 

2. Dites la nature et ln fonc­ 
tion des mots soulignés et 
numérotés 2, 5 et 7. 

5. A quel genre et à quel 
nombre avez-vous employé 
les mots trouvés, vus, mêmes, 
numérotés 4, 5 el 6? 

4. Faites connattrc la nature 
des propositions contenues 
dans la dernière phrase de la 
dictée " Si vous abordez, 
etc. » L Indiquez les parties de 
la première de ces proposi­ 
tions. 

van bcnken was 3« onge­ 
voetig (2) Ingeslagen ; cer ik 
cr non dacht, was ik aan hct 
einde gekomen, en voor mijne 
oogcn lag het welbekendo en 
zoo geliefde vcrgezicht over 
weilânden {2) en akkers; en 
op de wilte dulntoppen, <lie 
hct begrensden, daakle lang­ 
zcwm (5) en zacht de stille 
schemering neder. Alles om 
mij heen en vnor mijne oogen 
bood een tooneel van rust ('~). 
De zon was weggezonken, en 
hare gloeiende stralcn sliepen 
reeds in ket (5) koele wnterbed, 
wclks golvcnd geklots, ois een 
eentonige slanpzang, uit de 
verte tot mi] overklonk. Aan 
den horizont was de lucht nog 
cven vcrlicht door enkele zwe­ 
vende purpcrwolkjes , <loch 
verder was zij cfîen en diep ; 
aan de donkcrblauwe opper­ 
vlakte daagden enkele hlin­ 
kcnde wachtcrs van den nacht, 
en riepen mij des dichters 
woorden toc : 

Uil ûodes huis licht vreugdeschïjn , 
Hoc gocd moct Godes woning zij n ! 

B. Sprtuikkunst . 

·l. Blies. Spraakkundige ont­ 
leding (persoon, tijd, wijze, 
soort van werkwoord opzich­ 
tens de bcteekenis en de ver­ 
voeging.) 

2. Ongevoelig, uieilandcn, 
- Uitlegging der beteekcnis 
door de wuurdontbinding 
( woordvorming.) 
5. Lanqzaam, het, - \Val 

s001·t van woordcn zijn dit 
alhier? Wa; kunncn zij nog 
zijn? Gecf cen voorhceld van 
clk geval. 

,..,_ Redekundig ontlcdcn : 
Alie« om mij hern en voor 
mijne oor1en (wod cen tormeel 
van rust(soort van zin-aandui­ 
ding rler declen.) 

5 d ° 1s) L ; 

spielen l\liicken in zahtlosen (2) 
Schwlirmen, die Vogel in den 
Büschcn singen ihr (5) letztes 
Lied. Desto munterer (5) qua­ 
ken die Prôsche in den Pfützen, 
die Kâfer schwirren, die Fle­ 
dermâuse flattern umher, und 
Glühwürmchen leuchten in 
der Dâmrncrung. Die Arbeiter 
sind vom Felde heimgckehrt 
und die Viehhcrden von der 
Wcide. Alles ist & ü ?ê und 
sehnt sich nach Ruhe. Aher 
l'lfenschcn und Tiere sind auch 
hungrig und warten auf ihr 
Abendbrot. Die rauchenden 
Schornsteine und die heimkeh­ 
renden Wagen mit Putter zei­ 
gcn, dass dafür gesorgt wird. 
Bald ha ben sich aile gesâttigt ; 
sic überlasscn sich dann dem 
Schlar. 
Wilkomrncn, o Abcn,l voll llihlc 
/)11 sckenkst den Ermûdeum //ril, 
U11d liichclst w1s Scli(Jktit z11 (4-). 

n. Sprachlehre, 
t. Siukt. - Orummatischc 

Analyse (Person, Zeit, Ilede­ 
weise, Art des Vcrbs nach 
seiner Bedeutung und seiner 
Conj ugation.) 

2. lie{euchtet, zahllos. - 
Erkliiret die Bedeutung diéser 
Wôrtcr noeh ihrer Bildung. 

5. Ihr, nnuuerer, - \Vas 
für Worter sind das? Was für 
andere Wol'ter konnen es noch 
sein> Gcbct ein Bcispicl Éü 1· 
jcdcn J'ai!. 

4. Sotzzcrgliedcrung : Du 
schenkst den Ermüdeten Ruh 
1111d lüche{st uns Seligkeit zu, 
(Art des Satzcs und Angahe 
sciner Teile. 



5 d ° 1è) L q 

C. Rédaction. 
Vous avez élé la cause invo­ 

lontaire d'une chute grave qu'a 
faite votre jeune frère. Dans 
une lettre à un ami, vous 
racontez l'accident; vous expri­ 
mez la peine que vous en 
éprouvez, et vous faites con­ 
naltre les soins dont vous en­ 
tourez voire frère. 

]]R ÉLtMENTS . c 6My6c y f > . c 
JXJ>ïS]f ° É >ù]0 c f L 

1. a)Diviscz 1?> pat· uiœT 

b) Raisonnez l'opération; c) Ex­ 
pliquez pourquoi le quotient 
est plus grand que le divi­ 
dende. 
2. Une citerne ù parois rec­ 

tangulaires, ayant 4m,20 de 
long et � 11',?50 ?ê large, contient 
aLa& L7KxLRï9L On demande : 
i O quelle est la profondeur de 
cette citerne; 2° de combien 
d'hectolitres sa contenance se­ 
rait réduite si on en relevait 
le fond de 0m,(;O. 

5. Un capital de 7,840 fr. 
produit, après s1 /'- ans, ( ) ( :ÉL 
d'intérêts; on demande quel 
capital il faudra placer au 
mëme taux pour avoir après 
1 an ?5 mois 1,260 fr. d'inté­ 
rêts. 

( 2-i6 ) 

C. Opstel. 
Gij zijt onvrijwillig de oor­ 

zaak geweest, daL uw jongerc 
broeder een zware val gednan 
beefl. In eenen brie! aan eenen 
vricnd, vcrhaalt gij deze droeve 
gebcurtenis; gij dru kt de spij t 
uit, die gij cr over gevoelt, en 
doet de zorgen kennen waar­ 
mede gij uwen broeder orn­ 
ringt. 

JJ. 2 ùe d. màL2 ]dJf yf d . f ù ùf ' f d · 
' c d. f àLd ° f >ù]f ' J>f yJ f yL 

1. a) Deel 1!S door ~,,; 
b) Redeneer de bcwcrking ; 
c) Lcg uit, warom het quotient 
grooter is dan hct deeltal. 

2. Een rechthoekige regen­ 
put, die ltm,20 long en 5m,1>0 
breed is, heefl cenen inhoud 
van , •. a«KxL m.,10. Men vraagt: 
1 0 wclkc de diepte is van dezen 
put; 2° hoevccl hectoliters 
inhoud de put minder hebben 
zou, indien zijn bodem Om,60 
vcrhoogd wcrd. 

5. Ecn kapitaal van7,840fr. 
heeft, na twee jaar en half, 
686 fr. interest opgebracht; 
men vraagt, welk kapitaal 
men aan hetzcllde percent zal 
moeten uitzcuen, om na ecn 
jaar en vijf maanden 1,260 fr. 
i::tP;cst te hekomen? 

6 œ .1fo{M1iz. 

1xÉ scid undfreiwilliger­ 
weise die Ursaehe eincs schwe­ 
ren 11a11es gewcsen, welchcn 
ihr j unger Bruder gemacht hat, 
ln einem Briefe an einen 
Freund erzâhlt ihr den Unfall; 
ihr drückt dus Leid aus, wel­ 
ches ihr darüher empûndet 
und macht beksnnt, welche 
Pflcge ihr ihm angedeihen 
lasst. 

If. ~'18NTI! . f J HCIINENS c d . 
MMS UND GEWl<'JITSSYSTEM, 

1. a) Dlvidieret 115 durch uiRT 

b) Begrüudet die Ausrechnung; 
c) Erkliiret, warum der quo­ 
tient grësser Ist ais der Divi­ 
dendus. 

2. Eine rechtwinkeligc Cis­ 
terne, welche 4 )l B 20 lang 
und 5",!':IO breit ist, cnthult 
1.,,4Kublkm.,10. - ° ! ! Will 
wissen : 1° Welches ist die 
Tiefe dieser Cisterne? 2• Um 
wic viole Ucctoliter würde der 
Kuhikinhalt der Cisterne ver­ 
mindert werden, wenn man 
ihren Boden um 011,60erhohtc? 
3. Ein Ka pilai von 7,840 Fr. 

hringt, nach 2 1 fi Jahren, 
686 Fr. Zinsen. Es fragt sich, 
welches Ka pilai man zu dem­ 
selben Zinsfusse ausleihen 
müsste, am naeh 1 Jahre 
b Monaten, 1,2i0 Fr. Zinsen 
zu erhalten. 

- 33f [ ]È ù f SÉANCE DE L'APRÈS·IIIIDI. 

]33L 2:b2 ùM- ]]]f L 

1. Tracez la carie de la 
partie de la Belgique située 
à droite de la l\leuse. Indi­ 
quez-y : a) les limites des pro­ 
vinces ou parties de provinces; 
b) quatre rivières qui se jet­ 
tent dans la l\lcusc; c) les 
chefs-lieux d'arrondissement 
judiciaire situés sur la l\Ieuse. 

N. Il. Les noms des pro­ 
vinces, des cours d'eau et des 

JJJ. MMù. §c §' J ' c d . f L 

1. Teeken de kaart van het 
gedeelte van België, gclegcn 
aan den rechtnrkant der !Jans. 
Duid cr op aan : a) de grenzen 
der provinciën of provincic­ 
deelcn ; b) vicr rivieren, die 
zich in de Maas werpen ; 
c) de rechtcrlijke arrondisse­ 
ments - hoofdplaatsen op de 
.\laos gclegcn. 

N. B. De namen der pro­ 
vinciën, waterloopen en ste- 

JII. GEOGHl'JIIE. 

1. Zeichnet die Karte desje­ 
nigen Telles von Belgicn, wel­ 
cher auf der rechten Seite der 
.Uaas liegt. Zeiget darauf an : 
a) die Grenzen der Provinzen 
oder der Telle der Provinzen ; 
b) vier Flüsschcn, welche in 
die Maas müuden ; c) die 
llauptërter (Hauptstadte) der 
Gerichtsbczlrke , welche an 
der Mnas liegcn. 
N. B. Die Namen der Pro­ 

vinzen, der ûcwâsscr und der 
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villes deivent être écrits en 
toutes lettres. 

2. Faites par eau le voyage 
d'Anvers à Saint-Pétersbourg, 
en suivant constamment la 
côte. 

Vous indiquerez : « • les 
pays que vous cotoyez; b) les 
mers, les golfes et les détroits 
dans lesquels vous passez; 
c) cinq fleuves dont vous voyez 
l'embouchure. 

JV. JIISTOII\E DE BELGIQUE. 

i. Racontez l'histoire de 
Philippe <é! Artevelde. 
2. A la suite de quels évë­ 

nements et en vertu de quels 
traités la Belgique fût-elle 
réunie à la Hollande, pour 
former le royaume des Pays­ 
Bas? 

Indiquez trois conséquences 
importantes de celle réunion. 

V. DF.SSIN. 

Dessinez, dans un cncad re­ 
ment de forme carrée, un 
cadran d'horloge ayant un dia­ 
mètre d'un décimètre environ. 

Les heures seront indiquées 
en chiffres romains. 

Les aiguilles marqueront 
12 heures 115 minutes. 
N. B. Le dessin sern tracé 

au crayon el â main libre. 
L'élève ne pourra se servir 
d'aucun instrument. 

den moeten volnil gesehreven 
wordcn. 

2. Doc eene zeereis, langs 
de kust op, van Antwerpen 
naar Sint-Petersburg. Duid 
aan : é• de landen, wclke gy 
voorbijvaart; b) de zeeën, 
golven en zeeëngten, waar gij 
doorkomt; c) vijf stroomen, 
waarvan gij de monding ziet. 

JV, GESCIIIEDENIS \'AN BELGIE. 

»L Verbaal de geschiedenis 
van Philip van Artevelde. 

2. Ten gevolge van welke 
gebeurtenissen en krachtens 
welkc verdragen (traktaten) 
wcrd België met Hollnnd ver­ 
eenigd, om hct koninkrijk 
der Nedcrlnnden uit te ma­ 
ken ! Noem dric voorname 
gevelgen dez-r verccniging. 

V. TF.EIŒNEl'i. 

Teeken in eene vierkantige 
lijsting (ream) de uurplaat 
van een horloge, hebbende 
ccncn doormeter van êéncn 
dccimeter ongeveer. 

De uren zullen in romein­ 
sche cijfersnangcduid worden. 

De naalden (wijzers) zullcn 
i2 uren [ » minuten wijzen. 
N. 8. De teekening moet 

in potlood en met losse band 
gemaakt worden. De leerling 
mag zich van gecne werktui­ 
gcn bedienen 

SÉANCE SUJ>PLl:!IENTAllŒ. 

J. UNGUE ACCESSOIRE. 
1 

:L BIJIIOORIGE TAAL. 

(Pour les écoles où le flamand (Voor de scholen, waar hcl 
ou l'allemand est enseigné Fransch ais bijhoorige taal 
comme langue acccsseire.) gcleerd wordt.) 

Traduire en flamand ou en 
allemand: 

ÉCOi'imllE ET 1•nODIGALITÉ. 

Une vertu très commune à 
la campagne, c'est l'économie; 
elle est quelquefois poussée si 
loin qu'alors elle s'appelle 

ve,-caul in he: Fra11sch : 

DE \ ~ Myc o<L 

De zwaluw, die des zoniers 
hnar nest tegen onze huizcn 
houwt, ncstclt des wintcrs aan 
de strooien huuen der Ncgers 

Sllidte müssen vollstândig, mit 
allen Buchstaben gesehrieben­ 
wcrden. 
2. Machel die Reise von 

Antwerpen naeh St-Peters­ 
burg zu Wasser, lndem ihr 
immer der Küste folgt. Gebet 
an: a) die Lünder, lângs deren 
Küsten ihr fahret; b) die 
'ftleere, Meerbusen und Mee­ 
rengen, durch welche ihr 
kommt ; c) fünf Plüsse, deren 
Mündungen ihr sehet, 

IV. GESCIJICIITE. 

J. Brzâhlet die Gesehiehte 
von Philipp van Artevelde. 
2. In Folge wclcher Breig­ 

! »GGê und kraft welcher 
Y crtrëgc wurde Belgien mil 
llolland vereinigl K& ?éG 
Konîgreich der Niederlande zu 
bilden. Gebet drei wichtige 
Folgen diéser Yereinigungan. 

V. 'l.F.ICIINF.l'I. 

Zeichnet in ciner vierecki­ 
gen Einrahmung des Ziffer­ 
blatt einer Uhr, welches einen 
Durchmcsser von ungeführ 
cinem Decimeter hat. 
Die Stundeu werden mit 

rômisehen Ziffern bezeichnet. 
Die Zeigcr zeigen zwôlf Uhr 
fünfzelm Minuten. 
N. B. Die Zeichnung soli 

mit Bleistifl und mit freier 
Hand (ohnc Wcrkzcuge) aus­ 
geïührt wcrdcn. 

I. FREJIDE Sl'RACIJE, 

(Für die Schulen, wo das 
Franzësische ais fremde 
Sprache gelehrt wird.] 

Ueberseue: ins Franzosische : 

DEIi ~IORGEl'i l:t1 WALDE. 

An einem heissen Sommer­ 
toge h»! h der kleine Wilhelm 
liber Feld, Seine Wangen 
glühten vor Ililze, und cr 
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avarice. Il Ü a tics mallres qui 
ne donnent pas à leurs domes­ 
Kp ues la nourriture néces­ 
saire, qui tardent à appeler 
le médecin pour leurs enfants 
et le vétérinaire pour leurs 
bestiaux malades. On rencon­ 
tre des fermiers qui se refu­ 
sent à un charroi pour réparer 
K! chemin; et cependant les 
mêmes personnes laissent le 
purin de leurs étables couler 
dans les chemins publics, le 
soleil pomper ln portion la 
plus précieuse de leur fumier, 
faute de le couvrir, ne savent 
pas faire un marché sans entrer 
dans les cafés, et ncurissent 
pendant plusieurs années un 
procès qui les ruine. 

]3L SCIENCES dM>c ùf yyf JL 

1L d b& & êË les organes de 
la circulation du sang chez 
l'homme; décrivez le cœur et 
expliquez-en la fonction. 

2. Décrivez un paraton­ 
nerre; expliquez-en le fonc­ 
tionnement. 

III. AGRICULTURE. 

Faites connaître les qualités 
que doivent posséder les grai­ 
nes destinées à servir de se­ 
mences. Indiquez les soins que 
l'on doit donner aux porte­ 
graines, et ceux qu'il faul 
prendre pour la conservation 
des semences récoltées. 

q<L FOll&I.ES c•:O)IÉTRIQUES. 

Un bassin cylindrique a un 
diamètre intérieur de 12 mè­ 
tres el une profondeur de 
s& 1� 9L Le mur qui l'entoure 
a om,io d'épaisseur Cl la hnu­ 
teur de la maçonnerie du Iond 
est de Om,5O. Ou dcrnnnde, â 
moins d'un centième près, le 
prix <le la maçonnerie i1 raison 
!le 18 fr. :;o le mètre eu be. 

van Afrika. Bij bel naderen 
der naehtevening van den 
herfst, vergaderen zij in tal­ 
rij ke groepen op de daken 
onzcr huizen en in de kruinen 
der boomcn, om zich lot den 
aftecht te bereiden. Allen be­ 
reiken het <loci hunner reis 
niet; de golven der zee ver­ 
zwelgen degcnen, die te zeer 
op hunnc kraehten gerekcnd 
hebbcn, ï7! ware de punten 
der rotsen bÉ de masten der 
schepen hun eene rustplaats 
versehaft haddcn. ln het begin 
der lente, keeren zij in onze 
gematigde streken terug, om 
deze in het najaar opnieuw te 
rerlaten. 

JI, ° >c c ùy]§]LàL WElEL'i­ 
SCIIAPPEN. 

1. Noem de orgunen des 
bloedomloops bij den mcnsch; 
beschrijf het hart, en leg zijnc 
wcrking uil. 

2. Geer de beschrij ving 
van eenen donderafleider , doc 
zijne wcrking kcnnen. 

]33L L:\NDBOVW. 

W elke hocdanigheden moe­ 
ren de zaden beziuen, die be­ 
stemd zijn om gezaaid te wor­ 
den? Zeg waarvoor men bij 
de zaaddragende planten zor­ 
gen moet, 1m wat cr gedaan 
moet worden voor de bcwa­ 
ring der ingezamelde zaden. 

IV. AIF.F.TKU~OIGE VORldF.l'i. 

Een eilindervormigc put 
h(icft ccn iuwcndigcn door­ 
mcter van 12 meters en eenc 
dieptc vau 2"',50. De muur, 
waarmede hij crngcvcn is, 
heeü 0"' /tO diktc , en t.11· 
hoogte van hcl metselwerk 
des bodcms bedraagt Om,150. 
~lcn vra11gl , op cen hon­ 
derdste na, den pl'ijs vnn het 
mctsclwcrk bcrekend tegen 
18 :ÉL 50 den kub. mcu-r. 

leehzte vor Durst. Da kam er 
zu einer Quelle, die im grü­ 
nen Schatten ciner Biche hcll 
wic Silber aus einem Felsen 
hervorbrach. Wilhelm trank 
sogleieh von dem eisknlten 
Wasser und sank ÉéGï ohn­ 
mâehtig zur Brde. Er kam 
«Éé! « uach Ilaus und verûel 
in ein gcfiihrlichcs Ficher. 
• Ach ! • seufzte er auf seinem 
Krankenbette, • wer batte es 
jener quelle angesehen, dass 
sic ein so sehâdliches Gift 
cnthalte ! " Allein Wilhclms 
Vater spraeh : ■ Die reine 
Quelle ist an deiner Krank­ 
heit nicht schuld, soudcrn 
deine Unvorsiehtigkelt und 
Unmëssigkeit. " 

JJ. NATVRWISSE~SCIIAFTEN. 

1. Ncnnet die Organe des 
Blutumlaufs bei dem l\fcn­ 
schen ; beschreibet das Ilerx 
und erklâret seine Bewegung. 

2. Beschreibet einen Blitz­ 
ableiter ; erklâret, wie cr 
wirkt. 

JII. ACl(ERBAIJ. 

Gehet die Bigenscheüen an, 
welche dieêamenkërncr ha ben 
müsscn, die zur, Aussaat die­ 
ncn sollen. Gebcl die Pflege 
an, welche man den samen­ 
trugenden Pflanzen angedei­ 
hen Iassen muss, und saget, 
welche Sorgfalt man auf die 
Aufbewahrung der geernteten 
Samereien verwenden muss. 

IV. GEOMETRISCIIE FOIIMF.N. 

Ein walzcnfërmiges Becken 
hal einen innern Durchmesser 
von 12 M. und eine Tiefe vou 
D3S l\l. 50. Die l\laue1·, welche 
es umgiebt, hal O M. 40 Dickr, 
und die llôhc des Grundge- 
111iiuers belriigl O M. ~O. '.\Jan 
will auf ·l Ilundertstcl nach 
den Preis des l\laucrwcrks 
wissen, wenn der Knbikmetcr 
18 Francs :SO kostet, 



( 249) [N"1~8.1 

1. yMd 2 c f è]M>f ù d f yyf L 

A. Dictée. 

yf J Mmf ]yyf J L 

Le courage et la patience 
constituent {1) le fond du carac­ 
tère de ces intelligents insectes. 
Yoyez-les.cesgentllles abeilles, 
au matin d'une belle journée 
de printemps. Elles sont sor­ 
ties de la ruche; après avoir 
bourdonné pendant quelque 
temps autour de leur chère 
demeure, elles se sont élan­ 
cées(2) à travers la campagne. 
Les voilà parcourant de vastes 
espaces, s'enfonçant jusque 
dans le calice des fleurs, Ü 
puisant le suc dont elles com­ 
poseront la cire de leurs cel­ 
lules et le miel de leurs gâteaux. 
Vingt fois elles feront le voyage 
de la ruche à la prairie, tou­ 
jours asiles et toujours occu­ 
pées du bien commun. 

Mais le soir est venu; pres­ 
que toutes sont rentrées. S'il Ü 
a quelques (5) rares absences, 
ni la fatigue ni l'indifférence 
ne les (4) ont causées. C'est à 
un accident qu'elles sont ducs; 
car, pas une abeille ne voudrait 
délaisser ses compagnes, sa 
reine, sa patrie. 

Rien (~) ne ralentit leur 
ardeur, rien ne lasse leur 
patience. Les abeilles demeu­ 
rent l'exemple ?K courage per­ 
sévérant et ?K succès par 
l'union. 

B. Gra-mmaire. 

1 . Expliquez l'accord des 
mots numérotés 1,2, 5. 

2. Dites la nature el lu fonc­ 
tion des mols numérotés 4, 5. 

5. Fai les con naitre la na turc 
des proposi lions con len ues dans 
celle j x rose: « S'ilJ;a quelques 
rai-es absences, ni la { utigue 

Anqée 1889 ( ,a juillet). 

JïMd 6 f . c MATIN. 

J. ° e f . f ù >MMyL 

A. Dicuuu, 

<M. f ù y]§]½ ù MM. L 

Mijn zoon ( 1 ), de tijcl (2) 
komt 'allengskens, dat ik den 
weg U� • moet gaan, dicn men 
niet terugdoet, Il: kan u nie; 
metlenemen en lac; u in.eene 
uiereld; waa,· goetle ratul niet 
overtollig is. 

Niemand is wijs van zijne 
gehoorte af; tijd en ondervin­ 
Jing moeten leeren. Ik heh de 
wereld langer gezien dan gij. 
flet is niet alles goud, wat 
blinkt; en ik heb menige ster 
van den hernel zien vallon en 
menigen staf hreken, waarop 
men zich betrouwde. Daarom 
wil ik u ecnigen raad gcvcn en 
u zeggen, wat ik qevonde» (4} 
heb, en wat de tijd mij gcleerd 
heeft. 

De mensch is hier niet te 
huis. Hel is niet onverschillig, 
of hi] reclus of links gaat. 
Htnul (a) u zelven te goed om 
kwaad te doen. Bang uw hart 
aan geene vergaukelijke din­ 
gen. De waarheid richt zich 
niet naar ons, lieve zoon, maar 
wij rnoeten ons naar haar 
richten (6). Vrecs niemand zoo 
zeer ais u zelven. Binnen ons 
woont de rechter, die niet 
bedriegt, en aan wiens stem 
ons meer gelegen is, dan aan 
den bijval der gansche wercld 
en de wijshcid van aile ge­ 
lecrden. 

B. Spraakkunst. 
-1. In welken naarnval staau 

de woordcn : zoon, tijd, weg, 
ondcr de nummers f, 2 en 5 
aangeduid. Gcef redcn van uw 
antwoord. 

2. Schrijf het cnkelvoud yi111 
den tcgcnwoordigen en van den 
onvclmaakt verleden tijd der 

J. MUTTERSPRACIIE. 

A. Dikttil. 

! G! !IIO~D, EIN DILD DES yf mf d J 

(Nach Fr. Jaeobs), 

U1• A111 tccstlichett Ilitmnel 
schwamni rle,· Afond wie ein 
leichter Nache» in tlem IVider­ 
scheine ,lesAf,endrote.s. (2) Ei,i 
l'ater ::ei9te ilvn den Kintlem 
untl sa9te : Er ist in seiner 
Kùulheit, :Mit jcdcm Tage 
wird cr waehsen und sein 
Licht wird zunehmen, bis cr 
uns die gonze, volte Scheihe 
zeigt. Vicllcicht werden ihn 
biswcilcn Wolken bedecken, 
und cr wird sein Angesicht 
gleichsam verhüllen. Nach 
einiger Zcil wird cr wieder 
abnehmen, bis cr endlich ganz 
verschwindct, urn cin vollkom­ 
mcnes Bild des mcnschlichen 
Korpcrs zu werden. Der 
Menscb nimmt auch zu und ab. 
(5) Er 9lünzt cinige Zeil au/ 
der Erde, tlatm versclnoinde; 
e,· utul. unnl im Grabe ver­ 
borqen, Aber kein Leben ist 
noch stets glünzend und heiter 
über die Erde hinweggezo­ 
gen. Diese dûstern Wolken 
('•) ziehen jedoch an <lem 
('•} w1schuldigen und hKïê! 
Mcnschcn voriiber, ohne die 
Iluhc sciner Seelc zu stëren. 
Und wenn cr auch en<llich vor 
unsern ,\ ugen verschwindet, 
so geht cr nicht zu Gronde, 
sondern strahlt in einer andern 
Weil ewig und unverânder­ 
lich. 

B. Sprachlehre, 

1. Nennet den Satzgegen­ 
stand [das Subjekt) des ersten 
Satzcs. Rcchtfcrtigcl die Wort­ 
ïolge desselbcn. Dcklinicret 
" ein leichïer Nethen, " 
2. Gebrauchet den zweiten 

Satz in der indirekten Bedc. 
5. Zergliedert den ËKGé&I 

65 
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11i l'indifférence ne les ont 
eausée« •. - Justifiez votre 
réponse. 

C. Rédaction. 

Racontez le fail suivant, en 
donnant à chacune des parties 
les développements convena­ 
bles : Par une belle matinée 
de printemps au lieu de vous 
rendre à l'école, vous êtes allé 
vous promener à travers la 
campagne. !Hais partout, hom­ 
mes et animaux vous ont offert 
l'exemple du travail. Honteux 
de vous-même, vous êtes ren­ 
tré ù la maison paternelle ; 
vous avez fait â vos parents 
l'aveu de votre foute, et vous 
leur avez exprimé vos senti­ 
ments et vos bonnes résolutions 
pour l'a venir. 

1J. É y É ° f d>J . c 6 My6 c y f > . c 

J•DJ >È ° f :ïSÉ >ù ]0 c f R 

1. Réduisez la fraction ordi­ 
naire ifs en une fraction déci­ 
male équivalente. Raisonnez 
l'opération. 

2. Un marchand a acheté 
!S~!S mètres d'étoffe à fr. 10-40 
le mètre. Il en revend d'abord 
les 3/e â raison de fr. 12--10 le 
mètre. Combien doit-il reven­ 
dre le mètre de cc qui I ui reste, 
s'il veut gagner sur le tout 
11O1 p. 0/0 du prix d'achat? 

5. Une salle d'école a une 
longueur de 9m, 715; une lar­ 
geur de (i"' ,25 et une hauteur 
de 5m,60. On veut diminuer 
ln longueur de 1m,61.1, sans 
changer la largeur, et cepen­ 
dant augmenter de 21m,cuh,6 
le volume d'air qu'elle peut 

aantoonende wij& van de werk­ 
woordcn vinden, lunulen en 
l 
ricluen, aangeduid onder de 
nummcrs 4, 15 en 6. 

5. Noem de enkelvoudige 
ziuncn, wanruit de in cursief 
gedrukten volzin bestaat, en 
zcg, tot welke G991· ï iedere zin 
bchoort : Ik kanunietmedene­ 
men en lao; 11 in eene wereld, 
waar goecle rtuul nie: ouer­ 
tollig is. 

C. Opstel. 

Verhual , met bchoorlijkc 
ontwikkeling , de volgende ge­ 
beurtenis : Op eencn schoonen 
lenternorgen zijt gij gnan wun­ 
deleu in het veld, in plants 
van u naar de school t1: bege­ 
vcn. ;uaar ovcral guven mcn­ 
schen en dieren u hct voorbecld 
van vlijt en arheidzaamhcid. 
Voor u zelven beschaamd , 
keerdet gij in het ouderlijko 
huis wedcr ; gij hcleedt uwe 
fout aan uwe ouders, en gij 
druktet hun uwe gevoelens en 
uwe voornemens uit voor de 
toekomst. 

Il. GRONDDEGINSELEN VAN IIET 
ù f ' f d f d f d è]f >]o]f ' J>f yJ JyR 

1. Herleid de gewone breuk 
~/s in eene tiendccligc hreuk 
van gelijke waarde. Beredc­ 
neer de bewerking. 

2. Een koopman heeft 521i 
meters stof gekoch l , tegen 
fr. 10-40 den rneter, Hij ver­ 
koopl cr eerst de 3/6 van tcgen 
:ÉL 12-10 den metcr, Hoeveel 
moct hij den meter van het 
overschot verkoopeu, indien 
hij op het iehcel 11'; p. 9/o van 
den koopprijs wil winncn? 

~- Ecne schoolzaal heeft 
ecnc lengte van 9'", 71:i; eene 
breedto van G'" ,215 en cene 
hoogtc van 5'",60. l\fcn wll de 
lcngtc von 1m,fü; verminderen, 
zondcr de breedtc le veran­ 
deren, en ondertusschen den 
inhoud vcrmcerderen &7y 

mengesetzten Satz " Er 9lünzt 
einige Zeit ", etc., in seine 
cinfachen Siitze und sagct, was 
für Sâtze es sind. 
4. Dildct cine Wortfamille 

von fünf Wortem aus ?7& 
Wurzelwort " ziehen ". Er­ 
klâret die Bildung des Wortes 
,c u11scliulcli9en • . 

C. Auf~atz. 

Erzâhlet folgende Begehen­ 
hcit, indern ihr jedcm ihrer 
Teile die passende Entwicke­ 
lung gchet: An eincm schônen 
Friihlingsmorgen seid ihr , 
anstau euch in die Schulc zu 
bcgcbcn, in <las Feld spazieren 
gegangen. !\lcnschen und Tiere 
habcn euch aber überall <las 
Beispiel der ,\ rbeit dargeboten. 
Beschâmt über euch selbst, 
Gê»? ihr in dus vâterliche Haus 
zurückgekehrt; ihr hab: euren 
Eltcrn das Gesliintlnis cures 
Fehlers gemacht und denselhen 
cure Gcfühlc und guten Yor­ 
sâtze für die Zukullft ausge­ 
drückt. 

f(. ELll)IENTE DES RECIJNENS UND 
DES ~IETRISCIIEN SYSTE~S. 

1. Führet den gewëhnlichcn 
Bruch ~/a in einen gleichwcr­ 
tigcn Dccimalbruck zuriick, 
Bcgründel <las Verfahren, 

2. Ein Kaufrnann hat l':i25 
i\Ieter stoff gekauft, den Meler 
zu Fr. ·J0-40. Er verkauü 
davon zuerst •f~, den JUctcr zu 
Fr. 12-'10. Wic touer muss cr 
den i\lclcr des Restes verkau­ 
fcn, wcnn er nrn ganzen Stolf 
15 Procent vom Eiukuufspreis 
verdienen will? 

5. Ein Schulsaal hat eine 
Lânge von 9111., 7!5, eine Breite 
von ti,M,j,lti und eine Hohe von 
5/'1,60. l\lan will clic Lange 
um R§° · R( ï§ vcrrnindern, ohnc 
die Breite zu ândcrn, und doch 
soli der Luftraurn, welchen 
der Saal cnthalten kann, um 
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conte11ir.Quellehauteurdevra-121kubrn,,(i. Welke hoogte zal 
t-on donner à cette salle? men aan deze zaai moeten 

geven? 

2tKuhikm.,(i vermehrt werden. 
Welche Hëhe wird man dicscm 
Saale geben mûsscnt 

PREantnE SÉANCE DE L'APRÈS-MIDI. 

1J1. Gt:OCRAPIIIB. 

i . Tracez la carte de la 
partie de la Belgique située 
sur la rive gauche de l'Escaut, 
Indiquez-y : ci) les contours 
de ln province et des parties 
?ê provinces qui se trouvent 
dans celle partie du pays; 
b) 5 canaux et 5 rivières; 
c) ) (i) chefs- lieux d'arron­ 
dissements judiciaires. 

N. B. Les noms des pro­ 
vinces, des canaux, des riviè­ 
res et des villes doivent ëtrc 
écrits en Ioules lettres. 
2. Fuites pur eau le voyage 

d'Ostende ù Ycnise. 
Citer : 1 ~ les mers et les 

détroi ts que vous tra vcrscrez , 
2" les pays séparés par les 
détroits à nommer. 

J \'. HISTOIRE DE BELGIQUE. 

l. Indiquez les causes prin­ 
cipales de la prospérité dont 
jouirent, du x11• au. x1v• siècle, 
les grandes communes belges. 

Faites ressortir, par quel­ 
ques détails, l'importance de 
ces communes. 

]]]R ,URORIJKSKUNDE, 

1. Teeken de kaan van hot 
gedeelte van Ilclgië, dat op den 
linker ocrer der Scheide ligt. 
Duid er op aan : é• de om­ 
trekken der provincie en van 
de deelcn der provincién, die 
in dat gedeelte van ons land 
gelegen zijn ; bJ 5 vaarten 
of kanalen en 5 rivieren ; 
c} ) hoofdplaatsen von rech­ 
terlijke arrondissementen. 

LV. B. . ê no & ê! ?êÉ pro­ 
vinciën, der vaarten, rivieren 
en steden moeten voluit gc­ 
sch reven zijn. 

2. Doc de reis le water vau 
Oostende naar Venetié. 

Noem : 1 ° de zceën en de 
zecëugten of strnten, die gij 
doorvaart ; 2° de lunden, die 
door de te noerncn stratcn ge­ 
schciden zijn, 

2. Racontez l'histoire de 
àJaric de Bourgogne. 

V. DESSIN. 

Dessinez le cadre d'une glace 
(miroir) dont la partie infé­ 
rieure est de forme rectangu­ 
laire et dont la partie supé­ 
rieure est un demi-cercle. 

L'espace occupé par la glace 
aura 8 centimètres de largeur 
cl H- de hauteur. 

IV. GESCIIIF.DENIS VAN BELGIE. 

1. Duid de voornaamste 
oorzukcn aan van den voor­ 
spoed der groote Belgische ge­ 
meenten van de x11c tot de 
x1v• eeuw. Doc de belangrij k­ 
heid dczer gcmeenten door 
cenige bijzonderheden uit­ 
schijnen. 

2. Yerhaal d gesehicdcnis 
van Maria van Burgondië. 

]]]L GF.OGRAPJIIE. 

1. Zeichnet die Karle <les 
Telles von Bolgien, weleher 
bK: ?ê& linken c :êÉ der 
Scheide licgt. Deutet darauf 
an : o) die Grenzen der Pro­ 
vinz und die Teile derjenigcn 
Provinzen, welche sich in 
dicsem Toile des Landes be­ 
finden ; b) 5 Kaniile und 
5 Plüssc ; c) 8 Hauptôrter 
(Ilaupstüdte) von Gerichtsbe­ 
zirken. 

N. B. Die Namcn der Pro­ 
vinzen, Kanülc, Flüsse und 
Stâdte rnüsscn vollstândig aus­ 
geschriebcn werdcn, 

iHachct zu Wasser die Reisc 
von Os1e,11Jc nach Vcnedig. 

Ncnnet : 1° die l\Ieere und 
die Mecl'cngen, welche ihr 
durchschifft , 2° die Lander, 
welche durch die é! ËK:ü x ­ 
renden !'llcercngen getrennt 
sind. 

IV. GESCIIICIITE DELGlllNS, 

1. Nenuet die Hauptursa­ 
chcn <les Wohlstandcs, desscn 
sich die grossen helgischen 
Gcmeindcn vom x111•0 bis 
x1v1•0 Jahrhundert crfrculcn. 
Hcbct durch einige Eluzelhei­ 
teu die Wichtigkeit diéser 
Gemeinden hervor. 

~- Erzâhlet die Gcschichtc 
von Maria von Burgund. 

Y. TEEKENEN. 

Teeken <le lijst van eencn 
spicgel, waarvan het onderstc 
gcdeelte eenen rcchthoekigen 
vorm heeft en hct bovenste 
cen halvc cirkel is. 

De plants van het spiegelglas 
moet 8 ccntimeters hrccd te en 
14 ccntimeters hoogte hebhen. 

V. ZEICIINEN. 

Zcichnet den Rnhmen eines 
Spicgels, dessen unterer Teil 
cine rechtwinkeiigc Forrn hat, 
und dcsscn oberer Teil ein 
halber Kreis ist. 

Der vom Spiegel eingenom­ 
rncne fü1111n soli 8 Ccntimeter­ 
Breitc und 11- Centimelcr 
Hëhe hekornmen. 

(') 'foule réponse IJUÎ contenait l'indica!ion de sis chefs-lieux d'arroudissernents a été consldéréc comme 
bonne (décision ministérielle du Sll aoüt 1880), 
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On donnera au cadre une 
largeur de HS millimètres et 
on DX dessinera K! ornement 
convenable. 

AGIUCOLTU.IIE. 

Expliquez comment on doit: 
1 • préparer le sol où l'on 

veut planter des arbres frui­ 
tiers; 

2• choisir les arbres à 
planter; 

;'S• opérer la plantation. 

LAl'ICUI ACCESSOIRE. 

Réduction (en flamand 01, en 
aUemaml). 

Vous avez fait avec un 
ami une promenade dans les 
champs. Surpris par un orage, 
vous vous êtes réfugié dons la 
maison ?DK! cultivateur. ù ! ­ 
contez votre promenade et 
perlez des inquiétudes ?K 
cultivateur, qui voit ses belles 
récoltes menacées. 

'l\lcn zal aen de lijst eene 
breedte geven van 11> milli­ 
melers en cr cen behoorlijk 
ornament in teekenen. 

SÉANCE SUPl'LÉ!IIENTAJIIE. 

LANDnouw. 
Lcg uit : 
1° hoe men ?ê! grond moet 

bereiden, waarin men Iruit­ 
boomen wil planten; 
2" hoe men de te planten 

boomcn uitkiest ; 
5° hoc men bij de planting 

le werk gaat. 

(Gij hebt met eenen vriend 
eene wandeling gedaan in het 
veld. Door een onweder ver­ 
rast, zijt gij gcvlucht in het 
huis van eenen lnndbouwer. 
Verte! uwe wandeling en 
spreek over de bekornmer­ 
nissen van den landbouwer, 
die zijnen schoonen oogst be­ 
dreigd ziet.) 

{1hr habet mit einem Freun­ 
de einen Spaziergang in das 
Fcld gemacht. Von einem Ge­ 
witter iiberrascht, habt ihr 
euch in das Baus sines Land­ 
mannes geflüchtet. Erziihlct 
euren Spaziergang und spre­ 
chet von den Besorgnissen des 
Landmanncs, der seine schô­ 
nen Brnten brdroht sciht.) 

DIJIIOORIGI': TAAL. 

Opsiel (in <le Fransche taa~. 

SClt:'ICES XAT(;REI.LF.S. 

1. Dites en quoi consiste 
l'éfo.~ticité? 
faites-en connattrc quatre 

applications utiles. 

Gij hebt met eenen vriend 
eene wendeling gedann in het 
veld. Door een onwedcr ver­ 
rast, zîjt gij gcvlucht in het 
huis von eenen landbouwer. 
Verte) uwe wandcling en 
spreek over de bekommer­ 
nissen van den landbouwcr, 
die zijnen schooncn oogst be­ 
dreigd ziet, 

(Vous avez fait avec un 
ami une promenade dans les 
champs. Surpris par un orage, 
vous vous ëtes réfugié dans 
la maison d'un cultivateur. 
Racontez votre promenade et 
parlez des inquiétudes du cul­ 
tivateur, qui voit ses belles 
récoltes menacées.) 

Man gebe dem Rahmen einc 
Breite von i ts ltiillimeter und 
zeichne darauf eine passende 
Verzieruag. 

Lo6 ' f ù mMc L 

Erklliret : 
1 ° wic man den Iloden be­ 

reiten muss, in welchen man 
Fruchlbaüme p0anzen wil\ ; 

2° wie man die zu pflan- 
zenden Baume auswàhlt ; 

5° wie man beim Pflanzen 
verführt. 

ri.\TUlJRLUKF. WF,TF,l'iSCIIAl'l'EN. 

·l. Zeg waarin de rekbacr­ 
heùl (elasticiteit) bestaal. 

Doc cr vier nuttige toepas­ 
singen van kennen. 

FRUIDF. SPRACII!. 

Att(.~«tz (in frcmzosischcr 
Sprache). 

1hr habet mit einem Freunde 
eincn Spaziergang in dos Fcld 
gemaeht. Von einem Gewitter 
überrascht, habet ihr euch in 
das Haus eines Landmannes 
gcâüchrer. Erzühlet euren Spa­ 
ziergnng und sprechet von den 
Besorgnissen des Landmannes, 
der seine schônen Ernten be­ 
drohl sieht. 

(Vous avez fait avec un 
ami une promenade dans les 
champs. Surpris par un orage, 
vous vous êtes réfugié dans la 
maison d'un cultivateur. Ra­ 
contez votre promenade et 
parlez des inquiétudes du cul­ 
tivateur, qui voit ses belles 
récoltes menacêes.) 

~ATURWISSENSCIIH'T, 

1. Saget, worin die Elasti­ 
cùâ: besteht. 

Gebct vier nützlichc Anwcn­ 
dungcn dcrselben an. 
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2. Dêcrlvez la tige et la 
fleur du lin. 

Faites connaitre quatre pro­ 
duits utiles de celle plante. 

3L LANGUE MATERNELLE, 

A. Dictée. 
PUISSANCE DE LA VOLONTI!. 

Les grands savants, les 
grands littérateurs, les grands 
artistes, ceux qui se dévouent 
à l'apostolat des plus hautes 
vérités et ceux dont (~) la 
noblesse est tout ( i) entière 
dans la vaillance de leur cœur, 
! Db! ï jamais appartenu en 
propre ù aucune classe de la 
société. Ils sont sorlis ( 1) indif­ 
féremment de tous les rangs, 
de l'atelier et dela ferme, de la 
chaumière et du château. Quel­ 
ques-uns des plus grands apô­ 
tres de la Divinité sont issus 
des plus humbles familles du 
peuple. Les plus pauvres ont 
quelquefois conquis les places 
les plus élevées, el il n'est pas 
de difficultés qui aient (5) pu 
leur (2) barrer le chemin. Ces 
difficultés mêmes, dans bien 
lies cas, semblent avoir été 
leurs meilleurs auxiliaires • 
elles les ont forcés ( 1) de mon­ 
trer tout ce (2) dont ils étaient 
capables en fait de travail cl 
de persévérance, et elles ont 
vivifié des facultés qui, sans 
elles.seraient restées pour tou­ 
jours assoupies. Les exemples 
d'obstacles ainsi surmontés 
et de triomphes ainsi obtenus 
sont si nombreux qu'ils peu­ 
vent bien justifier ce proverbe: 
Avec de la volonté, on vient à 
bout de tout. 

2. Besehrijf den stengel en 
de hlocm van het vlcu. 

Doc vier nuttige voortbreng­ 
sels dezer plant kennen. 

.&nuée 1890 (17 Jaillet). 

SIUNCE . c MATIN. 

}. MOEDERTAAL, 

A. Dictaat. 
UITWERli.SELEN DER\'UUROEIIG!tN. 

De verhevenheid en de laagte 
der groete kustlijnen in de ver­ 
schillende streken (2) der we­ 
reld, alsmede de vormlng van 
talrijke eilanden en zelfs van 
gansche vastclanden, worden 
aan de kracht der vulkanisehe 
werking toegeschreven. Tnou­ 
~ f d J U 1 ), nu en dan worden, 
1loor onder:zeeschevuurbur9en, 
nieuwe EILANDEN (2) OPGE­ 
llEVEN (5), waarva11 sommige 
1ui eenige mucmclen wecler ver­ 
clwijnen, terwijl andere blij­ 
vcn hestaan of gedeeltclijk 
heneden de golven zakken en 
gevaarlijke ondiepten ( 1) vor­ 
mcn. Ook heuvelen van groo­ 
ten omvang rij:zen (5) in een 
kort tijdbestek op. 

V uurbergen en aard bevingen 
staan met elkander in een 
nauw uerbaml (1). Hel zijn 
blijkbaar (t) versehillende ttit­ 
we1·ksels (:2) van een en hel­ 
zelfde natuurverschij nsel, na­ 
melij k de hooge temperatuur 
van hct inwendige der aarde. 
Inderdaad, de aardbeving gaat 
meermaals de uitbarsting voor­ 
af, of ten minste cr medc 
gepaard. 

B. Grammaire. 
i. Justifiez l'orthographe 

des trois mots marqués du 
chiffre t. 
2. Indiques la nature et la 

fonction des trois mots mar­ 
qués 2. 

2. Besehrelbet den Stengel 
K! ? die Dlüte des Plascltses. 

Gebel vier nülzliehe Pro­ 
dukte dieser Pflanze an. 

1. MUTT.ERSPRACHE. 

A. Diktat. 
DEIi GREIS UND DE:N JÜNGLING, 

Ein alter Alann (1) sess (2) 
an cinem hcitern flerbst­ 
morgen ( t) vor der Thüre (t) 
seines lândliehen Houses (1). 
Zufrieden betrachtete ('2) der 
glückliche Greis die splelenden 
Urenkel. Ein Jüngling kam 
aus der Stadt. Er (4) betrach­ 
tete mit (?5} Wohlgefallen (3) 
das liebliche Bild und wun­ 
derte sich über die Krafl und 
Gesundheit des Greiscs. Dieser 
bemerkte das. Er erhob sieh, 
führte den Jüngling in den 
Obstgarten, zcigte ihm die 
krëftigen Baume mil den kost­ 
baren Friichten und sagte : 
11 Dicse Baume habe ieh in 
meiner Jugend gepflanzt. Jetzt 
esse ich ihre Fruehte » L Der 
Jiingling verstand die Worle 
des Greises, danktc ihm herz­ 
lich und richtcte sein Leben 
danach ein. 

B. Spraakkwi.st, 
1. Geer een synonicm (gc­ 

lijkbeteekencnde uitdrukking) 
voor trouwem , ondiepten, 
blijkbaar, »erbund, aangeduid 
ondcr nummer 1. 

2. ln welken naamval staan 

n. Sprachlehre: 
1. In welchem Palle stchen 

die Ilauptwôrter des erstcn 
Satzes ? Warnm ? 
2. Nennct die drei Stamm­ 

zeiten van • sass " und be­ 
Crachtetc. » 

64 
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5. Conj KhKêË au présent du 
subjonctif, première personne 
du singulier cl première per­ 
sonne <lu pluriel, les verbes 
conquérir, pouvoir et venir. 
4. Justifiez Je mode et le 

Éb& j G ?K verbe marqué � L 

C. Réllaclion. 

Vous racontez à un ami le 
fait suivant, dont vous ayez été 
témoin : Q'n pauvre vieil aveu­ 
sic, guidé par un chien, traver­ 
sait votre village. De petits vau­ 
riens le suivaient en le huant 
et en jetant des pierres à son 
fidèle compagnon, Douleur de 
l'aveugle; vengeance <lu chien. 
- Vos réflexions. 

JI. ÉLÉMENTS DU CALCUL ET DU 
SYSTÈ!IE MÉTRIQUE. 

1. a) Qu'est-ce que réduire 
des fractions au même dénomi­ 
nateur? b) Da11s quel« cas et 
pourquoi fait-on celte réduc­ 
tion? c) Sur quel principe est­ 
elle basée? tl) Démontrez cc 
principe. 

2. Une prairie de forme 
rectangulaire a une superficie 
de!rnares ,685 ; l'une de ses deux 
dimensions mesure !J2m,;;o. 
On l'a entourée d'une clôture 
formée de fils de fer pesant 
Qkg,~ par mètre courant. Com­ 
bien a coûté le fil de fer em­ 
ployé, si on l'a 1>oyé d raison 

de woorden streken, eilmulcn, 
uilwe1·kscls, aangeduid ondcr 
nummcr 2? 
5. Schl'ijf de drie personen 

enkelvoud $é! den tegenwoor­ 
digen en vau den onvolmaakt 
verlcden tijd der aantooncnde 
wijs van de wcrkwoorden op­ 
heffen en rijzen, aangeduid 
ondcr nummcr 5. 
lt. Noem de enkelvoudige 

zinnen of voorstellen wclkc in 
de volgende regcls vervat 
zijn, en zeg tot welkc soort 
iedere zin bchoort : " Trou­ 
., wens, nu en clan uiorden, 
• clocn· omlerzeesche innuber­ 
,. gen, nieuue eilantlen opge­ 
• heoen, waarvcm sommi_qe 
" 1w ee12i9e nuuaulen wedcr 
" ve1·dwijmm. " 

C. Opstel. 

Schrijf uan uwcn vrieud 
eenen brief, wnarin gij de 
volgcnde gebeurtcnis verhaalt: 
Een arme oude blinde, door 
eenen hond gelcid, ging door 
uw dorp. Klcine straatjongens 
liepen 11cm achterna, jouwdcn 
hem uitcn wierpen met steenen 
nnar zijnen getrouwen gclei­ 
der. Drocfheid van den blinde; 
wraak van den hond. - Uwe 
bcmerkingcn. 

]] • GIIONbBEGINSELEN VAN IIET 
IIEKENEN EN METIHEK STELSEL. 

·I. ci) ,vat verstaatmen door 
herleiding der gewone breukcn 
tot denzelfden nocmer? b) In 
welke_gevallen en waarom doct 
men deze herleidingt c) Op 
welke eigenschap der hreuken 
stcunt deze bewcrking? d) Be­ 
wijs deze eigenschap. 

2. Eene reehthoekige wcide 
heeû ecnc oppcrvlakte van 
!Jt;arcn,680; eenc van hare 
zijdcn is 92,.50 lang. l\Jcn 
sluit deze wcidc a! met ijzer­ 
draad, waarvan de loopcndc 
meter Ok,15 weegt. Iloeveel 
hceft de gebruikte ijzcrdraad 
gekost, indien men hem 1.10 fr. 

5. Erklüret die Bildung des 
Wortes • Jliolilgefullen. " 
'"· Deklinieret <las Fürwort 

• er •• in der Ein-und 1\lchr­ 
zahl. 

!5. Was Iiir cin Satzteil ist 
" mit 1Vulilgefulle11? " Drü­ 
cket .denselben durch cin Um­ 
standswort aus. 

C. Aufs11tz. 

1hr erzühle; einem Freunde 
Iolgende Begebenheit, wovon 
ihr Zeugcn gcweseu seid : 
Ein armer, nlter Blinder, 

geïührt von eincm Ilundc, 
ging durch euer Dorf. Klcinc 
Taugenichtse Iolgten ihm hôh­ 
nend, indem sic seinen treuen 
Begleiter mit Steinen warfen. 
Lcid des Blinden ; Rache des 
Ilundes. Eure Bctrachtungen 
(Ileflexionen]. 

]]L El,E)IENTE DES IIECIIIŒNS UND 
DES lllETRISCIIP,N SYSTRMS. 

1. a) Was heisst Briiche 
glcichnamig maehcn (den gc­ 
mcinsclraûliehen Nenner s11- 
chenj? b) fn uielche« Füllen 
und warum macht man diese 
Vcrwandlung? c) Auf wcl­ 
chem Gruntlsalzc bcruht sic ? 
d) Bcweiset diesen Grundsatz. 
2. Eine rechtwinkelige Wiese 

hnt einen Flâeheninhalt von 
1:,1,Ar. 685 · eine von ihren Sei- D D L lcn ist 92llcter, t;O. l\Inn hat 
diese Wiese mit ciner Umzüu­ 
nung von Eiscndraht umge­ 
ben, wavon der laufende Dieter 
OKilogr. ,~ wicgt. Wie vicl hat 
der dazu verwandtc Eisen- 
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de Gb francs les i 00 kilo-1 de 100 kilogr. betaald hcert? 1 draht gekostet, wenn man für 
grammes? 100 Kilogr. !S0 Francs bezahlt 

hat? 
5. Deux frères ont placé en­ 

semble K! ê somme §ê 8,000fr. 
Au bout de cinq ans, Je premier 
a retiré 6,1.2?> francs, capital 
et intérêts compris, et le second 
5,li75 francs. A quel taux a 
été calculé l'intérêt et quel est 
le capital placé par chacun des 
deux frères? 

N. B. Solution raisonnée; 
les calculs seront donnés en 
entier. 

5. Twee hrocders hehbcn te 
zamen eene som van 8,000 fr. 
uitgezet. Op het einde van 
vijf [aren heeft de eerste 
6,121'1 fr. getrokken voor hooîd­ 
som en Interest, de tweede 
� R( l � :ÉL >êh7! hocvcel ten 
honderd 's jaars Is de interest 
berekend en welk is de hoofd­ 
som, die ieder der brocders 
heeft uitgezetî 

N. B. Beredeneerde oplos­ 
sing ; de berekeningen zullen 
in hun geheel gegeven worden. 

PREJIIJÈR'E SÉANCE DE L'APRÈS-MIDI, 

JJ1. GÉOGRAPIIIE. 

1 . Dessinez le cours <le la 
1\lcuse en Belgique ainsi que 
celui de trois affiuen ts et de 
deux sous-nfllucnts qu'elle Ü 
reçoit à droite; indiquez les 
villes arrosées par ces cours 
d'eau. 

Dans une note particulière, 
$bKG ferez connaitre l'industrie 
s11~ciale de celles de ces villes 
qui sont chefs-lieux d'arron­ 
dissement. 
2. Nommez: a) trois fleuves 

de l'Europe, un fleuve de l'A­ 
frique, trois fleuves de l'Amé­ 
rique qui se jettent dans 
l'Océan Atlantique; 6) quatre 
ports, dont deux en Europe 
et deux en Amérique, situés 
sur ce même océan. 

5. Indiquez dans quels 
pays se trouvent les villes dont 
les noms suivent : l\larseille, 
Alexandrie, Calcutta', San­ 
Francisco. 

IV. IIISTOIRE DE DEl,GIQUE. 

1. Qui était Charles Martel? 
M quelle époque vivait-il? Par 
quelle action d'éclat s'est-il 
illustre? Quels ont été les ré- 

1IJ. HRDRIJKSKUNDE. 

1. Teeken den loop der 
!lraas in België, alsook den 
loop van drie bijrivieren en 
twee zijrivieren die zij cr 
langs haren reehteroever ont­ 
vangt, en duid de steden aan, 
die door deze wateren be­ 
sproeid worden. 

In eene aanteekening zult 
gij de bijzondere nyverheid 
doen kennen van degenen de­ 
zcr steden, <lie hoofdplaatsen 
zijn van een arrondissement. 

2. Noem : a) drie steden 
van Europa, eenen stroom van 
Afrika, drie slroomen van 
Amerika, die in den Allan­ 
tisehen e êêéé! uitwateren ; 
b) vier zeehavens, waarvan 
twce in Europa en twee in 
Amerika, die aan dezen Oceaan 
gelegen zîj n. 

5. Zeg in welke landen de 
hierna genoemde steden zieh 
hevinden : Marseille, Alexan­ 
drië, Calcutta, San-Francisco. 

IV. GESCIIIEDENIS VAN BELGIE. 

L 1 L Wie was ' éÉê3 l\fartel ? 
In welk tijd perk leefde hij? 
Door welke schitterende over­ 
winning heelt hij zijnen naam 

5. Zwei Brüder haben z11- 
sammcn eine Summe von 
8,000 Francs auf Zinsen ange­ 
legt. Nach Ablaufvon ?> Jahren 
hat der erste an Kapltal und 
Zinsen 6,121:1 Francs eingelôst 
K! ? der zweite � R2 l 1� Francs. 
Zu welchem Zinsfusse G»! ? ?»ê 
Zinsen berechnet worden, und 
welches ist das angelegte Ka­ 
pital eines jeden der beiden 
Ilrüder? 
N. B. Ilegrundung des Ver­ 

fahrens (der Auflësung) ; die 
Ausrechnungen werden ganz 
ausgeführt. 

IJJ. GEOGRAPHIE. 

1. Zcichnet den Laur der 
Mnas in Belgien und derje­ 
nige der drei Nebenfliisse 
(nebst zweicn Zufliissen-sous­ 
affluents) welche sic rechts 
aufnimmt, und bezcichnet die 
Stlidte, welche diese Gewâsser 
(Flüsse) bespiilcn. 

Gebet in eincr besondern 
Bernerkung <lie.~peziellelndus­ 
trie derjcnigcn dieser Stâdte 
an, welche Kreishaupstâdte 
sind. 
2. Nennel : a) drei Fliisse 

Europas, einer Fluss Afrikas, 
drei Fliisse Amerikas, welche 
in das allantischc Meer mün­ 
den; b) vier Hüfen, von denen 
zwei in Europa und zwei in 
Amerika an demselben l'tleere 
liegen. 

5. Gebet an, in welchem 
Lande die Stâdte liegen, de­ 
ren Narnen folgen : 1'tlarseille, 
Alexandrien, Calcutta, Sanct­ 
Francisco. 

IV. GESCIIICIITE DELGIENS. 

1. \Ver war Karl Martel 
(der llammcr)? In welcher 
Epoche lebte cr? Durch wel­ 
che glânzende Watfenthat hat 
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sultats de ce grand événe­ 
ment? 

2. Faites connattre succinc­ 
tement ce qu'on entend en 
hisioire de Belgique par : 
a) Joyeuse entrée (1); 

b) Conseil des troubles; 

c) Congrès national. 

V. DESSIN. 

Dessinez la scie de menui­ 
sier (lame, bois de la monture, 
corde, lendeur.)Ledessin doit 
avoir 25 centimèt res de hau­ 
teur. 

Observation. Le dessin sera 
tracé nu crayon cl à main 
levée. L'élève ne pourra se 
servir d'aucun instrument. 

AGRICULTURE, 

-1. Indiquez les propriétés 
des sols légers ou sablonneux. 
Comment peul-on améliorer 
ces terres? 

sL l\lontrez l'importance ?K 
purin comme engrais. Dans 
quelles conditions doit-il être 
employé? 

LANGUE ACCF.SSOIRE, 

Rétlaction (en flamand 011 en 
allemand). 

Invitez votre ami à assister 
â la distribution de prix qui 
doit avoir prochainement lieu 
à votre école. (Lettre.) 

(Noodig uwcn vricnd uit 
om de prijsuitdeeling bij te 

verhcerlijkt î Welke waren de 
gevolgen van dcze groote gc­ 
heurtenis? 
2. Zeg in 't kort, wat men 

in de Belgisehe geschledenis 
verstaat door : 
a) Blijdc Inkomst ; 

b) Raad der Beroertcn ; 

c) Nationaal Congres. 

Y. TEEIŒNEN. 

'l'eeken eene boogzaag (blad 
der zaag, armen, balk, span­ 
koord en spanstek.) 

De teekening moet 2~ centi­ 
metcrs hoogte hcbbcn. 
Aamne1·ki119. De teekening 

wordt in potlood en met vrije 
band gemaakt : ne lccrling 
mag zich van gl'en werktuig 
bedlenen. 

SÉANCE SUPPLÉ!IENTAIHR. 

LANDDOUW. 

1. Duid de eigensehappen 
aan van de lichtc of zand­ 
gronden. Iloe kan men deze 
gronden verbcteren t 

2. Doc het hclang kennen 
van den vloeibaren mest (aal). 
ln wclkc voorwaarden moet 
hij gebruikt worden t 

DIJIIOORIGE TAAL. 

Opslel (in de Frcmsche taal). 

{Brief.} Noodig uwcn vriend 
uit om de prijsuitdeeling bij te 
wonen, wclke eerstdaags in 
uwe school moet plants heb­ 
bcn. 

(Invitez votre ami à assister 
à la distribution de prix qui 

cr sich berühmt gernacht î 
Welches sind die Folgen dièses 
grossen Ereignisses gewesen? 
2. Gcbct kurz an, was man 

in der Gesehlchte Belglens 
versteht unter : 

a.) Fro hlicher Einz ug 
(Joyeuse entrée) ; 

b) Rat der Unruhen (Con­ 
seil des troubles); 

c) Natlonalcongress. 

V. 'lEICIINEN, 
Zcichnct die Schreinersâge 

(Sâgeblatt, Sâgestell, Kordel, 
S panuholz]. Die Zeichnuns soli 
215 Centlmcter Hôhe haben. 

Bemerkunq. Die Zeichnung 
wirtl mit dcm Bleistift aus 
frcicr Hand gemacht, Der 
sehüler darf sich kcines In­ 
strumentes bedienen. 

ACKllRBAU. 

1. Nennet die wesentli­ 
chen Eigcnschaflen der leieh­ 
len oder sandigen Bodenarten. 
Wie kann man diese Bodenar­ 
ten vcrbessern? 
2. Zeiget die Wichligkeit 

der i\listjauche ais Dünger. 
Untcr welehen Bedingungen 
muss die .Mistjauchc ange­ 
g é! ?ï werden? 

FREAIDE SPRACIIE. 

Aufsatz (Brie( in franzfüis­ 
cher Sprache). 

Ladct euren Freund ein, 
der Austeilung der Preise 
(Priimicn) beizuwohnen, wel­ 
che nâchstens in curer Schule 
stattfinden soli. 

(Invitez votre ami à assister 
à la distribution de prix qui 

(') Par décision ministérielle du i6 aoüt i800, cette partie de la question fut supprimée et les 50 points 
affectés à l'/Jistofre de Belçique furent répartis comme suit : 
Première question : É! points; 
Seconde question : H points. 
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wonen, welke eerstdaags in 
uwe school moet plaats heb­ 
ben.) 

(Ladet euren Freund ein, 
der Austeilung der Preise 
(Priimien) belzuwohnen, wel­ 
che nâehstens in curer Schule 
stauânden soll.) 

J6]f d6 f J dM>c ù f yyf JL 

i. Faites connatlre les ca­ 
ractères principaux des ani­ 
maux ruminants. Citez quatre 
animaux ÉK& »! é! ïG de ! bïÉê 
pays. 

5!, Par quelles expériences 
peul-on prouver que la cha­ 
leur dilate :êG corps solides, 
les liquides el les gaz? Citez 
deux applications de celle pro­ 
priété de ln chaleur. 

doit avoir prochainement lieu 
à volre ëcole.) 

dM>c c 3oy]§3f ~ f >f dJ6]]M- - f dR 

i. Duid de voornaamste 
kenmerken aan van de her­ 
kauwende dieren. Noem vier 
hcrkauwcnde diercn van ons 
land. 
2. Door welkc proefnemin­ 

gen kan men bewijzcn, dal de 
warmte de vaste lichamcn, de 
vloeistoflen en de gassen uit­ 
zct? llaal twee toepassingen 
aan van deze eigenschap der 
wormte. 

doit avoir prochainement lieu 
à votre école.) 

dM>c ù~ ]JJ f dJ6]]Mà>L 

1L Nennet die Hauptkenn­ 
zeichen der Wicderka ucr. 
Gebet vier Wiederkauer un­ 
seres Landes an. 

2. Durch welche Versuche 
(Experirnente) kann man be­ 
weisen, dass die Wârme die 
festen Korper, die Flüssig­ 
keitcn und die Gase ausdehnt. 
Gebcl zwci Anwendungen die­ 
ser Bigenschaüder Wiirme an. 

XLVII. - Instructions pour les· drilégués chargés de la surveillance du 
concou.rs des écoles primaires . 

• ,, J1dllel t899, 

ART. i •r. Les dêlégués sont seuls présents 
aux travaux du concours; ils ne peuvent, 
pendant la durée de ces travaux, quiller ln 
salle où sonl réunis les concurrents. Aucune 
autre personne n'a accès dans celle salle. 

AnT. 2. Les concurrents sont placés de 
manière que des élèves d'une même école ne 
se trouvent pas les uns à côté des autres. 
L'un des délégués fait l'appel des noms ins­ 
crits sur la liste officielle des concurrents, 
qui lui a été transmise par l'inspecteur can­ 
tonal et constate les absences par une mention 
au procès-verbal. 

Les délégués veillent à ce qu'il Ü ail une 
distance suffisante entre les concurrents. 

ART. 5. Les concurrents reçoivent, au com­ 
mencement de chacune des trois séances, une 
feuille de papier pour la transcription de leur 
travail; à la séance de l'après-midi, ils reçoi­ 
vent, en outre, une feuille de papier pour le 
dessin. Ces feuilles sont paraphées par l'un 
des délégués. 

ART. i. De efgewaardigden alleen zijn 
tegenweordig bij de wcrkzaamhcden van den 
wedstrijd; gedurende die werkzaamheden is 
het hun vcrboden de zani, waar de mcdedin­ 
gers vergaderd zijn, te verlaten. Niemand 
anders heelt toegang tot die zaal. 

ART. 2. De mededingers wordcn derwijze 
geplaatst, dat leerlingen eener zelfde scbool 
niet nevens elkandcr zillen. Een der aïge­ 
vaardighden roept de narnen af, welke zich op 
de officiëele lijst der mededingcrs, hem door 
den kantonnalen inspecteur ovcrhandigd, be­ 
vinden. Ili] vermcldt de afwezigen in het 
proces-ver baa 1. 

De afgevaardigden zorgen dat de mede­ 
d ingers op behoorlijken afstand van elkander 
geplaatst zijn. 

Anr. 5. De rnededingcrs ontvangen, in 't 
bcgin van elke der drie zittingen, een blad 
papier voor bel afschrijvcn van hun werk; 
zij ontvangen daarenboven, in de zitting des 
namlddags, een blad teekenpapier, Dcze bla­ 
den zijn door een der algevaardigden gepara~ 
pheerd, 

( 1DB 
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Anr. 4. JI est donné lecture aux concur­ 
rents des articles l:î à i 3 ci-après. 

M! ÉL S� L Les concurrents inscrivent dans 
l'enveloppe adaptée aux feuilles de papier des­ 
tinées à lu transcription des compositions, 
Jeurs nom cl prénoms, ainsi que la déslgna­ 
tion de l'école »» laquelle ils appartiennent. 

Les délégués s'assurent que les indications 
voulues sont inscrites dans J'enveloppe, el 
ferment celle-ci sous les yeux des êlèves. 

Anr. G. Les compositions ne peuvent con­ 
tenir aucun nom, aucune désignation de loca­ 
lité, ni autre indication de nature à ê! faire 
connaitre les auteurs. 

Les délégués s'assurent que les concurrents 
n'ont pas contrevenu à ces prescriptions, 
1wlcmm1ent en ce qui conceme let 1·éclaction. 

AnT. 7. li est interdit aux concurrents : 
a. d'avoir, pendant la durée des épreuves, 

aucune relation avec le dehors ou de commu­ 
niquer entre eux sous quelque prétexte que 
ce soit; 

b. de se servir d'aucun livre, note, écrit 
ou objet, pouvant coustitucr un moyen <le 
fraude. 

Toutefois l'usage du dictionnaire est permis 
pour Jo composition en seconde langue. 

Toute infraction à ces dispositions est 
signalée au jury, qui pourra exclure l'élève 
des avantages du concours. 

Anr. 8. L'un des délégués constate, en 
présence des élèves, l'état dans lequel se 
trouve le pli cacheté contenant le question­ 
neirc. Si ce pli n'était pas intact, il en serait 
fait mention dans le procès-verbal 1ll's opéra­ 
tions ?K concours. 

Les délégués dictent les questions et les 
écrivent au tableau noir. 
Toutefois les questions de grammaire ne 

pourront être écrites cm talilemt noir. 
Anr. 9. Pour l'épreuve en orthographe, 

l'un des délégués lit le texte enlier du mor­ 
ceau avant de commencer la dictée des phra­ 
ses; il indique les signes de pcnetuatiou. La 
dictée ne peut pas être transcrite. 

Les délégués ont soin de prévenir les con­ 
currents que l'écriture sera appréciée sur la 
dictée en longue maternelle. 

AnT. 10. Lo séance du matin u une durée 

ART. 4. Er wordt aan de mededingers lezlng 
gegeven der hierna volgende srrikels ?:i 191Iï 5. 

ART. 5. De mcdcdingers schrijvcn hunne 
naam en voornamen, alsook de aanduidîng 
der school tot welke zij behooren, in den 
omslag, waarvan elk 1,lad papier, bestemd tol 
het ars,:hrij\·en van hun werk, voorzlen ls, 

De algevaardigden verzekeren zieh dat de 
omslag de noodlge Inliehtingen hevat en slui­ 
tcn dezcn onder de oogen der mededingers. 

ART. G. De opstellen mogen noeh naam, 
noch annduiding van plants inhoudcn, noch 
'l zi] wclke aanwijzing waaraan men de 
cpstellers zou kunnen erkcnnen. 

De afgevaardigden verzekeren zich dat de 
mededingers tegen deze voorschriüen niet 
gemist hebben, 1Joor11amelijk in waf. liet 
opstel ucmgaCtt. 

Arn. 7. Hel is den mededingers verboden : 
a. tijdcns J111n werk betrekkingen met den 

buiten te hcbben or, ondcr wclk voorwendsel 
hct zij, met elkander in gemeenschap le 
treden ; 

b. zich van bocken, nota's, schriûen of 
eenig voorwcrp te l>cüiencn, waarin men een 
middel van bedrog zou kunncn vinden. 

Ilet gebruik des woordcnbceks is cvenwcl 
toegelaten voor de composiuc in de twcede 
mal. 

Alle inbreuk op deze schikkingen zal ken­ 
haar gemaakt worden aan de jurij, die den 
leerling de voordec1en van den wedstrijd kan 
ontncmen. 

M! >L 8. Een der afgevaardigden stelt vast, 
in tegenwoordigheid der leerling en, in wel­ 
ken staat de verzegeldc omslsg, de vragen 
inhoudende, bevondcn wordl. Indien de 
omslsg niet ongesehonden is, wordl daarvan 
mclding gemaakt in hct prnces-verbaal der 
verriehtingen van den wedstrijd. 

De afgevaardigdrn dieteeren de vraag­ 
stukken en schrijven ze op het zwarte bord. 
De vragen over cle spraakku11st moyen 

noduan« 1tiet op he; bord gesclweven worden. 
Anr. 9. Bi] de proef over de spelling leest 

cen der afgevaardigdcn hel geheele stuk voor, 
eer hij hct zin voor zin dicteert ; de zln-en 
scheileckens worden aangeduid. De leerling 
mag het dictant niet overschrijven. 

De algevaardigdcn zorgen de mededingers 
le verwittigen dat het geschrirt beoordeeld 
word op het dictant in de moedertaal .. 

AnT. 1 O. De zittlng des voormiddags duurt 
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<le trois heures, celle <le l'après-midi une 
durée <le deux heures. 

Une séance supplémentaire de deux heures, 
tenue le même jour, est consacrée, s'il Ü a 
lieu, aux branches facultatives. 

Le temps consacré aux formalités prélimi­ 
naires du concours, à la dictée en langue 
maternelle et à celle des questions, n'est pas 
compris dans les heures indiquées ci-dessus. 

La séance du matin est ouvcrle à 9 heures 
et celle de l'après-midi à 2 heures. 

ART. [ L Dans 3! solution des problèmes, 
les 5/'ti des points sont attribués au raisonne­ 
ment et les 2/5 aux opérations. 

Les calculs doivent être produits en enlier. 

ART. H\ Le dessin est fait au crayon, à 
main libre; l' élèue ne peul .<;e servir cl' au­ 
cun instrument, La bande de papier employée 
comme règle est intel'dite. Le dessin ne doit 
pas être ombré. 

ART. 15. A l'issue de chaque séance, les 
délégués recueillent les compositions, achevées 
ou non. 

Les compositions sont aussitôt mises sous 
une enveloppe qui sera cachetée, scellée cl 
contresignée par les délégués et portera pour 
inscription : 

Concours du 17 juillet t8!J0. Travail des 
concurrents (1). 

AnT. 14. Les délégués rédigent el signent, 
séance tenante, un procès-verbal des opéra­ 
tions du concours (voir le modèle ci-joint). 

Ils réunissent en un paquet : 
c,. La liste officielle des concurrents; 
b. Les compositions des élèves, contenues 

dans trois enveloppes spéciales; 
c. Le procès-verbal des opérations du con­ 

cours; 
d. Les exemplaires de la dictée, du ques­ 

tionnaire cl des Instructions aux délégués; 

c. Le papier blanc dont il n'aurait pas êté 
fait usage. 

Ils remettent cc paquet, le jour même du 

(') Dr.s enveloppes à cc destinées sont remises 
aux délégués. 

drie uren, die des namlddags, twee uren. 

Bene bijgevoegde zluing van twee uren, 
denzelïden dag gehouden, wordt in't voorko­ 
mendc geval mm de nlet verplichte vakken 
gcwijd. 

De tijd aan de voorajgaandc formaliteiten 
des wedstrijds, aan het dictant in de moeder­ 
taal eu het dicteeren besteed, ls in de hier­ 
boven aangeduide uren niet begrepen. 

De Zilling des voormlddags wordt te ncgen 
uren, die des namiddags, te twee uren gco­ 
pend. 

ART, 11. ln de oplossing der rekenkundige 
vraagstukken worden de 5/~ der punten aan 
de beredeneering, en de 2/~ aan de bewer­ 
kingen toegekend. 

De berekeningen moeten voluit gesehreven 
worden. 

ART. 12. De teekening wordt bi] rniddel 
van ecn 7wtlood, mel de vrije Jw11d gemaakt; 
de leerling mag zich van gecn hoeyenuamd 
t eekenqerie] bedienen, l/et is verboclen papier­ 
strcoken als regel te gebruiken. De teeke­ 
ning z:il nie! gesehaduwd zljn. 

AnT. 15. Na elke zitting, nemen de alge­ 
vaardigden het werk der mededingers OJ>, 
voltooid of niet. 

De opstellen worden onmiddellijk in cenen 
omslag gesloten, welke door de aïgevaardtg­ 
den toegelakt, verzegeld en geteekcnd wordt, 
en voor opschriït draagt : 
Wedstrijd van den 17 Juli 1890. Wei·k 

der mededingers. (1) 
ART. 14. De afgeraardigden maken en 

onderteekenen vôôr het einde der zitting, cen 
verslag der vcrrichtingen des wedstrijds (zie 
het hierhijgevocgd model). 

Zij verecnigen in een pak : 
a. De officiëcle lijst der mededingers , 
b. De werkcn der leerlingen, in drie afzon­ 

derlijke omslagen vervat ; 
c. Hel procès-verbaal der verrichtingen des 

wcdslrijùs; 
d. De exemplaren van het dictaat, van de 

vragenlijst en van de Onderrichting vool' de 
a{gevaardigden. 

e. Het wit papier dat ongebruikt geble­ 
ven is. 

Zij ovcrhandigen dit pak, denzelfdcn dag, 

(') Oc omslagen worden aan de afrrevaardigden 
ter hand gesteld. 
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concours, soit personnellement à l'iuspeeteur 
principal, soit, contre reçu, au bureau de la 
poste, 

Le paquet conlrcsigné par les délégués, 
porte pour suscription : 

CO~COURS CANTONAL. 
A Alon.~ieur . . . . . . , Inspecteur 
principal de t'etlseignement primaire, 

à 
(l'UC . ) 

d L mL Les délégués inviteront les concur­ 
rents à laisser une marge assez large à 
chacune des pages de leur travail. 

aan den boofdinspecteur, Dï zij pcrsoonlijk, 
't zij door den post, tegcn onwangstbewijs. 

Hel pak voorzien met de tegonhandteeke­ 
ning der afgevaardigden draagt voor op­ 
schrlft : 

' Md >e d d Myf PRJJSKA.l\lP. 
Den Jleere . . Hoofdins71ecteur 

van het la9e1· onderwijs 
le 

U . straat) 
N. B. De afgevaardigden zu\\en de mede­ 

dingers aanzoeken eenen witten rand te 
laten aan al <le bladzijdcn van hun werk. - 

XL VIII. - Formule du procès-verbal des opérations du concours des écoles 
primaires. 

Province d . 
Ressort tl'inspection principele tl . 
Canton scolaire d • 
Ci>'conscription d . . . . . . . . . 

Conco11rs de8 écoles primaires 
en 1890. 

Procès -verbal des opérations du concours 
qui a eu Heu le 17 Juillet 1800, au local 
,J 

La séance clu matin est ouverte à P heures. 

Sont présents: MM , 
instituteur communal à. . . . . . . . . . , 

. . U· • cl. • . . . . . , insntutcur . . . . . . 
à • . . • . . . . . , délégués par :rtr. l'ins­ 
pecteur principal pour surveiller les opéra­ 
tions du concours. 

Le délégué. . . . . . . . . . foit l'appel 
des noms inscrits sur la liste officielle fournie 
par l\J. l'inspecteur cantonal. 

Tous les élèves inscrits sont présents,à l'ex­ 
ception de (nom, prénoms, école). 

Il est donné lecture aux concurrents des 
articles 5 a i 5 des Instructions aux délégués. 

(') Adopté ou priv(;. 

Provùieie . 
Schoolgebied de1' Iwo {<linspec tie 
Schoolkanton , .. 
Afdeeling. . . . 

W edstrljd der la&ere scbolen 
ln 1890. 

Ve1•slag ùcr wcrkznamhedcn van den wed­ 
strijd gehoudeu den i7 juil 1890, ln hcl 
lokaal 

De zitting van den voormidda9 wordt geo­ 
pend te 9 uren. 
Zijn tegenwoordig de HH . . . . . . . , 

gemeenteonderwijzcr te . . . . .•..• , 
en . . . . . . . . . . . , (') onderwijzer 
te. . . . . . . . . . . , ofgevaardigd door 
den heer Hoofdinspccleur om de werkzaam­ 
heden van den wedstrijd te bewaken. 

De afgevaardigde ••.....•.• roept 
de namen af, die geschreven staan op de offi­ 
ciéele lijst, door den heer kanton nalen inspec­ 
teur aïgeleverd. 

Al de Ingeschreven leerlingen zijn aan­ 
wezig, ter uitzondering van (naam, uoor­ 
namen) schoot). 

Er wordt den rnededingers leztng gegeven 
van de artikels 5 tot 15 der Onderrichting 
voor de a/gevaal'(ligden. 

(1) àangenomen of vrije. 
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Tous les élèves reçoivent une feuille de 
papier blanc parafée pour leur travail du 
matin. 

Les concurrents inscrivent, dans l'enve­ 
loppe adaptée à cette feuille, leurs nom, pré­ 
noms et la désignation de l'école à laquelle ils 
appartiennent; les délégués s'assurent que les 
indications voulues sont inscrites dans l'en­ 
veloppe et ferment celle-ci sous les yeux des 
élèves. 

Le délégué. . . . . . . . . . constate, en 
présence des élèves, que le pli cacheté conte­ 
nant le questionnaire de la séance du matin se 
trouve dans un bon (ou mauvais) état. 

Après avoir · prévenu les concurrents que 
l'écriture sera appréciée sur la dictée en langue 
maternelle, le délégué lit lentement le texte 
entier de la dictée, et dicte clairement les 
phrases en indiquant les signes de ponctua­ 
tion. 

La dictée est finie à , . . heures. 
Immédiatement après, les délégués dictent 

les questions et les écrivent très lisiblement 
au tableau noir, à l'exception des questions de 
grammaire, qui sont simplement dictées. 

Pendant ln durée des opérations, les délé­ 
gués surveillent les concurrents, et s'assurent 
si tous se sont conformés aux prescriptions 
des articles ?S, 6 et 7 des Instructions aux 
délégués. 

La séance est levée à ... heures. 
Les délégués mettent les compositions sous 

une enveloppe qui est aussitôt cachetée, scellée 
et contresignée par eux. 

La première séance de l'ap1·ès-midi est ou­ 
verte »3 s heures. 

Les mêmes concurrents sont présents, à 
l'exception de (nom, prénoms, école). 

lis reprennent la place qu'ils ont occupée 
l'avant-midi. 

Le délégué. . • . . . . . . , après avoir 
remis à chaque concurrent cieux feuilles de 
papier parafées, dont une pour le dessin, 
constate, en présence des élèves, que le pli 
cacheté contenant le questionnaire (première 

Al de leerllngen ontvangen een blad gepa­ 
raïeerd wit papier, voor hun werk van den 
voormiddag . 

De mededingers schrijven in eenen omslag, 
gehecht aan dat blad, hunnen naam, hunne 
voornamen en de aanduiding der school tot 
welke zij behooren ; de afgevaardigden, met 
de bewaking gelast, verzekercn zich dat de 
vereisehte aanduidingen in den omslag 
geschreven zijn, en sluiten dezcn onder het 
oog der leerlingen. 

De afgevaardigde . . . . . . . . . , stel t 
vast, in Dy hijwezen der leerlingen, dot de 
verzegeldeomslag, die de vragenlijst der zitting 
des voormiddags bevat, zieh in goeden (of 
slechten) stant bevindt. 

Na de mededingers verwittigd te hebben, 
dat het geschrift beoordeeld wordt op het die­ 
tant in de moedertaal, leest de aïgevaardigde 
langzaam den ganschen tekst van het dictaat, 
met aanduiding der rustteekens. 

HeL dietaat is geëindigd ten. . . uren. 
Onmiddellijk daarna worden de vragen 

door de aïgevaardigden gedicteerd en tevens 
zeer leesbaar op het bord geschreven, der­ 
wijze dat al de mededingers ze gemakkclijk 
lezen k.unnen, ter uitzondering van de vragen 
over de spraakkunst, welke enkel gedictcerd 
worden. 

Gedurende de werkzaamheden hewaken de 
aïgcvaardigden de mededingers en verzckeren 
zich of allen zich geschikt hebben naar dl' 
voorschriften der artikels ?S, 6 en 7 van de 
Onderrichting voor de a(gevaardigden. 

De zitting wordt om. . • uren geheven. 
De afgevaardigdcn verzamelen de werken, 

plaatsen ze in eenen ornslag, die terstond 
door hen toegelakt, verzegeld en geteekden 
wordt. 

De eerste zitting van den namiddag wordL 
goepend te twee uren. 

Dezelfdc mededingers zijn tegenwoordig, 
uilgenomen (naam, voornamen, school). 

Zij hcrnemen de plants die zij 's voormid­ 
dags hcbben hekleed. 

De afgcvaardigde . . . . • . , , na elken 
mededlnger twee geparafccrde bladen papier 
overhandigd te hebhen, waarvan één voor 
de teekening, stelt vast, in 't bijwezen der 
leerlingen , dat de verzegelde omslag die de 
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séance de l'après-midi) se trouve en bon (ou 
mauvais) état. 
Immédiatement après, les délégués dictent 

les questions et les écrivent très lisiblement 
au tableau noir. 
Pendant les épreuves, les concurrents ne 

perdent pas de vue les prescriptions c1 ui les 
concernent. 

A. . • heures, les délégués recueillent les 
compositions et les mettent sous une enve­ 
loppe, qui est aussitôt cachetée, scellée et con­ 
tresignée par eux. 

La séance est levée à. . • heures. 

La séance supplémentaire de l' a71rès-mùli 
est ouverte à ï» heures. 

Les concurrents reprennent la place qu'ils 
ont occupée à la séance précédente. lis sont au 
nombre ?ê œœœLLLLœ 

Le délégué . . • . . . . . . , après avoir 
remis à chaque concurrent une feuille ?ê 
papier parafée, constate, en présence ?êG 
élèves, que le pli cacheté contenant le ques­ 
tionnaire (deuxième séance de l'après-midi} 
se trouve en bon (ou mauvais) état. 

Immédiatement après, les délégués dictent 
les questions cl les écrivent très lisiblement 
au tableau noir. 
Pendant les épreuves, les concurrents ! ê 

perdent pas de vue les prescriptions qui les 
concernent. 

M L œ L heures les délégués recueillent les 
compositions et les mettent sous une enve­ 
loppe, qui est aussitôt cachetée, scellée et con­ 
tresignée par eux. 

Enfin les délégués réunissent en K! paquet: 

1° la liste officielle des concurrents ; 
sK les compositions des élèves, contenues 

dans trois enveloppes spéciales; 
5° le présent procès-verbal, revêtu de leur 

signature ; 
lt9 les exemplaires du questionnaire des 

trois séances et des Instructions aux délégués; 

15° le papier blanc dont il n'aurait pas été 
fait usage. 

Ainsi fait à .••.• , le t7 juillet 1890. 
Les Délégués, 

vragcnlijts (eerst zitting van den namiddag) 
vervat, zlch in goeden (of slechtenjstaatbevlndt. 

Onmiddellijk daarna dieteeren de aïgevaar­ 
digden de vragen en schrijven ze zeer lees­ 
baar op het bord. 

Gedurcude de proevcn, verllezen de mede­ 
dingers de voorschriftcn, wclke heo betreffen, 
niet uil het oog. 

Om • . • uren, verzamelen de afgevaar­ 
digden de composiliën en plaatsen ze in eenen 
omslag, die tcrstond door hen toegelakt , 
verzegcld en geteekend wordt. 

De zitting wordt gcheven te. . . uren. 

De bijgevoegde zilling van den namùldag 
wordt geopend te 5 uren. 

De mededingers hernemen de plaats die zij 
haddcn in de vorlge zitting.Zij zijn tcn getalle 
$é! œœœLœœœLœ 

Oc aïgevaardigde . . . . . . . . , na aan 
cl ken mededinger een geparafeerd blad papier 
overhandigd le hebben, stell vast, in 't bij­ 
wczcn der lecrlingen , dat de verzegelde 
omslag, die de vragenlijst (bijgevoegde zitting 
van den namiddag) vervat, zlch in goeden (of 
slechten) staat bevindt. 

Onmiddellijk daarna dicteeren de afgevaar­ 
digden ?ê vragen en sehrijven ze zeer leesbaar 
op het bord. 

Gcdurendc de werkingen , verliezen de 
mededingers de voorschriften, die hcn aan­ 
gaan, nlet uit het oog. 

Om . . . urcn verzamelen de afgevaar­ 
digden de werken en plaatsen ze in eenen 
ornslag, door hen aanstonds toegelakt, verze­ 
geld en geteekend. 

Eindelijk brengen de aïgevaardigden in een 
pak te zamen : 

1 ° de officiéele lijst der mededingers ; 
2° de wcrken der leerlingen vcrvat in dric 

afzonderlijke omslagen ; 
5° het tegenwoordig verslag, door heu on­ 

derteekend ; 
4• de excmplarcn van de vragcnlijst der 

drie ziuingen en van de Onderrichting voo1· 
de a{9evaanli9den ; 

1,• het niet gebruikt wit papier_. 

Gedaun te. , , , .• , den 17 Juli 1890. 
De afgevaarcligden, 

OBSERVATIONS auxquelles les O(lfratio11s dit concours ont donné lieu. 
A À N ltl ERK I NG H iV waai-toe de werlmmmlicclcn van den wedstrijcl aanlciding hebben gegeven. 
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XLIX. - Jnst1~uctions pour les membres des jurys correcteurs (coaeosrs 
des écoles 7»imaires). 

t 7 Jume, • 8M, 

ART. 1 c,. L'examen des compositions se 
fait en séance du jury. 

ART. 2. Le président prend telles mesures 
qu'il juge nécessaires afin que les membres 
correcteurs ignorent, jusqu'au moment de 
l'ouverture de l'enveloppe cachetée, le canton 
scolaire dont ils apprécient les compositions. 

AnT. 5. Chaque composition est appréciée 
séparément par au moins deux membres du 
jury, désignés par le président. L'un de ces 
membres appartient â l'enseignement officiel, 
l'autre à l'enseignement libre. f ! cas de 
désaccord, le jury statue. 

ART. aL yê nombre des points définitive­ 
ment acquis au concurrent est inscrit sur ln 
composition. 

ART. � L Dans l'appréciation ?K travail des 
concurrents, le jury se conforme aux indica­ 
tions suivantes : 

I. yMd 2 c f ° M>f ùd f yyf L I 60 points. 

A. Dictée. - s9 points. 
]3 est déduit du maximum un demi-point 

par mot mal orthographié ou omis, ainsi que 
pour chaque erreur ou omission relative à 
l'emploi des accents et des majuscules. 

Quand la répétition d'un mot entraine la 
reproduction de la même faute, celle-ci n'est 
comptée qu'une fois. 

Toute faute qui en entraîne d'autres par 
accord, n'est comptée qu'une fois, si elle se 
reproduit à tous les correspondants du mot 
fautif. 

B. Grammaire. - 10 points. 
a) Langue [ronçoise : 1 •9 question, 5 points. 

2c - 5 
5 - 
1I 

{ • langue flcimcmde : ,J '" question, s points. 
2° - 5 
5° - 2 

� 
c) langue allema1tde: !:î questions. 

Chaque question, 2 points. 

ART. 1. De beoordeeling der werk.cn 
wordt in zitting der jury gedaan, 

AnT. 2. De voorzitter neemt de maatre­ 
gelen welke hij noodig aeht, opdat de leden 
verheteraars den naam der leerlingen wier 
werken zij heoordeelen, niet kennen, alvo­ 
rens de verzegelde omslag geopend wordt. 

AKT. 5. Elk werk wordt afzooderlijk 
beoordeeld door ten minste twee leden der 
jury, door den voorzitter aangeduid. Een 
dezer leden behoort lot het offlciëel onder­ 
wijs, het andere, toi het vrije onderwijs. 
In geval van verschil van gevoelens, beslist 
de jury. 

ART. '•· Hct aan den mededinger toege­ 
kend getal puntcn, wordt op het werk aan­ 
geteckend. 

ART. ?S. Bij de bcoordeeling van het wcrk 
der mededingers, necmt de jury de volgende 
schikkingen in acht : 

I. llloEDERTAAL. - 60 punten. 

ML Dictaat. - s9 punten, 
Er wordt van het maximum cen half 

punt afgetrokken voor elk slccht gespeld 
or weggelaten woord, alsook voor elkc fout 
of weglating hetrekkoljjk het gcbruik der 
toonteckens en der hooïdleuers. 

Als de herhaling van cen woord den terug­ 
keer dcrzclfde fout voor gevolg hceft, wordt 
dczc maar éénmaal gerekend. 

Eike fout, die andere voor gevolg heeft uit 
oorzaak van overeenstcmming, wordt maar 
éénrnnal gerekcnd, indien zij zich op nieuw 
vertoont in al de wnorden in verband met 
het ïoutieï' woord. 

mL Spraakl.u,i.~t. - 19 punie». 
a) Frmische taul : 1•1c vraag, � punten. 

2• - 5 
� 
1 

b) Vlaam.~c/,e tual : J117 vraag, 2 puntcn. 
2° - 5 
5° - 2 

5 
e) Duitsehe t1rnl : r, vrngen. 

Eike vmag, 2 punten. 
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C. Rédaction. - 30 points, répartis \ C. Ops!el. - 30 punten, 11erdeeld ais 11olgt : 
comme suit: 

1 !S points pour le fond; 
to points pour la forme, y compris la 

ponctuation; 
1S points pour l'orthographe (on décompte 

2/-10 de point pour toute faute contre l'ortho­ 
graphe d'usage ou contre les règles ?ê la 
grammaire, ainsi que pour les erreurs ou 
omissions relatives aux accents et aux mnjus­ 
cules). 

JI. ÉLB•ENTS DU C!LCOL ET DU SYSTÈME 

MÉTRIQUI!. - 41S points. 
Première question : 12 points, répartis 

comme suit: 
a, 2 points; b, 4 points; c, 2 points; 

d, 4 points. 
Deuxième question : 16 points : 
On attribuera 4 points h chacune des 

recherches que comporte la solution. 
Troisième question : 17 points. 

a) Première partie : Intérêts, /~ points. 
b) Deuxième partie : Taux, 6 
c) Troisième partie : Capitaux, 7 

Les 5/5 des points sont attribués ! K rai­ 
sonnement. 

Les 2/!S des points sont attribués aux 
opérations. 

Quand les opérations que nécessite la réso­ 
lution d'un problème sont accompagnées 
d'indications, même abrégées, prouvant que 
l'élève se rend compte de ce qu'il fait, il lui 
est attribué la totalité des points accordés au 
raisonnement. 

Quand le travail de l'élève renferme une 
erreur de raisonnement ou de calcul, on n'en 
tient compte que 1à où elle se trouve, si la 
suite du raisonnement est exacte et si les 
calculs ne renferment pas d'autres inexac­ 
titudes que celles résultant de l'erreur 
initiale. 

III. ÉCRITURE. - 20 points. 

L'écriture sera appréciée sur la dictée en 
langue maternelle. 

IV. GEOGl\.l,PJllll. - 50 points. 

Première question: 1 ïS points. 
a) Cours d'eau, 6 points. 
b) Villes, li- 

e) Industries spéciales, 1:1 

1 ?5 punten voor den inhoud; 
10 - voor den vorm, de zinteekens 

inbegrepen ; 
·is punten voor de spelling (men trekt 

2/10 punt af voor elke fout tegen de gebrui­ 
kelijke spelling of tegen de taalregels, alsook. 
voor de ïouten or weglatingen bctrekkelijk 
de toonteekens en de hoofdletters). 

]3L I fiEKBNKUNDB EN MBTRIEK STEI.SBL. - 

4-1> punten. 

Berste vraag : 12 punten, verdeeld ais 
volgt: 
a, 2 punten ; b, 4 punten; c, 2 punten; 

d, lt punten. 
Tweede vraag : I1( punten. 
l\fen zal 4 punten toekenncn aan elke 

opzoeking welkc de oplossing vereischt. 
Derde vraag : I1l punten. 

a) Eerste deel : Interest, i punten. 
b) Twcede dccl: Percent, 6 
c) Derde deel : Hoofdsommen, 7 

De 5/?5 der punten wordcn toegekend aan 
de bercdeneering. 

De 2/5 der punten worden loegckend aan 
de bewerkingen. 

Ais de bewerkingen, noodzakelijk ter 
oplossing van een vraagstuk, gepaard gaan 
met zelfs verkorte aanwijzingcn, loonende 
<lat de leerling verstaat wat hij doet, worden 
hem al de puntcn aan de beredeneering tee­ 
gekend, vergund. 
Wanneer het werk des Ieerlings eene fout 

van beredeneering of van berekening bcvat, 
wordt zij alleen daar geteld waar zij zieh 
bevindt, indien bel vervolg der bcredenec­ 
ring juist is, en de berekeningen geene andere 
onjuistheden bevatlen dan die welke uit de 

, eerste fout voortspruiten. 

Ill. Scamzr. - 20 punten. 

Hct schrift wordt beoordeeld op het die­ 
taat in de moedertaal. 

IV. MM! b! K' J ' e d . mL I 50 j K! ïê! L 

Berste vraag: l1S j K! ïê! L 
a) Waterloopen, 6 punten. 
b) Steden, 1• 
c) Bijsonderc njjverheid, ï» 
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Deuxième question : ï 1 points. 
1 point pour chaque indication, en ce qui 

concerne les élèves wallons el les élèves 
allemands (1). 
Troisième _question: 4 points. 
1 point pour chaque indication. 

V. HisromE (:2). - 50 points. 
Première question : 111 points. 
Deueième question : i SB I 
5 points pour chaque partie. 

VI. . f J G1d L I [ » points. 

VII. M2 ! »7K1LÉK! f L I 20 j b»! ïGL 

Première question : 10 points. 
Deuxième question : i e I 

Vlll. yMd 2 c f ACCESSOl!IE. - 20 points. 
6 points pour le fond, 
9 - pour la forme, 
1> - pour l'orthographe (m ème { éGê 

que pour la rédaction en langue maternelle). 

IX. J73f d 7êG d M>c ù f yy33GL I 20 j b»! ïGL 

Première questiin, : 10 points. 
1,. partie, 6 j b»! ïGR 
2• - 4 - 
Deuxième question: 10 points. 
1" partie, 6 points. 
2° - 4 - 

(1)' Nole. Une erreur ?ê plume s'est glissée dans 
le texte flamand de la 2• question, lillera a. Au lieu 
de : • noem a) DRlE STROOMEN <Md f Kéb3DMR » Lœœ 
enz., il y a : • llRlE STIIDEN Hn EuROPA ». Le 
jury cnnshlérera cette partie cle la question comme 
non existante pour tes concurrents flamands, et 
attrihuera 1 3 /8 point à chacune des huit indications 
que comporte la question ainsi réduite. 

(') Par décision ministérielle du 10 aoüt 1890, 
les 50 points affecté; à l'Jfistoire de Belgique 
furent répartis comme suit : 
Première question .- 16 points (4 points pour 

chacune des quatre pari ies); 
Seconde question : 1a points Ul points pour 

chacune ?êG ?êKY parties) ; 
(Poir plus haut le (Jueslion11aire de 1890) 

Tweede vraag: 11 j K! ï7! (1). 

Derde vraag : 4 punten. 
Een punt voor elke aanduiding. 

V. 2 êG71& Tbf d 1GL I 50 punten. 
Eerste vraag : 1!S punten. 
Tweede vraag : 1SOB 
?:I j K! ïê! voor clk deel. 

VI. 1Dmf ' f d ' c d J>L I H punten. 

VII. Lxsnaouw. - 20 puntcn. 
Eersle vraag: 10 punlen. 
Tuieede vraag : 10 

VIII. m& 3e e ù §2 f >MMyL I 20 j K! lcn. 
6 punten voor den inhoud, 
9 - voor den vorm, 
?:I - voor de spelling (zelfde groud- 

slag ais voor het opstcl in de mocdertaal). 

IX. d MÉKK11g :TÉ! d G7! M- - f d R I 20 puntcn. 
Een,le vraag: 10 j K! ï7! L 
1,t• dcel, 6 punten. · 
2• JI a 

Tuieede vraag: D19 puntcn. 
1•10 deel, G puntcn. 
2• JI 4 

(') Nota. Eeneschrijffcil 1s begaan ln den Vlaam­ 
schen tekst der s?œ vraag, littera a. In plaats van : 
« noem a) ORlB STROOMEN v:i.11 EUROPA,, enz ... , 
slaat er geschreven : a . ù Ji ST EDEN v .41'f Eu ùbK » L 
roor <le Ftaamsche mededisujers, moet de jury 
dat gedeelle der vraag ais niel bestaand aanzlen, 
en 15/8 punt toekennen aan elk der aeht aanduidin­ 
gen door de alpus beperkte vraag vereischt. 

67 
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Résultats des concours entre les élèves du sexe masculin des divisions 
àllNÉE 

I. - BRANCHES 

LR D 0 LLR 

8888 •• oi "' f . LL LG ~ ~ i 8D 8 è C) LL LR LLœ 
RESSORTS 1:: ;Î •• D»3 ) 

8D f <> hR s I>- e OO» RL7 OOO ~ g 4 Dé PROVINCES. a 0 œœ <J œœ ïO è è 0 LR - ::, è z .s .g ~ ~ LR 
D'INSPECTION PRINCIP .ALB. 9 LR 

9 (1 ••• è LLR § ., f I) è ~ -a "s œœ s~8 è LœL 
1 z u a � 

teolee 

Communes de m6ins 

An,en ••..... 1 Anvel'6 •. 
l Malines • 

Totaux et moyennes 

· Bruxelles. , 
Brabant. • • · · · • · · · · l Louvain • 

Flandre occidentale • • . . L ï Bruges • 

Courtrai •• 
Totaux et moyennes. 

Flandre ori,ntale. • • . . . • 

Hainaut •••..•. , .•• 

i Huy. , 
Liège • • · · · · · • · · · · l Liége . 

Limbourg• • • 

· Alost • 
2 é! ?L 

1 Ha,selt • 

{ Arlon. 
Luxembourg • • • • • • • • · ~ Marche 

Totaux et moyennes, 

Totaux et moyennes. 

( Gharleroy . . . . . 
{ Moos .. 

l Tournai. 
Totaux et moyennes. 

Totaux et moyennes. 

Tota1Jx el moyennes. 

ï 
Dinant. 

Mamur-; • • • ~ • • • . • • • 
d é&KÉ 

Tolaux et moyennes. 

Le Royaume. - Totaux gënéraux el moyennes. 

57 4,29,i.(S 106 

05 5,411 310 

102 {1,705.5 !106 

98 9,883 42lS 

203 16,010.S 087 

501 215,803.5 f,412 

89 !S,533.:S 264 

51 4,0t7.5 192 

140 O,!S:St 456 - 
H5 10,805 372 

62 6,073 ~66 

ms 16,986 638 

rns 7,198 (:164 

159 10,373.5 612 

114 8,165.5 1:151 

368 25,75i 1,707 

157 11,458 492 

111 6,lS27.lS 397 

268 '17,965.lS 889 

100 4,94Ui 291 

67 5,172.5 rno 
70 2,549 i37 

157 ti,!S2l .1S 536 

94 5,476 235 

146 8,855 498 

240 12,509 751 

t,831 128,590.B 6,960 



U s:»l • 5 d ° I1s) L; 

supérieures des écoles primaires. - Branches obligatoires - Branches facultatives. 
'1888. 
0 B L É G A T O l R B S. 

( l ]3 P 3» 

xoxnmn l)J•:S hB\'l•:S 
ri?nscign~s 

,!au~ les colonuo~ prècèdentes 
bieu 'l'''a,·anl b{ ïL71111 1111 certltica], 

• do cap~eilô 
dan"i: un com·our.s .antérieur 

d' ècoles l'rirnairc.11 

]§ 11 

communale,i. 

de ?S,000 habitants. 
4.56 77 50.29 '.l.70 21,664.4 110.5 20 è è 

5.'i3 155 42.00 2,48 s:;,ïGS.3 !08·0 2:! D œ LL - 
5.21 210 41.50 2.16 55,452.î 109.fi 42 œ , 

4.50 185 45.55 1.87 .«3,255.5 108.8 69 œ b 

6.16 478 48.43 2.00 115,55L5 11().{) 107 œ œ ---- 
5.45 665 ,f,(l.95 2.56 l61,!i86.6 114.4 s( 1B œ l 

4.77 86 52.58 1.55 27, 2i6.5 105.5 20 œ » 

,i-.78 70 ,U.15 1.0i 20.802.9 108.8 6 œ » 

4.67 Hl5 56.18 t.75 48,169.~ 105.6 26 , œ 
3.42 121 52.53 1.11 57,557 ,oo.o 10 " œ 
4.58 80 50 08 i.32 25,016 97..i 20 œ " ---- 
5.76 201 51.51) 1.18 65,455 00.5 50 œ » 

7.84 398 70.57 5.55 72,47-LS 110.8 1� 9 œ œ 
5.00 · � 1•s Oi.05 5.78 ïi,779 127.t 122 è œ 
6.50 278 52.55 5.40 62,466 7 117 .5 HO œ » 
---- 

G.65 1,068 6:U;7 4.15 212,720.5 124.0 59ï " œ 
-i.50 51i 65.21 2.71 60,ï5B.I 125.4 72 œ » 

6.08 282 71.05 4.52 ;i2,616.2 13:Ui 73 œ œ 
1 --·--- 

4.05 595 66.70 5.50 113,552.5 1nBI œL l-i5 œ -'-~ œ 
5.87 i2-i 42.61 s.st 51,280.4 107.5 26 œ » 

6.27 156 68.54 4.20 25,708.4 i29.2 24- œ " 
:;.85 81 59.i2 5.-i5 17,105 8 l:H.9 0 œ œ 
ô.09 217 6-i.58 5. 75 42,814.2 127.,J. 55 œ œ 
6.70 16!) 72.55 4.80 30,904.0 132.0 20 ) ) 

5.Gi 504 61.0-i 5.44 62,100.4 124.7 72 œ " 
ti,0-i 47;; 64.71 . 5 •. 8{ 95,0i 1 ,::; 127,2 SJ2 8 œ - 
5.42 3,iU /;5.52 2. n 821,829.-i 118.0 1,057 ) œ 



: d DD 1s) L; ( 268) 

PROVINCES. 
RESSORTS 

D'INSP!C'J'ION PIUNCll'ALE. 

:? 

LL D 6 B œœœ LLR LLœ 
i; LL ::: f ~ 6 B 8 .2 " i:Jl 9 LT 

;; Q - nB 
1? 1~1 ( LL 8 h = f LL nB 51 " Lœ 8 - f •• A 8D è 0 " LL 
8 •• ,.. 0 œLLL 0 

I h lz 6 8D z LL z LL 0 6 B " 9 nB "C 8 ,..,. ::- 8D 88 LLR 6 B 9 :0 œœ G i J: LR 
è h h 8D è 6 B ~.,, 8 

LRR LLœ 
u 1 4 1 � 

Communes de 

l An,·ers. 
.ln\'ers. . . . . . . . . . . . 

~lalines 

Totaux el moyennes, 

] Bruxelles. 
Br ahant .•. , . . . . ... 

Louvaln • 

Totaux et moyennes. 

3 Bruges .. 
Fl:mdrr. occidentale . . . . . . 

r.ourlrai . 

Tolaux 3D3 moyennes. 

I Alost Flandre orientale • . . . . . • 
2 é! ? 

Toi.lux et moyennes. 

1 Cha,Je,oy 
Hainaut • • . . . . • . . . . Mons 

Tournai 

Totaux et moyenn1:s . 

Liégt' •. L L L L L L L L L ï Huy. 
Liège 

Totaux el moyennes 

Limbourg ••........ 1 Hasselt. 

» Arlon . Luxembourg . . . . . . . . . 
° éÉ7xê 

Tolaux el moyennes. 

{ Dinant. . . L è L ,. 
Namur .•.•..•...•. 

Namur. 

Tolanx et moyennes. 

Le royaume. - Totaux généraux et moyennes. 

29 10,331.5 ~04 

i7 S,893 1:Si 

.{6 U,224.5 601 

� l 20,i6-i 1,120 

12 5,077.5 30ï 

69 2-i,141.5 1,436 

13 2,0ii.5 ï5 

1ï 2,576.5 Oï 
II ·I I 

30 ,i,624 1Iè ,_ 

29 -l,751 l05 

28 ï,698 5 382 
---- 

5; t!!,,U0.5 1[ ï 

02 12,226 701 

31 7,032 3-lG 

16 2.735.5 121 

10!) 21,093.t:i 1,108 

16 ,1.,5:H 23ï 

32 9,917.5 533 

48 U,4ïl.5 iiO 

� 7111 41 

t 5-i6 15 L , œ ---- 
i 546 1� 

2 ti9 10 

fi 1.214,l> 60 

13 t ,393.5 70 

578 SH,tfü9 i,88() 



( 269 ) [ N" 128. ] 

R P 3» 

d e O3:m[ f . 5œOJ Ê y É oDf N 
roogeignbs 

dans los cotcnnés procbdeotes 
bien 7ÉKD111· è! ï vbtouu un ccrliflcat 

œ ?b 7éj é7»SM 
?é! G nu concours antérieur 

d'ècoles prlmaires , 

•• Lœ è LLLL 8 ; 
-::i e E h 

l'.? 13 

15,000 habitants et plus. 

4.88 56i ~C) C)') 3.1:i2 06,280.2 131.i:î 103 œ I Dè· II 
L:LL9u !H- 59.87 2.41 19,730.7 125.7 18 œ œ ---- ---- ---- ---- II · I I · 
,i.G5 458 69.20 5.21 86,016.0 150.i 121 L » -- 
5.00 7;i0 66..13 3.71 145,5ï0.7 128.8 538 œ œ 
- -C) 145 4ï.25 s.es 36,052.4 117 . .4 :59 œ œ 1. ,_ 

---- ---- II ·I I · ------ ---- ------ 
5.94 80:j 62.53 3.il 181,425.1 120.3 30i . . 
5.06 5fl 48.00 1.76 8,586.6 114.5 � œ œ 
3.73 4,1. 45.56 t.72 10 .599 109,5 1 œ œ 

---- ---- 
5.ï~ 80 46 51 1.73 10, 185.G i11.5 0 J œ --- 
3.47 58 35. Hl 1.22 17,628.0 106.8 � œ œ 
4.96 223 58.38 2.00 45,7ï3.5 119.8 85 J . 
---- 

4.39 281 5l .5ï 2.26 03,,I02 .1 H5.9 88 1 œ -- --- è· èI 472 07 .19 5.80 80,6i3.4 1.2i .o 185 œ L v,lv 

4.92 203 76.0t 5.74 48,-!36.9 140.0 85 1 œ 
4,,i2 60 -!9.59 2.10 14,-i5ï t19.5 18 , . 

----- ------ 
5.51 7!J;S , Gi.21 5.61 152.547.5 150.6 280 œ œ --- --- ---- --- 
;.i.21 156 57.58 2.77 27,982.7 118.1 10 L 
5.54 454 81.45 4.58 72,582.8 156.2 59 œ . 

---- ---- ----- 
!5.52 5i0 74.03 5.9i 100,:wu, 130.6 58 œ . --- II 
5. 75 lï 41.46 2.58 4,(103.1 H4.5 8 L œ --- ---- -- 
2.ï:5 ( 40.00 1.10 1,679.1 111.9 L œ œ 

» D D » œ œ œ œ œ ---- ---- ---- ---- ------ 
2.75 ( 40.00 1.10 1,670.1 111. 9 1 L . -- -- 
5.:50 l 70.00 5.91 1,277.8 12ï.8 t , ( 

4.04 48 80.00 3.05 8,.Ut.4 U0.2 12 ) . 
---- ---- ---- ---- 

5.02 55 78,1$7 3.IW 9,880 138.4 13 8 0 -- -- , LL 

fl.10 3, 11lï 62.84 5.34 619,201.7 126.7 077 œ 6 

68 



[ N" 128. l U sl 9 • 

· I I LR L 
0 ;: 

',:, v • 

8 3 g~!I... ~ 
::: ':!=C4 0 f r; Cl - ~ 

RESSOR'l'S ~ g_ ~ 'E ê f c.> 0 -;:: ► f: .- . .:::: ~ =-- f r: .Q: ::: PROVINCES. f ) œœœL <i f OOL z~ -i:i~ z: 
D'lNSl'ECTlON l'RINCU'ALE. ) .g 8 a t 

~ 0 ~ ~ •• ;: :g .s ::;; 
~ ~ g g ~ 

_2•C>O -:, ..., 
1 2 :i ,, :; 

Récapi 

{ An\'ers Anvers. . . . . . . . . . . . 
Malines 

Totaux et moyennes. 

Bruxelles. 
Brabant . . . . . . . . . . . ~ 

Louvain . 

Totaux et moyennes. 

3 Bruies. Flandre occidentale . . . . . . 
Courtrai . 

Totaux et moyennes. 

1 Alost Flandre orientale . . . . . . . 
liand 

Totaux et moyennes. 

1 Charleroy 
Hainaut . . . . . . lirons 

Tournai 

Totaux et moyennes. 

L1égP. • • · · • •• 
( Huy. 

l Liége 
Totaux el moyennes. 

Limbourg . . . . . . , . . . 1 Hasselt 

Luxembourg . • . . . . ! Arlon . 

l Marche. 

} Dinant. 
Namur. - • · · · · · · · · · l Namur. 

è . . . . . . . . 

Totaux: et moyennes. 

Totaux cl moyennes. 

Le Royaume. - Totaux généraux el moyennes 

66 1-1,626 700 

) s 0,501 ,'67 ---- ---- 
148 25,050 1, 16i - 
1� � 30,0-ii 1,554 

215 10,088 1,20-1- 
---- ---- 

570 50,035 2,8-i8 

102 ï,581 530 

68 6,504 289 

170 14,175 628 

1-i"2 15,644 537 

00 13,771.5 648 
----- 

~32 20,415.5 1,185 

17ï 19,424 1,205 

170 17,4<i5.5 058 

130 10,901 652 

477 47,730.5 2,875 ----- --- 
173 15,902 729 

143 16,445 930 

516 32,457 f ,659 

105 5,656.1' 352 

68 5,718.5 214 

70 2,519 137 

158 0,06i.5 551 -- 
96 5,655 2i5 

H,7 10,0-17.5 558 ---- ----- 
253 15,702.5 80{ -- 

2,200 2:25,UO.ti H,846 



( 271 ) [ N° i28. ] 

6 1 8 19 11 

d e ° mù f . f J SDèy È < f J 
reosolgnéa 

daus les colonnes prècèdentcs 
bien qu'ayant obtenu un certtâcat 

do capacitè 
?é! G K! 7b! 7bKÉG antèrieur 

d'écoles primaires. 

. .; LR . LR 
.!! ~ ~ t 

~ ; ~ ~ ~ ~ ·g_ 
9 I o::::.o-- ·'A ~ ~ .g ~ LS 

C CO :, 0 
C, "' () 
" {J:l 

12 13 14 

tuiuiion, 

-i.i9 .w 63.00 3.08 87,950.ll 125.6 123 œ , 
5.02 227 ./.8.61 s LL .u 53,490 1\.1.6 40 » œ ----- ---- --- 
,i,88 668 57.2,i 2.77 141,,UO.O 121.2 163 , ) 

5.i-i 035 60.17 s.u 101,606 123.5 ,i07 » J 

0.47 ( su .,l8.t5 3.H 15U03.7 117 .0 256 » ) 

IIII ---- ---- ----- 
5.6ï t,558 5". 71 3.11 3-13,009.7 :120.4 603 J § -- II 
-1.47 122 55.90 1.61 35,863.1 :105.8 25 » » 

4. 'l3 ­su -l2.56 f.87 51,401.9 109.0 l , ) 

----- ----- ---- -l.-w sI1� 39.01 1.73 67,355 107 .~ 32 § œ -- 
3.45 179 33.~ L 1-i 55,165.6 102.7 1.5 » » 

-i. 71 303 46.70 2.20 71,0B0.5 110.6 i05 » » -- ----- ----- ---- ---- 
-1.03 ,182 ..f-0.68 t.64 126,851>.1 10ï .1 H8 § » -- II 
Uc [ 870 68.7ï 4-.48 i.62,tMU 128.2 344- » J 

5.50 6tfü 68.37 3,76 120,215.0 131.7 205 » » 

5.98 338 51.84 3.10 ï0,903.ï H7.0 13,1 œ ) 

----- ----- ----- - 
6.02 t,805 64.80 3.90 365,267.8 i'.!7.0 683 œ § -- 
4.56 447 60.49 2.79 88,718.S 121.7 91 J » 

5.67 716 76.90 4.35 i!:S,190 13-1. 6 112 » œ ----- ---- ---- 
5.11 1,165 70.10 3.50 213,0!7.8 128.9 205 J œ ---- 

1 
5.87 Ut 42.4i 2.49 35,982.5 t08.4 34 œ J -- 
5.'i6 1-&2 66.36 3.82 27,587.5 128.0 24 » J 

5.83 81 50.t2 3.,it, t7,t05.8 124.9 P J » 
---- ----- ---- ---- 

5.78 225 63.55 5.68 4,1,493.5 126.5 35 » œ --- - 
0.65 176 72.45 4,82 32,18:! 5 132.4 s1 8 6 

l>-46 3~2 63.08 3.:SO 70,?H7.8 :126.4 ) a » ) ---- ---- 
5.85 ois 611.02 3.8:S 102,700.3 128.2 105 ) 6 -- 
5.51 6,871 57.16 5.08 l ,,Ut ,031, 1 121,6 2,031 8 6 



[ N• 128.] ( 272) 

1 - -- LL 
~ .ë, 1 -- 

88 88 
1 - 

, LL 

PROVINCES. 
RESSORTS 

.s ., f . é ! 

è 
Iè " 1 8 1 

.! C) - 
9 D 

î! z ~ RRLRR OOO 
<> 

1 
8D 

LL0 [ è è 
9 

::: 8 
î! 

<; 

D'lNSl' . 

� 6 f ~ 
LL 

.ECTIO~ PRINCIPA 
z :0 

i 8D 1 

œL I è 9 è 

LE. è ~ ~ ij è C: 1 

u 
O»3 3 LRLR h Lœœ 

1 1 

Lœ ~ ~ f 
:- 

» 0 

OOO 
LRR " Q ~ 

è ) § 
InB 

L , 
LL 

I 
è InB u è 

u a !, 

Éeole11 adoptées 

Com1mmes de 

~nrers LL I L I LLLL 3 

Brabant . . . . . . . . • • , : Bruxelles. 
l Louvaln • 

} Bruges. · 
Flandre occidenlale · · · · · · } fourlrai . 

Flandre orientale . . . L L L » 

llainaul • . . . . . . • . . • 

Liér,e • • · • 

~ Charleroy 

l 

I L L L L L L 3 

Limbonrr, • · · · · · · · · · 

Luxembourg • • . • . • . . • 

An\'ers •. 
~lalines • 

.\losl 

2 é! ? 

° b! G œœ 

Tournai . 

Totaux et morennes. 

Tolaux P.l moyennes. 

'fotaux et moyennes. 

Totaux et moyennes. 

3 Arlon. 

Tolaux et moyennes. 

[ KÜ 

Liège • 

Totaux et moyennes. 

Hasselt. . . . . . . . . ... 

Marche 

: Dinant. 
Namur. • · · • · • • ' · · · l Namur. 

>bïéKY ê3 &bÜê! ! êGL 

>bïéKY êè &bÜê! ! êG 

L~ Royaume. -Totaux généraux et moyennes. 

20 2,513 ï1� 

.JI 5,38i iï4 

Oi 5,000 287 -- -- 
8 1,0:H -i8 

26 1,800 t05 

M 2,893 1� � - 
+2 ,t., 11i .5 1158 
••q 5,0-IS.5 s1( éè 

OJ 0,701 374 

SS 4-,5,IO 159 

52 3,534- 149 

70 8,085 508 - 
1 29 _t 

9 50.J.5 27 

( 582 25 

13 t,005.5 53 

3 221 H 

u 9:!5 30 

17 1,146 50 -- 
95 5,652.1' u9a 

iO 351.lS 16 

-12 43-l 27 
----- 

22 785.B au 

15 :1,018 .J!) 

HS :l ,261.l'> 76 

50 2,279.5 125 II 
,442 37,506 ï ,607 



U sl � • 5d 8:s ) L; 

S• ]3 

NOYBRI-; DES ÉLt\'ES 
roosoigoés 

dal\S les colonoos prèclldftnlu 
bieu qu'ayanl obleo11 uo corlillcal 

de capacilè 
dans un eoocoun é! ïè ÉÉêKÉ 

d'êcoles primaires. 

13 

œœ 0 
Dô RLR 
·:al 
I.J 

et 1Jub11ldlée11. 

moins de ?1,000 habitants. 
4.50 55 50.0i 1.S!l 11,616 i02.8 œ 10 . 
;i.U. 50 28.74- :La) 10,098.8 97,7 , 9 RL 

---- ---- ------ ---- 
4.80 85 20.112 1LRc L 28,(}J.!.8 90.7 œ tO œ --- 
,i.60 22 ,i:j,85 2.15 5,612.0 116.0 œ 12 L 
5.61 30 3i.U 2.00 11,285.2 iOi.5 œ 3Oï œ ---- ---- ---- ---- ---- 
5.29 U[ 30.87 2.11 16,806.1 110.+ œ 2-i è ---- --- -- 
5.84 40 25.52 0.9i t5,,i5i. 7 9i.7 L 10 œ 
3.83 102 47.22 i.81 24,605.3 ii-i.3 œ i œ --~-- ----- ---- ----- ---- 
5.ï5 U2 37.97 1..l5 40,i31 10i .3 . li ) II - 
5.50 56 r RR n•]L• t.25 fü,019.5 100. 1 œ 6 œ LRRR LLLLœ 
4.~ 28 l8.i9 O.ï9 15,56i ,6 89.7 . ) œ ---- IIII ---- 
5.81 s., ';!7.27 1.04 29,287. t 05. t œ u œ - - 

5,45 œ œ œ 11i.6 1H.6 œ œ œ 
4.54 21 77,78 5.55 5,840.7 U.2.5 œ ) V 

6.;:i,i 9 56.00 2.36 2,811.9 H2.5 , 5 œ --- ---- ----- 
5.27 50 56.60 2.97 6, 76-i. 2 127.6 L ]3 œ --- -- - --- 
4.98 4 50.56 1.81 1,566.2 12{.2 œ 10 , 
4.22 q- 58.07 2..IO 4,9,U-.7 126.8 œ a , -.:> 

---- ---- ---- ----- 
4.36 27 54.00 2.56 6,310.9 i26.2 œ u . -- - -- 
5.58 132 2.54 35,081.5 i08.8 31 œ 45.42 • 

4.55 i.2 75.00 3.4t 2.070 129.9 , OS » 

6.~ 11 40.74 2.53 3. 186.2 H8.0 œ s 8 ---- II · 
5.47 23 53.49 2.05 5,205.2 t:!2.4 œ 4 œ -- 
4.81 40 81.63 5.05 6,780.1 138,,1 œ œ 8 
6.02 t50 65.70 3.06 0,826 t29.5 œ t1 • ---- ---- 
5.48 90 72.00 3,1);, 16,606.1 132.8 » H 8 -- --- --- 

1 
.,L52 674 30,72 i.80 1s2,oao.7 107.8 , u;; œ 

69 



­ d 8 ïè) L; ( 27.t. ) 

I I 
èè ;:i LT h RT è !: !! 8 LR · I 8 è ;; 0 - LR 

RESSORTS is1 0 

e ::, LLR 
nB E h œœ e I A 8 A ,:: 

PROVINCES. E 0 8 9 • t ~ E ,... 0 - 8 9 œœ z è LR LL z 0 " 19 Lœ 
D'INSPECTION PRINCIPALE. ) C, 88 ) Lœœ ,.. 

-0 
S'! • f è •• ::: 0 .,Q LœL LL ci ô 1: D .., 
~ (,) 0 LLR 0 -0 0 :a 

1 è :1 4 N 

Communes de 

An,ers. . ­ Anvers. 

Malines 

Totaux et moyennes. 

Brabant . . • . . . . . . . . \ llruulles. . . • . 
l Louvain • 

: Bruges. , 
Plandre occidentale · · • · · • } Courtrai . 

Totaux et moyennes. 

Totaux et moyennes. 

: Alost 
Flandre orientale · · · · · · • l Gand 

Totaux et moyennes. 

3 Charleroy • 

l'alnaut . . . . . . . . . . . .&Ions • • • 

Tournai • 

Totaux et moyennes. 

· Buy. 
Liége • • • · · · · · · · · · l Liége • 

Limbourg. • • • • • . • . . . 1 Hasselt 

: Arlon • 
Lusembo11rg · · • • · • · • · ~ Marche 

: Dinant. 
Namur •• • • • · • · · • • • l Namur, 

Totaux et moyennes. • 

1'otaux et moyennes 

Totaux el moyennes. 

Le royaume. - Totaux généraux et moyennes. 

l 3,-448,5 124 

14 2,286 98 

21 :S, 732.:S ffl - 
� 889 ua 

s 534 23 ----- 
l i ,-i23 57 

us 2,897 106 

16 3,578.5 U3 --- 
31 ~.21:s.5 24-9 

17 3,-4:$9 105 

16 2,620.5 107 
----- ----- 

55 6,079.5 212 --- 
a 680 18 

]3 ) 8 
1 158 � ----- ---- 
� 838 23 

]3 ]3 œ 
s i79.5 13 ----- ----- 
2 !79.5 i3 

u 6t0.5 24 

œ • œ 
J œ J) 

----- --- --- œ B J -- 
è œ œ 
1• J RL --- --- 
]3 8 œ -- 

t02 21,238.6 800 



U èl 1B • tN•t28.] 

( l P ]3 

NOMBRE DES ÉLÊVES 
renselgnôs 

dans les colonnes prècédentea 
bien 11u'ayant obtenu un certiflcat 

?ê capacité 
dans un concours antérieur 

d'écoles primaires. 

12 13 

5,000 habitants et plus. 

I 

3.60 51 41. i3 1.48 H,052 U5.3 8 17 œ 
4.29 55 55.71 t.55 10,090.9 103.0 è 7 œ ·---- I ---- 
5.87 86 58.74 1.50 2,i.,142.0 108.8 " 24 , 
--- 

5.82 P 26.47 1.01 5,211.1 94.4 » L œ 
4.:St 15 60.57 2.81 5,182.6 158.,i. » 9 œ ·---- ------ ---- ---- ---- ----- -·~---·- 
4.0:1 24 42.11 1.60 6,595.7 H2.2 8 0 œ ---- 
5.66 47 44.34 f.62 12,081.7 115.0 LR w » 

4.25 00 67.13 2.8.1 18,536.1 120.6 œ 0 œ ----- ----- ---- ---- ---- 
5.07 143 57.43 ~.28 50,(117 .s 125.0 L 24 ) --- --- - 
3.04 29 27,82 0.84 10,784.6 102.7 L 4 œ 
4.08 36 53.64 1.57 H,151.1 :101.0 » 7 J> 

----- ---- ---- 
3.49 65 50.tl6 1.07 21,915.7 105.4 œ 11 » -- -- - 
2.65 16 88.80 sL� ÉB 2,581 143.4 ]3 U• œ 

œ œ œ œ œ œ • œ D 

uLïe 2 ,i{).00 t.27 608 12L6 œ œ • ----- ---- ---- 
2.74 18 78.26 2.15 3,:189 138.7 œ 5 » 

œ . . 8 D •• œ œ » 

a.ss 6 46.15 2.15 1,599 125.0 • 1 » 
----- ---- ---- 

4.65 6 46.15 2.15 3,100.:S 123.0 » 1 œ --- -- 
3.93 18 rs.no 2.95 . 120.2 » 4 œ --- -- -- -- 

œ è . œ " œ • œ œ 
è œ œ » " œ • œ œ ----- ·----- ---- ---- -- , » » œ . L œ L œ -- 
11 œ . RR œ œ 8 œ ,, 
, » œ » n , » œ œ ----- ---- ---- 
œ . œ RL œ œ » œ , -- 

'J. 77 u( 9 ,fü.00 -J.70 !l0,9:î8.6 Ho,7 » 78 œ 



5 d ° 1s) L; U sl 2 • 

" IIIIè ---::.-.:---~-~ - --·-·7 
1 

1 

--- 
PROVINCES. 

RJ~SSOR'fS 

O'lNSl'EC'flO:S PltlNCIPAJ.M. 

8D LLL 
è DïO œ 

è § è 9 è 
C: ':1, -::::: è,5 0 e ~ ., - h 
~ à.~~ h 
0 o-:.- 0~ ~ a. ::: 7OT» SOO è 
m ~të> i~ .. 
i h RLLLL LOD è 
ë Lh" Ss z~ 
Rh C) h è Lï 
è èèè è 
-c o e f cc >l (,) êB è i<>o D6 

u 1 a D 5 I 1 
Récapi 

\ Anvers. 
Antets. . · · · · · · · · · · l Malines 

Totaux cl moyennes 

Brabant . 
Bruxelles. 
Louvain . 

Totaux et moyennes. 

t Bruges, Flandre occidentale 
Courtrai . 

Totaux et moyennes. 

{ Alost Flandre orientait' . . • . . . 
2 é! ? œœ 

'l'otaux et moyennes. l Ch"'"'' 
Hainaut ..•..• . . .Mons •• 

Tournai . 

Totaux et moyennes. 

­ [ KÜL Liége ......... 
· · Liéce 

Totaux et moyennes. 

Limbeurg .........• 1 Il asse Il 

{ Arlon. Luxembourg . . . . . . . . . 
Marche 

Totaux et moyennes . 

Namur . I LLLLLL . . l Dioant. 
Namur. 

Totaux et moyennes. 

Le Boyaurne. •- Totaux généraux el moyennes. 

35 5,950.5 237 

55 5,673 272 
---- ----- 

88 11,632.5 500 

fS 1,013 82 

28 2,403 128 ---- ---- 
41 4,51(3 210 -- 
57 7,014.5 s9a 

9) 0,022 559 ---- ---·-- 
125 {6,036.5 625 -- --- 
55 8,008 264 

48 G,HH.5 s� ) 
----·- 

103 14,162.5 520 --- --- 
� 700 1P 

0 504.5 27 

7 5l0 30 
---- ··------ ---- 

18 1,8f3.5 76 -- 
5 ss1 H 

10 t,20,1,.5 52 
---- 

10 i,42;S·5 63 

98 6,263 528 
----- --- --- 

ie 551.5 16 

1s 434 27 
----- ------ ---- 

22 78:;.5 45 II 
1m 1,018 49 
1iLî 1,261.5 76 ----- ---- 
50 2,279.5 125 -- 

544 fi8,744,/5 2,497 



( 277 ) 5 d ° 1s) L; 

d e ° mù m . f J :OïLÈ < ES 
rell$0îgnàs 

dans les eolonnoa pr!M:èdentea 
bien qu'ayant obtenu un col1idcat 

de capaci1b 
nallll UD concours 8Dlilrie11r 

d'écoles primaires. 

tulation. 

5.08 ) ( 50.20 :LR[ 25,668 108.5 œ ~7 , 
4.ï9 85 31,'!,'j 1.50 !7f089.7 09.6 • 16 œ 

--- ----- ----- ----- 
4.38 t7I 33.00 t .. {7 52,757.7 103.B . 43 œ --- -- --- -- 
4.20 51 37.80 1.0:! 8,8:!4 10, .6 œ 12 œ 
lS.53 5i 4:!.10 s.ss U,465.8 113.0 œ 21 œ ----· ---- ---- ---- ----- 
4.87 85 .iQ.41\ t.07 23/!80.8 1 I0.9 . 33 œœ 
--- -- II 

3.76 8ï 32.58 t.'H !i,510.4 104.2 œ 2., • 
3.08 198 55-15 2.10 43,':H0.4 120.4 œ 16 I ------ -- ---- ----- 
3.88 s) è ,15.75 \.ï8 70,748.8 tl3.6 œ ,1 • -- ---- -- 
3.30 8:5 3:!.20 1.06 26,70,1,.1 101.2 œ 10 œ 
,LIO 6-i 2;,.00 1.01 2-i-,408.7 05.5 œ 15 œ 
----- ----- ---- ---- ----- ---- 

3.07 140 28.65 1.0J 51,20:!.8 08.5 B 25 œ -- II --- -- ---- II -- 
~!.08 16 84.'ll 2-'!!6 !,602.6 t-U.7 B 5 • 
Rc [ 21 ,7.78 3.53 3,8.i0.7 IH.2 œ 8 œ 
5.56 »3 SG.6ï 2.0-1 5,-i!O.O 114.0 œ s œ 

·I II ----- ----- ----- ----- ----- 
,'-12 48 63.HI 2.GO 0,053.2 13!.0 16 8 ---- --- --- -- 
4.98 4 5(L56 1.81 i,366.'? 124.2 L tO œ 
4 32 20 55.77 '2.41 6,543.7 -125.8 " TOT œ 

------ ------ ---- ----- ----- ---- 
LU 53 52.38 2.51 7,000.0 iss.e œ 1� . 
--- --- ---- ---- -- - --- 

1i.24 rno ,15. i:i 2.40 56,181.8 HO 5 œ 55 . 
--- -- -- -- 

,Ui5 12 i5.00 5.41 2,0ïO no.o œ 2 œ 
6.22 11 40.74 2.53 5,186.2 118.0 è s œ 

III I · ---- IIII ---- ---- 
~ 4,ï 23 155.40 2.0:? 5,265.2 122.4 œ -i L -- - -- -- 
4.81 40 81.05 5J)3 6,ïSO.t 158.2 œ œ L 
(1.02 � 9 o.,. 70 5.00 0,826 t'!0.3 œ ]3 œ 
---- ---- ---- ---- ---- ·---- 

:US 00 7:!.00 5.015 16,006.t i52.8 œ ]3 . -- II -- -- 
4.i5 i,05{ ,U.41 i.ïO 273,015-5 100 7 œ ssu " 

70 



( 278) 

.g ~ 

LS Cg . »O ::, 
~ "'j 9 8 0 :O •• C> ••• •• RESSORTS ii~ 0 

2 i5 u 
S! - ;. 1 " è " - C D° PROVINCES. "' 0 é è è ê e, I 9 0 œœ - ~ 1;; 0 •• z LS3 o C ~ z ~ 

D'INSP!CTION l'RINCil'ALE, l ~ g - OTI 
g ~ l ,0 

œœ :a •• a LLR â ë e OILR LRrR 9 "=' .2 R9 6 LLR _I s u 4 s 

École• 

Communes de moin« 
j Anvers. 

innrs. · • · · · · · · · · · i Malines • 

Brabant .•... . LLLL { 

: Bruges •• 
J'Jand.re occi4entale · • · • · • l Courtrai • 

· Alost. 
•1andre orientale • · · · · · · l Gand 

Baioaut . L I • 

Liége .... · · • · · · · · : 

Totaux et moyennes. 

Bruxelles •• 
Louvain. 

Cbarleroy 

Kons .. 

Tournai . 

[ KÜ· 

Liége • 

Limbourg . Hasselt. 

l.u1embo11rg . { Arlon . 
Marche •. 

Totaux et moyennes. 

Totaux et moyennes. 

Totaux et moyennes. 

Totaux el moyennes. 

Tota111: et moyennes. 

Tolaux et moyennes. 

1 
Dinant. 

Namur •........... 
Namur. 

Totaux et moyennes. 

Le Royaume. - Totaux i:én~rau1 et moyennes 

t tlSU � 

t 32 " ----- ---- --- 
s ïP1 9 - 
u t77 H 

( 38:! i8 --- ·----- ---- 
P !559 20 

t t05 1 

! t29 8 
----- 

u 23! P 

RL œ è 
lt œ œ ---- 
œ œ œ -- 
) 5~ 31 

) 657 34 

:• 858 Vu ---- 
s � 2,037 108 

l 609 26 

l 488 u8 ---- ----- 
14 1,097 60 

1 60 4 

P 40:S 50 

l 500 31 ---- 
t6 905 61 -- 
i ua s 

ïs l,H0.5 ( u ---- u t, 153.5 65 -- 
J a 6,23,U> ua� 



( 279 ) [N°t18.) 

( ) ]3 ]3 

NOMBRE . f J É yf <f J 
re1111eignés 

dans les colonnes préc6dentes 
bie11 qu'ayant obtenu un cortillcai 

de capacité 
dans un concours anl6rieur 

d'école, primaires. 

]3 1u 

prhée11, 

de ~,000 habitants. 
3,U s so.ee 1.26 $48,3 100.7 œ œ œ 

t2.50 è ) » 297.3 74.3 œ , , 
----- ----- ----- ---- 

4.71 s 22.22 f.05 845,6 93.7 œ • œ 

6.22 1 9.09 0,06 997 90.6 œ . B 

4.71 11 61.H 2.88 2,190.6 12L7 œ œ u 
---- --- ----- 

S•L 19 1s 41.58 · 2.HS 3,187.6 109.9 , B 3 II --- 
0.07 » L n 9.19 91.0 , , ) 

6.20 u 37.50 2.35 80:S. ï HLO ) B œ ---- ---- ---- ----- 
5.88 � 33.53 1.20 087 100.7 œ ) œ -- -- 

è » œ » » L » œ œ 
» n » L » » L , . 

---- ---- ----- ---- ---- 
è » » » » œ è B , 

5.04 23 74.55 4,45 3,925.0 126.6 » œ 6 

s.rs 10 53.88 2.89 4,40tL2 129.6 L è 7 

5.01 14 32.55 1.65 4.336.f 100.8 » , 9 
---- ----- ---- 

5.30 56 51.85 2.26 12,687.2 117.3 œ , 2! - II 
4.27 15 57.69 2.46 3,311.4 127.4 B 1 4 

6.97 24 70.59 4.92 4,41».2 rn.o œ œ 0 
----- ----- ----- ---- --~ 

5.47 39 êGLb! 5.61S 7,765.6 129.4 , i 1u 

6.67 4 100.00 6.67 51'i9.7 139.9 8 œ 1 --- --- -- -- 
7,41 s) 93.33 6.!H 4,219.4 U0.6 œ . s 

6.20 22 70.97 4.40 4,144.7 153.7 è è u 
I III · ---- ----- ---- 

6.74 50 81.97 5.52 8,5M.1 157 .1 D . � II - 
5.88 s 100.00 5.88 296.6 148.3 8 œ RL 
5.63 1[ 80.95 a.ss 8,794 159.6 L œ iO 

----- ----- ---- ----- ----- ----- 
5.64 ïO1� G1LéI1 4.51 9,090.6 1:39.9 œ œ 10 -- -- -- II II 
fi,53 210 6:5.48 5.51 -15 ,-107 ,.( 126.0 » 1 M 



( ~80) 

PROVINCES. 
RESSORTS 

D11NS1'ECTION PRINOll'AJ,E. 

8D L 
1 

9 nB 8DLLR 
ai 8 è L h 8 -~ ~ 1 TT ô t 8 [ i 1: 8 9 

è fi f 9 0 - ;.. LL 8 "" ê .'.: 88 ë ) 8 -= LR 
è LR c; !, Q i è 8 è h è ) "' 8 •.• è OR LLR 8 ,0 LR ~ : Ji è 8D â o a ,:: RL 

>, " ., 8D ~ .c, Q ~ 
u 1 4 5 - 

Communes· de 

J Anvers, . 
Anvers. • • · · · · · · ' · · l Malines • 

· Bruxelles. 
Brabant . • · · · · · · · · · l Louvain . 

1 Bruges. • 
Flandre occldentale · · · · · · ) Courtrai. 

· Alost . 
Flandre orientale · · · · · · · l Gand . 

S Charleroy . 

Hainaut . . . . . . . . . . . !\Ions . . . 

Tourna, . 

· [ KÜ œœ 
Lié&e • · · · · · · · · · · · i Liège . 

Limbourg . . . . , . . . . . Hasselt . 

Luxembouri; • } Arlon . 

1 Marche 

Namur, . . .. . I Dinant. 

Namur. 

Totaux et moyennes. 

Totaux et moyennes. 

Totaux et moyennes. 

Totaux cl moyennes. 

Totaux et moyennes. 

Totaux el moyennes . 

œ œ * œœœœœ I œœœ I œœ 

Totaux et moyennes, 

Totaux et moyennes. 

Le Royaume, - Totaux généraux et moyennes. 

) 2,06ï.5 117 

1 520 22 ----- ----- 
0 5,4B7,5 130 

1s 2,68.f 203 

2 298.5 1u 
---- ---- u 2,082.:j ~HG 

RR œ . 
a 718 43 ---- 
4 718 43 --- 
7 ) � 9 R:ü 

6 ïR[ . ) 1 ---- ---- 
15 i,060 126 

18 2,260 121 

12 t,883 1ss 

12 1,723.5 120 ---- IIII· ---- 
4':l 5,8i1 .5 365 --- -- ---- 
s 1815 10 

18 2,9S:u; 191 
----- ---- ·------ 

20 5,148.5 201 ---- --- 
s 520 16 

è œ » 

» » » ---- ---- ---- 
" » œ II -- 
1 271 s1 

5 480,;i 29 ---- ---- ----- 
4 ! î 3 Lï3 50 

RI -- 
19) 

1 
19,248,ll 1,154 



( 281 ) : d œ 1è) L J 

6 ï s 9 10 ]3 

NO~ŒHE DES Él,tVES 
renseignés 

dans les colonnes procéclootcs 
biou qu' •• y:rnt obtenu un corliticat 

do capacité 
dans un concours antérieur 

d 'écoles primaires. 

12 13 

3DBR999 f1abit,111ts et plus. 

2.00 15,674 it6.9 

2.60 2,887,7 131,5 
I III RI III 1III I1VIII I III I III I1III 1III 1III 

2,15 16,501.7 110.1 

:5.0.! 

.J.25 

5.09 
1-----1--1-----1-----1--1-----1--1--1---- 

7,50 

.J.30 1------1------- , _ 
----11------1------1------1:------1------1--1--1-- 

5.09 
-----1------1-- ---1-----1-----,------ 

5.00 
------:--1------1------1----1------ 

5.29 

ï.'U 

GAO 

w 

9 

130 

5S 

58 

20 

s) 

R1) 

a'2.H 

05.(H 

53.2,i- 

61.08 

46.la 

60.IO 

88.57 

88.57 

LKRLK 
34.57 

58-10 

,i.(12 

2.01 

20,100.0 

1,491.1 

l20.0 

IU.7 
-----1----1----1---- 

,1..56 27,201 125.0 

» 

5.20 6,325.5 U-7.1 

5.20 6,525.5 U-7.1 

2.35 

2.50 

,1.,850.5 

8,585.1 

107.8 

103.5 ------ , RI II III IœIIIIIIRII I ---,----- 
2.45 15,255.6 10,i..2 

----1---1---1----1----1----1----1---1---- 
5.:H 

o.aa 
6.06 

IUS 

5.41 

o.« 

80 

os 
U•R1L 

281 

165 

75.55 

80.55 

78.55 

77.-il 

IO.Où 

85.5.J 

(1.38 

s.oo 

i. ï?j 

0.0,1- 

(,1.6;; 

164 

l 

» 

10 

2.1- 

--10 

81.00 

43.75 

ïG.HI 

82.ïO 

80.00 

o.oo 6ï.8ti 

5.97 

5.20 

� œL :ü 

.J.79 

16,,1,6ï .6 

i 7,010.5 

i6,.U7 LR1 

136.i 

139.4 

157.1 

49,925.3 15ï .5 

s.so 
916.9 

27,368.0 

91.7 

H5.5 

5.28 ':18,285.8 140.7 

2.10 J ,882. i 117.6 

» 

1;.00 

-1-.90 

2,862.7 

5,010.0 
IIIIII 1 œIIIIIIIRIIIIII 

b 

" 

» 

» 

1l 

B 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

D 

» 

136.5 

1,H.8 
----,--- 

12 

15 

� 

� --1 1-- 
7 

9 

16 

25 

27 

54 

86 
------1--1------1------1------1------1-- -,--:----- 

-----,----1---- 1----1---- 
48 

1 1----1----1----1--1---1---1----1---- 
a 

----1--1---1--1----1----1---1---1 

--- ----,------- 1-------1-------1 --- ----1---~--11-----1-----1----- 

1----1----1----1----1----1----1--1--1---- 

S.52 6,775.3 13B.5 1 œ » 1 5 

-::;- 150, ffl6.3 13O. l -:-- -:--1 26;-_ 

7:i 



[ N° 128.] 

8 -è LLR LLR 
! " ! . e 

8 œœ è " 1 3 
è .! 9 œœœœ Cl 

RESSORTS â. 3 'l; 3 s h 8. - ,. s LR LRL 8 11 •• -" i PROVINCES. E u LR f œœ G œLLL Ë " - ::1 0 9 œœ 

9 g »3 z ., 
D'INSPECTION l'llINCIPALE, ô 9 

nB IRTR u œLœ ,. .c, .c, i s 1 OOOTTT œœ è ~1 ! : 
è nB De 

1 2 u 4 5 

Récapi 

Annrs. L L L L L L · 3 Annrs. 
Malines. 

· Bruulles 
Bnbant. • • · • · · · · l Louvain. 

1 Bruges . 
Flandre occidentale· • • · • l Courtrai 

totaux et moyennes. 

Tota111 et moyennes. 

Totaux et moyennes 

ï 
Alost. 

Flandre orientale • . • . . 
Gaud. 

Totaux et moyennes. • 

3 Charleroy . Hainaut. • . • . • • • • Mons • . 

Tournai, 

· [ KÜ L 
Liêge , · • • · · · · · l Liége 

Limbourg • • . . • • • . 1 Hasselt . 

i Arlon . 
Luxembollt'& • · • • • · · : Marche . 

Totaux el moyennes. 

Totaux el moyennes. 

Totaux el moyennes 

{ 
Dinant . 

Namur , • • • • . • • . 
Namur. 

Totaux et moyennes. 

Le royaume. - Totaux généraux el moyennes. 

P 3, 1!6.1$ ïDé 
s :S52 26 

1 
H 3,678.~ us 

i:I 2,861 2U 
) 680.5 31 

è 3,~t.{S è 

t i03 1 

6 847 :St 

7 D:SO 1$2 II 
7 8:S0 ,:s 
6 i,119 81 

13 1,969 126 

26 2,787 US2 

20 2,540 156 

21 2,:S8Ll'> 163 
·---- 

67 7,908.:S 471 

9 794 56 

25 3,451.:S è 

ua -1,'WS.ti ~61 

u 580 20 -- 
P 405 30 

l 500 31 

i6 905 61 

u 305 23 

t:S 1,600 92 

18 1,00ti ms -- 
192 2i$,483 t,499 



U s) u • [ N° 1!8.] 

è s · I S3LR fêl g~i è-§!s-!: œœ 
d e ° mù f . f J É y É < f J g"' i ::, 

8DI8D IG ORœI · I»OO ·::--c> o.S .§ RS i 8D f 
R»OOBDIUOS888D ronselgoés no .': ~-i s~;~ -a~:o;ro . è TT dans los colonnes prlleédontes a ~ ~o..cD e> LSEèLSDOè» !!, •. ~ Ci 9 

-5?~~~6 S3 nB bien qu'ayanl obl.eou un cerlilleat 
~ 'C C> LL ·5 " è 8 - 9 8 ;,;''': E.!:~.~g_~ 8 S3 do cal'aciU, - I .,,-o;- 8ô è s · é dans un eoneours ~ntérieur LR LR I LL nO LL œ ·- ·- ~s::~·§ =:c-:=2w~ 88 i ~ ~ d'êc<>los primaires. ?. s S» è s è o"'"'"~ LR è ~;:.-~g:a œœ ; § .g ~ ·= " ~ &A TOè h èI•nLh 8D f I 8DLR è8 9 œ ;,--r;...c,aO • 

C h è G : · LRT ïO èOT è è ci.~~c=g~ ~?-::·~:ëô è 0 LT LT è - LÉR è s::~"::,ë~ LG LLR 
~~Ë 0 LL LœL ,:: EL h -o.sig s~~-~~ ~ s:.;~-~~ 1 fi TT -5!~ -! è .s 0 f s ~ § I ~-:,;~~J~ f ;a: ·;; ô 88 1! " LLR J.c::1iC"::r-o LL œœ é L;:9i Lœ 9 I 88 "".., () VI OOO1LI 3O0 e §--;;g~i~ A TT» 8 0 p.. 0 ~ f 8D · SO3 E e = ·x 7 êifgË·s~ 3DL - 8 ô e ":' "0 o or= C 1:1 &.."'O IO e,-,:_ 0 9 TT nB :l. z :i. :i. z nB -;,i 

( l ) P 19 ]3 12 13 14 

tulation. 

3.90 63 51.64 2.02 U.,!2!.3 1t6.6 , œ »S 

4.7i KL 53.85 2,54 3,t85 m.o œ . i 
---- ---- ---- IIII· ---- ---- 

4.02 l l 52.05 2.09 17,407.3 HO.O 5 œ i3 - 
7.48 125 58 . .ii 4.37 26,706.!) 124.8 . • 53 

4.M 17 54-.8.(. 2.48 3,681.7 HS.8 8 œ u 
---- ------ ---- 

6.92 142 57.96 4.01 50,588.6 12-1.4 . œ 56 -- 
0.97 » " » 91.9 01.9 œ » • 
6.02 41 80.59 4.8-i 7,218.6 141.5 , 11 u 
---- ----- 

5.47 41 78.85 4.32 7,310.5 U0.6 , œ u II L 
5.29 20 44.44 2.55 4,850.5 107.8 œ œ 7 

7.24 28 54,57 2.50 8,583.1 103.5. œ œ P -----·- ----- ------ -·----- ---- ---- 
6.40 48 38.10 2.4;; 13,233.6 i05.0 œ œ 16 ---- -- -- 
5.45 112 75.68 4.02 20,505.5 13-i.2 " œ 31 

6.14 117 75.00 4.61 21,415.5 137 .2 œ LL uaR 

6.51 108 (16.26 4.18 20,785.5 127.5 RL œ 43 
---- ----- ----- ---- 

5.96 557 71.55 4.26 62,592.5 132.9 œ . 108 --- -- 
,Ui6 16 .f..i,44 2.02 4,228.3 117.5 8 i a 

6,52 187 83.11 !5.42 51,825.1 Ut.4 œ , 57 
---- ---- ----- ---- 

6.15 205 7ï.78 4.78 56,051.4 158.1 . 1 61 --- -- LL 

5.79 11 55.00 2.80 2,441.8 122.1 8 J � -- 
7.41 28 95.53 6.91 4,210.4 140.6 œ L s 

6.20 22 70.96 ,L..f..l, 4,144.7 135.7 8 è 5 
------ ---- ---- ---- ---- 

6.7-i !'10 8t.97 5.52 8,364.1 157.1 li œ � ---- -- II 
7.54 18 76.96 5.90 5,fü0.5 137 .4 œ œ œ 
5.75 75 81,52 4,69 12,704.6 158.1 8 œ 15 

------ ---- 
6.04 93 80.87 4.88 J::i,863.9 :157.0 8 L 11$ -- II 
5.88 1,002 66.8,i 5.95 103,655.7 129.2 œ 1 282 



( 284) 

I LL RRR LLR è ..._, ,,; 
è " f ~ 

RL ::, 
.2 ~ g 

ci ~ 0 - " 
RESSORTS 

RL :i œ " g TT 
1 0 g. ~ ► e I s Q., g ~ .a 8 PROVINCES. è LL I i œœ 0 LLLLLL ;... 
z 8D - ::::: )'or. •• •• LR h è LL 

ô LR 
D'INSPEC'l'ION PRINCIPALE, 8 è h I ;, 

nB 9 
LLR 

9 :; LR ,::: LR LL 
o A 9 8 ô ~ 

LR ..._, 9 RIL 8 ..._, 
~ ,0 LLR 
88 

1 :? u a è 

UéeapUulaUoa 

Communes de 
· Anvers • 

Anvers , · · · · · · · ! Malines . 

Braban t. . . . . . . . . ~ Bruxelles 
i Louvatn 

: Bruges • 
Flandre occidentale· · · · · l Courtrai 

Flandre orientale . . . . . 1 

Hainaut. . . . . . . . . 

Î [ KÜL 
Liége • · · · · · · · · 1 Liège 

Limbourg . • • · · · · · 

Luxembourg . . . . . - . 

Alost. 

Gand. 

( Charleroy . 

ï 
Mons 

Tournai. 

Basselt . 

Arlon .. 

Marche . 

Totaux et moyennes. 

Totaux el moyennes. 

Tot.lux el moyennes. 

Totaux et moyennes. 

Totaux el moyennes. 

Totaux cl moyennes. 

Totaux et moyennes. 

{ 
Dinant 

Namur ..•...... 
Namur 

Totaux el moyennes. 

Le· Royaume. - Totaux généraux et moyennes. 

(l) Toutes les écoles confondues, 

04 6,960.5 su 
107 8,830 .{88 

171 15,706.5 802 

1.09 11,084 484 

235 18,261.5 i,HO 
----- --- ---- 

3-14 20,5-fü.5 1,504 --- 
132 0,651 423 

105 0,700 416 
----- ---- ---- 

257 19,-!41 859 
--- 

1151 15,,U2 531 

04 0,607 -HIS 
---- 

2,'5 25,0-!9 0-16 

HU 7,740 596 

155 H,025 673 

120 9,-10:S.5 509 
----- 

406 28, 7ï0.5 i ,868 

167 12,268 520 

132 7,040.5 -liO 
---- ----- 

299 20,208.5 009 

196 10,6:H 591) 

86 3,029 245 

89 3,283 195 ---- --- m1 7,212 -HO --- 
IH 4,528 284 

175 11,2U 637 
--·-- --- 

28.f. fü,U2 021 II 
1,357 172,2:?8 0,008 



[N° 128.] 

]3 s P 

( 28~ ) 

Cil 

8 8 LT s .g LR 
::, !!! LLR 

S» LL ::: 
C !!! 8ô 
l 8 I", 

s 8D Cl è LL 8D 8 C) 8D 8 6 8 è C 

8 C) 

3 8D 
>-, 

nB è 
9 - ,,-; LL LL RLRL 

8 f I", 
9 z 
lO JI 

I NOMORE DES f y È <f J 
ren$oignès 

?é! G 3êG 773b! ! è G prècédentes 
bien qu'ayan] obtenu un cortlûcat 

?b capacité 
dans un concours antèrieur 

d'ècolos primalres. 

12 13 

générale (') 
moins rlc ?S,000 habitants. 

4.ol iU 56.31 1.6,i 55,828.7 1.07. 7 20 10 » 

5.53 185 57.110 2.0ï 51,064.4 104.0 22 0 » ··----- ---- ---- ---- --- 
5.08 20ï 37.05 1.25 84,89lU 101:U) 42 19 » - -- 
,U,7 208 -42.08 t.88 52,84;5.2 100. 2 6!) 12 " 
6.08 � s) 47.57 2.34 128,825, 1 110.1 107 12 � ---- ---- ---- ---- ---- 
4.0ï 750 46.17 GLGÉ 181,670.5 114.0 20G 24 5 --- --- -- 
4.58 ·120 20.70 1.51 42,806.1 101.2 20 10 » 

aIL1� 184 .U.25 1.88 .+6.481.:3 U1.7 (3 7 œ ---- ----- ----- ·---- ---- ----· 
4.52 51.0 56.05 1.50 80,287.4 106.4 !!O 17 » -- -- 
5,44 177 :33.55 1.15 55,406.5 100.7 10 ( » 

.t.52 108 20.02 1.12 59,285.0 04.7 20 s » 
----- ---- ----- ---- 

3.78 28;, 30.15 1.14 02, 740.1 08.0 50 u » -- 
7.08 421 70.04 5.45 70,512.5 128.4 rno )) ( 

5.70 .J32 64.10 5.72 86,024.0 127 .8 122 8 7 

G.37 301 50.2:5 3.20 60,614.7 HO.!! 110 5 0 
--- ---- ----- ---- 

G.50 1, i54 61.78 4.01 252,151.0 124.2 597 11 22 

œ a Q" 530 62.58 2.tl9 BiS,415.7 123.7 72 11 4 ,:?,) 

5.02 520 70.00 4.U 62,015.1 131.0 73 R» 9 
----- ----- ---- 

4.0.J 650 615.0ï 5.26 127,428.8 :127.0 U5 15 13 --- -- -- 
5.62 260 45.41 2.44 64,050.4 108.4 2(l 51 1 --- --- 
6,.f.2 176 71.84 4.48 52,006.8 :150.6 2.J 2 2 

5.04 :IU 58.46 5.47 2.t-,435.7 125.5 0 s 5 ---- ---- ---- ---- ---- 
6.10 200 65,!Ji L02 56,445.o 128.5 55 .f. 5 -- -- -- ---- 
6.27 211 74.50 4.66 57,0Sl.6 155.7 20 8 J 

ti.68 .J05 63.t,8 5.61 80,726.4 126. 7 72 H 10 
---- ---- ----- ----- ---- 

5.So 01(; 66.88 5.sa Htl,708.0 128.0 92 fO É! 

RL hI 4,607 51.U 2.67 1,048,253.5 HG.4 l,O::i7 1� a 54 iJ,_,:, 

72 



[ Î\• 12s. l ( 286) 

8D L LR .., 
88 88 é LT " f . LR 8 " o.,; 9 · I RL 0 e -;; LLR RL 
-; è ::: 9 

RESSORTS LL 8 LLR 8 g: i ~ 9 LL 8 LL LR 
8D h 8D ; PROVINCES. 1: f ., e 8 LSO LLLL :>-, 
è 8D g {g 

9 •• 0 0 z 8D D'INSPECTION l'RINClPALE. ô LR 
8 

De 8 •.. ;,- 
nB 9 œœ è 
8D RL è LLL LLR 
9 RL - è LR De ~ 8 •. LR 

~ -e Q 88 

1 s u a � 

Communes de 

{ Anvers . 
Anvers. - • · · · · · · · · · ~ Halines • 

Brabant . _ . _ • . • . . . . : Bruxelles. 
l Louvain. 

Flandre oecidentale . • . . . . 
{ Bruges •. 

§ Alost 
Flandre orientale · · · • · · · l Gand 

Hainaut •• 

Courtrai. 

S 888DD8D L 
Liége LL » 
Limbourg - . 

Luxembourg . . 

d é& KÉ œœœLœL 

Mons .. 

Tournai. 

Huy. · 

Liége · 

Hasselt 

A'rlon. 

Marche 

Dinant 

Namur. 

Totaux el moyennes. 

Totaux el moyennes. 

Totaux et moyennes. 

Totaux et moyennes. 

Totaux et moyennes. 

Totaux el moyennes 

Totaux et moyennes. 

Totaux el moyennes. 

Le Royaume. - Totaux généraux et moyennes. 

44 16,745.5 745 

52 6,699 277 
------ ----- ----- 

76 25,4-U.5 1,022 --- --- 
74 25,737 1,566 

16 4-,8i0 545 ---- 
90 28,B-47 1,709 -- 
28 5,047.5 181 

57 6,675 283 
II · ----- 

65 H,720.5 464 II II 
55 9,060 515 

50 11,438 570 
----- ----- 

103 20,498 88:S -- -- 
84 15,171 840 

43 8,9HS 468 

20 4,617 246 
------ ·IIII 

1116 28,705 t,~M -- -- 
18 4,759 247 

IS2 t5,i60.5 757 
---- ----- 

70 17,899.f> 984 -- -- 
10 1,64!S.ts 81 -- 
1 IS46 i!S 

» » » --- 
1 � aI( 115 -- -- 
3 450 51 

14 i,693 80 --- · IIII 
17 2,UIS 120 -- 

!S88 t5!S,140 6,834 



( 287) [ N• 128.] 
- 

h ; .ê ~ D� i~ èèh ~l:~i ~ . 8° d e ° mù f . f J É y Ê <è g a 8: 8§ S]OO ë f,;-s-= :ëC::! ss .s -~ ~ renseigoll• 
l;> o ,.. -.: o " " ar,: 0:5-0 hLè L I8 T è dans los coJoonN prllc6danta» 
E = g : 8 = 8-f •• 8 LS go; • •. -S O 1! ~ .i; • • bien qu"ayant ob~nu un certillcat '" .!? ,....,.. ., LS" IOOObb " I88IT" b !! .::: ,. !! ?ê c11paci~ 
f .; "-S ': f ) , 88ITO l.! :LO g_lt i i 8. f "§ dans S]33 conco'!rs ,nlérieur 
è »OO r è :s:: è" ;?-,a â e"ê ~~ h I f : :, - d ôcolos pruuauos. " O Il :,.. o Cl 'O c: " œI O "ICJ o ~ to • .., -C Q • 1 ~ "' OS g.~ ~;;,>H ~g=;:"-8 ~ ~ g s ~ · œL I s LLR RL œœ LLT œ OS LRLLr9 L nBLS,I o_. _ g ,:a !: ,; . ; 
""â. a ~- ::,,:: c.t .•• " OIOOO 8D, LII" uu !l ., •• :. ,. .!! •• •• ~ 
â i h ..,1 Eh hèèLSOEè èLO»Së IïI" DL8D s " è ""°.Ê " è :-;g ~ -i: 'f.,.o oo,.g, i::O"",.•;r ::."'---8.S 2- OO»S 8 ô:, Ôr::.6:'S! c. EL I nB ,l; 3O DEnB o -;.=l,o lô~~â o ,,:, :0 ~ ~ E ~ .g ~ ; 
2 0 : 1: " M O g.:g J!j O to 8 >,l O a r::. - li •• :, ô 
3SL 8D 8D Ë D8 98D t"' " ..•• o."'•" - ~ ) D8 è 

6 ; 3» 9 10 Il 12 13 14 

5,000 habitants et plus . 

.«-.MS 4i6 63.89 2.8' 9-l,0t'!.2 1!!6.2 103 17 1j 
-US U3 5f.62 2. f3 3!,709.3 114.4 18 7 1 ---- ___ , __ ---- ---- ---- 4.36 619 60.57 2.6-i 126,721.5 124.0 1~1 è· 13 -- -- -- 5.75 883 tu.64 3.7! 17.i,291.7 127.6 338 » 53 
7.{3 i66 48.-40 3.43 40,'i~.1 HB.7 59 0 , ------ --- --- ---- ---- --- ---- :S.99 1,0-l9 (H.38 3.67 215,017.8 1!3.8 307 9 53 -- -- 3.59 83 45.86 t.64 20,668.3 H4.2 5 HS œ 
♦.U :178 62.90 2.67 35,458.6 125.3 1 P 3 ----- --- ---- ---- 3.96 261 56. 25 2.23 56,12~.9 121.2 6 24 3 

3.48 107 33.97 us 33,263.7 105.6 u .i l 
.&,.98 287 50.35 2.51 65,!Si .7 tU.5 85 j 9 ·I I ---- ---- -1.31 394 4,US2 1.92 98,551 ·"' Ht.4 88 11 f6 -- -- 5.60 577 68.60 3.80 108,722 1!9.4 185 G s� 
5.25 361 7'1.U -i.O;S 65,-647 .2 '138.8 85 œ 27 
5.35 1ts6 63.41 3.38 31,492.4 128.0 i8 œ 34 - ---- ---- ---- LLLL 
1S.41 1,094 70.40 3,81 205,661.6 t32.3 286 5 86 II 
5.211 137 lS:S.47 2,89 28,!199.6 117 .o 19 œ œ 
lS.60 603 81.82 4.58 101,550.7 137.8 30 1 '48 ---- ---- 5.50 74ù 75.20 4.t-i 130,450.3 132.6 58 1 48 -- -- -- - 4.92 .J2 51.85 2.55 9,675.7 H9.5 8 " " II 
2.75 6 -i0.00 i.10 1,679.1 1H.9 œ » œ 

œ œ œ œ œ B œ œ œ ---- ---- ---- 
2.75 6 40.00 r.ro :1,679.t :IH.9 œ œ œ -- -- - 
6.89 su 7".i9 5.11 4,140.3 133.6 t œ ( 
5.25 72 80.00 .&,.2lS 12,322 138.4 12 œ � ----- ---- ---- - lS,59 96 79,t; ,U3 16,462.3 137.1 13 œ H -- II -- s.ee 4,500 62.0-2 a.is 860,346,6 125.9 977 78 234 



5 d ° : s) L ; ( 288 ) 

I - I - -- - -·~ I - è . . L LL èè 
-- ~ := 

~ ~f½· ~ ~ -3-;.~ g 
g ~ ~ - " ••. "": - 0 

RESSORTS e : q è LÉ è è 
~â -ô; ~~ PROVINCES. ~ ~ .:: ~ ,: ~ 3LD 

Lœ Iâ ~g,a ; 
D11NSPECTION l'lllNCll'Al.K. _g ., i :; ~ 

••. = 1e ~ --0 

~ ~ ~ i : è è h I7 
TTT 

l 2 :1 4 a 

Réwpi 

Anvers .••.. L LLLLL : Anvers. 

Malines 

>bïéKY et & bÜê! ! êGL 

{ 
Bruxelles. • 

Brabant .........•. 
œ ybK$é»! L 

Totaux et moyennes. 

Plandre oecidentale . 
) Bruges • 

~ Courtrai. 

! M3bGï 
Flandre orientale , · · · • • · t Gand 

11,; ••••••.•.•.•.• -1 

>bïéKY et & bÜê! ! êGL 

>b1T111Y 3D] moyennes. 

üharleroy • 

Mons .•• 

Tournai . 

! [ KÜL R 
y»é h7 œ œ œ œ œ œ · œ œ œ œ œ f Liége • 

Limbourg • • • • . • . . • • 1 Hasselt 

f Arlon . 
Luxembourg • • · • · • • · · l Marche 

>bïéKY el moyennes. 

>bïéKY et moyennes. 

. L . . . . œL LL . L . L 

: 
Dinant. L L . . L Namur. • • • • • · Namur. • 

>b3éKY cl moyennes .• 

>b1é11Y et & bÜê! ! êGL 

Le Royaum~. - >bïéKY Généraux et moyennes, 

t08 23,712 ¼,050 

i;>!) fü,529 i65 
----- ---- 

:Hi 30,21-1 i,82-1,. --- 
183 3-i,821 ï .sso 
s � 1 13,0ïl.5 l ,.f.53 

----- ----- ----- 
.,;:; D 5i,8!>:Ui s.sos --- -- 
!BO 14,008.ti oo., 
Wl 16,463 600 

----- ----- ----- 
302 31,161.5 t ,303 

201 :U,502 [ I1( 

Hi 21,0,i(i 085 
II · I I -- 

:5-18 L:LO·RS[ » 1,831 

208 22,0~ i, -i-36 

tOll 20,(>.l(l 1,1-il 

ms U,022.5 815 
·IIII 

562 5i,'82.5 3,,'22 

185 ii,007 7i6 

HU 21,101 i,20ï 

:i60 SS,108 t,983 -- -- 
206 12,200.5 080 

8ï .i,.rn) 260 

80 3,28S 195 
----- 

1i6 7,758 I1I � � - 
114 4,0ï8 31;; 

18ï 12,000 726 
· II ---- 

301 ii,88i t,0-if -- -- 
2,0,fü 30i ,377 15,842 



U s) P • 5 d ° : s) L ; 

( G P Jt) ]3 

NOMBRE DES i-:1,l~VE.-S 
rensoiguôs 

dans los colonnes prècé<lonlos 
hioe qu'ajant oblonu un cortillc3l 

de i,a1>acilil 
tians un concours antèrieur 

d'écoles pr1111airc~. 

13 

tulation, 

4.47 590 55.71 2.4-9 127,840.0 120,7 '123 27 1'! 

4.03 3:W -i2.61 2.iO 85,773.7 109.5 40 1( 1 ---- ---- ---- ----- ---- ---- ,J.65 016 ;j0.22 C} -- 211,GH.6 116.0 :ïu� 4:5 13 _,.:,;> --- --- --- --- -- 
5.51 l,O!)J 58.07 5.15 227,136.9 122.8 407 1s 53 

6.50 694 47.76 5.0t tt39 ,51>1.2 110. 7 256 21 � ----- ---- II ·II ---- 
5.71 1,785 5{.04 5.08 596,088.1 -120.J 063 35 56 --- ---- -- -- 
4.\l 209 52.0;i 1.4~ 65,474.4 105.1 2;,i 25 œ 
4 G)" 502 51.ï!> ~l.20 81,939.0 117 .3 7 16 � ,_i) 

---- ---- ------ ---- ---- ---- 
4.18 571 45.82 1.85 145,414.3 111 .6 52 41 5 -- -- -- - --- -- 
5.45 284 55.57 1. : G 86,720.2 102.5 15 10 Î 

4.08 5\i:i 40.10 1.88 104,571.5 106.2 105 15 9 ------ ---- ----- ---- ---- 
4.02 670 57.08 1.(i0 i!Jl ,291 .5 104.5 118 25 16 --- - -- -- -- 
6.27 998 00.50 4.55 185,234.5 120.0 544 5 51 
5.56 703 09.50 5.82 151,472.1 152.8 205 ) 54 
G.03 457 tH.08 5.26 101,107.1 11!). 7 {;;4 � -i5 ---- ---- ----- ---- ----- 
5.!)5 2,248 05.69 5.0t 457,815.fi 12ï.9 085 16 108 -- -- 
4,56 Ml7 60.18 2.75 94,515.5 121.5 91 H .f 
5.72 952 77.22 4.42 163,565.8 135.5 112 � 5ï ---- ---- ---- ---- ---- 
5.20 1,5!)0 70.55 5.67 2i>7,879.1 150.0 203 16 tU -- -- II 
5.53 502 44.41 2.46 74,606.1 109. 7 34 55 a --- -- II -- 
5.81 182 70.00 4.07 35,085.0 129.G 2-i s s 
5.!)4 t14 58.46 5.47 24,456.7 12l'S.3 9 2 u ----- ---- ----- IIII ---- ---- 1L86 296 65.01> 3.82 58,122.6 127.7 53 a � II 
6.53 254 7-4.2!) 4.70 42,121.0 153. ï 21 8 6 
5.62 477 65.70 uRl 9 03,048.4 128.2 ) a H 15 ------ ----- ----- ---- LL ---- --- 5.82 711 68.50 5.07 131.1,170.5 l2!).8 :9� 19 21 -- - -- -- 5.H, 8,907 

1 
56,16 2.90 1,908,600.1 120.5 2,034 252 288 

75 



( N° 128.] ( 290 ) 

Il. - HRANCHES FACULTATIVES. 

--·--- -- -- I I I IIè" I I -- -- . JE! - -. LL - -- · I II I I · · r r r � r r r è T = EéRL Œ. 

1 
NOMBRE OES ÉLÊVES 

\ .If. concouru en : 
RESSORTS ayant: 1 B. obtenu au moins 10 points en (a) ; 

PROVINCES. l>'1NSl'ECT10N uotioos d'agricoltuo. liaru, acuauire. nieacts ulurelles. fermes géo111élriqa11. Observati011s. 

è 

principale. 
A. B. 

è 
B. A. 

1 s u a 1 ) 9 3» ( 

i:cole# commuoaleH. 

Communes de moins de !i,000 habitants. 

Alll"ers .... • 
) An,·ers. 

~ Malines 

Totaux. 

\ Bruxelles. 
Brabant · · • · · i Louvain • 

Totaux, 

Flandre occidentale 
{ Bruges . 

Courtrai 

Totaux. 

{ 
Alost 

Flandre orientale . 
2 é! ? 

Totaux. 

Hainaut ..... 
\ Cha,Je,oy 

Mons . 

Tournai 

Totaux. 

~ Huy. 
Liégt> • · · ! Liége 

Totaux. 

Limbourg · · · · 1 Hasselt 

{ Arlon • 
Luxembourg • · · Marche. • 

Tolaux. 

{ Dinant. 
Namur. • · · · · Namur, 

Totaux. 

Le Royaume. - Totaux c-énéraux 

4i 26 55 19 ( 2 56 8 
72 23 30 ?:i � 1 65 16 -- -- II -- -- -- --- -- H3, 40 85 sa H u 119 24 1 -- - - - - -- - 

207 25 108 47 52 6 37 � m 
519 109 57 12 2:fü 101 578 s� s -- -- -----~· -- -- -- --- -- 726 1� Is 105 50 277 fOi 6HS 287 -- - - -- - - - 
56 4 112 24 � s 7 8~ 15 
49 l 70 37 45 15 50 � -- - œLLLLœ r II -- -- -- -- -- 19� 5 182 6\ 77 12 152 11• -- - - - - - - 62 4 44 1( 8 2 43 1-i 
55 5 40 26 7 : 20 5 -- --- --- II -- -- II -- 11m 9 84 4-2 15 5 65 19 - - - - - - - - 177 75 œ œ 1� l !:i2 237 88 

301 75 � u :250 55 552 170 
1( 1 5 RR œ 112 s1 272 72 -- -- --- -- -- -- II -- 630 H,3 � 3 528 !06 ) ( 1 328 - - - - - - - - 194 151 1( s 163 78 207 55 
149 45 10 7 l.17 28 214 159 -- -- II -- -- -- II - 345 94 s( S• 280 108 as1 02 - - - - - - - - 53 52 56 21 '24 15 45 15 - - - - - - - - 85 -19 H 8 68 22 111 10 
68 1R:L » L 67 t2 89 19 -- II -- - -- II -- -- 1:Sf 55 H ) 15:S 54 200 58 - - - - - - - - 52 [ • » . 42 29 � 9 ï1 

103 29 7 2 78 45 Hs 65 -- -- --- II II - II II HS5 ] 48 7 s 120 74 168 74 :.;-1-:;- - - - - - - 619 220 1,467 458 2,622 885 

(a) Un maximum do 20 points est ollribu~ li chacune des branche, fuculta1ii,es. 



( 291 ) [ N° 128. 1 

PROVlftCES. D'INSPJ::CTIO?f 

de •:mùf l)ES ÉLÈ\'ES 
§ A. concouru en : 
) D. obtenu au moins IO points en (<t) : 

!ugu acmsoire. nimn eatmllts. :bÉ19K iiométriques. 

è œLLœL IL8I · œ" 

II · · L II œIIDIII I1· · I I· ITIIIIII1" " "O" "" " § 
Observations. 

princlpalt. 1 1 1 » 
.rl. o. .,.J. 1 li. 1 d. 1 P . 1 /l. 1 .B. 

1 1 s 1 u 1 è ' � 1 f, 1 7 1 M 1 P 1 10 1 ]3 

Communes de !S,000 habitants et plus. 

· Am·ers. 
Anvers. • · • · · ) illalioes 

Totaux. 

mÉé{ é! ï œ . . I ­ 

àïé! ?Éê occidentale 

Bruxelles. 

Louvaln . 

>bïéKYL 

Courtrai. 

>bïéKYL 

3 Alost. Flandre oriental« • 
2 éb? 

Hainaut ..•.. 

i IJuy - 
Liégé • · · · • · l Liége 

Totaux. 

Limbourg ...• 

Luxembourg . . . 
) Arlon . 

l Marche 

Namur. 

S
L Charleroy 

° b! G L 

Tournai 

LLL L L : 

Totaux. 

Totaux. 

Hasselt. 

Totaux. 

Dinant. 

dé&KÉL 

Totaux. 

Le royaume. - Totaux généraux. 

44 P 551S 202 5.ii 255 352 100 

u œ 52 ï1 65 30 7-4 8 
--- --- --- --- -·-~--~ -- -- -- 

58 P 407 ~13 a19 283 426 108 - - - - - - - - 
240 � 708 507 8ï0 -i55 515 292 

i03 1� 135 79 159 65 216 70 
--- --- -- --- -- --- --- --- 

� Iï� 20 8-i5 -i70 l ,000 500 520 571 - - - - - - - - 
( s è 0 so 19 52 -i 

� œ 52 è � § 27 8 --- -- --- -- --- --- --- --- 
11 s i05 ,U ,U- 10 l 9 12 - - - - - - - - 
i5 s 1( 11 a s 14 � 

5S 9 310 251 21S6 120 160 44 --- --- --- -- -- --- --- --- êG s 555 262 2(;0 1ss 1l a 40 - - - - - - - - 
16ï 5-i » 3» 271 117 37!> 15S 

uo 28 1 œ s9l 57 250 19[ 

tS s J » � 9 ) 56 25 
--- --- --- -- --- --- --- --- 

325 8-i ï » 508 162 661 282 - - - - - - - - 
53 1 œ œ 12:l T»3 1� l L 16 

71 œ 7 1 s,u. 156 � a9 61) --- --- --- --- --- --- -- --- 
t04 •• l 1 40(! 207 47ï 85 - - - - - - - - 

) s s� 6 12 2 i6 » - - - - - - - - œ » H � 4 •• P " , œ œ œ œ œ » » --- --- --- --- --- --- - --- 
J » :11 5 4 § 1) l> - - - - - - - - 2 ï œ è s 2 1 œ 
� s B œ il) 12 M 28 --- --- --- - --- --- --- --- :s � œ è s1 14 35 28 - - - - - - - - 

) ss 129 1,752 1,007 2,734 1,501) 2,406 935 

(11) Un iqaximu1D de ji0 poiulS est allribué à chacune dGS branches facullalive$, 



5 d ° 1'l8. 1 ( 292) 

- . I I ~- èI · I -~-- · èI ---·- I · - ____ RLR LœLLL .,,_ -- . ----- 
d e ° mù f . f J É y Ë <f J 

~ A. concouru en : 
ù f J J e ù >J ayant: 

JJ. obtenu au moins tO points »O! Ué• O 

PROVINCES, D'll!ISPl!,:CTlOl'I utim fairicaltm lugee ,1ussoirt. seimes 11Jl1rellt1. ftrau iEoallriqqts. Obseroattons. 

principale. 
A. D. A. /J. .d. o . Â. D. 

l s u a SR E l 8D P 10 ]3 

Récapitulation. 

{ Anvers. • 
Anvers. • • 

Malines • 

Tolaux. 

Bruxelles. 

Brabant • • • · · \ Louvain - 

>bïéKY œ 

{ Bruges. · 
Fland rc occidentale Courtrai • 

Totaux. 

{ Alost. • 
Flandre orientale • Gand. • 

Totaux. 

Hainaut •.... 

\ Charleroy 

l 

Liége ..•... ï 

Limbourg •••. 

Luxembourg . . . 

Moni; .•. 

Tournai . 

Totaux. 

Totaux 

Hasselt. 

Arlon. 

Marche 

Totaux. 

: Dinant. · 
d é& KÉL · œ ï d é& KÉL œ 

Totaux, 

Le Roya11me. - Totault générau 

85 3lî 41)8 è& 353 ~5 .ws 108 

86 è 82 16 68 31 13ï 24 
II II II --- -- -- II -- 

»»3 58 ,i90 ~ï as1 266 1►i5 132 - - - - - - - - 
.Ui 28 816 .u.t- 022 .ut 350 527 

6~2 3èDc i02 P1 304 :IOG î S[ 331 -- -- -- -- --- -- -- --- 
t ,060 152 t,008 535 t.:!8G OOï t,U.i 658 - - - - - - - - 

6! 9 IS9� :55 71 26 t34 9 

5,1 1 122 72 50 � ïi 13 
-- -- II ·III --- -- -- --- 

H(l. 7 ~ï -105 t2t 31 2ll 22 - - - - - - - - 
'17 ( (10 2ï 12 .{ 5- tO D 

106 u 350 Q-- 263 121 180 40 I11 -- -- -- -- --- -- -- - 
:183 17 419 301 ~ï5 125 23i 08 - - - - - - - - OTLKL Hi œ œ as) 160 Gl2 · 2~0 

-Hl 103 6 5 466 ïO 582 2713 

1l P 7 œ œ H2 20 528 9,· ., 
-- II II --- --- -- -- II 

06-l q-- ( � t ,056 268 t,522 6\0 _,>j - - - - - - - - 
227 52 t6 s ~5 129 544 40 

2M ,l:) fi 8 461 184 5;.H 128 -- - -- --- --- -- --- -- 
447 05 5:5 10 74G 515 808 177 - - - - - - - - 
61 54 l 9 2i 36 15 59 13 - - - - - - - 
83 19 22 15 7'1! 22 120 19 

68 u œ • 67 12 80 10 -- -- --- --- --- --- -- II 
151 55 22 1u :139 3-! 200 58 II - - è - - - 

. ï[ 20 œ œ 44 St � 1 H 

106 31 l s 07 ··- 15:2 01 8D -- -- II --- --- --- --- -- . 160 51 l :2 c ï 88 205 102 

,. -;;;-1-::- - - - - - - 2,351 1,236 4,'!01 t,767 i,,028 t,820 
1 

(a) Un maximum tle ~ points est nllribué 11 chacune des branches fücultalivcs. 



( 295) [ N 11128.] 

d e ° mù f . f J Ê yè<f J 
{ A. concouru en : 

ù f JJe ù>J ayant: 
B. obtenu au moins tO points en (a): 

- ù e <]d 6 f J L l>'JNlll'ECTION acti111 d'a;;riœllare. lngat &«eUtire. seimes eilarellu. ruaei 1EeaHri.-,. Obul"fJalio,i.a. 

prlnclpale, 
4. JJ. Â, B. A. B. .,/, B. 

1 2 u 4 � ( l ) P 10 ]3 

teole1t adoptées et •ub11ldlée•. 

Communes ,le moins de ?S,000 habitants. 
1 Anvers. • 

Anvers. • • · • · lllalines. • 

Totaux 

{ Bruxelles. 
Brabant · • • · · Louvain . 

Totaux. 

3 Bruges. • 
Flaadre occidentale Courtrai . 

Totaux. 

{ Alost 
Flandre orientale . GancJ. 

Totaux. 

~ Charleroy 

Hainaut • . . . . Mons 

( Tournai 

Totaux. 

: [ KÜ L Liégc . . . . . . 
. Liège 

Totaux. 

Limbourg .... 1 Hassel!. 

{ Arlon . 
Luxembourg . . . 

~farche. 

Totaux. 

) Dinant. 
Namur ...•.. 

Namur. 

Totaux. 

Le royaume, -Totaux généraux. 

1':l œ 4- u 1 Jt 17 œ 
40 è 22 ) œ œ s1 u --- --- --- --- --- --- --- --- 
52 � 26 11 1 Jt 38 u - - - - - - - - Pè 4 15 u s 1 ) j _, 
50 � 11 u 2-i � n 10 
--- --- --- --- --- --- --- --- 

77 9 24 0 28 ( Gb 17 - - - - - - - - 
41 S· 43 a ïï 1 D� L:L 1 

8 1 38 20 ) œ 48 4 
--- II · --- --- --- -- --- -- 

40 6 ) 1 2-l C)" 1 82 5 I• - - - - - - - - 
40 u 20 15 12 .j ï) 4 

20 10 t2 8 œ D 1 Jt 

-- --- --- II · --- --- --- --- 
69 13 è èI 12 ,1. 19 4 ILOB - - - - - - - - RR œ LL œ œ œ œ œ 
16 2 6 3 12 œ 18 ) 

1 b J œ t œ u � 
-- --- --- --- --- --- --- --- 

17 2 6 3 13 » 32 15 - - - - - - - - 
3 œ œ , b œ 2 œ 

17 u a � 4 , 17 6 
-- --- --- --- --- -- --- --- 

20 u a a 4 œ IO 6 - - - - - - - - 
72 32 55 17 51 P ï2 14 - - - - - - - - 
11 U1 s 2 2 1 0 s 

10 1 s 1 10 t 20 3 
--- --- --- --- --- --- -- --- 

21 7 a u 12 2 29 � - - - - - - - - 
0 É œ D l s 16 3 

9 1 , , »3 � 18 P 
· I I --- --- --- --- - -- --- 

18 2 , œ 18 � ;;i 12 - - - - - - - - ;::;915 iO s1) 00 U2 2ï 3ïti 70 

(a) Un maximum tic 20 points est nurlhué TD1 chacune tics branches facultatives, 

l a 



[ N° t28.j ( 294) 

NOMBltE DES ïyÈ <ù J 
{ .,/. concouru en : 

RESSORTS ayant : 
JJ. obtenu au moins 10 points en (a) : 

- ù e <]d 6 f J L D'JNSP.t:CTION oolim d'agritulturt. laa:u& ams!bire. stim,s ~hmllu. roimu géomllri1vei. Obieri:ati07ls. 

principale. 

è 

.d. B. ,1. D . 

è 1 2 è ( l ) ]3 a 9 

Comm1t11es de 1S,OOO habitants et plu«, 

Anvers. . . . . • 
I AHers. 

} Bruxelles. 
Brabant · · · · · { Louvain • 

3 Bru~es .. Flandre occidentale 
Courtrai . 

Flandre orientale . 

Hainaut .. 

{ Alost. 

L 3 
è [ KÜL 

Liége • · · · · • l Liégé 

Limbourg .... 

Luxembourg . . • 

Malines 

Totaux. 

Totaux, 

Totaux. 

Gand 

Totaux. 

Charleroy 

Mons . 

Tournai 

Totaux. 

Totaux. 

Hasselt. 

Arlon . 

° éÉ7xêL 

Totaux. 

I Dinant. 
d é& KÉL · œ · · · l d é& KÉL 

Totaux 

Le royaume. -Totaux généraux. 

( œ 52 s 2t œ � 1 4 
KL 2 .{ s 1t s LRè è è1 

·I II --- --- --- III --- - --- 
20 2 50 10 32 s 78 0 - - - - - - - - 

s » 14 ( ) 1 2 2 

4 » 1 » 6 4 � 3 --- --- --- ~--- --- --- --- --- 
0 V 15 ( 14 � 7 5 - - - - - - - - 

27 � 45 ) 2ei 2 51 L·L 

13 » 40 57 9 è 51 ,1. 
--- · I I I --- --- --- --- --- --- 

40 � Ps 45 5.i 2 02 s - - - - - - - - ,i. » 4 u œ LR ( 1 

51 8 25 12 4 • 1( œ --- --- --- --- III --- --- --- 
5:i ) 29 15 4 2':! i 8 - - - - - - - - 8 » " œ 12 • ïe � 

è L " . œ J LL 8 
œ » œ K œ . RR œ --- --- --- ---- --- --- --- --- 
) » œ •• 12 » 10 � - - - - - - - - » • œ œ L RR 8 LL 
œ L LL œ œ 0 • lJ --- --- --- --- --- --- --- --- 
" » » œ RR œ • 8 - - - - - - - - 15 7 19 .{ 14 u u ~ - - - - - - --- - œ )) » •• œ è è • 
œ •• •• LL . • œ œ --- --- --- --- --- --- - --- œ 8 œ )) œ RR LL œ - - - - - - - - 
" œ œ , " . LL • 
» œ " " œ • . œ ---- --- --- ---- --- --- - --- œ œ RR œœ œ " •• œ - - - - - - - - 124 22 191 80 110 i2 l93 25 

(a) Un maximum de 20 points est nlu-ibué à chacune des branches facultatlvcs. 



( ~9!S ) [N°t~8.j 

-· I r LRR - --- -- --- _.,....._ 
NOll18RE DES ÉLÈVES 

1 d. concouru en : 
RESSORTS éÜé! S O l Il. obtenu éK moins 19 points ê! Ué• O 

PROVINCES. D'IWSPECTION aolioa, d'agr1cullore. laa~ue atmsoirt. smom naturelles. formts glom!lriques. Observati om. 

principale. 

è E A. Il. >O 1 2 5 6 l ) 3» a 9 

Récapitulati'on. 

{ Anvers. 
Anvers •••..• 

Malines. 

Totaux. 

3 Bruxelles 
Brabant ..... 

Louvain . 

Totaux. 

{ Brui;es .• 
Flandre occidentale 

Courtrai . 

Totaux 

» Alost. 
Flandre orientale . 

Gand 

Totaux. 3 Charleroy 
Hainaut . . . . . Mons . 

Tournai 

Totaux 

{ Huy. Liégé •..••. 
Liége 

Totaux. 

Limbourg . 1 Hasselt 

{ Arlon • 
Luxembourg 

Marche. 

Totaux. 

] Dinant 
Namur. • • · · · } d é& KÉL 

>bïéKY I 

Le Royaume. - Totaux généraux 

18 è 36 11 22 " 68 " 
� a 7 26 10 11 i .{8 � 

II · II --- II II -- -- -- 
72 7 62 21 33 2 116 P - - - - - - - - 
29 " 27 9 10 2 10 9 

5i � 1SS 5 50 9 47 15 
-- -- --- II -- -- --- --- 

83 P 59 12 a9 11 01 22 - - - - - - II - 
68 10 86 12 42 3 65 � 

21 1 87 57 17 » i9 8 
-- -- -- II --- -- -- -- 

89 11 175 69 59 3 144 13 - - - - -- - - - 
5S u 30 ]33 1s 4 24 5 

51 i8 37 s9 4 » 17 8 -- -- --- -- -- --- -- -- 
104 21 67 38 16 4 4-1 TT - - - - - - - - 

) » •• » 12 » 10 5 

16 2 ( 5 12 •• Hl 8 

1 » . L 1 " 14- � 
--- II -- -- II -- -- --- èI · 2 ( 3 25 » 42 16 _., - - - - - - - - 

5 œ » " 8 » 2 

17 � 4 � .-1- " 17 ( 
--- II -- -- II -- II --- 

20 3 4 5 a » 19 ( - - - - - - - - 
87 59 � a 21 4-5 12 88 18 - - - - - - - - 
H ( s 2 s 1 9 s 

10 1 2 1 10 1 20 3 -- -- --- -- -- -- II II 
21 l 4 � 12 s 29 � - - - -- - - - - 
P 1 •• » 7 2 16 � 

9 1 •• •• 11 � 18 9 
-- -- --- -- -- -- --- -- 

18 2 •• » 18 � 34 12 - - - - - - - - 
� ï9 101 401) 1l 9 O:ü s 50 568 104- 

(a\ Un maximum de 20 points est attribué à chacune des branches Iacultatlves. 



5 d 8 128.] ( i96 ) 

d e ° 33[ f . f J É y È <1DOJ 
{ 4. concouru en : ù f J J e ù >J ayant· 

· B. obtenu au moins 10 points e11 (a): 
PROVINCES. »'JWSfllCTlON 11li,u d'"ritallut. lug,e mtueire. 1cium 01turrl11.1. :éÉÉKêG glomflriqm. Observations. - 

principale. 
A. B. A. JJ. A. JJ. A. .B. 

1 è u a � ( l ) P IO 3» 

Éeolee prll'éelf, 

Commimes de moins de o,000 habitctnts. 
j Anvers. 

Anvers. • · • • · } Malines 

Tolaux. 

llraba111 . . . . . 
{ Bruxelles. 

} Louvain . 

Totaux. 

1 
Bruges .• 

f'landre occideolale 
Courtrai . 

Totaux. 

lllandrt orientale 

RRLLLLLL I I I · 3 

Limbourg . . . . 

Alost 

Gand 

Totaux. 

Charleroy 

Mons. . 

Tournai 

Totaux. 

· Huy· 
Liér,e - • · · · · l Liégé 

>bïéKY 

llaSStlt 

1 Arlon 
Luxembourg · • · ) llfarche. 

Totaux 

· Dinant 
Namur. · · · · · l Namur. 

Totaux. 

Le royaume. - Totaux 6énl':rnux 

• 
----•----•-·----•----1----·--- •---- 

a 

-1-■-·-----•-----1-·-·- 

III IœIII I · I II IœIII I · I IIœ1IIIIRIII IRI RL 
----·---·-·----•-1...,.._,_1-----1- LL 

IIIIRIII IRIII IR IIIœIII · IIIRIIII 

œ 

» 

8 

0 

0 

» 

----•---•----·---·----,----•--- 

• œ 1 )J 

1: 1 

TT 
10 3 2 

1 
b œ 19 • 4 

œ . œ œ » . 4 -- -- -- è1r Or 1r LOr r Or 11 1 œ 1 s� 1 ) ------·-- 
) 

) 

1( 

1s 

i5 

� 

� 

RL 
8 

8 

8 1ï 

11 

22 

� 22 

29 ----·----•----·--- ·----•--- 
� 

i2 

Hl 

20· 

24 

a 

a 

» 

LR 
» 

6 

-1---•-1-·-·-·-·---- ) 

7 

IIII· IIIIœIIIIR IIIIœIIIIR III ■IIIIR IIII 
) 

~i 1 8 • " St 5 1 R[ 1 ta ------ r LRII LLL Rr ----- I · 
,,. ~ i) " . 1 " 

1 

» _ .. _ _1_._ -J- _·_ __ " ____ "_ Iè 11 

è œ œ 1) 1 3ï 

(a) Un mo1i11111m de 20 poiols est ~llril,ué i, chacune des lmrnchrs farnllallfcs. 



U èS•ï • [ N° 1:28.] 

de ° mù f . f J ÉLf;VES 
: LRTr 7b! 7bKÉK ê! O 

ù f J J e ù >J ayant: . . 
B. obtenu au & bÉ! G iO j b»! ïG en Ué• O 

PROVINCES. l>'JNliPECTIOlll uhns f1grinb1u. !Hiae acwuir,. scitt«s 11111,l!ts. :œÉœ& ~it11rtriq1,s. Obseroatton«. 

princirale. 1 

1 
A. B. A. 

1 
B. A. JJ. A. s. 

1 s D 4 G RL l fi S] 1U1 ]3 

Communes de ~,000 habitants et plus. 

Anvers .... 
Anvers. 

Malin~ 

Totaux. 

Brabant . . • . • \ Bruxelles. 
l Louvain . 

Totaux. 

P-Jandre occidentale 

Hainaut .•..• 

Limbourg .... 

Namur ••.•.. 3 

Totaux. 

3 Alost. Flandre oriental'! • 
Gand. 

Totaux 

( Charleroy. 

} Mons • 

' Tournai Totaux. 

o [ KÜ· œ 
Liéi;e • · · · · • l Liége 

Totaux. 

Hassell. 

f Arlon • 
Luxembourg • • • / Marche. 

Totaux. 

Dinant. 

Namur. 

Totaux. 

Le Royaume.-· 'fùl;111x généraux 

RL œ 

10 

10 

� 

s 

œ 
œ 
œ 
• 
œ 
œ 

" 

( 1 

10 

il 
-,---,-•-1---1-----1-1---- 

41 

a1 
--·-·-·-•--1---1-1- 

10 

tu 
IIIRIIIIœIIIIœIIIIRIII · IIIœIIIIRIIII 

s LLLLLLLLLLLLLRRr r r r r r r Rr Rr r r r r RRI RI ·I ·I ·I 

17 

s 

RL 

i6 

i6 

00 

• 

RL 

RR 
8 

10 

œ 

u 

) 

1 

26 

2ï 

œ 
;;5 

n 

06 

œ 

• 
IIIœIII IœIII RIIIœIIIœIIIœIIIIRIIII 
-----•~1-----.1-1-1~1-,---- 

s 

-,-1___,_,,-----,-·-·-·- 
s 

:t 

" 

œ 

24ï 

i 

55 

»3 

U1 

iO 

19 

I19 

88 

i6 

ï6 

( 

i5 

I1� 

s 

s 

œ 
s 

2 

� 

œ 
P 

u 

œ 

) 

œ 

) 

) 

12 

1� 

� 1 

4ï 

1(12 

) 

4 

� 

œ 
s 

s 

RL 
9 

( 

H 

2l 

4:i 

œ 

s 

II RI RI · IIIœI œèœI ·I 
œ 
œ ____ , , , , , III · , R _ 

-·----,-1-1-•-----•----1.--. 

1� 9 

10 

2i9 

15 16 

l 
IIIœIIIœ· IIIœIII IRIII IRIIIœIII IœIII I 

ïG 
------•--1-1----.r--•----=•-1---- 

1i0 -i:.iO 

� 

� 

to 

1� � 

(a) Un maximum tic 20 points est aurlbuë »3 chacune tics branches fQcultalinf, 

l é 



l d œ [ i) L ; ( 298) 

· I NOllBRE DES ÉLÈVES » .d. concouru ,:u : 
RESSORTS ayant: . 

B obtenu au moins 10 points ('O Ué• O 

PROVINCES. 'O'll'UPECTJOI\' e1t1i111 4'1griull111 laagu acuutire. wncn 1al11elln. r-es pnil~lts. Obsertïalitm6. 

principale. 
1 .d. lJ. A. .B. A. lJ. A . B. 

l s 1 è fi ]3 l 1 s 3» 10 11 

Récapitulation. 

ï Anvers. Anvers. . . . .. 
Malines 

Totaux 

3 Bru xelles. 
Brabant .••.. 

ybK$é»! L 

Tolaux 

ï Bruges. Flandre occidentale 
Courtrai . 

Totaux. 

Alost. 
Flandre orientale . { 

Gand. 

>bïéKY L 

Charleroy. 

•. , ..... - - - -1 11, •••.. 

Tournai 

Totaux. 

Huy. 
Liégé •••• · . ( 

Liège 

Totaux. 

Limbourg .... 1 Hasselt. 

Arlon 
Luxembourg . . { 

Marche. 

Totaux. 

: Dinant , 
d é& KÉR · · 1 Namur. 

Totaux. 

Le Royaume - Totaux généraux 

œ œ .u 8 23 ( -f2 a 

" . 2 1 œ œ 8 � --- --- --- --- --- --- --- --- 
œ . 46 0 23 6 � 9 P - - - - - - - - 

10 œ 61 20 55 1u 53 46 
s œ tO 1 œ , 0 " --- --- --- --- --- --- --- --- 

12 œ 71 27 55 1u 0~ � 9 - - - - - - - - œ . . » RL œ , œ 
5 • .u 53 ( s 8 2 - --- --- II --- --- --- --- 
� . 41 33 0 2 8 s - - - - - - - - RL 8 [ • 17 œ , 1 œ 
s . 6l 49 10 !! n ( --- --- --- --- --- - --- --- 2 œ 83 60 tO s i3 ( -- - - - - - - 
30 a œ . 41 � !i8 1a 

14- 2 t t 15 œ 50 25 

13 œ B B 43 0 68 HS --- --- --- --- --- --- - --- 5i 6 - 1 1 09 14 18lS 5-i - - - - D - - - - 
) u J D H 3 2~ ( 

211 . 3 s Bi œ t62 34 ~1--3- --- --- --- --- --- --- u s 98 3 1) a 40 --;-1--:- -- - - - - - 
2 i 2 œ 8 2 -- - - - - - - 

12 5 è n 1s J 20 ï 

Hî u » , t9 � M ) 
-2-7-,--8- --- --- --- --- ---- --- 

œ œ u1 5 .u 1� -- - - - - - - 16 � œ . 10 13 t6 � 

œ . L RL œ » 25 16 _rn_j_s_ --- --- --- --- --- ---- . . [ • 1u a1 21 -::-1--;- - - - - - - 
2-i7 :u9 uau 58 l591S IOO 

(1) Un maximum de 20 peints est aurihuë lt chacune des brnocltca lnculi.tlves, 



( ~~9) yd œ 128.] 

NOMBRE DES ÉLÈVES » A. concouru en : 
RESSORTS ayant: . 

ll. obtenu au moins iO points en (a) : 

PROVINCES. . 11dJ - Lf 6>§e d aolim d'agricolturt, lagon at~asoire. scieom aatnrallu. foriou gioaélriqats. Obsarvationa. 

prlnclpale. 

1 

A. s. .d. B . .4. [j, .,J. o . 
1 s u a � 2 l ) P 10 ]3 

nécapltulallon générale (i). 

Communes de moins de ïBR999 habitants. 

Anvers .... 
Anvers. 

Malines 

Totaux. 

{ 
Bruxelles. 

Brabant · · · · · Louvain • 

Totaux. 

] Bruges .. 
Flandre occidentale 

üourtral . 

Totaux. 

{ 
Alost. 

Flandre orientale . 
Gand 

Totaux. 

3 Charleroy Hainaut . . . . • Mons . 

Tournai 

Totaux 

: Huy. · · 
Lié&e • · · · · • ~ Liége • · 

Totaux. 

Limbourg . . . . 1 Hasselt. 

Luxembourg . . . 
Arlon . 

Marche. 

Totaux. 

i Dinant. 
Namur. · · · · • l Namur. 

Totaux. 

Le royaume.-Tolaux généraux. 

55 26 57 22 7 2 75 ) 

122 28 52 15 5 t ) a 19 
-- -- -- II -- -- II -- 

175 54 109 � � 12 � 15ï 27 - - - - - - - - 
254 27 121 50 !H- 7 a� 42 

5ïi tu. 68 I!$ 249 10tl 6~9 200 
II -- -- -- -- -- -- -- 

805 Ut 189 6a 505 115 Gi4 508 - - - - - - - - 
07 P [ O1� 28 49 8 116 6 

57 2 19) 57 55 � 101 9 -- -- -- -- -- -- -- -- 
11>4 H 205 85 102 13 2iï 15 - - - - - - - - 
1.11 7 70 51 20 6 Oi 18 

75 15 52 54 7 1 21 m -- -- -- II II -- -- II 
184 22 122 65 27 7 82 q- _., - - - - - - - - 
177 73 œ V Hi8 52 244 ) 1• 

527 70 1t 6 281 55 5S2 182 

162 � » . 115 21 200 78 -- II II --- -- II II -- 
666 157 11 ( 552 100 P1( 3l0 - - - - - - - - 
'.W;S 54 16 2 174 81 251 59 

t74 46 14 10 152 28 260 67 
II ~- -- -- -- -- -- -- 

579 100 50 1'2 506 100 401 106 - - - - - - - - 
12:S ( a 91 38 5!"i 22 115 27 - - - - - - - - 
199 50 13 10 82 25 140 28 

93 18 2 1 96 18 1� � 50 
-- II -- -- -- -- -- -- 

1PP 48 15 11 1l ) a1 273 SS - - - - - - - - 
6i 20 » œ 49 51 66 H 

H2 50 l 2 89 48 HU 83 
-- -- -- -- -- II -- II 

175 50 l 2 158 79 220 97 - - - - - - - - 
2,800 647 837 519 1,673 495 5,145 1 ,OIO 

(a) Un maximum de 20 points est nllribué à chacune des branches faculloUve,. 
U:§ Toutes les écoles eenfondues, 



( 300 ) 

-- ----·---- · ·I I 
NOMBR~; DES IlLÈVES 

: A, 7b! 7bKÉK ê! T 
llESSORT~ ayant: 

Il. obtenu au moins 10 polnts en (f.l) : 

PROVINCES. ! D1dJ- O77 ÉÉbY 1olioo1 d'a~riiuhur,. laaiu, accel'Oir,. 11ieatu n:lurellu. forum ~lométriq uu Obsernations, 
1 

principolc. 3 A. D. .A. B. A. B. A. B. 
1 s u " è 1 r. 7 M P 10 ]3 

LLL r I I I I I I · II · " " I 

Communes de 15,000 habitants et plus. 

\ Anvers. 
M! $êÉG œL R LLL 

Matines. 

Totaux. 

3 Bruxelles. 
Brabant ..... 

Louvain . 

Totaux. 

3 Bruges. 
Flandre occidentale 

Courtrai 

>bïéKYR 

J Alost. . 
Flandre orientale . 

Gand .. 

"I'otnnx . 3 c, ••••• .,,. 
Hainaut . . . • . Mons .. 

Tournai 

Totaux. 

[ KÜL 
J,iétre . . . • . . ~ 

Uêrre .. 

Totaux. 

Limbourg . . . . 1 Hasselt. 

Luxembourg . 
{ Arlon .. 

t-darchc. 

Totaux. 

Dinant. 
Namur . 

d é& KÉL 

Totaux. 

Le Royaume - >bïéKY génfraux. 

M S• 45{ 218 591 21i9 446 19) L 

28 2 58 u j,f. 32 108 15 -- --- --- --- --- --- --- --- 
78 11 480 232 405 201 554 1<>- _., - - - - - - - - LR LL RR 1i ï85 420 935 440 568 540 _;,_ 

107 15 146 80 U:.i (l9 221 82 --- --- --- --- --- -- -- --- 
559 20 920 509 1,0ïS 518 � ) P 422 - - - - - - - --- 
35 7 9(l 17 64 21 83 8 

25 œ J.i2 JO;j 20 2 66 1a 
--- --- --- --- --- --- --- --- 

36 l 238 i'>'l 84 hI 149 22 -- -v - - - - - - --- -- 
10 2 59 51 a 2 s1 6 

80 14 408 312 270 122 188 50 --- ---- --- ·--- --- --- --- --- 
10:; 1(l 44ï 345 274 124 209 5(l - - - - - - - --- 
205 :58 œ RL -g- 122 au( 107 .,_., 
1aa 28 2 1 212 3ï 277 12ï 

5! 2 » LR 73 17 120 37 --- --- --- --- --- --- --- --- 
380 88 2 t 008 176 ) uu � � 1 - - - - - - - - 
35 1 . » 1ss (51 1ul 16 

88 » 10 � 420 iti6 4i1i 101 --- --- --- --- --- --- --- --- 
1s1 1 10 � 542 207 610 Bi - - - - - - - - 
25 10 44 11 28 è 38 4 - - - - - - --- - 
8 » 11 � a " 0 œ 
" " » •• » •• » œ --- --- --- --- --- --- --- --- 
œ . H � 4 •• P » - - - - - - - --- 
18 6 •• 8 21 É! 17 l.l 

u L 2 » n 19 12 L­1 33 -- --- -- --- --- --- --- --- 
s1 ) » •• a9 27 58 38 - - - - - - --- - 

i,Ui> 161 2,170 1,22G 3,123 1,571 3,0,H) 1,H5 

{a) Un maximum d~ 20 poinls est aurlbné i, chncune des branches facultolivcs. 



( :501 ) 5 d ° 1s) R 1 
d e ° mù f . f J É y É <àRJ 

~ .4. concouru en : 
ù f J J e ù >J avant: . · I B. obtenu au moins 10 potnts en (a): 

PROVINCES. D'll'ISV!:CTIO~ ! œï»œb d"i~ric1llm. 1~1::u acCUlOire. K»! & ulartllts. !mies gEornilriqaes. Obseroations. 

principale. 1 .d. 

1 

B. A. B. .,J. .D. Â. B . 
l è 8ï a è ]3 1 ]3 ·• 10 ]3 

Récapitulation. 

J Anvers. 
Anvers. • • · · · 1 Malines 

Totau."<. 

· Bruxelles. 
Brabant • • · · · l Louvain . 

Totaux. 

I 
Bruges. 

Flandre occidentale 
Courtrai 

'fotaux. 

3 Alost. 
Flandre orientale . 

Ganô. 

Totaux. 

Hainaul ... · 3 Charleroy. ° b! G œL 

Tournai 

Totaux. 

i Huy. 
Liége • · · · · · l Liêge 

>bïéKYL 

Limbourg .. • • 

Luxembourg . . . 

Hasselt. 

: Arlon . 
l\farchc. 

>bïéKYL 

{ 
Dinant . 

Namur - · · · · · Namur. 

Totaux. 

Le Royaume. - Totaux .. 

103 35 -188 2.W 308 261 510 116 

150 30 110 '!7 ï9 33 102 34 -- -- --- -- -- -- -- -- nRœ· I 65 508 207 ,,n 204 ï ï3 150 _;),) 

II - - - - - - - 
486 -.,, 00-i 4i0 087 ,i56 -i13 382 

.,_ 
6ïS 120 2U Oa 30-i- 175 850 :HS -- -- -- -- -- --- -- --- t,16-i 161 1,118 5i-i 1,381 631 1,2~ i30 - --- - - - - -- - 
130 l6 ~51 415 115 29 tlJO H 
80 s 250 102 iS l 10, 9- _., - --- II --- -- -- -- -- . 210 t8 50! 207 186 36 303 57 -- II - - - - - - :130 9 109 62 2-i ) 82 24 

t50 20 460 3-!6 2ï7 19- 200 55 _., -- --- -- -- -- -- -- -- 280 38 569 408 301 :131 291 l 9 -- -- - --- - - - - 
382 131 œ œ 48t lï-i 680 256 
R& 10ï 13 l 403 70 650 300 

t93 l œ » 186 38 410 H5 -- --- -- -- -- -- - --- 1,0-1-6 2,:. 13 ï 1,160 282 1,740 680 - - - - - - - - 
2:58 55 16 2 296 132 3tl8 55 
262 ,i6 2-i -13 sss 18-i 735 168 -- -- --- --- -- II -- -- 
500 tOt 40 1� 848 316 1,101 223 -- - - - - - - - 
:100 7-i 135 .i!) è 27 153 31 -- - - - - - - - 
106 30 2-i 15 86 9- HO 28 _., 
93 O1) 2 O1 06 18 133 30 --- --- -- --- -- -- -- -- 190 48 26 16 182 41 282 58 - - - - - - - - 70 26 ) œ 70 46 83 10 

O11� -') 7 2 108 60 105 HO »BI -- --- -- -- -- -- -- --- 
194 58 l 2 178 106 278 155 - - - - - - - - 

4,0051 808 3,00i 1,:j,fü 4-,ï06 1,8(!4 6,10-1- 2,123 

(a) Un maximum de 20 l1UÎ11t.; C•l alltîl,ué /1 chacune de, br:111chcs focnllativc;. 

76 



: Ld b 1s) L l ( 30~) 

LI. - Résultats des concours entre lf•s élèves du sexe 
&Nl'lltE 

1L I mùMd 6 ùf J 

l\! -0 .,, -;s 
~ ! " ! . 

:: -! " 1 
è f •• 0 .•• 

RESSORTS f h i. ! 1: 0 

8. •• ;. f .• ,,:: :: .a â PROVINCES. a ) .! 5 ~ G :>, z : 9 œœ 
0 h 1 z : 

D'I!ISPECTIO~ PRniCIPALE. ô LRR 9 œœœ J, 9 0 ,0 -c> 
8 8 ~ :ël ! 8 I ( ; -a i ! g .., 

1 DLS 3 D !I 

ÉeolN 

Communes de mmns 

ï M! XêÉGL œ œ 
Anvers .........••. 

Malines 

Totaux et moyennes 

mÉé{ é! ï œœœ 

Flandre occidentale .••. 

· Bruxelles .• 
} Louvain. • . 

Totaux et moyennes. 

j Bruges • 

} Courtrai. 

• Alost . 
Flandre orientale. • · · · · • ~ Gand • 

Ilaina11t • . . • . • . • . . . 
( Charlcroy . . . . . . • » lions .. 
, Tournai . 

{ Huy. • • 
Liêge • · · · • · • • · l Li~e . 

Limbourg. § Hasselt . 

f Arlon. 
Luxembourg · - · • · · · • · 1 Marche 

Totaux et moyennes 

Totaux et moyennes. 

Totaux et moyennes. 

Totaux el moyennes. 

Totaux el moyennes. 

ï Dinant. 
Namur •..•..••...• 

~amur 

Totaux et moyennes. 

Le Royaume. - Totaux généraux el moyennes. 

34 4,026.!S i9j 

( ) 6,0US 34-1 
19s ·t0,04L5 :541 

93 9,313 .fi~ 

t93 t3,U6 892 
!86 U,659 t,3U 

( ) ~, 18.t-,S 21S3 

� : 4,t70 201 
i39 9,35-1.S 45-1 

f20 f0,936 432 

60 6,465 ~t 
t86 17,300 723 

fl7 6,893 553 

1as 9,023 589 

Hl 8,01>6 485 
570 24,872 t,627 

132 8,948 375 

137 6,838 400 
269 H:i,786 77:i 

9-i 4,947.5 264 

71 3,262 207 

65 t,925 120 
13.i 5,187 527 

87 3,5~0 226 

U3 8,522 49; 

su9 12,0:;1 723 

1,810 124,207.5 6,748 



( 303 ) 

masculin de la division supérieure des écoles primaires. 
188 •. 
0DLI0ATOII\ES. 

5 d · D 1'28. § 

l ) P 

LR è 
8 .s •• 
è ·s 
è D: 
" S3 Dô 
88D è 8D 9 ::, RLR è 
Ë ô 

8 LG 8D 8D è LL LL -= a 8D 9 
e. 

z 
19 ]3 

d e ° m3o3ï . ù J t1,1;;n,;s 
renseignbli 

dans los colonnOll prbc:!dentos 
bien qu'nyaol oblcou un cerlïffcat 

de capaeitè 
dans un concours aot.irieur 

d'écoles primaires. 

communale•• 

dt ~,000 habitants. 
-'.89 86 45.6:i '!.U !t,786.0 H0.0 '!5 œ è 

5.72 152 44.iO '!.53 38,058.6 H0.0 52 œ œ 
5.39 238 '3.00 '!.57 59,tl-J5.5 H0.6 77 œ B 

,1,,14 2i8 5Ul0 2.29 40,880.5 118.2 02 œ , 
5.80 58i 63.15 5.8.4 iU,156.5 128.0 ~-tO œ œ 
:S.53 709 60 81 5,24 Hl.i,0,15.0 i24.8 332 œ œ 
4.88 16! 63.6,1 � L :1 52,800.i 120.6 25 œ œ 
4.82 70 34.83 i.68 19.071.5 9-J.O 3OT œ li 

4.85 23! 50.88 2.47 51,872.2 11♦.3 J m œ œ 
3.95 '154 3ti.65 '1.41 4!'S,768.9 105.0 ')- œ B _, 
-.UiO 95 32.65 i.47 ~,30.J.7 97.6 -') l> B ..,_ 
.uo 240 54...44 1.43 74.163.6 102.0 50 , , 

8.0:2 455 78,86 6.31 74,660.5 135.0 1a� œ , 
5.94 469 79.65 -:1.63 8:l,053.8 139.3 149 œ œ 
6.02 380 78.35 4.72 68,0l!5.1 1-10.3 [ : œ œ ----- 
6.5i. t,284 78.1)2 5.16 224,748.4 138.1 -105 œ œ 
4.10 29t 77,60 3.25 50,858.6 135.6 73 , œ 
5.85 290 72.50 4.24 54,i00.7 135.4 73 œ œ 
4.91 581 74.97 3.68 105,019.3 135.5 1a( œ œ 
5.55 t 6;5 62 50 0.35 3;'»,380.5 126.5 52 œ , 

6.35 165 79.7t 5.06 28,472.2 13ï.5 33 œ RL 
6.25 76 (15.55 3.95 15,443.t 128.7 113 , œ 
6.30 241 73.70 4.65 45,0fü.3 154.5 49 œ œ 
6.40 208 02.04 5.89 53,0ï4.8 i;50.8 40 œ , 
5.83 350 70.42 4.ii 66,223.6 133.2 JOI , J 

6.00 5i:S8 77.18 4.65 t00,19B.4 1u) R( 141 œ œ 
, 

5.43 4,346 GLlO 5.~o 81'17, 186. 2 127.0 1,297 , œ 



U d ° 1s) ; ( 50.i.) 

I · I : <J LLL .., 
i! -~ è è è 8 9 
9 " ~ â ~ " e ;; ! ~ 0 LL 

è è è 
nB RJ~SSORTS f 8 f Q 8 LRL ..Q é - f ~ LL e 0 G RLLR u LLLLLL 

0 LR PROVINCES. 9 ;! O h fà z z LR LR ô ""C' ) I > n'rns.r.ECTION PRINCIPALE. 8D LLR LLR 
~ i f :a è ,: - -s è 'Cl C, 0 " 
è· Lh u 'Cl 

.c; 
u 4 5 l è 

Communes de 

l Anvers. Anrcrs. . . . . . . • . ... 
Malines 

Totaux et moyennes. 

3 Bruxalles. 
Brabant . . • . . . . . . . . 

Louvain • 

1'ol.111x et moyennes. 

3 mÉKhêGL Plandrn occidentale . . . . . . 
Courtrai . 

>b3É§]]} ê3 & bÜê! ! êGL 

3 Alost Flantire orlentalc . . • . • . . 
Gand 

1D633éKY et moyennes. 3 c,,.,,, ••• , 
Hainaut . • L L L L œ L œ L ° b! G 

>bKÉ! é» 

Totaux. cl moyenn~s . 

Liége .. L L L L L L L L R S [ KÜL 
Litl[;'e 

Totaux et moyennes 

Limbourg • • . . • • . . . . 1 Ilasselt , L Lœ . . 
MÉ3b! œ 

Luxembourg • . . . • . . . . l 
° éÉ7xÉR 

Totaux cl moyennes. 

{ Dinant. Namur ............ 
dé&KÉL 

Totaux rt mnyrrmes , 

Le royaume. - Totaux 1~é11éra11x el moy,~nnPs .. 

20 10,0?IB.5 lSSt 

ïm 3,816 160 

45 U.-iï2.5 750 

5i 10,-iSO 1,210 

15 4,009.5 285 

67 !3,489.5 1,405 

u i,89:?.5 i2 

10 3,076 08 
---- ---- 

30 4,068 5 170 

28 4,-i85 f6ï 

s� 7,0-U 5 332 
---- 

11� if,520.5 400 

67 12,456.5 764 

:;2 6,007.5 322 

16 2,i20.5 110 

1:� 22,185.5 i,205 

re 5,822 283 

55 9,020 4is9 

49 15,742 7ï2 

� 670 :;:s 

i 506 iO 

œ œ è 
---- 

1 506 fO 

s 181 14 

) 1,034 � 9 ---- ---- 
10 : ,215 73 

3i5 Ô4,871S.5 5,018 



( 305 ) U d8 1s) L § 

•• ù S• ]3 

NO)!BRE DES ELÉVE:S 
rcosoignlla 

dans los colonnoa précédentes 
bion qu'ayant b{ ïê! K un cortitlcat 

de capncilô 
?b! G un cencours é! ïé É»êKÉ 

d'èecles J>rimairos. 

3DS 

~,000 l,abitants et plus, 

1 
5,,13 420 72.!0 3.\),l 75,060.0 126.8 147 8 L 
,.-13 88 5~?.07 2.51 !D,702.1 1t6.6 27 L •> 

---- ---- ---- ---- ---- 
5.t8 508 67.73 3.51 03,571,1 f2'Uî 174 . RR - ---- ---- ---- 
6.21 705 58.26 3.62 147,317.0 12t.8 201 L . 
7.10 s1) 76.40 5.4-1 38,536.1 155.2 0-i " RR 

II ·I I · ·----- ---- ---- 
6.57 0-23 61.7.( 3.95 iss ,854.0 12-L3 555 LL D - 
5.80 61 84.72 3 g') 10,076.0 140.0 0 r L · I I 
5.10 /H 52.04 -t.66 :10.038.0 i:11.(l 17 . 8 ---- 
3.-l:! 112 63.88 2.25 21,011>.8 125.6 26 œ 8 

:5.72 67 W.12 1.40 18,661.0 111.7 18 . . 
.4.71 231> 71.08 5.35 41,30:5.6 12,i. 7 90 œ 8 ---- ---- 
-4.53 503 G0.72 2.65 60,057.5 H0.4 108 œ L - ---- 
6.13 503 77.62 4.70 105,105.0 157.6 155 . . 
4.60 2ï6 85.71 5.04 47,000.0 146.0 80 L 8 

-4.56 81 68.07 2.97 U.,1J84<8 122.6 12 è 8 · I III ---- ------ 
� LRc 950 78.84 4.28 106,607.7 138.3 247 » L n 

4.86 220 77.74 5.78 58,504.0 156.6 28 L œ 
4.93 Wl Ili .21 4.50 71,748.4 146.7 2G œ œ 

--- ------ ---- 
,i..90 606 60.5fl 4.25 t 10,252.4 142.8 54 •• 8 

5.16 20 ~7.U 2.95 4-,511 .o 125.2 6 " •• 

--- ---- 
5.iO 1) O.J.74 3.02 2,610.7 157.4 L , L . 

œ œ œ œ D L œ " LR . ----- ---- ~---- 
5.11) 18 04.74 5.02 2,610.7 137.4 œ 8 n -- -- --- --- 
7,74 -13 02.86 7.18 2,107.0 rse.s 3 œ 8 
5.71 ,·q 88.U 5.05 8,92::i.7 HS1 .5 15 œ n .,_ 
---- --~- IIII -----· ------· ----- 

6.01 eDD 80.04 5.55 11,052.7 1i'>1.1 10 " . ;J --- II 
5.20 5,56t; 71 .04 3.76 61!1>,202.0 150.6 086 L œB 
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[ f\O 118. J U u9( • 

---- 
1~ 

OO3 LT " e . s .2 ;. 1 !! 
8 ) LR °ëô O..,. 8 RESSORTS t: :; lia~ 0 

f :, C. s ~ 8 s 8. g a, l § A ë PROVINCES. e ., t ô 0 8 ê ;-, RRR - 8D Ë LR z LR UÉB h 1 Lœ 
D'INSPECTION PRINCIPALE, ô LLR ) LœLœ LR LLR t nB 9 LR LR 8 LLLL :;;; LR " •• .c, LR ,::, C, ô G 

~ (,) C) 8D ~ o4) c.> LLR 
88 

! LR :1 a 5 

Récapi 

AnTers •.•.. . . . . . { Anvers. 
Malines 

Totaux el moyennes. 

ï Bruxelles. 
Brabant ...••..•... 

Louvain . 

Totaux el moyennes. 

ï Brur,es •• 
Flandre; occidentale • . . . . . 

Courtrai . 

Totaux et moyen nu. 

{ Alost 
Flandr'! orientale . • . • . . • 

Gand 

Totaux et moyennes. 

1 Cha,le,oy 
Hainaut ........ . . Mons • 

Tournai • 

Totaux et moyennes. 

Liég~ . . . . • • . . • . . . J Huy . 
. Liége 

Totaux el moyennes. 

Limbourg ...••.••.• 1 Hasselt • . . . . .. 

Luxembourg • • . • . • . 
~ Arlon . 

~ !farche. 

Namur. 
Dinant. 

d é& KÉL 

Totaux et moyennes 

Totaux cl moyennes. 

Le Royaume. - Totaux généraux el moyennes. 

65 -u_,683 778 

) 1I 9,831 513 

U7 24,514 t,291 -- 
147 28,993 1,632 

206 19,rn:us 1,177 

353 -48,US.5 2,809 

102 7,077 325 

67 7,246 209 

iGO 14,523 624 

148 15,421 599 

91 13,507.5 623 
---- 

239 28,928.5 1,222 --- II 
18-t 19,349.S 1,317 

17-,i 16,920.5 OH 
127 10,785.5 604: 

485 47,055.5 2,832 - 
us 14,770 658 

170 16,ï58 889 

318 51,528 1,547 

97 5,626.5 299 

72 3,858 226 

63 1,925 -120 

135 5,783 346 

89 S,710 2~0 

Hst 9,556 lS;SG 
---- ---- 

240 13,266 796 -- --- 
2,f83 219,173 il ,766 



U u9l • 5d ° 1s ) L• 

fi -; ]3 P 19 ]3 

d e ° mù f . f J É y É < f J 
rell.leignèl 

dans les colonne, prècàdeotes 
bien qu'ayant obtenu un cerliftcat 

de capacité 
dao• un C4lDCOll'3 ant.èrleur 

d'écoles primairos. 

: · 3» 
.g 

: 1 g 
•• -0 

> 
gg.g:§ · TO 

-'.::1 »O 
LRR 

E ~1 ~ 
LL 

0 
œœ 

œLL LR l 
I'.? 3O3 ]3 

tulatitm. 

5.30 OOt> 65.04 3 . .W 95,455.9 123.7 172 B œ 
5.22 240 46.78 2.44 37,760.7 1t2.6 79 J li 

----- --- 
5.27 745 57.70 3.0-t- 153,216.6 11g_7 231 J œ -- 
5.63 o~- 51>.56 3.18 107 ,'!OL4 120.8 383 J li _., 
6.14 799 67.80 4.17 152,1102.6 120.7 30-i œ J 

---- ------ - 
5.85 i,722 61.30 S.58 549,807.0 l~.6 687 œ œ - 
4.50 222 68.31 s.a ,i2,&7i.6 131 .0 32 œ œ 
4.13 121 M>.47 1.67 30,010.4 100.4 30 œ œ ---- 
4.36 3-i3 M.97 \UO i2,888.0 t16.8 62 œ œ II 
3.88 ~21 Sfl.90 t.-13 6-i,430.8 107.6 .,s œ œ 
4.61 351 53.15 2.45 60,700.5 : 12.0 ïè œ li 

---- -- I 1 

4.22 552 45.tï t.91 iM,221.f 109.8 167 J J 

6.81 1,0:-28 78.06 5.51 i70, 773.,1 136.5 300 , œ 
5.38 745 81.78 4.40 129,062.8 Ui.7 220 J œ 
5.60 461 76.;;;; 4.'!ï 82,6()9.0 136.8 H5 J li 

---- 
6.02 2,234 78.!!8 4.75 391,4!6.1 158.2 � œn• œ J .,_ -- - 
J.46 5:H ï7.66 uLI~ 80,562.6 135.8 101 J " 
5.31 756 82.70 4.30 125,U00.1 Ul.6 09 œ " ---- ---- ---- ---- 
4.97 1,247 80.61 3.90 215,271.7 139.2 200 RL œ - 
5.51 185 61.87 3.20 57,691.5 ¼26.l 58 » œ 
5.86 1&5 80.97 4.74 31,082.0 15ï .5 55 ) œ 
6.23 'i6 63.33 5.05 t:S,445.1 128.7 16 J J 

---- 
5,98 250 i-4.86 4.,i8 -10,526.0 154.5 ,10 ) , - 
6.47 221 9:!.08 5.96 56,08'1.8 150.3 43 œ œ 
5.82 402 ï2.50 4.21 75,U0.3 135.2 H4 J , 
---- 

6.00 623 78.27 ,i.70 Hl,231.t 139.7 157 è œ 

5.37 7,911 6i.'M 5.01 1,151:'!,380.l 128.5 2,283 œ œ 



U d 8 1s) L; U � 9) • 

8 OS .J, -.;i"" i ~ .§ î 1 :: " ë ô - è è 1 f ~ ) RESSORTS LL 
8D h LLœ 2 9 9 I è " =- ::. c,. 8D A 9 

C ~ 0 G C s: 0 :-. PROVINCES. 9 

: ~ i Ë œœ z è è ô ..., 0 ••• :- D1INSPECTlO~ PRINCIPALE, <J 
0 " 0 LLLœ LLœ :.. I â 1 ~ 0 

f LLLR 0 0 - :;, _g g 
88 ::; 

O» è s 1 , 

!Éeo1e11 adoplée• 

Communes de 

Anvers . { Anvers ... 

Malines •. 

Totaux el moyennes. 

Brabant . . • . . • • . • . . : llruxelles. 
i Louvain • 

{ Bruges. • 
Flandre occidentale · · · • · · l Courtrai • 

· Alost 
Flandre orientale · · • · · · • l 2 & »3 

Hainaut •..•....•.. 

Lié1;e .•.• 

Limhonrr, ... • • • • · • · 

Luxembourg . . . . . • . . . 

~ Charleroy 

l 
l\Jons . 

Tournai 

Jluy 

Liège 

Hasselt 

{ Arlon • 
l\larche . 

§ . »! é! SL 
Namur. • · • · · · · · · · · } d é& KÉL 

Totaux et moyennes. 

Totaux et moyennes. 

Totaux el moyennes. 

Totaux et moyennes. 

Totaux el moyennes. 

LL . . . . . è . Lœ è œL . LL 

Tolaux cl moyennes. 

Totaux ei moyennes 

Le Royaurnr.. -Totaux généraux el moyennes. 

24 2,317 t23 

37 3,158 i80 

61 5,455 303 

l 946 57 

!H 1,i69 fl7 

31 2,715 17-i 

42 -i,U9 uo 
� 1 t>,397 212 

93 9,546 552 

3.1 4,t08 160 

30 .i,036 163 

73 8,U.J 323 - -- 
s 70 5 6 

( 528.IS 37 

è 92 6 

10 691 ,i9 -- 
3 226 8 

Hi 85:? .13 

18 J,OiS 51 

92 6,054 308 -- 
'J.7 962 55 

22 941 5d --- 
49 1,903 109 -- 
13 6i5.5 54 
10 836 65 

23 i,509.5 119 

,'50 ;;1,ooa.5 t,788 



U � 9P • 5 d ° 1Ds) L J 

fs 9 3» 

NOMBI\E OES 1~1,1;:vi;;s 
renseignés 

dans les colonno>1 prëcêdentes 
bien qu·ayant obtenu un ccrtiflcaL 

?ê 7éj éê3ïè 
?é! G K! 7b! 7bKÉG ant.éri~ur 

d'écoles prirnairoH. 

n 

êE tsuluhUécH, 
moins de o,000 habitants. 

� L� 1 47 58.21 2.05 11,090.t 07.4 œ ) œ 
5.74 70 58.89 2.25 18,060.2 105.5 » i3 a 

----- ---- ---- ---- 
5.55 [ î GGL& 2.14 50,050.5 102. l œ s1 œ - 
G.05 55 61.40 5.70 ï,175.8 125.9 œB 12 L 
2 L( 1 63 !J3.85 5.56 13,565.5 115.9 )> ::?O , 
---- ---- ---- ---- 

6.41 98 5!\.32 5.61 20,750.5 110.2 )> 52 » ---- 
5.57 92 65.71 2.22 18,028.2 128.8 D 10 8 
5.05 ) l 41.04 1.55 24,251 ,5 J14.4 RR 50 œ ----- ---- ---- ----- ---- 
� L( è 179 o0.85 K! 42,270.5 120.1 œ 40 » --- -- 
5.89 57 5;$.05 1.59 iï,787.ï tlf.2 » 14 œ LœL 
4.04 54 20.86 0.84 U,042.4 86.1 œ 8 LR 
----- ----- ---- -- 

5.07 P1 28.17 1.12 51,850,1 95.4 D 22 œ --- 
) R� 1 ( 100.00 8.51 860.2 145.4 " a » 

7.00 21 56,76 5.97 4,809.4 150.0 L 9 LR 
8.46 2 100.00 6.46 956.2 156.0 J » œ ----- ----- ----- ·------ 
7.09 55 67.5~ 4.78 6,605.8 134.8 œ 9 œ --- --- --- 
� L� aI 2 75.00 2.65 9U..7 118.1 n B » 

;S.05 54 79.0ï 5.98 5,726.9 135.2 ) � » 
----- ---- ----- 

4.75 40 ï8.45 5.71 6,671.6 150.8 » � œ --- --- --- II 
6.09 185 50.42 5.02 57,272.5 121.0 L 41 . --- 
5,5J 40 W.66 4.15 G,75ï.8 127.5 » ,. » v 

5,0'i 41 75.21 4.36 7,263.0 129.7 9 10 œ ---- ----- II 
5.20 81 74.31 4.26 14,021.7 128.6 " [ » œ --- - 
8.02 54 100.00 8.02 8,674.9 160.7 » 14 » 

7.78 41 05.08 4,90 8,841.5 156.0 " 1i œ ---- ----- ---- ---- I 
7,88 P1B 70.85 6.21) 17,t:i16.4 t47.2 » 31 " --- II 
aR) s 917 si.so ~L415 207,887.2 H6.5 » 215 œ 

78 



[ N° 1 '18. ] ( 310 ) 

PROVINCES. 
RESSORTS 

D'INSPECTION PRINCIP.ALE. 

2 u 

Communes de ' 

: Anvers. 
Anvers. • • · · · · · · · · · } Malines 

Totaux et moyennes. 

~ Bruxelles . 
Brabant . • • · · · • · · · • l Louvain . 

Tolaux cl moyennes. 

Flandre occidentale . . . . 
Bruges .. 

Courtrai • 

Totaux el moyennes. 

{ Alost 
Flandre orientale · · · • · · • l Gand 

Totaux el moyennes . 

.. , , 1 
Charlcroy 

Mons . 

Tournai 

: Huy. 
Liége • • • · • · · · • · · • l Liége 

Limbourg. • . . • . . . . . . · Hasselt 

: Arlon • 
Luxembourg • · • · · • · ' · ~ Marche 

. . . . LL . . . . . . L Lœ L 

Totaux et moyennes 

ï 
Dinant. • LLLLLL Namur. • • • • · Namur, 

Totaux et moyennes. 

Totaux et moyennes. 

Totaux el moyennes. 

Le royaume. - Totaux cénfraux et moyennes. 

l 3,763 152 

17 2,1193 121 
----- 

24 0,456 273 -- -- 
( 1,000 42 

2 527 .1.î 28 ----- ----- 
) :l,ts27.5 70 -- 

17 3,037 108 

Hl !,863 -U3 
--- 

32 5,700 251 

16 3,3.W Hi 

12 2,208.5 103 
----- 

28 5,tsM.5 214 -- 
� 721 33 

» » 8 
1 170 ( ----- ----- 
6 900 39 

» 3» œ 
s ,:\-00.5 ( ----- ----- ----- 
2 400.5 6 II 
2 62t 21 

œ D œ 
» œ 8 --- ----- 
» li , -- II 
» " 3 

œ . " --- 
» " œ -- 

102 21,Hl9.5 874 



{ 31 f ) [ l.\i° 128. ] 

0 •• ·- • •• •• •• ".... ~ •• œInBLL œ 1 "' ' "-;::" ._.,.,_,. Eoo:,; " NOMBRE DES ÊLBVES ; 'Ê -f-== 5 S::1rS.g :a~~-g~ LS è è renselgnbs 
o' 2 g_ -r: e 3O» nB è 9;;-o � DT è c ~ daos les coloooos prbcédentœ " I n" O ) TT ::RL h è Î è c: •• ~ !1° 8: OO L · · bieo qu'ayant obtenu 11D cerUtleat 
a .S: ~ -c o - =-=~o I8D"DIT ::::.ô ·â ~ !! de capacitè 
ë œœ LR· InB DTO f h i -;: l~ f.:l 8.., -~ ~ "'- ê .:! daos un concours a1ttbrieur 
è 

9 
« ;: ,; .; •• " DOSDnO go-;: ~2 ~ - f :i ~ E d'écoles primaires ~ g !? ~ § è e;•=~ .~â -~c, : ~ ~ ~ g è " " ;2 ,:;o..g ~;?~g? ~g~~=.g "0 ~ ~ ô -t, :,Ô 

œ LRS t -C G •• • • ODS t:, ._ . . :_g,_ - - Ô i:; 0 ~ .,. e> 
i,. ~ OOO" œ-:,~ ~:-o ~~ ~~-!:.:!3 5. o ~ ~ E .!? ~ ~ t 
0:: 0 <> _!e, !! 8_ () C ;- OLLS Î U â O :i =-:: g m o• ~ ê : G ; -c:, ,o •;: 
~ A, S ..... ·5 • g. ..2~-0., ;g, ~ a J;. l:3 t ~ ~ ·;; - ; o ~ :::1 :; =- 
•.. C o f ,--9 c; 7:"°•:::-0c h&"ê!:-t .C a. -d ft i: .'/ QO•~ ctJ 
i-llt ,,:::i:510 ~~_:;•-.~O j:!-o~i:ie<) eCI ~ ~- i;:l-0:,.: .,!2 2 ~ ~ ~ g ~ ~ ir.gge~~ e~~;;-.::.2 o ~ -- â r-; ; g 
C. z C. C, z " ~ 

8 7 Il 9 111 11 1·• 13 1 ~ 

5,000 habitants et plus. 

4.0-I 61 49.13 1.6!! t6,928.3 Hi.4 . 20 è 

.t-.49 59 48.76 i.to 13,633.7 112.7 . 15 . 
II·II · ----- - -- 

-i.23 120 43.59 1.86 30,56:2.0 111.9 œ 35 J> -- 
4-.20 10 23.81 LOO 3,903.7 èIP œ 3 œ 
5.31 16 57.U 3.03 3,2i6.5 117 .o , :; J> 

----- ---- ---- ---- ---- ---- 
4.58 è 3i.U t.70 i,i80.j 102.6 . ) œ -- 
3.:SO St 75.00 2.67 U,i53.3 156.6 • u œ 
5.37 100 60.93 3.76 18,506.3 130.0 œ 51 . 
----- ----- ----- ---- ---- ---- 

-4.40 181 72.H s.is 33,3-10.6 13!.0 . 45 œ -- -- - 
3.32 49 44.55 U-6 t2,.U7 .4- 112.t . P " 
,.66 50 48.M '!.'!6 tl ,515.6 Hi.8 œ s) , 

· II --- ---- ---- 
3.S!S 99 46.'i!tl t.60 23,003.0 11'!.0 œ 37 œ -- 
-1.58 30 90.0t -'· 16 4,907.2 t48.7 J> l B 

œ œ œ œ œ œ • . J> 

3.35 6 {00.00 3.35 818.6 f36., . œ LR 
----- ---- 

4.53 56 92.31 4.00 5,7'!5.8 1-16.8 . 7 J> -- 
œ œ œ • œœ , œ œ LL 
uso 6 100.00 ÉLGê 89!.t U8.7 . SS œ ----- ---- ---- ---- 
t.50 6 t00.00 i.50 SV2.i U8.7 . s œ 

3.38 20 05.2-1 3.2~ ;3,09;».5 U7.4 œ � œ --- 
• B L œ • . LL 9 œ 
œ œ œ , . . . . • œ ---- ---- ---- , œ , . . . œ . œ II 
• œ œ li RL , . • , 
J li œ , . œ » • œ ---- ---- . J œ . , œ , 

8 œ 
4.HS 488 55.84 2/;!6 tM,768.2 H9.0 J 139 , 



[ N° 128.] ( 312 ) 

PROVINCES. 
RESSORTS 

D'INSl'ECTION l'RlNCIUJ,E. 

LL LR ,; 8 LL è LL è .2 " ID h 
è Ë O: nB 

8 è è · ï 9 g f 8 e g_ î:: ê è I LLL 8 f - C ë 9 

8 8 0 ,: LL ,:, ô D8D 
9 - h è z 8D z 8 •• è LR g 

C - 9 nB ORL nB 
; i 1 LLL •• OLT LR 
ô ô ê •• 8D èLLh h nB TOTT -:, 

u 1 D � 

Récapi 

3 Anvers. An,·ers, . . . • . . . , . • • 
° 11S»! êG 

Totaux el moyennes 

{ Brui.elles. 
Br3hent ..•.......• 

Leuvatn • 

Tetaux et moyennes. 

{ Bruges. Flandre occidentale 
· · · · · Courtrai. 

Totaux et moyennes. 

Flandre orientale . . . . . . { Alost • 
Gand •. 

Totaux el moyennes. 

3 8D8DD8DD Hainaut ..•..• . . . . Mons •. 

'fournai • 

Totaux et moyennes. 

{ Huy. Liège .......•. 
L1éf;e 

Tolaux et moyennes. 

Limbourg .......... 1 Hasselt 

Luxembourg : Arlon. 

l Marche 

Namur . .. .. . . . . . . 1 Dinant. 

Namur. 

Totaux el moyennes. 

Totaux et moyennes. 

Le Royaume. - Totaux généraux cl moyennes. 

31 6,080 sl 1B 

51 5,851 u91 --- ---- 
85 il,01-l 5ï6 

13 1,0.ffl 00 

213 2,206.5 14:S --- ---- 
50 4,2-i2.5 24-l II 
59 7,180 248 

66 8,060 355 ---- ---- ----- 
125 15,246 603 --- --- 
50 7,,i.5,1. 2ï1 

5l 6,2-U.5 266 --- 
101 1.3,608.5 � ul -- -- -- 

7 791.5 Gb 
( 528.lS 57 

� sl § 12 
----- 

16 1,501 88 - 
u '.:!26 8 

17 : ,25:2.5 49 
---- ----- 

20 1,478.5 57 

04 6,~75 529 ----- --- 
2i 962 !S3 

ss 941 56 ----- RI 
49 1,903 109 --- 
15 675.5 54 
10 836 61S ----- ---- --- 23 1,509.t; H9 - 

51S2. � ) Rs1J:B 2,662 



U � :u • 

c o •- u:...,,) o~~!'s~ ~~~-3.. r.- 
c ] â ë ~ ~(.) °'<=~ E.2~-.:;"E ::, . 
C " _., ,- nOO IOR· IœIœI · I IDRnBbRu C ,n ' , 
GT» ]TL œœœ 8,.::; c:...,!::~.: èèI" LOTO• s ·;: ~ Q ~ _, 1o g::;_g~ t>::,"'llO"o -g ~ ~ 
E ; ;1 i c~~"'8 ~t~~~:;g ~;:! ~ · ~ - r .•. .,g -o!:.g~ f :t,~o-i ~ u ·a 4ê ~ ~ ~ ('; ,s ,.. f o ~ .... _ _g f.5 o..~ -~ ,.. ~ f: .:: 
~ ~:s -~ :=~r.i~·a âci~0i~ ~ f ~ "' 8- 
a 6 S Jg.s <:?~:g.e ."O§e_~o g ~ ""'~ ~ 
'~ â ~ er-i ~~ .. ~~ ~g:;~.g "" 2 ~ 8 "t:' &. l ~ ~.!? ~~ ~~~ ~i ~?::·g!1~ 3 g g .. s 
C O Q ,â ~ 8.ë; =►~.!::!;!'ô ::::~;<)::t~ S U> ~ 8_ g 
o p., t: .::: « o<>--ct .-"C": 05.._1-o·g.... c> - -- 
i 6' 8 e S ~ -;- ~~-- ~-ë.S ~ ~-;~ ~~ ~ : ~ a 
0 I LR 88 tl) () ~ •• 8· II nB ERIInN8nB I LR I g- 0 ~ ,E::] ~ 0~1>2•x~ f.c,g~Oc, ~ P.. -:e., 
j T8888 Ë8ILR Çl.,'T;<ICQ'Q l)..'0u,O:'C- \ 

Il 7 fl 9 l•l I Il 

tulati-On. 

[!(" 128.J 

NOllBRE DES IÎLÈ\'ES 
ren,cig,1lu 

dafos les cotonnes vr~Mcnlcs 
bien qu'a\'anl ohtenù uo ètrlirleat 

• de ca11a;;ilb 
dans un eoneouea oot/,rieur 

d'ée.ole1 prillliire$ 

1u 

4.52 i08 59.27 1.i8 28,918.4 t05.2 œ 28 •• 
5.16 120 42.86 2.21 32,593.9 108.3 . è . 
---- ----· ------ ----- ---- ----- ·III 

4,84 237 41.15 ' 1.99 61,512.3 106.8 . 56 œ --- -- -- --- -- 
:LOO èm 41U5 2.56 11,079.5 HUI , 15 . 
6.51 l 9 5,i.~8 � Ra11 10,840.0 116.1 L 25 , 
---- ---- ----- ----- ---- --- 

5.75 tU 50.82 2.92 2ï,019.5 tU.4 œ 40 œ - -- II -- 
uM� f l � 60.76 2.41 32,iSl .5 132.2 • 2~ Lœ 
4.40 187 :52.68 2.52 42,847.6 120.7 L (Ji œ 

IIII · ----- ----- ----- 
3.96 561) 50.70 2.56 n;;,020.1 125.4 D ) 11 œ --- ---- -- 
5.64 101> 50.11 i.42 30,255.t HLO œ q- œ _;) 

4.26 Si. 51.58 1.3;> 25,558.0 96.1 . 36 . 
----- IIII· ---- ---- ----- ---- 

3.92 10() 55 38 1.59 ss, 793.i 105.9 œ :50 œ - -- -- 
.J.93 5() 9:?.51 4.55 5,767.4 147.9 B l œ 
7.00 sy 36.56 3.07 4,809..1 t30.0 L ( œ 
.4,43 !l? 100.00 4.43 1,7;H.8 146.2 , RL ) 

----- ---- ----- ---- ----- ----- 
5.55 09 78 . .JI 4.34 12,331.0 U0.i œ 1� œ -- ---- -- -- -- 
5.5' m 75.00 2.li5 914.7 li8.1 L . œ 
5.91 40 81.63 3.H 6,61!).0 135.1 L l D ---·-- ----- ---- ---- ---- LLL - 
3.86 46 80.70 3.11 7,563.7 132.7 œ i . ----- ---- --- - -- -- II 
4.93 s9� (ll.40 3.04 40,568 0 176.3 œ R1( L LLLII II II --- 
5.51 ,1() 'i5.47 4.16 6,757.8 127.5 œ � , 
5,95 41 73.21 4.36 7,265.9 129.7 LL Éb J 

---- ------- ---- ---- ---- 
ü.73 Si 74.51 4.26 H,021,7 1'28.6 œ t5 œ --- -- II -- 
8.02 5-i 100.00 8.02 8,0ï.4.9 160.0 œ u œ 
7.78 L·R· 63.08 4.90 8,841.5 136.0 • lï œ ---- ----- ---- ---- ---- ~-----· - 

7.88 !)~ 70.83 6.20 17,à!0.4 147.2 œ � 1 . - -- - -- -- -- 
4.57 1 ,40~ !52.78 2.41 312,655,4 117.4 e ;;;52 œ 

79 



U d ° 1s) L ; ( 514) 

è nB 
-0 "" 

LT " Co • è è .2 ~ m 
~ 0 .•.• 9 e è RESSORTS LL -; "'::: s œœ 8 g- ~ ~ œœ ,_ 7B Lé PROVINCES. -" 8 a. f ..> 

LL 
a ) ! 8 9 ? Rr nB ? 

8D - :, ~ z •• LR h 1 
D'INSl'JMJl'ION J?:RINCll:'AJ.E, ô s 9 "t' 8 ~ 

R9 h i s 
p. 

: LLR 
âo~ OLT LLR LL ~ CJ 0 9 ~ -G f.) LLR 

1 ! u a � 

l\:eele. 

Communes âe moin$ 
{ Anvers •. Anvers, ..•....... , 

Malines. L LLLL 

Tolaux et moyennes. 

{ Bruxelles. Brabant ....•.....• 
Louvain . 

Totaux el moyennes. 

{ BtUGCS. Flandre occidentale . • . . . • 
Courtrai • 

Totaux et moyennes. 

{ Alost Flan lire orientale . . . . • . . 
Gand 

Totaux et moyennes. 

Hainaut ••..... • .• 
) Cba,J,roy 

Mons •. 
Tournai . 

Totaux cl moyennes. 

: [ KÜL 
Liégé . • · • • • • · • · • • ~ Liége 

Totaux et moyennes. 

Limbourg • . . . . . . • • • : Hasselt. 

) Arlon • 
Luxembourg · • · · · · · · · i Marche. 

Totaux et moyennes. 

i 
Dinant, Namur •........... 
Namur. 

Totaux et moyennes. 

Le Royaume. - Totaux généraux et moyennes 

i 1~ 7 

2 109 7 ·---- ---- ---- 
u 261 u. -- -- 
2 2-H '1 

6 300.:S 19 
----- ·----- ---- 

8 5;10.:S 26 -- 
2 i20 3 

5 2i7.5 16 
---- 

è 307.:S J9 

1 rno ) 

i 89 � ----- 
D»3 249 15 II 
0 602 33 

0 566 52 

) 832 -li ---- ----- 
23 2,000 106 

� 33-i 19 

H 691.5 .J! ---- ---- ----- 
10 1,025.5 61 

t 53 1 

2 89 H? 

t 102 9 

� i91 21 -- 
a ( ) l 
tlS 1,312 88 --- 
10 1,380 9~ II 
80 6,i07,1i ~6 



U u1è q 5 d ° 1s) L; 

l 

I 

9 ]3 

NOMBRE DIO:S F:LËVES 
ronseignbs 

dans los colonnes prèctidentos 
bien <1u'nyant obtenl! !JO cortillcat 

do capacttè 
û é! G K! concours antérieur 

d'écoles primaires. 

12 13 

ck ~,000 habitants. 
4.61 5 42.86 t.97 793.0 115.3 » " » 
6.42 s :!8.37 1.85 658.5 04.-i œ œ » ---- ---- ---- ----- ---- 5.36 5 35.71 1.92 1,451.3 105.7 » 8 L --- -- II 2.90 s 28.5ï 0,83 729.4 104.2 œ " » 
6.U 12 63. l(J 5.88 2,324.6 122.4 œ œ � ---- ----- ----- ---- 
" ~9- 1a 53.85 2.M 5,054.0 H7.5 � • '# " » --- -- - -- -- s.se 2 66.6i t.67 400.2 155.4 œ » )) 

l'i,7i 11 68.ili 5.06 ï ,900.4 124.4 •• l) 1 ----- ---- ---- ----- 4.78 :13 68.,U 3,27 2,390 6 125.8 » •• 1 - -- -- l'i.00 LR1 50.00 2.50 OM.7 119.5 •• è » 
!S.62 t 20.00 :L1s 567.5 115.f'i » » 8 ---- ---- ---- 5.22 � 38.46 2.01 1,522.0 H7.1 B » )l -- tl.48 s( 78.70 4,52 . 4,726.9 145.2 )l L 15 
5.65 14 43.75 2.47 5,958.0 123.t L •• 4 
4.03 33 80.-411 3.97 lUS25.0 134.7 8 » IJ ---- ---- 5.30 73 68.8i 5.05 14,187.0 133.9 . l) 20 -- 5.69 us rs.us 4.49 2,590.7 i36.4 l) . 5 
6.07 as 100.00 6.07 5,787.7 137.8 » » 9 ---- IIII· ----- ---- 
5.05 :Si 93 . .U s.ss 8,378.4 157.4 » » 12 -- II 
1.89 œ RR œ 88.~ 88.5 " œ n -- --- -- 

13.{8 10 83.35 [ L1a :1,7.46. 1 wu; œ n � 

8.82 � 55.56 ,1-.00 t ,0150.9 116.8 è " )) ---- ---- ---- ---- ---- 
10.99 15 71.43 7.85 2,797.0 J35.2 8 . � -- --- -- - II J0.29 l t00.00 10.29 t,139.3 162.8 8 . s 
( Rl 1 65 71.59 ,LSO H,778.5 155.9 œ œ 27 ----- ---- ----- ---- ----- 
6.88 70 75.68 lS.07 12,917.8 156.0 RR •• 20 -- -- -- -- -- -- -- -- 3,85 252 70.70 4.15 46,787.5 131.4 •• » 76 



É N" 1~8.) ( ~16) 

· II88I · 

PROVINCES. 
RESSORTS 

D'INSPECTION PRINCIPALE. 

4 

Communes de 

J Anvers. • 
Anvers. • • · · · · · · · · · l Halines • 

3 Bruxelles. Brabant • • · • · · · · • · · Louvain. 

1 Bruges. • 
1-·1andrc oceidentalc · · · • · • } Courtrai. 

§ Alost . 
Flandre orienlale · · · . . . . : Gand • 

11,;,,.l. ...•...... S 
i Huy, · 

Liér,c . • · · • · · · · · · • ! Liégc . 

Limbourg . 

Luxembour& . . • • . . . . , 

Hasselt • 

Arlon . 

Marche 

Tolaux et moyennes. 

Totaux rt moyennes. 

Totaux et moyennes. 

Totaux el moyennes. 

Charleroy 

Mons .. 

Tournai . 

Totaux et moyennes. 

Totaux el moyennes. 

Toi aux et morennes. 

1 
Dinan!. . 

Namur ••.•....•... 
d é& KÉ œœ 

Totaux ri moyennes. 

Le Royaume. -1'olaux généraux et moye1mes. 

7 2,418 H5 

1 502 21 
---- 

) 2,920 156 

12 2,6H 210 

5 850 53 
---- 

11B 5,461 243 

» J œ 
u 509.15 41 

� 500 5 41 -- 
� 676 57 

8 1 /288 77 ---- ---- 
1� 1,964 114 II 
18 2,102.5 H9 
15 1,995 U5 
12 1,ti52 125 

---- ------ ---- 
a� 5,719.5 385 -- 
2 2S4 ro 

10 5,005.5 217 

21 5,579.5 227 -- 
s 265.5 H 

» » » 

œ J » ---- ---- 
» è J -- 
1 2i'.i1US 18 

OT li22 ms ---- ---- ---- 
4 777.5 53 

109 tS,998.5 i,210 



( 517) 

Of ·as~ f!'à::1.!!~ ~ci-s-~ ~ 
t; A :::S C <> A œ O 3 6 O ;,.',;t. - A • 
~ s 'f ·[~ a i·a·t~ ~j:s?gi LS è Î g ~ œ t g i:, ~ :::, ! e-e ~ ~ ~ 
C: C> ;; Cl c, .,g~ .• c, _!!tC>_!;!:,::: D° è 
Q: - ~"0 o --'"Oo _-e LRRLnB œ 
- ~ d ~ ~ t i ;"~ e ~ e ~ t~ ·= 1l f ., :i-::·::: - ..• ,..'S!,: -;:-..,·o.... 8." " g Ili ;.. g § gg:·.=:~ a.g:s~.0 • ~ Z: :g " è èè :-!~~~~ ;-:g~~x~ .g g ~-; t a,!?~ -0 é,.~:::!v~~ s:ig.!•=='; 4 8 
c S g .g ~ 8. :a c~!..!8,:ü =~O_g!;,.8 :§ u 
0 o.. r:: ·- rs o-<>"' ~ c-o,.•o:.:: lll!J 
:!? 8 f o ait C.. :;:;-"O••:. :;;C,!;..,~,. f! _,g 
~ .!? "' .a S"&.3 ,._<>.;.::~~ ~..!!~iœt ..a ~ 
6" 0 0 E:::, ·x o g.i~~Ko 5'0Q~O,o ê .::., 
,.;. "Q 'dl O <: 0 "C ~ .,_, (.) :; 0-:, .,. 'T3 ~ :=-ô- 0 ~ z O»L :l. z 

6 7 8 9 Ill 

­ d ° 1s) L ; 

]3 

Od e ° mù f . f J Ê yË <f J 
Éê! 3° 3»h! { 

?é! G Ies colonno,s procôclentes 
bien qu'ayant obtouu un eeruncat 

de capaeitê 
dans un concours anlèriour 

d'ëeeles primaires. 

a LT 
œœ LL LË 

! è •• •• g RL 
~ts.; ·.: ô TT <:.. 

è G -~ .g :i LL 
»O 9 
9 

6 Ïi 8 <J Iè 
I:? 1u · è 

15,000 habitants et plus. 

4.76 86 74.78 3.56 15,037.6 i30.8 ]3 » 23 
4.18 18 85.71 3.59 2,8~:!.9 1uaIa » D u ---- ---- ---- ---- ----- 
4.66 iO.f 76.-17 3.56 iï,860.5 131.3 ]3 » 26 -- -- GL& us 56.to .f..52 S6,2:!2.5 1~H.0 » J 50 
3.88 i6 48.M! t.88 3,874.0 li7 .4 1) œ œ ---- ---- -- 7.02 13-i :s:s.u 3.87 50,096.5 l~.0 œ œ 50 -- 

» œ ) œ J » RL J œ 
8.05 3-1 82.03 6.67 !S,331.i f:S0.0 œ RL ( ·----- 8.0;') � a 82,03 6,67 5,531.7 130.0 J œ 6 II 
5.47 24 6-i.86 3.55 -l,689.6 U6.7 œ œ ) 
5.97 ( 1 79.22 4.7-i 9,819.4 127 .5 œ œ s1 ---- ---- --·-- II · --- 5,86 85 74,56 4.55 U,509.0 U7.3 œ • 29 - --- 
5.4:'; 92 77.31 4.20 16,ï88.8 W.1 œ œ -H 
7 .tï 11� 70.02 5.66 20,100.0 U0.6 œ œ Gb 
8.03 1H 90.24 7.25 18,583.9 151.1 J J 46 ---- ---- ----- ---- --- 9Ll u 310 82.08 S.52 55,4ï5.6 U-i.l œ œ 126 -- --- -- 
5.52 s 20.0ll 0.70 1,1u.2 112.-i J J œ 
7.01 187 86.18 6.04 52,1I0.2 H8.0 J œ 56 ---- 
6.72 189 85.26 5.59 53,25-1.4 146.4 œ œ :16 -- -- .f..14 P 8L8i'! 3.59 1,508.0 i37.t œœ œ 2 --- -- 

œ œ , RL œ œ œ œ œ 
è œ œ œ œ œ œ œ œ ·----- ---- ---- ---- ----- II · œ œ ) 1 œ t œ D » -- 7.05 18 100.00 7.05 2,065.9 ill-i.8 œ œ 6 

0.70 30 85.71 5.75 5,117.2 U6.2 œ œ 10 ---- -----· ----- ---- 6-81 48 90.95 6.17 8,085.t i52.5 . œ 16 

1 
-- -- -- 6.37 910 W.95 4.84 166,096.8 137.3 œ J 520 

1 

80 



( 318 ) 
- 

1 1 1 " LLœ 1 
j 

LLL è 
É8888 

PROVINCES. 
RESSORTS è 

è LS h è 
.!! â .J g 

f ;: â:= •• C> 

LRL 8 8. - ~ e 1 

D'WSPBCTION PRINCIPALE, 
1 ; ••• 

.!! 1 TT -;: ; 8 LLL 
9 I) i 1 ,o "' 

Rh 
z ; 

- 1 

Lœ è " f 
LLL LR ,0 

8 ~81 
0 

2 

œ 
~ -0 3 .g 

u 4 
œ 

5 

llécœpi 

· Arn·crs . 
Anvers • • · f Malines. 

Braban L. . . . • . . . . } Bruxelles 
l Louvain. 

i mÉKhêG · 
Flandre occidentale · · · · · l Courtrai 

5 Alost. 
Flandre orientale • · · · · ( Gand. 

Totaux et moyennes 

Totaux el moyennes. 

Totaux el moyennes 

Totaux el moyennes. 

3 Charleroy Uainaut. . . . . . . . • Mons . 

Tournai. 

! [ KÜR 
LiéBC • . • . • . . . • l Lié(l'C 

Limbourg . . . . . . • . 

Luxembourg . . 

Hasselt . 

l Arlon • 
Marche. 

! Diuant . 
Namur , · · • • · · • • l Namur . 

Totaux el moyennes. 

Totaux el moyennes. 

Totaux el moyennes. 

Totaux et moyennes. 

Le royaume. - Totaux généraux et moyennes. 

) ,.~70 iH 

u 611 28 

11 3,181 HSO 

u 2,BlS2 m 
0 i,1~0.5 S'! 

~3 .J,Of 1.5 i60 

2 3Se s 
6 787 57 

8 007 60 

6 836 45 

0 1,577 82 
-- 

:� 2,~13 m II -- 
27 2,79,i..5 152 

10 2,~61 1l ( 

iO 2,56i 1& 
---- 

66 7,710.5 49i 

i 618 è 
50 5,7S7 2~9 

---- 
37 4-,«JS 288 

5. 518.S 12 

s ïS• 12 

i ïbS 0 

u UH ~l 

s 3~3.S 25 

i8 1 ,s;;i li5 ---- 
23 2,157.:S us 

169 2s,1O, 1 .~60 



( ~ Hl ) 5 d 8 · 1s) L; 

( P 19 ]3 

NOMBRE DES ELÊVES 
rqnselgnès 

dans les colonnes prôcédontes 
bien qu'ayaut obteuû un cerliflcat 

do capacitè 
dans un concours antèrieur 

d'écoles primaires. 

LT 
9 è Iê 

LT LR OTRI 
LR 

Tp è · TOO -;:; 

8D 
LR 

8 8 ~g] i 
LR 
0 ::, 

0 
nLB e 

✓.il"" ,; 
9 

{il § LL 8D 
-(::l c.> 
14 §u IZ 

tulation. 

4.15 ) 11 72.91S 3.40 HS,830.6 129.8 , , 23 

4.58 20 71.45 5.27 3,481.2 124.3 œ L � 
---- ---- ---- ---- 

,4.72 100 72.67 5.43 19,5H .8 128.7 œ œ 26 --- 
7.61 120 ss.so 4.21 26,051.0 124.2 " L SBe 

4.48 28 53.85 2.41 6,Hl8.6 110.2 " J u 
---- ------ ---- ---- ---- 

6.7! 148 55.02 5.68 53, ÉGbLG 125.2 LL )) 62 --- -- 
2.50 2 66.67 1.67 -l00.2 135.4 œ œ " 
7.24 4;'.i 78.9:S 5,72 7,322.1 128.:S » , 7 
---- ---- ---- -- 

6.02 47 78.55 ;i.18 7,722.3 128,7 , " 7 - -- 
1>,38 28 62.22 5.55 5,64-{.5 125.4 » œ ) 

5.05 02 W.61 4.48 10,586.7 126.7 " œ s1 
LœL ---- ---- ---- ---- 

5.H 90 70.87 4.07 16,051.0 126.2 » œ 29 II -- 
:S.44 118 77.65 4.22 21,215.7 141.0 œ œ 54 

6.85 127 72.57 4.96 24,058.0 137 .4 œ è 43 

6.04 144 87.80 6.00 24,106.9 150.0 œ œ 5;5 
---- ---- ---- ----- IIRI 

6.56 539 79.25 5.04 09, 601.5 141.9 » 8 152 --- - II 
4.69 17 58.62 2.75 4,714.9 128.i 8 œ u 

6.80 229 88.42 6.05 37,807.9 146.5 " •• 65 
------ ---- ---- ----- ---- 

6.54 246 85.42 5.58 41,612.8 1..U.5 L œ 68 --- - II 
3a7ï 0 75.55 2.83 1,506.5 1.33.0 » œ 2 II --- -- 
1..35 10 85.55 1.12 1,746.1 14:S.a » • � 

8.82 5 ss.se 4.90 1,050.9 116.8 8 œ œ ---- ---- ---- ---- · IIII 
1.10 15 'i1 .43 7 .815 2,797.0 135.2 » è � -- --- -- II 
7.75 25 100.00 7.75 4,105.2 164.2 L œ ) 

6. 71 93 75.61 tl.07 10,895.7 157.4 • œ 37 
- · IIII ---- ----- 

6.86 i18 70.73 1>.47 21,000.0 141.0 » . 4~ II -- -- 
6.24 1,171 H.78 4.66 2i2,8S4.3 135.!l » œ 3!13 



( 320) 

- .g :t h r.ô " e & 8 3 ·~ è 6 •• C, •.• 
8 s 

IT 9 è 8 LL RESSORTS f ::, "" .s ,. f LLœ 8 EL " RRT ..c:, 8 88 8 8 »3 0 
c:, t ~ E :,., 8 9 œœ PROVINCES. 

è è :~1 z T» ô .,, 0 •.• p. D'INSPIWTION PRINCIPALE, <) 
., " f LLR LLR 

:ô 8D g .!! 'â ij 0 
88 :,., 8 C, 

88 :a <> u 

3 4 5 1 2 

BéeapUulatlon 
Communes de 

· Anvers • 
Anvers , • • · · · l llfalines. 

Brahanl. . . • . . . . . · Bruxelles 
~ Louvain 

· Druces • 
Flandre occidentale· · · · · 1 Courtrai 

Flandre nrlentalc . . . . 1 

Hainaut. • . . . . 

Luxembourg . . • . . . • 

M3! GïL 

Gand. 

Charleroy . 
o 
U Mons Tournai. 

: lluy. 
L iér,c · · · · · · . . . / Liége 

Limhourr, . . . . • • • . 1 Hasselt • 

MÉ3! ! œL 

lllarche • 

{ Dinant . 
d é& KÉ L œ œ · · · œ 1 Namur . 

Totaux et moyennes 

Totaux et moyennes. 

Totaux el moyennes. 

Totaux et moyennes. 

Totaux el moyennes. 

Totaux <:l moyennes, 

Totaux et moyennes. 

Totaux el moyennes. 

Le Royaume. - Totaux généraux et moyennes. 

lSO 6,40!US · 527 

107 9,262 :i3t 

166 ilS, 757 .5 858 - 
f02 10,700 486 

225 17,224.5 1,0~8 
----- ---- ----- 

325 27,024-.lS 1,f!U 

152 0,4,53.5 306 

105 0,84,US 420 
II·II ---- ---- 

257 10,298 82.') 
--- 

1 155 15,204 600 

106 10,588 41î0 
---- ---- 

261 2~,792 1,01>9 

128 7,lS0~.5 � Ps 

154 H ,017 .a 658 

121 8,980 532 
----- ------ 

405 27,563 1,782 II 
uo 9,508 402 

163 8,381.5 485 
------ ---- 

505 17,889.5 887 

18.f. 11,054.5 575 

f60 4,315 2ï2 

86 2,068 185 
---- 

246 7,281 457 --- 
104 4,270.5 287 

168 i0,070 650 

---- ---- 
272 14,940.11 037 -- 

2,397 f67 ,1'100.5 8,892 



( 3~1 ) 

·--·.··· g-1 a ; ~ _r.; ;~3 e U!~-:: --- ~ 
g - ~ ·= ~ -==-·-c: S=:~oi .= ..;., 5 h !:.:J: § !: = !.? ii..!ë>::::Z s ~ 
S = ~ i ~ ôj â ;? ;,, ~o • ~ ; t=: o ;i = O o2 ,tU O:S--.:,e=i..°'.S -c.i c:: - h"'= o - ..• -:::c,o -~-::::-::.·z .!! ..,
- 1:l "'~ ';; 9 Î: ;;'°'-;: !: ~ ;f ~ tii ·= !J f ;,i:, ••• ·- !J ::-., .... -- -ô - 0 =g 1 !i ~is :]~~s i_g~=t~ ~ ~ - ...,, '° c:---= • ~a o.c. ~ '° S? =·- o : :: -~ ~ t :ô :: ~ -0 ;: • ..; g.~-ô .. ~.i.:: : :: :: g 
C.:. :::i ,,:- == - Cl-1:0 ,..... ~,-~~ :t " g 
â 8. g ~ .â g_g â~ ~-S[f ; 2:~:€~ S i = 0 o O :0 C. •;x-~ a 1111' C. ~ ~..!:- ~,:; C _.. 
~ !! : ~ E:; g ~~].EJJi t1!1â;~ Â ,.. 
f -8 ~ a ii a.; ë~t:E~.g ê~ ?J2~~ g t ~ z :oc ~ z 

6 1 1 8 9 10

[ N° 128. J 

li 

NOMBRE DES ÊLÉYES
renaeig11és 

dans les colonnes procëdentes 
bien qu'ayant obtenu un eertifical 

de capaeitè 
dans un concours antèrleur 

d'écolijs prirnaires. 

.;
œ t i _g ..,., •• a., .., l- 

0 <: ëlg~ ·.: ë ::: ...
<> ::: "'0 "' .,

·::l ~ -::J-c, .,. ~"' "'"' 0<) 
{::l

IZ 13 14 

générale 
moins de 15,000 h11bita11ts. 

5.07 136 .iu9 ~.oo ~,!SiO.O 105.7 !5 8 9 

5.73 !'J...f. -4-!.18 !:!.42 5i ,67i .1 108.6 52 13 9 

---- --- 
5.45 360 -li.06 9.28 0:!,24J.1 107.5 77 2t •--- 
4.54- 255 :SHï 9.:58 5ï, 791.i us.e 92 12 ~
5.07 656 63.81 :5.81 130,0.U.6 120.5 240 20 3

----- ---- ·---- ---- 
5.42 911 60.83 z.~6 187,836.3 124.1 352 32 5-- 
4.19 255 6+.30 S.70 51,220.1. 120.4 c:,- 10 1 ~i) 

4.36 f68 39.16 i.71 45,313.2 105.6 f3 30 ~
---- ---- ·---- ---- 

4.22 4?3 51.27 :2.19 06,542 3 H7.0 36 40 1 - -- 
3.04 2Hi 55.83 1,,U M,511.3 107 .5 27 :U " 
.J.34 150 28 -~ i.23 43,004.-i 03.7 32 8 "-◊------ --·-- ---- ----- ---- 
4.88 3.f.5 52.58 L3.j. 107,515.7 101.5 50 22 > --
7.82 467 78.89 6.17 80,256.0 135.6 145 • 15 

5.97 504 76.60 ' 4.57 00,801.2 138.0 uo 0 4

5.02 419 78.76 4.67 74, 48-1..3 f.lO.O 111 • 9 
--- --·--· ·----- - 

6.47 1,390 78.00 5.0i 2-l5,5.i2.1 137 .8 401:i (S 26 - 
.l.2S 312 77.61 3.28 54,5!)4.0 135.5 75 • 5

5.70 360 ,rus 4.37 65,675.5 135.4 75 5 9

.4.96 678 76 . .U 5.79 120,060.5 135..i 146 5 1:2 

' -- 
rus 348 60.73 3-15 70,641.5 123.5 l>2 41 >--- - 
6.51 215 70.0,1. LOS 56,0i6.1 rss.s 53 5 5

6.23 122 65,95 Lit 23,757.9 128.4 i6 10 .
---~- ---- 

6.28 537 73,74 L05 60,i5i.O ts2.0 49 15 5-- --
6.72 269 03,73 6.3(1 43,780.0 152.6 40 u 2 

6.00 ,W.I, 60.85- 4.25 86,843.6 135.G 101 li 27 
------ ----- ---- ---- 

6.27 725 77,16 -i.84 150,632.6 150.4 141 31 29 

5.31 5,515 62.12 5.20 1, i 11 ,i60.0 125.0 1,207 213 76 

81 



( 322) 

PROVINCES. 
RESSORTS 

01lNSl'BCTIO'N l'RUiCIPALE. 

J s

Communu de 

J Anvers •
Anrers. • · · · • · · • · · · l Halines • • 

Totaux et moyennes. 

l Bruxelles. 
Brabant . . . . • . • . . . . 

Louvain .• 

Totaux et moyennes. 

j Bruges. • •
l<'lanJre oeeidentale · · · · · · l Courtrai. 

Totaux et moyennes. 

j Alosl 
Flandre orientale · · • · · · • l Gand 

Totaux el moyennfs . 

..;.,.,. · l
Liège .•...•••. . . t

Limbourg

Luxembourg ......•.. 

Charleroy • 

Mons ••

Tournai . 

Huy. • 
Liégé • 

Hassell 

) Arlon • 

l Marche 

j Dinant 
1'famur. . • • • · · · · · • • l Namur. 

Totaux et moyennes. 

Totaux el moyennes 

Totaux et moyennes. 

Totaux et moyennes. 

Le lloyaumc. -Totaux généraux et moyennes 

43 16,837.15 848 

51 7,0H 5H. ----- ---- 
77 23,848.5 f,t!S9 --- 
-<i, 23,091 1,462 ,_ 

18 5,587 346 ----- ---- 
00 ~.4ï8 1,808 

31 4,019.5 180 

3• 6,2-18.~ 282---- ----- 
65 H,178 462 

,o s,~, 315

45 10,!UI 512 ----- ----- ----- 
0-l i9,0.ffi 827 -- 
90 HS,570 9113 

45 8,002.15 4M 
io 4,.UD.5 m ------ ----- ·----
HU 28,803 1,6~0 

18 6,106 295 

5.J 15,416 712

72 19,522 1,005 -- 
7 1,565.5 67 -- 
1 596 t9 

• , •---- --- 
t 506 10 

;; 436.t> 32 
11 t,:i56 04 -- --·u. 1,092.5 126 

mu 13!S,03f .e ï,t02 



( 5~:5 ) 

-
0 f •-n.. f .•• :,!J.. Odo,'.Sk c, 
l} .a § "' ~ .., 0

'" c ~ è.3 :~·g g . _ NOMBRE DES ÉLEVES 
c, S ~ 'ô ~ 8 Ï:::i'ô,: ;ê .,:9 g- S .!l 2 NIDSOi!,'llÔS 
....,.,· 0 ., "'ï'! o :::i:::, "-;: o;;-c1 ~ .a = GI! dans les col.,1111os préeédeoi48 

A •• " " O-<> "' - "' • 0 :, •• • b 1·t1 S ., ;il ., o ., <>" ; " ..!:! o'<> •• s. 'S !l .., ,;: ~ b100 qu'ayan~ o tenu un cer t eat 
c::1 - n '"d .!: - â~'Q Q) c, o.~-;; g·;; a .,. -g ~ ~ do capacité f ~ ~ ~ J,,, f O !O -;:: !:iJ! A·= c..t ·o ~ ~ f -~ dans un concours: antërieue °= â cr. ~ :g -~ ~ ~ ~~·; g~ e 5~ ~ :::.. ~ ~ ~ ;- d'écoles primaires. 
Q.l:.:: -g -o &A ~~~'S~ ..:,og:;.~o ~ ::, '; g o ~ ~ g ~ = ~,. ";-'-"~&~-o ·.a,!.~~: :: ~ ii s ~ 14 i 0-iS,.:, ~-:::i:§ e,.~:;:.-:: C...~-A3:J ,g8 o-.§ o !Î ,,a 
g & g "" .s & i g~ ~.!: &:;i ~ e 2-f•=~ s i ~ t .§ i ] ! J ~ t 
':,C O «:)01'1} •.3--ôc,oUJ~ :;: --~OÏ: C, - iG ~ Ô ::1 c.-::S~ C,, ..,. ~ c ,.. E~ ~ .,."°.-,:::.,e:,r.i •• ~co~P.0 .., .,_ c, o ~ oô<>1; 0) 

0 ; .<I ,',!J O u,,e'ô,$11" &.-g !' v, 0 ,;! <G ::,i •:.l ;: •::: "O ,.Q ~ 

~ ~ -c ij ~ ; ~ ~~ ~ s S-â 2~ w c?-â~ 8 ç.. - 8 = ~ 8 o.. z P. P.. z .., -:il 
6 7 R 9 JO JI 12 13 U 

~,000 habitants et plus. 

1:S.04 56i 64,50 3.31} rntS,634.9 124.6 147 20 !3 

4.« 165 53.ù5 2.55 36,-US8.7 H6.5 2ï i5 3---- ---- ---- ----- ---- ---- ---- 
4.86 752 63.16 3.69 141,793.6 122.3 i74 55 26 - -- --- 
6.55 833 56.91 5.67 t77,,U4.l t:H.4 291 3 :so 

6.42 250 75.14 4.66 ,HS,686.6 132.0 64 5 , 
-- ---- ---- ---- ---- 

6.55 1,085 59.90 3.46 225,150.7 123.4 55n 8 59 -- -- -- -- 
3.6l'S U2 78.80 2.88 2-!,830.2 157.9 0 14 »

4.51 181> 65.64 2,96 3l,866.9 125.7 17 51 6---- ---- ----- ----- ---- ---- 
4.13 527 70.78 2.93 59,607.1 :120.0 26 45 6 -- 
3.70 140 ,M.44 1.6l'S 55,798.9 1:13.6 t8 0 8 

4.86 547 67.77 5.29 62,750.6 120.6 90 28 21 
---- ---- ---- ---- -- 

.J.54 487 58.89 2.5(1 98,529.5 119.1 108 57 29 -- --- -- 
5.96 ns 78.06 4.65 126,709.9 158.4 Hfü 7 41

5. 17 :589 83.66 4,55 67,109.9 144.3 80 • 59 

5.58 198 79.84 4.48 55,087.3 157 .0 12 • 46 
----- ---- ---- 

5.66 1,502 97.93 4.52 227,897.:l 140.0 247 7 126 -- --- -- -- -- 
4.80 222 75. 77 3.06 59,62!l.2 155.2 28 » •
5.31 639 89.75 4. 76 104,750.7 147.1 26 2 56 

----- ---- ---- 
5.Hi 861 85.67 4.41 144,578.9 145.6 54 2 56 -- --- -- -- 
4.28 49 75.15 5.15 8,9U.5 15Ui 6 5 2 -- --- -- 
3.19 18 94.79 5.02 2,610.7 157.4 • • •

» J » » » • I> • •---- ---- 
3.19 18 94.79 3.02 2,610.7 137 .4 » • »-- -- -- 
7.33 51 06.6i 1.10 ~,072.0 ms.~ 3 » 6

6,04 82 87.25 5.2i U,042.0 us.;; 11i • 10 
---- ----- ---- ----- --- ---- 

6.32 113 89.68 5.67 19,HS.8 Hlt.7 16 • t6 -- -- -- -- ---- 
fL26 4,972 70.08 3.68 926,067.0 -150.4 986 i50 320 



[ N° t ~8.) ( 5~4 )

: ~ .., "" f!
~ ,:: f . 

0 - 1 "'·- ~ 0= '; () ~ <.>

RESSORTS i: = f4 ~ â 
] "' s ~ ~ "" 2 -PROVINCES. " ""e:: .=> "e 0 ••
0 " ...... E ;.. 
z ., - "' 0 ••<> ~ g 1 z ..

D1INSPECTION l'RlNOIPALE. ëi C, •.. -0 8 ~ > ... g •• e -41 ., <i 
" C c, _.Q .., ~ g i 1 .g o4) Q 

,<; 
1 2 :l 4 s 

Récapi 

Anvers ........•.. 
Auvers. 

Malines 

Totaux et moyennes. 

Brabant . 
Bl'uxe\les. 

Louvaln . 

~ Bruges • 
Flandre occidentale · · · • · · ~ Courtrai • 

Totaux el moyennes. 

! Alost 
Flandre orien laie · · · · · · · ~ Gand 

Totaux et moyennes • 

.., · I Charleroy . 

Mons .•• 

Tournai . 

Totaux el moyennes. 

Liége , • , . . • 
j Huy ••

l Liège • 

Limbourg . . • . . . ... , 1 Hasselt 

f Arlon . 
Luxembourg · · · · · · · · · l Marche 

{ 
Dinant . . . .Namur. • · · · · • • · Namur. 

Totaux et moyennes. 

Totaux <'l moyennes. 

Totaux el moyennes .• 

Totaux el moyennes. 

Le Royaume. -Totaux généraux et moyennes. 

102 23,333 1,rns 
Ul 16,273 842 ----- ---- 
243 39,606 2,017 -- 
174 33,791 1,9t8 
2,f.1 22,6tt .5 t ,374 ----- ---- 
411> 56,402.t> 3,322 -- --- 
165 U,383 :Si6 

130 10,093 711 
----- ---- ----- 

502 50,476 t ,287 

204 23,711 OHI 
i51 21,129 971 

555 .U,8.f0 1,886 

218 22,955.5 1,508 

109 20,0tO 1,123 
150 13,420.5 780 

567 56,566 3,-111 -- 
158 15,614- 695 
217 21,ï97.5 1,107 ----- ----- ----- 
375 :;; ,4t 1.:; 1,802 - -- 
19t 12,620 640 

161 4,000 291 

86 2,968 185 
----- 

2.J7 7,877 476 -- 
107 4,707 319

179 12,226 7,U ----- ·--- 
286 -16,933 1,063 -- -- 

2,981 502,532 15,09-i 



( 5215 ) f N° 128. ]

9 Il

NOMBRE DES ÉLÈVES 
rensoignés 

dans los colonnes prêcé<lon los 
bien qu'ayant obtenu un carUllcat 

do capacltè 
dans un concours antérieur 

d'écoles primaires. 

.,., .; "'.,
"' ..,

~ ;; ., 0 "' :.. 

" ils~ ,:: 
0 "' o. 
" E .,

-::a -~ -g -; ..s ô8 "' 0
{,l 

12 1~ M 

lulation. 

5.0,l ï03 59.85 5.0l U0,204.0 H9.3 1-C} 28 25 ,_ 

s.rr sso 46.20 2.39 93,855.8 111.4 79 28 5 ------ ---- ---- .._____ ----- ---- ---- 
5.0ï 1,00:? :.i4.U 2.76 254,040.7 HU 251 58 2ll -- --- -- -- 
5.76 1,088 55.85 3.22 255,25~.8 l20.8 383 15 59 

6.08 006 65.04 4,01 175,751.2 127.9 304 25 3----- ---- ---- ---- ---- ---- 
5.89 i,04-i 60.02 5.54 410,067.0 126.7 087 40 G2 --- -- -- 
4.00 397 68.0-i 2,76 76,059.5 152.0 52 24 b 

-U2 ~5 ,o.œ; 2.19 80,180.f 112.9 50 01 7 ----- --- ---- ---- ---- 
4.2:? 750 58.27 2.46 156,259.4 122.3 62 81> 7 -- -- -- -- 
~-86 555 :58.80 1.50 100,510.2 109.0 45 25 8 

4.eo 477 40. 15 2.26 105,755.0 108.0 122 36 21 ----- ·---- ----- ----·- ---- 
4.21 g-c:, 44.H 1.80 20tl,045.2 100.5 167 50 29 

;,_ -- --- -- 
6.57 1,182 78.58 5.15 207,056.5 130.7 500 i M 
G.61 803 70.51 4..-10 157,911.1 140.0 229 6 45 

!>.81 61ï 80.58 4.60 i08,471 .6 139.1 125 • 55 --- ---- ----- ---- ---- ----- ---- 
6.05 2,002 78.92 4.78 475,459.2 158.8 füi2 13 152 -- ---- -- 
4.45 5:i-' 76.85 5.42 94,022.2 155.5 101 ,, 5
5 . .i9 i ,005 85.63 4.61 170,426.0 142.4 99 7 65 ---- ---- ---- ----- ----- ----- ---- ---- 5.06 i,559 81.34 ,Ui 26-i,448.2 139.8 208 7 68 - -- -- -- 5.07 ;;97 62.03 3. ,:s 79,556.0 124.3 58 46 2 -- -- -- 
5.03 233 80,10 4,71> 31),586.8 156.0 55 5 5
6.23 122 65.95 4.11 23,757.9 128 . .i 16 10 •--------- ---- ----- ---- ---- ---- 
6.01 555 7V18 4.51 03,3.U.7 153.1 49 15 5-- --
6.78 300 94.04 6.57 48,86t.9 H:i5.2 43 14 8 
0.00 556 i2.04 4.38 i00,886.5 155.6 114 17 57 ----- ---- ----- ---- --- 0.28 856 78.65 4.88 140,748.4 U0.9 Hi7 31 '41S -- 
5.~9 10,487 6lUl7 3.47 2,037,828.8 , 127 .4 2,283 ?i52 396 

82 



[ Ne. 128.] ( 3'26 ) 

JJ. - BRANCHES FACULTATIVES. 

-- ..• ---~ -~ --- - ·- -- -- - .. -·~·
NOMBRE DES ÉLEVI-::s

1
J A. concouru en : 

RESSORTS ayan : 
B. obtenu au molns iO points en (a) : 

PIIDVINCES. D'Ull!ll'EC'TIOII 1 tlim ••.icrietltere. lugnicr.ei.seire. stimts Dlllrell~. Obseroaiions. 

principale. 
A. B. T:.d. .B • 

1 2 3 4 li 6 9 Il

i:eole• communale•. 

Communes de moins de ?:5,000 liabitatlls. 
) Anvers. 

A.nvers. • · · · Malines 
Totaux. • 

1 nruxettes - • • 
Brabant • · • · · 1,011,ain • · • 

Totaux. 

{ Bruges 
Flandre occidentale Courltai • 

Totaux. - • 

1
Alost 

Flandre orientale . Gand 

Totaux .•• 

Totaux •• - 

Liége · · · · · · 
' Huy ••
l Liége . 

Totaux. 

Limbour,; • Hassell 

{ Arlon • • 
Luxembourg• · • l Marche. • 

Tolaux, 

Namur. 
} Dinant. 
l Namur. 

Totaux, 

Le Royaume, - Totaux ,;énéraux: 

43 t9 82 30 i ~
106 5,i 86 i7 5 •-- -- -- -- -- -- 1,i\) 73 168 .n 6 D - - - - - 
226 7-i 124 tO Bi 2

557 151 101) 52 180 18 -- - -- --- -- --773 225 255 61 276 20 - - - - - - 
58 50 iïi 68 50 6

54- '!3 143 27 27 1 --- -- -- -- --- -- 1:12 53 315 05 57 7 - - - - - - 
77 8 105 36 iO 1 

H2 18 1U 12 10 •-- - - -- --- --- 189 26 217 ,i8 20 1 - - - - -- - 
202 49 • » 118 1 

358 68 18 0 217 54

26 18 - J 
.. 1 iJ -- -- ---- --- -- 

566 ms 18 0 540 56 - - - - - - 
U.2 39 1 • 82 2i 

149 38 15 13 82 4-- -- -- --- --- --
291 7i t6 15 HU 25 - - - - - - 
90 42 f2ï 35 'li t - - - - - - 

100 47 47 2.l 76 17 

51 6 1 . 40 1 -- -- --- --- -- -- 151 ei5 48 24 116 18 - - - - - - 
: 52 12 2 2 Hl 6

us 48 12 7 84 15 -- -- -- --- -- --170 60 u. 0 J03 21 - - - - - - 2,,ml 744 1,156 342 1,H2 129 

(a) Un maxim\lm de 20 polnli esl allribué à chacune des branches fQeullallves. 



( 5'2i) f x- :5~8. l 
-·- -· -- - . --.- -- --·- ,. ----- --· œu =- - a&? -· . ===

NOMBRE DES ÉLÉV.:Sj A . concouru en : 
RESSORTS ayant: 

B. obtenu au molns 10 points en (a) : 

PROVINCES. D' Jl'IS l'ECTIO?II ■oli11s ô'agricell■Tt. bag■e ac.cw,ire. sciuw utertlles. Observalio,u. 

1
-

prlneipale, 
B. .A. B. A. D . .A. 1

1 .. 3 4 !, 1 Il 7 Il 9 

Communes de 5,000 habitants et plia. 

l Am·ers. Anvers ...•.. 
Malines 

Totaux. 

Brabant . . _ . { Bruxelles. 
Louvaln . 

Totaux. 

\ Bruges••Flandre occidentale 
Courtrai. 

Totaux. 

l Alost. Flandre orientale . 
Gand 

Totaux, ! Charleroy 
Hainaut . . • . . .Mons 

Tournai 

Totaux, 

j Huy·
Llége • · · · • · } Litige 

Totaux. 

Limbourg . • . • f Hasselt. 

Luxembourg • • . 
{ Arlon •• 

l Marche 

Totaux. 

$ Dinant. 
Namur. · · · · · l Namur. 

Totaux. 

Le royaume. - Tolaux généraux. 

56 

t8 

1-~ -·----·-·-·-·- 
127 

629 

24 

38 

170 

208 

11 

10 

21

56 

i02 

5

3

8

u 

530 

ll7 

6-iï 

805 

158

t,053 

76 

Ut

78 

377

125 

12 

137

112 

SS5 

')- _, 

28 

1ï9 

3215

69 

394 

810 

83 

893 

38 

15 

t3

~2, 

68 

80 

11 

8

8-•------1-1 ,-, _ 
•

(U.

-----1-1---.1-1-1-1 
18~ 33 2 2 !16 13 

155 36 7 • 143 -9 <>~ 

50 tS 15 t 57 8 -- -- -- -- __ ,_ -- 
387 87 22 ;; 416 53 - - - - - -.
4~ 4 • • 90 9

90 14 50 5 205 47
-- -- - -- -- -- 

155 18 50 5 sas 56 - - - - - - u •
>

• 18-·-·-·-·-•-----: 
• , •

Il • •
, ..-·-·-·-•-1-' 
• 

l,471 

• Il

2lSI I i,5U 

>

18 

18 

764 1 2,-ltt 

•

•
•

7

7-,--,----·-·-·-;
504 

(11) Un maximum de 20 points est aurfbuë à chacune des branches facultalhcs. 



( 5~S) 

- ·- -- -- - 
N0&181lE DES ÉLÈVES

\ .1. concouru en : 
RESSORTS ayant: , 

) Il. oblenu au moins 10 points en (a) : 
PROVINCES. D'JN8PECT10N 10li1n d'a,riulturo l11gae it«mire. 5eiutt1 uluellu. Obsermuion«. 

principale. 
A. B. A. B. A. D. 

l 2 :l 4 ,, 6 ~ •. !I

, Anvers. • 
Anvers. • · · · · ( Malines • 

Totaux. 

Brabant •••.. 

i Bruges .. 
Plandre occldentale 

Courtrai . 

Totaux. 

f 
AlosL • 

Flandre orientale • 
Gand .• 

Totaux. 

Hainan! • . . .

~ Bruxelles. 

i Louvain . 

Totaux. 

\ Charleroy 
. Mon, .. 

/ Tournai 

Totaux 

f Huy. • · 
Liége , · • · · · j Liége • · 

Totaux 

Limbourg .•.. 

Luxembourg . . . 

Hasselt. 

Arlon . 
Marche 

Totaux. 

f Dinant.
Namur. · • · · · l Namur. 

Totaux, • 

Récapitulation. 

09 50 61'! 155 5'!6 G8
124 64 203 20 ï4 12 -- -- -- -- -- -- 
223 94 815 184 400 80 - - -- - - 
738 120 i,019 ~83 897 sm 
66'- 207 267 164 2ï2 '!9 -- -- -- -- -- --

1,402 527 1,286 447 1,169 256 - - - - - - 
70 55 237 01> G8 I.J 

66 2t3 219 55 42 -- -- 
.fü6I~ ~I~158 61 

Hi> 

282 
---,----■----,---•----•---

507 
•••••••••••• 1- ■-1---1~1--· 

403 

78 

----,---•----•----•----•---- 

-1-■-!-•-·--- 
18ï 

239 

----•--- •---•----·----,---- 

t04 

iOO 

51 

1.51 

52 

fl8 

170 

9

52 

41. 

36 

42 

47 

6

i2 

48 

60 

181 

413

2

15 

40 

1 

65 

151 -,--. .__, ,_,_

----,----•----·----•----•---- 
48 

-1-1.-.1-•-----·- 
2

12

u 

160 

2

!)

1 

12 

18 

55 

24 

231

334 

560 

62 

756 

1i2 

377 

30 

76 

u 
66 

9

89 

116 

50 

5J

17 

• 

18 

7

2

19 

102 

f 

----,----•---·--•-·---- 
0 121 28-----1-•-1---.1--1- 

Le Boyaurne -· Totaux r,énéraux. J 3,962 1 905 1 3,470 1 1, l06 J 3,5:!5 633 

(u} U11 maximum Je 20 points csl olll·ibuli il chacune des liranches fücullalivcs. 



( 52!)) [ N· 128. l 

NOMBRE DES ÉLÈVES
f .4. concouru en : 

RESSORTS ayant: 
Ji. obtenu au moins 10 points en (a) : 

PROVINCES. O'll'l!IP.ECTJON oulion5 d'agricullur,. lan~ut accossoire. scieaces naturelles. Obsero atlons. 

priuclpnlc. 
.d. li • d. .B. A. Il. 

1 ~ 3 !, 5 Il 7 fi 0

{ Anvers. 
Anvers· • • · • · lllalines. 

Totaux. 

I Bruxelles. 
Brabant · · · · · Louvain • 

Totaux. 

l Bruges. · 
Flandre occlden talc Courtrai . 

Totaux. 

{ Alost 
Flandre orientale . Gand. 

Totaux . 

......... - . - l
Liége , . · · · · 

Limbourg . • • • 

Luxembourg 

Namur •.. 

Charleroy 

liions . ·• 

Tournai . 

Totaux. 

f Buy. 

l Liége 
Totaux. 

.. {

Ilasselt, 

Arlon . 

!II arche. 

Totaux. 

Dinan 1. 

Namur. 

Totaux. 

Le royaumc.-Tolaux généraux. 

Communes de moins de o,noo luibitunt«. 
10 1 7 1 ~8 1 4 1 1 1 "

---•----•----•----,----

70 --- , , , , , _ 
115 

53 

50 

08 

08 

20 ----·----·•--1~,----,_
20 

---·----•----,----•----•----

(1 

54 

83 

107 

105 

57 

12 

15 

20 

2

5D 

51

21 

0 

50 

7

G

11 

8
----•----·----•----•---- 

21 01 13 10 --,------·~·----·-,- 
-i ,, 2
2 

---·----•----·----·----,---- 
6

4-

9

15 

24 

3

27 

400 

»

2 

2 

8

ID 

10 

102 

11 

))

H 

» 

10 

10 

2

J) 

435 

5

95 

ï -·--·~,-._,_
9 

1 

6
---·----•----·----·----,--- 

9 7--·--•--1-■-1,----.

----·----•----·---·•----,----
25--,~,--1----■--1----- 
10 

---,----•----·----•----,--- 
1f

217

2

» 

))

(a) U11 ma~imum de 20 points est nllribué /1 chacune des lmmcJ,cs focull~ûvcs. 



['N° f 28. ] ( 350) 

=- - - ----- - - -== 
NOMBR}•; DES ÉLÈVES

f A. concouru en : 
RESSORTS ayant : 

\ JJ. obtenu au moins 10 points en (a) :

PROVINCES. D'XNSl't.cnor. atlioas d'~:ricollort. lngue immire. scieom oalurelles- Observations. 

:F -~ -
principale. 

B. A. 

1 2 7 R fi 4 1

Communes de ?i,000 habitants et plus. 

1 Am·crs. Anvers ...... 
lllalines 

Totaux 

! Bruxelles. 
Brabant ...•. 

Leuvam . 

Totau1. 

1 Jlrui:ts .. Flandre occidentale 
Courtrai . 

Totaux 

Alosl. 
Flandre orientale . i 

Gand 

Totaux. 

Charleroy 
Hainaut .. •. } Mons •

Tournai 

Totaux. 

Li(-gc · · ... { lluy. 

Lié(:C 

Totaux. 

Limbourt: .... Ilasselt 

j Arlon • • 
Lux<'mbourg · · • l Marche. 

Totaux 

Diuant . 
Nôlmur. · • · · · { Namur. 

Totaux 

Le royaume. - Totaux généraux. 

2

17 

1{)

3

3
------,----,-1----•----·- 

9

6

13 

39 

0

» 

0 

l> 

0

0 

6

1

6

25 

150 

22 

22 

48 

12ï 

20 

61

5

4

4 

2 

37 

38 

11

40 

11 

11 

5 

5

4

2 

4

4
-----1-1~1-1---1- 

"

-1-,---1....--.1--,- 

--·---·-•-1~1- 
• 

----•----•---•----■----,----

--1-·-·-·-·~ 
"

----•----•---, ----•---- , _ 

(a) Un maximum de 20 points est alll'ibué 1■ chacune tics branche; Iacultntives. 



( 331 ) f N° t~8.] 
.. -· - - a• -•--~ ----•· 

NOM BIU: DES ÉLÈ\'ES I ,1. concouru e11 ; 
ltESSOR1"S ayant: 

JJ. obtenu au moins 10 points en (a) : 

PROVINCES. l)'UISPJ:CTIOlf HIÎN1 .-~:rit1U1rt. lll~ltUUUOÎft. uimrs tilmlles. ûbseroattons. 

priucipalt. 

~

11 • lJ. .d. .d. 

1 2 !, 6 , Il 9~

Récapitulation. 

l Annrs. f2 7 131 ;; 38 •Anvers ..•..• 
Malines. 63 ~/.) 46 0 13 1 --- -- --- --- --- - Totaux, 75 32 fii u 51- - - - -1-{ Bruxelles. 46 15 53 5 32 5Brabant ..... 
Louvaln . 70 u. ~- 12 50 1 ..-.:>

--- --- --- --- -- 
Toi.lux. 116 29 50 iï 

62 1 5- - - - -- t Brui;es .• 42 ~G 156 li 26 • Flandre occidentale 
Courtrai . 21 6 2:>l 5i 14 

Totaux. 133 32 SiO a .fO - - - - -1-
{ AlosL • . 1 43 i 50 1-2 Hi • Flandre orientale • 

Gand • . iOi 21 08 22 tO • --- --- --- --- --- --- 
Totaux. . 1 ISO 28 us S-1 25 •- - - - - - l "........, 10 • • ,, 6 •

Hainaut . . . . . l'llons •. 2 • 11 lj >

Tournai . . • • . ,i 

Totaux 12 ~ il 5 H 

{ lluy. 4 • • • •Lié6c ...••. 
. Liége 0 2 10 0 0--- --- --- --- --- --- 

Totaux. i5 2 iO 9 7 •- - - - -- - 
Limbourg . . . . 1 Hasselt. 0-i .u 75 10 Gi •- - - - - - 

{ Arlon • H 4 2 1 5 1 Luxembourg . • • 
Marche. 33 4 » • 18 •--- --- --- --- --- --- 
Totaux. .u 8 2 1 23 1 - - - - - - f Dinant. . 24 10 • » 10 •Namur ..•... 

Namur .. 3 • • • 1 •--- --- --- --- --- --- 
Totaux. 27 fO , • H •- - - - - - 

Le Royaume .. - Totaux généraux. . 1 !504 f85 84-7 rn, 207 i 

(al Un maximum de 20 peints est ollribué n chacune des branches (aculloliH•s. 



[N• 128.] ( 33~) 

NOMBRE DES ÉLEVES f A. concouru e11 :RFSSORTS ayant: 
li. obtenu au moins 10 points en (a):

PROVINCES. l>'JIUIPECT1011 •liou ••igrit■llarr. btgtricUSMir• sciuw ulmlks. Ob,eroaliotis. - ptluclpale. 
A. B. .,f. .D. " . o. 

J !l 3 4 5 6 , 8 9

j Anms. 
Anvers• • • • • • l Malines 

Tolaux 

Brabant • • . . • 
f Bruxelles. 

( Louvain . 

Totaux 

I BMJCCS •• 
Plandre occidentale 

Courtrai . 

Totaux. 

{ 
Alost 

Flanllre orientale . 
Gand 

Totaux. 

l Cbarleroy 

Hainaut . . . . • Mons . • 

Tournai . 

Limbourg .... 

Luxembourg . . . 

Totaux. 

} Huy· • · 
Liér,c • • · · · · l Llége · · 

Totaux. 

Uassell. 

Arlon . 

Marche. 

Totaux 

~ Dinant 
Namur. • • • · · l Namur. 

Totaux. 

Le royaume. - Totaux &énéraux 

.:Cole1J prhée,i. 

Communes de moitis de !i,000 l1ubitanl$ . 
1l,1sltf 11., 

• • "----•----•---•-·----•----

----·----•----•----·----,----
6 1 • »-·-•----•----·-·-- 
• 

5

8 7 • ----•-·----•----•----·--- • • H 8 I> 

8

4 
" • 
5 5

----,----•----•---•-·---- 
12 

,0 

t 

7

9

ta 

:105 

t 

1 

6

5

•

• 

3

1 

• 

• 
•
•

i 

• 

7
••• 

. " 0 •
15 t • • il . 
• • il . . . --- --- --- --- --- 
22 1 5 • . 17 • ----- - - - - ï t •
5 1 2----·----•--- •----•---

2-1--.1-----•-·--·- 
5

8
----•----■---·---•----•---

H 

----·-·-·----■----,-
37 6 1 H ~•--.·--·-·---·-- 

:16 20 

(tt) Un ma~imum de 20 P<•inls es! allrilmé a chacune des branches focullolivcs. 



( 533 ) [N11f28.J 

NOMBRE DES ÉLÈVES
( A. concouru en : 

RF..SSORTS ayant: l . 
B. obtenu au moins 10 points en (a) : 

PROVINCES. D'INSPECTION aolioos d'agrinltare. laogue ac«sseire. sçinus utmllas. Obseroationa. 

prinelpale. 1

~

Â. B. A. 

1
B. 

l 2 3 4 5 Il 0B

Communes de ?:1,000 habitants et plies. 

{ Anvers. 
Anvers. • · · 

· Malines 

Totaux. 

t Bruxelles. 
Brabant · · · · • Louvain • 

Totaux 

1 
Bruges •. 

Flandre occidentale Courtrai • 

Totaux. 

1 Alost 
Flandre orientale • Gand. 

Totaux 

Hainaut ... 
} Cha rleroy. 

t Mons .
Tournai 

Totaux. 

i Huy· 
Ltége • · · t Liége 

Totaux. 

Limbourg . . • 1 Hasselt. 

Luxembourg • • • 

Namur•..•.

} Arlon . 

1 Marche. 

Totaux. 

Dinant. 

Namur.

Totaux. 

Le Hoyau me. - Totaux généraux 

50 

15 

65 

20 

»

»

iOO 

20 
---•----■--- , •---,----

152 

27 

170 

41 

,U

27 

72 

09 

7

2

23 

47 

20 

20

12 

-i3 

55 

31 

3

32 

1t

63 

t6

Hl 

»

'Il

•
•

-1--•----·-----•---1- 

----,----1-1---■----•----

------·-·---•-1-1- 
•

- - - - -1- 
10 5 ,, » i5 • 

10 . 1 f 0 •
1 1 6 23 61 8

--- --- --- --- - --- 
1>0 4 7 24 85 ~- - - - - - ,, • • • •
ft 2 17 0 20
--- --- --- --- ·-;-1-.- 11 2 17 0 -1-1..--1-,-·---- 

12 

12 

148 

1 

8 467

2 

106 

,.-·-·-·-·-·- 
Il

»
----,----■----,----■----

» " 
»

15 

233 

ï 

----•---•·---•·---■---•----
7

15

(a) Un rnaxunum de 20 potnts est allribué i, chacune des branches facultatlves. 

84 



( 354 )

NOMBRE DES ÉLÈVES
~ ,d. concouru en : 

RESSORTS ayant: B. obtenu au moins iO points en (a): 

PROVINCES. D0lNIIP.ECTlON ao1ien1 d'agritullue laogoe accemire. scienm ialorellu, Obseroaüon«. 
. 

principale. 
,d, B. A. B. A. s. 

1 2 ~ 4 5 6 7 8

Récapitulation. 

l snvers . 
Anvers, • · 

Malines 

Totaux 

l Bruxelles. 
Brabant · · · · · Louvain . 

Totaux 

{ Bruges. 
Flanrlre occidentale Courtrai 

Totaux. 

Flandre orientale 
( Alost. 

~ Gand. 

Totaux. 

Hainaut • 

Charleroy. 

Mons .. 

Tournai 

Totaux. 

i Huy
Liége • · · • • · 1 Liège 

Totaux. 

Limbourg ....

Luxembourg 

Hasselt. 

{ Arlon . 
Marche. 

Totaux: 

~ Dinant . 
Namur. · · l Namur. 

Totaux. 

Le Royaume. - Totaux généraux. 

1 103 

20 

8

2 

52 

5
----1----1---,--- •---•---- 

----,--- ,----,----·----·----
71 

28 

1~0 
--:-1-1-,~,-

26 

2;5 

1 

7 

5

4!) 

7;:i 

0 

24 

4i 

2i -. ,--. l-;-1---;-r-.. ,-"-,-----
5: 1

41 1 2 1 102 1 58 1-- i7 1 " ------- 

12 

q­ _;, 

11 

03 

17 

21 

20 

01 8

_:_!__:_l__:_l~I 102 I__:_
i 

_1_4_1~ _1_a 1_0_ ~ __ 

-=!._l~~~_:_I__:_ 
__:_I~__:_ __:_ __:_1_:__ 

7

0

16 

5

8

tG

•

-16 1-1 ,-,, 1-» I-lt-1-.,---- -------- 
7 

55 1 6 1 1 10 ~I~ --1- --1-----;-- 7 

~,-:--:;--:;---;;----;- 
(<i) Un maximum de 20 points est attribué /1 chacune des branches fücult.Jlivcs. 



( 35~) [ i\0 128,] 

- - - 
NOMBRE Dt,;g ÉLÈVES

i A. concouru en : 
RESSORTS a ant : . . 

y D. ohtcnu au moms iO points en (a):
PROVltlCES. J>1WSPECT101'1 HlÎIIS d'a1ric11llm lanrae iwnoiro. stirnus nilorellu. Observation,. 

principale. 

1
A. B. ,1, B. .1. o. 

1 2 ~ 4 5 f, 7 s u

i Anvers. 
Anvers. · · · · · l &lalines 

Totaux. 

Brabant . . . _ . f Bruxelles . 
~ Louvain . 

Totaux. 

Flandre occldentate 
Bruges .. 
Courtrai . 

Totaux. 

Flandrcoricnlalc • { 

,, · l
Alost. . 

Gand • 

Totaux:. 

Charleroy 

Dions •

Tournai 

Totaux: 

j Huy .Liége · . . ..
. Lit(!C

Totaux. 

Limbouq; · 1 llasselt. 

Luxembourg • · · 
j Arlon 

t l\larchc. 

Totaux. 

. . j Dinant. 
Namur. • · · l Namur .

Totaux. 

Le roya11111e.-'J'ola11x i;énéraux. 

Bée11pUulaU011 générale (1).

Communes de 'moins de :S,000 habitants. 
54 1 26 1 1 H I Sa 1 2 

i52 
----·----•----,---•---•----
206 - - - - - - 
28.j 90 13:5 11 i08 .j 

608 166 133 04 210 18 -- -- -- -- -- --- 
80:? 256 268 75 327 22 - - - - - - 
01 50 263 8-i 51 6 
61) 28 258 :H 50 1 ·---- -- -- -- -- Hl0 18 521 158 87 7 --·-•---1----1~1~ 

115

70 

06 

33 ----. ----•---•---, , _ 
21::; 55 )) 126 
355 00 20 1-i 229 3.:i 

~o 18 • . 9 2-- -- -- -- -- --- 

161

uo 

40 

40 

107 

218

127 

154 

1 

26 

22 

57 

21

u 

7 

0 

50 

19

;:56.i 
------·-·-·--•-1- 

85 

90 

21

-i 
----·----•----1---•---1 ---- 

514~,--,-,.._,_,_
185.-.-..,-,--.1_,_,_
118

!J3 
----·----■----•---•---•----

211

80 

f!j.j.

80 

86 

52 

10

62 

. 22 

76 

27 

200 

49 

50 

2 

15 

022 11,009 

25 

8

,151

rrs

88 

84 

66 

· 150

30 

05 

i ,3ï:l 

25 

18 

IO 

0

15 
----•----•----•---·---•---- 

lO 21
--.,.1-----1-1-•-r-- 

133 

(a) Un m,11im11111 de 20 poinls est :iUril,ué ù chacune des branches fucultntlves. 
f l / Tonies les écoles confondues. 



[ N° t28. J ( 336)
m ..... -- -· -- - - -- . 

NOMBRE DES tLÈVF.S
f A. concouru en : 

IIESSORTS ayant: . .B. obtenu au moins 10 points en (n): 

PROVINCES. J>'ll'ISP~CT1011 aoliou d'i~ricellart. ln:■• accuuir,. scium ulsrellu. Observation,. 

prlneipalr. 

1
✓,. .B. Â. lJ. A. B. 

1 ~ ~ 4 !\ Il ; 1 R 9

Communes de a,000 habitants et plus. 

i An,·ers. · 
Anvers • • l lfalines. • 

Totaux. 

Brabant . . .. l Bruxelles 
Louvain •

Totaux, 

l llruges. . 
Flmulrr. occidentale 

Courtrai . 

To1aux. 

1
Alost. 

Flandre orlentale . 
Gand. 

Totaux. 

' Chnrleroy, 

Hainaut . . . . · l Mons. . . 

Tournai . 

Totaux. 

Liégé • . .•.. 

Limbourg .... 

Luxembourg • . . 

Huy ..

Liége .. 

Totaux. 

Hassel! .. 

f Arlon ... 

l Marcl11: .. 

Totaux. 

i Dinant , 
l"amur. · · · · · ) Namur 

Totaux. 

58 

35 

03 

555 

tl2 

on 
.----1-1-----1-1-1--...- 

21 

'238 

2Oi 

105

51

,fü

101

1.ro 

15

12 

11 

19 

:50

102

11 

.j 

21

23 

3G 

50 

10 

91 

,1

16 

:!O 

807 

1.009 

185

1,25-l 

113 

2-U 

432

2

8

Hl 

20 

Ili 

Gï 

28 

•

133 

18

151 

300 

136 

430 

20 

85 

255 -•----1-1-•--·- 
2

q­ _, 

u 
u 

30-i 

83 

477 

8i3 

94

OOi 

43 

20 

152

H8 

505 
-.-1-1---.1---1-,- 

00

515

-105 -,------1-...-1--•-·- 
18 -·-·-·--·-,-

fl 

»

08 

13

81 

220

Il

8

64 

6( 

13 

rn

61

0

.n 

50 

-•-1-1-1----.1--- 
Le Royaume - Totaux généraux. 1 t,7J.i 1 282 1 3,to;; 000 1 2,72,i 522 

(a) Un maximum de 20 points est nUtibué 11 chacune des branches facultatives, 



( 337 ) [ N° 128.] 
... ........ _ - -··· - ----- --- --- - --- . .. -· -- ··-- - ... ---· ·-

NOMBR~ DES ÉLEVES
J A. concouru en : 

RESSORTS ayant: . . 
D. obtenu au moms 10 points en (a) :

PRO~INCES. D1JN&PECTJON 111io11 d',;,ic11lare. lug11 KWMire. scie■«s ut■rtllrs. Ohserr;alion4. 

prlnrip:M. 1

1
,1. 

1 B. Â. B. .-1. B. 
1 2 ~ ! ~ 11 n 1 Il ,n 

Récapitulation. 

l Anvers .. 

: 1 
112 37 846 168 386 681 Anvers. . . . . . 

Maline5 .. 187 80 260 ,IO 00 13-- -- --- --- --- 
Tolaux. 1 209 HO t, IHS 208 -186 81 - - - - - --- l Bruxelles, 1 830 i36 l,20J 311 981 ':?30 Brabant ..... 

Louvain , i50 22:! 318 !200 313 29 

1 t ,580 Totaux. S58 t,522 511 1,20-i 250 - - - - - - · t Bruges, . 

1 
112 dl 5i6 113 04 u Flandre occidentale 

Courtrai . 87 3:? 502 139 56 2 -- -- -- -- -- --- Totaux. . 1 IO!l 05 8i8 ~'i2 150 16 - - - - --- 1 Alost. • 

: 1 
166 17 '21% 82 4i Flandre orientate . 

Gand .. -i'!2 5-i 586 '!37 sss O.\ 
·-- --- -- -- --- --- Totaux. 1 588 ît SH 310 305 65 - - - - - -- l c,. •• ,, •• , -120 80 2 2 361 u 

Hainaut •. • . Mons ... 520 t05 3i t5 381 60 
Teurnai . 77 37 10 2J 1"~ 18 _, 

-- -- --- -- -- --- Tolaux. 1 1,017 231 58 ,U 860 os - - - - - - 
_ ~ lluy. 

: 1 
ms ,U i • iï3 JO Li~gc . 

Li{·ge 202 51} 03 37 ,105 51-- -- --· -- -- --- 
Totaux 1 40() 100 0-i 37 578 81 - - - - - - Limbourg . . . • 1 Hasselt .. 1~ 87 '!28 47 106 1 - - - 

{ Arlon . 

: 1 
118 52 .m 25 84 18Luxemhourg . . . 
03 Marche. JO 1 • 66 -- -- -- -- --- --- Totaux. 1 211 6.2 50 25 150 10 - - - - -- - 

\ Dinant. 

1 
02 22 2 2 45 13Namur. . . . . . .

15,i fü f3 8 -!13 22 Namur. 
-- -- -- --- Totaux. 1 2-i6 76 15 tO 1;,8 35 - - - - -- - 

Le Hoyaome. - Totaux généraux. 1 ,i,800 1.20.1- -i,80i 1 ,4.50 -1,006 o:;;; 

(al Un maximum de 20 points est allrihué ô chacune des branches fnculL1lh·es. 
u:,· oéJ 
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Lli. - Bésuuo:« des concours entre les élèves du sexe 
ANNtE 

1. - BRANCHES
-· ..

~ .ô .,,, .•. ,:; .;
.§ ~ ~ 

..:, s 1! ë O - 
RESSORTS •. :i :0 :-: ,,

e :, Q,, 0 a. e ..., g :!(: - ►..• - -= c:; .Q ëPROVINCES. !: " C t ~ = •....
0 ., i g i 0 ••z .5! z ~D'INSPECTION PRINCIPALE, 0 8 - :- " .•.<> g •• e :::; ••<> g ~ 2 •• .,,,

~ (,11 0 .g .s .,c 0 

""l 2 3 4 li 

.ÉeolH 

Commune& de môins 
J ànrers, • • 

Anvers, • · · · · · · · · · · l Malines 

Totaux cl moyennes. 

\ Bruxelles. • 
Brabant • • • · • • • · • · · l Lou vain. 

Flandre occidentale .•• 
Bruges • 

Courtrai. 

Flandre orientale . 

Hainaut. . . . . . . . . .

Limbourg •.•....•.. 

Luxembourg ...•...• 

Namur .. 

Alost 

Gand 

} Charleroy 

l 

. . . - ..... l 

Bons .. 

Tournai . 

~ Huy. · 
Liége • . · · • · • • • · · • l Liégé . 

Hasselt 

f Arlon. 
Marche 

Dinant. 

Namur 

Totaux el moyennes. 

Totaux el moyennes. 

Totaux el moyennes. 

Totaux el moyennes. 

Totaux et moyennes. 

Totaux cl moyennes. 

Totaux et moyennes. 

Le Royaume. - Totaux généraux el moyennes. 

38 4,554.11 208 

67 5,006 355 

105 10,460.l'S :163 

01 l>,567 4i5 
':!Oi H5,5-l2.5 027 

208 25,i00.5 1,-I02 

70 s.ssr.s 2BI 
50 4,204 !00 
J20 0,8:S1 .5 -161 

122 t0,835 451 

07 6,652.5 267 
180 17,467.5 ï18 

il7 6,580.5 655 
U2 10,0iS.5 643 

Hl 7,oos.a 552 
370 24,57l.5 i,828 

155 10,201 41i2 

120 7,12i) 307 

21>5 iï,3!1 849 

95 4,075.5 254 

8-4 5,645.5 9i6 

66 1,905 135 

150 5,638.5 411 

92 5,561.5 224 

137 8,500.5 -iïi 
220 11,862 605 

~ 

t,8!0 127,27i.5 7,181 



( 359 ) 

masculin de la division supérieure des écoles primaires. 
1800. 
0 B L 1 G A 1' 0 l R E S. 

[ ~
0 t28. J

6 8 g 

"::, ::, -~ .s 
'â ""tJ 

"f 

'ë !:l
e. ~"'., :::, ,,:; ~ 
3 ô..,
.8 .s
~ •..
e "'0

,:,. 
z 
w Il

'!!Il!!!.-... 

NOMBRE DES ÉLEVES
rensoignès 

dans les colonnos procédel\t<IB 
bion qu'ayant obt-Onu un cortillcat 

de eapacltë 
dans un concours antérieur 

d'écoles prlmaires. 

12 

i 
0
",;:J 
14 

eommuuale11, 

de ~,000 habitants . 
.Uiï f25 59.13 2.70 24,048.7 119.0 24 • •
0.01 f79 rn.,12 5.03 50,-fü).2 Hi 54 " •
1>.38 502 53.64 2.89 04,56ï .9 114.5 78 • •
4.96 259 5-US3 2.71 56,066 110.0 109 • •
5.06 011 65.01 3.93 121,525.4 130.0 287 • •
5.58 8ï0 6:L05 5.46 178,280.4- 127 .2 300 " •
4.70 135 51.72 2.45 29,333 11~U- 37 • •
4.66 01 45.t:lO 2.12 21.925. i 109.6 18 • " - 
4.08 226 ,rn .02 2.20 51,258.7 111.2 f'>'' " •,i) 

4.Hl 109 24.17 1.01 42,49,i.5 94. 2 54 • " 
.i,.01 80 29.9(1 1.20 26,2;'>0.8 98.3 25 • b -~--- 4.11 180 20.52 1-.08 68.745.5 95.7 1>7 b " 

'
9.01 556 80.15 8,44 97,000.t i48.6 207 ~ •
6.58 46(1 72.47 4.62 86,!H4.4 135.6 226 )) " 
0.73 402 75.56 5.09 75,064.0 141.1 167 » ,,

---- ----- 
7.4i t ,424 77.90 5.80 250,030.4 141. 7 600 • •
4.45 550 70.42 5.52 65,557 140.t 65 • •
5.58 3:!0 80.GO 4.49 :'>5,678.5 1 ·" °' 64 ;);),.:. • ))

4.90 679 79.98 iL02 117 ,015,5 137.8 127 • » 

~-11 100 74.80 5.82 54,552.1 155,2 71 " ))

7.57 257 85.Sï 6.50 57,550.0 155.5 66 • » 

6.77 95 70.57 4.77 17,755.4 151.5 25 " •- ·-·--
7.20 ;552 80.78 5.80 ;:!5,104 134.1 89 » » 

6.20 185 81.70 5.14 51,562.4 uo.o 47 • »

5.07 570 80.47 4.57 66,1!00.9 Hl.2 08 0 l 

s.se 562 80.86 4.74 98,072.5 Ht.1 145 » b 

5.0l- 4,77,i 00.48 5.75 026,224.6 120 1,018 ,, »



[ N° 12~.) ( 34-0 )

PROVINCES. 
RESSORTS 

D'INSPECTION PRINCIP.ALE. 

2 5

'1 Communes de 

Anrers .•.....•.. . 1
Am·ers. 
Alalines 

Totaux et moyennes. 

llrahant . • • . . . . . _ _ _ j Bruxelles. 
l Louvain . 

i Brurres. · 
Plamlre occidentale · · · • · · ~ Courtrai • 

Totaux el moyennes. 

Totaux et moyennes. 

1 Alost Flandre orientale • . . . • . . 
Gand

Totaux cl moyennes. 

1 C '"''"'' Ilninau! .• . . . . . . . . Mons 

Tournai 

Totaux et moyennes. 

Lilr,c .. _ . __ .... · l lluy. 
Ltége 

Totaux et moyennes 

Limbourg •....••... 

Luxembourg • . . . . . • . • 

Hasselt. 

Arlon . 

}larcl1e 

j Dinant. 
Namur.. • • · · · · · · · · ~ Namur. 

Totaux et moyennes. 

Totaux et moyennes. 

Le royaume. - Tolaux généraux el moyennes. 

27 i0,742 621

16 4,062 188 ---- ---- 
45 14,804 809 

59 20,999.5 t,225 

14 4,508.5 200 

75 21S,308 :1,519 

11 1,850.5 71 

17 3,457.5 127 

28 5,288 108 

26 4,705.5 174 

23 0,58:S.5 544 
---- 

49 11,5i9 518 

60 12,5.U.5 805 

52 6,802 200 

Hl 2,080 :117 
- 

H7 21,916.5 t ,221 

2,t, 5,252 212 

55 10,250.5 570 
---- 

5\) fü,482.1, 791 

4 750 58 

1 559 Hi 

n » »

:1 550 15 

2 188 16 

10 1,214 68 

12 1,402 84 

586 06,889 B,Hl3 



( 54-1 ) [ N° 128.] 

- . .. - ~ -•"~-- . - -- -· -- -- - -- "• .. -- ..~-- - .. . - . -
0 0 ·:= !!~ i~~~g è S~'!-;: .,

NOllBRF: DES ÉLÉVES " .. =" At 'f ·~S ·-=--•.,...,. " .:!! 0 - ef:ës :ë1~~.; !l ~ rooseigo~s î8 <>-- c::=:~"C o=,:&-ô. -â "' dans los colonnes pri\cédent.os ~ .. ::: Z"f ~ 8 = ..- ...•. ..2Ë"oc: •.• ~ -f - .. bien 11u'ayant obtenu uu cerlillcat <: - 0 ., •• -= :i ~ "'.5! ~~ 0 .! !=~-2 ::.,.--::-==•o ;: s do capacité f ~ c::·~- 1.!:~.Ë&iL t C, -= dans uu concours antêrieur; 'z -~ f !' •• ,; C 
'9)- ::: ~ '"ê~;;i-~·a 'Co-::: C œ C "'- t d'écoles primaires. ~ â ai O"Oâf~O 0::, - ~ g !? OC:.DO:;::~ , .. "" ., ..

0 ·- - h<>~,.=. -;!;:~·~.g •• = ~ ~ .g ";.~ li ê - t,''â -;:c;~~oQ .., <>

'°-:!:;~ "' ,:: ., - ,,; =-~=-~"'~ -;; 0 .,...: = •• ~t-o g.-::: <> O ._ C 
0 .; ...- :::::.. :, ~ ~ &"g g fë"f]s s e~s -;; .. ., ,..§ & ~ =~:-=~~ •• ~ .!~ :,® '§. o ·o i:ie- Q., -'S:--e., :,J, ~ ~ ;; -~ 8 "'= ....... ~i: e :;;; g ~o ·- ~ !: ~ 3 E ~g ·ro·:.s~~ •.. c:c:::---o .. e "'e.....•ë; • (.) .a "' ~ -!:l --::l .g ~ 0f -3 ~ E::, X o f~]â~.g f.gi~•.g_g e "'- e "' ::, ô0 c:::: ,C)--C, 0 0 "' 0C. z C. ~ ;z: 0 {<l 

6 7 JI !l 10 11 n 13 14 

5,000 habita11ts et plus. 

5.78 5~;; 85.83 4.00 85,576.0 t3i.8 t8i • •
4.135 uo 58.51 2. 71 21,770.8 115.8 -~ -'1 .,_ • • -- 
5.46 643 70.48 4.54 tOï,:»ï.7 152.7 210 . " - -- 
5.82 OïO 70.80 4.65 165,iOO 155.1 507 • .,
6.87 215 71.00 4.0-i 40,550.1 156.9 108 • . 

---- 
6.00 1,-180 78.~8 4.70 20S,726.f 155.4 4H:i • .- 
S.88 52 75.24 2.84 9,036 127.3 15 • •
S.67 S.i 66.U 2.,15 15.706.i 12-U 17 • •
S.74 156 08.60 2.57 24,852.7 125.4 52 • n 

5.03 71 -10.80 !.48 18,049.8 105.7 32 • •
5 c,- 238 69.tO 3.62 43,031.6 125.1 104 )) .-~ 
4.55 309 59.65 g ~'> 61,081.4 117.9 rso • ....•. , ....---- 
6.52 701 87.08 5.08 120,41-i.6 149.0 207 • .
4.3.f. 25i 77.26 5.35 41,518.5 158.2 70 • "
-Ui7 06 82.05 5.58 ii,016.-i: U5.4 10 • •

·----·· ---- ------ 
5.57 1,028 84.19 4.60 178,'i-iU.:> U6.4 296 . .
4.04 178 85.96 3.39 29,657.G 150.8 27 • •
5.66 515 88.60 5.01 81,808.8 141.3 41 . .
5.11 601 87.36 4.46 tH,446.4 140.ll 68 li • -- - 
5.07 23 60.53 5.07 4,752.7 124.5 10 • ))

2.68 9 60.00 1.61 1,852.2 i'.!3.5 1 . •
• p • • • • • w . 

---- ---- 
2.68 9 00.00 t.61 1,852.2 123.15 1 . •- --- --- -- 
8.51 t •. 95.ï5 7.98 2,558.3 147.4 7 " ., J 

5.60 03 02.65 5.10 10,615.8 f56.1 20 • •---- ---- - 
5.00 78 92.86 5.56 12,074.1 134.5 27 " •-- --
s.ss 4,106 70.07 4.24 708,742.8 136.5 1,204 • •

86 



f j\;" 12s. l ( 542) 

PROVINCES. 
RESSOR'rs

D'lSSP.EC'l'lON PRI~Cll'ALE. 

i ,Ô .,, .,,
i: 1 " 1: . g0 - i 

e ~ ê - s .. 12~ <>::, 
0] .. =0 ~ <: •• .,.g 

- f - s .,;-.. "' <> ~ !: 0 0 "ç, .. - .; m z 3z "'0 ~ ~ - ;.. <> ..•..•.
g a 1 :0 ..

; .•. :: ë e -= ~~ g ""::. 
1 !, ~ 1 4

1

.Récapi 

Anvers•.••..

Brabant . . . . •.••..• 

j DruB'es, • 
Flandre oeeidentale · • · · • · l conrlrai . 

! Alost - 
111andrc orientale · • • · · · · ) Gand . 

Hainaut . . · l
Totaux el moyennes. 

Liége . · · • • · · · • · · · 

t\11\'ers. 

Malines 

Charleroy 

Mons • 
Tournai • 

Huy. 

Liége 

Limbourg . . . . . . . . . . 1 Hasselt 

i Arlon . 
Luxembourg • • · • · · · · · } Marche 

Namur ..•.•.......
Dinant. 

Namur 

Totau,c cl moyennes. 

Totaux et moyennes. 

Tot.lux et moyennes. 

Totaux et moyennes. 

Totaux et moyennes. 

Totaux el moyennes 

Totaux et moyennes 

Le lloyaumc. - Totaux r,énéraux cl moyennes 

65 15,296.5 8:!9 

85 9,008 ;>43 
---- us 25,264.5 1,572 --- 

150 30,560.5 1,698 

!21 H),851 t,223 

371 50,41i.5 2,021 --- 
90 ï,388 33:! 

67 7,751.5 527 
---- 

15i HS,139.5 · 650 

1-18 i5,G30.5 625 

90 15,236 OH ---- ----- 
238 28,866.5 i,236 --- -- 
186 18,934 1,458 

174 16,0ï0.5 0-12 

t2ï t0,583.5 610 ------ 
48ï 46,488 3,0-40 

159 15,453 664 

15:S t'ï,350.:i Oï6 
---- 

314 32,803.5 1,6-10 

99 5,725.5 292 -- 
85 4,204.5 291 

66 i ,003 Hia 

151 6,t07.5 426 -- -- 
94 5,749.5 'l~O 

H7 0,514.5 559 
---- ---- 

2-H 13,2tl! 779 -- --- 
2,206 224,166.5 12,574 



( 543) f N° 128. J 

6 8 0 li

NmlBRE DES t:1.f:vES 
rensoigoès 

dans los eoloonos précNenlos 
bio11 qu'ayan~ obtenu un certitlcat 

de c11pacil<i 
tians un concours aoléricur 

d'èecles primaires 

12 13

tulation. 

5.42 656 71J.t5 4.29 H0,525 0 155.5 2lt • D 

5.,it} 289 55.22 2.90 61,190 112.i 86 ) •---- ---- ---- ---- ----- ---- ----- 
5.44 !)45 08.88 S.74 171,715.0 125.2 20i • •- 
5.56 1,235 72.73 4.04 222,1~ 130.8 416 • •
6.10 824 67.38 ,us 161,853.5 152.5 305 • ..---- ---- ---- ------ ---- 
5.79 2,050 70.49 ,4.08 584,0H>.5 131.5 811 • •--- -- 
-4.40 187 !>6.53 2.53 38,569 115.0 52 • •
4.22 175 5:5.52 2.20 57,722.4 H:S.4 55 • •----- ---- ---- l4.55 362 54.03 2.30 70,09l .4 115.5 87 • , 
-- -- 

5.00 180 28.80 i.15 60,5-U.3 98.0 60 • ~
4.62 518 52.05 2.40 60,282.4 mu 12ï • •----- ----- --·--
4.28 498 40.29 i. 75 129,826.7 105.t 105 J •-- -- --- -- 
7.70 1,257 86.21 6.04 211,,n.t..7 U0.2 -iH • •
5.55 697 73.99 4.H 128,232.9 156.1 206 1 •
6.15 408 76.7:3 4.71 92,081.5 w.o t80 • •---- ----- 
6.56 2,41.52 80.4-2 5.27 437,788.0 110.8 896 ~ 1 •-- -- -- -- 1

4.50 557 80.87 5.48 92,074.0 140 90 • •
5.B5 835 85,55 4.80 155,487.5 158.8 105 » »
---- ---- ---- ---- ---- ·--- 

5.00 i,570 85,54 4.18 228,461.0 159,5 195 • •- --- 
5.10 215 72.9tï 5.72 59,064.8 153.8 81 • 1

J - -- -- - 
6.92 24B s,.54 5.85 59,202.8 f3L7 67 • •
6.77 95 70.57 4.77 17,7lS5.4 151.5 23 • li 

---- ·----- ----- -- 
6.87 541 80.05 S.50 56,D;S6.2 155.7 00 • , 
--- -- 

6.42 198 82.50 5.28 53,920.7 141.5 54 • • 
5.67 442 82.00 4.65 77,125.7 145.1 H8 • •---- ---- --- '
lL87 640 82.1G 4.83 111,0-i0,4 142.6 172 • ~---- -- -- 
5.52 8,880 71.76 5.96 1,654,907.4 152.i 2,822 • •



[ N° 128.] ( 544 )

!~ =~
<I ., • ..
0 •• §l "'~- i: 8 <I d Q .•.• 1: <I 

RESSOR'fS g = 0)::: 8f ~ s ;; f .i .:, a P.. a ~ .:, 
i= 8 ~ t ~ E ••PROVINCES. :-.. 0

"' - ;; ~ ~ 0z ., ., g g 
D'INSPECTION PRINCIPALE. 'ô 

"' 0 - :,- " <) ., -c, ..,
C> "' •• :.;., <I C) ] <> g ô .,"' .,>i. C) ~ "'0 .., " :::;

1 2 3 4 :;

École11 1111loptéeH 

Communes de 

Anvers . 
Anvers .. 

~laliocs • 

Brabant . • . . . • , . • • . f Bruxelles. 
( Louvain 

Tntuux et moyennes. 

Totaux et moyennes. 

Flandre occidentale . . . . . 
Bruges. . 
Courtrai . 

Flandre orientale • . • . . . • j Alost l Gand 

Hainaut •..•....•.• 

Liér,e .. · • ....... { 

Limbourg ........•• 

Luxembourg , . . . . . . . •

) Charleroy 

l 
Mons .. 

Tournai . 

Huy 
~Liégé 

Hasselt 

Arlon. 

Marelle 

Totuux et moyennes. 

Totaux et moyennes. 

Totaux et moyennes. 

Totaux et moyennes. 

Totaux el moyennes. 

{ 
Dinant, 

Namur •••.•.•..... 
Namur. 

Totaux et moyennes 

Le Rnynume. - Totaux ,Jénéraux et moyennes. 

22 2,054 us 
ôï 2,79,i 166 

50 4,828 2ï0 

6 760.5 50 

21 i,-fü3,5 104 

2i 2,214 15-i - - 
41 4,422 151

40 5,138 211 

03 0,560 362 --- 
50 4,136.5 H53 

40 4,i9O 170 

70 8,326.5 523 --- 
2 75.5 8

4 598.5 25 

2 01.5 4

8 5155.5 57 

5 188 7 

i4 812.5 45 

17 1,000.5 50 ---- -- 
92 6,'.119.5 553 

24 889.5 72 

22 882.S 72 
----- 

46 1,772 144 -- 
11 52ti 47 

14 1,074.5 70 

25 1,509.5 t26 -- -- 
443 55,01:15,5 1,808 



( 34?S) (N°128.] 

7 li 0 11 

NOMBRE DES ÉLËVES 
rensoil{nès 

dans los colonnes prècèdcntes 
hien qu'aynnt obtenu un certificat 

do capacltô 
dans un concours antèrieur 

d'écoles primaires. 

12 ·~
el •ab•illlée.11, 
moins de ll,000 habitants. 

5.56 60 53.10 2.05 11,584.6 100.7 • 7 •
5.O-l 6-1 38.55 2.20 n,m.2 iOï .5 ) i6 "------ 
s. 78 124 .U.44 ~.57 20,232.8 104.8 » 25 »

6.~ï 43 86.00 5.65 6,579.5 151.6 » 8 •
7.16 ·"' 42.31 3.05 11,758.5 113.1 )J ::!3 ))

---- 
6.96 87 56.-i-0 5.03 18,337.8 112,6 • 51 »-- 
5.4t 80 52.91 1.81 17,482 us.s • 55 "
.J.11 118 55.02 2.30 21.i,78.l.4 122,2 " 41 )J 

---- ----- ---- ----- ---- 
3.79 H)~ 5-1. 70 !,07 45,266.4 H0,5 . 76 »--- -- 
3.19 52 53.09 1.23 HJ,t71 00.2 » GJ- )) -.l 

.1.00 -<> 18.82 0,76 HS,f18.7 88.9 • 12 .,.,_ 
---- 

5.88 8-1- 26.01 ·t.01 30,280.7 06.9 ' 55 ~-- r 

i0.88 6 75.00 8,16 1,226.1 Hi3.5 • .j, »

6.27 10 70.00 4.77 3,430.2 137 ,2 • 0 •
6.50 3 75.00 4.88 506.7 149,2 ) » )J 

---- ---- ---- 
6.94 28 75.68 5 <)" 5,253 142 • 15 »·-<>- --- 
3.72 3 42.86 1,60 830.5 119.9 • 1 »

5.20 32 7-1.42 5.94- 5,-140.2 126.~ • 9 )) 

---- ---- ---- 
5.00 35 70.00 5.50 6,2ï9.7 125.6 )) 10 . - 
5.,U 195 57.06 5.15 40,756.4 122.4 . 72 •- 
8.09 62 86.11 6,97 9,960.7 158.5 » Hi ))

8.16 52 72.22 5.89 0,452.5 151 • i2 .,
---- --- 

8.15 114 79.17 6.4~ i0,303 154. 7 • 27 •--- 
8.95 5-1- 72.54 6.48 6,544.5 155 » 10 )) 

7.55 73 02.41 6,79 11,687.7 U-7.9 • 16 •---- . --- 
7.88 i07 8,i.02 6.60 18,032 145.1 » 5;:; » -- --- --- --- 
5.05 070 ss.es 2.70 210,840.8 116.6 ;) 522 •

87 



[~·us.] ( 346 )

; .J, .., ..., ,; 
j = ~ . ..

.2 i "'0 ., - " g e .!! C> -

RESSORTS .. g_ ! 'i; 0 

e g "" 8. " i>- e ..s f .: -" "'PROVINCES. 0 "'0 "' .. ., a ~~-= - "' 0
0 g 1 z : D'INSPECTION PRINCIPALE. ë

0 .,,, 8 •.• ....,
g :!! ! -c>.. :;;•• : o a ••.., 

"',2' _g 8 ..,..•
1 ? :3 4 6 

Communes de. 

Anvers ..• 
f Anvers. 
l Malines 

TotaWl et moyennes. 

i Bruielles • 
Brabant . • · · · · · · · · • l Louvain . 

f Bruges. • 
Flandre occlrlenlale • · · · · • l Courtrai • 

Totaux et moyennes. 

Flandre orientale . . . . f

Hainaut •......•.. • l
Liége ••• . . t

Limbourg • . . • . . . - . • 

Luxembourg . . . . . • . • . 

Namur ••.• • . • • • . t

Alost 

Gand 

Charleroy 

liions . 

Tournai 

Huy. 

Liége 

Hasselt. 

\ Arlon • 
Marche 

l>inanl. 

Namur. 

Totaux et moyennes. 

Tot.aux et moyennes. 

Totaux et moyennes. 

Totaux et moyennes. 

Tolaux et moyennes 

Totaux et moyennes. 

Le royaume. - Totaux généraux et moyennes. 

9 4,52:S.:S 172 

i8 2,6:S3 t29 

27 7,178.:S 501-- -- 
7 i,140.5 41 

2 520.5 26 
--·--

9 i,661 67 

H5 2,6i9.5 89 

i3 'i!,:S;S0.5 152 
----- 

28 5,230 241 

20 3,592 121 

16 2,793.5 H5 ---- ---- 
56 tl,581i.5 23.J --- 

5 780 47 

, , 
"

t 172 4
----- ----- ----- 

6 95i? IH 

, , •
2 273.f) tO 

----- ----- ----- 
2 273.5 tO 

2 557 27 

• " •
, • " ----- ----- 
• » , -- 
' • • 

- , ,.
----- , ~ " -- 

tlO ~2.'23Ui 031



( :547 ) [ N° 128. J

~ e ·a~~ fô;~;; f>~2~~ ~ .,,, .•••
- -<1 " - <> _., -,g E:;:P•-ô - . - NOMBRE DES i,,w,,\ES. a S i!'ô~ E:E'=I~ ;: •.• ~g- 2 .!! s;i rC:!lHÎgnès 
G' ~ •• "'" ;:: ~ 15 " t r.>";<> Ê4 'à Ê i51 dans los colon11es prôcèdenles = ; ~ ~ ~ j ~ ! ~ u .! g;.l!: !:j !I 1! ~ .., ;,; bieo q11'ayanl ob\euu. un cerl-ificat 
., - ,-., -e O ., ô "'"' o f - ~ o·a - •• ·si " ,:: de cal'ac,tè 

-;; ô "' ~ -;: !: 0 r- -;: ,::,! ~-" "-i; ·â :::: - f j dant 110 coocour,s aotêrieur 
~ - ~ ~ ·~ â ë ~-~ a o-:= E'f c; c.. f : ; - d·oco1u primauu. 
a .2 !i ~ ~z --=-~~s~ -..:!~=-~~ : ~ ~ g ~ 
--;. ~ i1 :a VJ O • •• ~ ~ ~ • •• ê ;,: ~~ ~ g = 8 ~ . ~ 

• % t: ot - ; ~ ,:. ·=<> =~ ;=.?:: = • ,, _g g 9 '" ::: = 115 <>i [ ~ .g _; g_·g g!~.sg:~ s?0·f'§s s ~ g !t .§ a -; ~ j ;; :: 
•..• Ô O O ~ ~ :;J:0"0i O'i~~ O. ~ c:_g_ 0.:, 0 - -<, H Ô ; Ô ,_ :, ..., - t: c:f o '- = '9 "'i J.. ·;a C t:; ,._dt::: ;::::I.C> ._ ,_ s; U - 0 Ô O JI .tt 
o - ai ~ ••• -~ u S! 1..:•o-- (,) &,-ô =' ~ (J -: ~ ~ -.::: s -~ -::, ~ .:!l ~ ~ ~ ~ ~ ~ .g f-c 8 a ~.g e~ ~ e-~~ g ~ - g c; ~ g 
a-c 2: ~ 0.. Z O ,{:l 

6 7 R 9 U) 11 I'.? l'l 1~ 

!'S,000 habitants et plus, 

3.80 H9 60.Hl 2,63 !2,755.9 i32.3 . 37 •
4-.86 158 U.06 2.19 U,403.t 111.7 . ~5 . 

--·--· ----- - -- 
"· 19 177 58.80 2.47 37,159.0 i23.1> • 62 •- 
5.!'59 2.f. 58.5,f. 2.iO 4,708.2 117.0 , 6 •
:S.00 21 80.77 4.05 3,808.7 U6.!S • 9 •----- ----- ---- ---- ---- ----- 
4.05 -i5 67.16 2.71 8,606.9 128.5 .. 15 •--- 
3.32 54 60.67 2.02 11, i50.0 125.J . 5 •
!'5.96 124 81 .58 4.86 21,00L2 138.6 . 48 . 
------ ---- ---- ---- ---- ·---- ---- 

i.61 178 73.85 3. 4() 32,191.-2 153.6 . 73 •- --- - 
3.37 40 35-14 LH l2,:?17.3 101.0 . 20 , 
4.05 01 !55.98 2.-18 t'll,591.8 109.ï • ~ , 

·----- ---- ---- ---- ··--···
5.66 101 43.16 1.:18 M,!I09.i 105.2 1 45 , -- 
6.03 58 80.85 4-.87 6,065.2 US.':! • fO , 

p ) • . • ,. • . ) 

2.53 5 75.00 l.74 5-15.5 136.3 . • . 
----- 

5.56 41 80.59 4.31 7,5I0.5 147.5 . 10 ) -- 
• . 0 . . • • • . 

5.66 6 60.00 2.19 1,288.9 128.9 . • , 
------ ----- 

5.06 6 60.00 2.Hl 1,288.9 t~.9 . . •- - 
-¼.8!'5 24 88.89 4.31 i'i,698.0 137.0 , u .---- - 

» » • . • . . • . 
" . . • . . . . •----- ------ ·----- ---- ---- , » • . , . . . •- - 
" . • • • , . . •
) • • • . , , . .
---- ----- ----- ---- 

" • . .. > . ) • , -- 
,l, 19 t,~'> 61.-M 2.57 115,065.6 12J.0 • 217 ,~ •



[ N° 128. ] ( 348) 

- -
! -b ..,..,

t <=fs.ï i!= ~ g ! 3 
RESSORTS o ~ l i ] &

•• 2 ~ -::: '" f .• 
PROVINCES. i 3 ;;- t .; i ~ 

Z:i -z-9 ~c 
- 0 ~ ~ ~ D'INSP.ECTlON PRINCJ.PALE. ] "" 8 .•• ._.~ o e .., ~ =~... :; 
~ ~~E ! 

~~ g ~ ::; 
1 2 :1 4 ~ 

Récapi 

{ Anvers .• 
Anvers. . . . , . • . . . . . 

Malines

Totaux et moyennes. 

{ Bruxelles. Brabant . . . . . • . . . . . 
Louvain . 

Totaux et moyennes. 

t l!ruges. Flandre occidentale . . . . • . 
Courtrai. 

Totaux el moyennes. 

{ Alost Flandre orientale . . . . . . . 
Gand .. 

Totaux et moyennes, l Ch"'"" 
Hainaut . . . . . • . . . . . Mons •

Tournai 

Totaux et moyennes. 

{ Huy. Liége ... · ...••... 
Liér,e 

Totaux et moyennes. 

Limbourg • . . • . . • • . • 1 Hasselt 

Luxembourg . . • , . . • . • { Arlon • 
Marche 

Totaux et moyennes. 

1
. Dinant. 

N;imur. • •.•......
Namur. 

Totaux el moyennes. 

Le Royaume. - Totaux généraux el moyennes. 

31 6,3119,5 285 

:SlS lS,,U7 291S ---- ----- 
86 12,006.lS 580 

i3 i,901 91 

25 i,974 i30 
----- 

:i6 5,873 ~u -- 
50 7, iOl.5 240 

62 7,688.:i 365 ---- ---- ----- 
121 U,700 603 -- 

1>6 7,7:?8.lS j7♦

lS6 6,083.5 285 ----- us U,712 557 --- -- 
7 8155.1> 55 
,i. S98.5 ~
3 233.5 8

- --- ·-•-- ---- u 1,48lS.5 88 - 
3 188 7 

f6 i,086 33
---- 

IO 1,2U 60 

94 6,tl76.li 360-- 
2-1 889.ll . 72 

22 882.5 72 
--

Ml i,7ï2 1.U--- 
H 52:S 47 

H l,Oi-1.:S 70 
----- ---- ----- 

25 1,SOO.l> 126 

555 58,tOf 2,730 



( 549 ) 

- "'Ê .i 2 
-"l "0 " 2 
tl 1! -~ .::: "'0 " C. 
C. ~ .,
"' "'C> ~ "".., " ~
.; " a 0s <> "'"' ~- e ~ .c; 
-"l ..
~ ..

"'-z 
10 8 9 li

NO~lflRg DES {.;J,ÊVES 
renseignes 

dans les colonnes pr~cè<lontes 
bien qu'ayant obtenu un certillcat 

de capacité 
dans un concours antérieur 

d'écoles primaires. 

.; .; ~
Cl "'

.,,
.fil 

';, "'C> "'
,. 

" .=!:S::::3 ·.:: 
0 " .] .go j "'0 E "-f;:l .,

E ., ;;l ô
3 <) 

{;:l
12 n 14 

tulatùm, 

4.34 j 7!) 62.81 2.75 34, 140.t> H9.8 h 44 •
5.42 1~'> 41,56 2.24 32,251.5 109.5 » 41 . 

----- ----- ---- ---- 
,t-.85 301 51.90 2.51 66,501.8 114.5 . 85 »- -- -- ---- --- 
4. i8 67 73.05 3.52 11,577.7 125.0 • u. •
0.50 ms 50.00 5.20 15,567.0 119. 7 " 52 •
----- ---- ---- ----- ---- 

5.70 152 59.75 5.41 26,044.7 121.!) • 46 » 

--- --- - -- 
5.58 154 55.8:5 1.89 2~,612.0 119.2 ., 60 ,,

4.72 242 66.67 3.15 46,8-{5. r5 129.1 . 89 •
----- -----· ----- ----- 

4.08 sre 62.35 ~l.5-1 75,41'57.6 12J.1 • 140 " ---- ---- ---- 
3.5!> 92 55.58 1.10 27,388.5 100.0 " 43 " 

4.05 03 52.86 1.55 27,510 5 97.2 ,. 31> " 
---- ---- ---- ----- 

5. 7{J 185 33.21 1.20 5-l,898.8 98.4 • 78 •- --- --- 
6 . .U .u 80.00 5.16 8,Hl1.5 148.9 , 14 . 
0.27 19 76.00 4.77 5,450.2 137.~ . 9 » 

5.•13 6 7:S.00 2.57 1,142.0 i.42.8 » • •
----- ---- ----- ----- ----- ----· 

5.92 69 78.-il 4.64 12,765.5 145.0 . 9- " ~.> - - -- -- -- 
3.72 3 42.86 L(lO 839.5 119.9 » 1 •
5.80 58 ~ 71. 70 3.t>O 6,729.1 127.0 " 9 » 

·----- ----- ---- ---- 
4.71 41 68.33 5.21 7,568.6 126.1 • 10 0-- -- --- --- -- -- 
5.39 217 60.28 3.21:i 44,,fü4.,f, 123.5 » 86 "- ---- --- -- --- 
8.09 62 86.11 6.97 9,960.7 158.5 0 15 »

8.16 lS2 72.22 5.89 9,432.5 131.0 » 12 » 
---- ---- ----- ---- ---- ---- 

8.13 114 79.17 6.45 H),393.0 154. 7 • 27 •-- -- --- 
8.05 5,J. 72.54 6.48 6,514.5 131:i.O " 19 .
7.55 75 92.41 6.79 11,687.7 148.0 . 16 ,,
---- ---- ---- --·---- ----- 

7.88 107 84.9:l 6.60 18,032.0 14:'i.1 » 35 •--- - -- -- -- 
4.71 1,542 56,50 2.ms 5215,904,4 119.0 " 530 ,,

! 

88 



f N° 1,s.) ( 5~0 ) 

.!~
.,; A f . ,; 
~ s s s ..:, 
" ~ 0 .,..c 0
~ ù 

RESSORTS ~ e,,, :-;: •• e [; g- _g p: 1 8 
A .,

g. ~ : ~PROVINCES. 0g " " .. ., s .,
0 .. - ,. 0 •...z " it) g ffl z .,

t>'INSl'ECTION PlllNOJl'.!J,E. ô :il<) 
"O 8 ,--1 

<) g •• f ~
s ..•

g ~ 'â :.;
"' >. 0 4) "'.2 -C) 0 "'"",<; 

1 2 1 4 5

Éeole11 

Communes de moin« 

{ 
Am·ers. . . • . . . 

An,·ers . 
?tfaliues . 

Totaux et moyennes 

~ Bruxelles. 
Brabant • • · · · · · · · · · 1 Louvain . 

! BrUffCS. • 
Flandre occidenlale • · · · · • l Courtrai . 

Flandre orientale ·. 

Hainau1 .•..... · • • 

Liège . • ......... { Huy.

Liége 

Limbourg • • • · · · • · · · 

Luxembourg . • • . . . . . . 

Alost. 

Gand 

Hasselt. 

l Arlon • 
Marche .. 

Totaux et moyennes. 

Totaux el moyennes. 

Totaux el moyennes. 

Totaux cl moyennes. 

Totaux el moyennes 

. . . . . . •. . . . . . . . 

Totaux et moyennes. 

j Dinanl. 
Namur .. · · · · · · · · · · ·1 Namur. 

Totaux et moyennes. 

Le Royaume. - Totaux généraux et moyennes 

1 uo 7

2 157 8---- ---- ---- 
3 2i7 rn--- 
t i711 2 

!5 251.!S 22 
----- ·----- ---- 

0 42.US 24 - 
2 153 6

s 546 16 ---- 
7 .f.79 22 ---- 
t 1)7 4 

1 19 4 ---- ---- 
2 110 8-- 
s 5!S8.5 23 

(1 461 '27

10 900.!'I !'1-i ----- ----- 
21 t,720 104 - 

7 587 14 

8 455.o 40 ----- ---- ----- 
1~ 822.5 54 -- . • •--- --- 
2 78.1:i us 
t iOU, 8 

---- 
3 183 25 --
t 41 t 
0 926.5 78 --- ---- 

iO 967.t, 70 -- 
67 4,089.5 029 



( 3~1 } ( N° 1'28. J

7 Il

NOMBnE DES Èl.t\.::\'1,.-S 
rensoignès 

dans les colonnes prècéden~s 
bien qu'ayant obtenu un cerliticat 

lie capacité 
dans un concours anL<\ricur 

d'èrolos primaires. 

13 

..
C) 

.!
16 

prlYéea, 

de 5,000 hab'itm1ts. 
5-00 ,i. 57.1' !.86 831.6 HS.8 • . 2 

5.84 ! 23.00 1.,!6 i8.'U 98.t • • 1 ------ ---- ----- --- ---- 5.42 s 40.00 2.17 1,616.7 107.8 • ~ 5

i.16 ~ 100.00 t. 16 260.5 130.2 • . ) 

8.75 115 68,18 5.96 3,066.0 131).4 • • e 
----- ---- ----- 

5.65 i7 i0.83 ,.oo 5,326.5 138.6 • , 6 --- -- --- -- 
,i.51 3 50.0O 2.!6 i79.0 1~.8 • • 2

,l.62 u 87.50 4.05 2,186.9 136.7 • J 5---- ---- ---- ----- 
4.59 17 77.27 -i.55 2,965.0 13+.8 • • 7 - - 
,i.33 5 75.00 3.00 -46i.~ 116.8 ) • •
21.05 " i00.00 '.'!l.05 532.6 133.2 • • i---- ---- ------ ---- ---- 
6.00 7 87.50 6.03 999.8 125.0 > • i-- -- 
6.4! '!2 95.65 6.U 3,693.8 160.6 • • H 

5.86 16 59.26 3.-ii 3,3U.9 t~.7 . • ,i 

6.00 .(.7 87.04 5.22 7,512.9 139.1 . • i5 
---- 

6.05 85 81.ï~ 4.0.J U,519.2 t:i9.6 . • 30 --
3.62 7 50.00 1.81 1,8~.8 130.6 • . 1 

9.18 ~ 62.50 5.7-i 5,H7.6 127.9 • • 9 
----- -- 

6.57 52 59.:!6 5.89 6,946.4 i28.6 , • 10 - 
• " • . .. . • • ..--- - -- -- 

19.H H 73.53 U.Ot 2,144.-f. 143.0 • . 6

7.66 5 6'!.30 4.78 1,018.1 i2i.5 , . •----- ----- ---- ------ ----- --- 
t<> ··~ i6 61l.5ï 8.74 3,162.;:i 137.5 . . 6 __ .,,

-- - -- 
2 • .U t t00.00 2,44 i2ï.5 127.3 . . ! 

8.42 61 78.~I 6.~ t0,953.2 U0.4 . • ~H
---- ----- ---- ----- ---- ----- 

8.17 62 78.48 6.,H u.ose.s t40.5 • • ~H-- -- --- -- 
6,59 2-l:! i3.56 4.85 .U,617 .5 13;;.6 • • 87 



[ l'i0 128. l 

PROVINCES. 
RESSORTS 

D'INSPECTION' PRINCIPALE. 

4

ê 
"'0<>g 
<>g ~- "~ ~z •• 
0

~:0 
~
'C 

5

Communes de 

J Am•m..
Anvers. • · · · · · • · · · · l Malines • 

IJr:ibanl . 
j Bruxelles. 

1 Louvain. 

{ Bruges. • 
Flandre occidentale · · · · · · ) Courtrai. 

Flandre orlentale . . . . . . . 

11,,.,,. . . . . . . . - - . · l

Limbourg . - · · · · · · · • 

Luxembourg .....•.•. 

Namur ...•.. 

Alost 

Gand 

Totaux et moyennes. 

Totaux et moyennes. 

Totaux r·l moyennes. 

Tnlanx el moyennes. 

Charleroy 

Mons .. 

Tournai . 

i lluy .. 
Liér,e • • · · · · · · · · · · l Lié1:1• . 

Hasselt •

Arlon . 

Marche 

Dinant. 

Namur. 

Totaux ri moyennes. 

Totaux r.t moyennes • 

. . .. . . . . . . . .•.

Totaux el moyennes. 

Totaux H moyennes. 

Le lloyaumc. - Totaux i;énéraux et moyennes. 

G 2,139.5 i05 

i .t85 22 
----- ----- 

i 2,624.:> 125 

12 2,52:5.5 105 

.j. 1,-l00.5 40 ---- ---- 
16 5,026 ~,
2 637 H 

5 1,170.5 3ï 

i 1,816.5 51

5 -~91 37 

0 1 ,.Jï0.5 JOO ---- 
12 1,1"161.~ 15ï ---- 
n 2,07-i i.15 

15 f,807 15! 

11 J ,-tl.J t55 
---- ---- ---- .u 5,5811 427 

' --- --- 
2 428 7

22 5,515 2# 

2-1 5,77{ 251 

2 286 t8 

1 60.l) 7

J , J

---- 
1 69.5 7 

1 2.J3 16 

5 5-W.11 -1-3
---- ---- 

4 791.5 61 

tu 20,631.t> t,321 



[ N° 128. 1 

7

( 553) 

- .,:, 
<I .;.s
.C\ ,:i
0 "' s!J ..,..
" !'; ·g_ ·a; 

"''"' j:
.,.. C) 

<) .. "'"" :;;J 0"'-;:; "' "0 ==
:§ Cl 0

"' :Î ., ~..
.C\ •..
E "0

.,. 
z 

10 11 

NO~ORT, DF:S f:I,ÊVES 
renseiinh 

dans les coloni,cs prècèdentcs 
bieu qu'ayant obtenu un cerUricat 

de ca1mcito 
dans un concours antèrieur 

d'écoles primaires. 

t·! 13

"'••8
·:a:J 
14 

5,000 habitants el plus. 

4.81 76 75.79 3.55 14,253.4 138.4 • • 27 

4.54 21 91S.45 4.55 3,540 151 .8 • • 6
---- ---- ---- ---- -- 

4. 76 07 77.60 5.70 17,593.4 140,7 • , 53 --- -- -- 
7.72 14ï 71S.58 t>.82 215,967 133.2 • • 40 

3.50 56 75.47 2.57 6,5f.i..O 135 • • 10 
---- -- 

6.21 185 74.50 4.66 52,481.0 155.1 • • 56 ----- 
2.20 9 64.29 1.41 1,667 H9.1 • • •
3.14 51 83.77 2.63 5,062.6 150.8 • • ï 

---- ----- ---- ---- ---- ------ 
2.81 40 78.45 2.20 6,729.6 13:2 » • 7--- -- --
7.54 28 75.68 5.7() 4,9:SOA 155.5 • • 11 

6.80 60 60.00 4.08 15,242.2 152.4 • • 50 
------ ---- ---- ----- ---- 

6.98 88 64.25 4.49 18,181.6 152. 7 • • 41 - 
6.89 153 05.01 6.41 21, ïS0.5 145.J • • 41 

7.90 01 60.27 4.80 19,195.7 127 .1 ,. ~ 47 

9.,1-1 119 89.47 8.42 20,724.1 155.8 , • 41
---- ----· ---- ---- 

7.95 545 80.55 6.57 61,698.5 tU.5 ~ • 129 - -- -- 
1.64 5 71.45 1.17 9;;,1..1 156.3 » ~ ) 

7.50 210 88.52 0.46 55,089.S U5.8 ) ) 74 
---- ---- ·---- 

6.66 22! 88.05 5.86 36,0.!5.7 145.6 , • 74--- -- 
6.29 17 94.44 ti.94 2,462.1 156.8 • J 7 - --- --- 

10.07 6 85.71 8.63 082 140.5 :. > 2 

" • » » )) » ) • . 
---- ---- ---- ---- ----- ----·

10.07 6 85.71 8.65 082 U0.5 t ,, 2-- -- 
6.58 13 81.25 5.35 2,2:H U0.7 ~ J 8 

8.20 45 95.55 7.84 7,055.4 156.5 • ) 18 
---- ------ ----- ·----

7.71 56 91.80 7.08 0,286.4 152.2 . » 26 --- -- -- -- -- 
6,40 1,0IH 70.56 11.09 'l85,,Ui9 1-10.4 • • :ms 

1
89 



r ~- 1~s. 1 ( 5M } 

""""'·

PROVINCES. 
RESSOR1'S 

D'INSPECTION PRINCIPALE. 

2 

- ==., ' r-
~ ;g \

.; " "' . 
::i 1

.!!I 
..

0 ~ i :, 
C -.:: ~ 0 ., .• " - c.> •.... '[ :i 'E 8 

Cl ".. c.> 0 - :,. 1 .Q " ~,:: Cl 
..,

s 0 f •• ::, 

" E •• 
0

"'
~ •.. ,:i, ~ z - :, 0., C, g i z 

] 
.,

'O O - 
0 

<> 
0 

> ., ..,
fg C o, '- <Ï A <I .Q 
'O ., ô e ..

h" ., Cl 
0 .., Q 'O 

:.! 
~ 1 4 ~

Récapi 

Anvers . 
j Anvers . 

l Malines . 

j Druxellcs 
Brabant, · · · · · · · · l Louvain. 

\ Bruges - 
Flandre occidentale· · · · · l Cour-Irai 

Flandre orientale 

Luxembourg . . 

. . . . . {

.,,,.,1. . . . . . . . · 1

Alost. 

Gand. 

Charleroy 

Mons 

Tournai. 

{ Huy . 
Liégé . · · · · · · · · l Liège 

Limbourg . . . . . . . . 1 Hasselt . 

Arlon . 

Marche. 

{ Dinant . 
Nam\lr • · · · · · · · · ~ Namur - 

Totaux et moyennes 

Totaux et moyennes. 

Totaux el moyennes 

Totaux el moyennes. 

Totaux el moyennes. 

Totaux el moyennes 

Totaux el moyennes 

Totaux cl moyennes, 

Le royaume. - Totaux généraux et moyennes. 

7 2,279.5 HO 
5 622 30 ----- 

10 2,00!..5 140 

15 2,608.5 197 

9 1,6B2 7! 
---- 

22 4,350.5 268 

" 770 20 

10 1,525.5 55 

u 2,ooa.5 75 

4 588 41 

10 1,489.5 10.&- 
---- 

14 2,0ï7.5 14$ 

22 2,432.5 166 

19 2,358 !78 

21 2,514.5 187 
·---- ------ ----- 

62 r.ros 531 

9 815 21 

30 5,77ij.(:i 28.&- 
---- 

59 4,593.(:; 305 

2 286 18 -- 
5 -148 22 

1 t04.1S 8

4 21l2.1S 50 

2 284 17 

12 1,475 123 
-- 

14 1,759 140 

181 25,621 1,650 



f N• 128. ]

6 " !I

( 5?S~ ) 

..::, = .; 3 ..r:, ·;; 
0 ::, 3 .• -<> ..;,:; ., ·g_ ·.; ëC. t "'"'

.,
"'., :, 
1:l .., "":s 0 i 0

3 .. i;> 
f ~ ~
..r:, ..
ë "0

,::. 
z 

10 Il

NOMBRE DES ÉLÈVES
rcnseigné/J 

dans les colonnes vrocedentes 
bien qu'ayant obtenu un certificat 

' de capaeuè 
dans uo concours autèrlour 

d'llcoles primaires 

i .;
.; .,

~.:! ..,
<h •• ., ,...,

"
.., ,:: 

0 :, o-~=-ô p. 

-::l E .r].Îo] :3 ,;: 
ô .• ;;; ô

" u ,;xi 
12 13 )4

tulation, 

-4-.83 80 7!.73 3 .. n t:S,085 137.t • • ~9 

4.82 ~- 76.67 3.iO 4,t25.1 f37.5 • .. 7 _., 
----- ---- ---- ----- ---- ---- 

4.82 i05 73.5i 3.55 19,210.1 137 .2 ) • 36 --- --- -- ----
7.30 1-111 75.63 S.52 26,227.5 133.1 . . 46 

.i.30 51 71.83 3.00 0,580.0 t54-.9 • • 16 
---- ----- ---- ----.

6.16 200 74.0S 4.60 35,808.4 153.6 " • 62 - --- -- 
~-60 12 60.00 1.05 2,,U6 12L5 ~ • 2 

5.47 45 8-1.01 2.95 7,2-!0.5 136.8 » • 12 
---- ---- ---- ----- 

3.18 57 78.08 2.48 0,695.5 132.8 y » 14 --- ---- --- -- 
6.97 51 7!5.61 5 :i- 5,406.6 131.0 • • tl ·-· 
6.97 6-i 61.fH ,l..50 13,774.8 132.5 • . 51 

---- ----- ---- ----- 
6.98 05 es.ss 4.57 19,181.4 132.3 • » 42 --- --- -- 
6.~ 155 93,37 6.37 25,-47-i.3 153.:S » • 52 

7 ./» 107 60.it 4.54 22,506.6 126.4 . p !'.i1 

8.08 i66 88.7i 7. 17 28,256.6 151 » • 56 
----- ----- ---- ~---- 

7.47 428 80.60 6.02 76,217.5 143.5 • " 15\) ---- -- -- 
2.58 i2 57.i4 1.47 2,782.9 152.5 " • 1 

7 .5:? ~w 8-J.5t 6.58 40,207.2 141.6 • • 83 ---- ---- ---- ----- ----- ---- 
6.6-i ~~~- 82.05 5.5t 42,900.1 141 h • 84 _.,., -- 
6-~ 17 94.-H 5. \l-i 2,462.1 156.8 » • 7 -- 

14.86 t7 71.27 H.40 5,126.4 142.1 , . 8 

7.66 5 62.50 4.78 1,018.i 127.3 " • »
-- ---- ----- ---- 

11.88 22 75.53 8.7f 4,144.5 158.2 • • 8 --- 
5.09 u 8!!.55 4.03 2,578,5 150.0 • ,, 8 
8,5.i 10+ 8-i.55 7.05 17,088.6 146.2 R . -12 ---- ----- ---- 
7.06 us 8,U9 6.71 20,566.9 145.5 n • 50 -- -- -- 
6.1-J 1,293 78.36 5.01 230,076.5 130.4 » • 462 



. [ ~· 1~8. J ( 3!S6 ) 

PROVINC.r~S. 
RESSORTS 

D'IXSPEC-'TJO:S l'RniCll"' ALE~ 

~z 
"s u 

f ...,, ;;s :-, 0 ...,:z .•~:.- ..,
:.; .•.,
"'

4 5

J Anrers •
Anvers , • · • · · • · • } Malines. 

Brabant. . . . . _ . • _ J Bruxelles 
l Louvain 

J Brn&P!i' • 
Flandre occidentale· · · · · l Courtrai 

Flandre orientale 
Alosl. 

Gand.

Charleroy 
Hainaut. . . . . . . . . \ Mons 

Tournai. 

Liér;c { Ruy - 

Liége 

Limbo11rr, . . . . . . • . 1 Hasselt . 

Luxembourg . J Arlon. 

l Marcf1r.

Totaux cl moymnP.:S

Totaux cl moyennes,

ToL,ux ri moyennes.

Totaux et moyennes, 

Totaux et moyennes. • 

Totaux: el moremes, 

Totaux et moyennes, 

t
Dinant .

!'iamur . • • • . . • . . 
Namur. 

Tolanx et moyennes. 

Le Jloyaume. -Totaux r,énéraux et mo)'rnms.

528 

tOB 1 8,857 1 529 1 ,--------------, 

61 1 0,728.5 

167 1 15,56!'>.5 
1----1---11----

52; !
---- ---- __ 1,053 1

1 331 1 27' us 1~~ I'
,US 

1 

427 

235 

125 

104 

229 

11>9

108 

2G7 

BécapltulaUou 
Communes de 

10,500.5 

17,2-17.5 

10,H2.5 

9,778 

10,890.5 ----•------,------ 
15,068.5 

10,861,5 

25,030 

85i 

608 

,'41 

1,0-iO 

152 

H5 
-----1 ----(----- 

509 

H5 

H2 

287 

7,0:H.5 

10,938 

8,865.5 

26,825 

10,776 

8,568 

19,:U.l 

684 

695 

500 

1,969' 
1-----1-----1--- 

473

..t.80 
-------•------1------ 

9:S3 

18ï 11,095 587 

HO 

89 

190 

.J,615.5 

2,980 

7,593.5 

563 

215 

578 

104 

180 
•----1-----,1----1 

264 11------1------•-- 
2,330 

4,127.5 

10,301.5 

14,429 

168,220.5 

272 

628 

900 

9,318 



[ N° 118.] 

8 9

( 3?S7 ) 
1:!!91! 

••:=
~ .;

~·;:; 
ô " !!<>3 .. i ;é ~ "' !! ·g_ 

~
- f -= ~ •. !l::, - .. "" 2 30 ::, •• "" "' ô -c

s "' g <> =Q ..CJ .s .. ~ ~ Ê 
f .s ;.; ·;. .. ","I " :.. i:: "" - z

Hl 1 Il

NOllBRE DES É~VES 
rewseigoèll 

dans los col~11iws prècMeotes 
bien qu·aya111 oblilou 1111 c:crli.llcal 

Je eapaeitè 
daus llll coocours aolbriour 

d'é«tlc,s primaires, 

12 13

; 
g 
-!al ,..

générale 
moins cle ts,000 habitants. 

-i-.87 i87 :S7.0t !'>..16 37,16-l.O H3.~ !t 7 ! 

5.09 245 46.51 2.17 58,052.:S i09.7 1S.f i6 t 
---- ---- --- 

tua 43'2 50.41 ~.78 95,!17 .. J Hl.1 78 V. 3-- --- ----- --- 
5.0:! 50i 57.69 2.89 63,806 1'!1 .1 109 8 , 
6.00 670 63.63 3.88 130,147.7 120.3 287 23 6---- --- ---- ---- ---- ---- 
15.69 97-i 61.65 5.SI 199,953.i 126.0 396 31 6--- --- - 
4.15 218 112.15 2.16 .u,:so.~ 113.9 5; 35 ! 

.J.37 225 52.:H 2.28 ,10,807 U6.0 18 ,li :s 
---- ----- ------ ---- ---- ---- ---- 

4.25 4.U 5'2.19 2.22 IJ7,491 mu 55 76 7 ---- - -- -- 
4.05 t6i 26.97 1.09 58,152.7 95.6 30 23 • 
4.60 116 26.50 1.07 .JI ,902.1 ~5 23 i! 1 
---- ----- ----- ----- ----- ---- 

4.05 280 26.69 1.08 f00,05-'-8 95.4 57 55 1 -- -- 
9.7-i 584 85.58 8.5:! tOl, 980 U9.1 207 " 11 

6.55 501 72.09 4.58 93,6:Si.5 154.8 2l6 0 'O.OB 452 76.lll 5.10 83, 17Lt 141 167 • 15 
----- ---- ----- 

7.3.J. 1,!i37 78.0ll 5.75 278,8tl .6 Uf.6 600 15 30 -- --- 
4.57 560 78.01 3.42 no,orn; .5 159.5 65 t 1 

5.74 577 78.54 4.51 6-i,236.5 154.2 64 0 9 
----- ··---- ----- ---- .us 7-i6 78.tï 5.90 130,2-11 .6 156.6 1~7 10 10 -- --

5.20 585 05.25 3.45 75,088.5 127.0 71 -~ •,_ - --- ---- -- 
7.87 510 8:s.40 6.72 49,455.7 156.2 66 HS 6

7.21 rn2 70.70 5.10 28,205.8 131.2 23 12 •---- ---- ---- ----- 
7.IH -i62 80,28 6.08 77,6~0.5 11>-i.4 89 ~- 6_, - -- -- -- 
G.59 218 80.i/l 5.28 38,03, 139.8 4ï tO •
6.IO 1>15 81.69 4.08 80,Hl0.8 U2 es 16 2, 
-- ---- ~---- ---- ---- 

6.25 751 81.22 tL07 !27, 18.t-.8 US.5 1-15 55 "-- - 
1>.54 5,086 0.1.2, 5.liO 1,181,682.0 126.8 1,618 3!2 87 

90 



[ N° 128. J ( 51>8 )

PROVINCES. 
RESSOR'l'S 

01lN$1':ECTlON l'lllN"ClPALE, 

a '° "".,, .
~ 9 f ~ â .:z g " s;: ::z C ~ o f •• 0 ••• ~

0~ 1:1: g 
-9§ ~i~ ,!4= 
go c=tO a:.. .,,., -:, "",,.. ., ~· llt z 

g ~ 8 ~ ! 
-0 C f -0 
i ~i.o :; 
-o ., .s e •• 

;;' .8 8 ..g 
:a 

J 1 ~ ~- 
Communu de 

Anvers. • . . • • . . •.. 
f Anvers 

l Malines 

Totaux el moyennes. 

Brabant .. . . . . . . .. f Bruxelles. 

Louvain. 

f Bruges. • 
Flandre occidentale · · · · · · } Courtrai. 

j Alost 
Flandre orientale • · · · · · • l Gan,I 

..;., · l 'Charleroy 

litons .. 

Tournai. 

Totaux et moyennes

Liége . , 

Limbuurg

Huy. · 

Liégé · 

Hasselt 

Luxembourg . . . . • • • . . ! Arlon . 
1 Marche 

J JJinant 
Namur. • , · • · · · · · · · ! Namur.

Totaux el moyennes. - 

Totaux et moyennl's. -

Totaux el morennes, 

Totaux et moyennes 

Totaux et moyennes, 

Totaux cl moyennes. 

Le Royaume. - To!aux génél'aux et moyennes 

-42 17,407 896 

5~ 7,!00 339----- ---- 
17 'U,607 i, '!3!S 

18 'U,66:S.5 l,.&59 

~o 6;,!9.5 371 

98 30,895 i,830 -- 
28 :S, U7 174 

35 7,187.5 316
·-- ----- 

63 12,334.5 490 

40 8,878.5 332 

48 10,8-17,1> 557 
----- 

97 i0,726 889 

01 HS,198.5 9015 

.4~ 8,789 -450

28 4,266 23-l 
------ ---- 

164 28,253.5 t ,600 

26 6,680 219 
5!) 13,8.j7 833 

85 rn.:m t ,0:S2 -- --- -- 
8 1,593 83 -- 
2 6'!8.5 22 

~ t >

2 628.:S 22

3 431 32

15 l,76!.5 Ho ----- ---- 
16 2,103.:S ms --- 
6IO 139,758 7,445 



6 6 9

( sss ) 
•• l=•• -~ 2l .i:, §0

s 
.,,,..

C !) 
"â. "
"' ~•• :, 
"C "•• ::, 

0s ""'e ~
.Q •..
a "'
î "'
l•l Il

NOMBRE DES ÉJ,8VES 
renseignes 

dans les colonnês prècédentes
bien qu'ayant obtenu un certlûcat

de capacitô 
dans un concours nntériour 

d'écolea primaires. 

.; .;
"$) .• ~ ~ ..,

:3 "'
,.

g .!? :S = ~ ·;::

l ,:,. 
a J ~ 0 :g "e " "' "
0

" -;j ô
" "' ~

I? 13 14

l>,0OO habitants et plus. 

s. Us 728 81.2:S ,U7 122,lS86.2 156.8 187 37 ~, 
4. 71 189 lS5. 7lS 2.63 39,lS13.9 116.6 32 2lS 6 ---- ---- ----- ---- --·-- ---- ---- 
lS.O!! 017 74.25 3.73 162,100.1 151.3 210 62 33 --- ·------ -- 
lS.92 1,H7 78.62 4.6:S 105,001.2 134.3 507 6 46 

lS.96 270 72.78 4.33 lSO,BlS3,7 137 .1 108 9 10 ---- ---- ---- ---- ---- 
lS.02 1,417 7i.43 4.lS7 246,SU.9 134.9 4t!S HS 56 - -- -- 
3.38 HlS 64.94 2.23 21,833 125.lS 11S 25 " 
4.40 250 75.63 3.33 4t,920.!'S 132.7 17 48 7 

---- ---- ---- 
3.07 354 72.24 !-=:~ 63,WlS.lS 150.i 32 75 7-- 
3.U, 139 4i.87 1.58 35,206.5 :106.0 52 20 11

5.15 5lS9 64-.45 3.30 68,665.6 123.3 104 25 30 ---- ---- ----- ----- ---- 
4.51 5tL02 118.8 '

498 2.52 103,872.1 156 43 41 --- --- -- -- 
6.55 872 87.64 5.74 149,160.5 149.0 207 10 41 

5.12 322 71.56 5.68 60,512.2 134.tS 70 J 47 

5.95 218 81.80 5.11 38,285.8 150.7 19 > 4-1 
---- ---- ---- ---- ---- ----- 

6.01 1,412 83.H 5.00 247,958.5 145.9 296 10 12!) -- --
5.86 185 85.lS6 3.22 50,591.7 139.7 27 > •
6.02 735 88.24 rs.51 118,187.5 141.9 41 ) 74 

------ --·-- ----- ---- ---- 
~.5!.I 918 Sï.26 4,70 148,779 141.4 68 • 74 

--- --- --- ---- 
5.21 64 77 .11 4.02 10,892.8 151.2 10 u 7 ---- ---- -- 
3.50 t5 68.18 2.59 2,834.2 128.8 1 ' 2 

• • J • » » » » »
---- ---- ------ ---- 

5.50 HS 68.18 2.39 2,834.2 128.8 1 ' 2 --- --- 
7.42 28 87.50 6.BO 4,609.4 14-i.O 7 » 8

6.,H 106 03.81 6.01 17,651.2 H'.16.2 20 i 18 
------ ------ ---- ---- ---- ---- 

6.6t 134 92.41 6.11 22,260.5 11$3.lS 27 1 16 --- ---- ---- --- ----- ---- 
5.35 5,720 76.95 4.10 t ,009,26:5.4 13t'i.6 1,204 217 !6 



( N" 128.) ( 560 )

PROVINCES. 
D'INSl'ECTION P.RINCIPALB, 

3 5

Récapi 

Anvers. • . . . . . . . , • 
{ Anvers. 
~ Malines 

Totaux fl moyennes. 

Brabant ••••• - 

Fianilre oceldentale ..... f

( Alost 
Flandre orien lai P. • • • • ' • • l Gand 

Ilalnaut 

Bruxelles. 

I.ouvaln . 

Bruges • 

Courtrai. 

Totaux et moyennes. 

Totaux et moyennes. 

Totaux et moyennes. 

Charleroy . 

Mons .• 

Tournai . 

Totaux cl moyennes. 

Liége •••. - • · • · • • · 

Limbourg •..•• - .... 

Luxembourg ... - •... · 

Huy. • 

Liége · 

HasseH 

f Arlon . 

i illarchr. 

Totaux H moyennes 

Totaux el moyennes. 

f Dinant. 
Namur. • · • · · • • • • · • l Namur. 

Tot;111x Cl moyennes. 

Le Roy:mmP, =-Tclaux généraux el moyennes. 

103 24,135.5 1,224 

Ut 16,037 868 
----- ·---- ----- 

24-4 40,1i2.5 2,002 --- 
176 55,166 i,986 

255 25,477 1,424 
--- ·----

,l29 58,645 5,410 -- ---- 
HS5 15,259.ti 592 

159 16,95ti.5 745 
----- ------ ----- 

202 52,225 1,355 

208 23,947 !),Il)

Hî6 21,709 998 

36.i 45,656 1,938 

215 22,220 1,679 

197 10,727 1, 1,fü 

151 15,15Ui 844 

1165 l:i5,0ï8.5 5,668 

171 16,456 61)2 

201 22,215 t ,315 
----- 

572 58,671 2,005 - --- 
195 12,688 670 

112 5,242 385 

89 2,980 21fî 
----- 

201 8,222 1300 --- 
107 4,558.5 504 

175 12,064 741 
----- ----- ---~-· 

280 . 16,622.~ 1,045 -- -- 
2,940 507,978.5 16,763 



( 361 ) [ N° 128.] 

Il 9 10 li 

NOllBRE DJ;s ËLË\'1,;S 
re,n$ei1pn6s 

dari& les colonnfs pr~êdCDtl>s
.bien qù1y:.nl obtenu uu certificat 

do capacité
daw un concours antèrieue 

d'ècolct 11rinmircs. 

,2 u 

tulation, 

!>.Oi 915 7.i.75 :.5.SO 159,751.1 130.5 su .a. 20 

5.41 43-i 50.00 2.ïl Oi ,566 . .J 11':!.-i 86 41 7 ---- ---- ---- ----- ---- 
5.21 1,549 M."8 3.30 ~5ï,:m.s i:?3.0 ~07 85 31> - -- -- 
5.0S 1,451 73.00 4.13 259,ï6ï.2 ise.a -UB li 46 
6.0i 040 66.0i 4.01 18i,001.4, 131.3 39:S 32 16 ----- ---- ---- ---- ---- 5.81 2,301 i0.12 4.08 4-'6, 768.6 131.0 Sil .\6 62 -- - 
5.88 333 56.25 2.18 69,427 117 .3 5:2 00 2
,l..38 402 6:US "~') 91,817.5 123.6 35 80 12 - . , .•.•

---- ,u, 705 59.55 2.-ii 161,24-!.5 t:?0.8 87 f.!0 u -- -- -- --- --- 
5.03 ;;os -~ ~- t.27 93,330.2 00.S 00 43 ila-,-->
-1-.60 475 fi.60 2.10 110,567.7 I I0.8 127 55 31 - ---- ,.2, 778 40.U 1.61 203,906.0 105.'2 i03 78 42 -- 7.56 1,-156 86.72 6.55 251,U0.3 U0.6 -114 u 52 
S.80 sss 7t.88 4.f7 t5-I, 1130.7 1:i-i.7 206 9 51-i>

6.-!3 070 79.58 5.H i:H,-150.0 t-13,0 186 > 56 ---- ---- --- ---- 6.66 2,940 36.68 5.:55 526,760.9 143,6 81)6 9- 159 _., - -- - -- 1.21 55:! 79.77 3.35 96,507 130.6 00 1 t 
5.01 1,H2 8-i.69 5.01 182,423.0 158.9 105 9 83 ---- ---- ----- ----· ---- tU8 1,66. 82.90 4.30 270,020.6 1~9.2 105 tO 84 -- 5.28 .U7 06.72 5.52 85,98:1.5 :128.5 81 86 7-- -- -- 7.:H 525 8-1,42 6.20 52,280.0 135.8 67 15 8
7.21 152 28,203.8 rsr.s • 23 70.70 5.10 12 ,.----- ---- ---- ---- ---- 7.50 477 70.50 5.80 80,493.7 i3-i.2 90 27 8 

6.67 246 80.92 5.40 42,6-i5.5 U0.3 51 19 8
o.u. 019 83.5' 5.13 106,802 i-U.! 118 re 42 - ----· ---- 6.20 865 82.78 6.20 140,-M?;.3 143.0 172 55 ~o --- ---· -- 5.-H H,715 60.80 5.80 2,100,9-18.5 :150.ï 2,8:!2 550 462 

IH



[ N· ns. J ( 36i) 

II. - BRANCHES FACULTATIVES. 
-~ -

NOMBRE DES ÉL.É\'ESj A. concouru en : 
RESSORTS ayant: .

B; obtenu au moins 10 points en (a) :
PIIOVINCES, D'Jlf!I.ECTJON utitu .-,:rit11ltere. lugu mesMire. 1eima alartlld. Ob1ert:ali<m1. 

principale. 
B. A, B. A. B. A. 

1 2 3 4 5 6 7 Il 9 

j Anrcrs.
Anyers. • • • · } Malines

Totaux,

Brabant •.•.. 

t Bruges Flanclre occitlentalc 
Courtrai. 

Totaux.

{ Alost Flandre orientale . 
Gand

Totaux. 

Charleroy 

Hainaut . . • . • I "'"' .
Tournai 

Totaux. 

( Huy ••
Liésc ..•.•• l 

Liége. 

Totaux. 

Limbourff • . . • 

} llruxeJlcs. 

Louvain . • 

Totaux.

11assclt . 

{ Arlon • • 
Luxembourg • • • l :Marche. •

Totaux.

j Dinant.
Namur. • · · · · l Namur.

Totaux.

Le Royaume. - Totaux généraux, 

ÉcoleH eommunale•. 

Commu11es de -moins de 5,000 luibitcmts. 
55 1 22 J i06 I SI 1 11 1 3 

129 

218

32 48

50 

j 
-,----■---•----■ , _

10 -=-•---1-•----·- 
530 102 210 35 206 4

5ït -1()5 Hï 22: 218 ,18 -- -- -- --- --- -- 90i 20î -~- 55 45-i 5~ .,_, --- - - - 
102 20 215 27 6i 1 0 

82 22 t-H 53 .,~ - -- ---- -- -- i8-i 42 55î 80 100 10 - - - - - - 
Hi4 12 120 28 ,15 4 

~ --"- ~-~~,__ ,_ 
208 - -- - --- - 
161 85 , , HO 5

S-i1 00 20 17 ~5-1 2-i- 

73 q- t i 52 u _., 
--- --- --- --- --- --- 5ï5 108 <r t8 416 4S _, - - - - - - 

iïl

~,~1~1~1~1-~ 500 08 25 14 240 08-1--•------1-,__._,____, 
10;; ------i--■-1-----•-----·-- 
100

84

83 

16 

72 

55 

13 

48 

11 

2.u 

t1

03

42 

• 

88 

20 

"
29 

01 

60 

77 

83 

160 

ti 

.f.

i5 

i7 
----1----■----1----1---1--- 

52 -,-·-·--·-,----
0

ii 4 12 1 8 ~5 12 
1Ï4 ~ -,31--0- 72 21 
-;,;;-;- ~1-;;-~-;;- 

la) Un mn:dm11m de 20 points csc nllril,ué 1\ chacune iles branche: f:acullolivcs. 



( 565 ) [ N° 128. ] 

- - 
NOMBRE DES ÉLÈVES

J A. concouru en : 
JŒSSORTS ayant: 

JJ. obtenu au moins 10 points en (a):

11ROVIHCES. D'INSPECTION oolioos d'agritullure. laoguo accmoire. ~ti1om aalarelles. ôbsermuions. ..

~
~-

~

prlnelpale, 

t 2 6 94 8 

Communes ile !S,000 habitants et plus. 

J Anvers, • 
Anvers. • • • · · l Malines 

Totaux. 

f Bruxelles. 
Drabant · · • · · ! Louvain • 

Totaux. 

t
Bruges .• 

Flandre occidentale 
Courtrai. 

Totaux. 

t
Alost. 

Flandre orientale . 
Gand 

Totaux . 

....."' - - - · l
Totaux. 

f Huy• 
Liége • · · · • · l Liége 

Totaux. 

Limbourg . • • • 

Luxembourg . • . 

Charleroy 

Mons .. 

Tournai . 

Hasselt. 

f Arlon , 

l Marche 

Totaux. 

f Dinant. 
Namur. · · · · • 1 Namur. 

Totaux. 

Le royaume. - Totaux généraux. 

:516 1
20 

----,----,----,----•---,---

- - - - - - 
757 !:i2 1,008 582 982 5ii 

101 42 tï2 02 11113 42 --- --- -- --- -- --- 
808 04 i ,240 t3i4 1, t-i8 ,HO 
-1-•-1-·-·- 

----,----•·---,---■----,----
47 - - - - -,-
27 ~ 101 27 20 

:5:!4 116 222 74 2139 1413 --- --- --- -- -- --- 
551 121 323 101 289 uo - - - - - - 
20:l 65 50 5 183 50 

116 2:'5 0 1 111 15 

6 6 0 » 5------ -- ___ ,__ 
52.l 

55 

115 

146 

20 

2

» 

2

J) 

2,133 

11) 

15 

52

6

96 

4 

16 

20 

3

,,
»

))

» 

,,

580 

127 

707 

Gt> 

100 

6 105 

-1-1~1-,-,_ 

70 

70 

4 

10 
,,

514

10 

72 

6

10 

10 

4 

2

» 

tHG 

00 

606 

52 

25 

ïï 

302 

81 

570 

0 

2

209 

i5 
,.
i) 

20 

75 

47 

120 
----,----,----,----■---,---

107 -1__,1_1_,_, _ 

» 

» 
----,----•----,----•----,---- 

10 

»

2 2

19 

» -1---1-1-1-,---- 

10 

572 12,~13711,2\G 12,906 11,171 

(a) Un maximum de 20 polnts est nllrll,ué Il chacune des brnuehes fücullnlivcs. 



( 5G4)
. - 

NOMBRE DES ÉLEVES i A. concouru en : 
RESSOnrs avant: 

• B. obtenu au moins 10 polnts en (a) : 

PROVINCES. D'JNSl'E<:TJON aatiou d'agriculture. l1a~uo accmoire. 1ti1am aatnrelles. obeeroauon«, 

principale, 
A. B. A. B. .tl. 11. 

1 '.! ~ 4 5 G 7 ~ 9

Récapitulation. 

l Anvers.

1 
309 41 086 365 5:17 sm 

A1wers .•.••.
lllalincs 158 67 23!) 65 1:.;s 42 --- --- --- --- -- --- 
Totaux. 1 t•G)- 10S 9~5 430 605 544.,_, - - - - - - I Druxclles. t,Oi3 1M 1 ,2i8 GH'> -1, 138 58L

llr:1l1a11t • • • • • 
Louvain . ~-G) t.iï 289 114 41-i 90 J,)- 

--- --- -- -- --- --- 
Totaux. 1,805 301 i,567 720 1,602 471- - - - - - 1

{ Bruges .• 131- 20 280 46 110 2J 
flamli·e occidentale 

Courtrai . 97 28 2.!2 10(3 67 G--- --- --- --- --- --- 
Totaux. :m 48 5G)'> 152 ·18(1 30 - - - - - - f Alost • 

1
181 17 ~m 55 65 4- 

Flandre orientale • 
Gand .• 3i8 120 513 134 315 H6 --- -- --- --- --- --- 
Totaux. 1 550 137 5(H 180 380 150 - - - - - - 

Charleroy 363 150 30 5 2!)8 04 
llainaut • • • • . \ Mons .• 41:>7 115 35 18 365 39 

) Tournai 70 20 10 i 55 15 --- --- --- --- --- --- 
Totaux 890 2!H 75 ''U 718 118 - - - - - - 

{ lluy , 204 76 lt 4 202 89 Liége ..•... 
Liége 242 4~ 82 20 495 H6 

--- --- --- --- --- --- 
Totaux 416 118 03 24 607 C)--· 

-JO --- - - - Limhourr, • Ilassell •• 

Luxembourg . 
Arlon . 

Marche 

Totaux. 

f Dinant. 
Namur. · • · · · l Namur. 

-1-1---,-.--,•-1- 

84

37 

15

67 45

51

•

66 

79 

83 

2

15

li 
----•----•----•----•----,----

71 12 22 ____ , , , , , _ 
Totaux .•. 1 1H 1 15 Hi O 01 51 

Le RoyaiJme. - Totaux ,rénéraux. ,:;;,~ ~ ~ ~ ~ 

(a) Un rnoin11rn1 de ~O ('Oinls est aUJ·ilJUé ù chacune des branehes !acul1:1tlvcs, 



( 36'i ) [~
01~8.] 

PRO\llltCES. 

RESSORTS 

NOMBRE DES ÉLÊ\'.llS 

{ 
,J. concouru en : 

a ant: . . Y B. obtenu au morns t O po111ts en (a) : 

..,: ,·;·~:·· 1
~ 4

scieaces utarelles. 

A. 

5

B. 
fi 7

li. 

Ol>servalir:mi. 

9

j Anvers. • 
Anvers • • • • • l Malines. · 

Totaux.

j Bruxelles. 
Brabant · • · · • l Louvain • 

Tutaux. 

t Bruges •• 
Flandre occidentale 

Courtrai • 

Totaux. 

l Alost • Flandre orienlale . 
Gand .• 

Totaux, ! c,,,,,.,., 
Hainaut • . . . . Mons . • 

Tournai • 

Totaux. 

$ Huy. · · 
Liége · · · Î Liége • · 

Totaux. 

Limbourg ...• Hasselt. 

f Arlon . 
Lux"mbour& · ' • l Marche. 

Toi.aux. 

{ 
Dinant. 

l'iamur. • · • · · i'iamur. 

Totaux. 

Le royaume.- Tolaux généraux. . 

Éeole11 adoptée• et 11ub11ldl~e11. 

Communes de moins ile 15,000 habitants. 
8

1

2

1
12 

1

5

1 
7

1

»

:l5 7 20 1 8 2
---,~,----•---•---•----
---•-1------1----.1-1---- 

21

57 

-12 
---•----•----•---■----•----

00 --·-•-1-•-1--- 
2S 

f6
--- ·----•----,---•---,----

17 

18 

i-17 

'U 

43 

6i 

1)

3

0

li 

5

5

f6

21 

6

t 

:t 

•

1 

2
--- ·----•----,----·----,----

5
------·-•-1-11---1--.. 

12

14 

2

i6 

2

6

21

106 

1-i;S 

251

51

811

4

fi 

,fü

:t 

•

4

6

•

21 

i1 

40 

•

•
8

8

21 

•

15 

6

26

59 

18

ti7 

15

t7

" 
• 
• 

1 

8

0

81 

i9 

30 

49

"
IO 

2 

,.

5

i 

lt 

• 
»

1 

" 

t -·-•-1----1-...1____, 
4

1 

5--·--•-1-------1-,-- 

(a) Un marimum de 20 points est nmibné 11 chneune des branches fac11llo11ivcs. 

U2



[N° t28.] ( 366) 

NOMBRE DES ÉLtVES

RESSORTS
Î .J. concouru en : 

ayant : ( B b • • (• o tenu au moins 10 pomts en a) : 
PROVINCES, J)'JIIIS:P&CTIOfl 11lit11 i'airiaU■rt. l11r1e 1uu,.irt. scitact• ulue!la. Ob1ertaliona. 

principale. 
4. B. 

~
"'· Il. 

l ! 3 -4 7 8 0Ill

Communes cle ~,000 habitants el plus. 

j Anven .. 
: 1

38 t t36 33 61 7Anvers, •.... 
aialines • 19 • <}- ' t8 5_, 

-- -- -- --- -- --- Totaux. . 1 57 t 103 37 ïO 12 - - - - - - { Bruxelles. 

: 1
~3 • -~ tO 20 t i>- Brabant ..••. 

Louvain • 6 5 • li) ~,_.
Totaux. . 1 20 5 -<J 10 23 ,)-- - - - --:-1---:- I Bruges. • • · I « 12 ms 13 Flandre occidentale 

Courir.li . . 23 6 U6 Oi 10 , 
---- -- -- --- -- Tolaux. . 1 66 t8 20! 80 20 •- - - - - - 

{ Alost. • 
: 1

29 0 .m 10 8 •Flandre orîen!ale . 
-68 10 -10 28 -15Gand. "-- --- -- --- -- --Tc,taux. . 1 77 10 80 38 23 -- - - -- - )~"mr 17 ,,

1
• 1 • 1 13 1 1 

Hainaut •• • . Mons •• J • • 1 • 1 J 1 J 

Tournai . J -1-· -1-· 1_·Totaux. li ,l • • i3 - -- ---- ---·------ 
Liége • • · · · • 

{ Huy.

l Liége 
Totaux.

Limhour6 . • . • 1 Hasselt. 

J Arlon · • 
Luxembourg · · • ? Marche. • 

Totaux. 

f Dinant. 
Namur. · • · · · l Namur. 

Tolaux. 

Le royaume. - îofaux généraux. 

, • •
•• 

---•---■---•----•----··---

-,-----..,____,_,__..._,_,_
19 8 21 " -------1--•--1---,-,_ 

) •
• •

• •

• •
J ·---•----·~-- 

•

• 
---•----■---•----•----, _

• 

•• 

••---·---- 
"

(a) Un maximum de 20 poi111S est attribué à chacune des branclics raculmtives. 



( 367 )

-· -- 
NOlllllRE DES ÉLË\'ES

I A. concouru en : RESSORTS ayant: 
B. ol>tcnu au moins 10 points en (a) : 

PROVINCES. D'J.NSP.ECTJON ..,im d'a:ricall1r1. l11gu u«&oire. sii11U11111nlles. Ob1enalio11a. 

prlnelpele. 

~~
"'· 1: 1 2 1 !I4 Il

l!écapi11,lutio11. 

l Anvers. 

: 1 
46 j 148 S8 68 7Anvers •••..• 

7 5 26 Malines. 54 4i 7--- - - --- --- - Totaux. . 1 iOO iO 195 43 o., 1-1 - - - - - - l Bruxelles. . , 44 , 38 t9 26 t Brabant . . . . . . 
70 10 21 4 20 Louvain .•• •--- --- --- --- -- --- Totaux. . 1 12:5 10 50 23 55 t - - - - - - { Bruces .... , 101 17 161 s, -iO 3Flandre occidentale . 
o, 22 201 121 28 Courtrai ... -1 --- --- -- --- --- --- Totaux. . 1 ttl5 :;o 4!S2 tss rt 7- - - - - - { Alost. 

: 1 
tH fü 100 ~t 21 »Flandre orientale • 

Gand O<i il 126 74 32 •--- --- --- --- --- - Totaux. . 1 118 26 2~0 o:s 53 •- - - - - 1 Charleroy 17 4, " " 15 t 
Hainaut . . . . . Mons • . • » 4 1 " 1 " 1 »

Tournai . . , ·11·11. Totaux. 
.,-i-7 ___ 4 ___ 4 _____ -;;- __ t_

{ Huy •.•.• 
Liége ..•.•. 

Liége 

Totaux. 

Limbourg . . • . 1 Hasselt. 

{ Arlon • 
Luxembourg . • •

Marche. 

Totaux. 

{ Dinant. 
Namur ••••..

Namur. 

Totaux. 

Le Royaume. - Totaux {lénéramt. 

i 

17 

1 

2
• 
0

1 

8

t 
,.

----,----•---•----•----,---- 

--•-•_.__,1-1-1 . 

2
" 
•

tO 

30 
----,----•----•----•----•---- 

•---,----•----,----•----•--
-------1-,---.1_, , __ 

700 l,0IS 354 

iO 

10 

•
•

(a) Un maximum de 20 points est attribué a chacune des branches r~cullnlil·cs. 



{Nn 128. J ( 368 ) 

NOMBUE DES ÉLÈVES
f J'l.. concouru en : 

RESSORTS a ant: . Y B. obtenu au moins 10 points en (a): 
PROVINCES. D11Nl!IPllCTJOI!( aoliooi d'agricullm. laogae ammire. 1ciuces 11l11ellu. orm,roatiom. 

principale. 
.,{, JJ . .,i, JJ • .d. B . 

1 2 3 4 5 6 7 8 9 

École• prhécs, 

Communes de moins de !i,000 habitants. 
j Anvers, 

Anvers. • • • • ' l Malines 

Totaux. 

Brabant ••.•• 
{ Bruxelles, 

i Louvain . 

Totaux:. 

{ 
Bruges .. 

Flandre occidentale 
Courtrai . 

Totaux. 

{ 
Alost 

Flandre orientale • 
Gand 

Totaux. 

Limbourg ...• 

Luxembourg .•• 

Charleroy 

liions •• 

Tournai .• 

Totaux. 

j Huy· · • 
Liégé • • • • ' • 1 Liége • • 

Totaux. 

Hasselt. 

{ 
Arlon . 

Marche, 

Totaux. 

Dinant 
Namur. • • • · · { Namur. 

Totaux, 

Le royaume. - Totaux généraux 

J 

11 

»
---1--1----,-,-1-----. 

2 

8

10 
-1-•-•-1-1i:- 

1 

----,----•---•---,---·----
1 -1-•-·-----·-·- 
D 

»

•-1-•-·-·-·- 
" 
Hl 

15 

i 

4

»

7 

2 

!)

»

3

8

11 

n 

2 

8 

0 

) 

» 

1 

2

3

1 

•

2 

2 

13 

----1-,-·-•--1- 
1 

2 

3
-----1-1--1-1---1- 

9

5

14 

6 

40

,.
" 

8

»

24 13 

•

6

g 

11 

" 
3

3

36 

,.
1) 

•

"
D 

,.

•
,.
li

"
1 

1 

..
•
» 

"

-1-1-1--1----1-.- 
2

"---•----•---·---,----,--- 
2-·-·------·-•----1-- 
1) ____ , , , ,_, _ 
5

(u) U11 maximum <le 20 points est auribué h chacune <les branches fueultatlves. 



( 56~ ) L N~·ns. J

NO.MBRE DES ÉLÊVES
{ A. eoncouru en : 

RESSORTS ayant: . . 
B. obtenu au moms iO points en (a): 

PROVINCES. I>'JNSP:&CTJON !Ilion d'1gricullare. l~ogoe acmseite. acienm nalarellu. Obseroation», 

prlnclpule. 1
.,{. Il. .1. 

1
/1 • .,{, B, 

1 ' :t 4 s fi 7 8 9

{ Anvers. 
Anvers ...... 

llfalines 

Totaux. 

l Bruxelles. , 
Brabant .••.• 

Louvain . 

Totaux. 

t Bruges •. Flandre oceidentale 
Courtrai • 

Totaux. 

t Alost . Flandre orientale • 
. Gand. 

Totaux 

} Charleroy. 

Hainaut • • . , , f Mons •• 

, Tournai • 

Totaux. 

Liége · • • · · . { 
Iluy. 

Liége 

Totaux. 

Limbourg . . . . 1 Hasselt. 

Luxembourg . • • 
f Arlon . 

{ Marche. 

Totaux. 

i Dinant . 
Namur, • • • · • l Namur .

Totaux. 

Le Royaume. - Totaux généraux. 

Communes cle 15,000 habitants et plus. 

-46 1 5 1 08 28 53 2 
,. » 22 5 » ) -- -- -- --- -- -- 

-46 5 120 53 53 2 - - - - - - 
53 J 171 80 {JI 7 

23 • ,12 18 C)"' 2-.> -- -- -- -- -- --
76 l) 215 98 t 1(l 0 

3

t 
07 

08 

•
•

D 

30 

30 

37 

.u 
78 

-•--1-------,-----·-·- 
9 • » ) 8 l 

1l t 2 2 11 t 
7 i 5 l 7 7

--- --- -- -- --- --- 
27 2 5 3 26 9- - - - - - 

)) »

19 

i!) 

1G

•
i6 

292 

1 

36 

1(1 

16

10 

7 

20 

5

5

» 

12 

12 

» 

0 " 
12

16 

4 
,---,----•----·----•----,----

4 .__...,-1---.1-!-1- 
6 1 ---,-,._,,......,_.__ ,__ 

» 4 3

» • 11 " » 
----,----,----•----•----•--- 

4 3 4------·-·----•-1-,----- 
14 

----1----•----1----•----1---- 

200 

1 

)) 

» 

" --,---t-,-.1 ,_ 
52 

(a) Un maximum de 10 points est attribué à cbncunc des branches facu ltarlvcs. · 

93 



( 370) 

- NOMBRE DES ÉLÈVES
{ .d. concouru en : 

RESSORTS ayant: B. obtenu au moins 10 points en (a):

PROVINCES. D'œs,zcTION Hli•11 d'igriteltor6. !i:gae :;usiaire. scitacts ularelle1. Obsereatione, 

pdoclpale. 

~
À. lJ. .d. B. 

1 2 5 fi 7 8 !l 4 

Récapitulation. 

J An\"ers • •
Anvers. · · · · · l Malines 

Totaux. 

J Bruxelles· 
Brabanl • · · · · l Louvain • 

Totaux. 

l Bruges .• 
Flandre occhlenlale 

Courtrai • 

Totaux. 

( Alost. 
Flandre erlentale . ) 

1 Gand. 

Totaux. 

!
Charleroy •• 

Hainaut • • • . • Mons. . 

Tournai 

Totaux. 

f Huy· • ·
Liége • · · · • • l Lié(re • • 

Totaux, 

Limbourg • · · • Hasselt. 

{ 
Arlon • 

Luxembourg · • · Marche. 

Totaux. 

f Dinant , 
Namur. · · · · • l Namur. 

46 

"----•---•---·----•-·---- 
-•-J-J_,_,_

31 1 > 42 18 27 2

-;-1--1- ~,5 -;- m --9- 
--;-1--:---:- --;----;-~ 

3
-•---1---,----·----·---- 

5

i 

07 

3

-

"
• 

50 

105 

24 

-129 

iil

.fO 

57 

57 

« 

20 

6

80 

52 

55 

10 

8

4

10 

4i 

2 

2

7

0 

08 1 50 1 81 1 27 J 48 1 0 

0 li 1 • 8 1 
24. 2 2 2 24 1

7 1 5 1 7 '1 --- --- -- -- -- -- 40 5 5 5 30 g --- - - - - 
li > " 1 "

co- 1 1 17 15 i8 4-->

~1--1--;--;;- _i_O_ --4- 

--;-1--:---;--;----;- ~ __ __, _ 
10 

5

5 ,[. 5 10 

" •• --;-1~1-4 1---;-1~,-5--- --- - -- ----- ------ 
i7 

5

» H 

> 5

Totaux ..• 1 2:? ,--l - --.- --»- __1_7_,__

Le Royaume. - Totaux généraux. ,-;.-1:--;--;,- -;,-1--;- 
(a) Un maximum de 20 points est attribué lt chacune des branches facultatives. 



( 37 t )

NOMBRE DES ÉLÈVES
1 .4. concouru en: 

RESSOJtTS ayant: B. obtenu au moins tO points en (a) :

PROVINCES. »•urstECTIOl'I ltliHs ··•1ricalhre. l11g11 acffiltin. 11:ir■w uluellu. Ob1ervaliom. 
'principale. 

Â. B. ,4. B. .A. .1). 
1 2 ~ 4 5 Il 7 8 !I

Béeaplhalatlou générale, 

Communes de moin« ile ?S,O0O habitants. 
j Anvers. 

Anvers. • · • · · l Malines 
Totaux. 

f Bruxelles • · 
Brabant · · • · · f Loureln • · 

Totaux. 

{ 
Bruges, . 

Flandre O(Cidentale 
Courtrai . 

Totaux. 

{ 
Alost. 

Flandre orientale . 
Gand • 

Totaux. 

l Charleroy 
Hainaut . . . . . Mons . 

Tournai 

Totaux 

{ Huy· ·
Llége • · · · · • Liége • 

Totaux. 

1 Hasselt. Limbourg • · · • 

l Arlon • 
Luxembourg · · · Marcfie. • 

Totaux. 

j Dinant. 
Namur. • · · • · 1 Namur. 

Totaux. 

Le royaume. -Totaux généraux. 

61 

t64 
----·-·----•---•----•---- - - - - - - MO 103 216 S3 213 .j 

055! flO t58 26 2i6 48 -- - -- -- ----t,Olf 213 354 50 480 :S2 - - - - - - 
160 :J·· 3M -40 tOï 12 ~;) 

i24 58 205 us 60 5-- - -- ---- --28,i 03 610 16.J 16ï 1ï 

tïO 

ïO 
----·----■----•---•---,---

240 - - - - - - 
161 8;S • • HO 5
35i 91 30 17 267 u 
ï3 ~ t 1 lS2 u ------ -- -- -- 588 100 31 18 -i20 43 -·--•-1----,-·-

1 i5 

150 

61 

115

18

:s 

73 

101 

tïl

210 

381

lS7 

3l 

l)l 

50 

107 

18 

56 

-;.1- 

58 

05 

125

il

55 

4

10 

C)•·a, _.,~ 

5

9

5

-i3 

26 
----·----•---•----•----•--- 

69 -·----·-·-------,-·----- 
250 

132 

60 

108 62 

----·----•----·----•----,----
20 

Hl

102 

118

2~0 

21

18 

30 -·-----·-·-·-·--- 
5.3 H 1 1 tï 0 
ro 5 to 8 68 12 --- --- -- --- -- -- 1-<> tO t7 0 8;S 21 
.,_ - - - - - - 3,327 818 t,8-iO 601 J ,080 261

(a) Un maximum de 20 points est attribué à chacune iles branches fncullalins. 



( ~72 )

NOMBRE DES ÉLÈYES
{ A, concouru en : 

RESSORTS ayant· 
· ll. obtenu au moins tO points en {a):

PROVIHCES. :t>'Jl'l4P:ECTION aolim d'1:riceh1". Ul(l8 aueutirt. lcit■ais Nftrelln. Ob,en;utions. 

rrincipale. 

~
A. B. 4. B. 

l ! 5 Il ; Il 9 4 

l Anvers. 
Anvers. • • · · · Malines, • 

Totaux. 

{ Bruxelles. 
Brabant • · · • · Louvain • 

Totaux. 

{ Bruges. 
Flandre occidentale Courtrai • 

Tolaux. 

{ 
Alost. 

Flandre orientale • 
Gand. 

Totaux. 

\ 

Charlcroy. 

Hainaut . . • • . Mons. . • 

Tournai 

Totaux. 

( Huy· •
Liége · • • • · • ~ Liège. • 

Totaux. 

Limbourg ..•. Hasselt .. 

f Arlon .• • 
Luxembourg · · • l Marche .. 

Totaux. 

Dinant , 
Namur • · · • • J Namur. 

Totaux. 

Communes de ~,000 habitants et plus. 

400 23 ~U- 375 630 308 

48 13 t76 42 i08 40 
---- -- -- -- --

+i8 36 090 •i17 758 3-18 - - - - - - '
813 5~ t,271 681 t,093 38:s 

IOO '7 21-i uo 10-l .s.i 
-- -- ------ --
i,003 00 t,485 ï91 t,?87 4~ - - - - - - 

77 12 t3,i- :» 67 16 

40 12 2i8 144 30 5 -- -- -- ---- -- 
Hi :U 412 178 106 21- - - - - - 
57 u 187 56 ~o 

-169 156 303 100 3:!0 151 
------ -- --- --

526 tïO ..JOO HIB 358 151 - - - - - - 
228 69 30 5 200 61 

127 26 Il 3 1:!:! 16 

13 7 12 1 10 8
---- -- -- -- --

:568 102 55 0 3U 85 ---,-1-1-1-..1-. 
55 

1i 

J) 

87 
•

25 

Si 47 

----,----,----•----•----,---

--·----•-1-1-1--. 
3

" 
----•----•----•----■----•----

16 

" 

•
•

•

5

•

"
•

6

u 
10 

>

fO 
---,----•----•----·----,---- 

J,e Royaume. - Totaux r,énéraux. 1 '2,460 1 455 1 3,t>6i I i ,612 1 s.srs 1 t ,~!ti 

(a) Un ma~imum de 20 pofuts csl allril,ué f1 chacune des branches Iacultatlvcs. 



( 573 ) (N° 128. J
- - . - = ~- -- . 

NOMDRg DES ÉLÈVES
l A. concouru en : 

RESSORTS n ant : . . 
y IJ. obtenu au moins 10 points en (<1): 

PROVINCES. D'JNSPECTION notions d'3griculture. Jaague mmeiro. scimts ulurellu. Ohserv(l/io11s. 

pt·iutipnlc. 
A. 11. A. B. A. lJ. 

1 2 :t 4 r, R 1 8 9 

llécapilulation. 

{ Anvers .. Î "' 47 050 ,i;i2 G,18 
SH 1 Anvers. . . . . • . 

. 212 74 510 76 1(}4 40 M,tlrnts .. 
---,

Totaux. . 673 12i 1/HO 508 812 360 - - - - - --- . . . . l Bruxelles. t,172 155 1,48ï 714 i,506 :589 Brabant 
Louvain . 842 157 :552 158 4ï0 92-- -- -- -- -- --- 
Totaux. 2,014 312 1,839 8;,0 i ,7ï6 -i81 - - - - - --

{ Bruges .. 

1
257 57 458 83 174 28 Flandre occidentale 

Courtrai • 164 50 573 21S9 09 ro -- -- -- --- -- --- 
Totaux. ' 401 87 1,031 542 273 38 - - - - - - 

{ Alost. • 

: 1
236 32 558 05 87 4 Fla11d1·c orientale . 

Gand •. 1S30 i6i 513 210 394 152 
-- --- -- -- --- -- Totaux. 1 775 105 871 511 481 156 - - - - - --l Charleroy 380 154 30 5 510 66 

Hainaut • • . • . Mons. • • 481 Hî 41 20 589 40 
Tournai 86 30 15 2 62 22 --- -- -- -- -- -- 

Totaux. 1 956 501 84 27 770 -128 - - - - - - I Huy •• 206 77 11 4 204 90 Liégc . . . • . . 
282 Liége . 45 111 42 521 150 

-- -- -- -- -- --
Totaux. 488 122 122 46 725 2-lO - - - - - - Limbourg ....• 1 Hasselt. • 1 298 49 u.i 86 174 4 - - - - - - 

{ Arlon . . . , 156 51 56 34 108 22 Luxembourg . . . . 
Marche ..•• 152 1B » ) t18 18 -- -- -- --- --- -- Totaux. 1 268 69 156 54 226 40 - - - - - - l Dinant. 

~ 1
69 14 1 1 51 0 Namur •••..• 

Namur. 79 .. 10 8 87 22 v 
-- -- -- -- Totaux. . 1 u8I 10 1 17 {I 118 31 -,-1----.1-----..1-1- 

Le Royaume. =-Totaux généraux. 1 6,021 1 1,273 1 5,415 J 2,215 1 t>,5fü5 J 1,478 

(al Un maxlmum ile 20 points es! uurihué à chacune des branches faeultatives, 

94 



[ N° 128.] ( 374 )

LUI. - Règlement concernant le concours entre les élèves de la dil'ision 
supérieure (hommes) des écoles d'adultes. (Année 1888.) 

LE l\hNISTRE DE L'lrmiRIBUR ET DE L'lNSTI\UCTIO:; PUBI.IQUE, 

Vu l'article 10 de la loi du 20 septembre 188I~ ; 
Vu l'article 17 de l'arrêté royal du 21 septembre 1881-; 
Vu le règlement publié au 11/oniteur belge, le 15 août 1887 (n° 217), 

Arrête : 

Rèa;lemcnt concernant Je concours eut •. e les élèves de la dlvh,loo sopé­ 
•• 1e11re (hommes) des école8 d'adultes. 

A11T. 1er. Un concours est institué, par ressort d'inspection cantonale, entre tous les élèves 
du sexe masculin de la division supérieure (cours de répétition et de perfectionnement) des écoles 
d'adultes communales, adoptées et subsidiées, soumises au régime de la loi du 20 septembre 1881-, 
ainsi que des écoles annexées aux orphelinats relevant des hospices civils. Les écoles des maisons 
de réforme et les écoles entièrement libres sont autorisées à y participer, en se conlormant aux 
dispositions du présent règlement . 

AIIT. 2. La date du concours est fixée au lundi de Pâques. 
AnT. 5. Pour étre admis au concours, il faut : 
1° Ètre figé de quinze ans révolus au 51 mars de l'année pendant laquelle on demande à 

concourir; 
2° Avoir fréquenté ln division supérieure d'un cours ou école d'adultes pendant l'année 

scolaire du concours; 
5° Avoir assisté au moins aux deux tiers des leçons de cette année scolaire ; 
4° Ne pas suivre les cours d'un autre établisscmcut. 
Les jeunes gens qui, dans un concours antérieur d'écoles d'adultes, ont obtenu un certificat 

de capacité, ne seront admis au concours que pour l'obtention de l'une des récompenses prévues 
à l'article 6. Les élèves des écoles adoptées, subsidiées et libres, aussi bien que ceux des écoles 
communales, peuvent concourir, mèrne dans les provinces où des récompenses ne seraient accor­ 
dées qu'aux élèves de ces dernières écoles. 

AnT. 4. Les matières obligatoires du concours et le nombre des points attribués à un travail 
parfait, pour chacune des branches du programme, sont déterminés comme suit ; 

1 ° Langue maternelle . • • • • '150 points. 
2° Éléments du calcul et du système métrique. 51'.i »
5° Dessin. . • • 12 , 
4° Géographie . 18 
?5° Histoire de Belgique . • • 15 • 
6° Droit constitutionnel. 
7° Hygiène • • • 

Total 

10 
10 

150 points. 
Les élèves ont la faculté de prendre part à un concours sur une ou plusieurs des branches 

suivantes : notions d'agriculture, langue accessoire, sciences naturelles. 
Un maximum de 20 ( 1) points est attribué à chacune de ces branches. 
AnT. !5. Pour avoir droit au certificat de capacité, il faut avoir obtenu au moins : 
1 ° Les six dixièmes du maximum des points dans l'ensemble des matières; 
2° La moitié des points dans chacune des branches suivantes : langue maternelle el éléments 

du calcul cl du système métrique (2). 

(1} Pour 1889 et 1800, le maximum élait de Hl points. 
(2) Les r~glcments des concours de '.1880 et de i890 portent, en outre, ceci : Les points obtenus dans la 
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Si un concurrent obtient au moins la moitié des points attribués à l'une ou à l'autre des 
branches Iacultatives, il en est fait une mention spéciale sut· le certlûcat de capacité. 

ART. G. Indépendamment du certiûcat de capacité délivré par le Gouvernement, il pourra 
être accordé aux concurrents, par les provinces et par les communes, d'autres récompenses 
consistant en livres ou en livrets de la Caisse d'épargne. 

AaT. 7. Chaque ressort d'inspection cantonale est divisé, pour la tenue du concours, en 
circonscriptions composées, au maximum, de cinquante concurrents. Au besoin, deux ou 
plusieurs cantons scolaires peuvent être réunis pour former une seule circonscription. 
L'inspecteur principal désigne, avec l'assentiment de qui de droit, le local où se tiendra le 

concours dans chaque circonscription. 
ART. 8. L'instituteur adressera à l'inspecteur cantonal, un mois avant la date flxée pour la 

tenue du concours, la liste, par ordre alphabétique, des élèves de la division supérieure qui se 
trouvent dans les conditions voulues pou!' y prendre part, 

Cet état, dressé en double expédition (modèle A ci-annexé), est certifié exact par le collège 
des bourgmestre et échevins. 

La preuve de l'âge des élèves est fournie au moyen d'un extrait du registre de population ; 
celle de la fréquentation scolaire, au moyen d'un extrait <lu registre matricule de présence et 
d'avancement des élèves, ceruûë exact par le collège des bourgmestre et échevins. 

ART. 9. L'inspecteur cantonal vérifie et arrête, pour chacune des écoles de son ressort, sauf 
appel nu :Ministre, la liste des élèves qui seront admis au concours; le double de cette liste est 
renvoyé à l'instituteur. 

Il envoie ensuite à l'inspecteur principal : 
1 ° Le tableau des circonscriptions établies pour le concours dans son ressort; cc tableau est 

conforme au modèle annexe B; 
2~ Une liste générale des concurrents; contenant toutes les indications nécessaires pour rem­ 

plir les colonnes 2 à !) du tableau annexe O. 
ART. 10. L'inspecteur principal transmettra au .l\Jinistre, au plus tard vingt jours ayant ln 

date fixée pour le concours, un tableau indiquant le nombre des circonscriptions et le nombre 
des concurrents par circonscription. 

ART. 11. Le concours ne comprend que des épreuves écrites et se fait, pour les branches 
obligatoires, en deux séances, tenues le même jour. 
La séance du malin a une durée de trois heures; celle de l'après-midi, une durée de deux 

heures. 
Une séance supplémentaire de deux heures, tenue le même jour, est consacrée, s'il y a lieu, 

aux branches facultatives. 
Le temps consacré aux formalités préliminaires du concours; à la dictée en langue maternelle 

cl à celle des questions, n'est pas compris dans les heures indiquées ci-dessus. 
La séance du malin est ouverte à 9 heures et- celle de l'après-midi, à 1 heure el demie. 
ART. 12. Les questions du concours sont formulées, dans les limites du programme annexé 

à la circulaire ministérielle du 29 juillet 1887, par une Commission désignée par le Minish·e. 
Celle Commission rédige, pour les jurys chargés d'apprécier le travail des concurrents, des 
instructions sur le mode de procéder à l'examen et sut· la répartition des points entre les diffé­ 
rentes questions. Elle formule aussi les instructions aux instituteurs délégués pour la surveillance 
des opérations du concours et elle y joint· un modèle du procès-verbal a dresser par ces 
délégués. 

AnT. 15. Le lUinislre adresse aux inspecteurs principaux, pour chacune des circonscriptions 
de leur ressort, une enveloppe cachetée contenant le questionnaire. L'inspecteur principal prend 
les mesures nécessaires pour que le paquet renfermant le questionnaire soit remis intact aux 
délégués chargés de surveiller le concours. 

langue accessoire sont comptés aux concurrents pour parfaire le minlmun rie 90 points exigé pour l'obten­ 
lion du cerüûcat. 
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ART, 14. Les opérations du concours sont surveillées, dans chaque circonscription, par deux 
délégués désiguës, par l'inspeeteur principal, parmi les membres du personnel enseignant des 
écoles d'une autre circonscription. 
Pour chaque circonscription, l'un des délégués est choisi parmi les instituteurs adoptés ou 

privés, l'autre parmi les Instlïuteurs communaux. 
Si le canton scolaire ne comprend qu'une seule commune, les délégués sont choisis dans un 

autre canton scolaire. 
Chaque délégué reçoit une indemnité de 6 francs. 
An1. 1 ~- Les délégués sont seuls présents aux travaux du concours ; ils ne peuvent, pendant 

la durée de ces travaux, quitter la salle où sont réunis les concurrents. Aucune autre personne 
n'a accès dans cette salle. 

A1t1. i6. Les concurrents sont placés de manière que des élèves d'une 111~mc école ne 
se trouvent pas les uns t\ côté des autres. L'un des délégués fait l'appel des noms inscrits sur la 
liste officielle des concurrents, qui lui a été transmise par l'inspecteur cantonal, et constate les 
absences par une mention au procès-verbal. 

Au. i 7. Chaque concurrent se munit du matériel nécessaire. Toutefois, il reçoit des mains 
d'un délégué, au commencement de chaque séance, une feuille de papier blanc pour la trans­ 
cription de son travail. Les feuilles sont parafées par l'un des délégués. 

ART. i8. Il est donné aux concurrents lecture des articles 19 à 25 ci-après. 
ART. i9. Les concurrents inscrivent dans l'enveloppe adaptée aux feuilles de papier destinées 

à la transcription des compositions, leurs nom, prénoms et la désignation de l'école il laquelle 
ils appartiennent. 

Les délégués s'assurent que les indications voulues sont Inscrites dans l'enveloppe cl ferment 
celle-ci sous les yeux des élèves. 

AnT. 20. Les compositions ne peuvent contenir aucun nom, aucune désignation de localité, 
ni autre indication de nature à en faire connaitre les auteurs. 

Les délégués s'assurent que les concurrents n'ont pas contrevenu à ces prescriptions. 
AnT. 2t. Il est interdit aux concurrents : 
i O D'avoir, pendant la durée des épreuves, aucune relation avec le dehors ou de communi­ 

quer entre eux sous quelque prétexte que cc soit ; 
2° De se servir d'aucun livre, note, écrit ou objet pouvant constituer un moyen de fraude. 

Toutefois l'usage du dictionnaire est permis pour la composition en seconde langue. 
Toute infraction à ces dispositions est signalée au jury, qui pourra exclure l'élève des avan­ 

tages du concours. 
A1tT. 22. L'un des délégués constate, en présence des élèves, l'état dans lequel se trouve le 

pli cacheté contenant le questionnaire. Si cc pli n'était pas intact, il en serait fait mention dans 
le procès-verbal des opérations du concours. Les délégués dictent les questions et les écrivent 
au tableau noir. 

AnT. 25. A l'issue de chaque séance, les délégués recueillent les compositions, achevées 
ou non. 

Les compositions sont aussitôt mises sous une enveloppe qui sera scellée et contresignée par 
les délégués et portera po\lr suscription ; 

« Concours du. • • 
« Travail des élèves. • . ,. 

AaT, 24. Les délégués rédigent et signent, séance tenante, un procès-verbal des opérations 
du concours. 
lis réunissent en un paquet : 
io La liste officielle des concurrents; 
2• Les compositions des élèves; 
5• Le procès-verbal des opérations du concours. 
11s remettent ce paquet, le jour même du concours, à l'inspecteur principal, soit personnel­ 

lement, soit par la poste, contre reçu. 
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AnT. 2?>. Le jury chargé de l'examen du concours est nommé par le l\finistrc. Il est compœë, 
pour chaque ressort d'inspection principale, de l'inspecteur principal du ressort, président, et 
de quatre membres, pris dans une autre province, savoir : 

A. Deux inspecteurs cantonaux de l'enseignement officiel; 
B. Un inspecteur de l'enseignement libre el 11n instituteur en chef d'une école libre comp­

tant au moins trois instituteurs. 
En lieu et place d'un inspecteur de l'enscigcment libre, le jury pourra comprendre un 

second instituteur en chef d'une école libre réunissant les conditions spécifiées au paragraphe 
précédent (f).

En cas d'empêchement, l'inspecteur principal peut être remplacé par un inspecteur cantonal, 
Des membres supplémentaires peuvent être adjoints au jury. 
Les membres du j ury reçoivent chacun une indemnité de ·l2 francs par jour de séance. 
Le président désigne le secrétaire parmi les membres du jury. 
ARl'. 26. Le jury se réunit sur convocation du président. Il peut délibérer et statuer si ta 

majorité de ses membres est présente. En cas de partage des voix, ravis le plus favorable au 
concurrent prévaut. 

ART. 27. Le jury apprécie, pat· jour, le travail de trente élèves et se conforme aux instruc­ 
tions qui lui sont données sur le mode de procéder à cette appréciation. 
li est strictement interdit à qui que cc soit, sans aucune exception, d'entrer, en dehors du 

temps des séances, dans la salle où siège le jury ; celui-ci ne procédera à I'ouvcrture des enve­ 
loppcs contenant l'indication du nom des élèves qu'après la correction complète du travail de 
tous les concurrents du ressort. 

ART. 28. li rédige un procès-verbal de ses opérations et dresse, par canton scolaire, suivant 
l'ordre de mérite, la liste des élèves qui ont pris part au concours, en y mentionnant le nombre 
des points obtenus par chacun d'eux dans les diverses branches. 

L'inscription sur cette liste (à dresser conformément au modèle C ci-annexé) des points 
obtenus par les concurrents, ne pourra se faire qu'en présence de deux membres du jury, 
dont l'un appartenant à l'enseignement officiel, l'autre à l'enseignement libre. 

ARl'. 29. Les compositions des élèves sont conservées par l'inspecteur principal et tenues, 
pendant deux ans, à la disposition de l'autorité supérieure. 

ART. 50. Le jury dresse un tableau comprenant, par canton scolaire et suivant l'ordre de 
mérite, les noms des lauréats, le total des points obtenus dans chacune des branches du concours, 
ainsi que les récompenses accordées. 

Ce tableau, dressé dans la forme du modèle C ci-annexé, est publié au Mémorial adminis­ 
tratif de la province. 

ART. 51. Il est publié au Moniteur des relevés indiquant, par ressort d'inspection principale, 
les résultats du concours, en ce qui concerne les écoles communales, adoptées et entièrement 
libres. (Voir annexes D et E.) (i). 

ART. 52. Le certificat de capacité, rédigé clans ln langue maternelle du lauréat, est signé par 
le président et le secrétaire du jury et visé par le l'tlinistrc de l'Intérieur et de l'Insiruction 
publique. Sa teneur est la suivante. 

(1) En 1889 el en 1890, le jury était composé, pour chaque ressort d'inspection principale indépendam­ 
ment de l'inspecteur principal du ressort: f • d'un inspecteur cantonal de l'enseignement officiP.I ; ~• d'un 
inspecteur de l'enseignement libre ou d'un instituteur en chef d'une école lihre comptant au moins trois insti­ 
tuteurs; 5° d'un instituteur d'école communale; et 4° d'un instituteur d'école adoptée. 
Les quatre membres étaient pris dans une province autre que celle où slëgeait le jury dont ils falsalent 

partie. 
(2) Comme le présent Rapport publie les relevés complets des résultats des concours, pour chacune des 

années de la période triennale, nous n'avons pas cru devoir reproduire les modèles de ces relevés. 

9li 
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ROYAU:l\lE DE BELGIQUE (1) 

!IINISTÈRE DE L'f~TÉRIEUII ET DE l.'INSTRUC'flON PUBLIQUE 

Prooince d ... 

Concours de 188 . . entre les élèves cle la division .supérieure des écoles d'aclultcs (hommes)
du canton scolaire ,l. . . 

Le jury chargé d'apprécier le travail des élèves des écoles d'adultes qui se sont présentés au 
concours du. . . . . , certifie que le sieur. . . . . , né à. . . . . , le ...•. , élève de 
l'école d'adultes (2) d. • . . . , a fréquenté avec succès la division supérieure de la dite école, 
ayant obtenu. . . . . points sur le maximum de 1 ?50 points attribués â un travall parfait dans 
l'ensemble des branches du programme ci-après indiquées : la langue maternelle, les éléments 
du calcul et du système métrique, le dessin, la géographie, l'histoire de Belgique, le droit cons­ 
titutionnel et l'hygiène. 

Il déclare, en outre, que le dit élève a subi avec succès l'épreuve spéciale sur. 
Fait à ....• , le ...•. 188 . 

Pour le jury : 
Le Secrétaire, le Président, 

Sccan. 

Vu, le Ministre de l'Intérieur et de l'Instruction publique. 

Signature dti porttu1· du certificat, 

Bruxelles, le 20 février {888. 

J. DEVOLDER. 

(1) En 1880 el en 1800, la formule du certificat a dû ëtre modifiée par suile du changement apporté an 
règlement, en ce qui concerne la langue accessoire (art. !:H). 

(2) Communale, adoptée, subsidiée, libre. 
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CONCOURS CANTONAL DES ÉCOLES D'ADULTES. - Année 1888. .ANNllXll A, 

Co1mmme a 
liste, pai· ordre alphabtitique, des élèves dii sexe ma.~culin etc la division supérieure 

de l'école cl'adultes (l) clit-igée pm· Al . 

:., ~O~IS ET PRÉNœlS
"'Q nes EL~VES~ 1 DOMICILE.
·c. 

dassés par ordre alphabfüque. ; 
>=

i. 2, 1 3.

UEU ET DATE

ÙO 

U IWSS.l."CI!. 

,i, 

NOM ET PRÉNOMS

do 

1.'1nSTITUTEUR, 

5. 

INDIQUER 
pnrouisl l'6lèvojus~ificd'11volr 
frdquontd ln division supë­ 
rlouro d'uu cours ou eeote 
d'adultaa poudnnt l'annëe 
scolnlro 1887-1888. 

6. 

INDIQUER 
pnr ON< ai 1'6lùvo justino 
d'n.volr nssist-6 nu moins 
aux doux tiers des loçous 
do l'année scolaire. 

7. 

DÉSIGNATION
dol:i 

U.~GOE NATl!R"ELLE 

de l'élè,•o. 
8

INDIQUE!\ 
ai 1'6lovo n obtenu 
un certifient do en­ 
pnclt-6 dnna nu 
concoursnutdriour 
d'écoles d'adultes. 

9

Obstrua1io11$. 

10, 

Vu et arrêté ln présente liste, comprenun; . . noms d'élèves ayant droit <le prendre part nu concours. 
, le .. , ..•..... , 1888. 

L'inspecleur cantonal, 

Ccr!illé exact par le collège des bourgmestre et échevins, Cerliné exact el véritable, 
L'instiuueu«, ..--..

(i) Communale, adoptée, subsldièe, libre. 
~~
Q .._

Ressort d'h•t11pecUon prioclpale 

d ...• 
CONCOURS OANTONAL DES ÉCOLES D'ADULTES. - Année 1888. A"NBXR B. 

CA!!TON SCO!,All\E D Tableau des circonscriptions établies. 

:.:-2 DÉSIGNATION DÉSIGNATION NO~lBRE NOMBRE POPULATION LANGUE MATERNELLE Nml ET PRÉNO~IS = "6. ê -~ DE J •. \ C(1NllV:1"E ET DU J.OCAL DES COl!CCRllEllTS DES CO~CURRE!ITS DE Cll.lQUB llcOLE DB 1,'1nSrlTOTEOR 
~o ~ des écolos des Obse,·vatia,1s. " s où lo Je cho.cunc des écoles 
ô -~ pnr par à ln dntc 
~~ concours a lieu. FOR»Al!T Cll!QUE ClRCOl!SCRIPTIO~, école. clrconscrlpüon. do 31 ûëccmure 1887. CONCURRENTS, COJlCUl'l'Cll tes. 
i. 2, 3. 4, 5 (). 7. S. 9. 

Fail à . • • . • . . . . , le • . . . . . . . . . 1888. 
L'itMpecteur cat1/u11al, 

,--
2 

C-~
00 

'--'
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Écolos adopfiJBs et s1fbsC{(iée11. 

É cotes e1iUèr11111-1Jnt iibres, 

1 1
1

(Il En 1889 cl en 1890, ce tableau u été légèrement chnngé, pm• suite do la modrûcuuou apportée au rëgtcment en ce qui concerne la langue accessoire (art. 15), 
['il) ER 1889 et en 18~0, lo maxlmum des points n 6\tl fixt\·à Hl pout chacune des brn,wbes fac11l1n1ives. 



( 381 ) ( ~- 128. J

LIV. - ltelevé général des questions posées dans les concours entre les élèves 
des écoles d'adttltes, qui 011t eu lieu en 1888, en !88!) et en 1890. 

Année 1888 (2 anll). 

StANCE DU MATIN. 

1. LANGUI! MATERNEi.Li!. 

A. Dictée. 

DE\'OIR D'ASSISTANCE ENVERS 
Ll!S PAI\ENTS. 

Lorsque les parents se trou­ 
vent dans le besoin, les enfants 
ont le devoir rigoureux de leur 
venir en aide. C'est la une 
conséquence immédiate de 
l'amour filial. 

De tous les devoirs d'as­ 
sistance qui sont imposés ii
l'homme, celui-là est le plus 
sacré. Ne l'oubliez pas, mes 
amis, vos parents ont travaillé 
pendant toute leur vie pour 
subvenir li vos besoins, pour 
vous rendre forts et robustes, 
pour éclairer vos intelligences 
et pour semer dans vos âmes
les germes de toutes les ver­ 
tus; ils vous ont comblés de 
caresses, ils ont encouragé vos 
efîorts avec une tendresse sans 
pareille. 

Les nuits sans sommeil que 
vos mères ont passées auprès 
de vos berceaux et les excès 
de travail auxquels vos pères 
se sont livrés, ont peut-être 
compromis leur santé et les 
ont vieillis avant l'âge. 

S'ils avaient été moins dé­ 
voués envers vous, ils pour­ 
raient aujourd'hui vivre dans 
l'aisance. Vous avez le devoir 
de leur prêter assistance, et si 
ce devoir vous pèse, si vous ne 
le remplissez pas avec plaisir, 
avec prévenance et sans la 
moindre ostentation, on aura 
le droit de dire que votre cœur 
est formé à tous les bons sen­ 
timents, et la réprobation pu­ 
blique s'attachera justement 
ù votre nom. 

J. l!OEDBRT.UI.. 

A. Dieuuu. 

IIET wxrsn. 

1
De waterdamp, die onzieht- · 

baar uit de zee opstijgt, ver­ 
spreidt zich in den damp­ 
kring, waar hij door koudc 
luchtstroomen verdich t en 
ziehtbaar wordl ais wolkcn, 
nevel en mist. AI verder ver­ 
dicht wordende door grootere 
koude or door cleetrischc wer­ 
kingen, keert het tot de aarde 
terug in den vorm Yan dauw 
en regen, hagel en snccuw. 

De kringloop des waters 
houdt nooit op : het water is 
nu in den oceaan, dan in de 
lucht, nu in de weefscls von 
planton en dicren, dan in de 
korst der aarde, nu loopende 
over de oppervlakte des bo­ 
dems, dan weervloeiende in de 
zee, om al wedcr denzellden 
loop te beglnnen, en danrrnede 
vol te houdcn zoolang ais de 
tcgcnwoordigcordc der dingen 
1~,1 bestann. 

Over het algemecn, is die 
kringloop langznam en on­ 
merkbaar , maar ook wel gant 
hij zoo vlug, dat men hem 
soms ais met het oog kan vol­ 
gcn : men zicl een damp nit 
de zee opstijgen.de wind drijfl 
hem landwaarts, ais wolken 
komt hij in aanraking met 
koude bergtoppcn, ais rcgen 
valt hij op de aarde, en voedt 
bronnen en beken. Ais beek 
en rivier vloeit de watermassa 
naar beneden, naar den groo­ 
ten waterbak, waaruit zij ais 
lichte damp ecnige uren vroc­ 
ger opstecg, 

1. iurrEI\Sl'R\CIII!. 

A. Dictat. 

l>En RF.Glt~IIOGF.N. 

Seht ihr, wie dort in der 
Lufl sieh ein hoher Bogen 
wëlbt, dessen Enden nu( der 
Erde 1.11 ruhen seheinen, und 
dessen GiJlfcl hoeh in den 
Ilimmel ragl? Seht ihr, wic 
er in den lebhaûcsten Farben 
glânzt, und wie eine Parue un­ 
merklich in die andere über­ 
geht ? Erst im Innern ein 
schüncs Yeilchenblau , dos
man Violet nennt, dnnn Dun­ 
kelblau und llellblau, dann 
Grün und Gelb, dann il.otgclb 
oder Orange und endlieh am 
âusserstcn Bande cin herr­ 
liches Rot. 

Das ist der Begenbogen; cr 
lâsst sich jedesmal sehen, so 
oü die Sonne gegenüber einer 
grossen Wolkc steht, aus der 
es fortwâhrend regnet, 

Der- Ilegenbogen ist desto 
hohcr , je ticfcr die Sonne 
steht ; er ist desto nicdrigcr, 
je hëher der- Stand der- Sonne 
ist. Darum sehen wir die 
grëssten Regenbogcn des 1'lor­ 
gens und des A bends; am 
l\lillag steht uns im Sommer 
die Sonne zu hoch , ais das 
uns ein Regenbegen sichtbar 
werden kënnte. 

Das Weller zichl hernieder 
An ferner Bergeswand, 
Die Y!S1:el singen wieder, 
Frisch durtel Flur unu Land. 
Am llimmcl, noch nmzogen 
Vom 1Jrautn Wolkennor, · 

, Thut schon der I\c1JCllbo1~cn 
Millllcuchl~llll sich hervor. 



B. Rédaction. 

lettre. - Un de vos amis 
s'adonne à la boisson. Vous lui 
écrivez pour lui dépeindre le 
triste avenir qu'il se prépare. 

IJ. ARITIUIÉTIQUF.. 

'.1. Trois marchands ont fait 
une spéculation qui leur o 
rapporté 1,100 francs de bé­ 
néfice. La mise de fonds du 
premier o été de 1,1500 francs; 
celle du second, de 1,8?50 fr. 
On veut savoir quelle o été 
Ja mise du troisième, qui a eu 
450 francs pour sa part de 
bénéfice, el quel a été le béné­ 
fice de chacun des deux autres. 

2. Pour couvrir un toit, on 
emploie des tuiles plates rec­ 
tangulaires de Qm ,215 de lon­ 
gueur sur om,17 de largeur. 
Le toit est à deux pentes, et 
chaque partie a la forme d'un 
rectangle de 14m,41:5 de lon­ 
gueur sur (i mètres de hau­ 
teur. Les tuiles, en se recou­ 
vrant, perdent les •/5 de leur 
surface. Combien faudra-t-il 
de tuiles pour couvrir ce toit? 

5. Une personne possède 
en rente 5 p. 0

/0 un revenu 
annuel de 7?50 francs. Quelle 
augmentation de capital repré­ 
sente pour elle une hausse de 
fr. 1-50 sur le cours du 
5 p. 0/o? 

III. DESSIN. 

( '382 ) 

D. Opstel. 

Brie]. Een uwer vrienden 
geert zieh aan de dronkensehap 
orer. Schrijf hem, om hem de 
drocvige toekomst ar te sebil­ 
deren, welke hij zieh vnorbe­ 
reidt. 

Il. Rl!IŒNKUNDE. 

1. Drie kooplleden hebben 
eenc onderneming gedaan, die 
hun 1,100 ïranken winst opge­ 
braeht heefl. De inzet van den 
eersten was 1 ,?i0O franken, die 
van den tweeden, i ,8!50 Iran­ 
ken. bien wil weten, wclke de 
inzet van den derden geweest 
is, die ~ 50 Iranken voor zijn 
anndeel in de winst bekomen 
hceft, en wclke <le winst gc­ 
wcest is van elk der twce ande­ 
ren. 

2. Om cen dak te dekken, 
gebruikt men plane rechthoe­ 
kige pannen van orn,25 lengte 
en Om,17 breedte. Hel dak 
heeft twee hellingcn, en elke 
helling heeft den vorm van 
cen rechthoek von 14"' ,45 
Iengte en 6 meters hoogte. De 
pannen met op elkandergelegd 
te worden, vcrliezen de '/5 van 
hunne oppervlakte. Jloevecl 
pannen zal men noodig hebbcn 
om dit dak te dckkcn ? 

Dessinez de mémoire, au 
crayon et à main levée, les 
ciseaux de tailleur d'habits. 
N. Il. les branches des 

ciseaux présenteront un êcar­ 
toment d'environ 41> degrés. 
Le dessin aura 11:î centimètres 
de longueur; il ne sera pas 
ombré. 

5. Een pcrsoon bezit in 
renten 5 p. 0/o een [aarlijkseh 
inkomen van 7150 franken. 
Welke vermccrdering des ka­ 
pitaals zal eene steiging van 
fr. 1-50 op den koers der 
rente 5 p. 0/o daarstellen? 

8. Attfsutz. 

Brie]. Einer von euren 
Freunden ergiebt sich dcm 
Trankc. 1hr schreibt ihm, um 
ihm die traurige Zukunrt zu 
schildern , welche er sieh 
bereitet. 

JJ. RECHNl!N. 

1. Orei Kaufleute habcn 
eine Spekulation gemaeht , 
welche ihncn 1 ;100 Frimes
Gewinn eingebracht hot. Das 
Elnlagekapital des ersten be­ 
lrug 1,500 Francs, das des 
zwcilcn 1,850 Francs. Man 
will erlahren, welches das 
Einlagekapital des dritten war, 
der 450 Francs ais scinen 
Gewinnanteil bckommen bat, 
und wclchen Gewinn jederder 
beiden andern hauc. 
2. Um ein Dach zu deeken, 

gebraucht man flache, reeht­ 
winkeligc Dachziegel von 
Qltetor,2:5 Lange und Olleto•,17 
Breitc. Das Dach hat zwei 
abschüssige Seiten, von denen 
jede die Form eines Reehtecks 
von u.Metor,1~1> Lange und 
6 !leler Hëhe bal. Indem sich 
die Daehziegel bedeeken, vcr­ 
lieren sie 'f, ihres Plâchenin­ 
haltes. Wie viole Daehziegel 
sind nôtig, um das Dach zu 
deckent 

5. Eine Pcrson besi\Z\ ein 
jâhrliehes Einkommen von 
71'>0 Francs in Rente 5 p. "/ •• 
Welche Yergrêsserung des 
Kapitals bildet für sic des 
Steigen im Kurs der dreipro­ 
cenugen Rente um t Fr. ~0'l 

111. T.EEKENEN. 

Teeken van huiten, met het 
potlood en met losse hand, 
cene kleermakcrsschaar. De 
geopende lemmers zullen met 
elkander eenen bock vormen 
van ongeveer 45 graden. De 
teekening znl Hi centimeters 
Jang zijo en niet geschaduwd. 

III. ZEICIINEN, 

Zcichnel aus dem Gedëch­ 
tnis mit dem Dleistift aus 
frcicr Hand die Schere des 
Schneiders. Die Griffe der 
Scherc salien einen Abstand 
von ungefâhr 4?S Grad haben. 
Die Zcichnung soll ·H> Conti­ 
meter Lange bekommen und 
nicht sehattiert werden. 
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PREMIÈRE SÉANCE DE L'APRÈS·&ll01. 

IV. GÉOGRAPJIIE, 

·1. Nommez a) les provinces, 
b) trois villes arrosées par cha­ 
cune des rivières suivantes : 
La Lys, la Sambre, le Démer 
et l'Ourthe. 

2. Nommez: 
a) trois pays baignés par 

la mer Noire; 

b) trois fleuves qui se jet­ 
tent dans cette mer; 

c) deux détroits qui la met­ 
tent en communication avec 
deux autres mers. 

V, JIJSTOIRE. 

1. Racontez les luttes de 
Philippe le Bon et de Charles 
Je Téméraire contre les Lié­
geois. 

2. Indiquez trois grandes 
mesures prises sous le règne 
de Léopold J•• pour favoriser 
et pour faciliter les relations 
entre les habitants du pays. 

VI. NOTIONS DE DROIT CONSTI­ 
TUTIONNEL,

a) Citez quatre des princi­ 
pales attributions constitu­ 
tionnelles du Roi; 

b) Indiquez la condition 
sans laquelle aucun acte royal 
ne peul avoir d'effet. 

VII. ll'YGIÈNE. 

Indiquez les précautions à 
prendre pour que le sommeil 
soit véritablement réparateur. 

AGRICULTURE. 

a) Comment prépare- t-on 
les composts? 

IV. AARDRUKSKONDE. 

i. Noem a) de provinciën, 
b)driesteden doorclkdcr hier­ 
navolgende ri vieren besprocid: 
de Leic.tle Sarnber, lie Derner 
en de Ourthe. 

2. Noern : 
a) cl rie landen door de 

Zwarte zee bespocld , 

b) drie stroomen, die zich 
in deze zee werpcn; 
c) twee straten (zeëengtcn) 

die haar met andere zeeën in 
betrekking stellen. 

V. GF.SCIJIEDEN!S, 

1. Vcrhaal de worstelingen 
van Philip den Gocdcn en van 
Karel den Stouten met de Lui­ 
kenaars, 
2. Duid drie groote maat­ 

regelen aan, onder deregeering 
van Leopold I gcnomcn, om de 
hctrekkingcn tusschen de in­ 
woners des lands te begun­ 
sügnn en te vergemakkelijken. 

VI. DEGI\IPPllN VAN GRONDWET­ 
TELIJK RECHT. 

a) Duid vier der voornaam­ 
ste maehtcn aan, door de 
Orondwet aan den Koning 
tecgekeud.

b) Geef de voorwaarde aan, 
zonder- welke geene konink­ 
lijk1~ akte haar uitwerksel 
hebhen kan. 

VII. GEZONDllEIDSLEER, 

Noem de voorzorgen, welke 
kunnen genomen worden, op­ 
dat de slaap waarlijk ver­ 
kwikkend zi], 

SÉANCE SUPPL8MENTAIRE,

IV. GtOGRAPIIH:. 

1. Nennet u) die Provinzen, 
b) drei Stâdte, welche von 
jedem der Iolgcnden Flüssc 
bewâssert werden : die Lys, 
die Samber, der Demer und 
die Ourthe. 
2. Ncnnet: 
a) drei Lander, welche von 

schwarzen Meer bespült wer­ 
den; 

b) d rel Flüsse, welche in 
dièses i'.\Ieer münden; 

c) zwei .1Uecreugen, wclcl1e 
dieses Meer mit zwei andern 
verbinden. 

V. GESCIJICHTE. 

1. Erzühlet die Kiimpfe 
Philipps des Guten und Knrls 
des Kühncn gegen die Lülli­ 
cher. 

2. Zciget drei grosse MAss~
regeln an, welche unter der 
Regierung Leopold J, gclroff en 
worden sind, um die Besichun­ 
gen zwischen den Ilcwohnern 
des Landes zu begünstigen 
und zu erleiehtern, 

VI. CONSTITUTIONELLES l\F.CIIT, 

a) Führel vier conslitutio­ 
nelle Hauptbefugnisse des Ko­ 
nigs an. 

b) Zcige; die Bedingung an, 
olrnc welche eine kônigtieüe
Urkunde keine Wirkuog bal. 

VII. GESUl'WllEITSLEIIRE. 

Zeiget die Yorsichtsmas­ 
regeln an, welche man anwen­ 
den muss, damit der Sehlaf 
wirklich stârkend sei. 

LANDBOU\V, 1 ACKERDAU. 

u) Iloe herci<lt men com- 1 a) Wie bcreitet mon die 
posten! Korn poste? 
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b) Qu'y a-t-il â observer 
quand à leur emploi? 

LANGUE ACCESSOIRE, 

Traduire en flamand ou en 
allemand : 

" Voyez cette riante prairie; 
comme ses couleurs ver­ 
doyantes éclatent doucement 
sous les rayons da soleil ; le 
printemps a ranimé 1a nature, 
iJ a fait sortir les fleurs de 
leur triste prison d'hiver; tout 
vit, tout se réjouit, l'oiseau 
sur la branche, les agneaux 
sur l'herbe, Je lièvre dans la 
forêt et jusqu'au petit ruisseau 
qui semble murmurer plus 
doucement en roulant son onde 
transparente sur les cailloux 
argentés. Voyez aussi le papil­ 
Ion aux brillantes couleurs ; 
comme il bat joyeusement des 
ailes, comme il va inconstant 
d'une fleur à l'autre. Pauvre
papillon léger, ln belle robe 
diaprée sera peut-être la cause 
de ta mort. • 

SCIENCES NATURELLES. 

-1. Décrivez le siphon.Faites­ 
en connaitre l'usage el le fonc­ 
tionnement. 

2. Expliquez le rôle de la 
feuille dans la vie de la plante. 

b) Wat is cr aan te merken 
opzichtens het gebruik dei· 
compostent 

J. LANGUE MATERNELLE. 

A. Dictée. 

coumcs ET PERSÉ\'ÉRAl'iCE. 

Une velouté énergique triom­ 
phe de tous les obstacles; nous 
n'avons qu'à jeter les yeux au­ 
tour de nous pour nous en 

DIJHOOn!GB TAAL, 

Ver!aal in 't Franseh : 

" De nacht is voorbij; het 
wordt klaar, de dageraad be­ 
gint, De hanen hebben hein
reeds Jang aangekondigd, de 
ontwakcnde vogels kweelcn 
aan de vensters. De Iandlieden 
vcrlaten hun bed, voedcren het 
vee in den stal en begeven zich 
naar hunnen arbeid. 

" De zon is intnsschen ach­ 
ter de bergen opgekomen, Imre 
stralcn wekken de nog sla­ 
pende dieren. De bijen ver­ 
latcn hunncn korf en zoekcn 
honig in de bloemen; de <lui­ 
ven zoeken op het hof of in het 
veld om hun ontbij t te vindcn. 

" Op de weiden en velden 
glanst alles van heldere dauw­ 
droppels, \Val gisteren ver­ 
slcnst was, is heden wcdcr 
frisch gcworden, en de men­ 
schen, die gisteren vormoeid 
wurcn, zij n thuns wcdcr sterk 
en gaan opgeruimd naar hun 
werk. ~ 

NATUUI\LIJKll WETENSCIIAPPEN. 

1. Bcschrijf den hevel. Doe 
cr hct gebruik van kennen en 
leg zijne werking uit. 
2. Welke roi vervult het 

blad in het leven der plant? 

Année 1889 (~i avril). 

SÉANCE DU MATIN. 

J. MOF.DERTAAL. 

A. Dicuuü, 

DE BEUKIŒOOM VAl'i IJET DORI?. 

Boven al de rond hem 
staande boomen stak hij zijne 
kruia uit, Met den nederigen 
dorpstoren schecn hij te wed-

b) Was ist über deren Ge­ 
braueh zu hencbteu? 

FIIBMDE SPnACIIE. 

lns Franzôsische zu über­ 
setzen :

« Die Nacht ist vorüber, es 
wird hell, die lUorgendamme­ 
rung beginnt. Die Hâhne ha ben 
sie schon eine Zeit Jang ver­ 
kündigt, die crwachenden Vô• 
gel zwitschern vor den Fen­ 
stern. Die Landleute verlassen 
ihre Beuen, ïüttern das Vleh 
im Stalle und gehen an ihre 
Arbeit. Die Sonne Ist unter­ 
dessen hinter den Bergen her­
vorgekommen, ihre Strahlen 
weeken die noch schlafenden 
Tiere. Die Bienen fliegcn aus 
ihrem Stocke hervor und su­ 
chen in den Blüten Ilonig , die 
Taubcn flicgen auf den Ilof 
oder ins Fcld um ihr Früh­ 
stück zu flnden. 

» Auf den Wicscn und auf 
den Fcldern glânzt alles von 
hellen Tautropfen, Was ges­ 
tern <lürr war ist heu le wieder 
frisch geworden, und die Men­ 
schen, welche gestern müde 
waren, sind jetzt wieder stark 
und gehen munter an ihre 
Arbeit. »

NATURWISSENSCIJAFT. 

1. Beschreibet den Stech­ 
heber. Zeiget dessen Gcbrauch 
an und snget, wie er wirkt. 
2. Erklâret die Ilolle, welche 

das Blau in dem Leben der 
Pflanze spielt. 

1. MUTTERSPRACHE, 

A. Dictat. 

DIE LERCHE, 

Die Lerche, clie sich dort 
singend aus dem Kornfelde 
erhebt, ist dem Landmanne 
immer nahe und das Bild 
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convaincre. Que de jeunes 
gens, avec des moyens jugés 
d'abord très ordinaires, sont 
parvenus à faire des études 
solides et à occuper ensuite 
des emplois importants! Que 
d'honnêtes ouvriers se sont 
élevés au dessus de Jeur condi­ 
tion première et ont fondé des 
industries puissantes, grâce au 
travail et â l'épargne! Que de 
savants, à force de privations, 
de sacrifices, de nuits sans 
sommeil, ont fini par ouvrir à 
la science des voies nouvelles 
ou jusqu'alors inexplorées! 

Ainsi, de tout temps, des 
efforts persévérants ont ren­ 
versé les obstacles les plus 
redoutables. 

Aide- toi, dit une vieille 
maxime, le Ciel l'aidera. Ne 
te désespère pas à cause d'un 
premier insuccès; tiens bon, 
la fortune cèdera. Ln gouue 
d'eau finit par creuser la pierre 
la plus dure. 

B. Rédaction. 

Lettre. Votre frère, jeune 
soldat en garnison dans une 
grande ville, fréquente des ca­ 
marades de mauvaise conduite. 
Vous lui écrivez pour l'engager 
à renoncer à leur société, 

(Vous lui rappeler les sages 
exhortations de son père au 
moment de son départ; vous 
lui dépeignez le chagrin des 
membres de la famille, qui 
redoutent les entrainements 
du mauvais exemple; vous lui 
donnez enfin des conseils sur 
les moyens d'utiliser ses mo­ 
meuts de loisir.) 

ijvercn, wie van beide het 
naaste bij de wolkcn komen 
zou. De armpjes van drie 
knapen konden nauwcJijks 
zijnen reehtopgaanden stam 
omspannen ; de schaduw ,
welke zijne kruin van zich 
wierp, besloeg eene opper­ 
vlakte, die het knaapje niet 
omrennen kon , zonder op 
't einde ademloos necr te 
zijgen. 

ledereen had den boom lier, 
en de dorpeling wees hem fier 
den vreemdeling aan ais een 
wonder van Gods schepping. 

Des morgcns, ais de zon uit 
het oosten hare stralen op 
den beukeboom wierp, scheen 
zijne kruin, door dauwdrop­ 
pels bepereld, een onmctelijk 
groote ruiker, met diamantcn, 
sterren en blocmen doorzaaid, 
en des avonds, ois de laatste 
gloed zijne bladercn en tak­ 
ken bestraalde, was hij ais 
door eenen fluweelen mante! 
met purper en goudcn vlam­ 
men omhangen. 

ln den wintcr gelijk in de 
lente, in den zomer gelijk in 
den herfst was de beukcboom 
de vergaderplaats van de 
schooljeugd en de jongeling­ 
schap, 

n. Opstel. 

Brie], Uw broeder, een 
jong soldaat in garnizoen in 
eene groote stad, verkeert met 
kameraden , die een slecht 
gedrag hcbben. Gij zet hem 
aan om van hun gezelschap af 
te zien. 

(Gij herinnerl hem de wijze 
vermaningen zijns vaders op 
het oogenblik van het alscheid ; 
gij schildert hem de droefheid 
van de leden des huisgezins, 
die beducht zijn voor de ver­ 
leiding der slechte voorbeel­ 
den; gij wijst hem cindelijk 
de mlddelen aan om zijne 
ledige uren nuttig te besteden.) 

seines Lebens. ln dem Schoss 
der miitterlichen Erde geboren 
und auferwaehsen, hait sie 
sich an die uâhrende Furche, 
Zwischen den wallenden Hal­ 
men baut sie ihr Ncst und brü­ 
tet und zieht die Küchlcin auf. 
Und der belebende Duft des 
i:;rüncnden Feldes stârkt ihren 
Fittich und die Stirnme ihres 
Busens. Aber nun erhebt sic 
sich sen Himmel und schaut 
von oben auf die Halmen und 
die brütcnde Mutter und aur­
wârts in das Licht, <las die 
Hnlmen nuferzieht, und in das 
Gewôlk, welches den Tau und 
Rcgen herniederbringt. - So 
lebt sie ein zweifaches Leben : 
dns eine schweigend und wir­ 
kend in dem stillen Schatten 
der nührenden Scholie und 
der grüncnden Ilalrnen, das 
andere singend und schwe­ 
bend in den reinen Rcgionen 
einer hëheren Lichtwelt. Aber 
beiderlei Lebon ist nur eines 
und innig verbundcn. Das 
niedere Lcben verleiht ihr den 
Trieb, sich zu erheben; das 
bëhere giebt ihr Mut und Lust 
zum stillen.Ireudigeu Wirken. 

B. Aufsatz. 

Brie], 1hr Bru der, ein jun­ 
ger Soldat in der Garnison 
eincr grossen Stadt, geht mit 
Karneraden um, welche ein 
schlcchtes Betragen haben, 
Sie schreiben ihm, um ihn zu 
veranlassen, auf ihre Gesell­ 
scbaft zu verzichten. 

(1hr erinnert ibn an die 
weisen Brmahnungen seines 
Vaters im Augenblieke des 
Abschieds; ihr sehildert ihm 
den Kummer der 1\fitglieder 
der Famille, welche die hin­ 
reissendeWirkung desschlech­ 
ten Beispiels befiirchten; ihr 
gchet ihm endlich Ratschlâge 
uber die l\littel, seiuefreie Zeit 
zu benutzen.) 

97 
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II. ARITIIMÉTIQl!E, 

1. Divisez 0,6 par 5,75 et 
raisonnez l'opération. 

2. Les deux côtés parallèles 
d'une pièce de terre ayant la 
forme d'un trapèze ont respec­ 
tivement 280111,20 cl 212"',50; 
leur distance est de HO mè­
tres. On demande : 1° la 
superfleie de celle pièce de 
terre en hectares, arcs et cen­ 
tiares; 2° la dépense ,, faire 
pour y répa mire 21it. ,4- de 
chaux par mètre carré. Ln 
chaux coûte fr. 8-7?5 le mètre 
cube. 

5. Un marchand a acheté 
7,500 kilog, poids brut, de 
marchandises, pour 10,!>00 fr. 
Combien doit-il revendre les 
100 kilog., poids net, pour 
gagner i 2 p. 0

/. sur la somme 
déboursée? la tare globale est 
de 500 kilog. 

Ill. DESSIN. 

Dessinez, vue de face, une 
roue de voiture oyant douze 
rais. 

Le dessin aura 6 centimètres 
de rayon. 

JI. REIŒKllil'IDE. 

1. Deel O,G door 5,7~, en 
beredeneer de bcwcrling. 
2. De iwee even'1•ijdige 

zijden van een stuk land, dnt 
den vorm heeft van een trape­ 
zium, hebben eene lengte, de 
cene van 280111,20, de andere 
van 212• ,50; de aïstaud dezer 
zijden is i40 meters. Men 
vraagt : 1° de oppervlakte 
Yan dit stuk land in heetaren, 
aren en centiarcn ; 2° de uit­ 
gavcn le doen om er 21iLJ kalk 
per vierkanten meter op te 
stroolen. De kalk kost fr. 8-75 
den kuhieken meter. 

5. Ecn koopman h<"efl
7,500 kilog. t bruto-gewichr, 
koopwarcn gekocht voor 
·10,500 frankcn. Iloeveel moct 
hij de 100 kilog., ncuo-gc­ 
wicht, verkoopen, om 011 de 
ui lgl'SC\'CO SODl 12 p. 0/0 le 
winnen? Hel gezamenlijke tar­
ragewicht is 500 kilog. 

Ill. TEEKENEN. 

Tccken, lnngs vorcn gezien, 
cen wagenrad met twaalf 
specken. 

De reekening moet 6 centi­ 
meters straal hebben. 

JI. RECHNEN. 

i. Teil cl O,û durcit 5, 75 und 
bcgründct das Vcrfahren. 
2. Von den beiden paral­ 

lclen Seilcn eines Grund­ 
stückes in der Form cincs 
Trapèzes misst die eine 
2s()Meter,20, und die andere 
2i2Mettr,50; ihr Abstand ist 
140 lllcter. Man will wissen : 
10 den Fliicheninholt dieses 
Grundstückcs in Ilektar, Ar 
und Centiar ; 2• die Ausgaben, 
welche zu raaehen sind, um 
21J.t.,4 Kalk auf den Quadral­ 
mctcr zu strcucn. Der Kubik­ 
meter Kalk kostet 8 Fr. 75. 

5. EinKaufmannlial Waren 
von 7,500 Kilogramm, Bruuo
gewleht, Iür .fo,500 Francs 
eingekauït. Wic teuer muss cr 
100 Kilogramm, Netto-ge­ 
wicht, verkaufen, um 12 p. -t; 
des Einkaursprciscs zu ge­ 
wioncn '! Die ganze Tara be­ 
lriigt 500 Kilogramm. 

Hl. ZEICIISEN, 

Zcichncl ein Rad, von vorn 
gesehen, welches zwôlf Rad­ 
speichen ha t. 

Die Zeichnuog soli 6 Centi­ 
meter im Halbmesscr bekom­ 
men. 

PREMIÈRE SÉANCE DE L'ArRÈS-MIDI. 

IV. CÉOG\\Al'HIE. 

1. Faites, par eau, le voyage 
de Charleroy à Bruges. J ndi­ 
quez les canaux cl les cours 
d'eau que vous suivez: nom­ 
mez les villes par où veus pas­ 
serez'! 

2. Dans quels pays cl sur 
quelles mers sont situés les 
porls suivants : Liverpool, Le 
Ilnvre, Barcelone, Trieste, 
Odessa, New· York, Rio- Ja­ 
neiro, Sydney, Alexandrie? 

V. HISTOIRE, 

1. Racontez le fait connu 
dans l'histoire sous le nom de 
Jlatine., bruqeoises; 

l V. AA\\D\\IJKSKUllDE. 

1. Doc ecne reis te water, 
van Charleroi naar Bru1115e. 
Duid de kanalen en water­ 
loopcn aan, die gij volgen
zull; noem tic steden, die gij 
zull voorhij var en. 
2. In welke landen en aan 

wclkc zceën zijn de volgende 
zeehavens gelegen : Liver­ 
pool, Le Havre, Barcelona, 
Trieste.Odessa ,New-York,Rio­ 
Janeiro, Sydney, Alcxandrië? 

V. Gl!SCIIIEDENIS, 

1. Verhanl de gebeurtenis in 
de geschicdenls gekend onder 
den naam vanBrugsche M euenr 

IV. GEOGRAPIIIE, 

1. Machet zu Wasser die 
Reise von Charleroi nach 
Brugge. Zeiget die Kana le und 
Flüsse on, welehen ihr Iolgen 
werdct ; nennet die Stâdte, 
durch welche ihr kommet? 

2. In welchen Lândern und 
an welchen Hecren liegen fol­ 
gonde füîfcn : Liverpool, Le 
Havre, Barcelona , Trieste, 
Odessa, New-York, Rio-Ja­ 
neiro, Sydney, Alcxandria? 

V. GESCIIICIITE, 

1. Erziihlet die Begebcnheit, 
welche in der Geschichte under 
den Namen Brügger .IJJeUe 



( 587) 

2. Faites connaître les qua­ 
tre principaux actes du Con­ 
grès national de 1850. 

VI. NOTIONS DE DROIT CONSTI­ 
TUTIONl'Œl'... 

1. Qu'entend-on par pou- \Vat verstaat men door 1,1;et- 
voir législatif? Par qui cc gevende mac/li? Door wie 
pouvoir est-il exercé? wordt deze macht uitgcocfend? 

2. Quelles sont les autorités 
chargées <le l'administration de 
la province? Par qui sont-elles 
nommées ou élues? 

VII. HYGIÈNE, 

1. Montrez qu'il est néces­ 
saire d'entretenir la peau dans 
un état de constante propreté. 

2. Quels sont les soins im­ 
médiats à donner en cas de 
brûlure légère? 

AGRICULTURE. 

Qu'appelle-t-on ·I O sarclage; 
20 bincige? 

Comment les pratique-t-on? 

Faites-en connaitre les avan­ 
tages. 

LANGUE ACCESSOIRE. 

Dêcrivez l'aspect de la cam­ 
pagne au printemps. 

(Beschrijf bel uitzicht van 
het veld in de lentc.) 

(Ileschreibet den Anblick des 
Landes im Frühling.) 

SCIENCES NATURELLES. 

1. Faites connaitre les trans­ 
formations que les aliments 
subissent dans l'estomac et 
dans les intestins de l'homme. 
2. Décrivez le treuil et 

expliquez - en le fonctionne­ 
ment. 

2. Doe de vier voornamc 
handelingen of akten kcnncn 
van het nationaal Congres 
van f850. 

VJ. DEGRIPPEN VAN GRONDWET­ 
Tl!LUK RECHT. 

Welke zijn de ovcrheden 
gelast met hct bestuur der 
provincie? Door wie worden 
zij genoemd of gekozcn? 

VII. GEZOliDIIEIDSLF.F.n. 

i . Toon dot het noodzake­ 
lijk is de huid in cenen be­ 
stendigen staat van reinheid 
te bouden. 

2. Welkc zijn de zorgen 
onmiddellijk toc te dienen in 
geval van lichte verbranding t 

SÉANCE SUl'PLÉllŒNTAIKE, 

LANDDOUW, 

Wat noemt men 1° uneden, 
2° hakken of opkrabben? 

Iloc wordcn deze bewer­ 
kingen uitgevocrd? 

Doc er de voordeelen van 
kennen, 

DIJIIOORIGE TAAL. 

Rédaction (en flamand ou c:n I Opstel (in de Prtmsclu: taul). 
allemand). 

Bescbrijf bel uilzicht van 
het veld in de lente. 

(Décrivez l'aspect de la cam­ 
pagne au printemps.) 

NATUURLIJKB WETENSCHAPPEN. 

1. Doe de veranderingen 
kenncn, welke de spijzen on­ 
dergaan in de maag en in de 
ingewanden des rnenschen. 

2. Beschrijf de windas en 
verklaar hare werking. 

[ N° 1~8.] 

(Matines brugeoiscs) bckannt 
isl? 
2. Nennel die vier Haupt­ 

verhandlungen des National­ 
kongresses von 1830. 

VJ. CONST!TUTIO~F.LLES RECllT. 

1. Was versteht man unter 
9esetzgebet1der Gewall ? 

Durch wcn wird diese Ge­ 
walt uusgeûbt ?

2. Welche Behërden sind 
mit der Verwaltung der P1·0- 
vinz betraut? Von wem wcr­ 
den sie ernannt oder erwiihlt? 

VU. GESU~DIIElîSLEIIRI!. 

1. Zcigt!t> dass es niitig Ist, 
dicllaut in Iortwâhrend reincm 
Zustandc zu erhalten. 

2. Welche unmittelbare 
Pflege ist hei ciner leichten 
Brandwunde anzuwendent 

ACIŒr1BAU. 

Was nennt man 1" ûiuen, 
2° zweite Be.stellun9 (binagc)1 

Wie betrcibt man beide? 

Zeiget ibre Vorlcilc. 

FREMDE SPRACDE, 

A ufsatz ( in franzosiscl1er 
Sprache). 

Besehreibet den Anblick des 
Landes im Frühling. 

(Décrivez l'aspect de la cam­ 
pagne au printemps.) 

NATURWISSENSCIIAFT. 

L Gebct die Verwaodlun­ 
gen an, welche die Nahrungs­ 
mittel in den Magen und in 
den Eingeweideo des Meoschen 
erlciden. 

2. Beschreibet den wen­ 
baum und erklâret ihre Vcr­ 
richting. 
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1. LANGUE MATERNELLE, 

A. Dictée. 

LES SENTIMENTS DE LA FAMILLE,

Comme l'amour paternel est 
l'origine cl la source de tout 
dévouement, la plêtié filiale est 
l'origine de tout respect. Qui 
ne sait respecter dans son père 
l'image la plus présente de la 
puissance et de la bonté di­ 
vines , ne respectera ni la 
vieillesse, ni le malheur, ni la 
vertu, ni l'innocence. Il fout 
s'appliquer à entretenir et à 
fortifier tous les sentiments de 
la famille, si l'on veut faire 
régner dans le monde la jus­ 
tice, la paix, la concorde. Agir 
au dehors en bon citoyen, et 
n'être au dedans ni père, ni 
époux, ni fils, c'est jouer la 
comédie de la vertu. JI ne peut 
sortir d'une source corrompue 
que des eaux empoisonnées. 
Les vertus civiques, si elles 
n'ont pas leur origine et leur 
consécration dans les vertus 
privées, ne soul que des 'Ver­ 
tus de théâtre. Quand on n'a 
pas de cœur pour son enfant, 
on n'a pas le droit de pré­ 
tendre qu'on aime véritable­ 
ment l'humanité. ll faut songer 
à être un homme, avant d'as­ 
pirer à être un héros. 

n. Rédaction. 

.l.nnée 1890 (7 nvrll). 

SÉANCE DU MATIN, 

J. MOF.DF.RTAAL.

A. Dictaat, 

IIF.T IIIJJSGEZIN. 

Het huisgezin is de kleinste 
kring, waarin het goede werkt, 
maar lcvens de gewichtigste. 
Hel is het middenpunt, waar­ 
van ons zedelijk leven ultgaat, 
en waar het de richting ont­ 
vangt, die het wellicht nim­ 
mer zal verlaten. Juist daarom 
kan de werking.die het oefcnt, 
zoo heilzaam zijn. Hier is de 
huisclijkc kring hct heiligdom, 
wanr geen vijand kan indrin­ 
gcn, het veld, waar geen af­ 
GUnstige zij n onkruid zaaien 
kan. Hier voert lieîde het gc­ 
bled, en zij strooit zegen en 
geluk op allen, die haar be­ 
wind erkennen. 

Laat hct stormen daar hui­ 
ten, het zal hare bloemcn, die 
hier welig bloeien, niet ver­ 
aielen; laat verdeeldheid daar­ 
buiten woeden, hct sal den 
vredc nict verstoren, die hier 
gevestigd is. Liefde is hier de 
grond, hoc zou de deugd cr 
niet ontkiemen? Voorspoedig 
wast zij er op, en in waarach­ 
tige opvoeding, die den zede­ 
l1j ken aanleg kweekt en ont­ 
wikkelt , vertoont zij hare 
werking. Hoe heerlijk is hier 
vooral de taak, die der vrouw 
is opgedragen ! Terwijl de 
staat de diensten van den man 
vordert, en de zorg voor het 
heden dikwijls zijn voorhoofd 
verduistert, blikt zlj kalm en 
rustig op de toekomst , en 
wijdt alle krachten aan de vor­ 
ming der geliefden, die eens 
paarlen moeten zijn aan de 
kroon harer grijsheid . 

B. Opstei. 

Lettre. La maladie régnante j Brie], De heerschende 
vous a enlevé votre père, A son zlekte hccft u uwcn vader 

J. MUTTERSPRACHE, 

A. Dictat. 

NACIIT UND TAG, 

Necht und Tag stritten mit 
einander um den Vorzug. Der 
feuerige, glânzende KnabeTag 
flng an z11 streiten, K Arme, 
dunkle Mutter ,. , spraeh er, 
was hast du wie meine Sonne, 
wie meinen Himmel, wie meine 
Fluren, wie mein geschâüiges, 
rnstloses Lehen î Ich erwecke, 
was du getëtet hast, zum Ge­ 
fü hl eines neuen Daseins ; was 
du erschlafltest, rege ich auf ••. 

u Dankt man dir aber auch 
immer ffü• dei ne Aufregung? »
sprach die bescheidene, 'YCr­

sehleiertc Nacht. " llluss ieh 
nient crquicken, was du c1·­ 
mattest? Ich nehme alles in 
mcincn Schoss. Und daJ111 
crhebc, dann nâhre ieh die 
ruhig gcwordcue Secle mit 
himrnlischem Tau. Dcm Auge} 
das unter deinern Sonncn­ 
strahle nie gen llimmel zu 
sehen wagte, enthiille ich cin 
Heer unzühliger Sonnen, un­ 
zühlïger Bildcr, neue Iloffnun­ 
gen, neue Sterne " . 

Eben berûhrte der schwa t­
zende Tag den Saum ihres 
Gewandes , und schwcigcnd 
und malt sank er selbst in 
ihren umhüllenden Schoss. 
Sie aber sass in ihrem Ster­ 
nen man tel, in ihrer Sternen­ 
krone, mit ewig ruhigem Alll­
litz. 

B. Aufsatz. 

Brie{. Die herrschende 
Krankheit bat Ihren Voter 
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tour, votre mère en est grave­ 
ment atteinte, et son état vous 
n causé les plus vives inquié­ 
tudes, Vous annoncez à votre 
frère qu'aujourd'hui, le méde­ 
cin espère la sauver. 

li. AIUTHMt'rlQUE. 

i. Multipliez 708,~ par 
l 6,0li et raisonnez l'opération. 

2. Un ouvrier menuisier, 
voulant s'établir, a fait l'acqui­ 
sition d'une maison; ses éco­ 
nomies le mettent à même de 
payer les 3/s du prix d'achat et 
il emprunte, à 4 1/! p. 0/o, 
l'argent nécessaire pour par­ 
faire son paiement. On de­ 
mande la valeur de la maison, 
sachant que les intérêts annuels 
de ln somme empruntée s'élè­ 
vent à St francs. 

5. Un grenier rectangulaire 
de ,111;.f.O de longueur et 
5m,20 de largeur, est chargé 
de froment jusqu'à une hau­ 
teur de 0m6O. On vend ce 
froment à 20 francs - les 
100 kilog, Cherchez le produit 
de la vente, sachant que l'hec­ 
tolitre de froment pèse 80 kilo­ 
grammes. 

III. DESSIN. 

Dessinez, à l'échelle de 1 / 10, 

une porte à trois panneaux 
qui a 2m,20 de hauteur et 
i mètre de largeur. 

Dans le panneau du milieu, 
qui a une hauteur de 20 cen­ 
timètres, se trouve inscrit un 
losange. 

Les deux autres panneaux 
sont d'égales dimensions. 

Les montants et les traverses 
ont une largeur de 10 centi­ 
mètres. 

Vous figurerez dans votre 
dessin le trou de la serrure 
entouré d'un écusson. 

ontnomen. Uwe moeder, op 
hare heurt, is gevaarlijk ziek, 
en haar toestand heeft u de 
Jevendigste onrust veroorzaakt. 
Gij schl'ijft uwcn broedcr om 
hem aan te kondigen, dat de 
geneesheer hoopt haar te 
rcdden. 

II. ltEKENKUNDE,

1. Vermenigvuldig 708,l:I 
met -l 6,05 en beredeneer de 
bewerking, 

2. Een schrijnwerkersgast, 
voor eigen rekening willende 
werken, heeû een huis gc- · 
kocht. Zijnc spaarpenningen 
laten hem toc de 3/~ van den 
koopprijs le betalen, en hij 
leent, tegen 4 1/2 p. 0

/~, het 
geld noodig om de heele 
betaling te docn. i\lcn vraagt 
de wearde van het huis, we­ 
tende dat de jaarlijksche inte­ 
rest der geleende som 81 fr. 
beloopt. 
5. Een rechthoekige zolder, 

van 4,m,40. lengte en 5m,20 
hreedte, is met tarwc beladen 
op eene hoogte van om,60. 
Men verkoopt deze tarwe tegen 
20 frank de 100 kilogr. Zoek · 
het beloop dezer verkooping, 
wetende <lat de hcctoliter 
tnrwc 80 kilogr. weegt. 

III. TEllKENEN.

Teeken, op ecne schaal van 
1 /10, eene deur met drie panee­ 
len, die 2m,20 hoogte en 
1 meter breedte heeft. 

In het middenpaneel, dat 
eene hoogte heeft van 20 cen­ 
timeters, is eene ruit inge­ 
schreven. 
. De twee andere paneelen 
hcbben gelijke grootte. 

De stijlen en liggende Iijs­ 
ten hebben eene breedte van 
rn centimeters. 

l\Ien zal op de teekcning het 
sleutelgat en de omringendo 
plaat aanduiden. 

hinweggerafît. Ihre Motter ist 
ihrerseits ernsthaft davon er­ 
griffon, und ihr Zustand hat 
lhnen die lebhaïtesten Besorg­ 
nlsse verursacht. Sie zeigen 
Ihrcm Bruder an, dass der 
Arzt heute hofît, sie zu retten. 

II. RECIINEN, 

1. Multipliziert 708,5 mit 
16,05 und begründet das Ver­ 
fahren. 
2. Ein Schreinergcselle, der 

sichselbstândig einrichten will, 
had ein Ilaus gekauft, Seine 
Ersparuisse belâhigen ihn, 3/r. 
des Kaufprcises zu bezahlen, 
und er leiht zu 1. 1/'1. Procenl 
dos nôtige Geld, um die Bezah­ 
lung zu vervollstândigen. l\fan 
will den Wert des Bouses 
erfahren. 1Han weiss, dass die 
jâhrlichen Zinsen der gelie­ 
henen Summe sich auf 81 
Francs belaufen. 
5. Ein rechtwinkeliger Spei­ 

cher von 4Mator,40 Lange und 
5Matar,20 Breite ist bis zu 
einer Hohe von ()Moter,60 mit 
Weizen angelüllt. Man ver­ 
knuft diezen Weizen, 100 Ki­ 
logr. zu 20 Francs. Das Hec­ 
toliter Weizen wiegt 80 Ki­ 
logr. Suchet <las Ergebnis des 
Verkaufs. 

III. ZEICHNEN. 

Zeichnet nach <lem !'rlas­ 
stabe von 1/10 eine Thiir mit 
drei Feldern , welche eine 
Hôhe von 2Moter,20 und eine 
Breite von 1 Meter bat. 
In das mittlere Feld, wel­ 

ches 20 Centimetcr Hôhe hat, 
ist eine Raute eingezeichnet. 

Die beiden andcrn Felder 
sind von gleieher Ausdeh­ 
nung. 

Die Stânder [Lângenhôlzer-] 
und Querhôlzer haben eine 
Brcite von t O Centimeter. 

1hr stellet in der Zeichnung 
das Schlûsselloch dar, umge­
ben von dcm Sehliisselschild 
(Schlüssellochblech). 
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PREMIÈRE SÉANCE DE L'APRÈS-MIDI, 

IV. GtOGRAPmll. 

i. Dessinez la carte de la 
provînce de Brabant, vous y
indiquerez : 
a) les limites ; 
b) quatre cours d'eau, trois 

canaux; 
c) quatre lignes de chemin 

de fer parlant du chef-Heu ; 

d) les villes. 
2. Faites par eau, en sui­ 

vant la voie la plus courte, le 
voyage d'Anvers ù Bombay 
(Indes orientales). Yous nom­ 
merez: a) les eaux que vous 
traverserez; b) cinq grandes 
11cs qui se trouvent dans ces 
eaux. 

V. YISTOIRll. 

1. Indiquez les causes el 
les résultats des Croisades. 
Citez quelques princes belges 
(trois au moins) qui ont pris 
part â l'une ou à l'autre de 
ces expéditions. 

2. A quelles dominations 
notre pays a-t-il été successi­ 
vement soumis, depuis In réu­ 
nion de nos provinces sous 
Philippe le Bon jusqu'à la fin 
du xvrne siècle? 

VJ. NOTIONS Dll DROIT CONSTI• 
TUTIONNEL. 

1. Nommez les trois grands 
pouvoirs de l'État, définissez 
chacun d'eux, dites par qui il 
sont exercés. 
2. Quelles sont les autorités 

communales? Par qui sont­ 
elles nommées ou élues? 

VII, HYGIÈNE. 

1. Indiquez quatre causes 
de viciation de l'air dans les 
appariements. 
2. Donnez quelques con­ 

seils hygiéniques relatifs aux 
repas. 

IV. AARDRUKSKUNOE. 

i. Teeken de kaart der pro- 
vincie Brabant. 

Gij zult er op aanduiden : 
a) de grenzen ; 
b) vier ririeren, drle vaar­ 

ten (kanalcn); 
c) vier spoorwcgen, van de 

hoofdpluats uitgaande; 

cl) de steden. 
2. Doe, den kortsten wcg 

volgendc, eene reis te water 
van Antwerpen naar Bombay 
[Oost-Indië). Gij zult opnoe­ 
mcn : a) de wateren, wclkc 
gij doorvaartl ; b) vijf groote 
ellnnden, wclke in die wateren 
gelegen zijn. 

V. GESClllEl>ENIS. 

1 . Duid de oorzaken en de 
gevolgen aan der Kruisvaarten. 
Noem eenige bclgische vorslen 
(ten minste 5), die aan eenen 
of anderen dezer tochten heb­ 
ben deelgenomcn. 

2. Aan welke heersehap­ 
pijen is ons land achtereen­ 
volgcnd ondcrworpen geweest, 
sedert de vereeniging onzer 
provinciën onder Philip den 
Gocden lot op bel einde der 
xvII1• eeuw? 

VI. BEGRIPPllN VAN GRONDWET· 
TELJJK. RECHT. 

1. Noem de drie groote 
staatsmachten ? Bepaal elke 
dczer machtent Zeg door wie 
zij worden uitgeoefend? 

2. Welke zijn de overheden 
der gemeente? Door wie wor­ 
den zij genoemd of gekozent 

VII, GEZONDHEIDSLEER. 

1. Duid vier oorzaken aan 
van het bcderf der lucht in de 
woonhuizen. 
2. Geef ecnige gezondheids­ 

voorschriûen op betrekkelijk 
de maallijdcn? 

IV. GEOGRAPIIIE, 

-1. Zeichnet die Karte der 
Provlnz Brabant. 

Dezeichnet darauf : 
a) die Grcnzen; 
b) vicr Flüsse, drel Kanâle ; 

c) vier Eiscnbahnlinien , 
welche von der Ilauptstadt der 
Provinz ausgchen; 

cl) die sudte. 
2. Machet auf dem kürzes­ 

ten Wcge zu Wasser die Reisc 
von Antwerpen nach Bombay 
(Ostindicn). Nennet: a) die Ge­ 
wâsser, welche 1hr durch­ 
schifft; b) fünf grosse Inseln, 
welche sieh dort befindcn. 

V. GllSCIIICIITE. 

1. Geber die Ursachen und 
die Folgen der Kreuzzüge an. 
Nennet einigc belgische Prin­ 
zen (wenigstens 5), welche an 
dem einen oder andern dieser 
Züge teil genommen haben. 

2. Welchen Premdherr­ 
schaften ist unser Land nach 
und nach unterworfen gewesen 
von der Vercinigung unserer 
Provinzen unter Philipp dem 
Guten, an bis zum Ende des 
xvmten Jahrhunderts ? 

VJ. CONSTITUTIONNELLES RECHT. 

1. Nennet die drei grossen 
Staatsgewalten ; definieret jede 
derselben ; saget, durch wen 
sie ausgeübt werden? 

2. Welches sind die Gemein­ 
debehôrden ? Von wcm wer­ 
den ste ernannt oder erwahlt t 

VJI. GESUNDIIEITSLEIIRE. 

1. Ncnnct vier l/rsachen des 
Vcrderbens der Luft in den 
Wohnriiumen ? 

2. Gebcl einige Gcsund- 
heitsrcgeln beziiglich der 
J\Iahlzeiten an? 
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SÉANCE SIJl'P.LÉMENTAIRE, 

AGRICULTURE. 

1 . Montrez la nécessité de 
l'emploi des engrais complé­ 
mentaires. · 

2, On peut semer à la volée 
ou en lignes. Auquel de ces 
deux modes de semis donnez­ 
vous la préférence? Justifiez 
votre réponse. 

LANGUE ACCESSOIRE, 

Rédciction (en flamancl ou en 
allemand). 

Lettre à votre oncle.-Vous 
prenez part au concours; - 
votre préparation;- vos espé­ 
rances. 
(Brie/ aan uwen oom. - 

Gij neemt deel aan den wed­ 
strijd; - uwe voorhereiding; 
- uwe verwachtingen). 

(Brie{ an Ihren Oheim. - 
Ihr nehmel teil an der Prii­ 
fung ;-Ihre VorbereiLung; - 
Ihre Erwarlungen.) 

SCIENCES NATURELLES. 

1. Indiquez les conditions 
que doit réunir une balance 
ordinaire pour qu'elle soit 
juste. 

2. Expliquez le phénomène 
dela plaie. 

L.-\!CDBOtJW. 

1. Toon de noodzak.elijk• 
heid van hetgellruik der hulp­ 
meststoffen. 

2. Men kan zaaien uit de 
voile hand ()r op rijen (het zaad 
planten). An11 wcl ke dezer twee 
wijzen van zaalen geen gij de 
voorkeur? Gcef reden van uw 
antwoord. 

BIJS0OIIIG!! T.-\AL.

Opstel in cle l'rcmsche tual, 

Brie( O~I r,we11 OOl)l, - 

Gij neemt deel aan den wed­ 
strijd; - u-we vcorbereidlng , 
- uwe rerwsehungen. 

(Lettre ci ".Votre oncle. - . 
\' ous prenez part au concours; 
- votre préparation; - vos 
espérances. J 

NATUURLIJKE WETENSCBAPPEN. 

1. Wijs de voorwaarden 
aan, die eene gewone balans 
of weegsehaal moet vereenigen 
om nauwkeurig te zijo. 
2. Leg uit hoe de regen 

ontstaat. 

ACU:RBAU. 

1. Beweiset die Notwendig• 
keil des Gebrauchs der Kom­ 
plemenlardünger(.Ergiinzungs• 
dûnger] . 
2. Man kann im Wurf sâen

oder in Linien. Welcl1er von 
diesen beiden Arten des Sâens 
gebet ihr den Vorzug? Recht­ 
fertiget ihre Antwort. 

FREYDE SPRACIIE,! 

.t11i(scttz ( in franzosische1· 
Sprache). 

Brie] an lhren Oheim. - 
Ihr nehmet teil an der Prü­ 
fung; -Ihre Vorbereitung;­ 
Jhre Brwartungen. 

( Lettre à votre oncle. - 
Vous prenez part au concours; 
- votre préparation ; •- vos 
espéranees.) 

NATURWISSENSCIIAFT, 

1. Gebet die Eigenschaftcn 
an, welche sich in einer ge­ 
wôhnlichen Wage vereinîgen 
müssen, damil sie richtig sei. 
2. Brklâret die Bildung des 

Regens. 
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LV. - Résultats d1i concours entre les élèves du sexe masculin de la division supérieure 
des écoles d'adultes. 

AN.NÉE 1888. 

I. - DRANCJIES OBLIGATOIRES. 

PROVINCES. 

4 6 7 R

NOMBRES DES ÉLÊVES
nmscignés 

dans les t.olo1mc3 prècMontes 
bioo qu·ayantohlen11 uncerfülcat 

do.-ap:iciW 
d:1115 Lm C.<Jne<>urs antériour 

d'écoles d·adultes. 

9 10 Il

Écoles communales. 

Anvers. 

Brabant 

Flandre occidentale 
Flandre orientale . 

Hainaut 
Liége . 

Limbourg 

Luxembourg . 
Namur •..• 

Totaux et moyennes. 

2{) 2,1m 23!'> 8.66 181 77.02 6.67 3:2 " . 
Of 7,005 631 9.01 334 52.92 .J.75 Hi ID •
2.f.. 1,240 73 5.80 38 52.03 3.06 2 • •
35 3,407 252 7.40 140 59.12 4.37 41 • •

171 7,582 6~ 8.35 518 82.88 7.02 !S! • '
199 7,401 873 H.70 677 77.55 9.15 233 • . 
HS l>i2 38 7.01 50 78.95 5.54 7 • •

102 2,572 296 H.51 150 50.68 5.83 45 • •
160 4,826 515 10.67 573 72.45 7.75 71 , •

- 
B24 37,090 3,538 9.54 2,4~0 69.25 6.61 595 • , 

Écoles adoptées et subsidiées. 

Anvers. 
Brabant 

Flandre occidentale 
Flandre orientale 

Hainaut 
Liége .• 

Limbourg 

Luxembourg . 

Namur .•.. 

Totaux et moyennes •

l> " J » ' , 1 • a •
2 94 7 7.45 3 42.86 3,fl) • j • 
1 52 1 1.02 • , • • :t ))

6 425 27 6.35 13 48.15 3.06 . t , 
l> " J , » • • • a •
1 tï 2 H.77 2 100.00 if .77 • • •
6 i!>ï 26 13.20 10 73,08 0.6.t. • 3 •

20 5t;? 62 tt.13 2;; 40.32 4-.40 a 6 , 
l 1 503 38 12.54 28 73.68 0.24 . 2 •
--- 

156 l ,64:j 163 O.Ol 00 ~.21 ru, l> 13 ••
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PROVINCES. 

6 8

NOMBRB DES f:LEVES 
ron1eign6s

dans los colonnes précédent-es 
bion c1u·ayanlobtenu uu certiûcat 

do capacitè
dans un concours anlôricur 

ü'ècoles d'adultea. 

0 11 

Écoles privées. 

Anvers. 

Brabant 

Flandre oceldentale 

Flandre orientale 

Hainaut 

Limbourg 

Luxembourg 

Namur ... 

Totaux et moyennes . 

» » » » » » » » • 0 

5 79 17 21.52 6 55.20 7.59 ) » •
2 504 5 1.04 5 60. 0.90 » » ) 

1 10 4 40. 4 100. 40. , • •
2 74 7 9.46 7 100. 9.40 , • J 

11 211 50 U.22 22 75.55 10.45 • » 2 

» J » » » • » • • •
JO 166 19 11.45 15 68.42 7.85 » •• 2 

0 159 20 12.58 10 80. 10.0f> » • 4

--- ----- -

35 1,005 102 10.17 71 60.61 7.08 » » 8 

Anvers. 

Brabant 

Flandre occidentale • 

Flandre orientale 

Hainaut 

Llége • 

Limbourg 

Luxembourg . 

Namur ••..

Totaux et moyennes • 

Récapitulation géné1'ale. 

20 2,715 255 8.66 181 77.0?:! 6.67 32 • •
!JO 7,178 655 9.15 345 52.56 4.77 112 1 •
'27 1,506 79 4.9f.l 41 51.90 2.57 2 D •
40 5,8-12 283 7.57 166 58.66 4.52 .u 1 0 

173 7,456 652 8.48 5">"' 85.07 7.05 1>2 » D ~a 

21i 7,6:!9 905 11.86 701 77.68 O.lO 253 ~ 2

21 730 (J.i. 8.66 49 76.56 6.65 7 3 »

Hl 5,295 '5i7 11.44 188 49.84 11.71 45 6 2 

1ï7 5,288 575 10.84 417 72.77 7.89 71 2 4 

--- 
9HS 39,758 5,803 9.57 2,611 68.66 6.57 505 13 8

99 
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JI. - BRANCHES FACULTATIVES. 

NOMBRE DES ~LtVES 
DESIGNATION { ,1) concouru en :

ayant: 
B) obtenu au moins 10 points en (a): 

dea Observalions. 
lotion.a d'agricultnre. Lango.e ac(ossoire. ScieDces nalurelles. 

P:ROVJNCES. 

A, •• Â. JI. A. ..
1. 2 3. ~- 6. 6. 7. 8. 

Écoles communales. 

Anvers .• 

Brabant • 

Flandre occidentale . 

Flandre orientale • • 

Hainaut 

Liége • 

Limbourg 

Luxembourg . 

Namur .. 

Anvers .. 

Brabant • 

Touux. 

Flandre occldenlale • 

Flandre orientale . • 

Hainaut • 

• • 02 57 .t8 50 

1.f8 M 224 120 205 82 

1 D 0 7 •• 3

H 1 100 00 rm 18 

52 10 2 1 56 28 

54 3i 0 4 50 20 

:s 5 3 3 4 1 

47 10 4 4 48 u 

2~ 15 5 2 13 :s 

340 126 .,UI) 27-i 490 210 

icoles adoptées et subsidiées. 

Llége ••• 

Limbourg 

Luxembourg . 

Namur••

Touox. 

1 • • 1 » p »

2 )> i 1 5 1

li . n » D , 

• " 3 5 t t 

» " 1 ,. » »

JI JI b » • »

» • 4 4 t 1 

3 1 " » 4 »

2 2 1 » 4 5 

7 5 8 8 13 6

(a) Un maximum de 20 poinls est nlll'ibué à chacune des branches focultulhcs. 
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HOMBRE DES tltVES 
D{SIGNITION { A) concouru en : 

ayant: 
D) obtenu au moins iO points en (a) : 

de, ObsemilioM. 
!a6oas i'agricalim. Langae IUmi)Ïre. Scitacu nalurdler. 

PROVINCES. 

.A. •• A. li. A, li, 

1. !. S. "· li. 6. 1. 8. 

icoles privées. 

Anvers ••• 

Bl'3banl •• 

Flandre occidentale • 

Flandre orientale • 

llainaul. 

Liége , • 

Llmbours -

Luxembourg. 

Namur, • 

ÎOU.lJX, 

Anvers, . 

Braban; , 

Flandre occidentale . 

Flandre orientale . 

Ilainaut • 

> • • • ,. "
5 ~ H 6 5 3

• • J • • •
• • 4 4 i 1 

" > " • " J

J • • • • •
• • • • , 

J 

2 S! • " 2 •
, • • • ,. p 

7 " m 10 8 4 

Bécapltalatlen générale. 

Liège •• 

Limbourc

Luxembourc • •

Namur .• 

TOTAUX,

D > 62 37 48 56 

i55 56 236 153 213 86 

t • 9 7 4 3

H • H5 07 61 20 

52 10 2 1 56 28 

5,1. 54 6 . 4 59 29 

5 5 7 7 5 2 

•·0 13 4 -i M u .,_ 

2, ilS 3 2 17 8

ma 133 .U2 202 517 226 

(o) Uo maximum de 20 poinls esl allriliué h chocunc des branches (ocoltalJrcs. 
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LVI. - Résultats du, conc01ws entre les élèves d1, sexe 
ANNÉE 

I. - BRANCHES 

POPULATION Proportion 
NOMBRE NOMBI\E p .• ,. DÉSIGNATION dos

des des entre le chiffro 
ÊCOLts 

do la X>IS 
coneurrcnle3 nt.ns tcOLBS population 

PROVINCES. au et le nombre des cccennentes, ayant concouru. 
31 dèeoJDl>rc ~. concurrente. 

1 ! 3 4 5 

Êcoles 

Am·ers . 

Brabant . 

Flandre occidentale 

Flandre orientale • 

Hainaut 

Liéce. 

Liml>ourr: 

Luxembourg 

Namur .. 

Totaux, moyennes el nombres proportionnels. . 

A1m!rs 

Brabant 

Flandre occidentale 

Flandre orientale • 

Hainaut 

Liége . 

Limbourg 

Luxembourg 

Namur • 

Totaux, moyennes et nombres proportionnels. . • . 

20 '2,397 23:, 0.80 

07 6,850 571 8.3.i 

3J i ,511 105 0.05 

33 3,5:!0 234 6.63 

-101 8,000 0.15 8.06 

U)O 6,506 6ï5 i0.58 

13 446 S3 7.40 

83 t ,870 207 H.07 

HH 4,43-l 4-iS 10.10 

82-i SS,5-iS 5,-153 8.87 

Écoles adoptées 

• 1 • ) 

3 89 0 10.H 

2 122 ,4 3.28 

4 363 19 5.23 

5 88 19 21.59 

5 8~ i6 19.51 

t• t69 30 n.w iJ 

'.t3 599 48 8,01 

8 233 23 9,87 

ms 1,745 168 9.65 
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masculin de ta division supérieur» des écoles d'adultes. 
1889. 

OBLIGATOIRE S. 

[ N° 128.]
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6 7 R 

communales. 

NO)!DRE MOYENNE 

total des

des points points 

obtenus par par concurrent 

les concurronts (Mn1imum 

réunis.

9

NOMBRE DES ÉLÉYES
rensoigno5

dans les colonnes t>rbeMontes bien qu"ayant 
oblc11u un certillcal do cn11ac:,tb 

dans
un concours a11lorieur d'ëeoles d'adultes. 

Écoles 

des points :i50). 1 ecmmanatea.

Ill I Il

&-Oies 
adopt6ea 

cl subaidiéos. 

12 

Éc:oles 
ouliêremenl 

libres. 

13

172 73.19 7.i8 23,038.6 08.0 43 • •
401 70.23 5.815 57,2"1.4 100.2 liO • •
46 43. 81 5.05 8,320.0 70.! 5 • •
Hts 6i.97 4.11 21,493.7 ou 4~ • •
~24 Si-24 6.ts/S 68,777.4 106.6 8-l- • •
MO 81.53 . 8.44 71,894.5 106.ti UT • •
21 63.63 4.71 5,256.1 98.ï 4- • •

137 66.18 7.35 'i!0,321i.8 08.2 2J 1 •
5~8 70.91 8.07 47,559.4 100.2 7~ • •

2,5~3 7.f.63 6.62 521,00i .8 102. l 52S • ..

et subsidiees. 

D » !) a D ~ ) li) 

5 5;i.55 5.62 820.7 02.2 • t ,. 

2 50.00 1.0-1 542.3 8iS.6 " • ,. 

12 63.16 3.51 1,813 05.4 • 1 ,. 

16 84.21 18.18 t,068.2 103.6 ~ J ..
14 87 .50 17 .07 1,058 105.6 " • ,. 

22 73.33 13.02 2,1)17.1 07.2 • 6 ..
31:î 72.02 5.84 4,672.6 07.3 " 5 •
21 !ll.30 0.01 2,544.1 H0.6 • 3 ,.

127 7tl .60 7.34 16,7,fü 09.0 li 16 •

iOO 
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POPULATION ,Proportion 

DÉSIGNATION NOMBRE NOMBRE p. •f,'::, des

dos " lCOLIS MS onue lo ohürre;
DM do la -.. 

tCOLES concurrentes tr.tv1s , population 
PROVIN CES. au et le DCJr:nbre des concurrentes. a)'ant concouru, 

31 décembre 1SSS. 
COllCIUTOllU. 

1 2 3 4 !\

École& 

Anvers •••• 

Brabant •••. 

. . . . .

Flandre occidentale , 

Flandre orlentale . • • 

Hainaut •.•...• 

LiéJe •••.•• 

Limbourg .•. 

Luxembourg • 

Namur •••• 

Totaux, moyennes et nombres proportionnels. . • 

Anvers •••• 

Brabant •• 

Flandre occidentale . 

Flandre orientale , 

Ilainaut ••• 

Liége ••.• 

Limbourg •• 

Luxembourg. 

Namur ..•• ...

Totaux, moyennes et nombres proporliennels ••• 

• • ,. •
2 !S7 16 28.07 

2 -191 7 3.66 

t t66 u 8.43 

1 32 7 !t.88 

8 109 18 10.51 

1 28 lS 17,86 

7 130 ~ 16.92 

13 341 50 11.« 

35 1,054 128 H.20 

RÉCAPITULATION 

20 2,307 23:S 9.80 

-102 6,096 596 8.83 

38 1,824 HO 6.56 

58 4,01S8 267 6.58 

107 8,120 671 8.26 

203 6,697 709 t0.f7 

10 643 68 to.38 

H3 2,599 277 l0.66 

tni ~,008 5IO I0.18 

ou 38,5.J2 5,«9 0.00 
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Il Il

NOMBRE I MOYENNE 

total I dos 

dos poinlA points 

obtenus par par coneurroct 

les concurrents (Maximum 

réunie. des points: 150). 

9 10

NOMBRE DES ÊLtVli:S
renselgnès 

dans les colonnes prècodentos blon qu'ayant 
obtonu un certificat de capacité 

dans 
an concours anlèriour d'écoles d'adultes. 

Écolos 

communalos. 

Il

Écoles 

adoptées 

et subsidiées. 

12 

Écolos 

ontiéromont 

libres. 

privées. 

• , )) • • » » •
7 43.75 i2.28 1,588.6 86.8 ) . 3

4 57.14 2.09 639.0 01.4 . " ))

4 28.57 !.41 1,100-,2 78.6 • • •
7 t00.00 21.88 71:>7.8 108.3 • » 2 

15 83.33 13.76 1,701.5 00.5 » • 1 

1 20.00 3.5ï 3M.7 70.3 • • •
17 77.27 13.08 2,3~.t 10:;.s • » 6

34 87.i8 9.97 4,336.3 111.4 » » 2

80 60.5:'S 8.« 12,681:î.8 90.1 • • u 

GÉNÉRALE.

172 73.fO 7.i8 23,038.6 08.0 43 » •
413 60.29 5.00 50,459.7 99.8 110 1 3

5~ ..U.83 2.85 9,302.8 80.2 3 » »

161 60.30 3.97 24,406.0 ou. 40 i » 

547 8t.52 6.74 71,503.4 :106.6 81 » 2

578 81.5'2 8.63 75,34-i 106.5 147 » 1 

.u 64.71 6.81 6,524.0 96.0 4 6 .,,

180 68.23 7.27 27,318.15 98.6 2-i 5 6

413 80.98 8.25 54,430.8 106.7 73 3 2

- 
2,560 74,,10 6.70 351,358.6 101.9 5i8 10 u 
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Il. - BRANCHES FACULTATIVES. 

NOMBRE DES ËltVES 

DtSIGNATIOII J 4) concouru en : 
ayant: 

. B) obtenu au moins 7 1/2 points en {a) : 
des Observations. 

N&lio11 d'agritulllre. Langue ammire. &iencea natnrelles. 
PROVINCES. 

A, ... A. •• A. 11 • 

1. 2. 3. ,. 5. 6. 7. 8. 

Écoles eommunales; 

Anvers ••..••• 

Brabant • • • • • • •

Flandre occide!llaie • • • 

Flandre orientale • • • 

Bainaul ••• 

Llégc ••• 

Limbourg . 

Luxembourg . 

Namur.••

Totaux ••• 

20 12: 165 79 04 57 

~3 i30 265 76 220 110 

38 11 63 16 21S 2

122 22 U-5 M 85 57 

60 38 4 5 5-i 22 

Ili 53 H 1 84 57 

12 8 i7 10 5 1 

84 48 Hi 9 66 Hl 

24 12 • » 20 6 

614 343 683 ~51 660 288 

Écoles adoptées et subsi,liées. 

Anvers, 

llrabant • 

Flandre occidentale . 

Flandre orientale . 

Ilainaut •• 

Limbeurg

Luxembourg •

Namur•••

Totaux. 

D • ,. ,. J "
7 4 6 1 1 "
3 2 3 1 ,. ,.

" • 8 2 1 ,.

• • • J) » "
9 5 7 7 2 •
10 9 • 1 6 •
i9 6 7 4 17 1 

5 2 "
, 1 li 

51 28 31 rs 27 1 

(li} Un maximum de HS polrus est atlribué a chacune des branches fneulla1h·es. 
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NOMBRE DES tLtVES 

DtSIGNATION 1 .d) encouru en : 
ayant: 

D) obtenu au moins 7 1/! points ~n la) : 
des

~ Obmvaliou. 
Notions d'agriculinrt. Lugue ammire. Sciff«s ulardlt.1. 

PROVINCES. 

.&. •• A. •• A. • • 

1. 2. 3 L li. Il. 1. 8. 

Écoles privées. 

Anvers ••• 

Brabant •• 

Flandre occidentale • 

Flandre orientale . 

Hainaut 

Liége . 

Limbourg 

Luremhourg .

Namur •••. 

Totaux. 

• J • • t •
..J 1 5 1 -i 1 

6 2 ï 1 • •
10 2 t2 -i 7 2

" • • • • "
3 5 2 2 3 "
t f i i " t 

2 " " • 1 •
2 1 • • 2 •

~8 10 27 0 i7 3

R~enpUalntlon générale. 

Anvers .•• 

Brabant • 

Flandre occidentale 

Flandre orientale . 

Hainaut •• 

Liége ••• 

Limbourg 

Luxembourg •

Namur .••• 

Totaux, , , 

20 12 165 70 04 57 

2;i.i t.U 276 78 2;i-i Hl 

47 15 73 i8 25 2

1-<> 24 165 00 02 30 "-
60 58 4 3 51 22 

103 61 20 16 89 iii 

23 18 (8 H 9 t 

101> M 20 13 8i i7 

20 u; • » 23 6

71S3 381 7-12 278 70-l ~2 

(a) Uo maximum ile t 5 points est attribué à chacune des branches faeultatives. 
iOi 
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LVII. - Résultats du concours entre les élèves du sexe 
.INNÉE 

I. - BRANCHES 

POPULATION l'roporlia11 

DfSIGNATION NOMBRE NOMBRE F •/.des 
de, des enlro lo chiffre tcOLIS 

DES do la 
tcor.ss concurrentes jLlVKS pop11lalio11 

PROYIN CES. â Ia datadu 
ot le nombre des eoneurrentes, ayaol eeaeeueu, 

3l d6combro 1SS9 coneuno.ot.a, 
I 2 3 4 5 

Écoles 
Anvers •••••••••.• 

Brabant ••.•• 

Flandre ,ccldentale. 

Flandre orientale. 

Hainaut •••.• 

Liége. , 

Limbourg • . . • • • • • . 

Luxembourg. . • . • • . • • . . . . , •• 

Namur •••.•.. , ..•.••..••• 

Totaux, moyennes et nombres proportionnels. . • 

Anvers .•..••• 

Brabant •••.•• 

Flandre occiden laie • 

Flandre orientale . • 

Hainaut. 

. . . . . . . 

........

. . . ..

Liège •• 

Limbourg ••.•..••••••...• 

Luxembourg ••.••• 

Namur •• . .. . .
Tolaux, moyennes et nombres proportionnels . . . . .

30 2,44:i: ~66 f0.85 

07 6,088 687 9.83 

30 i,374 80 5.82 

32 2,077 208 6.00 

150 6,400 575 8.08 

tOS 6,854 i6' 10.85 

16 476 50 10.50 

81 1,817 t08 10.00 

uo 4,048 358 8,8-l 

780 35,376 3,186 0.55 

Écoles adoptée& 

• • li •
2 76 8 t0.53 

1 71 7 9.86 

4 385 20 :S. t9 

4 182 23 S2.6l 

3 50 7 1-1.00 

7 166 25 15.00 

Si 430 33 7.52 

0 10.J 26 13.40 

47 S,563 uo 9.IS3 
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masculin de la division supérieure des écoles d' adultes. 
1890. 

OBLIGATOIRES. 

R 

NOMBRE 1 :MOYENNE

total I dos 

dos points I pointe 

obtenue par l par concurrent 

les concurrents (Maximum 

rèunis, 1 des pointa: l6-0j, 

9 10 

NOMBRE DES ÉLl!:VES
ren1eign6s 

dan, les colonucs prilccldontes bien qu'ayant 
obtenu un cerUficat de opaclt6 

. dans 
un concours nnt6rlc1u ù'ocolos d'a.dnHes. 

:f:coles 

communales. 

11 

.i':cotcs 
adoptées 

c\ 11ubsldl6cs. 

12 

:f:colcs 
cntlbromeot 

11-re,. 

communales, 

215 80.83 8.80 28,21Si.1S 106.2 36 1 •
560 82 50 8.H 72,811.2 106.0 1i6 » •
:,3 ee.ss 3,8(l 7,440 03.0 1 • » 

120 60.~8 4.23 17 ,9ao .s 86.3 40 ,. »

506 88.00 7.llt 65,125.3 113.3 ii ,, ,,
I 

707 02.5-i 10.32 87,ïiiSt 1U.3 211 » , 

41 82.00 8.61 lS,231.3 10-1.(l (l " 1 

i86 03.0,i. J0.24 22,46~ :113.5 24 , 1 

520 89.39 7.91 41, 742,1 Hd.6 69 • 1 

2,720 81S.57 s.rn 348,367.7 109.5 634 » ) 

et subsidiées. 

Il » • • • " • ,,

7 87.50 9.21 8~3.2 102.9 » 5 ,,

6 85.71 8.45 729.8 104.5 ,. - •
15 zs.on 3.90 1,921.2 06.1 • i 1) 

il} 82,61 f0.44 2,494.6 1.08.5 • a " 
7 100,00 U.00 768.2 t09.7 D 3 •
i7 68.00 f0.2,l 2,383.7 9~.3 ,. 5 1) 

32 96.97 7.20 3,848.6 116.6 D 5 •• 

24 02.51 12.37 5,00t;.8 us.e 1) 3 »

U7 8/L23 8.15 i~,OW.i 107.2 1) .2f • . 
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POPULATION Propoetlon 

DESIGNATION NOMDRE NOMBRE p. ·/. dos

des tCOLBS dos entre le chiffre 

Dl!S do la 
tCOLBS concurrentes tLtVRS population 

PROVINCES. à la date du
concurrentes. ayant concouru o\ le nombre dos 

31 dècembre 1889. cono urronts. 

1 2 3 4 \', 

Écoles 

Anvers .•.• 

Brabant .• 

Flandre occidentale .• 

Flandre orientale, 

Hainaut, • 

Liége. • • 

Limbourg .• 

Luxembourg. 

Namur ••• 

" ...

Totaux, moyennes et nombres proportionnels, .• 

• » • » 

1 28 5 10. 7i 

2 507 6 LO:S 

i 170 0 5,03

2 315 5 8.57 

4 5i 7 13.73 

1 12 f 8.33 

6 102 H iO.78 

3 172 10 !S,81 

-
20 888 50 11.67 

RÉCAPITULATION 

Anvers • - • 

Brabant •• 

Flandre occidentale. 

Flandre orientale, 

Hainaut ••.• 

Liége ••• 

Limbourg . 

Luxembourg • 

Namur, •••

Totaux, moyennes et nombres proportionnels, •• 

30 2,442 266 l.0,85 

100 7,092 008 9.84 

35 1,W2 03 5.31 

57 5,11-il 237 6.61) 

165 6,617 601 9.08 

202 e.nss 778 11.10 

24 6tl4 76 H.62 

104 2,558 242 1.0.26 

Ui2 4,414 304 8.93 

847 ms,s2is 3,5811 9.45 
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1 8

N0ll8RE I MOYE?.'NE 

total des 

drs [>0inlfl point, 

oblenllll par par concurrent. 

lBs coaeurreute (lla.dmnm 

rëun:s. 1 cles poh1t.: 160). 

!l 10 

NOMBI\E DES ÉLÈVES
rePScignt!a 

dau les colo1rnN pr6cédenros bien qu'ayant 
obtenu an certificat de capadt.6 

daM 
un coneoars antérieur d'étoles d'adultes. 

École, 
lldopt6es 

commnnalcs. 1 et 111b1ldlée1. 

&oies 

Il ·~
Écoles 

entiôremcnt 
Iibres. 

priuées. 

• • • • • • • •
3 10().00 10.71 298.6 09.5 » • '
6 100.00 U)5 785.8 130.0 0 " »

• .u .. u. q q- 737 81.0 • • 3 ~-~,>

3 100.00 8.57 380 12B.7 , • t 

6 83.71 l.1.76 706.3 H3.8 • • 2

t 100.00 8.33 H7.6 117.6 • • •
0 81 .81 8.82 1,227.4 111.6 • • .

10 100.00 5.81 1,1:SS us.s • •• 1 

42 S.l.00 4.74 lS,493.7 109.9 • ~ 7

GÉNÉRALE. 

215 80.83 8.80 28,251,5 106.2 36 , 1> 

~76 82.52 8.12 73,0SS 10/S.O 170 3 •
65 69.89 3.71 8,953.0 98.3 ·I Q •
ms 61.1.& 4.09 20,608.lS 87.0 40 1 3 

528 87.83 7.98 Bi,009.9 113. t 71 5 1 

720 92.5-1 10.35 88,911S.5 1U.S 2ft 3 2 

59 77.63 9.02 7,732.6 201. 7 6 3 •
227 03.80 9.63 27, 1'iJI 113.8 21 3 • 

354 89.85 8.02 45,900.0 H8.:S 69 3 1 

2,880 85.35 8.06 369,836.S 109.3 634 21 7 

{02 
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Il. - BRANCHES FACUlTATJVES.

NOMBRE DES H~VES

DHIGNATIDII I A) eoneeuru en : 
ayant: 

.D) olittnu au moins 7 1/2 points en (a) : 
des Obsenaliom. 

Xoliou d'agri<all11re. wgae auasoirt. Scittw lail!rtlles. 
PROVJNCF.S. - 

A, li. A, l •• A. .Il. 

l. a. S. ... 6. Il. 1 . 8. 

icoles communales. 
Anvers .• 

Brabant • 

FJanllre occidentale . 

Plandre orientale • 

Hainaut . 

Liége •. 

LimboUl'6 • 

Luxembour&" • 

Namur .•••

Touu1 ••. 

Anvers •• 

Brabant • 

Flandre occidentale • 

Flandre orientale • 

Hainaut •

Liêge • 

Limbourg 

Luxembourg . 

Namur••••

TOT.AIX, , • 

59 10 160 68 88 60

30-1 82 ~73 98 321 02 

2, tO ~6 41 20 H 

56 5 t76 45 t~ 42 

"8 17 3 3 46 20 

73 q• 0 6 67 !O ~

30 i6 i{I 17 21 4 

59 t5 fü t2 40 22 

16 ti 3 i 12 0

660 t89 723 20t 762 280 

Écoles adoptées cl subsidiées. 
,. • " .. • "
4 3 ~ • 1 •
• • 7 4 • • 
iO 0 tJ 2 10 t 

7 4 • ,. 7 5

3 2 • • 4 t 

tO 5 2 • re " 
HS 2 • tl 17 7 

3 3 • , 3 2

34 28 24 6 52 u 

(a) On maximum de Hi points eel attribué à cbocuoe des braocltes f•cull•Utes. 
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NOMBRE DES (L(VES 

DBIGNHION { ✓.t) concouru en : 
ayant: 

.B) obtenu au moius 71.12 points en (a):

des Observations. 
Notions d'agriculture. Lilllgae a«~aoire. ScitactS natllRlles. 

PROVINCES. 

.e.. .•. A. l!I. .4 • .•.
l. 2. 3. 4. li. 6. 1. 8. 

Ecoles privi,s. 

Anvers •. 

Brabant • 

Flandre occidentale • 

Flandre orientale 

Hainaut • 

Liége •. 

Limbourg 

Luxembourg • 

Namur•••.

Touux ... 

Anvers •• 

Brabant . 

Flandre occideolale • 

Flandre orientale • 

Hainaut , 

Liège •• 

Limbourg , 

Luxembonrg • 

Namur ••••

TOT.l'IIX, , , 

> • • ,. • •
3 )) 5 2 2 i 

• " 0 6 • •
7 • 0 2 0 4 

., ., • > " ••

1 1 1 i 2 2 

• • • • " ,.
» w • •• 2 1 

1 )) • • 1 1 

12 1 f9 H 16 0

Bécapltulatlon générale. 

59 10 f69 68 88 60 

511 8;5 280 100 524 93 

24 10 60 51 29 11 

73 i4 190 40 148 47 

55 21 5 5 53 23

79 2G 1.0 7 73 52 

40 21 21 17 51 4 

74 17 Hl i2 68 30 

20 u 5 1 16 12 

751> 218 766 308 830 3:12 

(a) Un muimum do tB points csl aurihué h chacune des branches facullnllves. 
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L VJIJ. - Répartition des subsides scolaires supplémentaires pow' l' exer­ 
cice 1888. (Circulaire aux gouvcmcurs des provinces.) 

, fé'l'rle1• t.880, 

1\foNSIEUn LE Gouvmrœun, 
Je me pro1lose de faire réparti!', à titre de subsides scolaires supplémentaires, entre les com­ 

munes les plus nécessiteuses : 
!0 Le boni du crédit normal auribué ù chaque province, pour l'exercice 1888; 
2• Le reliquat que présente le crédit principal prévu en faveur du service ordinaire des 

diverses branches de l'enseignement primaire, à l'article 86 du budget de mon Département, 
pour la dite année; 

5° Le crédit supplémentaire de 271:5,000 francs, mis à la disposition du Gouvernement, pour 
ëtre distribué en subsides scolaires extraordinaires, pour le même exercice. 

La somme totale à répartir de ces divers chefs, dans votre province, s'élève à . • .. francs. 
Vous pouvez, Monsieur le Gouverneur, après avoir entendu la députation permanente, me 

soumettre des propositions pour la distribution de l'intégrnlité de cette dernière somme, le 
crédit nécessaire pour payer, le cas échéant, les subsides normaux dont la liquidation est tenue 
en suspens, ayant été réservé par mon Département. 

Ainsi qu'il est dit plus haut, les propositions devront se faire avant tout en faveur lies com­ 
munes les plus nécessiteuses. On appréciera la situation financière de chaque localité, en 
tenant compte, d'une part, des revenus patrimoniaux et <lu produit du fonds communal, et, 
d'autre part, de l'ensemble des impôts locaux directs. 

Les propositions feront l'objet d'un état collectif conforme au tableau ci-joint, dont je vous 
remets un certain nombre d'exemplaires. On portera dans cet étal, notamment les communes 
qui ont adressé, tant à l'autorité provinciale qu'à mon Département, une demande en augmen­ 
tation de subside, soit qu'on propose d'accueillir la demande soit qu'on en propose le rejet. 
Ces demandes devront être jointes aux propositions, Elles seront numérotées et classées, dans 
l'ordre de l'inscription, au tableau, des communes intéressées. 

Les communes dont la part <l'intervention n'a pas été augmentée depuis la mise en 'Vigueur 
de la loi du 20 septembre 1881.i- et celles qui n'interviennent pas dans les dépenses pour une 
somme au moins égale au montant de dix centimes odclitionneis aux contributions directes, ne 
doivent être comprises dans les propositions de subsides supplémentaires, que si l'importance 
du crédit à répartir permet de venir suffisamment en aide aux communes les plus obérées et aux 
communes pauvres qui se sont vues dans la nécessité d'augmenter le nombre des membres du 
personnel enseignant. 

Il ne sera dérogé a cette règle qu'à raison de circonstances particulières dont il devra ëtre 
justifié. 
Je désire, "Monsieur le Gouverneur, que le travail qui nous occupe me soit transmis clans le 

délai le plus rapproché possible. Le tableau ou état collectif sera dressé en double expédition. 
On peut se borner à indiquer, sur le second double, le nom des communes et le montant des 
subsides supplémentaires dont on propose l'allocation. Ce dernier vous sera renvoyé, après 
indication du subside qui aura été accordé à chaque localité. 

Il me serait agréable de recevoir égalemen t un tableau ( en simple expédition) contenant les 
renseignements demandés dans les colonnes 1. l.t HS et 1.!J et comprenant les communes qui, 
par suite de leur situation financière, ont pu se passer de tout subside, ou faire face aux 
dépenses scolaires, au moyen d'un subside moins élevé que celui qui serait résulté de l'appli­ 
cation rigoureuse des bases de l'éparlition admises par le Gouvernement. 

Si la députation permanente n'avait pas encore réparti l'intégralité du subside de la province, 
il conviendrait de l'engager à le faire sans tarder et en tout cas avant l'envoi des propositions 
de subsides supplémentaires. Le subside complet de la province devra tire déduit de la part 
d'intervention communale dans l'état de propositions; de cette manière mon Département 
pourra se rendre compte de 1o charge ncltc que chaque commune aura a supporter. 
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J'ai eenstatë, lUonsieur Je Gouverneur, que le nombre représentant l'évaluation, en 
centimes additionnels aux contributions, des impôts communaux. directs, n'est pas calculé 
partout d'après les mêmes bases. Je désire, dans un but d'uniformité, que cc nombre soit 
déterminé en tenant compte des Impôts ayant un caractère général et notamment des sutvants:
les centimes additionnels tant ordinaires qu' extraordinaires aux contributions directes, y
compris les centimes spéciaux qui se perçoivent en vertu de l'article -14 de la loi du 
tO avril 18+1, sur les chemins vicinaux (à l'exclusion des corvées ou prestations en nature); 
la taxe ou cotisation personnelle; la taxe sur le revenu cadastral. 

Le Mil,istre tic l'Intérieur et de l'instruction publique, 
J, DEVOLDER. 

LIX. - Ré-partition des subsides normaux et supplémentaires pou» le service 
ordinaire des écoles primaires en 1889. (Circulaire aux gouverneurs des 
provinces, n° U786N, atf. gén.) 

:u aoi& t889, 

MoNSIEUI\ LE GouvBRNsu1t,

J'ai l'honneur de vous faire connaitre que les crédits à répartir, dans votre province, pour 
aider les communes lt supporter les frais du service ordinaire des écoles primuires proprement 
dites, ont été flxës, pour i889, aux chiffre~ suivants : 
i0 Subsides ordinaires ou normaux. 
2° Subsides extraordinaires ou supplémentaires . 

. fr.

Total. . fr.

Ces sommes ont été calculées en tenant compte proportionnellement : d'une part, des crédits 
mis à la disposition de mon Département pour l'année courante; d'autre part, des ressources 

(1) Les sommes indi11uées ci-après ont été attribuées à chaque province, pour sa part dans les crédits 
scolaires de i880 : 

-- 

Sab~du ordiuaim Sub1ides e1lraordinaim 

PRO~ 1 NCES. ou ou TOT.t.L. 

irouuux. 8UPl>LJi:llll?l?.l!~lll, 

Anvers .••••.•............ 040, 722 • 26,683 » 676,405 b 

Brabant. • . . . . . . . • . . . . . . . . . 1,426,008 , 58,601 • 1,48!1,509 »

Flandre occidentale . . . . . . . . . . . . . 1145,825 J 22,416 » 568,241 N 

Flandre orientale . • _ . . . . . . . . . . , 8.i3,292 » 34,652 )) 877,924 " 
Hainaut, • . • • . . • . . : . . . . . . . . t ,298,087 » 53,535 D 1.,5!12,022 »

Liéffe .••. · ••..••. , , • , •. · · 890,175 )) 36,558 , 920,733 »

Limhourg , . . . . . • . . . . . . . . . . • . 246,086 • 10,052 » 2:SB,158 )J

Luxcmbourr,. . . . . . • 4 ••••••••• 332,428 • 13,652 • 346,080 " 
N:11n11r . • • • , • • • • • . • • • • • • • • 464,377 " 10,071 J 483,448 •

Toraux , fr. 6,097,~00 J 2W,OOO » 6,072,!lOO ) 

-105
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normales des communes et des provinces, de leur population au 51 décembre 1887 et du mon­ 
tant des dépenses prévues aux budgets scolaires de 1888. Aucune réclamation ne sera donc 
admise. 

SUBSIDES OIIDJNAlllES OU NOIIN.\UX. 

Si, comme j'ai tout lieu de le croire, la première des sommes indiquées ci-dessus n'est pas 
complètement absorbée par l'allocation des subsides résultant de l'application rigoureuse des 
bases de répartition établies par la circulaire ministérielle du 14 décembre 1884, je désire que 
l'excédent du même crédit soit distribué entre les communes dont le subside normal n'atteint 
pas un franc par habitant, et ce au prorata de la différence existant entre le subside attribué â 
ces communes et la somme qu'elles auraient pu toucher sur les fonds de l'État, si elles avaient 
été rangées parmi le.'> localités qui reçoivent un franc par tête. 

Il doit être entendu cependant : 
1° Que les communes dont les revenus patrimoniaux atteignent le taux <le iO francs par 

habitant, et celles dans lesquelles les impôts locaux directs ne dépassent pas une somme équi­ 
valente au produit des 7 centimes additionnels aux contrlbutions, dont parle l'article ! 1S de la 

_loi du 12 juillet 1821, ne seront pas comprises dans cette répartition complémentaire; 
2° Que la prescription de la dite circulaire portant qu'en règle générale le subside de !'Étal 

ne peut pas dépasser le double de la part d'intervention de la commune dans les frais du service 
ordinaire de l'instruction primaire, continuera à être observée, avec l'interprétation qui lui a 
été donnée par la circulaire ministérielle du 9 mars 1885 (réponse à la 4• question). 

Pour éviter tout malentendu, j'indique ci-après quelques exemples d'application du système 
proposé: 

La commune A, qui compte 1,200 habitants, ne reçoit que 600 francs à titre de subside 
réglementaire. Elle recevra, à titre de subside complémentaire, un dividende calculé sur les 
600 francs qui lui manquent pour avoir un franc par habitant. 

La commune Ba 111500 habitants et ne reçoit que 1,000 francs de subside, parce qu'elle ne 
touchait pas davantage en '.1885. Son dividende sera calculé sur la différence; donc sur 
?SOO francs. 
La commune C a 2,000 habitants. Elle ne reçoit que 1,800 francs de subside, parce que 

pareille subvention représente le double de l'allocation de la commune, fixée, pour 1889, à 
900 francs, ou bien, parce que pareil subside suffit pour faire descendre l'allocation de la com­
mune à une somme égale nu produit de 4 centimes additionnels aux contribuLions directes 
(minimum légal}. Elle n'obtiendra aucun complément. 

En supposant que le dividende à répartir dans votre province s'élève à 40 p. 0/o, la 
commune A recevrait 240 francs de supplément; la commune B, 200 francs; la com­ 
mune C, ne recevrait rien. 

Les subventions complémentaires à accorder en vertu de la présente circulaire, aux com­ 
munes qui reçoivent moins d'un franc par habitant, ne doivent pas entrainer le remaniement 
des budgets scolaires; il suffira d'inscrire ces subventions (à l'encre rouge) au-dessous du 
subside réglementaire de l'État, dans la 1 Se colonne du tableau des ressources du service ordi­ 
naire. 
La liquidation des subsides â imputer sur le crédit principal de. . . . . . francs attribué à 

votre province, aura lieu aussitôt que vous m'aurez transmis ledit tableau dûment complété 
et Jes autres pièces comptables nécessaires. 

SCIBSIDBS EXTUOIIDJNAIRES OU SUPPLl~JIENTAlllES. 

Vous aurez â me soumettre ultérieurement un état de propositions dressé conformément 
aux instructions contenues dans ma circulaire du 7 février 1889, pour la répartition, entre les 
communes les pfos néce.~siteuses, de la somme de . . . . . francs qui constitue la part de votre 
province dans Ir, crédit de 2W,OOO francs affecté aux subsides supplémentaires et, le cas 
échéant, du disponible que laisserait le crédit principal ci-dessus mentionné. 

Les communes il ressources restreintes dont le subside normal est inférieur â un franc par 
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habitant pourront également être comprises dans ce travail, mais il ne pourra leur être accordé 
en tout plus d'un franc par tête, que si la somme qu'elles consacrent au service annuel ordi­ 
naire des écoles primaires est supérieure au produit de 10 centimes additionnels aux contribu­ 
tions directes. 
Je désire recevoir aussi un relevé des communes se trouvant dans les conditions voulues et 

qui n'auraient pu, par suite de l'insuffisance du crédit principal, obtenir, pour i889, sur les 
fonds de l'État, un subside égal â un franc par habitant, ou, le cas échéant, au double de l'ai lo­ 
cation communale. 

Ce renseignement est demandé dans le seul but d'éclairer le Gouvernement et la Législature 
et sans le moindre engagement quant à l'augmentation éventuelle des crédits scolaires. 
Je crois devoir rappeler en terminant qu'en aucun cas l'allocation des communes subsidiées 

ne peut descendre au-dessous d'une somme égale au produit de 4 centimes additlonnels au 
principal des contributions directes (voir l'article 6, '•• alinéa, de la loi du 20 septembre 1884-). 

Votre administration connaissant dès â présent l'ensemble des crédits qui sont attribués à la 
province pour l'année courante, j'espère que les propositions de subsides ordinaires (subsides 
normaux et complémentaires) de même que les propositions de subsides extraordinaires ou 
supplémentaires pourront m'être soumises dans un délai assez rapproché. 

Le ,!Iiuistre del' Intérieur et de l'lmtruclicm publique, 
J. D..-voLDEK.

LX. - Répartition des subsides scolaires pour l'exercice !890. - Liqui­ 
dation de subsides prooisoires. (Circulaire aux gouverneurs des pro­ 
vinces, n° f509ON, afî, gén.) 

•• dé,cemllre t 889, 

MoNsrnun LE GouvER!'rEun, 
J'ai l'honneur de vous faire connaitre que, sous réserve d'adoption par la Législature des 

crédits prévus à l'article t15 du projet de budget amendé de mon Département pour l'exer­ 
eice 1890, j'ai Ilxé, aux sommes indiquées ci-après, le montant des subsides à répartir, dans 
votre province, pour aider les communes à supporter les frais du service ordinaire des écoles 
primaires proprement dites, pendant celle même année : 

1 ° Subsides ordinaires ou normaux. 
2• Subsides extraordinaires ou supplémentaires 

. fr.

Total. . fr. (') 

(1) Les sommes indiquées ci-aprës ont élé auribuées à chaque province, pour sa part dans les crédits 
scolaires de 1800: 

- 

1
Snb,ides ordiaaim Sab1ida utra«dinaim 

PRO\IINtES. ou ou TOTAi., 
lfOBMUJ'.l:, $17lPLBXllll"llUlltS. 

Anvers ..•.••.....•••..... 706.302 > 28,59:S • 731,897 •
Brabant. . . . . . . . • . . . . . . . . .. l,4S-i,ï29 • 58,087 • 1,492,816 •
Flandre occidentale . . . . . . . • . . . . . 561,006 • 2::'-,7:!3 » 583,719 •
Flandre orientale . . . . . . • . . . . . • . 846,32:5 • 34,264 • 880,589 •
Hainaut .•........•.......• 1,208,687 • 152,578 • 1,351,'26:S •
Liège ••.••••....•• , .••.•. 908,494 > 36,781 » 045,2i5 •
Limbourg •.....•......••.•• 2s:s,1s.i • 9,028 • 265,112 •
Luxembourg. . . • . . • .. .. - ., ., ., . 32i ,31'.it • 13,2l53 8 3.10,60.i »
Namur .•................. 41>i,377 J 18,801 • 483,178 J 

Tonox. fr. Ci,80i!,455 • 275,000 » 7,077,455 J 
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Comme pour l'année courante, ces sommes ont été calculées en tenant compte proportio11- 
nellement, d'une part, de l'import des crédits; d'autre part, des ressources normales des 
communes et des provinces, de leur population au 51 décembre 1888 et du montant des 
dépenses prévues aux budgets scolaires de 1880. 

Le crédit principal (n° ·I) sera réparti conformément aux bases établies par la circulaire 
ministérielle du H décembre 188/i,, sauf que l'on emploiera, jusqu'à duc concurrence, l'excé­ 
dent de ce crédit, à améliorer fa situation des communes dont le subside strictement réglemen­ 
taire est inférieur ù 1 franc par habitant ou le cas échéant au double <le l'allocation communale. 
On se conformera aux instructions contenues à cet égard dans ma dépêche <lu 21 août dernier, 
n• 14786N, aff. gén. 

Le crédit à distribuer en subsides extraordinaires ou supplémentaires (n• 2), et, s'il y avait 
lieu, l'excédent <lu crédit principal, seront répartis ensuite conformément aux prescriptions de 
ma circulaire du 7 février précédent, n° -1474-0N, afî. gén, 

Dans le but d'assurer, autant que possible, le paiement régulier des dépenses scolaires, je 
provoquerai, <lès que les Chambres législatives auront voté des crédits provisoires à valoir sur 
le budget <le mon Département pour 18!)0, l'allocation aux communes de votre province d'une 
somme de ..... francs, à titre d'acompte sur le subside de l'État pour le service ordinaire 
des écoles primaires pendant le dit exercice. 

Veuillez, Monsieur le Gouverneur, m'envoyer assez prochainement les étals de répartition 
nécessaires à la mise en liquidation de celte somme, qui représente environ la moitié du crédit 
principal attribué à votre province. Ces états seront dressés en tenant compte des instructions 
contenues à ce sujet dans les circulaires de mon honorable prédécesseur du 8 janvier 1885 et 
du 6 janvier 1886 (insérées à leur date respective au Bulletin de mon Département), auxquelles 
je crois pouvoir me référer. 
Je compte, Monsieur le Gouverneur, sur le concours dévoué de votre administration et de lu 

députation permanente, pour arriver à une prompte approbation des budgets scolaires de 
l'exercice 1890. 

Le /Il inistre de l' Ituérieur et ile l' Instruction publique, 
J. DEVOLDER. 

LXI. - Taux du crédi: à pré-voir) dans les budgets scolaires, pour la [our­ 
niiure des matières premières nécessaires à îenseiqnemen: du travail à 
l'aiguille. (Circulaire à trois gouverneurs de province, n° 15H,2N.) 

:18 Julllet- l889, 

l\foNSIEUll LE GOUVERNEUR, 

La loi organique <lu 20 septembre 1884- range le travail à l'aiguille parmi les branches que 
comprend nécessairement le programme de l'enseignement dans les écoles primaires de filles. 
Il y a, par conséquent, obligation pour les communes de délivrer gratuitement aux filles 
pauvres fréquentant les écoles communales, les matières premières indispensables pour le 
cours de travail à l'aiguille. Cc principe n'est pas contesté. Aussi rencontre-t-on des crédits 
pour cet objet dans les budgets scolaires de toutes les provinces. Mais certaines allocations 
paraissent insuffisantes. 

Celles-ci ne devraient pas, en règle générale, être inférieures à 1 franc par fille pauvre 
régulièrement admise à l'école. C'est le taux indiqué, à l'article !H, dans le règlement-type des 
écoles primaires communales du 28 décembre 1884 (inséré au llfoniteur du 10 janvier 188?S) 
et dans la circulaire de mon honorable prédécesseur du 12 août suivant, n° 15152N, aff. gén., 
et il est représenté très approximativement, en moyenne, par l'ensemble des crédits figurant, 
pour l'objet qui nous occupe, aux budgets scolaires <le 1888 dans le pays entier ( 1 ~2,511 francs 
pour 1151",8*0 élèves). Seulement, on me fait remarquer que le taux de ·1 fr~nc est loin d'être 
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atteint dans votre province. En effet, les crédits pour Iournitures de matières premières, portés 
aux budgets des écoles primaires de l'année écoulée, n'y atteignent ensemble qu'une somme 
représentant moins de 40 centimes par élève pauvre. 

V ouillez, Monsicm· le Gouverneur, appeler sur cc qui précède l'attention des conseils commu­ 
naux et de la. députation permanente et, le cas échéant, me signaler les communes dans 
lesquelles le conseil se refuserait à voter, pour l'objet qui nous occupe, un crédit en rapport 
avec les besoins constatés. 

Le 11/inistre de l'Jntériew- et de t'Jnstruction publique, 
J. DEVOLDER. 

LXII. - La dépense qu'exige le nettoyage journaiier des classes dans les 
écoles primaires communales est une charge obligatoire po1t1' les com­ 
munes. (Dépêche au gouverneur de la province de Flandre orientale, 
nos 285/4!J094N .) 

t9 avrll t890, 

l\loNS1&on 1.E Gouvenxeua, 
Le recours du conseil communal de X ... , qui a fait l'objet de votre rapport du 27 mars 

dernier, n'est pas fondé, en tant qu'il a pour objet de faire réformer la décision de la dépu­ 
tation permanente, inscrivant d'office au budget scolaire de l'année courante, un crédit pour 
le nettoyage journalier des classes. Les frais qu'occasionne ce nettoyage sont incontestablement 
une dépense obligatoire. Pour que le local d'une école soit et reste CQNVENAllLE, comme le veut 
la loi, il faut qu'il soit entretenu et nettoyé. 

Le lllinistre de l'Intfrieur et de l' Instruction publique, 
J. DBVOLDER. 

LXIII. - Les subsides facultatifs alloués par une commune à tûic école priiée 
non adoptée ne peuvent être pris en considération pom- déterminer le mon­ 
tant des subsides à accorder à cette commune par la province ou t' État. 
(Dépêche au gouverneur de la province de Namur, n= 427/i4749N .)

26 Juin t888, 

?rlONSIBUR LB GOUVERNEUR, 

Résolvant la question soulevée dans votre lettre du 14 de cc mois, j'ai l'honneur de vous 
faire connaître que le burlyet scolaire ne peut comprendre que les dépenses du service ordinaire 
des écoles communales et adoptées et que, par conséquent, le subside accordé par une commune 
à une école non adoptâe doit figurer au budget général. Les subventions de cette espèce, qui 
constituent une dépense facultative, ne peuvent donc pas être prises en considération pour 
déterminer le taux minimum de l'intervention de toute commune qui réclame l'assistance 
pécuniaire <le la province ou de l'État, ni pour apprécier si le subside réglementaire du Trésor 
public ne dépasse pas le double de l'allocation communale. (Voir l'article 6, § 4, de la loi 
du 20 septembre 1884 et la circulaire ministérielle du 14 décembre de la même annëe.) 

Le lJlinistrc del' Intérieur et de l' Instruction publique, 
J, DEVOLDE!l. 

-104
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LXIV. - Une commune ne peut être astreinte, ni à subsidier t' école pri­ 
maire privée nori adoptée d'office par le Gouvernement, ni à payer à l'école 
privée., fitt-elle subventionnée par l'État ou la province, une rétribution. 
scolaire pour l'ensei9nement donné aux enfants pauvres. (Dépêche au 
gouverneur de la province de Limbourg, n°s 2658/13827A.) 

9 no,embre t.889, 

l'tlo?ISI.EUI\ LE GovvERNEUR,

Je partage votre manière <le voir concernant l'interprétation de l'article 9, § 5, de la loi du 
20 septembre -188~. 

Hormis le cas d'adoption d'office par le Gouvernement (an. 4-, S final, de celte loi), la com­ 
mune ne peul être astreinte à subsidier uuc école privée. 

Dans le cours de la discussion, à la Chambre des Représentants, du projet devenu la loi 
précitée, l\L Jacobs, alors l\linistrc <le l'Intérieur et de l'Instruction publique, a indiqué, en 
ces termes, la portée de l'article 9, 5° aliuéa : • Il ne doit pas dépendre de la commune d'em­ 
,. pécher des écoles qui réunissent toutes les conditions requises pour l'adoption, de recevoir 
,. des subsides de la provmce, cl ûe l'État quand la situation de ses finances le lui permettra; 
" il ne faut pas que de deux écoles identiques, établies sur le territoire de communes diffé­ 
» rentes, l'une puisse recevoir un subside de rsi«, parce qu'elle est adoptée et que l'autre 
» n'en puisse obtenir, uniquement parce que la commune refuse de l'adopter. , 

D'après cette déclaration, le législateur a voulu permettre à l' ltat et à la, province d'allouer 
des subsides aux écoles non adoptées par les communes et qui réunissent cependant les condi­ 
tions exigées pour l'adoption. 

11 ne résulte pas non plus de l'article 5 de la loi du 20 septembre ·1884-, qu'une commune 
puisse être contrainte de payer à une école libre, même subsidiée 1>ar l'État ou la province, la 
rétribution scolaire pour l'instruction des enfants pauvres. Au contraire, lors de la discussion 
de cet article, Ir, Gouvernement a déclaré, au sein des Chambres législatives, que la commune 
n'aurait pas à intervenir dans les frais de I'instruction des enfants qui fréquenteraient une 
école libre 1io1i adopïè». (Annales parlementaires. - Chambre des Représentants : séance du 
.26 août 188i, pp. 282 à 286. - Sénat : séances des 9 et 10 septembre, pp. 76 et sr;
(i'• colonne). 

le 1Jfù1istre de l'Intérieur et de l' Instruction publique, 
J, DEVOLDER, 

LXV. - Réformation tle la décision d'un conseil communal prononçant la 
révocation d'un instituteur. - Conséquences financières. (Dépêche an 
gouverneur de la province de Flandre orientale, n= 9-Wf'l4994N.) 

t.:t dêccmbre :1889. 

M0Ns1Eun LE Gouv1mNEu11,

J'ai l'honneur . . . . . . . . . . . . . . , . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 
La commune de X ... , qui a prononcé, à tort, le 22jnnvicr 188\J, la révocation du sieur A ... , 

instituteur, doit supporter les conséquences financières de l'cxéwtion provisoire de sa décision, 
réformée par arrêté royal <lu 29 juin suivant. En ellct, d'une part, les frais de l'instruction 
primaire dans les écoles communales sont à la charge des communes; d'autre part, il est de 
principe que l'exécution provlslonnelle <l'une décision sujette ù réformation se fait aux risques 
et périls de la partie poursuivante. 

La demande que l'admlnlsuatlon communale de ln dite localité m'a adressée le 28 octobre 



dernier et tendant à l'obtention d'un subside extraordinaire égal il la somme de fr. 45!5-M 
qu'elle am-ait payée, à titre de traitement d'activité, à l'instituteur prénommé, pour les mois 
de février à juin de l'année courante, n'est donc pas fondée. 

/,e Mitiùtre de l'Intérieur et ile l' Jnçtruction publique, 
J. DEVOU>BR, - 

LXVI. - Indication des ve1·sements à [aire annuellement par les communes, 
11ol,r leur cotisation propre, au fonds spécial de l'enseignement primaire. 
(Circulaire aux gou verueurs des provinces, n° 95~;-$N, atf. gén.) 

a novembre •890, 

l\foNSIEUII LE GOUVERNEUR, 

• Toutes les sommes dont la co11rnu,ne <Lispose 1io11r l'instructio,i primaire forment un fonds 
spécial qui ne peut élre employé à 1m autre service. , 

Cc principe, appliqué depuis les premières années qui ont suivi la mise en vigueur de la loi 
du 25 septembre 184-2, a été formulé, dans les termes reproduits ci-dessus, par l'article 15 du 
règlement général sur l'instruction primaire, du 10 janvier 1865. 

Maintenu sous l'empire de la loi du ·1°' juillet 1870, il a été confirmé depuis la promulgation 
de la loi du 20 septembre 1884-: 

A. En ce qui concerne les écoles primaires proprement dites, par la circulaire ministérielle 
du 21 septembre dito, dans laquelle on lit (Chapitre VI, Dépenses, 16• alinéa) : 

~ En résumé, dans le système de la loi nouvelle, les dépenses scolaires sont couvertes : 
" 1° au moyen des ressources locales spéciales du service ordinaire de l'instruction primaire 
" (le résultcd actif du compte de l'exercice 1>é1iultiême, ... etc.); • 
B. En cc qui concerne les écoles d'adultes, par l'article 40 du règlement-type du

29 j uillct 1887; 
C. En cc qui concerne les écoles gardiennes, par l'article 52 du règlement-type du 

20 août 1890. 
Pour satisfaire aux prescriptions que je viens de rappeler, la commune doit verser annuelle­ 

ment dans les caisses spéciales des trois catégories d'écoles : primaires, gardiennes et d'adultes, 
une somme qui ne peut pas être inférieure au montant des allocations communales propre­ 
ment dites inscrites respectivement aux budgets de ces institutions, sous déduction toutefois 
des subsides de la province et de l'État qui n'y auraient pas été prévus. 

Exemple : Ies ressources scolaires d'une commune sont arrêtées comme suit : 
Résultat aclif du compte de l'exercice pénultième fr. 50 •• 
Autt·cs ressources locales spéciales 41.S0 " 
Commune 1,100 ,. 
Province . , 200 " 
État • • 900 •• 

Total. . fr. 2,700 » 

La commune, quel que soit le chiffre des dépenses imputées sur le budget, doit verser 
1,100 francs dans la caisse spéciale de l'instruction primaire; mais si, postérieurement à
l'approbation du budget, l'lllal ou la province consent i1 lui accorder un subside supplémen­ 
taire, de 100 francs, par supposition, clic ne devra verser que 1,000 francs. 

On me soumet la question de savoir si, sous le régime actuel, où l'État el la province n'ont 
point l'obligation de combler le déficit des budgets scolaires, ou ne pourrait pas, tout en 
respectant le principe du fonds spécial, décider que la commune ne doit y verser, pour sa 
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cotisation pr<>pre, que la somme nécessaire pour parfaire, avec les subsides et les ressources 
locales spéciales (le résultat actif du compte de l'exercice pénultième, les rélribuLious des élèses 
solvables, le produit de fondations, donatlens et legs, l'allocation du bureau de bienfai­ 
sance, etc.), le montant des dépe,ues scoùiires effectives de l'année. 

Dans ce système, la somme à payer pal' la commune pourrait être inférieure aussi bien que 
supérieure à l'allocation du budget. 

Il va de soi que la part de toute commune subsidiée pour le service ordinaire de l'instruction 
primaire devrait être au moins égale au produit de 4- centimes additionnels au principal des 
contributions directes, comme le veut l'article 6 de la loi du 20 septembre i884. 

Ce n'est que dans le cas où celle part, jointe aux autres ressources locales et aux subsides, 
dépasserait le montant des dépenses réelles, qu'il y aurait un excédent à renseigner au budget 
du premier exercice qui suit la clôture du compte, 

Veuillez, je vous prie, Monsieur le Gouverneur, soumettre cette question à un examen 
approfondi et me faire connaitre, en même temps que votre avis, les principaux avantages, 
comme aussi les inconvénients, que présenterait, d'après vous, l'adoption du système exposé 
ci-dessus. 

Le Mini.atre de l'Intérieur et de l'instruction publique, 
J. DEVOLDEI\. - 

LXVII. - Envoi aux culminist1·ations provinciales et à l'inspectio,i scolaire 
des formules destinées à la -rédaction des états de renseignements à fournir 
au Gouvernement, en vue de la première fixation des subsides à accorder 
par lui, pour le soutien d'écoles gardiennes et d'écoles d'adultes tombant 
sous l'application de lœ circulaire ministérielle du 21 juillet 1.889. (Circu­ 
laire aux gouverneurs des provinces, n° 1.!S24fR et 8, afî. gén.) 

:Ili JDOYembre t.8ee. 

MoNl!JEon LE Gorrvs:11N1111a, 
J'ai l'honneur de vous envoyer quelques exemplaires de deux formules destinées à la rédac­ 

tion des états de renseignements à me fournir, en vue de la première fixation des subsides à 
accorder, sur les fonds de mon Département, poul' le service ordinaire: a) des écoles gardiennes, 
et b) des écoles d'adultes, tombant sous l'application de la circulaire de mon honorable prédé­ 
cesseur du 27 juillet 1889, n°unson. 
La revision des subsides pour les années ultérieures se fera au moyen d'états collectifs 

analogues à ceux qui vous 0111 été adressés par mon administration, le 51 octobre dernier. 
Veuillez, Monsieur le Gouvemeur, transmettre quatre exemplaires de chacune des formules 

ci-jointes aux inspecteurs principaux et deux exemplaires aux inspecteurs cantonaux de l'ensei­ 
gnement primaire dans votre prorince et les inviter à s'y conformer ponctuellement •. 

Le Ministre del' Intérieur et de l' Instruction publique, 
ERNEST M!LOT. 
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Eor1uule A. - École8 gardiennes. 

Pl'QVi11CC d 

ücssort d'inspection principale 
d 

Co111111u1w d 

itfAT DE RRNSEIGNE~H:NTS 

com:cruai•I l'école gurclie,me ( -1) 
tenue à 
par 

1. r.oeal ll'éeole. 

i. Le locnl d'école esl-il sec el situé dans 
un endroit bien aéré? 

2. Combien de salles de classe distinctes(2) 
l'école renferme-t-elle ? 

Indiquez pour chacune des salles de 
classe: 
a) La longueur; 
b) La largeur; 
c) La hauteur de plancher à plafond. 

5. Indiquez pour chacune des salles de 
classe : 

a) Le nombre de fenêtres ; 
b) Lo superficie de la surface vitrée, 

4. L'école possède-t-elle une salle de ré­ 
création ou une cour <l'exercice? 

Quelle est la superficie de la salle ou de la 
cour? 

Si le local ne répond pas, au moins 
approximativement, aux: prescriptions du 
programme du 27 novembre 1874, sur les 
constructions scolaires, indiquez les mesures 
que l'autorité dirigeant l'école compte pren­ 
dre pour améliorer la situation. 

li, lleblller 8Colalre. 

1. Énumérez les objets qui constituent le 
mobilier de chaque classe. 

2. Indiquez le nombre de places d'enfant 
aux tables ou aux bancs-pupitres. 

En cas d'insuffisance ou de non conve­ 
nance du mobilier scolaire ou de l'outillage 
didactique, l'autorité dirigeant l'école est­ 
elle disposée à appliquer, dans une juste 
mesure, les prescriptions de la circulaire 

(1) Communale, adoptée, subsidié» ou libre. 
(2) On entend par classe di11ti11cte une salle spéciale munie du mobilier scolaire el de l'onlillage didactique 

nécessaires, dans laquelle les élèves reçoivent l'enseignement d'un instituteur ou d'une institutrice. La salle 
d'école dans laquelle ensetgueralent simultanément deux membres du personnel ne peut être comptée que 
pour une seule classe. 

10:$ 
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ministérielle du 20 août 1890 et de l'arti- 
cle 8 du règlement-type des écoles gar- 
diennes (1)? 

Ill, 1•cr.11ouuel eu.11elgo11u,. 

1. Indiquez les nom, prénoms, Indigënat, 
date et lieu de naissance de chacun des mem­ 
bres du personnel enseignant de l'école, en 
faisant connaitre leurs attributions. 

2. Indiquez les noms et prénoms des 
membres du personnel enseignant qui sont 
Q'iplômés ou qui sont porteurs d'un certificat 
de capacité. 

Les maltresses de l'école non diplômées ni 
pourvues d'un certificat de capacité sont­ 
elles aptes à remplir convenablement leurs 
fonctions, en tenant compte des prescriptions 
essentielles du règlement-type des écoles 
gardiennes? 

IV. En.11elgnemcut de 11, l'Cllglon, 

1. L'enseignement de la religion fait-il 
partie du programme de l'école? 

2. Cet enseignement est-il donné au com­ 
mencement ou à la fin des heures de classe? 

5. Les enfants dont les parents en font la 
demande sont-ils dispensés d'y assister? 

V. Programme d'en.11elgncmen&. 

1. Le programme - type des écoles gar­ 
diennes du 20 août 1800 est-il suivi? 

2. Dans la négative, quels sont les exer­ 
cices et les occupations qui constituent le 
programme d'enseignement? 

VI, !Wombre d'heures de clalf!le p1u• semalne, 

1. Quel est le nombre d'heures de classe 
par semaine, indépendamment du temps spé- 

(1) L'ameublement ûe l'école gardienne comprend au moins les objets suivants : 
a. Des tables avec bancs à dossier appropriés à la taille des élèves cl en nombre suffisant pour donner à 

chaque enfant un espace de 40 à 50 cenlimèlres (les estrades à gradins sont à condamner); 
b. Un tableau noir fixe el un tableau noir molnle ; 
c. Une table et une chaise pour l'institutrice; 
d. Une armoire; 
c. Un poêle; 
f. Un thermomètre. 
L'outillage dldactlque comprend au moins les objets suivants : 
Une ou plusieurs collectlons d'images ou de tableaux; des collections de bâtonnets, de lattes, de plan­ 

chettes, de cubes ou d'autres jouets de constructlon ; des ardoises pour les élèves; du papier colorié, des 
bandelettes, des canevas de lissage. 
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eialement consaerë à l'enseignement de la 
religion et de la morale? 

2. Un tableau indiquant l'emploi du temps 
est-il affiché à l'école? 

TIi. Popula&lon de l'école. 

1. Indiquez : a) la population effective 
moyenne (1) de l'école pendant la dernière 
année scolaire; b) le nombre des élèves pré­ 
sents en classe le jour de la plus récente visite 
de l'inspecteur principal ou cantonal. 

2. Indiquez le nombre de garçons et le 
nombre de filles; le nombre des élèves admis 
gratuitement et le nombre de ceux qui paient 
une rétribution. (Le nombre des enfants 
ayant moins de trois ans ou plus de six ans 
qui, par tolérance; seraient admis en classe 
sera mentionné séparément, pour mémoire.) 

'1'111, loNpccHon, 

L'école aecepte-t-elle pour toutes les 
classes, tant payantes que gratuites, le régime 
de l'inspection de l'État établi en vertu de 
la loi? 

Fait ù , le 189 . 
L' Inspecteur cantonal, 

Visa, et, s'il y a lieu, observations del' Inspecteur princip<il. 

Renseignements à fournir par l'<1dministration provinciale. 

1° Population de la commune où l'école est établie (dernier chiffre officiel connu) ... habitants. 
2" Produit des revenus patrimoniaux de la commune (d'après le budget de l'exercice en 

cours). francs. 
5° Produit du fonds communal (d'après le dernier chiffre officiel). francs. 
4° Part de la commune dans le fonds spécial créé par la loi du 19 août 1889. francs. 
ti0 Nombre représentant l'évaluation, en centimes additionnels aux contributions, des impôts 

communaux directs pour l'exercice en cours. centimes additionnels. 
6° Moulant de la dépense annuelle qu'occasionne le service de l'école ( évaluation 

détaillée). francs. 
7° Ressources locales spéciales (revenus de fondations, donations et legs, autres libéralités, 

produit de tombolas, souscriptions volontaires, allocation du bureau de bienfaisance, 
rétributions scolaires, etc.) affectées au soutien de l'institution. francs. 

8° Date de l'ouverture des cours ou de l'adoption. 189 . 

A .... , le ... 189 . 
Le Gouverneur de la province, , 

(1) Pour déterminer la population moye11ne de l'école, on relève, à la fin de chaque mois, le nombre des 
élèves se trouvant dans les conditions voulues dont la présence a été constatée pendant la moilié au moins 
tics jours de classe et on divise le total pal' le nombre des mois pendant lesquels l'école n étil ouverte. 
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l'ormule m. - École.s d'aduUe8. 

Province d 

Ressort' tl'inspeclion principale 
d 

Communed 

ÉTAT DE RENSEIGNEMENTS 
concernant l'école tl'lltlultes (-i) 

]'OUJ• (2) , tenue à 
par 

1. Indiquez le loeal dans lequel le cours 
d'adultes est donné : salle d'école commu­ 
nale ou adoptée, autre local. 

2. Dans combien de salles l'école d'adultes, 
est-elle tenue? 
N. B. Si l'école d'adultes est tenue dans 

un local autre que celui de l'école commu­ 
nale ou adoptée, il y aura lieu de répondre à 
la question suivante : 

Indiquez pour chacune des salles de 
classe : 
a) La longueur; 
b) La largeur; 
c) La hauteur, de plancher à plafond. 

U, llleblUer scolaire. 

Énumérez les objets qui constituent le 1
mobilier de chaque classe d'adultes. 

111, Pei-ao■ael e •• elgnan&. 

i . Indiquez les nom, prénoms, indigénat, 
date el lieu de naissance de chacun des mem­ 
bres du personnel enseignant, en faisant 
connaître : a) la fonction principale qu'il 
exerce; b) ses attributions en ce qui con­ 
cerne l'école d'adultes. 

2. Indiquez, pour chaque membre du per­ 
sonnel, s'il est diplômé ou non. 

lt'. Propamme d'enselg■eaent. 

1. Indiquez, d'après la division établie 
dans l'article 1er du règlement-type des écoles 
d'adultes du 29 juillet 1887 : a) les cours 
que comprend l'école (cours élémentaire, - 
cours de répétition et de perfectionnement, - 
cours spéeiau» de sciences naturelles, d'agri­ 
culture, de géométrie pratique, de langue 

(t) Communale, adoptée, ,ubsidiéo ou iibre. 
(2) Hommes ou femmes. 



{ .t.'2t) 

[Irançaise, flamande ou allemande), d'éco- 
nomie domestique et de travaux du ménage, 
y compris les trnvaux à l'aiguille, de tenue 
des livres, etc.); b) les branches enseignées 
dans chacune des divisions de l'école. 

f N• 128.] 

..-. Durée dG eour11. - Nombre d'heure• de elaa•e par •eaa■l■c. 

1. Pendant combien de mois l'école est- 
clic ouverte par an? 

2. Combien de fois par semaine les cours 
sont-ils donnés? 

5. Quel est le nombre d'heures de leçons 
par semaine? 

'l'I. PepulaUon de l'éeelc. 

i. Indiquez : a) la population effective 
moyenne (1) de l'école pendant ln dernière 
année scolaire; b) le nombre des élèves pré­ 
sents en classe le jour de la plus récente 
visite de l'inspecteur principal ou cantonal. 

2. Indiquez le nombre d'élèves si: trou­ 
vant dans les conditions déterminées par l'ar­ 
ticle H du règlement-type, admis gratuite­ 
ment et le nombre de ceux qui payent une 
rétribution. 

YII. la•pectloa. 

L'école accepte- t -elle pour toutes les 
classes, tant payantes que gratuites, le régime 
de l'inspection de l'État établi en vertu de la 
loi et a-t-elle communiqué aux inspecteurs 
son règlement et son programme? 

w111. Concours. 

Si l'école est rangée dans la seconde caté­ 
gorie (cours de répétition et de perfectionne­ 
ment), s'engage-t-elle à prendre part au con­ 
cours annuel des écoles d'adultes? 

Fait à. . . . , le . . . 189 . 
L'inspecteur ca,ifonal, 

Visa, et, s'il y a lieu, observations de l' fospecteur principal. 

Voir pour les renseignements à fournir par l'administration 1>rovinciale, la partie finale de 
la formule précéclentc. 

(1) Pour délerminer la vopnlalion moyenne (h.• l'école, on relève, à la fin de chaque mois, le nombre des 
élèves se trouvant dans les conditions voulues dont la présence a été constatée ,,endanl la moilié au moins des 
jours de classe et on divise le total par hl nombre des mois pendant lesquels l'étole a été ouverte. 

106 
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LXVIII. - Tablemt indiquant le nombre et la population tle« 
Situation au 

- -- -- 

DÉSIGNATION NOMBRE DES ÉCOLES NOMBRE 
DES

1
) 1 1 

.illSlilUléU&; 1 i11s1i1u1riu1 
DES PHOVlNCES. DES COMMUNES.

pour j pour po■r 
2'01aJ.. tl d 

les garço11s. 1 les tilles. lrs 11111 uses. -.JISlillltlrS, -•laUJblriu,t. 

'1° ln8tltub de soo•d8-muets et 

Anvers . . . . . . . 1 Anvers, • . . . . 

!
Berchem-Sainte-Agathe 

Brabant. • . . • . Bruxelles . . . . . . . 

Woluwe-Saint-Lambel't 

Totaux ... 

1<'landre occidentale. 

Flandre orientale. 

Hainaut. 

Liégt> •• 

Limbourg. 

Namur •. 

Bruges. 

Gand 

Ghlin 

l'lfaeseyck 

Bouges .• 

Le royaume, -Totaux. 

1 1 ., 2 7 " 
1 • . t 8 . 
• 1 ., t • 18 

2 • , 2 8 •'

3 1 • 4 16 t8 

., . t t 31 (a) 22 (b) 

t 1 • 2 7 9

1 1 • 2 3 3 

t t " 2 8 ••• 

i t • 2 tO :s 

l l " 2 0 3

9 7 1 17 88 68 

2• 1n11tltu&lon ro1ale 

Flandre occidentale .. 1 :Messines. . . . . , . . · 1, _ 1 t 7

a• Hospices d'orphelins, 

Anvers .. 

1 Anvers •.• 

1
Arendonck . 

Berchem. 

Lierre . 

Malines 

Turnhout. 

Totaux. 

t 1 » 2 4 2 

~ t • i • 1 

• 1 • 1 • 1 

~ 1 • 1 • 2 

» 1 • 1 • 2 

0 1 • 1 • t 

t 6 • 7 4 9 
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écoles primaires ressortissant au Département de let Justice. 
51 décembre 1890. 

- 
NOMBRE DES ÏlLÈVES 

AGÉS DR .IIOJNS DB 15 A!IS. AGÉS DB l'LUS DB Hi ANS. TOT,U, Gt:Xt:R.11 •• Observations. 

Garçons. 

1
Filles. 

1
Œ'oteJ. G3rçons. 1 · Filles. 

1
Total .. Garçons. ! Filles. Toit"I .• 

d'a.,-eugles subsidiés par l'État. 

49 
1

26 75 f6 6 22 65 52 1 07 

0-! • 64 27 • 27 91 • 91 

~ 122 122 D 42 42 )) 164 rn, 
80 n 80 122 " 122 202 n 202 

U4 122 266 149 42 -191 205 16! 457 · 

112 iOt 215 53 45 78 145 146 21)1

89 96 185 • • •• 89 96 181.1 

34 16 50 !6 14 50 50 50 80 

5t 54 85 H 17 28 62 51 115 

17 14 31 11 16 27 28 50' 58 

26 18 44 27 f6 45 55 54 87 

5~ 427 949 265 Hi6 ,U9 785 585 1,508 

(a) Dont 17 sont chn1·gés 
de I'enseigncmcnt intel­ 
lectuel cl H de l'ensei­ 
gnement professionnel. 

(b) Dont H d onnent 
l'cnselgncmcnt Intellec­ 
tuel, li l'cnscigncmcnl 
profession nel cl 21cs den x 
enseignements. 

de lllesslnes. 

126 126 82 82 208 208 

d'enfant8 trouvés, etc. 

270 HU 424 44 68 112 514 222 556 

• 11:S i:S » 18 18 )) 55 55 

• us Hi • 12 12 • 27 27 

» 32 32 » 26 26 " 58 88 

• -17 4ï )) 54 3i " 81 81

n 2:5 ~5 " u 14 ~ 57 57 

270 286 5~6 44 172 172 514 4ti8 772 
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-- ·---- -

DÉSIGNATION NOMBRE I>ES ÉCOLES NO.l\JBRE 
D~S 

1
~ur I pour I pour 1 insliluloura l lnsWucricos 

DES PROVll'iCES. DF.S COMMUNES. 'X'otAI. et et 
les garçon,. les filin. 111 dm sem. IIUJ•llltlt1tm1. IHl•IRIUl11tlus. 

1
1 5Bruxelles. - . . • . . . • 1 " li

Louvain ........• 1 1 • 2 1 1 
Bnbant ....... 

2 Nivelles . . . .. " .. J 1 • t •
Tirlemont ........ , 1 • t J 1 

Totaux ..• 1 ,1. • rs 1 9 

/ Courtrai .•....... i t • 2 2 '2

Dixmude ........• 2 5 1 6 2 4 

Menin .•........ 1 2 .. 5 1 5 
Flandre occidentale. . 

1Poperlngbe . • . . . • . 1 1 • 2 1

Thielt ........ . 1 1 • 2 . 4 
1

I ÎJlrCS . • • . • • • . •• :1 1 " 2 1 2 '•

Totaux .•. 7 0 1 17 7 16 

Alost ....... . . . 1 (') t • 2 1 1 
Audenaerdc. . . . . .•. •. 1 1 » 2 2 1 

Beveren-Waes. . • . . . • , l , 1 ,, 1 

Deynze •.•..••. 1 » J 1 1 J 

l'Janclre orientale • . i Lokeren • • . . . . . .. • 1 ~ 1 • i 

Renais ••.•.. . . . , 1 • 1 u 2

Saint•Gilles-Waes . . .. 1 t • 2 • 2 

Saint-Nicolas . . . . . •. 1 t • 2 2 ~
Tamise •.••.. ... 1 t » 2 ~ 2

Totaux .•. 6 8 . 14 6 12 

) "" . . . . . ... , 1 » 1 • 2 
Enghien ......... , 1 ) t • i Hainaut .•.. . . 
liions. • . . . . . . .• 1 1 » 2 1 2 
Tournai ....•..•. • 1 . 1 , 5 

Totaux .•• 1 ,1. . 5 1 ro! u,,,. . . '. ...... 1 1 • 2 8 8
Liégc . . . . . . . J..iége . • • . . . • .• 1 1 . ~ 3 2 

Sla velot . . . . . . . • ~ " 1 1 A 1 

Totaux ... 2 2 1 5 11 H 

Limhourv, .. Hasselt •• . . . - - J 1 » 1 • 5

Namur .• . ' Namur ... .... 1 1 l 2 2 5

Totaux généraux. • • 19 31.i 2 50 52 w 
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NOMBRE DES ÉLÈVES

J.Gts DE 1101~1 Dl!: {5 J.n5.
1

AC:ts DB PLUS Dit t5 J.IIS.
1 TOTAL lla!lillia,11,. Observations. 

G•r~llJ• I Fillt:1. 1 To~. 1 Gar~nt. 1 Fillt:1. 1 T•~ 
, .._, Filin. I S'otaJ. 

• 63 63 • 5:! 52 • 115 H5 
6 9 15 24 16 '° 30 25 55 

• 3:! -~ ' 7 7 • 39 39 .,_ 

• 46 ..f6 , • • • 46 ..f6

6 uso 156 ~ .. 75 99 30 ~5 255 

27 25 5! i5 30 5S 52 55 i0.7 

19 27 t6 10 28 4-7 38 55 93 

14 37 51 ' 8 8 i4 45 59

22 21 46 tO • t6 38 2-i 62 

20 31 51 • 7 7 20 38 58 

38 40 78 !O 20 4-0 58 60 118 

uo 184 32, 80 03 i73 HO 2i7 407 

t8 25 43 ~ 35 6' 47 60 107 

H 7 18 4 8 12 15 :15 30 

• u i-l 1 12 12 • 20 28 

13 • 13 12 " 12 25 • 2S 

• 12 12 • 4 4 • l6 16 
,. 3~ 32 1 rs 18 • 50 50

6 10 16 • " • 6 10 f6 

30 66 fO:! 20 :18 38 56 84 uo 
i8 26 ,U 3 6 0 21 32 53 -
tO~ Hl2 20-1 68 IOI 169 tï0 ~3 465 

• 8 8 • 5 5 • 13 15 

• 7 7 • .f, " • H H 
u 28 ,(.2 8 29 37 en 57 ro 
, 55 55 • 31 31 • 86 88 ---- u 08 112 8 69 77 22 :167 189 

;;o 53 83 il 20 31 ,li 73 114 

~!.i 56 80 16 4 20 ..10 60 100 
12 H 23 • » ,. n t1 23

66 120 186 27 24 !'SI 95 U-i 237 

, 6 6 • 7 7 • 13 13 -
53 56 109 27 ~ .j,!) 81) 78 158 

6!H 1,002 :l,'/43 2i8 563 841 020 t ,655 2,584 

es 
·s
1 

107 
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DÉSIGNATION NOMBRE DES ÉCOLES NOMBRE 
DES

~Dr 1 ~•r 1 ~r 1 1 ;..•.... hutilntrices 
DES PROVINCES. DES COMIIIUiSES. -rotai, el "'\055ar~1u. lt• Gllt1. 

1 
1114auru,. IIIHUII_,.,. --lulll>lriu,s.

,0 Éeoles 

f Beernem • 
Flandre occidenlale. l Ruysselede 

Limbourg • • • • • 1 Reckheim • 

Le royaume. - Totaux généraux. 

Luxembourg • 

Namur ••. 

Brabant ••.•• • 

Saint-Hubert. 

Namur •• •

Le royaume, - Totaux généraux, 

Anvers. • • . • • • 1 Anvers • . 

l Bruxelles . • 

Saint-~illes • 
Louvain •• 

l Bru&es • 
Flandre occidentale • Courtrai. • 

Ypres .• 

j Gand, • · 
Flandre orientale ' · l Termonde. 

Totaux •• 

Totaux. 

Totaux •. 

Totaux. 

l Cbarlcroy. . . • • • 
Hainaut • • • • • • Mons •••• 

. Tournai ••••.•••• 

, t • 1 , 2

1 • • i 6 , 

1 t • ~ 6 2

1 • • i • 2

2 1 • 3 6 4 

5° Dalsons spEelale• 
! » • 

1
2 4 •

1 i , 
1

2 5 2

3 i • " 9 2

8" PPI 

Totaux. 

1 t 1 2 1 i

t i. , 2 1 i
. t • • i 2 li 

2 l • 3 3 1 

4 2 • 6 6 2

t 1 • 2 i 1 

t • • t 1 •
1 • , 1 1 , 

i} i • ,l. 3 1 

3 i • 4 4 t 
i 1 " 2 1 1 

" 2 • 6 5 2 

t • • 1 1 li 

1 1 • 2 1 1 

2 1 ' 3 2 i 

,1. 2 • 6 " 2 
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NOMBRE DES ÉLÈVES 

AGÊS DE !!OINS Dl! Hi ANS, AGiS Dt PLUS DB 15 ANS. TOTAL olÎ!i.t,uL, Obsel'Vatio,~. 

s•rfons. 

1
llltc,. !J'otal,. s•rpons. 

1
fillu,

1

'Xot11.I. gorçons. 1 filles. 

1
T'ot•l• 

ng•lcoles. 

• 98 98 • 9i Oi 1 105 105 

2-!0 • 240 228 • 228 408 » 468 

240 08 558 228 9i 52ti 408 105 06:S 

120 • 120 180 » 180 300 , 500 

560 98 458 408 97 505 768 105 065 

de réforme. 

00 » 90 194 , f9.{ ~84 " 28-f.

126 G)"' 149 210 81 201 556 104 440 M.)

216 G)- 230 404 81 485 620 104 7M _.:, 

8008. 

5 • 5
1

56 
1

12 68 
1 

59 12 71 

» • » 5 14 10 5 14 H)

» • " 157 • 157 un » 11>7 

» • » 508 4 5ï2 (';68 4 572 

D )) • 730 18 748 'i5[) 18 74-8 

» " » 42 14 56 42 14 50

• • » 6 » (l 6 • (l 

» • • 11 • 11 11 • 11 

)) 1 • 50 14 75 50 14 75 

; 27 » 27 315 13 528 542 1;'; 35;:i 

» • - 2;:i 4 29 25 4 29 

27 » 27 340 17 557 307 17 384 

)) » • 25 " G)'' 25 » ~:v _., _., 

» » » 30 11 41 30 11 41

1 » 1 72 (l 78 73 (l 70 . 
1 • 1 127 17 144 1:28 17 w; 
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DÉSIGNATION NOMBRE DES ÉCOLES NOMBRE 
ess 

1
1 pour I pour I pour 1 inslituleuu institu1ric11 

DES PROVINCES. DES COMMUNES, 'rotai. el .,
les garçosn, les filles. lts 41111tn1. 1ns-l1stll11ms. Na-l111l141r111s. 

IW•• ......... ' :1 1 » 2 1 t 
Liége •••..•• 

Verviers . . . • , • • . . » » 1 1 t Il

Totau:x .•• 1 i 1 5 2 1 

Luxembourg, ... Arlon , •. , • . . . . . i » • 1 i li 

Namur .•••••• Namur .•......•. i 1 » 2 1 1 

Le royaume. - Totaux généraux, •. i9 iO 1 50 25 10 

REI.E\IÉ 

Province d'Anvers . • 

de Brabant ••• 

de Flandre occidentale . 

de Flandre orientale . • , • 

de Hainaut 

de Llége • 

de Limbourg. 

de Lus.embourg, 

de Namur •••. ,. . 

Le Royaume. • , 

3 8 » fi 12 14 

8 7 » 15 25 20 

il 12 2 2:» 47 48 

11 H » 22 18 23 

6 i » i3 8 fü

4 4 2 tO 2t 16 

2 i, )) 4, 10 10 

5 5 5 Il» » 

H 
4 4 » 8 H,

52 m, 4 Hl ms 166 ------ 
524 
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NOMBRE DES ÉLtVES

AG~ D& XOIM li& 1!.S .\118, .\Gts D& PLllS DB 15 .\!'15. TOTAL CIH!IIÎftAL, Obse1·vations, 

0,.,.u.1 fillts. 

1
To-C&l •. Gar!6ijl- l Fillu. 

1
Tola!. Gorço111. 1 rmes. 

1

Tolal, 

1 • 1 34 7 41 55 7 42 

• • • 52 8 60 52 8 60 

. 
t • 1 80 15 101 87 t5 102 

• • • il •• it il » H 

• Il • !U 2 26 24 2 26 

32 • 32 1,-133 ois i,t.23 1,46:S 95 1,580 

GÉNÉB.ll., 

3!2 512 63' HO 190 306 438 sos 040 

150 q-q 4-22 905 ms 1,038 1,053 407 t,460 -1~ 

492 509 t,001 400 351 751 892 840 t,752 

218 288 506 408 HS 526 626 406 t,032 

49 H4 105 Hil 1.00 251 200 214 414 

tt8 i54 2i2 i2+ 56 180 242 210 452 

157 20 US7 191 q- 214 3:28 43 Sil _., 

00 • 00 !05 • 20lS · 295 R 205 

205 97 502 288 m 409 495 218 7H 

i,781 1,766 5,547 2,780 1,074 5,860 4,567 2,840 7,407 

!08 
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LXIX. - Les écoles an11exées aux orphelinats dirigés par les commissions 
admi11Î$l1·atives d'hospices civils doivent être soumises att 1·égime d' ins­ 
pection établi pm· la loi scolaire dtt 20 septembre 1884. (Dépêche au 
gouverneur de la province de Flandre occidentale , fro section , 
nos ~927/f 624Q.)

•• aeYea11rc 11889. 

Moss1EuR LE Gou\'ER~Eu11, 

Votre référé du 7 août -1889, n• if SGO, 2• direction, 4• division, soulève la question de savoir 
si les écoles annexées aux orphelinats dirigés par les Commissions administratives d'hospices 
civils, doivent être soumises au régime d'inspection établi par la loi scolaire du 20 septem­ 
hre 1884. 

L'article iO de cette loi dispose que : « l'inspection des écoles communales et adoptées est 
» exercée par l'État ».

L'arrêté royal du 2i septembre 1884-, réglant ce qui concerne cc service, porte : 

•. An11CLE t 8'. L'inspection des écoles communales, des écoles privées, adoptées ou subsidiées 
., par l'État, la province ou la commune, est exercée par des inspecteurs principaux et des 
, inspecteurs cantonaux. Celte inspection s'étend aux écoles gardiennes et aux cours d'adultes 
» organisés par les communes ou subsidiés par l'État, la province ou la commune. >

A deux exceptions près, toutes les administrations charitables du royaume acceptent l'obliga­ 
tion de cette surveillance; seules, les Commissions des hospices civils de Thielt et de Menin 
prétendent s'y soustraire, sous prétexte que, n'étant subsidiées ni par l'Étal, ni par la province, 
ni par la commune, les écoles érigées par leurs soins ne tombent pas sous les prescriptions de la 
loi el revêtent un caractère incontestablement privé. 

Cette assertion n'est pas fondée. Les écoles privées se distinguent des écoles publiques par des 
caractères si rigoureux, si diamétralement opposés, qu'il est impossible de les confondre entre 
elles. Tandis que les premières ne doivent leur existence qu'à l'initiative de l'intérêt particulier 
de certains individus, en dehors de toute prescription légale, et ne constituent jamais que des 
créations purement facultatives, sujeues, J)ar conséquent, à suppression au seul gré de leurs 
fondateurs, les autres, - et tel est le cos des écoles adjointes aux orphelinats dépendant d'hos­ 
pices civils, - sont, au contraire, l'émanation directe d'un pouvoir délégué par la nation, et 
répondent de toute nécessité à un besoin social. 

Quant à celle circonstance, que les écoles annexées aux orphelinats de Thielt et de 1\Icnin ne 
reçoivent aucun subside sur les fonds de l'État, de la province ou de la commune, il n'y a pas 
à s'en préoccuper. 11 est à remarquer, en effet, que les dépenses occasionnées par ces écoles sont 
acquittées par la caisse des administrations des hospices civils, par conséquent au moyen de 
deniers publics dont il doit être rendu compte à l'aul01·ilésupérieure.De plus, en cas d'insuffisance 
des ressources des dites écoles, la commune serait obligée de leur venir en aide. Or, quand la loi 
soumet au contrôle de l'inspection les écoles subsidiées, cela s'entend de celles qui sont, le cas 
échéant, susceptibles de celle assistance, aussi bien que de celles qui la reçoivent effectivement. 

Sous les régimes scolaires antérieurs, les Départements de la Justice, de l'Intérieur et de 
l'lnstruction publique ont, de commun accord, décidé que les écoles dépendant des orphelinats 
gérés par les administrations des hospices civils doivent ètresoumisesâ l'inspection. Cette décision 
était fondée sur ce qu'aucune école primaire dirigée par une administratiou publique, qu'elle soit 
subsidiée ou non par la commune, la province ou l'État, ne peut se soustraire aux prescriptions 
de la loi organique de l'enseignement primaire. Ln loi du 20 septembre 188& n'a pas changé 
celle situation et, de même que le :Ministre de la Justice et le Comité de législation, j'estime qu'il 
y a lieu de maintenir la décision précitée. 
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Je vous prie, Monsieur le Gouverneur, de porter 1c contenu de la présente dépêehe à la eennals­ 
sance des Commissions administratives des hospices de Thielt et de !Ienin, en les in,itant à 
soumettre à l'inspection les classes adjointes aux orphelinats gérés par elles. 

Il me sera agréable d'être informé de ln suite que cette afTnire aura reçue. 

Le lfinistre ,le l'Intérieur et rù l'l11&trucli01l publique, 
J. DEVOLl>lB, 

_____ .._._ __ 
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LXX. - Degré d'instruction des Jeunes gens appelés an tiraqe 

NO!IIIlUE DES INSCRITS 

dont dont

PROVINtES. TOTAi,• ON IGNORE LE DEGRÉ ON CONNAIT LE DEGRÉ 

d'instruction. d'Instruction. 

~888. 1 ~889. Hl!JO. f888. l f889. 1 ~890. f888. 1 f889. 1 f890. 

Anvers ••...•.... 5,510 5,ï37 5,732 18 G)•• 27 5,408 5,712 5,ï05 _., 

Brabant . • . • • • • • . .• 0,42t> 0,001 0,887 102 80 00 0,323 0,821 9,701 

Flandre occidentale • • • • • • 6,080 7,165 7,335 52 o:; :ï3 6,037 7,100 7,302 

Flandre orientale . • • . • • . 8,487 0,001 8,020 117 toi 202 8,3i0 8,864 8,724 

Hainaut ••...•••.•• 0,080 10,108 10,432 05 02 88 0,8!JI 10,010 I0,3-U 

Liérre ...•.....•.. 6,470 G,232 6,:ii2 57 20 32 0,455 0,212 o,:;.10 

Limbourg •...••••.• 2,051 2,100 2,IG!J H 12 Hl 2,15i 2,154 2,150 

Luxembourg . • • • • • . . . 2,IS2 2,0:;o 2,100 58 g- 27 2,004 2,027 2,H-2 -->

Namur , ....•.• ... 5,170 3,105 5,202 -G) g- -G) 5,138 5,f.f2 5, liO ,>. .,> .,_ 

--- --- --- --- --- --- --- --- --- 
Le Royaume •.• 54,220 55,58:i 56,42-l 505 537 550 53,721 3:i,0,18 55,868 

- - 

106,235 1,5!)8 164,037 



( 455 ) [N°'128.]

au sort pozw le seroice militaire, en f 888, {889 et 1890. 

ILLETTRÉS LETTRÉS 

NE SACRANT NI LIRE NI ÉCn!RE. SACRANT URE SEULEUENT. TOT.t.L, 
SACRANT AU BIOINS URE ET ÉcnmE. 

Nombre. Proportion p. o/0, Nombre. Proportion p. 0/o, Nombre. Proportion p. o/o. Nombre. Proportion p. 0io, 

1888. 1 1889. j tsso. 1888. 1 1889. 1 1890. ,f 888. 1 4889. 1 4890. 1888.11889. 14890. 4888. 11839. 1 1890. 1888.11889. 11890. 1888. 11889. 11890. 1888.11889. \ ·1890. 

1

055 -'>- 055 11.01 12.06 il.48 118 157 · · 143 2.15 2.40 V:ii 773 800 798 U.00 Hi.OG 13.09 4,725 4,852 4,907 85.94 84.94 86,01 ,_,> 

1,083 1,189 1,121 11.01 12. 11 H,45 23-i G)-" 212 2.51 2.39 2.17 1,317 1,424 1,353 U.13 U.50 15,62 8,006 8,39i 8,458 85.8i 85.50 86.38 _.);> 

986 997 1,06-i U.22 14.04 14.57 234 323 262 3.37 4.55 5.59 1,220 1,520 1,526 17.59 18.50 18.16 5,717 5,780 5,976 8:l.41 81.41 81.84 

1,800 1,752 1,787 2l.50 19.76 20.48 455 5'>:J 6H5 5.44 5.89 7,05 2,255 2,274 2,402 26.94 25.65 27.53 6,Ha 6,51)0 6,522 73.06 74.55 72.47 -- 
1,721 1,7U. 1,077 17.40 17,H 10.:H 200 222 <>-- 2.02 2.22 2 G)" 1,921 1,956 1,910 19.42 t!).33 18.46 7,970 8,080 8,434 80.58 80.6i 81.54 . .).) ,_;> 

497 469 550 7.72 7 55 8.19 01 55 64 0.95 0.88 0.98 558 524 600 8.67 8.45 9.17 5,875 5,688 5,940 91.53 91.57 90.83 

221 224 292 10.85 10.40 13.58 37 52 33 1.82 2.41 1.53 258 276 525 12.67 12.81 15.H 1,779 1,8i8 1,825 87.35 Si .19 84,89 

57 28 53 1.77 1.58 1.54 10 7 21 0.47 0.55 0.98 47 55 54 2.24 1.73 2.52 2,047 1,992 2,088 97.76 98,27 97.48 

159 155 124 4.45 4.25 5.91 43 22 22 1.57 0.70 0.69 182 155 U6 ·5.80 4.05 _:1 2,950 2,987 3,024 94.20 1)5.07 1 95,40 

--- --- --- --- --- --- --- ---· --- --- --- --- --- 
7,150 7,220 7,280 15.29 15.15 13.05 1,502 1,575 1,601> 2.ti9 2.80 2.87 8,551 8,804 8,894 Hi.88 15.90 Hi.92 45,190 46,244 46,974 84.12 8.i.01 8.i.08 

1- ..,_, -·-- 
21,6t.î7 4,572 20,220 158,408 

26,220 

10!J 



[ N° f 28.] ( 434 )

LXXI. - Statistique de l'épm·gne 

ECOLES 

PROVINCES. 
RESSORTS POPULATION SCOLAIIlE. 

NOMBRE DES ENFANTS 
POSSÉDANT VN LIVRET. 

d'Inspection principale. 
Garçons. , 

1
Garçons. , Filles. TOT.AL. Filles. 

1
TOTAL • 

. 

1,0 Écoles 

f Anvers • 
Anvers • • • · • • • l Malines• 

Totaux. 

Brabant. . • • • . • j Bruxelles • 
l Louvain • 

Totaux. 

{ 
Bruges • 

Flandre occidentale. • . 
Courtrai .•• 

Totaux. 

{ 
Alost • 

Flandre orientale. • • 
Gand. 

Totaux. 

1 
Charleroy. 

Hainaut. • • • • • • Mons. • • 

Tournai . .
Totaux. 

{ Huy • · 
Liége . • • • • · • • l Liége • • 

Totaux. 

Limbourg •..•• 

Luxembourg • • • • 

Hasselt. 

{ Arlon •• 
Marche. 

Totaux. 

l Dinant . 
Namur ••.•••• 

Namur. 

Totaux. 

Le royaume. -Totaux généraux. 

~,~ï5 ~,~4U 4,515 » • •
909 8ï8 1,ïBï 143 127 270 

3,18-l 5,HB 6,302 143 127 2i0 

5,840 5,0U tl,MH, t02 98 200 

1,790 1,855 5,015 57 62 99 

7,030 7,439 15,009 159 160 299 

781 799 t,580 54 09 123 

194 248 lH 11 30 41 

975 t,047 2,022 65 90 161 

1, 141i t, l22 2,207 53 4f> 78 

2,544 2,474 5,018 497 tm, 1,051 

5,089 3,590 7,285 530 599 1,120 

4,791 5,273 10,064 892 1,030 1,022 

5,088 5,851 7,510 988 t,lnl 2,105 

1,823 1,740 3,565 140 120 275 

0,502 10,844 21,146 2,020 2,351 4,500 

' 1,717 1,844 5,501 122 150 258 
1 

4,081 4,027 . 8,108 130 170 500 

5,798 5,871 lt ,000 2;i2 515 567 

190 f67 557 » • »

500 402 1,001 12 :!3 55 

241 2i5 516 2,i, 20 50 

750 767 1,517 36 49 85 

668 720 1,30.l 65 50 il5 

960 907 1,957 40 28 68 

1,628 t,725 5,551 105 78 181 

34,U7 54,571 08,718 5,207 5,758 7,055 



( 43B )

scolaire au 51 décembre i890. 

GARDIENNES. 

NOMBRE DES ENF..\NTS NOMBHE DES ENFANTS SOMMES VERSÉES
qui épnr,;ncnt mais A LA DATE DU 31 DÉCEMBRE ~890, 

qui n'ont pas encore Je livret. QUI N'ÉPARGNENT rAS, (Y compris lu ,trs,meots 
du ,orants qai n'aut pu encore de lln,t.) Observations. 

Garçons-! 

1

Garçons-! Filles. ! Garçons. , 
1

Filles. ! TOTAL, TOTAL. Filles. TOTAL, 

communales. 

> " » 2,2i5 2,240 4,5W » J •
40 rs 85 i26 i06 1,452 1,980 H 1,i99 68 '5,ii9 79 - ---
40 45 85 5,00i 2,946 5,94i 1,!JSO H 1,ï!J9 68 5, 7ï9 79 -- ---- 
42 56 78 5,696 5,480 11,176 1,729 49 1,691 01 5,420 50 

56 59 95 1,717 . t ,704 5,421 503 80 641 92 94;5 72 
--- --- 

78 95 :175 7,415 7,184 U,597 2,035 29 2,532 95 4,566 22 --- 
51 28 59 696 702 :1,598 782 7:1 t,271 i5 2,054 46 

12 26 58 :17:1 :192 565 5i 54 :168 6:1 226 Hi 
--- --- --- --- 

45 54 97 867 894 t,i61 840 25 1,440 56 2,280 61 - --- 
12 21 55 t,100 1,056 2,156 203 20 221 96 425 16 

250 245 475 1,817 1,677 5,494 9,640 12 H,Cl1 25 20,651 ·55 
--- --- --- 

242 261- 506 2,917 ~,755 5,650 9,845 52 11,255 19 21,0i6 51 -- -- --- 
688 820 1,508 5,211 5,425 6,654 U,581 48 15,754 92 50,316 40 

805 804 1,607 l ,897 1,852 5,749 12,285 55 16,280 58 28,565 95 

52 58 HO 1,622 1,556 5,178 4,069 75 1,848 52 5,918 25 
--- --- --- 
f ,543 1,682 5,225 6,750 "6,831 i5,561 50,054 76 53,865 82 64,708 5B -- 

77 88 165 t,518 1,020 5,158 1,424 60 1,165 57 2,588 06 

59 62 121 5,892 5,i86 7,6i8 2,656 63 f ,815 55 4,471 96 
--- 

156 150 286 5,410 5,
0

406 10,816 4,081 32 2,978 70 7,060 O:! 

)) » » f90 107 557 » » •-- ---- 
22 20 42 475 449 92-i 5,188 69 2,102 64 a,291 53 

9 14 23 208 235 443 165 09 29a 52 460 61 
--- --- 

31 54 65 685 68-i 1,:567 5,35:i i8 2,598.16 5,751 94 - ---- 
u 15 27 1191 66:i 1,2;54 6,352 47 5i9 SS 6,9:51 85 

14 4 18 906 965 1,871 491 50 f90 91 682 21 
--- --- --- 

28 17 45 t,497 f ,628 5,125 6,845 ii 7i0 29 7,614 06 -- -- 
2,141 2,5-H 4,482 28,709 28,4i2 57,181 59,910 60 56,817 13 116,727 7:5 



[ N° HS.J ( i56 ) 

PROVINCES. 
RESSllRTS POPULATION SCOLAIRE. 

NOMBRE nss ENFANTS

d'iaspeeUon principale. 

l'OSSÉDA!IT UK LIVI.IT, 

Garçons. , Filles. 
1

Garçoos. ,
1

1

'l'OT'AL. 

1 

·Fmee. TOTAL, t

So. Éeoles adoptée• 

Aovers •
j Anvers ••••

( Malines • • • • 

Totaux. 

llrabant ••• .. . . . J Bruxelles • • • 

l Louvain. • • . 

Totaux. 

{
Bruges •

Flandre occidentale. • 
Courtrai. 

Totaux •• 

f
Alost •• 

Flandre orientale. . • 
Gand • 

Totaux •• 

........ - - - - . - l
Liége •.. • · • • · 

Cbarleroy •• 

Mons.·. 

Tournai. 

Tolaux.. 

l Huy. 

l Llége . 
Totaux. 

Limbourg. , ••.. 1 Hasselt • 

Luxembourg. 
{ Arlon. • , 

Totaux. 

Namur ••• , 

Marche. 

Dinant 

Namur • ·•

Totaux.

Le royaume. - Totaux. 6énéraux.

. .•

t,617 1,787 5,-40-1 •J • •• 
6118 . 82/i 1,:i25 ..•. ~ ..• ... ' ' • •---- -- ---- -- 2,3US 2,6i2 4,m, • • J .

1,378 :i,782 5,160 • ! • •
8M t,1:l3 2,006 • J •--- 

2,231 ,,935 
..:s, 166 ) • •
... !~,605 2,tl04 ?l,?l09 i • 1 

2,162 2,4-118 .4,.620 57 .u 81 - 4,767 tl,36i 10,121) 58 .u 82 
.. . ~ . . ~#,': ' ...

2,778 3,316 6, 09.& • • • 
1,2:!t i,437 2,658 J • "
3,999 4,753 8, 7tç2 .. . - ... • -- 
i,"13 2,190 3,603 1t 68 . ·79

.. .,
t','669 

... -1,103 2,772 il l'H 6i ..
,.

5'!0 ., 759 i,279 '! 6 8---- --- 
3,036 .&,618 7,654 '!4- . t:?5 , .... 149 

" 
. •. us !H9 377 • " ,. - .~~ l.. • • • •

us ~77 " 
. . l!!!9 • .. .. -" .

&)'! 770 1,37'! li ~- .,, . .. -~ 1. .. 1550 :•l'St7 .. 867 - \ t 8 .se 
!!73 . 

,170 . 7-"3 ... t f 1•---- --1 6i3 . ..987 ,.f ;610 .. ·•·· 3 ..... ,8 . ----•il 

! 

J 
837 .. 1)29 . i,786. :.,, .•... . ,.4.z •---Z

'~-- .- .f/!18 f ,-463 :i,681 • .. •· . -•· 1- 
' 

'!,0711 '!,39'! ,,,67 : ... t 3 : 3li 
,. 
.. , < .-. 

1'19,789 '!4,6tIB_ .i,,w_ ····· ·s:s •.. i84- ..•.. , ...'!.f.9 

..: . '
BÉ«:IPITIJ'LI.TION 

t0 Écoles gardiennes communales 

~ Écoles gardiennes adoptées ou subsidiées 

Tota~x. (ll~néra'ux, •••

M,U-7 M,571 68,7f8 · 3,297 · :S,758 · 7,~ 
' .. . .• .. , 1

19,789 24:6615 4.&,IM . ···- 6tl " J.84, . . , __ j,J9 
< 

!l:S,936 :l9,236 1i3,17'! 3,~6'! 3,9l'! 7,304 



( 437 ) [ N° tss. J

i'W.\IBllE DES ENt'Ar-iTS NOMBRE DES ENFANTS SOMMES VERSÉES
<JUÏ ,.,argaeat mais /1. L/1. DATB UU 3i DÉCl!IIBI\E ~ 890. 

qui n'ont pas encore tic liner. QUI N'ÉPAlG:CENT PAS, (Y Ullfrll 1H ltratlltlU Observations. ,u ellnu,o11·1,1 pumtn le liml,)

Garçons I Filles. \ TOTAL, Garçons.\ Filles.1 TOTAL. Garçons, ! Filles. 
1

TOTAL, 

OD 8Dbsldlées. 

• • • 1,617 t,787 3,404 •• • •
" • li 698 8:!5 1,525 • " •- --- ---- 
• li • 2,515 2,6i2 4,027 • • ) 

• • • 1,378 1,782 3,i60 1' li »

• • • 853 1,155 2,006 " , •--- --- --- --- -- 
• • • 2,231 2,035 5,166 , » »

• J • 2,604 2,904 5,508 6 75 n 6 75 

8 H 10 2,U7 2,4()3 4,520 737 67 949 :» 1,687 21 --- --- --- --- ---- 
8 H 10 4,721 5,307 10,028 744 42 o.io M 1,693 96 -- 
• • • 2,7i8 3,316 0,09,i ,. » a 

• • ,. 1,221 1,437 2,058 • • »--- --- --- --- 
• • • 3,999 4,753 8,752 " » a - 
10 78 88 1,302 2,044 3,436 57 08 821 40 879 58 

15 40 0-1 1,077 1,569 2,6i6 267 40 1,803 23 2,070 65 

D • • 518 753 !,271 18 )) 18 " 36 »--- --- 
25 127 152 2,087 4,566 7,355 3~ 58 2,6.j.2 65 2,986 01 

,. • • 148 225 373 • 55 • 35 ))

,. • J ,. 0 ,. » » "
• •• .. 148 225 573 " 55 » 55 »

J ,. • 602 770 t,572 • • »- ,. 2 2 348 507 855 10 30 147 tlO i65 80 

li 2 2 272 468 740 ,150 » 50 5 •--- - ---- 
• 4 " 620 975 1,505 20 80 148 - 168 80 -- 
• 1 1 857 025 1,782 • 28 51 28 51 

:t • • i,218 1,463 2,681 J) ~ JI --- --- ---- • t 1 2,0W 2,388 4,463 • 28 51 28 51 - 
u,020 J-:;;-; :,:;-; 35 143 176 i0,601 24,338 4,912 08 

GÉNÉR.U,E. 

- 
2,Ut 2,3H 4,482 28,700 28,472 t:i7 ,181 50,910 00 110,817 15 H8,727 75 

33 U3 176 19,601 U,358 44,020 t ,108 60 3,803 48 4,912 08 - -- -- ---- 
2,174 2,484 4,658 48,400 52,810 101,210 61,011) 20 60,620 61 121,639 81 

HO 



fi~0 sss.j ( i38 ) 

LXXII. Statistique de l'épargne 

ÉCOLES 
t 

-· 

PROVINCES. 
RESSORTS POPULATION SCOLAIRE.

NO~IBRF. DES ENf ANTS
POSSÉ:llAXT (fit UVI\IIT. 

clïnsptcUon principale. 
'

Garçoos.1 
1

-
Flllcs. TOTAL. Garçons. \ Filles .. 1 TOTAL. 

1" Ecole• 
{ Anvers •

Anvl!n- • • • • · • · l Malines 

{
Bruges •

Flandre occidentale •• 
Courtrai. 

Flandre orientale. 
A;losl • 
Gand. 

Totaux. 

i Bruxelles • 
Dr:ibant. • · · · · · l Louvain. • 

Totaux. 

Totaux. 

Totaux .. 

llainaul. . 

Liége • · · · .•. ·• 

( Charleroy • 

\ ltfcms •• 

\ Tournai. 

f Huy .. 

l Liége. 
Totaux. 

Limbourg. • • • . • 1 Hasselt • . . 

{ Arlon• · 
Luxembourg. • • • · l Marche. 

Totaux. 

j Dinant 
Namur · • · • • · • l Namur 

Totaux. 

Totaux. 

Le royaume. - Tolaux uénéraux .• 

f0,072 t0,505 27,207 0,631 !i,901 12,622 

10,766 5,843 16,609 2,:orn t,289 3,002 
---- 

___ _._ 
27,438 16,438 -i3,870 8,944 7,280 i6,'l2.I -- -- - -- 
3-i,2ï5 23,535 57,810 6,970 6,296 13,260 

2.J,286 15,880 -10,100 4,775 2,965 7,740 
----- ---- 

5R,561 39,415 97,0ïO 11. 7-l-5 9,261 21,000 -- --- -- 
8,-i2I 3,023 · 12,3-U l,~4 808 2,282 

8,381 2,064 10,445 1,690 723 2,422. ---- 
10,802 5,087 :!:?,78!) 3,083 t ,621 4,704 -- -- --- 
1s,r.99 _6,848 25,+li 2,i63 t ,516 4,470 

U,010 8,-i93 23,412 5,058 3,707 8,76ti 
---- ---- 

33,:318 l:S,5-U 45·,s:so 8,021 5,225 13,244 -- - 
20,57' 15,761 36,155 9,391 7,008 17,200 

t0.168 14,Si0 34,038 f2,H2 9,3115 21,427 

12,8-!6 9,2!0 22,065 5,1510 . 5,ts58 0,01S7 . 

1>"2,388 39,830 02,258 27,022 20,761 47,783 

20,087 15,967 36,034 6,740 6,222 11,008 

20,488 17,00i 38,185 6,4.20 !:i,704 12,130 
---- 

40,575 33,66-i 74,250 13,172 10,926 24,008 --- -- 
6,914 4,476 11,300 060 787 1,750 -- 
6,082 4,852 H,8M f ,880 1,107 2,087 

5,306 ·3,895 9,201 i ,551 840 2,377 
---- 

12,288 8,747 21,035 5,41! 1,953 5,364 -- -- -- 
5,6'8 3,734 0,382 i,688 885 2,573 

12,370 6,402 18,862 2,812 1,373 4,185 ---- 
18,018 t0,226 28,24-1 4,500 2,2~ 6,758 ---- -- 

266,502 17',t-14 4-10,846 80,867 60,570 141,437 .



( 439) [ N° i!S. ] 

scolaire au 5! décembre 1890. 

PRIMAIRES . 
.. ---- .. ---- 

NOMBRE DE~ ENF\NTS NO~IBHE DES ENFA~TS SOMMES VERSe:ES
qui épargnent mois A f.,\ OATS DU 3f DÉCF..IIBl\8 4890. 

c1ui n'ou! p:1s encor c de livre], QUI ll'fl>ARGNF.IIT l'!S. (l<ttlfrlllu,,._IIS 
k taf>IU ,111't1I flJ -• lt U,rN.) Obseroatione, 

Garçon~-1 F1llcs. , ,-0TAL. Garçons I Filles. \ TOTAL. Garçons. Filles. 
1

TOTAL. 

con1muonlcs. 

058 1 1,131 2,072 O,i03 3,470 t2,ti73 lii,502.68 122,633.66 2.«>,226.3-i 
421 160 581 8,032 4,59-i 12,426 42,328.15 28,i05.36 70,523.::;i -- --- --- --- --- 

i,5~0 1,294 2,053 17,135 7 ,86-i- 24,909 159,020.83 150,829.02 310,749.85 - -- -- 
662 447 1,100 26,6'5 10,702 43,455 162,502.78 185,760.47 3-iS,353 25 

1,143 67-i 1,817 18,368 12,241 30,600 OO,«i.22 61,832.55 152,273.77 
--- --- --- ---- 

1,80::ï 1,121 2,026 45,0H 20,033 7-1-,0-H 253,033 00 24i ,503.02 500,627.02 --- - -- -- 
89 140 258 6,948 2,876 0,82{. 52,447 00 27,556.i5 60,004.G!S 

652 165 817 0,030 t ,176. 7,200 ,14,407.00 16,063.48 61,370.77 
--- --- ~-- -- --- 

741 314 1,055 12,9i8 4,0:S2 17,0;iU 76,854.110 .f.i,520.2;; 121,375.42 - -- 
755 447 1,202 14,StU 4,885 10,766 :'.>6,045.t2 2i,865.74 83,908 86 

850 583 i,442 0,002 4,203 15,205 123,2!'>0.lfü HS,205.06 241,552.01 --- --- --- ---· ---- 
1,614 1,030 2,644 23,883 0,088 52,071 170,502 Oï U0,158.80 323,461.77 -- 
2,245 2,231 4,474 8,740 5,022 H,302 285,590.80 21:S,439.46 501,050.26 

2,807 2,460 fl,267 4,249 5,091> 7,5-U 260,090.14 2zs,o,1.1.05 408,046.to 
1,319 075 2,2!H 0,008 4,706 i0,7U 127,254 51 IOO,SU.01 2~,068.52 

--- --- ---- ---- ---- 
6,560 i.Î,686 12,055 18,997 13,423 52,420 681,0U 45 545,200.52 1,221,m.91 - 
1,595 1,010 2,405 H,946 9,700 21,681 160,447.75 101 ,:u4.76 261,902.51 

1,068 088 2,056 12,094 H,005 25,099 141 ,856.0J I02,.lf7.75 2-U,2ï4.66 
--- --- --- ---- ---- ---- 

2,465 1,998 4,461 24,940 20,740 45,080 302,304.66 203,062.:SI 506,267 i7 --
534 181 515 lS,6t2 5,508 9,119 27,002.74 20,556.76 47,559.52 - 
568 241 600 4,75.J 5,504 8,238 65,935.47 37,0i7 31 103,010.78 

565 198 561 5,412 2,851 6,263 25,120 86 11,845.68 56,066.7' -- ---- 
731 459 1,170 8,146 6,;;m, 14,1,01 Ot ,054.33 48,022,90 t50,9i7.52 - 
557 168 ~011 5,625 2,681 6,304 52,328.04 20,617.87 81,9.16.81 

790 57tl 1,1ms 8,768 4,7.U 15,512 76,383,64 43,6113.tS 122,036.8! 
--- --- --· --- --- ---- ---- 

1,127 5-15 1,670 12,391 7,425 10,816 i28, 71:2.(58 75,271 05 203,083.63 

16,~45 12,580 20,120 160,092 100,088 270,080 1,900,130 55 1,m,01& n S,313,fü.&7 



[ N° 128. J ( ,.,o ) 

RESSORTS POPULATION SCOLAIRE. NO~IDRF. DF.S ENFANTS

PROVINCES. rossfoAIIT 11Y UVIUtT. 

d'Inspecdon principale. 
Garçons. , l +. 1

Filles. TOT.AL, Fifl~. TOTAL, 

20 Écoles adopUe. 
j Anvri·s · 

Anvers • · · · · · · f Malines. 

Brabant. . . .•.. 

Flandre oëcldentnle . 

l llruxclles 

l Louvain. 

Totaux. 

Bruges . 

Courtrai 

Totaux.

{ 
Alost. 

l•'landre orientale .•. 
Gand. 

Totaux. 

Totaux.

1 

Charlcrc1y 

Hainaut. • . . • . • Mons • 

'I'oumai. 

Totaux 

Liérre. • • · . . . f 
Huy · 

Uége · 

Totaux 

Limbourg ••• , f Hasselt • 

' Arlon. • • 
Luxembourg • · • • ( Marche • 

Totaux. 

Dinant • · • · · 
Namur • • · • • · · { Namur , • · · · 

Totaux. 

Le royaume. - Totaux généraux. 

f& llcoles primalres communales •••.• 

~• Écoles primaires adoptées ou suhsidlées , 

Totaux ••••• 

i,393 H,30~ 18,788 306 4()6 71! 
5,078 0,437 15,415 004 t,368 2,272 --- ----- ---- 

t3,37i 20,832 34,203 1,210 1,77' 2,l)!U 

2,339 7,00l 0,040 62 i6t 223 
t ,576 5,StO 7,095 223 222 445 - 3,915 13,120 i7,035 ~85 383 668 -- -- 
8,305 0,785 18,US 500 500 800 
8,64.'I 8,707 17,442 805 4-U t,~-17 ---- ---- --- --- 17,008 18,582 3~,590 1,103 o.u 2,0.Jï 

9,305 U,2.f8 23,553 612 702 f,JO.J 
7,420 8,087 16,.J16 503 57i 061 ---- ---- 

16,754 23,-235 39,969 t,205 1,103 2,S68 

626 2.000 2,626 27 322 349
· -i07 2,5ï4 3,07i 82 128 2f0 

276 1,053 2,209 23 14-6 i60 --- --- 
i,599 6,507 • 7,906 t52 590 728 -- 356 f,766 2,102 55 207 242 
i,408 i,557 2,965 177 87 26-1 ---- - 1,744 5,323 ?5,0117 212 294 506 -- 1-:- 7,555 7,H3 U,l66 sss 445-- 
2.HO 5,6i6 5,726 25;S 552 607 
2,085 2,672 4,755 18S 255 ,20 ---- 
4,195 6,288 10,481 «o ~7 !,027 -- 1,030 2,243 5,275 105 162 207 
1,790 5,6l?S 7,.&05 56 t67 223 ---- ---- 
2,82~ 7,858 10,678 i6l 329 490 

68,5371 t00,858 175,395 5.~73 6.51:s 1 H,788 

llÉC:lPITIJL.t. TION 
266.~02 I f74,f44 I 440,6"6 I 80,867 

68,557 106,858 175,395 5,273 
-----•----•----·----·---·---- 355,050 1 281,002 1 616,041 1 86,140 

60,570 

o,1ms 
67,085 

t-ll,437 

H,788 
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NOMBltE DES ENFANTS NOMBRE DES ENf?ANTS SOMMES VEHSÉES
,1ui '1•11r~n1:nI mais A LA DATE DU 3,t llÉCll~IDIIE ·1890, 

r1ui 11'0111 pas eueere de livret. QUI N't:PAI\Ci:-IENT PAS. ( t , • .,,,1, lu rtrstmtots 
d,, tnb1us 101 n'ot1, pn ucorf' itt llrr•I., 

ûbseroaiions. 

Garçons., Filles. , TOTAL • Garçons I Filles. , TOTAL. Garçons. ! Filles. 
1

TOTAL..
on 8absldtie8. 

i-i3 55 196 6,9.U- 10,956 17,880 4,092 61 8,651 07 12,745 68 
i35 238 3i5 .J,939 7,831 12,770 15,275 45 25,496 45 40,760 86 --- --- --- --- --- ---- --- 278 201 5119 H,885 18,767 50,650 f0,566 OJ 34,147 50 55,515 1H - - -- -- 
20 27 55 2,251 7,415 0,664 ti05 80 1,052 65 1,558 51 
36 75 109 1 ,51i 5,224 6,5-11 2,092 92 4,055 69 7,026 51 --- --- --- --- ---- ---- ---- 62 100 162 5,568 12,657 16,205 5,498 68 5,086 54 8,581) 02 - -- -- 
61 213 274 8,002 9,072 17,074 6,862 80 15,604 57 20,407 17 

206 156 562 7,656 8,19ï ·15,855 21,009 16 U,1502 45 52,511 50 --- --- --- ---- --- 267 369 636 15,658 17,260 32,007 27,871 06 25,108 80 52,0ï8 70 - --- 
158 222 380 8,5515 {5,254 2J,ï69 11,556 81 11,961 80 23,408 61 
I0:2 UI 215 O, 734 8,475 15,209 13,865 2ï 5,858 24 19,705 51 ·-·- --- --- --- --~ 260 563 1.125 11>,260 21,700 31.1,078 25,402 Ott 17,800 04 43,202 12 

4 IJ2 06 !595 1,586 2,181 182 88 •i,809 15 4,992 01 
14 65 79 401 2,381 2,782 5,550 22 2,958 85 6,269 07 
~ 110 155 230 t ,677 1,907 822 18 3,950 69 4,772 8ï --- --- --- --- ---- --- 41 267 308 t,220 5,64-1 6;870 4,555 28 11,608 67 16,035 95 --- 
4 71 75 297 1,488 l ,785 557 30 2,503 72 5,041 02 

28 14 42 t,205 1,450 2,659 5,960 1:ii 066 55 4,927,04 --- --- --- --- ---- --- ---- 52 85 117 1,500 2,0.U 4.,.144 4,497 81 3,470 25 7,968 06 - -- -- 1()5 138 303 6,663 6,550 15,103 201 47 18 72 280 17 --- --- -- 145 141 286 1,710 5,123 4,855 10,569 71 15,523 79 l!3?893 50 
45 ï4 119 1,855 2,563 4,216 5,462 92 5,394 14 8,857 06 -- --- ---- 190 215 405 3,565 5,486 9,049 16,032 6 3 16,717 9 3 52,750 56 ---- --H 20 31 914 2,061 s.ors t,756 85 4,108 42 5,865 27 
10 22 52 1,724 5,426 7,150 1,421 05 5.550 62 4,961 27 ·-- --- --- --- ---- --- 21 42 65 2,658 7,487 10, 12:S 5,178 50 7,648 0 4 10,826 54 - - --- ---- -- 1,216 l,8ï0 3,086 62,048 08,475 160,521 104,444 431121 ,1304 2 0 226,138 72 

GÉNÉR.ILE. 
16,543 12,586 20,129 169,092 100,088 270, 080 1. ooo, 130 55 1,m, 014 n 3 383,m 1,r 

1,216 1,870 3,086 1.12,0,(8 98,473 100,521 10,i.,4-!4 ,t.;; !21,604 20 22(! 138 72 --- --- --- --- --- --- ---- ------ ----- 17. ï(;O 14,,(~6 32, 2H:i :!31,140 100,461 430,(lOI 2,001,,rn 98 1,601,109 21 3,609,m rn 

Hi 
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LXXIII. - Statistique de t'épargne 
ÉCOLES 

PROVINCES. 
RESSORTS I'OPULA.TI0N SCOLAIRE. NOMBRE DES ENFANTS

' -- 

POSSÉl'.>AltT UN LIVRBT. 

d'iJIS)lecUon principale. 
Garçons.1 

1
Filles. TOTAL, Garçons. \ Filles. 

1
TOTAL,

i Anvers• •
Anvers • • • • • • • l Malines• 

Totaux. 

{ Bruxelles • 
Brabant. • • • · · • ) Louvain. ·

Totaux. 

{ Bruges •
Flandre occidentale. • l Courtrai. 

j Alost. 
Jl'Jandre orientale. · · l Gand • 

Hainaut. .....• 

Liège. • • ... {

Totaux. 

Totaux. l Cbule,oy, 
Mons ••.

Tournai •••

Huy

Liége , 

Limbourg. . . . • . 1 Hasselt • 

'\ Arlon. Luxembourg . • • 
Marche. 

Totaux. 

Totaux. 

Totaux. 

{ 
Dinant 

Namur ..•.•.• 
Namur .

Totaux. 

Le royaume. - Totaux généraux. 

1,82;5 1,09?.S i,920 85 354 439
t ,312 srs i,687 fO • 19 

~--- ---- 
3,137 1,470 4,607 104 35-i 458 -- 
5,i.28 2,755 7,883 • • ll

3,i52 239 3,391 10 45 64 
---- ---- 

8,280 2,994 H,274 :1.0 41> 64 

608 121 819 p 2 2 

1,065 98 t,163 86 5~ :141 ---- ---- -- ---- ---- 1,763 219 t ,982 86 57 143 -- 
t, i65 • i,165 » n •
2,7lSO 2,057 -l,807 542 589 1,111 ---- ---- ---- 
3,915 2,057 5,972 M2 1160 1,11\ -- -- -',233 847 5,080 26:S 103 ,U".58 

5,478 886 4,564 300 250 640 

i,574 291 i,605 218 67 285 ---- ---- ---- ---- ---- 
9,085 2,024 ti,109 873 !HO 1,583 

5,231 564 5179t'i 2!11i 40 504 

11,;34 3,236 8,970 111 141 252---- ---- ---- ---- ---- 
8,965 3,800 12,7611 566 HIO füfü - --
1,059 59 1,008 " • D -- 
2,43! 14! 2,fSi2 56 » 156 
~,364 41 2,405 63 4 6i ---- ---- ---- ---- 
4,795 182 4,977 HO 4 123 --
3,521 4i5 3,796 296 42 358 

4,0-i2 b37 i,579 tu t9 133 ---- ---- ---- ---- 
7,563 i ,012 8,375 4\0 61 471 -- -- --48,302 13,707 02,rno 2,!HO t ,700 4,500 
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scolaire au 5i décembre i890. 

D'ADULTES.

NOlJURE DES ENFANTS NOMBRE DES ENFANTS SOfülES VERSf:ES
qui ip1rgnro1 maia A LA IIATF. llU 31 DÉCKJIPIIB 4890.

qui n'ont 11ns encore ,le lhret QCI ~•ÉPARC!IE;(T PAS. (f <-,ri> Il, ltf-11111"'""""1 •• ,· ••• ,., •••••••• u.,e1.) Obsertattous. 

Garçons. 1 Filles.1 TOTAL. Garçons I Fillcs.1 TOui. Garçons. , Filles. 
1 

TUl'.U. 

commonale8. 
15 80 102 1,72î 652 2,370 503 80 ,t.,300 7,1 4,86.i 54 . , • 1,203 375 1,668 307 00 • 307 06 --- ·-- ----- --- 
15 89 102 3,020 1,02i 4,047 870 86 -i,300 7.J 5,171 60 -- » • • 5,128 2,7!>5 7,883 • • •
.. • • 3,133 tO,fr 3,327 73,i 22 1,661 13 2,39:S 35 --- --- -- --- 
) . • 8,261 2,9.iO 11,210 73-112 1 ,6tH f3 2,305 35 

• • • 008 110 617 • 71 • 71 •
H 2 13 068 4t 1,000 1,561 00 2,718 25 4,080 15 --- --- --- --- --- ---- ---- 
H 2 f3 1,660 160 t ,8j6 J,361 00 2,780 2/j 4,151 15 

. • , 1,165 • t,l05 • . » . 
01 106 H>7 2,117 1,382 5,400 16,047 .« 24,763 67 41,711 t1 --- --- --- ----- -- 01 106 107 3,282 f ,582 4,064 16,9,17 .i.i U,765 6ï 41,711 il 

5 55 40 3,065 6!0 4,582 8,315 86 4,33:S 96 12,651 8:l 

16 47 6;; 3,072 589 3,661 10,232 6-i 3,643 9.4 15,88t 58 

51 .. 31 1.125 224 1,349 7,452 26 2,834 61 10,266 8ï --- --- --- 
52 82 15.i .8,i60 i,432 9,592 25,080 70 i0,819 51 36,800 27 -- -- 21 2 23 2,055 513 5,..S68 8,08i 34 520 53 0,207 87 

5 55 58 5,620 3,060 8,080 5,Dïï 57 2,556 52 5,613 89 --- --- ----- --- --- 24 57 61 8,575 5,5i5 :12,148 11,76-iOI 3,056 85 14,821 76 - --
• . • 1,050 39 :1,008 . • •-- • . • 2,~75 141 2,5'6 2,689 40 ) 2,680 46 
8 . 8, 2,295 37 2;330 2,199 t2 5ï 26 2,256.38 .--- ---- --- ---- 
8 . 8 4,668 178 4,840 4,888 58 57 ~o .J,945 84 

1 -- 4 • 4 3,021 -135 '3,45.J 15,8U 77 863 81 14,738 58 
20 t5 25 3,008 513 4,421 0,007 28 512 " 10,509 28 --- --- ---- --- ---- ·---- --- 24 15 20 8,020 o,o 7,875 23,872 05 f ,3W 8f 25,247 86 - l •fü,020 

- 225 321 !.i.M il ,686 in,;;oo M,-'20 72 48,824 22 135,2H 0-l 
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PROVINCES.
RESSORTS POPULATION SCOLAIRE. 

NOMBRE DES ENFANTS 

cl'inspcction painc~p~le. 

POSSÉOal~T LU !.IVll!T, 

Garçons. ! Filles. 
1

TOUL. ûarçons, I Filles. 
1

'l'O'J'AL, 

1 Anvers , 
Anvers • · · · • · · l l\lalines, 

'l'etaux ,

} Bruxelles • • 
Brabant. • • · • • · l Louvain · ' 

.. ·rctaux.

~ nruccs • · · 
Flandre occidentale . 1 Courlrai. 

'folaux. 

} Alosl · 
Flandre orientale · · l Gand. 

Totaux. 

Hainaut. ..• . l
Liége , • • • • • • • I Huy.

Liéce. 

Totaux. 

Limhourc- •. • • · 1 Hasselt . 

J Arlon. • • 
Luxembourg · · • · l fllarche • 

Totaux. 

Namur .•.•.•. 

Charlcroy. 

Mons .. 

Tournai. 

Totaux. 

Dinant •• 

Namur • 

Totaux. 

l.r. royaume. - Totaux cénéraux. 

i • Écolr.s d'adultes communales • . . •• 

2° Écoles d'adultes adopléecs ou subsidiées. 

· Tetaux . 

55 • 55 • J • 
• • •• • • • --- -- 
55 • 55 • • •

-- 

• • " • • •
107 17 124 • , li -- - 
107 17 124 • ) • 

m 128 ssa • • •
630 {151) t,589 • • li 

858 i,087 i,WS , , li 

5'i2 2:SO 772 IJ • ..
05 • 05 • • , 

--·-- ---- ---- --- 
617 250 867 • • •
132 140 272 • • , 
122 • !22 10 , 10 

23 " 25 • • •- -- 
277 140 417 10 • JO 

18 • 18 • • 1 

71 " 71 • , , ---- ----- --- ----- 
89 • 80 .. • , 

340 • 349 IJ • •
~f Il 281 • • '
569 • 569 " . '----- ---- ---- 
850 " 830 . • . 
~5 208 .'53 .... 4 8

iOS 162 36i . • •--- --- --- 4® 570 820 4 4 8-- 
5,652 1,86,i. 5,5\6 u 4- 18 

BÉC,\ PITIJl..l TIO~ 
.f8,362 13,707 62,150 2,5HJ 1,700 •.~• ,
3,052 1 ,86-i 5,516 u 4 18--- ---- ---- ---- --- 

52,0U fü,GGJ 67,675 2,fi33 iti04 .i.527 



( 4.,4?j ) [ N° t2S. ] 

NfüJBRE DES ENFANTS N01rlBRE DES ENFANTS SO.\J:\IES VEBSÉES
qui ,pargn•nt mals A LA DATE DU 3-1 DÉCEMBRE -1890. 

qui n'ont pas encore tic liv1·ct, QUI l'i0ÉP.ll\GNENT VAS, (y comprit les •• rltlDUII 
dtr nbus ••I a'l)al pn ,ar .• ,e •t lhrU.) ObscrvaJi0116. 

Garçons.! Filles.1 TOTAL, Garçons I Filles.110TAL, Garçons. l Filles. 
1

TOTAL. 

ou subsidiées. 

» » • 51> » 55 » J '
• » D " » » ~ • . - • • . 55 • 55 » J J - 
• » " • » » D ~ , 
• " » 107 i7 HU » » Il--- 
" » Il :107 17 124 J » Il- --
» Il Il 22S 1l!8 556 » • »

• » • 65D 050 t ,589 • • »---- 
•• » » 85S 1,087 1,945 » » »- - 
» » )) 522 2ti0 772 » • , 
» l » 05 • 91> » » »

·--- --- ---- 
» » • 617 21l0 807 » » )) - - -- 
• • » 152 uo 272 f • »

4 » 4 108 • 108 8:S 22 » 85 22 

• • )) 23 " . 25 » » » --- --- --- ----- 
4 » 4 265 uo 405 85 22 » 85 22 - - - -- 
" » » 18 • 18 » D »

» » » 71 » 71 )) " •--- --- --- --- ---- ---- 
• » » 89 » 89 » » »- - 
• » • 349 » 549 • • •- ---- 
• • » 281 ) !81 » » » 

» • » 509 » $(li) )) • »
--- --- ---- ---- 

" » • 8~0 ) 81î0 » D •- -- -- 
» • )) 241 204 445 97 55 57 )) 154 55 

» n » 205 162 567 }) » ,,
---- ---- 

» » J 446 56B 812 97 ms 57 . 154 55- ---- --
4 }) 4 3,634 1,860 ;>î,494 182 77 57 , 239 77 

GÉNÉRALE. 
2:!3 321 M4 41>,620 (1 ,!l80 ~7 ,508 86,420 72 -iB,824 22 131',244 !H 

,1. • 4 3,(13.f. 1,800 5,494 182 7ï 57 » 230 77 --- - --- --- --- --- --- 
227 321 548 ,l0,21:14 15,:H6 62,800 86,603 40 ,fü,881 22 135,484 ït

H2 
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LXXIV. - Grand concours international des sciences et de l'indushie de 
Bruxelles en {888. - Enseignement primaire. - Questions formulées 
par le sous-comité de l'enseignement primaire et admises pour servir de 
base au concours. 

1. On demande l'étude complète d'un des projets de construction ci-après indiqués : 
10 École primaire à une seule classe, pour garçons, avec habitation d'instituteur et dépen­ 

dances, à bâtir dans une petite communeruralc : 
20 École primaire mixte (pour garçons et filles), à une classe, avec habitation d'instituteur 

et dépendances, à bâtir dans une petite commune rurale ; 
5• École primaire à deux classes pour garçons, avec habitation d'instituteur et dépendances, 

â bâtir dans une commune rurale; 
,.0 École primaire de ville pour garçons ou pour filles (au choix de l'architecte), comprenant 

six classes, habitation du chef d'école et dépendances ; 
ti" Une école gardienne (jardin d'enfants), pour 100 enfants, avec habitation d'institutrice et 

dépendances; 
6° Un gymnase d'école primaire de garçons avec installation pour_ 150 élèves. 
Le projet comporte: 1° des plans et coupes; 2° un devis détaillé dressé dans l'hypothèse 

que le projet sera exécuté dans une région déterminée du pays; 5° le cahier des charges, 
clauses el conditions à imposer à l' entrepreneur. 

L'architecte est invité à réduire la dépense au strict nécessaire, mais sans sacrifier ni la soli­ 
dité du bâtiment ni les exigences de l'hygiène et de la pédagogie. 
2. Exposer une salle de classe pour 150 élèves, complètement meublée, à choisir parmi les 

suivantes : 
1° Une classe de j:\rdio d'enfants; 
20 Une classe pour la division inférieure d'une école primaire; 
50 Une classe pour la division moyenne d'une école primaire ; 
4° Une classe pour la division supérieure d'une école primaire. 
3. Exposer quelques numéros d'un banc-pupitre pour école primaire. 
4. Exposer un modèle de tableau noir mobile pour école primaire. 
lS. Exposer un modèle de poêle-ventilateur pour école primaire. 
N. B. - En ce qui concerne les concours d'ameublement scolaire (questions 2, 5, 4, et 15), 

le but vers lequel il faut tendre est celui-ci : Répondre le plus complètement possible aux 
exigences de l'hygiène, de la pédagogie et du bon goût, sans perdre de vue les conditions de 
solidité et d'économie. 
6. Rechercher ce que peul faire l'école primaire pour donner à ses élèves des notions de 

goût et développer en eux le sentiment du beau. 
Indiquer quelles sont les petites collections d'art, d'un prix peu élevé, qui pourraient servir 

à la décoration intérieure des salles de classe. 
Discuter ce qui a été fait sous ce rapport dans quelques pays. 
Exposer un certain nombre des meilleures collections décoratives à bon marché (images, 

gravures, photographies, plâtres, etc.), 
7. Exposer une collection (outillage didactique préparé par l'instituteur] composé, A PEU DE

FnA1s, en vue de rendre intuitives les leçons de géographie données n l'école primaire, 
Celte collection pourra comprendre : 

a) Des reliefs, des plans et <les cartes pour l'enseignement de la géographie locale; 
b) Une collection de produits naturels et de produits industriels; 
c) Un choix d'images et de vues: types de races, costumes, vues de villes cl de monuments, 
images représentant de grandes curiosités naturelles, etc. 

N.B. - Les images indiquées au 1,1TTER,\ c peuvent être découpées dans des journaux illus 
trés, des prospectus, etc.; on se servira aussi de photographies, de vues pour stéréoscope, etc 
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8. Exposer llllolC eolleetlon (outillage didactique préparé par l'instituteur) pour l'enseigne­ 
ment des formes géométriques à l'école primaire. 

La colleetlon eemprendra : 
n) les modèles destinés â l'enseignement; 
b) De nomoo·eux: spécimens de travaux à faire exécuter par les enfants. 

N.B. - On neperdra pas de vue: -1° que l'enseignement des formes géométriques emprunte
des procédés et iles exercices à la méthode Frœbel; 2".qu'il doit venir en aide à l'enseignement 
du dessin et préparer aux travaux manuels, aux métiers. 

9. Exposer 11m choix de petites collections préparées par l'instituteur pour l'enseignement 
intuiti~ des nolïoms de zoologie, de botanique et de minéralogie. 

10. Exposer U!lle collection d'appareils simplifiés ou nouveaux destinés à l'enseignement des 
notions ëlémenu.lres de physique. L'exposant décrira chaque expérience. 

H. Exposer- 11ne collection d'appareils, construits par l'instituteur, destinés â l'enseignement 
des notions élémentaires de physique. 

12. Formuler le programme de l'enseignement des sciences naturelles et de l'agriculture: 
1• Dans les écoles normales; 
2° Dans les ëeoles primaires. Discuter la question de l'enseignement élémentaire de l'agricul­ 

ture dans les éc0tlcs primaires. 
12bis, :Exposct' un choix de collections préparées par l'instituteur, pour servir à l'enseigne­ 

ment élémentaire des notions d'agriculture et d'arboriculture. 
15. Exposer qn choix de collections préparées par l'instituteur en vue de donner à ses élèves 

des notions s111· les industries de la région ou se trouve l'école. . 
. H. Rechercher les services que l'usage de la lanterne magique et des projections lumineuses 
peut rendre ù J'enseigncment primaire. 

Exposer l'appareil de projections le plus convenable parmi ceux d'un prix modique. 
Présenter une série instructive de clichés pom· projections. 
1~. l\lontm· Ja nécessité d'annexer â l'école primaire une petite bibliothèque à l'usage des 

Qhes. . 
Indiquer les moyens que l'instituteur doit mettre en œuvre pour faire naitre et développer 

le goût de la lecture. 
Donner la lïst.e de vingt-cinq livres qui vous paraissent réunir au plus haut degré les qualités 

voulues pour fai:re partie de cette bibliothèque. 
i.6. Recherthic1· comment il serait possible, par un choix convenable d'ouvrages à donner en 

prix et à placer dans les bibliothèques scolaires, de favoriser l'instruction professionnelle des 
jeunes gens, rie leur faciliter la pratique intelligente des arts industriels. 

Exposer el faire connaltre lès ouvrages el les publicat_ions qui seraient particulièrement 
propres à servir â cette fin. 

17. Faire connaltre un type d'écriture populaire répondant le mieux possible aux conditions 
suivantes : 

a) Tracé f111cilc, solide, rapide; 
b) T_rès lïsilile; 
c) Satisïaisant sous le rapport du goût ; 
lij Permetëant à la personne qui écrit de garder une positio~ naturelle, conforme aux 

exigences de l"l1?giènc:, l\lontrer expérimentalement que le type proposé satisfait aux conditions 
ci-dessus. 

18. Discuter la valeur des principales méthodes de dessin employées dans l'enseignement 
primaire. 

Présenter, ee mme conclusion, l'exposé des principes dont une bonne méthode de dessin doit 
présenter l'applfeation. 
N. JJ. - Le mémoire sera accompagné de tous les dessins uéccssalrcs à la justification de 

l'opinion de l"araleur. 
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i 9. Exposer une méthode de coupe et d'assemblage des vêlements usuels pouvant servir 
à l'enseignement dans la division supérieure des écoles primaires et dans les cours d'adultes. 
L'exposition cemprendra nécessairement : 
a) Des dessins présentant ln construction des divers patrons; 
b} Une série de vêlements confectionnés d'après les patrons exposés; 
c) Le manuscrit d'un petit manuel de coupe et d'assemblage donnant, pour chaque vête­ 

ment : le dessin du patron, l'indication précise des mesures à prendre, la marche à suivre pour 
dessiner le patron. 
N. B. - Le petit manuel, imprimé, doit coûter au maximum ~O centimes. 
20. Présenter une étude complète sur la méthode et les moyens à meure en œuvre pour 

enseigner, aussi pratiquement que possible, l'économie domestique à l'école primaire. 
Le travail comprendra nécessairement : 

a) Un exposé de ln question ; 
b) Un plan des leçons et des exercices à faire dans les classes ordinaires de l'école 

primaire; 
c) La préparation écrite d'un certain nombre de leçon et d'exerelees ; 
d) Des collections intuitives destinées à venir en aide o cet enseignement; 
e) Un mémoire sui· l'organisation de classes ménagères spéciales. 

2:1. Quel est l'état actuel de l'enseignement des travaux manuels pour garçons dans les pays 
qui en ont commencé l'essai? 

Montrer cc qui pourrait être fait sous ce rapport dans la plupart des écoles primaires. 
Examiner la question de la préparation des maures et celle de la dépense pour outillage cl 

matières premières. 
Appuyer le système à proposer d'un choix de documents, de modèles et, si possible, de 

nombreux spécimens de travaux exécutés par des élèves d'écoles primaires. 
22. Discuter l'organisation des écoles gardiennes, salles d'asile, jardins d'enfants, écoles 

maternelles, dans les divers pays. 
Présenter, comme conclusion, un projet d'organisation pédagogique de classes maternelles 

(enfants de trois à six ou sept ans). 
25. Rechercher l'organisation qu'il convient da donner aux écoles d'adultes pour leur faire 

produire les meilleurs résultats. 
24-. Exposer un système complet d'enseignement théorique et pratique de l'économie domes­ 

tique, y compris la cuisine, dans les écoles normales d'institutrices. 
On demande aux concurrents, outre un mémoire sur la question, une exposition de moyens 

intuitifs, de devis d'ameublement, de modèles relatifs â la comptabilité du ménage, etc., el, si 
possible, des travaux d'élèves-instituteurs .. 
21S. Présenter un banc-pupitre qui, tout en olfrant des conditions avantageuses de solidité 

et d'économie, et en satisfaisant aux prescriptions de l'hygiène, puisse servir aussi bien aux 
adultes qu'aux enfants de l'école primaire, 
26. Quel serait le mode de concours à adopter pour conférer les places d'instituteurs et de 

professeurs 't 
27. Composer à l'usage des institutrices un petit manuel de cuisine des familles ouvrières 

donnant : 1° un exposé élémentaire très simple des principes de l'alimentation dans le but 
d'amener à la connaissance de la valeur nutritive des aliments ordinaires et de monter comment
il faut composer les repas pour obtenir une alimentation saine et suffisante aux prix le plus bas 
possible; 2° un choix judicieux de menus à la fois économiques et pratiques, avec une explica­ 
tion simple et claire de la préparation de chacun d'eux. 

28. Démontrer que le surmenage dont on se plaint dans certains pays provient de la surcharge 
des programmes cl non pas de la trop longue présence des élèves à l'école. 

29. Par quels moyens parricndra-t-on à répandre l'enseignement des exercices de gymnas­ 
tique dans les écoles de tous les degrés, sans répugnance pour les élèves et les familles? 
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ANNEXES. 

I. - Rejet d'·une demande tendant d ce que les instituteurs ayant dépassé 
l' tige de trente-cinq ans soient dispensés de la rédaction des travaux pow· 
les conférences pédagogiques. (Dépêche à l'inspecteur principal de l'enseigne­ 
ment primaire pour le ressort de Courtrai, f re section, n° 152781

.) 

• niai t.888, 

l\JoNSIF.UR L'INSPECTEUR, 

J'ai reçu votre lettre du 2 avril dernier, n• 21.21, par laquelle vous émettez l'avis qu'il 
conviendrait de dispenser les instituteurs, ayant dépassé l'âge <le trente-cinq ans, de l'obligation 
de faire les travaux écrits pour les conférences trimestrielles. 

Je crois bon de vous rappeler, l\Ionsîcul' l'Inspecteur, que l'arrêté royal du 17 mars 1887 
dispose, en termes exprès, que les instituteurs sont tenus de faire, à domicile, un travail prépa­ 
ratoire sur certaines matières déterminées au programme. 

A mon sens, il importe qu'il en soit ainsi. L'instituteur doit travailler à son propre perfec­ 
tionnement. S'il est soucieux de l'avenir des enfants confiés à ses soins, il ne cherchera pas à 
se soustraire â l'accomplissement de ce devoir professionnel. 

Uormis les cas exceptionnels - dont je me réserve l'examen, - il y a nécessité de ne pas 
affranchir les instituteurs, quel que soit leur âge, de l'obligation de faire les travaux écrits 
pour les réunions pédagogiques. Ces travaux ne sont, d'ailleurs, ni nombreux ni difficiles. 

Pour le surplus, je tiens à faire ressortir que si la fréquentation des conférences est facultative 
pour les instituteurs adoptés, l'arrêté royal précité impose, à ceux d'entre eux qui s'y rendent, 
l'obligation de faire les travaux écrits. 

Le 1lfinislre de l'Intérieur et de l' lnst:uction publique, 
J. DEYOLDER. 

II. - Exemptions à accorder par les inspecteurs cantonaux aux institu­ 
teurs, d'assister aux conf frences. il/ esures à prendre à l'égard des institu­ 
teurs qui, sans œutorisaiion, m se rendent pas aux conférences. - 
Dispenses à accorder par l'autorité supérieure aux instituteurs, de faire 
à domicile les travaux de conférences. (Circulaire aux inspecteurs princi­ 
paux de l'enseignement primaire, 1re section, n° HH6oi, aff. gén.) 

ta dé~emhre :1890, 

MONSIEUR L'INSPECTEUR, 

Je vous prie de vouloir bien recommander ù l\Il'tl. les inspecteurs cantonaux - que l'article 5 
§ 111

• de l'arrêté royal du 17 mars 1887 autorise à exempter les membres du personnel ensei­ 
gnant <les écoles communales d'assister aux conférences - de n'user de ce droit que lorsque 
les motifs invoqués à l'appui d'une demande de dispense sont plausibles, bien légitimes. 
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D'autre part, il y a lieu d'observer rigoureusement la prescription de l'article 5 § 2 du dit 
arrêté royal portant ce qui suit : 

• Les membres do personnel enseignant qui, sans autorisation préalable, n'assistent pas â 
> une réunion ou dont l'absence n'est pas suffisamment motivée, sont signalés à l'inspecteur 
, principal qui, au besoin, propose à leur égard, telle mesure qu'il juge utile. >

11 doit être bien entendu que l'Instituteur empêché, pour une cause quelconque, de se rendre 
â une conférence, ne peut se prévaloir de cc fait pour se soustraire à l'obligation de rédiger le 
travail à domicile, prescrit pour cette réunion. 
Pour le surplus, je crois bon de rappeler qu'il appartient excl-usivement à l'autorité supé­ 

rieure de dispenser les membres du corps enseignant <les écoles communales, des travaux écrits 
(comptes rendus et dissertations) qu'ils ont â faire pour les conférences. 

A ce propos, il convient, Afonsicur l'Inspecteur, de ne pas laisser ignorer aux intéressés que 
les demandes de dispense ne seront accueillies que dans des cas tout à fait exceptionnels. 

le Ministre de l'Intérieur et de l'instruction publique, 
ERNEST 111.BL01'.
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Ill. - Tableau indiqua·nt le nombre : a) des cercles de confé,•ences; b) des 
bibliothèques; c) des oum·ages appm·tenant ,, ces bibliothèques, et d) des 
membres du personnel enseignant ayant emp,·unté des ouv1'age.s. 

Situation an Si décembre t890. 

:1onan1E: 

DÉSIGNATION .. ..•
dn unlts do ffllfm■ia " "•• 3 •• des IDllrabre., "' . u ~_g 

du cc:,rps oll5tlignant des ~ g - -c: : ~f ,.c .x:: 
J! •• .. :, ëi• ~d~ qui on~ 

0 ••
:E "'-.c ::, 8.; C~RTS D'ISSrEeTltll " . ~. -~ " ..... .=.3!:.:. emprunté dts cuvnges •••• .. ~f ... ~~~ .,, :i •• 0 ë s;: o e C-G -e o= ;,,. 0-;.- P-2-g pendant l'alUléo ~3-- ~~·~ g~8.2 ~ U-"' .. " ::, :::-;:I o-c ,; ·:;::::.:... .. - •• 0 Qprincipale. "-"'= jl..Si ~S~] :a p. >< ..,, ~ "0 0-0TI 

1888-11889. \ 1890. 
.9;:: g ; .: C. l,:,. i"' _; 4

C ,, ..•• C) .,-•• .,,
0

""' ..•

Anvers •• ... iO 0 3 8 3,382 4,300 526 tSI U7 132 

Malines ...... 9 6 i 0 4,0i5 6,f7.! 9l1 uo l47 U9 

Bruxelles •••.• 20 10 8 13 7,338 10,W 2,421) 168 i66 t87 

Louvain •.•••. t5 iO 6 u 7,050 0,586 t,859 261 228 262 

Bruges •.••• 7 3 3 8 3,756 5,190 1,-199 uu 200 t~O 

Courlrai •..••. 8 :; t 8 4,220 3,8ï0 i ,!239 t03 02 H6 

Alost .. .... i3 6 2 i3 7,836 9,-i26 2,0!8 t98 220 253 

Gaml .•••..• 12 7 3 13 5,120 6,523 i,999 336 4-03 383 

Charleroy .•..• u 10 6 t 1 4,716 6,700 t ,301 55ï 3U 573 

Mons .•.•.•• i2 i2 6 i2 5,706 7,69;j i ,5-48 208 218 210 

Tournai ...•.. 9 0 5 tO 4,6i6 6,174 1,0-18 HO 129 us 
Huy ......... 15 13 3 t3 4,78" 6,7-15 562 02 iOG Hi 

Liê(;e ..•. · •. u H 5 u ;5,698 9,382 t,902 202 18-1 192 

Ifa,sell 
(a) 

•. . . . . 0 4 • 9 7,568 9,082 t,627 1<>~ H5 ·m~,
Arlon •••.••. tO 8 2 9 5,380 7,2!7 t ,017 80 8ï H7 

Marche •••... 
(a)

t2 2 » 12 li,687 8,070 930 1.10 07 123

Dinant •..••. G 6 5 6 3,357 4,65-1 2,788 i85 217 280 

Namur .••••• tO 9 5 9 l5,36t 1,,22 ill6 i56 169 139 

-- --- -- -- --- --- 
Totaux ••• 220 t50 62 101 03,690 150,3:S7 25,660 5,138 3,209 3,434 

0,781 

(IIJ Les eonïérenecs péJQgogiqucs pour lrs instlwtrlc~s d'écoles gardlennes ne sont pas encore organisées. 

H4 
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IV. - Programmes des conférences (années 1888, 1889 et !890): a) d'insti­ 
tuteurs primaires; b) d'institut·rices primaires; c) cl'institutrices d'écoles 
gardiennes. 

CONFÉRlLNCES DES INSTITUTEURS PRJMAIRES 
Voici l'ordre des travaux, ete., généralement suivi dans les conférences. 
Lecture du compte rendu de la conférence précédente, choisi par l'inspecteur cantonal pour 

servir de procès-verbal officiel. 
Bxercices didactiques. Un ou plusieurs instituteurs peuvent être désignés pour donner les 

leçons inscrites au programme. 
Discussion et appréciation des leçons données. 
Examen des travaux rédigés à domicile par les instituteurs. 
Communications diverses et recommandations. 

Les exercices didactiques commencent par un chant ou par des exercices gymnastiques 
exécutés par les élèves. 
Les cahiers, les dessins, les earjes géographiques, les herbiers, les collections, etc., des 

élèves sont exposés dans une des salles de l'école. 

PROVINCE D' ,ll'WVEBS. 
Ilcssorls d'inspection principale d'Anvers et lie ltlnllnes. 

Année 1888. 

EERSTE VERGADERING. 
1. WERK TE!'i IIUIZE, 

Iloe de onderwijzer zal te werk gaan om de volgende opvoedkundige raadgcvingcn op doel­ 
matlge wijze na te komen : De onclerwijzer zal cle 1tits1,anningen, de spelen, de wamlelingen, 
de veelvuldige gevallen van het schoolleven te bao: nemen, am fiel geweten zijner leerli1lgen te 
verlieluen, de goecle neigingen te versurken en de slechte te verzwakken, om bunnen wil - in 
zij11e toepassingen op het goede - te oefene» en te ontwikkelen. 

Il. DIDACTJSCHE OEFENINGEN.

AAriVANHELJJKE c11uo. - Aloedertaal. -Ocfening in het vluglezen ; gesprek over den inhoud 
der les. 

l\Irno&LnAnE GRAAD, - Rekenen, - Een vraagstuk nnar keus. 
HooG1mE cnAAD. - Natuurwetensclwp. - Les over de katrol, 
m. Voordracht, door ecn lid van 't onderwijzend personeel. Onderwerp : de Didüer Lede­ 

_qanck. Zijn leven en zijne wcrken. 

TWEEDE VERGADERING. 
1. WEBK TEN JIUIZE. 

Over de kennis van het kinderhart; noodzakelijkheid dier kennîs voor den oproeder, en 
middelen om ze te vcrkrijgen. 

II. DIDACTISCUE OBFENll'IGEN, 

l\frnoELBARE GI\AAD. - Vergelijking tusschen twee planten lot verschillende fümiliën behoo­ 
rende. 
HooGERE GRAAD, - Tweede taal, - Un entretien familier sur un sujet préalablement étudié 

dans la langue maternelle. 
III. Bewek in een merkwaardig gesticht. 
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AANMERKING. Voor he; onderwijzend personeel der landclijkc gemeenten zullen, in de tweede 
vergaderlng, de hooger aangeduide oefeningen vervangeu worden door die welke voor de 
hijzonclere vergadering zijn opgegeven, 

DERDE VERGADERING. 
J. WEllK TEN JIUIZll, 

Op welke wijze en om welke redenen men hct kind in de school zal leeren zel] werken, 
d. w. z. werken sonder tusschcnkomst van den enderwljzcr. 

II. DIOACTJSCllE 0EPENINGEN. 

AANVANKELIJKll GRAAD, - Oesprek over de geboorteplaats. 
Iloocsrs cnAAo. - Kunstmatig lezen. - De lesgever kieze een stu k <lat te voren, voor de 

leerlingen dezer klas, nog niet als leesoefcning heeft gediend. 

III. cn1NAST1EK. 

Voor jongens van 10 tot 12 jaar. - Eenigc vrije oefeningen en dezcr toepassmg aan de 
evenwijdige barren. 
ln de scholen, niet voorzien van toestellen, zullen de vrije oefcningen door marschcn gevolgd 

worden, 

VIERDE VERGADERING. 
J. WERK TEN llUIZE. 

Over de scholen van volwassenen. Toestand in en buitcn hot land. Nul, inrichting, pro­ 
gramma. 

Il. DIDACTJSCIIE 0El'ENINGBN, 

l\lrnoELBARE GRAU>. - Vaderlandsche geschiedenis. - Onze plichten jcgens het vaderland, 
llooosns GRAAD, - Vormleer en teekenkuaul», - Oefening in het verhindcn van regelmatige 

veelhoeken, 
III. Voordracht, in het Vlaarnsch or in het Franseh, Ondorwerp : Gevolgen van de iiilvinding 

der ijzeren-wegen, telegrafen en teleionen. 

Bijzondere vergmlering van de ondcrwijzers der lanclelijke qemeenten, 

J. WERK TEN llUIZE. 

Doen zien dat hct landbouwonderrlcht in de lngere scholen kan gegeven worden, zonder dat 
in iets bel onderwijs der andere vakken daardoor worde benadceligd, en bewijzen dat het cr 
zelfs door bevorderd kan worden. 

}l. DIDACTISCIIE OEFENll'iGEl'i, 

Jlfiddetbarc graad. Gcsprck over de nuttige vogelcn. 
Hooqere graacl. Les ovcr den invlocd van voeht en warmte op de planten. 
III. Voordracht, door ecnen bijzonderen leeraar, Onderwerp : De onderseheùlene kunst- of 

hulpmeststoffen. Hun gebi-uik; hunne uituierksels, 

..ln11.ée 1889. 

EERSTE VERGADERING. 
J. WERK TEl'i HUIZB, 

De beklaaglijke gevolgcn doen kennen van het onregelmatig en kortdurig schoolgaan, De 
algcmcenc en plaatselijke middelcn aanduiden om te vcrkrijgen <lat tic kinderen rcgclmatlg, en 
toi een bchoorlijkcn ouderdom, de school bijwoncn. 

Il. DIDACTISCIIE 0lll'llNJNGEN. 

Es:nsTE GRAAD. - Rekenkunde. Ecne eerste les over de ticndeellge breuken. 
Twsans onuo. - ,1/oedertaal. Les over den volzin : onderscheid van hoofdzin en bijzin, 
Drnus anAAD. - Geschicdenis. De ambachtcn en gilden in vroegeren tijd. 
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Ill. Voordracht, in het vlaamsch of in het Fransch, door ecn lid van het sehoolpersoneel. 
Onderwerp : Ultvindlng der boekdrukkunst ; hare gevolgen. 

TWEEDE VERGADEIUNG. 
1. WRHK Tf.N HUIZE. 

De prijskampen tusschen de leerlingcn der Ingère scholen. Doel hunner lnrichting. Verbeto­ 
ringen welke cr kunncn aan toegebracht worden. 

If. DIDACTISCUE OEFllNll\1GEN. 

TwEEDE GRAAD. - Stutlie der tweerle tual. Exercices de conjugaison. 
DEnDE GRAAD. - Nat1mrwetenschap. De klank en de weergalm. 
III. BEzoEK in ecn merk waardig gesticht. 
AANJ1Eni-1.vG. Voor het schoolpersoneol der Jandelijkc gcmecnlcn zullen, in de tweedc vc1·ga­ 

dering, de hier aangeduide ocfeningen vcrvangen worden door die welke voor de bijzondere 
vergatlering zij n opgegcvrn. 

DERDE VERGADERING. 

J. WERK TEN IIUIZE. 

Welke middelen behoort de onclcrwijzer aan te wenden om de kinderen den plaatselijken 
tongvnl nf te lccrcn en om hun, aleer ze de school verlaten, ecne goede uitspraak le doen 
verkrijgen ? 

JI. Dll)ACTISCIIF. OEFENINGEN. 

EE11s1s GRAAD. - Schrijf- en lee~oefening. Ecn klcin dictant. 
DEnoE GRU.n. - Aartlrijkskunile. Oefening in het schatten van afstandcn op kaarten, 

Ill. GH!i'iASTIEK. 

Voor jonge11s van 10 t1Jt 12 jr,ar. - Samenbinding van vrije oefeningen met passen en 
loopen; dezer toepassing aan <len rondloop. - ln de scholen niet ooorzien. van toesteiien, zal 
de les eindigen met een gymnastisch spel, uiaarùi de «anqeleerile oe(eningen voorkomen. 

l'oor meisjes uan H tot 14 jam·. - Eene reeks stokoefeningen. Oefeningcn met gebogen 
arrnen aan <le evenwijdigc barren. - ln de scholeï; zonder gymnastische toestelie», eincligt de 
les met eenige figuren. 

VIERDE VERGADERING. 

l. WF.RK TEN DUIZE. 

Hoe kan, in de lagere jongensschool, het hand werkonderwijs van onrniddellijk nut zij n voor 
de verstandelijke, zedelijke en lichamelijkc ontwikkeling der kinderen? 

JI. OIDACTISCUF. OEFBNINGEN. 

ÎWEEDE cnuo. - Metriek stelsel, Ondervraglng, ùoor ccncn ondcrwijzer vreemil aan <le 
school, over hetgeen de leerl ingen, ingevolge 't programma, van het rnetriek stelsel kennen 
mocten. 
l>ERDE GRAAD. - Rekenkuncfo. Procf der verrncnigvuldiging door 9, of - indien de vergade­ 

ring plants heeft in cenc school waar de twcede taal onderwezen wordt, - overzieht, in het 
Fransch, van hetgeen de leerlingen kennen van de landstreken, kusten, zecën, golven en zee­ 
engten van Europa. 

III. Yoo,·dracht, door een Iid van het schoolpersoneel, over het nut en de voordeelen der 
Maotschappijen van onderlingen bijstand, en der spaar- en lijfrentkas. 

Bijumdere vergailering van de onderwij!lers der landelijke gemeenten. 

1. WERK îBN IIUIZE, 

Wclke middelen kan de onderwijzer, buitcn zijne school, in het werk stellen om landbouw­ 
kennis onder het volk te verspreident 
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JI. DlDACTlSCOE OEF.lll'IJNGEN. 

TwEEDE c11.uo. Gesprek over zekero dieren, wclke den landbouw nuttig zijn, en waartegen 
cvenwel vooreerdeelen bcstaan die de school moet bcstrijden. 

Dsaes GRuo. Les over den ploeg : deelen , werking , hoedanighcden van cen goeden 
ploeg. 

Jll. l'oortlraclit, door een bijzondcren leeraar. Onderwerp : Keus en voeding der huisdie­ 
ren. Bereiding van de versehillende voedingsmiddelen. Ilunne waarde volgens het voedings­ 
gehalte. 

Année '1890. 

JŒRSTE VERGADERING. 
I. \\'ERK. T.El'i umzs.

« Ilet Ylàamsche volk lees; niet ge,ioeg >i doc daarvan de stoffelijkc en de zcdclijkc oorzaken 
kennen, en geef de middclen op welke de school aanwcnden kan om onder hel opkomend 
gesleeht den leeslust uit te breiden. 

JI. l))OACTJSCIIE OEFY.NlNGEN. 

Esssre GRAAD. (2de jnar .)- Aarcfrijksktmde. Bene eerste les ovcr het plan der gemeentc; - 
de omtrek der school. 

TwEEOE CIIAAD. Teekening van hct een of ander schoolmcubel. 
DERDF. cRAAD. Bene les van schoonlezen. 
111. l'oorrlrachl, in bel Vlaamsch of in hct Fransch, door een lid van het onderwijzcnd 

personeel. Onderwerp : ffENDRIK CoNSCJENC&, Zijn leven en zijne uierken; 

'fWEEDE VERGADERING. 
J. WERK TEN IIUIZE. 

Eenc les over blibem e,, domler, sehriûelijk voorbercid voor de lecrlingen der hoogste klas. 

JI. DIDJ.CT!SCJIF. OEFENINGEN. 

Deze te regelcn door het personecl der school waar de vergadering zal gchouden worden, 
mils kennisgcving aan de inspectie - veertien dagcn vôér de vergaderlng-i- van de onder­ 
scheidene punten der dagorde. 

AAN>rERr.lNG. Voor de scholcn der landelijke gemeenten, zullen dezc oefeningen vervangen 
wordcn door de Iessen, welkc op de dagorde der bijzondere ve,.gadering gebracht zijn . 

DERDE VERGADERJNG. 
J. WERK TEN IIUIZE. 

\Val a\ voordeelen crin gelegen zîjn dat de school ecn Iraai en aangenaam voorkomen hebbe, 
-De middclen opgeven door den onderwijzer aan te wcndcn, opdat zijne school onder decs 
opzicht niet te wenschen late. 

II. DIDACTISCIIE OEFENINGEN.

EERSTE cnAAD. Les over het hoedanigheldswoord. 
DtRDE GRA.I.D. Ondervraging, door eenen onderwijzer vrcemd mm de school, om te onder: 

zoeken of de lecrlingen bchoorlijk gevorderd zijn in het hoofdrekenen. 

Ill. GYJINASTIEK. 

ln cle vergaderplaatsen waw· eene oPfenzaal ù;. - Ordeoefeningen ter plaats. - Vrije oefe­ 
ningcn naar kcuze. - Rck (stand en hang), - Spel met tuig. 

Daar waar gcene oefenzaal is. - Passon en loopcn. - Vrijspcl daarop toegcpast. 

VJERDE VERGADERING. 
J. WERK TEN nmzs.

Hel onderwijs der geschiedcnis in de lngere scholcn. -· Belang. - Lccrslof. - Lcervorm.­ 
Leermiddelen, - Gcschiedenls van dit ondcrwijsvak . 
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JI. Dll>i\C'l1SCIIB O!FEffll'IGE~. 

TwEEDE cnuD. - Fransche$J>raakl.1111st. Formation du pluriel des noms communs, of - [Q
eene school waar gcen Pransch geleerd wordt - oetenlug in het maken van een opstel. 

Oplossing van ecn rekenkumlig vraagstuk, betrekking hebbende tot het dagelijksch lcven en 
dat tot eene of meer zelfvindings4}efcllingen zal voorbereiden. 
III. Voordracht, door een lid van bel sehoolpersoneel. Onderwerp : STA!ILI!\', Zijne rrizen en 

on! 1lekkfo9tm. 

JJijz(mdere vergadering c:an de onderwij:zers der landelijke genieenllm. 

I, WJllU• 'J'EN BOIZE. 

Eenc scbriftelijk voorbereide les, voor den derden grand eener scheol, over het planten ~ 
verzorgen van den aardappel, · 

Il. l>JDACTISCIIE OEFIININGEN, 

EE11sTE cRAAD. - Gesprek: ovcr de spade. 
'fwEEDE EN DERDE cnAAD. - Herhalingsles over het verzorgen dei· huisdieren. Bene wandeling, 

met uitleggingen, in den tuin des onderwijzers. 
Ill. l'oortlracht, door een bijzondcren leeraar, over de verheteringen in de melkeri]. 

PBO'\'INCE DE BB..IR.&NT. 
l\cssorts d'inspection principale de Bruxelles et de Louvain. 

.lanée 1888. 
PRE!U:ÊRE CONFÉRENCE. 

A. EXERCICES DIDACTIQUES. a) Degré inférieur. 2• année. Exercices sur les lignes mixtes. 
Petits ornements. (Programme-type. Degré _inférieur. Dessin 5.) Voir Cours élémentaire tle 
(lessin à main libre, par En. YAND1iR11u1.nEN, 2° partie, pp. 62 et 65, pl. XIX et XXII. 

h) Degré ·moyen. Dessin à main libre. Division de la circonférence en parties égales. 
c) Degré SUJ)(~rieur. Combinaisons de polygones réguliers. (Programme-type. Degré supé­ 

rieur. N° 2.) 
les instituteurs prépareront cette leçon de manière à pouvoir la donner avec ou S(111s le 

secours d'instruments. 
B. Tn.n·.AtL A 00J11C1LE. Analyser le chapitre du dessin au programme-type (les trois degrés) 

et faire voir comment les différentes parties tendent au but matériel de l'enseignement de celle 
branche obligatoire de l'instruction primaire : le dessin d'après le relief. 

DEUXIÈME CONFÉRENCE. 
A. EXERCICES DIDACTIQUES. a) DegTé i,iférieur. Causerie spéciale ayonl pour but de développer 

chez les enfants le respect de l'autorité (maison paternelle, école, commune). 
b) Degré moyen. Entretien familier sur l'origine des communes. · 
c) Degré supérieur. Lutte des communes contre les rois de France. La bataille des Épe1·01Js

d'or. • 
B. TRAVAIi, A DOMICILE, Comment l'histoire doit-elle être enseignée à l'école primaire polir 

qu'elle contribue â l'éducation nationale et à l'éducation morale des élèves? 
Montrer par deux exemples comment il est possible d'atteindre cc but. 

TJ\OISIÊME CONFÉRENCE. 
J, CON•'ÉIIEXCE DES LOCAI.ITÉS RVIIALES. 

A. Bxsacrces DIDACTIQUES. a) Degré moyen. Causerie sur les oiseaux de basse-cour. 
b) Degré supérieur, Des engrais. l'lécessité des engrais. Fu miel' de ferme. 
B. TnAYAIL A 00>11c1LE. De l'insuffisance du fumier de ferme et de l'emploi des engrais 

chimiques. 
C. CoNFtRENCE ou PROFESSEUR srtc1AL. Du choix et de lo préparation des semences.
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IJ. CONFÉRENCE DES INSTITIJTEIIRS URBAINS, 

A. EXERCICES DIDACTIQUES. a) De9ré infériew·. Formes géométriques : le losange. 
b) Degré moyen. Lecture, 
c) De91·é supérieur: Sciences naturelles : le levier. 
IJ. TnAYAtL A DOlUCtLE. Préparer par écrit l'une des trois leçons. 

QUATIUÈME CONFÉRENCE. 
A. Exsncrcss DIDACTIQUES. a) Degré inffrieur. Faire nommer dans ln langue maternelle, puis 

dans la seconde langue, les diverses choses qui tombent dans la sphère d'observation de 
l'enfant. 

b) Degl'é moyen. Seconde langue. Exercices de traductlnn et de langage, et causerie sur le 
sujet de la leçon lue précédemment. 

c) Degré supérieur. Seconde langue. Lecture expressive d'un morceau choisi. 
B. TRAYAIL A noarcns. Dissertation sur l'étude d'une seconde langue: a) Importance de celle 

étude. b) Possibilité de l'introdulre dans l'enseigement primaire. c) Choix de ln langue. tl) But 
formel et but matériel de l'enseignement de la langue accessoire. e) Principes sui· lesquels doit 
reposer cet enseignement. 
N. B. Dans les cercles où l'enseignement d'une seconde langue ne peul ètre donné, les exer­ 

cices qui précèdent seront remplacés par les suivants : 
A. EXERCICES DIDACTIQUES. a) Degré iti/ërieur. Formes géométriques. Comparaison entre le 

carré et le rectangle. 
b) Deçré mosje». Lcscl commun (sel de cuisine). Leçon d'intuition. 
c) Degré supérieur. Conseils hygiéniques se rapportant à la nutrition. 
B. TRAVAIL • D0M1c1L1::. De la bonne humeur à l'école. 

Année 1.889. 

PREMIÈRE CONFiŒENCE.

Exaucrces DIDACTIQUES. o), De9ré ùifériwr : Exercice de langage suivi de rédaction. - 
b). Deçrè moyen: Narration. Reproduction de vive voix et par écrit d'une historiette morale 
racontée par l'instituteur. - c). Degré supérieur : Exercice préparatoire à la rédaction d'une 
lettre. (Le choix du sujet est abandonné à l'instituteur qui donnera la leçon.) 

TRAVAIL A 00111c1LE. Dissertation sur l'importance de l'enseignement de la rédaction à l'école 
primaire et sur la méthode â suivre dans cet enseignement. 

DEUXIÈl\fE CONFÉRENCE. 
ExERc1cEs DIDACTIQUES. a). Degré inférieur: Grammaire; exercices oraux de conjugaison. - 

b). Deqr« moyen: Grammail'e; accord du verbe avec son sujet. - c). De91·é supérieur: Gram­ 
maire; une leçon sur les règles de la ponctuation. 

TRAVAIL A noM1c1LE. Le programme-type du 28 décembre 1884 comprend, pour le degré supé­ 
rieur de l'école primaire, les "Notions essentielles de lexigraphie el de syntaxe », en flamand ; 
a Noodzakelijkste begrippcn der vormveranderingen en der woordvoeging 11 ; détaillez cette 
partie du JJl'ogramme en indiquant les matières auxquelles ces dispositions doivent s'étendre, et 
faites connaitre en traits généraux la méthode à suivre pour les enseigner. 

TROISIÈME CONFÉllENCE. 
J. POUR LES INSTITUTEURS DES LOCALITÉS RURALES. 

Exsncrcss 1>1OACTIQUES. a). Degré moyen : Causerie sur les oiseaux insectivores. - b). Degré 
supèrieur , Agriculture. Du choix et de la préparation des semences. 

TRAVAIL A no~11c1LE. Préparer par écrit l'une des deux: leçons qui précèdent. 
CoNF.ÉKENCE ou PROFEssEu11 srec1AL. Conseils pratiques sur les soins à donner aux animaux 

domestiq ucs. 
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JI. POUR LES INSTITUTEURS DES COMMUNES URBAINES,

Exsncrcss DIDACTIQUES. a). Degré inférieur: Causerie sur les oiseaux insectivores. -b). De91·é 
moyen : Exercices coordonnés de calcul mental et de calcul écrit sur des nombres composés de 
centaines, de dizaines et d'unités. - c). Degré supériem: : Formes géométriques. Mesurer la 
surface d'un polygone régulier. 

TRAVAIL J. nomcue. Devoirs des instituteurs au point de vue de l'éducation morale des 
enfants. 

QUATRIÈME CONFÉRENCE. 
Bxsacicss DIDAC1'1QU.Es. a). Degré infêrieur : Une leçon de lecture élémentaire. - b). Degré 

moyen: Lecture et explication d'un morceau en prose. c). Degré supérieur: Lecture expressive 
d'un sujet littéraire. 
TRAVAIL A 00~11c1LE, De l'importance de l'enseignement de la lecture à l'école primaire. Méthode 

à suivre. Conditions d'un bon livre de lecture. 

A.nuée 1890. 
PREMU~RE CONFÉRENCE. 

ExERCJCEs DIDACTIQUES. a). Degré inférieur : Exercice de langage. Causerie sur un objet au 
choix de l'instituteur. - b). Deqré moyen: Leçon sur l'emploi des pronoms personnels (sujets, 
compléments directs et compléments indirects). Pour les écoles flamandes : déclinaison des 
pronoms personnels. - c). Degré supérieur: Analyse littéraire d'un morceau de lecture. 
TRAVAIL A nomcu,s. Indiquer la méthode à suivre pour l'enseignement grammatical aux élèves 

du degré moyen de l'école primaire. 

DEUXIÈME CONFÉRENCE. 
Bxsncreas DIDACTIQUES. a). Degré inférieur: Leçon de calcul sur les nombres compris entre 

10 et 20. - b). Degré moyen: Rédaction. Description d'un sujet emprunté à la nature. - 
c). Degré supérieur» Histoire. Charlemagne, son empire, ses institutions. 
TRAVAIL A oon11c1Lll. Dissertation sur la nécessité d'une fréquentation régulière à l'école primaire 

et sur les moyens de l'obtenir. 

TllOISlÈl\IE CONFÉRENCE., 
J. POUR LES INSTITUTEURS DES LOCALITÉS RURALES. 

Exsncrces DIDA.CTIQUES. a). Degré moyen: Une dictée ayant pour sujet l'un des points inscrits 
au programme-type, pour l'enseignement des notions d'agriculture. -b). Degré supérieur: Une 
leçon sur les soins à donner aux animaux domestiques. 
TRAVAIL A noM1c1LE. Dissertation sur les obligations qui incombent aux instituteurs en ce qui 

concerne la culture du jardin que la commune met à leur disposition. 
CONFÉRENCE DU PROFESSEUR SPÉCIAL. Boutures, marcottes, greffes. 

Il. POUR LES INSTITUTEURS DES CO!UIUNES URBAll'iES. 
EXERCICES DIDACTIQUES. a). Degré inférieur : Travail manuel. Un exercice emprunté à la 

méthode Frœbel, a11 choix de l'instituteur. - b). Degré moyen: Formes géométriques. Une 
leçon de cartonnage. - c). Degré supérieur : Une leçon de dessin d'après le relief. 
TRAVAIL A nesncu.s. De l'enseignement des travaux manuels dans les écoles primaires de 

garçons. 
QUATRIÈME CONFÉRENCE. 

ExE11c1cEs 010,1cT1QuEs. a). De-gré infërieur: Causerie sur les monnaies. - b). Degré moyen : 
Les mesures de capacité en usage dans le commerce. - c). Degré supérieur: Trouver l'aire 
d'un polygone régulier. 
TRAVAIL A D0!11c1LE. Du savoir-vivre à l'école primaire. Son importance. -Recherche des 

moyens pratiques propres à habituer les élèves à observer en toute circonstance les règles de 
la bienséance. 
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PROVINCE DE JLA.NDllE OCt:IDENTU,E. 
Ressorts d'inspection pr111cJpale (le :nrugcs et de Courtrai. 

Année 1S88, 

PlŒHJÈR] CONFi(RENCE. 
À. EXERCICES DIDACTIQUES, 

JJegré infériew· .-Arilhmélique. Appren­ 
dre à former, à énoncer et à écrire des frac­ 
tions ayant 4 pour- dénominateur. 

.Degré moye,i, - Calligl'aphie. La majus­ 
cule D. 
J)egré suphie1,1·. - Dessin à main libre. 

La feuille de chêne. 

JJ. TR.\.VAJL A DOMICILE. 

,: Quel avantage peut-on attendre de l'in­ 
treduetion dans nos écoles primaires de ga1·­ 
çons, de l'enseignement des travaux manuels? 
Comment cet enseignement doit-il être orga­ 
nisé, pour que, loin de nuire aux autres 
branches, il leur prête au contraire un appui 
efficace? , 

DEUXIE!IE CONFÉRENCE. 
Â, EXEBCICSS l)IDACTJQUES. 

Degré inférirrnr. - Entretien familier 
avec les élèves sur les animaux utiles et nui­ 
sibles. 
Degré st1péri~r. - Conférence sur le 

labour. Travail de la charme et 'de la bêche. 
Les élèves du degré moyen assisteront à la 

leçon. 

/J. 'Jll..AVAIL A DO'IIICILE. 

" La grande ïmporlance de la profession 
(l'instituteur : 11) indiquer le bien qui en ré­ 
sulte lorsqu •011 s'acquitte de ses fonctions 
<l'une manière consciencicnse,et b) énumérer 
les conséquences désastreuses lorsque l'insti­ 
tuteur néglige de se préparer sérieusement à 
la mission qu'il est appelé à remplir, >

C. Confénmr;~ donnée par un professeur 
spécial sur le doix et la préparation des 
graine.s destine!:$ ci l'ensemencement. 

TUOISIË&fE CONFÉRENCE. 
À , EltERCICES PRATIQUES, 

Degré infé1·ieur. - Dictée au moyen du 
livre de lecture, avec correction. 

Deg,·é 111oym .• - Arilhméliquc. La sous­ 
traction des nombres décimaux. 
Deyré inférieur. - Dessin. Combinaisons 

de polygones réguliers. 

EERSTE VEUGADERING. 
À, PRACTJSCIIE OEFENJNGEN. 

La€1gste yraad. - Rekenkundc. Breuken 
Ieeren vorrnen, nocmen en schrij ven met 4 ais 
neemer. 

JJ-liddelbare graacl. - Schoonschl'ift. De 
hoofdleuer D. 
Hooqere graad. - Teekencn met de vrijc 

hand, Het eikenblad. 

B. W.EllK TEN HUJZE, 

« Wclk voordeel kan het invoeren van het 
onderwijs der handwerken in onze lagere 
jongensscholen teweegbrengen '! Hoe zal men 
dit onderwijs derrnate inrichten, dat hel geen 
hinder toebrenge aan de andere vakken, 
rnaar integendccl strekke om zc te hevorde­ 
ren en te verstcrken ? 

TWEEDE VERGADERING. 
Â , PIIACTISCltB OEFENINGEN. 

laagste graad. - Gemeenzaam gesprek 
over de nuttige en schadelijke dieren, 

Jloogere graad.-Yoordrncht over het orn­
werken van den grond. Ploegen en spiuen. 

De Ieerlingen van den middelsten graad 
moeten tocluisteren. 

B. W.ERK TEN IIUIZI-:. 

«Belangrijkheidvan hetonderwijzersamht : 
11) de goede gevolgen aanwijzen welkc er uit 
voortvlocicn, wanneer men <lat arnbt recht­ 
zinnig wanrncemt, en &) de nadeelige gevo~­ 
gen opsommen wanneer de onderwijzer 
verzuimt zich behoorlijk voor zijncn post te 
bekwamon. >

C. Voordracht door ccn bijzondcren 
lecraar over de keus en de bereiding der 
iaden, 

DERDE VERGADERING. 
Â, PRACTJSCUE OEFENlNGEN. 

Laagstc gra«d.- Dictaat uit het leesboek, 
met vcrhetering. 

JJ!iddelbare qrtual, - Rckenkunde. 
Aflrekking van tiendeclige getallen. 
l/oogerc graacl. - Tcekencn. Yerbinding 

van rcgelrnatige veelhoeken. 
H6 



B. TRAVAIL A OO!JIICILE. 

• La loi du devoir commande de se mon­ 
trer, à l'égard de ses élèves, conséquent en 
paroles et en actions. Développez celle idée 
et dites comment, dans la pratique, vous 
suivrez les prescriptions qui en découlent. • 

QUATRIÈME CONFÉRENCE. 
À. EXERCICES l'l\ATJQU&S, 

Degré inférieur. - Dessin. :Notions sur 
les couleurs primaires. 
Degré moyen. - Langue maternelle. 

Rédaction sur un sujet donné. 
Degré inférieur. - Histoire. Charlemagne, 

ses états, ses Institutlons. 
B. TRAVAIL A DOMICILE. 

A quoi faut-il attribuer que nos écoles ne 
sont pas encore parvenues à faire lire les 
élèves d'un ton naturel? Que1s sont les 
moyens les plus efficaces pour remédie!' â 
cette situation? 

B. WERK TEN IIUIZE, 

• Over pllehtgehod : Wees tegenover uwe 
leerlingen onveranderlijk getrouw in woor­ 
den en daden. Ontwikkel die gedaehte, Cil 

hoc zult gij, op practiseh gebled, de voor­ 
schriüen, die cr uit voortvloeien, nako­ 
men t »

VIERDE VERGADERING. 
À. PRACTISCUE OEFENINGEN. 

laagste graad. - Teekenen. Begrippcn 
over de grondkleuren, 

1/idclelbare 91·aad. - !lloedcrtnal. Ecn 
opstel over een gegeven onderwerp. 
Hooqere qraad - Geschiedenis. Karcl de 

Groote, zijn rijk, zijne instcllingcn. 
B. WERK TEN UUIZI!. 

• Waaraan is het toc te schrijven, dat het 
lezen op natuurlijken toon in onze seholen 
nog zoo gebrekkig is? Welke zijn de ge­ 
schiktste middelen om dczen toestand te 
verheteren ? 

Année 1889. 

PREMIÈRE CONFÉRENCE. 
Â. EXERCICES DIDACTIQUES, 

Degré inférieur. - Etude de la table de 
multiplication et de ses applications à la divi­ 
sion des nombres de 10 à 100 par un nombre 
inférieur à 10. 

Degré moyen. - Rédaction d'une lettre de 
voilure. 
Degré supériew·. - Écriture. Une page de 

calligraphie comprenant la ronde, la moyenne 
et l'écriture fine. 

B. TRAVAIL A DOIIICILE, 

Dissertation. -· Faites connaitre votre opi­ 
nion sur les exercices de récitation ou de 
déclamation, les représentations scéniques, 
etc., à l'école primaire. , 

DEUXIÈME CONFÉRENCE. 
A. EXERCICES DIDACTIQUES, 

Degré inférieur. - Exercices de lecture; 
choix de mots à doubles consonnes initiales el 
finales. 
Degré moyen. -- Faire comprendre: 1° cc 

que c'est qu'un corps, 2° quelle est la super­ 
Ilcie de ce corps, 5° quel en est le volume.­ 
Applications. 

Degré supérieur. - Causerie sur l'emploi 

EEI\STE VEHGADEIUNG. 

À. DlDACTl5CIJE OEf"ENINGEN, 

Laagsle graad. - Studio der tafel van 
vermenigvuldlglng en hare toepassingen op de 
deeling der getallen van 10 tot 100 door een 
gelai kleiner dan 10. 

itfiddelbare graad. - Opstel van eenen 
vrachthrief. 
Hoogere 91·aad. - Schoonschrijven, Een 

blad schoonschrift. (Daarin zullen voorkomen 
rondschrift, middelsoort en klcin.) 

B. WERK TEN HUIZE. 

Opstel. - < Doc uw gedacht kennsn over 
uitgalmingen of declameeroefcningen, opvoe­ 
ring von Looneelstukjes en dies mcer in de 
lagere sehool. " 

TWEEDE VERGADERING. 
Â. DIDACTISCIJE OEFENINGEN, 

Laagste graad. - Leesoefeningen; woo1·• 
dcnsamcnstellcn met dubbele aanvangs- en 
slotmedeklinkers. 

Aliddelbare graad. - Ilet begrlp stichlen 
van 1 ° wat een Iichaam is, 2° de oppervlakte 
Yan dat lichaam; 5° deszelfs omvang. Toepas­ 
sing op eenige vcorbcelden. 

Hoogere graad. - Bene voordraeht over 
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de la herse, du rouleau, de l'extirpateur et du 
scarificateur. 

B. CONFtl\BNCE DOXll.ÉII PAR ON PROFESSBUI\ SPÊ· 

CIAL SUR L'AGR!CULTURE, 

C. TJ\AVAlL A l>OlllCILE. 

Dissertation. -- c Jusqu'à quel point 
l'école primaire peut-elle contribuer au per­ 
fectionnement de l'agriculture? Notions essen­ 
tielles qu'elle doit répandre ou faire frueti­ 
fier. ,. 

TROISIÊMB CONFÉRENCE. 
Â. EXERCICES DIDACTIQUES. 

Degré inférieur. - Géographie. Faire con­ 
cevoir à l'enfant a) ce qu'on entend par plan; 
b) par sphère. Étude de la sphère sous le rap­ 
port de la division générale du globe. 
De9ré moyen. - Enseigner d'une manière 

pratique ce qu'il fout entendre par Sujet et 
par Régime de la proposition. Applications. 
Construction logique et construction Inverse. 
Degré supérieur. - Rapport entre les 

mesures de capacité et les mesures de poids. 
Applications au calcul mental et au calcul 
chiffré. 

B. TRAVAIL A DOMICILE, 

Di3serlalio1i. - " Expliquez cc qu'il fout 
entendre par analyse, synthèse cl épellation 
des mols. Développements et démonstration 
au moyen d'exemples. >

QUATRIÈME CONFÉRENCE. 
À, EXERCICES DIDACTIQUES. 

Degré inférieur. - Faire comprendre aux 
enfants ce qu'il faut entendre par industrie et 
commerce, et quelles relations existent entre 
ces deux branches de l'activité humaine. 
Degré moyen. - Faire connaître aux 

élèves les grandes divisions de la terre. Un 
voyage sur la sphère el sur la carte. 

Degré supérieur. - Formes géométriques. 
Étude de la pyramide. Analyse détaillée de ses 
parties, - comparaisons, applications, etc. 

lJ. TRAVAIL A DOMICILE, 

Dissertation. - • Comment doit être orgn• 
niséc la surveillance des enfants : a) en classe, 
b) au préau, c) hors de l'école'? Quels sont, à 
cet égard, les devoirs de l'instituteur? 

het eggen, rollen, uitroeien en doorsnijden 
van den grond. 

0. \'OO1\DRACllT DOO1\ EEN' PUZOl'IDBREM Ll!BRAAR 

O'\'EI\ LAMDBOUWKUl'IDE, 

C. WERK TEN BUlZB.

Opstel. - • ln hocverre kan de lagere 
school bijdragcn tot de verbeteriog van den 
landbouwt Noodzakelijkc hegrippen die ze or 
cnderwiizen of voorbereiden kan, >

DERDE VERGADERlNG. 
.1. D10.\CTISCUE Ol!FENINGEN. 

Laagste graa,l. - Aardrijk.skunde. Bij het 
kind het begrip stiehten van a) het grondplan; 
b) de spheer. Studie del' sphcer onder betre]; 
van de algcmeene verdeeling des aardsbols ; 

tJJiddetbare graad. - Practisch aanleeren 
wat le verstaan is door Omlerwerp en wat 
door Voorwerp van den zin. Toepassingcn. 
Gewooe en omgckeerde volgerde • 
Hoogere graad. - Verbond tusschen de 

omvangsmaten en de gewichtcn. Toepassingen 
op grond van hoofd- en eijfcrrckencn. 

8. WBI\K TEN ffUIZE. 

Opstel. - "Leg uit wat le verstaan is door 
woordontbinding , woordsamenstelling en 
woordspelling. Ontwikkeling en bewijs op 
voorbcelden. 

VIERDE VERGADEIUNG. 

À. DJDACTISCIIE OEPENlNGEN. 

laagste 9raud. - Ilet hegrip stichten bij 
de kindcrcn wat le verstaan is door nijvel'heid 
en koophandel. Betrekking tusschen beiden. 

Middelbcire graad. - De leerlingen met de 
groote verdcelingen der aarde bekend maken. 
Eene reis op de spheer en op de wereldkaarr. 
/loogere afdeeling. - Yormleer. Studie 

der piramide. Bespreking harer deelen, 
vergelijking, toepassing, enz. 

,8. WERK TEN IIUIZE. 

Opstel, - c Hoc bchoort de bewaking der 
kinderen ingericht le worden a) in de school; 
b) op de spcelplaats , c) buitcn de school? 
Wclke zijn de plichten van den onderwijzer 
desaangaande î •
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Année 1890. 

PRE1\llÈRE CONFÉRENCE. 

À. EXERCICES DIDACTIQUES, 

lJegre inférieur. - Géographie. Inculquez 
la notion ; a) de co11tille11t el b) d'ile. Indiquez 
sui· la sphère et sui· la mappemonde les conti­ 
nents et les principales iles. 

Degré ,moye1t. - Langue française. Lec­ 
ture d'un petit récit moral. Exercices d'élo­ 
cution sui· l'objet de la leçon, en français, si 
le degré d'avancement des élèves le permet. 
Analyse cl synthèse des mots et des propo­ 
sitions, en tout ou en partie. 'I'ravail écrit 
comme application de la leçon. 
JJerrré supérieur. - Dessin. Dessiner 

d'après nature sur une échelle réduite (·1/5), 
une carafe ou une bouteille. 

JJ. TRAVAIL A DO!IICIU:. 

Rédaction. - L'enfant aime le change­ 
ment. Comment l'instituteur parviendra-t-il à 
satisfaire ce besoin inné de l'enfant?, Tiens­ 
toi tranquille ! > s'écrie constamment le 
maître. • Remue-loi, travaille ! > répond la 
voix de la nature. - A développer. 

DEUXIÈME CONI-'ÉRENCE. 

A. EXERCICES DIDACTIQUES. 

Degré inférieur. - Système métrique. 
Les enfants sont censés connaître le mètre, 
le décamètre et l'hectomètre, le décimèlrc et 
le centimètre. Applications et réductions. 

Deçré mrJyen. - Langue maternelle. 
Revision au point de vue de la langue, d'une 
leçon préalablement étudiée sous le rapport 
de la lecture proprement dite. (Les élèves 
sont censés ètre en étal de bien lire le mor­ 
ceau). 

De9ré supérieur. - Histoire nationale. 
Qu'entend-on par système féodal? Faites-en 
connaître l'origine et l'organisation. Suze­ 
rains et vassaux. Grands fiefs. (Introduction 
à l'étude de l'ère féodale.) 

B, Tll.\Y.\IL A DOlllCILll. 

Dissertation. - Quels sont les moyens 
dont dispose l'instituteur pour réduire :'1

l'obéissance les enfants rétifs cl indisciplinés, 
les châtiments corporels lui étant interdits en 
vertu du règlement scolaire. 

EERLTE VERGADERING. 
Â . OIOACTISCUE OEf.ENJNGB~. 

Luagsle gruad. - Aardrijkskunde. Ilet 
bcgrip stichten van 1° vastelund en 2°eiiund. 
Studio op de spheer en op de wereldkaart 
van de vastelanden en van de grootsteeilanden. 

Alùldelbare graad. - Fransehe taal. Lezen 
van eenc les [zedelijk verhaal). Spreekoeïe­ 
ningen in de Fransche taal over de les, voor 
zooveel de vorderingen der kinderen zulks 
toelaten. Yerwerkingen en tcepasslngen der 
les, 'l zij van woorden, zlndcelea of zinnen. 
Schriftelijk wcrk over de les voorbereiden. 
Hooçere gruad. - Teekenen, - Aflce­ 

kcning naar de natuur, op verminderde 
schaal {1/5), van een~ karnf of flcsch. 

0. WEftl(. TEN IIUIZE. 

Op~tel. - Ilet klnd zock] steeds naar 
afwisseling. Hoc kan de ondcrwijzcr aan dat 
natuurlijk verlangen des kinds voldoen '! 
c Zit stil ! • zegt menigmaal de meester. ,c Be­ 
weeg u, werk ! • antwoordt de stem der na­ 
tuur. - Ontwikkeling. 

'fWEEDE VEllGADERJNG. 

À. DIDACTrSCIIE OEFENINGEN. 

laogslc graocl. -- l\felrick stelsel. De kin­ 
deren kcnnen den meter, dcca-cn hecto me ter, 
deei- en ccntimeter. Toepassingsles. Herlei­ 
dingcn. 

Aliddelbare yracul. - ~iocdertanl. Studie , 
onder betrek van taallecr, "an cene les (onder­ 
werp van eenvoudigen aard], rccds gestu­ 
deerd ondcr betrek van 't eigenlijkc lezen _ 
(De Ieerlingen zijn verondersteld het stuk 
gocd Lekunnen lezen.) 

Hooqere grautl. - Vaderlandsche geschie­ 
denis. Wal te verstaan is door • leenroerig 
stelsel ». Oorsprong en inrichting. Leenhce­ 
ren en lccnmannen of vazalcn, Groote leenen. 
(Voorbcreidîng tot de eigenlijke geschiedkun­ 
dige lcs.) 

B. WERK TE:f IIUIZE, 

Opslel. - c Over welkc middclen kan de 
ondcrwijzer hcschikken om de stijfhoofdigc 
en wcerspannige leerlingen lot gehoorzaam­ 
heid te brengen, zondcr zijne toevlucht le 
moclcn nemen lot lichamelijke kastijdingen 
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TROISitME CONFÉRENCE. 

Â. EXERCICES DIDACTIQUES, 

Degré moyen. - Agriculture. Causeries 
Iamllièrcs avec les enfants sur l'emploi <le 
quelques outils de jardinage. 

Degré supérieur. - Arithmétiq ue. Preuve 
par 9 de la division. 

B. Conférettce à donner panm profes.çe11r 
spécial. " Comment le cultivateur apprendra­ 
t-il ù connaître la nature <le son terrain et 
saura-r-il quels sont les éléments fertilisants 
qui y manquent'! JI 

B. TRAVAIL A DOMICILE. 

Dissertiuion, - Quelle sera la ligne de 
conduite de l'instituteur dans ses relations 
avec ses supérieurs, les parents de ses élèves 
et le public en général? Comment parvien­ 
dra-t-il à imposer et à étendre sont autorité 
morale? 

QUATRIÈME CONFÉRENCE. 

À . EXERCICES DIDACTIQUES. 

Degré inférieur. - Écriture. Étude de 
deux lettres majuscules appartenant au même 
groupe. 

Degré moyen. - Formes géométriques. 
Comparer le cube au parallélipipède rectan­ 
gle. Développer la suface de ces corps sur le 
tableau noir. Les enfants les dessinent sur 
l'ardoise. 

Degré supérieur. - Géographie. Compa­ 
raison entre l'Escaut et la Meuse. 

B. TRAVAIL A DOMICILE. 

Dissertati011. - « Pourquoi fout-il faire 
marcher de pair la formation de l'esprit et du 
cœur ? Comment parviendra-t-on â épurer 
les mœurs? - Développez. n 

die overlgens door het schcolreglement ver­ 
boden zijn? »

DERDE VERGADERING. 

Â, DIDACTISCIIE OEFENINGEN. 

11/ùldelbctre gl'aad. - Landbouwkunde. 
Gcmccnzaam gesprek met de kinderen over 
het gebruik van ecnige tuigen deelmakendc 
van het hoveniersgereedschap. 

Jloogere yraad. - Rckenkunde. Proef 
door O van de deeling. 
B. Vormlrncht door een bijzonderen lee­ 

ram·. « Hoe kan de landbouwer de natuur 
van zij ncn grond lcercn kennen en weten 
welko vruehtbaarmakende bestnnddeelen er 
in on threkcn? 

B. WERK TEi( flUIZE, 

Opsiel. - < Welke moet de gedragslijn 
van den nnderwijzer wezen in zijne hctrek­ 
kingen met zijne ovcrhedcn, met de oudcrs 
sijner leerlingen, met hct pu bliek in 't alge­ 
meent lloe za] hij zijn zedclij k gczag vestigen 
en immer uitbreidcn ? >

VIEHDE VERGADERING. 

Â. DIDACTISCIIE OEFF.NINGEN, 

laag.~te grar,d. - Schrijven. Aanlccren 
van twee hoofdletters tot dezelfde groep 
hehoorende, 
ltlùldelbcire grcwd. - Vormleer. Vergclij­ 

king tussehen den kubus en het rechthoekige 
parallelipipedum. Onlwikkeling van de op­ 
pervlakte <lier licharnen op het bord. De Ieer­ 
lingcn teekcnen ze na op de Ici. 
lloog~le graacl. - Aardrijkskunde. Vcr­ 

gclijking tusschen Scheide en Maas. 

B. WERK TEN l!UJZE. 

Opstel. - « Waarorn moet bij de jeugd de 
vorming van verstand en hert steeds gelijken 
tred houden? Hoc verstaat gij de volksvere­ 
deling ? - Onlwikkeling. »

PROVINCE DE FLANDRE ORIENTA.LE. 
Ressorts d'Inspection principale d'Alost et de Gand. 

.lunée 1888. 
EERSTE VERGADERING . 
A. voonnEREIDEl'iD WERI{, 

a) Doc Ilet nul ultschijnen van hot kaarten teekenen in het onderwijs der anrdrijkskunde. 
b) Wclkc kaartcn zal men in elken del' drie graden Ieercn tcckenen? c) Hoe zal men hel aanleg­ 
gcn om kaarten volgcns ccne gcgevenc schaal nauwkcurig te leeren ma ken? 

H7 
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B. LBSSBN.

Eerste 9raad, lwcecle [aar, - Schoonsclnfü : de letters e, c, s, x. 
Tweecle graad, twccdejaar . ...:_ l\foedertaal: de bepalingen van plaats, van tijd, van wijze in 

den zin. 
Derde graacl. - Aardrijkskunde. - België. - Teekenen der kaart del' streek golegen 

tusschen de Scheide en de Maas. 

TWEEDE VERGADERING. 
À, YOORBBRBIDBND WERK.

W<>inigc seholen bezitten verzamelingen over natuur- en nijverheidsvoortbrengselen. - Hoe 
kan de onderwijzer te werk gaan om, zonder groote kosten, eenige nuttige verzamelingcn te 
maken? 

B. LESSEN.

Eerste graad, eerste jaar. - Rekcncn. - Het getal 8. - De vier hoofdbewerkingen cr op 
tocpassen. 
Tweede graacl, tweede [aar. - Gesprek over eene verzameling gemaakt door ondcrwijzer 

en leerlingen. 
Derde graad. - Zang. - Solfege-uefening gevolgd van een dictaat, 

DERDE VERGADERING. 
Â. YOORllEREJDEND WERK.

Welke theoretische landbouwkennissen moct de landbouwer bezitten om zijnc bemcstingen 
op de spaarzaamste manier te verrichten ? 

B. 1,ESSEN. 

Tweede graacl. - Aanschouwingsoefening over den ploeg. 
Derde graad. --- Behandeling van hct stalmest. 

c. voonDRAC!IT OVER LANDDOUWKUNDE.

Door eenen bijzonderen leeraar : Levensleer der planten.- De Bemesting. Ilet Stalmest. - 
Natuurlijke meststoffe-n. JJehandeling. 

VIERDE VERGADERING. 
À, YOORBEREIDEND WERK.

Tot hedcn werd de geschiedenis niet met den vcrwachten uitslag in de lagere scholen onder­ 
wezen. - Oorzaken. - Hoe moet de geschiedenis gekend zijn, wil zij invloed hebben op het

gcmoed der kinderen, wil zij de liefde voor vaderland , vrijhcid en nationale instcllingen 
inboezemen? l\fiddelen. 

B. l,ESSEN • 

Berne graad, tweedeJaar. -Tcekenen. - Omtrek van gcbruikelijke voo~erpen bij middel 
van loodrechte-, waterpas- en schuine lijnen. 
Tweede graad, eerste jaar, - Geschicdenis. - Gemeenzaam gesprek over twee uitstekende 

feiten der regeering van Leopold I. 
Derde graad. - Geschiedenis. - De Fransche overheersching. 

.Innée 1889. 

EERSTE VERGADERING. 
À. VOOl\llERl!IDEND WERK.

Doc het belang uitschijnen van den naijver, die onder de leerlingen moet bestaan, en zeg door 
wclke middelen deze loffelijkc zucht op sehool zal aangevuurd wordeu, zonder in afgunst te 
ontaarden. 

B. DIDACTISCUE LESSEN.

Eerste graad, tweede jaar. - Metl'iekstelscl. De inhoudsmaten, 
Tweede graad. -Aardrijkskundc. - Rivieren der provincie Oost-Ylaanderen. 
Derde graad. - l\loedertanl. - Opstel. - Eenc beschrijvlng of een verhaal. 
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TWEEDE VERGADERlNG. 
À. VOOIIBBREIOBND WEI\K. 

Aan welke gevaren zijn de oogen der leerlingen op school blootgesteldt Welke voorzorgen 
worden vereiseht om deze gevarcn ar te keeren ? W elke middelen :,:a( de enderwijzer aanbe­ 
velen om het gezieht der leerlingen, na het verlaten der school, te bewaren en te versterken î

D. DIDACTISCHB LESSEN, 

Eerste graad, eerste jaar. - Leesles. - Woordjes, met samengestelde medeklinkers hegin­ 
nende, aanleeren. 
Twecdt 9raad. - Hoofdrekenen. - Vermenigvuldiging met 9 en 11. 
Derd« graad. - Melrickstelsel. De arc. - 'foepassingen. 

DERDE VlHlGADEIUNG. 
À. VOORBEIIEIOEND WERK. 

Leg uit, in kortc woorden, de levensleer der zandplantcn of phanerogamcn. 

B. DIDACTl5CIIE LESSEN. 

Tweerù graad. - Hel vins. 
Derdr. graad. - De vlasnijverheid. 

C. VOOIIDIIACIIT OVER LAl'iDBOUWKUNDE. 

Door eenen bijzonderen leeraar. 

VIERDE VERGADERING. 
À. VOORBEREIDEND WEJIK. 

Verklna1· de beteekenis en het doel der spraak-, rede- en leuerkundige ontlèding.- Geer den 
gong op bij de letterkundige ontlcding in het lager onderwijs le volgen, en pas hem toc op ecn 
reorbeeld. 

B. DIDACTISCIIB LESSEN. 

Eerue graad, tweede jaar. - Rekencn. Kcnnis del' tiendcn. - Dezelve leeren lezen en 
schrijvcn. 
Tweetle r,raad. - Leesles. - Rcdekundige ontlcding. 
Derd11 graad. - Leesles. - Lettcrkundige cntleding. 

.&nuée '1890. 

EERSTE VERGADERING. 
À. VOORBEREIDEND WERK. 

Wclke middclen tot eigen volmaking dicnt de onderwjjzer in acht le ncmcn : 1° voor hem 
zelven , 2° voor het geven van zijn ondcrwijs; 5° voor de zcdelijkc lciding zljner' leerlingcn? 

B. DIDACTJSCil.B LESSEN. 

Eerste 9raade, twetdejaar. - Dictant. 
Tweede graad. - Eene rekening opmaken. 
Derde graad. - Geschiedenis. - Karel de Groote, 

TWEEDE VERGADERING. 
A . VOORBEREIDEND WERK. 

Ilet doc! en het bclang doen uitscbijnen van het verstandig en oordeelkundig lezen. 
Hoe zult gij dat lczcn in de twec hoogste graden bevoordeeligen '! 

D. DJDACT!SCIIE LESSE l'i. 

Eersle yraad, tweede jaar. - Leesles in 't gebruiktc leesboek. 
Tweede graad. - Ben gesprek tot voorhereiding van opstel over cen zedelijk onderwerp, 
Derde graad. - Rckcnen. - Een vraagstuk waarin men de hoogte van ccnc rechthoekige 

zaal zoekt, als de inhoud en de twee andere aïmetingen gekend zijn. · 
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DERDE VERGADERJNG. 
Â. VOORBEREIDEND WEIUL 

Leg in korte woorden den invloed ult van water, lieht en warmle op den groei dei· planton 
(phanerogamen]. !Hank de praetische toepassing uwer tbeorie? 

B. DIDACTISC!JE LESSEl'I. 

Tweecle graacl. - De boon (plant). 
Derde graad. - De kieming. De versehijnselen der kieming zoovccl mogelijk aanschouwelijk 

maken, 
C. Voordracht van den bijzondercn leeraar, 

VIERDE VERGADERING. 
À. voonesanosxn WEIii,. 

zonder voorhereiding is geen degelijk ondcrwijs mogelijk , Ontwikke] die stelling : a) Wuarom 
de voorbereiding noodig is ; b) Waarin si] bestaat ; c) Soortcn van voorbcreiding; d) Wat de 
dagelijksche voorbereiding moct omvauen. 

B. DIDACTISCHE LESSEN. 

Eerste graad, eersle jaa1·. - Aansehouwclijke rekenles. 
Tweede grciad. - Gymnastick : eene nieuwe oefening aanleeren en twee reeds gekende, ver­ 

scheidene malen doen uitvoeren. 
Derde graacl. - i\londelingc voorhereiding van een opstel over een gekozen onderwerp ter 

navolging van een stuk uit het leesboek, voorop gelezen en letterkundig ontleed. 

PRO'VINCE DE DUN.&.IJT. 
nessorls cl'ins1>cctloi1 prlnelpale de Cbarlcroy, de ltlons et de Tournal, 

.lnnée 188S. 
PREMIÈRE CONFÉRENCE. 

A. TRAVAIL A DOJIICILE. 

Exposer cc que doit raire l'instituteur pour satisfaire aux recommandations suivantes, conte­ 
nues dans la circulaire ministérielle du 29 juillet 1887, relative à l'organisation des écoles 
d'adultes. 

, A l'école d'adultes, aussi bien qu'à l'école primaire, l'instituteur est par dessus tout un 
éducateur. Toul en donnant un earactère pratique, 11tililaire mëme, aux choses qu'il enseigne, il
doit accoutumer ses élèves à misonner, et pour cela éveiller sans cesse l'esprit de recherche, 
d'observation et de réflexion; il doit, avec non moins de soin, cultiver en eux le sens moral, 
faire pénétrer dans les esprits la notion du devoir et dans les cœurs la passion du bien; il doit, 
par ses bons procédés autant que par ses exemples, exercer une douce coërcitiou sur leur carac­ 
tère et sur leur conduite. • 

B. LEÇONS ET EXERCICES DIDACTIQUES, 

I. Degré inférieur. - Exercices d'élocution el de rédaction : Sujet propre à inspirer le 
respect et l'amour de la vérité. 

II. Degré moyen. - Répétition sur les principales notions grammaticales enseignées depuis 
le commencement de J'annéc scolaire. 
III. Degré supérieur. - Rédaction : Les citoyens doivent obéissance â la Constitution et aux 

lois du pays. 
N. B. Celte dernière leçon sera donnée par un instituteur à désigner par le sort, séance 

tenante. 
DEUXIÈME CONFÉRENCE. 

À. TRA VA Il, A DOMICIJ,B, 

Rechercher les meilleurs procédés â suivre et les meilleurs moyens à employer, pour 
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obtenir, dans l'enseignement du dessin, des résultats en rapport avec le but êtlucati{ et le but 
utilitafre de l'école primaire et de l'école d'adultes. 

À. LEÇONS ST EXERCICES DIDACTIQUES. 

l. Degré inférieu», - Répétition sur les notions de géo9r€1phie enseignées pendant le 
trimestre précédent. 

II. Degré moyen. - Histolre : Entretien sur la création cl la construction des premiers 
chemins de fer en Belgique. 
N. B. Cette leçon sera donnée par un instituteur à désigner pat· le sort, séance tenante. 
111. Degré supérieur. - Dessin : Composition d'un ca1·relc,ge présentant une combinaison 

de deux ou trois figures géométriques. 

TROISJÈJrn CONFÊHENCE. 
B, TllA~'AIL A DOHICILE. 

« L'instituteur et les sous-instituteurs sont tenus de surveiller soigneusement les élèves à 
leur entrée dans le préau, à la sortie des classes et pendant la rëcréation;» (Art. 12 du règle­ 
ment-type.) 
Faire connaitre ln nature et l'importance des devoirs que ces prescriptions imposent aux 

membres du personnel enseignant. - Mont1·er spécialement comment les rëcréations et les 
jeux doivent être utilisés au proût de l'éducation physique, intellectuelle el morale des enfants, 
- Signaler quelques idées de Rollin à ce sujet. 

Un instituteur désigné par le sort traitera verbalement devant ses collègues, au commence­ 
ment de la seconde partie de la conférence, le sujet suivant : 

Gymnastique Principes du saut; importance de ces principes cl des epplicattons c111e l'on 
peut en faire. 

B. LEÇONS er EXERCICES DIDACTIQUES. 

I. Degré moyen. - Calcul mental et calcul chiffré: Division d'un nombre composé d'unités, 
de dixièmes et de centièmes par un nombre composé de dizaines et d'unités. 
II. Degré supérieur. - Histoire : La Belgique sous Charles le Téméraire et sous Léopold I0•.

111. Gymnastique: Le saut, avec jeu d'application. 

QUATRIÙi.\lE CONFÉRENCE. 
Â. TllAVAll.. A DOMICILE. 

Rédiger : a) pour le degré moyen, une leçon sur quelques travaux de jardinage à exécuter 
en automne; 

b) pour le degré supérieur, une leçon sur la préparation el l'emploi du terreau el des 
composts. 

13. LEÇONS sr EXERCICES OIP.\CTIQUES. 

Les deux leçons indiquées ci-dessus seront données par des instituteurs que le président 
désignera séance tenante. 

C. Conférence a donner par le protesseur spécial, avant (}11, après les exercices 1lirlactiqucs. 
Sujet: Les engrais complémentaires ou engrais chimiques les plus avantageusement employés. 

,lunée 1889. 

PRE~HÈRE CONFÉRENCE. 
À. TRAVAIL A DO~IICILE. 

Faire connaitre comment se pratiquent, dans l'enseignement de la lecture élémentaire au 
degré inférieur, la méthode analytique et la méthode synthétique. 
Discuter la valeur de l'une et de l'autre de ces méthodes. 

· Exposer les principes essentiels qui doivent servir de base à l'enseignement de la lecture 
élémentaire. 

H8 
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/J, LEÇONS ET EXERCICES DIDACTIQUES, 

I. Degré inférieur; -t•e année d'études. - Lecture élémentaire : Leçon faisant suite à celle 
de la veille, 

II. Deyrff moyen. - Répétition portant sur les principaux faits de l'histoire nationale 
enseignés pendant le trimestre. 
III. De9ri supérieur. - Notio11s !Jrm>im<1tic(lfes: Étude de la propositlon complétive el de 

quelques règles de ponctuation qui peuvent s'y rattacher. 
N. B. Cette dernière leçon sera donnée par un instituteur à désigner ptlr le sort, séance 

tenante. 
DEUXIÈME CONFÉRENCE. 
À. Til,\ VAIL A DO!IICILE. 

l\lontrcr comment et dans quelle mesure on peut, â l'école primaire, réaliser dans les études 
l'alliance de l'élément littéraire avec l'élément scientiflquc. 

Expliquer comment les livres classiques contribuent â produire ce résultat. 

B, LEÇONS ET E1ŒRCICES DIDACTIQUES. 

J. Degreinférieur. - Exercices de langage et de rédaction: Le jardin. 
II. Degré m01Jen. - Lecture courante. 
III. Degré supérieur. - Correction du devoir de rédaction donné dans la leçon précédente, 

et dont le suje! aura été emprunté aux choses de la nature. 

TROISIÈME CONFÉRENCE. 
À. TRA.VAIL A DO!IIICILE. 

Exposer cc que peut faire l'instituteur pour contribuer au perfectionnement de l'agrieul­ 
turc, dans 111 localité qu'il habite. 

B. LEÇONS ET EXERl.:ICES DIDACTIQUES. 

I. Degré rnoyen. - Entretien sur le haricot et sa culture. 
II. Degré supérieur. - Le binage. 
LV. B. Ces deux leçons seront données par des instituteurs que le président désignera séance 

tenante. 
C. Conférence à donner par le professeur spécial. 

SuJET : Du rôle de l'air, de l'eau et de la chaleur dans la végétation. - Conséquences 
pratiques. 

QUATRJÈME CONFÉRENCE. 
À. TRAVAIL A DOMICILE. 

l\Iontrer combien il importe que l'instituteur excite chez ses élèves l'activité spontanée, et 
qu'il les accoutume au travail personnel. 
Exposer cc qu'il doit foire dans ce but. 

B. LEÇONS sr EXERCICES DIDACTIQUES. 

1. Degre inférieur. - Dessin. - Combinaisons au moyen de lignes ou de ûgures précédem- 
ment étudiées. 
II. Degr€ moyen. - Petite dictée. 
111. Degré sitpériar,r. - Composition et résolution de problèmes d'nrithmétique. 
N.B. Dans cette conférence, comme dans ln deuxième, on s'attachera à montrer l'applica­ 

tion des prineipes développés dans le travail préparatoire. 

Année 1890. 
PREMIÎmE CONFÉRENCE. 
Â, TRAVAIL A DOMICILE, 

Produire une copie du tableau de la distribution du temps et du travail et y porter en noie 
Ir nombre d'heures consacrées à chacune des branches <lu programme. 
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Rédiger le journal de classe pour un vendredi; apprécier la succession des leçons et des 

exercices qui figurent au tableau de cc jour et [ustlfler, en les résumant, les procédés à suivre 
dans l'enseignement de ces matières. 

B. LEÇONS ET EXERCICES DIDACTIQUES. 

I. Degré inférieur. - Une causerie. 
II. Degré moyen. - Une leçon de grammaire faisant suite à la leçon précédente. 
Ill. Degré supérieur. - Convertir une fraction ordinaire en fraction décimale. 
N. B. Cette dernière leçon sera donnée par un instituteur â désigner par le sort, séance 

tenante. 
DEUXIÈME CONFÉRENCE. 

Â. TRAVAIL A D0ll!CILE, 

Les élèves des écoles primaires rédigent assez péniblement une lettre ou une petite compo­ 
sition littéraire. A quoi faut-il attribuer la difficulté qu'ils éprouvent d'exprimer leurs idées 
et leurs sentiments? - Apprécier cc qui se fait actuellement dans l'enseignement du style et 
justifier les modifications qu'il y aurait lieu d'y apporter. 

B. LEÇO!'Œ ET EXERCICES DIDACTIQUES, 

I. Degré inférieur. - Lecture. 
Il. Degré moyen. - Exercices de mémoire. Étude d'une poésie. 
III. Degré supérieur. - Une dictée avec correction. 

TROISIÈl\lE CONFÉRENCE. 
À. TRAVAIL A DOMICILE, 

Exposer les notions que l'instituteur fcrail bien d'inculquer aux élèves <lu degré supérieur 
dans une série d'entretiens : ·1 ° sur ln vache ; 2° sur le cheval. 

B. LEÇONS ET EXERCICES DIDACTIQUES. 

I. Degré moyen. - Entretien sur le tabac et sa culture. 
II. Degré supérieur. - Le drainage. 

QUATRIÈ~IE CONFÉRENCE. 
A. TRAVAIL A DO~IIClLE. 

Prouver qu'il serait éminemment utile, à tous les points de vue, de choisir les problèmes 
dans la sphère d'activité de l'enfant, c'est-à-dire dans les affaires cl les relations des familles de 
sa commune. Montrer, par des exemples, qu'il est aisé de trouver dans cc milieu les éléments 
nécessaires à la composition de problèmes sur toutes les parties du cours et que l'instituteur 
peut, à volonté, en rendre la solution plus ou moins laborieuse. 

B. LEÇONS ET EXERCICES DIDACTIQUES. 

I. Degré inférieur. - Leçon de calcul mental. 
II . .Degré moyen. - Élude des nombres décimaux. 
III. Degré supérieur. - Histoire. Grouper dans une répétition les faits principaux étudiés. 

C. COl'U'ÉRENCE A DONNEI\ l'All LE PROFESSEUI\ SPÉCIAL, 

Classification et description des sols arables. 

PROVINCE DE LIÉGE, 
Ressorts d'Inspection principale de lluy et de Llége 

.l.nnée 1888. 
PREMIÈRE CONFÉRENCE. 

t. Tn,WAIL r11Ël'AIIAT011rn. - a) Faites ressortir le but et le caractère des écoles d'adultes. 
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b) Comment doivent ëtre organisées ces institutions, quant au plan d'études, el quant à la 
méthode à suivre, pour qu'elles aient une réelle utilité pratique (1)? 
2. PR,\TIQUB. - n) Co11rs élémentaiJ-e. - leçon de lecture en rapport avec la force des 

élèves. 
b. Cours de 1·épétitio11s et cle perfectionnement.-;- Caisses d'épargne, rentes sui· l'État, obli­ 

gations de villes: de chemins de fer, cl autres valeurs de placement. 
c) Cours élé111e11taire et cours de pe1fectio1111eme11t réllni.s.- Lecture d'un chapitre ou partie 

de chapitre d'un ouvrage propre à Iaveriser l'éducati~n morale, intellectuelle et pratique des 
élèves. 

Recherche du plan et résumé oral, par les élèves, du sujet de lecture. 

DEUXI:ÈME CONFÉRENCE. 
1° Ecoles de 9urçm1s et écoles mixtes, dan« les communes rurales. 

(Conférence spéciale d'agrieulture.] 
1. TnAnlL PRt:PARATOJRE. - a) Certaines plantes, par exemple : les arbres fruitiers, les arbres 

forestiers, les graminées des prairies, etc., peuvent être cultivées, sans interruption, sur le 
mëme terrain (culture continue). 

A quelles conditions réussit cc mode de culture 't 
b) Poul' quelles raisons adoptc-t-on, pour les autres plantes, telles que les céréales, les 

plantes oléagineuses, les légumineuses, etc., un mode de culture différent du précédent (culture 
nltcrnativc)? 

c) Quelles plantes peul-on utilcmenl cultircr dans les terres sablonneuses 1 - Dans quel 
ordre doivent-elles se succéder? - Motivez votre réponse. 
2. CoNFÉllENc1:: PAR LE PROFESSEUR SPÉCIAL. - Systèmes de culture, d'après de Casparin 

(suite} ('). 
Deuxième grrmpe. - Systèmes reposant sur les forces spontanées de la nature et le trayait 

de l'homme. 
Troisième groupe. - Systèmes reposant sur les forces spontanées de la nature, le travail de 

l'homme et les engrais. 
5. Pnu1QuE. - a) Dcg1·é 111oy1m. - Les oiseaux insectivores. 
b) Degré supérieur, - Nettoyage du sol. - Sarclage cl éclaircissage. - Instruments usités. 

2" Ecoles de garçons de lluy, de Liége et de l'erviers. 
1. ÎRA ,·A1L PIIÉPARATOIIŒ. - a) Faites connaitre l'opinion de Spencer sur l'enseignement de 

l'histoire nationale. 
b) Peut-on appliquer avantageusement les vues de Spencer, relatives à l'enseignement de 

l'histoire, dans les écoles élémentaires? 
c) Quelle est, selon vous, ln meilleure méthode {1 employer dans l'enseignement de l'histoire 

à l'école primaire? 
Donnez une application de la méthode que vous préconisez. 
2. PRATIQUE. - 1« an11ée d'itudes. - Exercices combinés de lecture, d'écriture cl d'ortho­ 

graphe. 
Quatrième année cl'étucles. - Dessin. Courbes empruntées au règne végétal : tiges, feuilles, 

fleurs. 
Sixième année d'études. - Histoire: Albert et Isabelle. 

TROISlhfE CONFÉRENCE. 
1. TnAl'AIL PIIÉPAIIATOIRE. - Dans l'enseignement <le la géographie, on fait, généralement, 

marcher de front la nomenclature, la rartographie et la description physique. 
Cette méthode est-clic susceptible d'amélioration? 

(') Foir la circulaire ministérielle du 20 juillrl l88i relative à l'établissement el à l'organisation des écoles 
d'adultes, ainsi 1111c le programme cl les règlernents annexés :1 celte circulaire. 

(2) Foir le programme des conférences 1•édac;ogic111cs de 1887. 



( 47S ) [ N°128. ]

Dans l'affirmative, Indiquez les modifications qu'il y aurait lieu d'y apporter, el justifiez 
votre manière de voir, 

Dans la négative, montrez les avantages qui résultent de son applicatlon à l'enseignement 
des matières composant le progl'ainme de géographie au degré supérieur. 

2. P11AT1Qll6. - Deuxième 1umée d'itucles. Géog1·aphic : Première idée du canton. 
Qucilrième a111iée d'études. Géographie : Le bassin de l'Ourthe. 
Sixième année d'êtudes. Géographie : Notions générales sur l'Afrique. 

QUATRIÈME CONFimENCE. 
A. Tll!v.uL PRËPAnnornE. Aux termes du programme-type du 28 décembre 18alt, les 

lectures, les notions de grammaire et les exercices de rédaction, doivent se prêter un mutuel 
appui. 

!\lontrez la nécessité et les avantages de la méthode prëconiséc par le Gouvernement, cl 
faites voir comment les lectures et 1a grammaire concourent a former le langage des élèves. 

B. P11AT1QuE. - Deuxième a,mée 1l'éludes. Petite rédaction composée de propositions ne 
renfermant que les parties du discours étudiées, cl portant sur la matière d'un exercice de 
langage (leçon de choses). 

Quatrième année d'études. - NC1rrcdion. Imitation d'un morceau de lecture préalablement 
expliqué au point de vue du fond et de la forme. 
Sixième année d'études. - Description. Les élèves appliqueront les préceptes du genre 

qu'ils ont observés dans les morceaux de lecture étudiés antérieurement. 

.Innée 1889. 
PREMiiŒE COXPÉRENCE. 

A. TnAV!IL PRÉPARATOIRE. - Au cours de l'cnquëte parlementaire sur la situation de la 
classe ouvrière, on a partout insisté sur la nécessité : 

1° de préparer les futurs ouvriers aux occupations manuelles; 
2° de leur montrer comment, par l'épargne, ils peuvent s'assurer une vieillesse t. l'abri du 

besoin. 
Que peuvent faire, sous cc rapport, l'école primaire et l'école d'adultes? 
R Pnn1QuE. --îcoLES o'AoULTES. a) Cours élémentaire. Dessin, d'après nature, d'un sujet 

usuel ou d'un motif applicable aux métiers. 
b) Cours ile répétition et <le 11erfecti<nmement. Caisse de retraite : résumé des statuts; appli­ 

cations. 
DEUXIÈME CONFÉRENCE. 

A. TnAYAI_L PntP.&.nuomt, - Est-11 nécessaire, dans l'étude des quatres opérations fondamen­ 
tales de l'arithmétiqu e : 

1" de considérer la soustraction el la division comme étant les opérations inverses de l'addition 
et de la multiplication; 

2° de généraliser la définition des opérations à mesure que l'on avance dans r étude des 
nombres (entiers, décimaux, Iractîonnaircs) ; 

5° de baser les démonstrations sur les définitions que l'on donne des opérations ?
Faites.connaltre, en la justifiant, votre manière de voir à cet égard, et montrez les avantages 

de la méthode que vous préconisez, en l'appliquant : 
1° à l'étude de la soustraction ; 
2° à l'étude de la multiplication et de la division : 

a) des nombresdécimaux ; 
b) des fractions ordinaires. 

PnATIQUB, - Deuxième année d'études. Calcul pie11tal. Addition : 
a) d'un nombre quelconque et d'une somme indiquée composée de deux parties; 
b) d'un nombre quelconque et d'une différence indiquée; 
c) de deux différences indiquées. 
Applications. 
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Troisième atmêe cl'étucles. hithmétique. Principes relatifs 1i la multiplication des nombres 
entiers. 

Cinquième année cl'ét-udes. Arithmétique. - 1~ Calculez,:\ moins d'un centième près, Ir.
quotient de ln division sui-vante : 

51,5215: 8,7 
2• raisonnez l'opération ; 
5• établissez la valeur du reste de la division. 

TROJSJÊME CONFimENCE. 
1 ° Erolcs de garç{)11S et écoles mixtes, dans les conmnme1; rurales. 

(Conférence spéciale d'agriculture.) 
,t• TnAYAH, Pn!lrAnATOmE. - Indiquez les principnux engrais commerciaux riches en ncide 

phosphorique. 
Faites connaitre l'origine, ln composition, le mode d'emploi et l'action de chacun d'eux. 
2. Corn'ÉRENCE PAR u: PROFl!SSllUR SPÉCIAL,

a) Lois des assolements ; 
IJ) mode de faire valoir le sol : métayage, fermage ; 
e) des baux : leur durée. - Conventions i1 y introduire dans le but de garnntir les intérêts du 

Icrrnier et ceux du propriétaire. 
5. PnATrQuE. - a) degré moyen. - Le jardin : situation, clôture, défoncement, distribution, 

légumes cultivés. 
b) Degré supérieur. - Nécessité des engrais. 

2° Ecoles tle garçons de Jluy, de Liége et de Verviers. 
i. TnAVAII, PntrAnATOmE. - Comparez cl appréciez les idées de ?tlontaignc, de Comenius, de 

Locke, de .Rollin, de Rousseau, de Jacotot, de Spencer et de Dain sur le rôle cl la culture de la 
mémoire. 

Que doit faire l'instituteur pour développer, conserver et fortifier la mémoire, et pour rélablir 
l'équilibre entre elle el les autres facultés intellectuelles ? 

Faites volr la nécessité, dans certains cas, de la récitation littérale, et établissez la règle qui 
détermine les matières à apprendre par cœur. 

2. PnATIQUE. - Degré inférieur. - Racontez une historiette morale, et enseignez aux 
enfants à la comprendre et à la retenir. 

Degré moyen. - Amenez les élèves ii faire un résumé complet d'un morceau de lecture et à 
le reproduire de vive-voix. 

Degré supérieur. - Dictée. Sujet: Conduite des élèves : 
1 ° à leur entrée en classe et à leur sortie ; 2° pendant les récréations. 
Observations: La dictée, préparée par l'instituteur, sern examinée, pendant la seconde partie 

de la conférence, sous le rapport : a) du but ; b) du fond ; c) de la forme. 

QUATRIÈME CONFÉRENCE. 

1. TnAVAIL PRtPARAromE. - Faites connaitre et appréciez l'opinion de l\lonlaignc, de Rous­ 
seau, de Pestalozzi et de quelques autres pédagogues célèbres, sur le rôle du livre à l'école 
primaire. 

Quelles <loi vent être, d'après vous, les qualités des livres destinés à l'enseignement primaire, 
et quelle part convient-il de leur faire, notamment dans l'étude de l'arithmétique, de la gram­ 
maire, de l'histoire et de la géographie ? 

2. PRATIQUE. - 5• année <l'éludes. Géographie de la Belgique. 
Géographie physique sommaire: lignes de partage des eaux ; bassins des fleuves, 
Cinquième année d'études. Histoire de la Belgique. - Les communes : origine, organisation, 

franchises ou privilèges. 
Sixième ann,!e d'études. Arithmétique. •- Pre ure pal' !J de ln multiplication cl de in division. 
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.louée 1890. 

PREMIÈRE CONFÉRËNCE. 

1. Tmvau PRÉPARATOIRE. -On accuse l'organisation pédagogique actuelle de l'école primaire 
de surcharger l'élève de travaux considérables et de produire ainsi chez lui un véritabe surmc­ 
nage intellectuel. 

Exposez, en la motivant et en citant des faits à l'appui, votre opinion sur cette question 
importante. 

Faites connaître à cc sujet : 
ci) les principes d'après lesquels on doit, selon vous, dresser le tableau de distribution hebdo­ 

madaire du temps et du travail, et classer les élèves par division dans les écoles primaires; 
b) la part qu'il faut faire aux exercices écrits à l'école et à domicile, et la méthode qui vous

parait la meilleure pour la correction des devoirs ; 
c) les règles qui doivent présider au choix des leçons à faire étudier par les élèves, et des 

moyens â employer pour leur rendre facile cette partie de leur tâche. 
2. PRATIQUE.- Quatrième année cl'études. Système métrique. - Comparaison des systèmes 

d'unités de longueur, de surface et de volume, avec le système de numération décimale. 
Cinquième année d'études. Langiee maternelle. - Correction, au point de vue du fond cl de 

la forme, d'un exercice de rédaction fait en classe ou à domicile. 
Sixième année d'études. Hinoire nationale. - Principales dispositions de la Constitution 

belge. 
Remarque. - Les cahiers-journaux des élèves seront examinés par l'assemblée au triple point 

de vue de l'écriture, du choix des devoirs et de leur correction. 

DEUXIÈME CONFÉRENCE. 

L TRAVAIL PRÉPARATOIRE. - Un grand nombre de conseils communaux ont ajouté au 

programme de leurs écoles primaires des notions élémentaires de sciences naturelles. 
Dans quelles conditions cette extension peut-elle être apportée au programme avec chance de 

succès, et sans crainte de nuire à l'étude des autres branches? 
Tracez la marche à suivre pour retirer de cet enseignement tout le fruit qu'on peut en

attendre. 
2. PRATIQUE. - Deuxième année d'études. Science» naturelles. - Causerie sur un des animaux 

que l'enfant connaît principalement. 
Quatrième année d'études. Botanique. - Étude, sur quelques types choisis, des principaux 

caractères des plantes de la famille des légumineuses. 
Sixièm« année cl' études, Physique. - Premières notions sur la chaleur: dilata Lion; therrno­ 

mètre. 
Remarque. - On choisira, comme siège de la conférence, une école dont le programme 

comprend les notions de sciences naturelles. 

TROISIÈME CONFÉRENCE. 

1 ° Ecoles de garçons et école» mixtes, dans les communes rurales. 
(Conférence spéciale d'agriculture.) 

1. 'fnAVAIL PRÉPARATOIRE. - Exposez brièvement les principales règles à observer dans l'ali­ 
mentation des animaux domestiques. 

:l\lonlrez ensuite les avantages obtenus par la division mécanique des aliments : concassage cl 
mouture des graines; hachage de la paille cl des plantes fourragères; di-vision des racines et des 
tubercules. 
2. CONFÉRENCE PAU LE PROFESSEUR SPÉCIAL. 

ci) Modes de faire valoir le sol: propriétaire; cultivateur; régie agricole. 
b) Organisation des entreprises agricoles : études diverses auxquelles doit se livrer le cultiva­ 

teur qui se propose <l'exploiter une ferme. 
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5, PJIATIQUE, - a) De91·é moyen. - Instruments de culture. - La charrue : description de 
l'instrument; usages; rôle de chaque partie. 

b) Degré supérieur. - Du fumier de ferme : composition, richesse, préparation, conservaticn. 

2° Ecoles de gcu-çons de H1ty, Liêge et Vcrviel'S. 
i. TaAvA1L PRÉPAru.wmt. - llfontrez que l'étude des formes géométriques peut: 
a) faciliter l'intelligence du système métrique; 
b) donner les moyens d'évaluer les surfaces et les volumes les plus usuels; 
c) servir de base à l'enseignement du dessin et des travaux manuels. 
Dites cc que doit ëtre l'enseignement de cette branche pour réaliser ce triple but. 
2. Pn.mQuE - Deuxième année d'études. Formes géométriques. - Analyse sommaire du 

parallélipipède rectangle. 
Troisième année d'éttldes. - Le cylindre. 
Sixième année d'études. - La sphère. 

QUATRIÈME CONFÉRENCE. 
1. TnAvAIL PIIÉl'AnATOJI\E, - L'article 4 du règlement-type des écoles d'adultes est formulé 

de la manière suivante : 
" L'instituteur s'attache à donner un enseignement à la fois raisonné et essentiellement pra­ 

> tique; il le met autant que possible en rapport avec les besoins généraux des élèves et avec 
lt les exigences locales. - Il s'efforce d'éveiller l'esprit d'observation, de recherche et de
> réflexion ; il fait de fréquents appels au jugement, à la raison et a l'expérience des élèves. >

Que doit faire l'instituteur pour se conformer à ces prescriptions, notamment en ce qui 
concerne l'étude de ln langue maternelle, des éléments de calcul et du dessin 1 
2. PRATIQUE, - a) Cours élémentaire. Géographie. - Les régions agricoles de la Belgique. 
b) Couts de ré-pétition et de perfectionnement. Recherche du plan et résumé oral, par les 

élèves, d'un sujet de lecture. 

PROVINl:E DE Uit1B01JI\G. 
Ressort !l'inspection prlncipale de Ilasselt. 

Année 1888. 
EERSTE VERGADElllNG. 
À . PRACTISCIIE LESSEN. 

1/oogsle klasse. - Moederta.al. Het samengetrokken voorstel. Voegwoorden. 
!tliddelsle klasse. - Werkwoorden. - Stam en uitgang. -- Vcrming van den stam, raet 

toepassing der voornaamste spelregels, vroeger geleerd. 
Laagste klasse. - Teekenkunde . Het vierkant. - Yierkant met één en met twe~ diago­ 

nalen. - Vierkant verdeeld in vier, daarna in zestien kleine vierkanten, - De kleine vier­ 
kanten overhands doen schaduwen. 

B. SCHRIFTELIJK OPSTEL. 

Hoe zal men de kinderen op den kortst mogelijken tijd in de rechtschrijving bekwarnea ? 

TWEEDE VERGADJŒING. 
Â. PRACTISCHE LESSEN. 

Hooqste klasse. - Aardrijkskunde. Frankrijk : grenzen, uitgestrektheid en bevolking, voor­ 
naamste hergketens, stroomen, vier zeehavens en vier andere voorname steden. (Oefenfog op 
de wandkaart.) 

JJJiddelste klasse. - De kom van den Demer : natuurkundige beschrijving, teekening van 
den loop des Demers en zijner bijrivieren, aanduiding der steden of voorname plaatsen op 
dezelve gelcgen. 
Laaqste klasse. (2• jaar). - Bekenkunde. Oplossing van Idoine vraagstukken over de 

deeling met geheele getallen bencden honrlerd, 
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8. SCBB.ItnLUK OPSTBL. 

ln hoever en op welke wijze kunnen do aardrijkslrunde en de geschiedenis bij het onder­ 
wijs verbonden worden? 

DERDE VF.RGADERING. 
(Uitsluitend aan landbouw gewijd,) 

A. l'RA.CTISCHB LESSEN. 

lloogste klasse. - De weidenbouw. 
Jliddelste klasse. - Het zwijn. - Hoedanigheden, - Soorten. - Voedsel. - Mesting. 

- Jorichting van het zwijnenhok. 
Zang : Op de soeide (Kleine Zanger, n• ~5). 

B. SCJIR!FT.l!I.JJ"K 0PSTEL. 

W elke kennissen zijn den landhouwer noodig opdat hij de verschillige hewerkingen van 
den akkergrond op eene beredeneerde wijze kunne verrichten? 

C. Bezoek van den tuin des onderwijzers. 
D. Voordracht, door eeo bijzooderen leeraar, ovet de scheikundige mest,stolfen. 

VIERDE VERGADERING. 
À. PRACTISCl!E Lli.SSEN. 

Hooqste klasse. - Teekenkunde. Op zicht een takje van eenen appclboom teekenen, met 
twee bladeren en eene vrucht. 
Midr.Jelste klasse, - Verdeeling van den eirkelomtrek. - Sarnenstelling van regelmatigo 

veelhoeken. 
Laagste klasse. (2• jaar). - Schrijfoefcning op de lei of op het papier. De hoofdlet­ 

ters Ven W. 
B. SCIIRllTELIJK OPSTEf,. 

Hoe zal men de ontwikkeling van het schoonheidsgevoel bij de kinderen bevorderen. 
Nota. ln de tweede en de derde vergadering, zullen de leerlingen, na de practische 

lessen, llchaamsoefeningen uitvoeren. 

Allllée 1889. 

EERSTE VERGADERING. 
A. PltACTISCHE LESSEN. 

lloogste klasse. - Stijlleer. Yoorhereiding lot eene beschrijving van den Winter. 
Middelste klasse. - [Stille bezigheid). Schriftelijke teruggave, uit het hoofd, van eene 

uitgelegde leesles. - Het plan is op het bord gescbreven. 
Laaqste klasse. - Dictaat, door eenen moniteur, van eenige regels der leesles van den 

dag. Daarna verbetering door de leerlingen op den tekst van bet leesboek. 
- Zangoefening. (Voor al de klassen te zamen.) Nr 33 van • De KleinéZanger - : Verlan- 

9en -naar de lente. 
B. SCHRIF':rEI,IJK OPSnL. 

Metbodeleer. Wei ken gang zal men best volgen bij het stijlonderricht in de hoogste afdee­ 
ling der school? (Leerstol en leerwijze.) 

TWEEDE VERGADERING. 
À. PRACT1SCHE L'ESSEN. 

Hoogste klasse. - Vaderlandsche gesehiedenis, gevolgd van eene redactieoefening over 
den inhoud der les. De Spaansche [urie. 

Aliddelste klasse. - Toonkunde. Aanvankelijke solfege-oefenicgen, met noten van verschil­ 
leude waarde. 

{20 
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- La(igste klasse. 'I'eekenkunde. Afteekening op zlcht, en naar de natuur, van een 
bierglas met YOCt, in staande en in liggende stelling. 
- Za1190Pfening. Nr U van • De Kleine Zanger " : A<i11 mijn V<ide,·land. 

B. SCHRIJl'TELUK OPSTKL, 

Eike onderwijzer zal eene geschtedkundige sehets maken van de gemeente, waar hij zljn
arnbt uitoefent. 

DERDE \!ERGADJŒING.
(Uilsluitend aa11 l<mdbo1~w gewijd.) 

A. PRACTISCHE LKSSEN.

lloogste klasse. - Over de ziekten der Jruitboomen. 
Aliddelste klasse. - De Hen, Lcesles met uitlegging. 
- Zar1goefening. Nr H van a De Kleine Zanger » : Go<l ùi de 1iatuur. 

B. SCHRIJl'TKLJJK Ol'STEL. 

Over het nul, dat de onderwijzer voor zich zelven en voor zijne leerlingen uit de fruit­
boornteelt trekken kan. 

C. Bezoek van den tuin des onderwijzers . 
D. Voordracbt, door een bijzondcren leeraar, over de gezondmaking<kr qronden. 

VIERDE VERGADEl\lNG. 
À. PRACTISCHE J.11'.SSEN. 

Ilooçst« klasse. -Rekenkunde. Samengestelde getallen (nombres complexes). Toepassingeu 
op de samentelling en de aftrekking. 
ltliddelste klasse. - Metriek stelsel. De Bolgische rnunten , 
Laagste klasse. -· Kennis der breuken, waarvan de noemer hct getal t 0 niet te boven gaat. 
- Zangoefenin9. N •. 4-2 van •. De Kleine Zanger n : De 'Vijf zimien. 

ll. scmttFTELlJK 01.'S'l'EL. 

Opvocdkunde. Hoc zal de ondcrwijzer de waarheidsliefde bij de kinderen ontwikkelen ?

.Année '1890. 
RERSTE CONFERENTŒ. 

EEBSTF. DE'EL. 
~. Practische lessen. 
A. 1/oogste kùuse. - Natuurkundc. De warmtc. Uitzeuing der liehamen. (Leesles met 

uitlegging.) 
B. Middelste klasse, -Teekenkunde. Aftcekcning op zieht van een meetkundig lichaam. 

(Stille bezigheid.) 
C. Laagste klasse, - Schrijf- leesonderricht. De Ietter G-, met toepassing in lettergrepen 

en woorden. 
2. Zang. (Een stuk door den Voorzitter aan te duiden.) 
3. Lichaamsoefeningen in de schoolzaal. 
. L Beoordeeling der gegevene lessen. 

TWEBDE DEEL. 

5. Verslag der voorgaande conferentie. 
6. Methodeleer. (Schriftclijk opstel.) Nut van het 011derwijs in de natuurlijke wde1zschappen 

op de lagere scliool. Gang hi/ dit onJerwijs le volgcn. 
7. Onderzoek der werkschrijfboeken van drie scholen, in den bijeenroeplngsbriel 

aangeduid. 
8. Mededeclingen en aanbevelingen. 
9. Solûëering, door de onderwijsers, van hct schcollied, dat in de volgende conferentie 

door de leerllngen zal uitgevoerd worden. 
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TWEEDE CONFEI\ENTIE. 
URST!t DEEL. 

[ ~ .. t2s. l 

1 . Practische lessen. 
A. Hooqste klosse, - Moedertaal. Oefeningen over woordontbinding. Zelfstandige naam­ 

woorden. (Stille bezlgheid). 
B. !tfiddelste klasse. - Aardrijkskunde, De provincie Oost-Ylaanderen. Teekening der 

landbouwstreken, der waterloopen en der steden Gent, Dendermonde, Aalst en Audenaarde. 
C. Laaqste klasse. - Dictaat van den tekst der leesles. Yerbetering. 
2. Zang. (Ben stuk door rien Voorzitter aan te duiden.) 
3. Lichaamsoefcningen op de speelplaats. 
4. Bespreking van het gegeven onderwijs. 

TWl'.lEDE DEEL. 

5. Verslag der voorgaande confcrentie. 
6. :Mcthodeleer. Schriftelijk opstel : ln welke gevallen is het letterlijk van buiten leeren in 

de school aan te bevelen? Waarop dient hierbij gelet te worden? 
7. Onderzoek der teekenkohiers en aardrijskundige kaartenboeken van twee scholen, in 

den bijeenroepingsbrief aangeduid. 
8. Mededeelingen en aanbevelingen. 
9. So1fiëering van het schoolgezang, in de volgende confercntie door de leerlingen uit te 

voeren. 
DERDE CONFERENTIE. 

(Uitsluite11d aan l.andbouw bewijd.) 
EERSTE DEEL. 

4 . Practische lessen. 
A. llooqste klasse. - Begelen voor de beploeging der landen. 
B. ltliddelste klasse. - Over de graansoortcn. (Aanschouwingsles gevolgd van een opstel). 
2. Zang. (Een stuk door den Voorzitter aan te duiden .) 
3. Beoordeeling der gegevene lessen. 
4-. Bezoek van den tuin des onderwijzers. 

TWEKDE DEEL. 

5. Verslag der voorgaande conferentie. 
6. Schriftelijk opstel : Over hel nut der landhouwlwndige verzamelingen in de lagere school. 

Wat deze verzamelingen tlienen te beouuen. 
7. Voordracht door den leeraar van landbouwkunde . Over de voeding der huisdieren. 
8. Mededeelingen en aanbevelingen. 
9. Solfiëering van het schoolgezang, in de volgende conferentie door de lcerlingen uit le 

voeren. 
VlERDE CONFERENTIE. 

EERSTE DEEL. 
1 . Practische lessen. 
Een onderwijzer, door den voorzitter aangewezen, zal school houden volgens de aandui- 

dingen der tafel van werkzaarnhedcn voor 's 1\faandags voormiddag. 
(De leerlingen der drie graden moeten tegenwoordig zijn.) 
2. Zang. (Een stuk door den Voorzitter aan te duiden.) 
3, Beoordeeling van het gegeven onderwijs, 

TWtEDE Dis.EL. 

&,. Verslag der voorgaande conferentie. 
5. Opvoedkunde. Schriftelijk opstel : Ouer den.invloed van he! noorbeeld des meesters OJJ de 

vorming van het karokter der leerlinçen, 
6. Ondcrzoek der wcrkschrijfbocken van dric scholcn, in den bijcenroepingsbrief 

aangoduid. 
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7. Mededeelingen en aanbevelinge n. 
8. Bolflëering van het schoollied, in de volgende conferentie door de leerlingen uit te 

voeren, 
PROVINt:E DE I.lJ:'\f;lllBOURG, 

Ressorts d'Inspection prlnefpate d'Arlon et de IUarche. 

Année 1S8~. 
PREMIÈRE CONFÉllENCE. 
A. TRAVAIL h. D()!CICILE. 

Montrer l'importance du calcul mental et faire voir, en passant en revue les principaux 
cas <les opérations fondamentales appliquées aux nombres entiers et aux nombres décimaux, 
comme nt il prépare et facilite, aux deux degrés élémentaires, l'étude du calcul chiffré. 

B. EXERCICES DI1l.AC'TIQUES. 

Degl'é inférieur. - Formation par addition ot multiplication de quelques multiples du 
nombre 7; décomposition de ces nombres par soustraction et division. (Progr. 3, litt. c.) 

Degré moyen. - Multiplication d'un nombre renfermant des dizaines et des unités par un 
nombre ne renfermant que des unités simples. (Progr. 3, litt. a.) 

De91·é supérieur. =-Division par un nombre entier formé de dizaines et d'unités. (Progr.1.) 

DEUXIÈME CONFÉRENCE. 
A. T.Rh. V AIL A DOlCICILE. 

a. Les concours scolaires prouvent que l'enseignement du dessin ne produit pas de résul­ 
tats satisfaisants dans un très grand nombre d'écoles pri maires. Dire les causes de cet insuccès 
et exposer les moyens de rendre l'enseignement du dessin plus fructueux. 

b. Produire une série de dessins usuels (au moins 10 pour chaque degré) en rapport avec 
les exercices indiqués : a) au n° 1 du programme du degré inférieur; b) au n• 2 id. du degré 
moyen; c) au no 3 id. du degré supérieur. 

B. EXEIIOICES DIDAOrIQ.UES (DESSIN). 

Degré inférieur. - Contour d'un objet usuel. 
Deg,·é moyen. - Combinaison de figures polygonales. 
Degré supérieur. - Invention d'un ornement. 

TROISIÈME CO:NFÉRENCE. 
À. TRAVAIL A .DOITTCILE. 

Préparer par écrit les trois exercices didactiques ci-dessous : 

B. EXERCièES DID,ACTIQ,UES. 

Degré inférieur. - Entretien familier sur la vache. 
Degré moyen. - Entretien sur une céréale (au choix). 
Degré supérieur. - Culture d'une céréale (au choix). 

C. LEÇONS SPÉCIALES D'.lGRIOULTUIŒ ET D1HOll.'1IOULTURE A DONNER AUX INSTITUTEURS, 

a) Agriculture. - Des prairies. Leur rôle dans l'exploitation agricole. Amélioration et 
entretien. Préparation et conservation des produits. 

b) Horticulture. - Greffes. 

QUATRIÈME CON'FÉllENCE. 
À. TRh.VAIL A DOMICILE. 

a) Développer le dernier paragraphe de l'article 4" <lu règlement scolaire: 
" L'instituteur veille constamment à ce que ses élèves s'habituent à observer, en toute 

n circonstance, les règles de la bienséance. " 
b) Exposer les moyens à employer pour satisfaire ù celle prescription. 
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B. RXJŒCICES DIDACTIQ,UES, 

Derp•é itlférieur. - Soins de propreté. 
Deg-1·émoyen. - Conduite à table. 
Def)1·é supërieu», - Conduite dans la rue. 

Année 1889. 
PREMIÈRE CONFÉRENCE. 
. 4. 'l'RAV.AIL A DOMICILE. 

Dans la généralité des écoles luxembourgeoises, l'année scolaire comprend une période de 
fréquentation régulière et une période de fréquentation irrégulière. 
a. Exposer les mesures à prendre par l'instituteur en vue d'assurer à tous les élèves, pen­ 

dant la période de fréquentation régulière, le minimum des connaissances indispensables dans 
chaque branche obligatoire. 

h. Développer, dans cet ordre d'idées, le n" 1 du litt. D. du programme de langue mater­ 
nelle (degré m0tJen). 

B. EXERCICES DIDACTIQUES. 

Leçons et exercices, conformément au tableau d'occupation pour le mardi matin. 
N. B. L'instituteur du siège de la conférence dirigera ces exercices et tiendra compte des 

idées émises dans son travail à domicile. 

DEUXIÈME CONFÉRENCE.
À. TRAVAIL A DOMICILE, 

a. Montrer ce que doivent être les cartes géographiques à l'école primaire. 
h. Indiquer leur utilité générale et les différents moyens d'en tirer parti dans l'enseignement 

de la géographie. 
c. Dire comment on doit s'y prendre pour amener les élèves à faire de bonnes cartes géo­ 

graphiques. 
B. E}ŒRCICF.S DlDACTJQUES. 

Degré inférieur. - Résumé d'entretiens sur le lieu natal. (Prog. 1, ch. IV, § 3.) 
Degtt moyen. - Un grand voyage sur la sphère. (Prog. 2, ch. V, § 5.) 
Degté supërieu», - Exercices à l'aide du "Guide officiel des voyageurs sur les chemins de 

fer de Belgique". Voyage de Virton à Hasselt. Rechercher : a. le moyen d'effectuer ce voyage, 
aller et retour, dans le moins de temps possible; b. la distance parcourue, c. le prix du 
voyage en 3• (aller, retour - aller et retour); d. Je prix approximatif du voyage en 2•, sans 
le secours du barème. 

TROISIÈME CONFÉ:RENCE. 
A. TRAVAIL A DOMICILE. 

Préparer, par écrit, les leçons à donner aux élèves du degré moyen et à ceux du degré 
inférieur. 

B. EXERCICES DIDACTIQ,UES • 

Degré inférieur. - Entretien familier sur le mouton. 
Degré mofen. - Entretien sur la fenaison. 
Degré supérieur. - Leçon sur la conservation du foin. 
C. Leçons spéciales d'agriculture et d'horticulture à donner aux instituteurs. 
a. Agriculture. - De l'alimentation des animaux de la ferme. 
b. Horticulture. - Culture et taille du poirier : plantation; formation de la charpente, 

principales formes (espalier, pyramide, plein vent). 

QUATRIÈME CONFÉRENCE. 
A. TRAV.AlL A DOMICILE. 

a. De l'importance d'une bonne écriture au point de vue éducatif et utilitaire. 
h. Moyens que l'instituteur doit mettre en œuvre pour arriver, sous ce rapport, à un 

résultat convenable. 
!2{ 
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B. EXERCICES DIDACTIQUES. 

Degrl!inférieur. - Élude d'une Jeure minuscule. (Prog. 4, ch. l, § 2.) 
Dl!{fl'é moyen. - Étude d'une lettre majuscule. (Prog. 2, ch. Hl, § 4 .) 
Degré supérieur. - Exercice d'écriture appliqué à une facture. (Prog, 3, ch. IIJ, § 3.) 

.&nn~e 1890. 
PREMIÈRE CONFÉRENCE. 
À, TBAVAlL A DOMICILE. 

a. Définir la catéchisation. 
b. Exposer le but et le caractère particuliers de la catéchisation dite : 10 synthétique , 

20 analytique; 3o répétitoire, 40 examinatoire. 
c. Donner un exemple de catéchisation synthétique sur un sujet emprunté à l'arithmé­ 

tique, et un exemple de catéchisation analytique sur un texte du manuel d'histoire nationale. 
d. Dire quand et comment il faut employer la catéchisation répétitoire et la catéchisation 

examinatoire. 
e. Indiquer et expliquer brièvement les qualités d'une bonne question. 

B. EXERCICES DIDACTIQUY.S. 

Rcvision méthodique des matières enseignées depuis le commencement de l'année scolaire : 
Degré inférieur. - Règles pratiques d'orthographe usuelle. 
De{J1'é moyen. - Procédés el exercices de calcul mental. 
Degré supérieur. - Géographie. 

DEUXIÈME CONFÉRENCE. 
A. TRAVAIL A DOMICILE. 

Il a été constaté par plusieurs concours que beaucoup d'élèves ne savent pas amplifier le 
sommaire de l'épreuve en style. 
a. Rechercher les causes de cette situation. 
b. Exposer les moyens d'y remédier. 
c. Appliquer ces moyens à la préparation de deux exercices de style, une narration pour 

le degré intermédiaire et une lettre pour le degré supérieur. 

B. EXERCICES DlDACTlQ.U.ES. 

Degré inférieur. - Exercice d'observation et d'élocution. 
Dr.gré moyen. - Composition narrative. 
Degré supérieur. - Composition épistolaire. 

TROISIÈME CONFÉRENCE. 
À.. TRAVAIL A DOldlCILE. 

Analyse d'un ouvrage de la bibliothèque cantonale ayant trait à l'agriculture. 

B. EXERCICES DIDAC'l'I~UES. 

Degré moyen. - Étude d'une plante d'ornement. 
Degt•é supérieur. - Culture du rosier. 
C. LEÇON SPÉCIALE d'agriculture à donner aux instituteurs. 
Le purin : sa valeur; son emploi. 

QUATRIÈME CONFÉRENCE. 
A. TRAVAIL A DOMICILE. 

Rédiger deux allocutions à adresser aux élèves d'une école primaire, l'une en leur annon­ 
çant le congé du 21 juillet, l'autre à l'occasion de la célébration du XXV0 anniversaire de 
l'inauguration de Sa Majesté Léopold JI. 
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B . .EXERCICES DlDACTlQ.UJ!S, 

Classe tenue conformément à l'horaire du mardi après-midi. 

PROVINCE DE 1VOl11B. 
nœsorta d'Inspeetlnn prloclpale de Dlnant et de Na.unir.

.&aaée 1888. 
PREMIÈRE CONFÉRENCE. 
Â, TRAVAIL A DOMICILE. 

ff Présenter à l'esprit de l'enfant le produit net de la recherche, sans faire passer cet esprit 
par la recherche elle-même, est regardé comme une méthode à la fois énervante et inelficaee" 
(Spencer). Justifier cette proposition. Montrer aussi que l'effort de la recherche, môme infruc­ 
tueuse, n'est pas sans utilité. 

B. PRATIQUE. 

Degré inférieur ( i •• année). - Exercice de mémoire : petite poésie, - Ne minée), Géogra­ 
phie : première idée du canton. 
Degré moyen. - Écriture : Étude des majuscules A, JI, N. 
Degré supérieur. - Histoire : Répétition portant sur les matières enseignées depuis le mois 

d'octobre. 
DEUXIÈME CONFÉRENCE.
Â, TRAVAIL A DOXIClLE. 

Exposer les moyens à employer par l'instituteur pour satisfaire à cette prescription de l'ar­ 
tlcle I •• du règlement-type des écoles primaires, en date du 28 décembre i88i: "L'instituteur 
veille à ce que les élèves s'habituent à observer, en toute circonstance, les règles de la bien­ 
séance•· 

B. PRATIQ.UE. 

Degré inférieur (~••année). - Calcul mental : Le sujet prévu au journal de classe pour le 
jour de la réunion. (2• am1ée). - Dessin : ornement formé de lignes courbes.

Degré moyen. - Géographie: Belgique : Bassins des fleuves; lignes de partage des eaux. 
Degré supérieur. - Entretien préparatoire à la lecture du morceau intitulé : "Le loup et 

le jeune mouton. " 
TROISIÈME CONFÉRENCE. 
A. TRAVAIL A DOMICILJ;. 

Pour le ressort de Dinant : Raisons pour lesquelles il faut nettoyer Je sol. Indication des 
diverses opérations à pratiquer pour le nettoyage du sol. Faire connaitre comment ces travaux 
doivent être exécutés et décrire les instruments usités. 

Pour le ressort de Namur : Raisons pour lesquelles il faut ameublir le sol. - Des labours; 
leurs effets. 

B. PltATIQ.UE. 

Degréinfériew·. - Causerie sur un animal insectivore (la grenouille, le carabe doré, la
taupe, etc.), dictée en rapport avec le sujet de l'entretien. 

Degré moyen. - Description d'une plante de la grande culture. 
Degré supérieur. - Nécessité de l'ameublissement du sol. 
C. Visite du jardin de l'instituteur. 
D. Leçon d'agriculture donnée aux instituteurs par un professeur spécial. Sujet : Conseils 

sur les soins à donner aux animaux domestiques. 

QUATRIÈME CONFÉRENCE. 
A. TRAVAIL A DOMICILE. 

Indiquer les moyens à employer par l'instituteur : 1" pour faire naitre et maintenir clans sa 
classe une sage émulation; 2° pour, dans la mesure du possible, assurer la fréquentation rëgu­ 
lère des cours et prévenir la désertion prématurée de l'école. Examiner, dans cet ordre 
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d'idées, les avantages que peut présenter l'emploi, dans les écoles des localités agricoles, pen­ 
dant la saison d'été, du système du demi-temps. 

B. PRATIQ,UE . 

De!Ji-é inférieur {2° csnnée). - Dictée empruntée au livre de lecture. 
De!Jré moyen. - Calcul : Numération écrite des nombres entiers. 
Degré supérieu1·. - Géographie : Les régions agricoles de la Belgique. 

..touée 1889. 
PREMIÈRE CONFÉRENCE. 
À. TRAVAIL A DOMICILE. 

Indiquer le rôle des sens et de la raison dans l'acquisition des idées. Faire ressortir l'impor­ 
tance de l'éducation des sens en la considérant dans ses rapports avec le développement 
intellectuel. 

B. PRATIQ,UE. 

.DegTé inférieur. - Prononciation de la lettre C. 
Degré moyen. - Faire un récit historique de nature à inspirer aux élèves le sentiment de 

l'amour de la patrie. 
IJegré supërieur, - Simuler quelques voyages en vue de familiariser les élèves avec l'usage 

du Guide. officiel des voya9eurs sur les chemins de fer belges et sur les malles-postes . 
Calcul du prix de revient d'un voyage à l'aide du barème dés prix de transport des voyageurs 

et des bagages. 
DEUXIÈME CONFÉRENCE.
A. TllAVAIL A DOMICILE. 

ltlon trer comment l'instituteur peut faire aimer la vie de famille à ses élèves en les préparant 
à en goûter les douceurs et à en connaitre les avantages. Faire voir que l'esprit de famille est 
la préparation à la vie sociale. 

B. :PRATlQU.e:. 

])e91•é inférieur. - Petits problèmes composés par les élèves. 
])egré moyen. - Dessin d'un objet usuel en application du tracé des polygones réguliers el 

du cercle; reproduction de mémoire. 
])egré supérieur. - Lettre de remerctments. (Analyse d'un modèle); application. 

TROISIÈME CONFÉHENCE. 
À. 'rRAVAIL .A DOMICILE. 

Pour le ressort de Dinant: Du fumier de ferme; importance, préparation et conservation. 
Pour le ressort de Namur : Raisons pour lesquelles il faut nettoyer le sol. Indication des 

diverses opérations à pratiquer pour le nettoyage du sol. Faire connaitre comment ces travaux 
doivent ètre exécutés. 

B. PRATIQ.UE, 
JJer,ré inférieur·. - Composition de mots ( ~ ,e année d'études) et de petites propositions 

(2rno a11née d'études), à l'aide d'éléments trouvés par l'examen d'une plante potagère. 
JJer,ré moyen. - Causerie sur la herse; rédaction. 
Deg-ré supërieur, - Emploi des engrais liquides. 
C. LEÇON o'AGn1cuLTUnE donnée aux instituteurs par un professeur spécial. - Sujet : 
Po11r le ressort de Dinant : Des engrais complémentaires. 
Pour le ressort de Namur : Alimentation rationnelle des animaux. 

QUATR!Èl\IE CONFÉRENCE. 
Â. TRAVAIL A DOMICII.E. 

ttahlir la concordance qui doit exister entre l'enseignement du système métrique, des 
formes· géométriques et du dessin. 
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Composer pour chacun des trois degrés de l'école primaire une série de modèles de dessin 
propres à assurer par la pratique le succès de la méthode adoptée. 

Degré inférieur. - Exercices préparatoires aux leçons d'écriture et de lecture. 
Degré moyen - Division de deux nombres terminés l'un cl l'autre par des zéros. 
Degré supérieur. - Histoire nationale. - Le sujet est laissé au choix de l'instituteur. 

Année 1.890. 

PREMlÈRE CONFÉRENCE. 
Â. TUAV AIL .6. DOMICILE. 

Caractériser ces deux procédés généraux de la méthode : Analyse et Synthdse. - Indiquer 
et justifier la part qui a été faite à chacun dans le programme de géographie (Programme-type 
du 28 décembre 1884-). 

B. PRATIQUE. 

Degré inférieur. - Système métrique : Le franc. 
Degr~ moyen. - Système métrique : Les monnaies. 
])e[J1'~ supërieur, - Système métrique : Les monnaies. 

DEUXJÈME CONFÉRENCE. 
Â. TRAVAIL A DOMICILE. 

On constate que les élèves des écoles primaires sont généralement faibles en rédaction. 
Faire connaitre les causes de cette situation ; exposer les moyens à employer pour y remé­ 
dier; indiquer, dans un ordre logique, la série des exercices qui conviennent à chaque degré. 

B. l'RATIQ,UE. 
Degl'é inférieur. - Causerie sur le printemps; petite rédaction. 
Der,rémoyen. - Lecture courante. (Le sujet est laissé au choix de l'instituteur.) 
Degré supérieur. - Langue maternelle. Récitation expressive d'un morceau de lecture 

étudié exercice de rédaction se rattachant à l'étude de ce morceau. 

TROISIÈME CONFÉRENCE. 
À. TRAVAIL A DOMICILE. 

Insuffisance du fumier de ferme au point de vue de la restitution. 

B. l'RATIQ,UE. 

Degré inferieur. - Causerie sur le poulailler. 
Degré moyen. - Culture de la betterave. 
Degré supérieur. - Moyens à employer pour compléter le fumier de ferme au point de vue 

de sa corn position. 
C. VISITE DU JARDIN DE L'INSTITUTEUR. 

D. LEÇON o'AGRICULTURE donnée aux instituteurs par un professeur spécial. 
Sujet : Pour le ressort de Dinant : Notions détaillées sur les engrais spéciaux de commerce 

(engrais chimiques proprement dits); emploi judicieux de ces engrais en tenant compte de la 
nature el de l'épuisement du sol ainsi que des diverses espèces de produits qu'on veut obtenir. 

Pour le ressort de Namur : Engrais azotés. 

QUATRIÈME CONFÉRENCE. 
À, TRAYAIL A DOMICILE, 

Faire ressortir l'importance de l'association des idées non seulement au point de vue de 
l'acquisition des connaissances et de la culture des facultés intellectuelles, mais aussi sous le 
rapport de l'éducation morale. Montrer comment l'instituteur peut, par l'enseignement des 
différentes branches du programme, faire mttre ou développer d'heureuses associations 
d'idées dans l'esprit des enfants. 
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B. PltAT!Q,Ul-). 

Degl'é inférieur. - Causerie sur le départ des oiseaux. 
Degré moyen. - Géographie : premières notions de la sphère. 
Degré supérieur. - Grammaire: principales sortes de propositions. 

CONFÉRENCES D'INSTITUTRICES PRIMAIRES 
i\féme ordre des travaux, etc., que pour les instituteurs ë]. 

PROVINCE D' &Nl'ER8. 
lles,iorl• d'lnspec&lon principale 1l'Ant'er11 c& de Malines. 

Année 188~. 
De oefeningen opgegevon voor de onderwijzers zullen, op weinige uitzonderingen na, ook 

plants hebben in de vergaderingen van onderwijzeressen. 
Ziehicr de uitzondcriogen : 
i O ln plants van te spreken over Ledeganck, zal, in de cers te vergadering, een lid van 

't schoolpersoneel eene voordracht houden over : hel onderwijs der buishoudioerken in de 
laqere meisjesscholen. 

2° De aangeduide les voor den middelbaren graad, in de tweede vergadering, zal, voor het 
personeel der stadsscholen, vervangen worden door eene les over het mcizen van den hiel 
eener kous. 

3° De gymnastische oeleningen, bij de derde vergadering, zullen bestaan in eenige oefe­ 
ni119en ter ontwikkeling van de borstspieren en ter bevordering van de ademhaling. 

4" ln de vierde vergadermg zal eene onderwljzeres, in stée van te handelen over de 
iJzercn-wegen, ais onderwerp van hare voordracht nemen : de NAA!ll-\C.IIIEN. Uitvinding, 
soorten, gebruik. 

Bijzoïulere vergadering van de onderwijzeressen der lasulelijke gemeenten. 
À. WERK TEN HUIZE, 

floedanigheden eener voorbeeldige werkmansvrouw. 

B. DIDACTISCHE OEU:NINGEN. 

Aanvankelijke graad. - Breiles : het opzetten. 
llliddelbare qraaâ. - Studie van den teekensteek op stramijn. De letter I. 
lloogste graad. - Wandeling in den tuin, met inzicht den kinderen de kenmerken en 

eigenschappen eeniger giftplanten aan te wijzen. 
C. VooRDRACHT, door eenen bijzonderen leeraar, over den aankweek en het verbruik der 

onderscheiilene koolsoorten, Aanwijzing der planten, die, bij de vnichtverwisseling, voo-r­ 
tleeliqst op de koolen volgen. 

Année 1889. 
Ilet programma der vergaderingen is hetzelve als voor de onderwijzers , enkel de volgende 

wijzigingen zijn er aan toegebracht : · 
1 • ln stèe van het " ioert: ten huize " te ma ken, dat aangeduid is voor de eerste vergade­ 

ring, zullen de onderwijzeressen het volgende onderwerp behandelen : 
De modezucht is hedendaags de oorzaak van den ondergaug van vele huisgezinnen. Wat 

vermag de onderwijzeres om dat kwaad Le bestrijden ? 
2° Voor de vierde vergaderiog, wordt ais "we1'k ten. huize » voor haar opgegeven : Doel 

en belang van het makeu van verzamelingen door de leerlingen. Yoorschriîten die behooren 
in acht gcnomen te worden. 

De aangeduide les, voor den dérden graad, zal vervangen worden door eene les over de 
rechte masen. 

(1) Pour les « Programme6 tlea co11férc11ces d'institu,teurs prtm üres, » voir pp. ,1,34 à 486. 
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Bijzondere 'IJergadering t1a11 de onderwijzeressen der landelijke gemeenten. 
À. Wl!RK TEN BOIZE. 

De beschrijving maken van eene wel ingerichte pachthoeve der omstreek : wconhuis, 
schuur en staliing, hof, boomgaard, enz. 

B. DIDACTISCllE OEPENINGBN. 

Tweede graad. - Naaldenwerk. \Vijze om den hiel eeuer kous te versterken. 
Derde graad. - Les over bel opleggen van groensels, 
C. VooaoucuT, door een bijzouderen leeraar : Onderwerp : Aanleg vcm eene11 moestuin. 

Année 1890. 

Dezelfde oefeningen ais voor de onderwijzers. Enkel zullen zij, in plaats van het opgegeven 
werk ten huize voor de tweede vergaderlng, schriftelijk eene les voorbereiden over de 
verzorging van het linnen ùi het huishouden. Yoor de gymnastiek, zullen de hooger aange­ 
duide oefeniogen vervangen worden door de volgende : 
DLi.[J,1· waar eene oefenzaal is, - Passen. - Knotsoefeningen. - Bingen (stand en steun). 
- Vrijspel. 
Waar gee11e oefenzcutl is. - Ordeoefeningen al gaande. - Balspel. 

Bijzondere vergaderi11g van de onderuiijzeressen der l<mdelijke qemeenten, 
A. W .ERK T.&N llUIZE. 

Eene schriftelijk voorberelde les, voor den hoogeren graad, over de kenmerken en het 
gebruik van eenige geneeskuodige planten. 

B. DIDACTISClfE OEPENINGEN. 

Derde graad. - Naoldensoerk, Bene eerste Ies over het inrirnpelen. 
Tweede en derde graad. - Wandeling, met uilleggingeo, in den tuin der onderwijzeres, 
C. V oononACllT door een bijzonderen leeraar, Onderwerp : Het aonkuieeken van aardôeziën 

en asperge.,;. 
P.RGVIN~E DE BBAB.lNT ~ 

Be•sort# d1la11pectloi:a prlnclpale de DruitelleH c& de ILou•alo. 

Année '.1888. 
PREMIÈRE CONFÉRENCE. 

!Même programme que pour les instituteurs. 

DEUXIÈME CONFÉRENCE. 
:Même progamme que pour les instituteurs. - Dans les réunions des institutrices des écoles 

rurales, il y a eu I en outre, une conférence spéciale sur le jardinage. 

TROISIÈ~Œ CONFÉRENCE. 
Â. EXERCICES DIDACTIQ,UES. 

a} Degré inférieur. - Tricot d'une bande, mailles à l'envers. 
b) Degré mQyen. - Dessin d'un bas et de ses parties avec indication de leurs proportions 

relatives. 
c) Degré superieur. - Économie domestique. - Nettoyage des vêlements. 

B. TRAVAIL A DOlllCIL:E. 

L'enseignement des notions d'économie domestique à l'ëœle primaire doit avoir un carac­ 
tère essentiellement pratique. Rechercher les moyens que l'institutrice peut mettre en œuvre 
à cet effet. 

QUATRIÈME CONFÉRENCE. 
Même programme que pour les instituteurs. 
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&nn~e 1889. 
PREMIÈRE ET DEUXIÈftlE CO?\FÉIŒNCES 

M(!me programme que pour les instituteurs. 

TROISIÈME CONFÉRENCE. 
À. EXERCICES DIDACTIQUF.S. 

a) Degré inférieu.1·. - Leçon de tricot. Augmentation. 
b) Degré moyen. - Couture. Le point de surjet. 
c) Degré supérieur. - Couture. Exécution des fronces. 

B. TRAVAIL A DO:MJOILJ!. 

Indiquer les procédés à suivre dans l'enseignement de la coupe aux élèves des écoles 
primaires. 

QUATRIÈlHE CONFÉRENCE. 
Même programme que pour les instituteurs. 

Année 1890. 
Les programmes des première, deuxième cl quatrième conférences sont les même que ceux 

des conférences d'instituteurs. 

TROISIÈME CONFÉRENCE. 
À, EXERCICES DIDACTIQUES, 

a) Degré in{ ërieur. -- Tricot. :Manière de rabattre les mailles. 
b) Degré moyen. - Le point de marque. 
c) Deçrë supërieu», - Coupe d'un tablier ordinaire pour enfant. (Dessin et coupe du

patron). 
B. TRAVAIL A DOMICILl!. 

L'enseignement des travaux à l'aiguille doit être intuitif. - Rechercher les moyens 
auxquels l'institutrice doit recourir à cet effet..

PROV~NCE DE FLlNDBE OCCIDENT.ILE. 
Be119orh1 d'ln11peeUon prlnelpale de Brnau et de Courtrai. 

Année 1888. 
EERSTE VERGADERING. 

Zelfde oefeningen ais voor de onderwij­ 
zers, 

À. WERK TEN HUJZg. 

Welk was het doel van hetStaatsbestuur 
toen het de invoering der beginselen van 
huishoudkunde en van huishoudingswerken 
in de lagere meisjesscholen aanbevool, en 
hoe kan ons onderwijs medewerken om 
het practisch nut van dit leervak te verze­ 
keren? 

TWEEDE VERGADERlNG. 
À. PllACTISCRE OEFENINGEN. 

Zooals voor de onderwijzers. 
Voordrachtover eenige huishoudingswer­ 

ken : vuur aanmaken, lampen bereiden en 
ontsteken I taret dekken, tafelbediening, enz. 

'
B. W.EllK TEN HUIZ.E, 

Zooals voor de onderwijzers. 

PREMIÈRE CONFÉRENCE. 
Mêmes exercices que pour les institu­ 

teurs. 
Â, TRAVAIL A DOMICILl!. 

Quel est le but que le Gouvernement a eu 
en vue en préconisant l'enseignement, dans 
les écoles primaires de filles, des notions 
d'économie domestique et des travaux du 
ménage, et comment l'institutrice parvien­ 
dra-t-elle à assurer l'utilité pratique de cet 
enseignement? 

DEUXIÈME CONFÉRENCE. 
A. EXERCICES DIDACTIQUES. 

Comme pour les instituteurs. 
Conférence sur quelques travaux du mé­

nage : allumer le feu, préparer les lampes 
, mettre le couvert, servir, desservir, etc. 

B. TRAVAIL A DOMICILE, 

Comme pour les instituteurs. 
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C, Yooaomcur door een bijzondereo lee­ 
raar : kweeken en snijden van den wijn­ 
gaard. 

DERDE VERGADERJNG. 
Â. PRACTISCHE OF.FF.NINGEN, 

Laaqste graad. - Breiwerk, ribben. 
Middelbare graad. - Het teekenen van 

eene kous en hure deelen in hunne verhou- 
dingen. 

Hooqere graad. - Maken van eenen vrou­ 
wenvoorschoot. 

B. WERK TEN HUIZE.

Doe uw gedacht kennen over het gebruik 
van fabel en verdichtsel als medefactoren in 
de zedelijke ontwikkeliog van het kind, 

C. CoNFÉRENCE donnée par un professeur 
spécial sur la culture et la taille de la vigne. 

TROISIÈlllE CONFÉRENCE. 
Â, EXERCICES PRATIQUES. 

Degré inférieur. - Tricot : côtes. 
Degré moyen. - Dessin d'un bas et de 

ses parties dans leurs proportions relatives. 

Degré supérieur. - Confection d'un tablier 
de femme. 

B. TRAVAIL A DOMICILE, 

Faites connaltre votre opinion relative­ 
ment à l'emploi de la fable et de la fiction 
comme facteurs auxiliaires pour le dévelop­ 
pement moral de l'enfant. 

QUATRIÈI\IE CONFÉIŒNCE . 
Môme programme que pour les instituteurs. 

.innée 1.889. 
EERSTE VERGADERING. 
Â, DIDACTISCIIE OEFENINGEN, 

Laagste graad. - Studie der tafel van 
vermenigvuldiging en hare toepassingen op 
de dee1ing der getallen van 10 tot 100 door 
een getal kleiner dan 10. 
Middelbare graad. - Opstel van eenen 

vrachtbrief. 
Hooqere graad. - Schoonschrijven. Een 

blad schoonschrift.(Daarin zullen voorkornen 
rondschrift, middelsoort en klein.) 

B. WERK TEN HUJZE. 

Opstel. - Hoe zal de onderwijzeres van 
hare school eene aangename en gezellige 
verblijfplaats maken. 

TWEEDE VERGADERING. 
À, DIDACTJSCHE OEFENINGEN. 

Laagste graad. - Leesoefeningen, woor­ 
den samenstellen met dubbele aanvangs- en 
alotmedeklinkers. 
Middelbare graad. - Het begrip stichten 

van : 1 ° wat een lichaam is , 2° inhoud van 
dat lichaam , 3° omvang van dat lichaam. 
Toepassing op eenige voorbeelden. 

Hooqere graad. - Voordracht over het 
zaaien en kweeken van eenige onontbeer­ 
lijke groensels. 

B. VooRDIIACHT door een bijzonderen lee­ 
raar over hofbo-uw en boomieeit. 

PREMIÈRE CONFimENCE. 
Â. EXERCICES DIDACTIQUES. 

Degré inférieur. - Étude de la table de 
multiplication et de ses applications à la 
division des nombres de 10 à 100 par un 
nombre inférieur à m.

Degré moyen. - Rédaction d'une lettre 
de voiture. 

Degré supérieur. - Écriture. Une page 
de calligraphie comprenant la ronde, la 
moyenne et l'écriture fine. 

B. TRAVAIL A DOlllCILE. 

Dissertation. - Comment l'institutrice 
parviendra-t-elle à transformer son école en 
un séjour agréable et gai? 

DEUXIÈME CONFÉRENCE. 
À. EXERCICES DIDACTIQUES. 

Degré inférieur. - Exercices de lecture, 
choix de mots à double consonnes initiales 
et finales. 

Degré moyen. - Faire comprendre : 1 ° ce 
que c'est qu'un corps; 2° quelle est la super­ 
ficie de ce corps; 3° quel en est le volume. 
Applications. 

Degré supé1rieur. - Discours sur l'ense­ 
mencement et la culture des légumes les 
plus indispensables. 

B. CONFÉRENCE par un professeur spécial 
sur l'ltorticultiire et l'arboriculture. 
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C, WERK TEN IIUIZE, 

Opstel. - Wat verstaat men door huis­ 
houdelijk onderricht ? Hoe moet het in ste­ 
delijke, en hoc kan het in landolijke scholen 
ingericht wordeu? 

DERDE VERGADERlNG. 
A, DIDACTISCHE OEFENINGEN,

Laaqzte qraad. - Hot breien van eenen 
kouseband, wijzc van de mazen te min­ 
deren. 
Mid(]elbare qraaâ. - Teekenen van de 

ajfers op stramijn. 
Hoogere graad. - Wijze van de maat te 

nemen van het keurslijf. 

B. WERK TEN IIUl'lE, 

Opstel. - De goode huismoeder. Hoe 
zij het sparen als een rnachtig middel tot 
de zedelijke opvoeding harer kinderen 
beschouwt. 

YŒRDE VERGADERING. 
A • .Zelfcle didactische oefeningen als voor 

de onderwijzers, 

B. WERK TEN HUJZE.

Opstel. - Ontwikkel de volgende ge­ 
dachten : Ilet wcrk der onderwijzeres is 
niet voor heden maar voor morgen. Zij 
zaait eenen korrel graan, die lot deernis of 
tot vresgd het veld zal dekken. 

C, TRAVAIL A DOMICILE. 

Dissertation. - Qu'entend-on par ensei­ 
gnement de l'économie domestique? Com­ 
ment. cet enseignement doit-il être organisé 
dans les écoles urbaines et comment peut-il 
l'être dans les écoles rurales? 

TROISIEME CONFÉRENCE. 
A, EXERCICES DIDACTIQUES, . 

Degré inférieur.-Tricot d'une jarretière, 
manière de diminuer les mailles. 

Degré moyen. -- Point de marque sur 
canevas : les chiffres. . 

Degré supérieur. - Manière de prendre 
la mesure du corsage. 

B. TRAVAIL A DO~IICILE, 

Dissertation. - La bonne mère de famille. 
Comment elle envisage l'épargne comme un 
puissant auxiliaire au point de vue de l'édu­ 
cation morale de ses enfants. 

QUATRlÈME CONFÉRENCE. 
A. Les mêmes exercices didactiques que 

pour les instituteurs. 

B. TRAVAIL A DO~IICILE. 

Dissertation. - Développez les idées sui­ 
vantes : Le travail de l'institutrice ne vise 
pas Je présent mais l'avenir. Elle sème une 
graine qui couvrira le sol d'une récolte néfaste 
ou bienfaisante. 

Année 1.890. 

PREMIÈRE CONFÉRENCE. 
Comme pour les instituteurs. 

TWEEDE VEllGADERING. 
À. DIDACTlSCHE OEFENlNGEN. 

Laagste graad. - Het rondbreien. Een 
kofâezak.
M"iddelb(J,re graad. - Ilet kousenbreien. 

Wijze om den hie] te vernieuwen. 
Jloogere graad. -· lUazen. Eerste begin­ 

selen op rechte steken. 

B. WER,K TEN HUIZE. 

Opstel. - Het boekhouden behoorde in al 
onze .burgershuisgezinnen ingevoerd te 
worden. Hoe kan dit? Geer een mode! van 
boekhouden, volgens u eenvoudig, prac­ 
tisch en gernakkelijk om toe te passen. 
N. B. - Tot deze vergaclering zullen ook 

DEUXIÈME CONFÉRENCE. 
À. EXERCICES DIDACTIQUES. 

Division inférieure. - Tricot en rond. Un 
sac (filtre) pour cafetière. 

Degré moyen. - Tricot de bas. Manière 
de renouveler le talon. 

Degré supérieur. - Remmaillage. Élé­ 
ments de remmaillage surmailles à l'endroit. 

B, TRA Y AIL A DOMICILE. 

Dissertation. - La comptabilité devrait 
être mise en pratique dans tous nos ménages 
bourgeois. Comment parviendra-t-on à l'y 
introduire? Donnez un modèle de tenue des 
livres à la fois simple et facile à suivre. 
N. B. - Les maitresses de couture 



( 491 ) [ N° 128. J
uitgenoodigd worden de meesteresscn van 
het handwerk. 

DERDE VERGADERING. 
A. DIDACTISCHE OEFENINGEN. 

.JJiddelbare gracul. - Moedertaal. Spreek­ 
oefeningcn in verband met de leesles, en toL 
doel hebbendc practisch den zinnenbouw 
aan te leeren. 

Hooqere graad. - Rekenkunde. Aan­
schouwelijk of practisch bewijzen hoe men 
tot de volgende rekenkundige grondstel­ 
lingen komt: Vermenigvuldigt men de lengte 
van eenen rechthoek met de breedte, dan 
bekomt men de oppervlakte van den recht­ 
hoek , omgekeerd, deelt men de oppervlakte 
van den rechthoek door de lengte van eene 
der zijden, dan bekornt men de andere 
afmeting. Bekenkundige beredeneering. 

B. VoonDnACIIT door een bijzonderen lee­ 
raar over hofbouw en bouwteelt. 

C. WERK TEN RUlZE. 

Opstel. - De taak van de onderwijzei e& 
is een geduldwerk. Hoedanig moet <lit ge­ 
duld wezen? Gcvolgcn van gebrek aan ge­ 
duld. - Uitbreiding. Besluit, 

eront convoquées à cette conférences. 

TROISIÈME CONFÉRENCE. 
Â. EXERCIOF.S DIDAO'rIQU.1!:S. 

Degré moyen. - Langue maternelle. 
Exercices d'élocution en rapport avec la 
leçon de lecture et ayant pour objet d'ap­ 
prendre pratiquement la construction de la 
phrase. 

Degré supérieur. - Arithmétique. Dé­ 
montrer d'une manière intuitive comment
on arrive aux propositions suivantes : En
multipliant la longueur d'un rectangle par 
sa largeur on obtient sa superficie; récipro­ 
quement, en divisant la superficie du rec­ 
tangle par la longueur de l'un de ses côtés, 
on obtient l'autre dimension. Raisonnement. 

B. CoNFÉRBNCE à donner par un professeur 
spécial sur ïhcrticuuure et l'arboriculture. 

C. Tl!A.V .AIL .A. DOMJCILE. 

Dissertation, - L'œuvre de l'institutrice 
est une œuvrc de patience. De quelle nature 
doit être cette patience? Conséquences du 
défaut de patience. - Développement. Con­ 
clusions. 

QUATRIÈl'rlE ·CONFÉRENCE. 
Comme pour les instituteurs. 

PROVINCE DE FI..ilNDRE ORIF.NT,1.LI~. 
liles•or'8 d'Inspection prlnt!llpale d'.t.lost e& de Gaud. 

Année 1888. 

EERSTE, TWEEDE EN VlERDE VERGADERINGEN. 
Zelfde programma ais voor de onderwijzers. 

DERDE VERGADERING. 
À, VOORBER.EIDEND WER.K. 

Doe het belang uitschijnen der lessen over huishoudkunde. Wat kan er in de lagere meis­ 
jesscholen, waar gcen alzonderlijk onderwijs in <lat vak is ingericht, van de huishoudkunde 
aangeleerd worden. 

B. LESSE:S. 

Twce lessen over handwerk bepaald door de afgevaardigrie Opzienster. 
C. VoononACHTEN over hofbouwkunde door eenen bijzonderen leeraar. Onderwerpen : 
Lecensleer der planten. - De koolen : soorten , kweek. - Onderscheidcne hofbewer­ 

kingen. - Nut en noorlzakelijkheid. 

Année 1880, 

EERSTE, TWEEDE EN VlERDE VERGADERINGEN. 
Zelfdc programma ais voor de onderwijzers. 
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DERDE VEl\GADERJNG. 
À. VO0BBE'REIDEND WERI{. 

W clke middels kan de onderwijzercs m het werk stellen om aan hare leerlingen de aanvan­ 
kelijke begrippen van hofbouwkunde te leeren ? 

B. Dll>ACTISCilB LESSEN. 

Twee Jcssen over handwcrk, bepaald door de afgevaardigde Opzienster. 
C. 'VoonDRACBT over lwfbouwlm11de, door eenen bijzonderen leeraar. 

.lmnée 1.890. 
EERSTE, TWEEDE EN VIERDE V.ERGADERINGEN. 

Zelfde programma ais voor de ooderwijzcrs. 

DER.DE VERGADERING. 
À. VO011BE:REIDEND WERK.

Keus der zaaddragers : voorzorgen te nemen , behandeling der gekozene planten ; verschil­ 
lige manieren om de zaadsoorten te bewaren. 

B. DID.6.CTISCHE LESSEN. 

Twee lessen over handwerk, bcpaald door de afgevaardigde Opzicnstcr. 
C. VoonDRACUT over hofbouwkunde, door eenen bijzonderen leeraar. 

PBO'VII.VCE DE D.UN.1.IJT. 
ae.•org d'ln•pee&loa prladpale lie Cb■rleroy, de IIJons et cle Te11rn■1. 

l..nllée 1.888. 
PREMIÈRE CONY.ÉRENCE. 

Même programme que pour les instituteurs. 

DEUXIÈME CONl'ÉRENCE. 
Â. TRAVAIL A DOMICILE, 

Exposer ce que doit faire l'institutrice pour répondre au vœu ainsi formulé dans la circu­ 
laire ministérielle du -t•• septembre -1887, relative à l'enseignement de l'économie domestique 
et des travaux du ménage : 

" Partout, on demande que l'école primaire vienne en aide à la famille dans l'œuvre do 
l'éducation domestique; partout, on attend de l'institutrice qu'elle éveille chez les jeunes filles 
l'esprit d'ordre, d'activité, de prévoyance et d'économie; qu'elle leur fasse aimer et pratiquer 
les devoirs du foyer. " · 

B. LEÇONS ET EXERCICES DIDACTIQ.UES. 

Degré inférieur. - Répétition sur les notions de géographie enseignées pendant le trimestre 
précédent. 

Degré moyen. - Entretien sur le pain ou sur le beurre. 
N.B. Cette leçon sera donnée par· une institutrice à désigner par le sort, séance tenante.
Degré supérieur. - Travaux à l'aiguille : Manière de faire une boutonnière. 

TROISIÈME ET QUATRIÈME CONFÉRENCES. 
.Mêmes programmes que pour les instituteurs. 

Année 1889. 
PREMIÈRE, DEUXIÈME l.'T QUATRIÈME CONFERENCES. 

1\léml's programmes que pour les instituteurs . 

TROISIÈME CONFÉRENCE. 
l\féme programme que pour les instituteurs, avec cette différence que le travail à domicile 

consistera f1 : " Exposer ce <JUC peut faire l'instit utricc pour donner à ses élèves le goût et 
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» l'habitude des petits travaux de jardinage par lesquels elle contribuera le mieux au bien-être 
•• de la famille. " 

.l.onée '1890. 

PREMIÈRE, DEUXIÈME ET QUATRIÈME CONFÉRENCES. 
Mêmes programmes que pour les instituteurs. 

TROISIÈME CONFÉRENCE. 
A. TRAVAIL A DOlf!CILE. 

Démontrer qu'il est utile que la jeune fille apprenne à connaitre la culture d'un jardin. 
Tracer les grandes lignes du cours à donner pour initier les élèves aux soins que réclame 
l'exploitation d'un jardin potager. 

B. LEÇONS :ET EXERCICllS DIDACTIQ.UKS. 

Degré moyen. - Des arrosages. 
Degré supërieur. - La culture du chou. 

PROVIIJCE DE I.IÉGF.. 
aeeeoru, d'lnspeetlou prlnclpale de lluy e& de Uége. 

.&nnéc '188S. 
PREàflÈRE CONFimENCE. 

Même programme que pour les instituteurs. 

DEUXIÈME CONFÉRENCE. 
Â. TRAVAIL PR:ÉPARATOlltE. 

L'école primaire peut, dans certaine mesure, préparer les jeunes filles aux travaux du 
ménage.
Que doit faire l'institutrice pour atteindre ce but? 

B. PRATIQUE. 

Troisiëme année d'études. - Soins que la petite fille doit prendre de ses objets classiques. 
QuatTième année <!études. - Causerie sur quelques ustensiles de cuisine; leur usage, leur 

entretien. 
Sixième année d'études. - Leçon sur les légumes qui entrent dans la composition de la 

soupe verte. 
Degré supérieur. - Coupe et assemblage d'une robe de petite fille. (Modèle au choix de 

l'institutrice.) 
TROISlÉl\lE CONFÉRENCE. 

Même programme que pour les instituteurs, plus une conférence par le professeur spécial : 
• Établissement d'un jardin potager : choix du terrain ; exposition ; clôture; plan; assole­ 
ment; rotation. 

QUATRIÈME CONFÉRENCE. 
Même programme que pour les instituteurs, plus une leçon d'ouvrage manuel ayant pour 

objet : Remmaillage. - Étude de la maille à l'envers. 

.Année '1889. 
PREMIÈRE CONFÉRENCE. 

Programme de la première conférence d'instituteurs. 

DEUXIÈME CONFÉRENCE. 
Programme de la deuxième conférence d'instituteurs. 
Indépendamment des leçons pratiques indiquées à ce programme, il sera donné aux élèves 

du degré moyen une leçon d'ouvrage manuel ayant pour objet : 
Point de marque : application à un ornement courant. 
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TROISIÈME CONFÉRENCE. 
Â. TRAVAIL PRÉPARATOIRE, 

Faites connaitre et discutez l'opinion d'Érasme, de Bollin, de Atmo de Maintenon, de Fénelon 
et de Dupanloup sur l'éducation des jeunes filles. 

Quelles directions pratiques peut-on tirer des écrits de ces pédagogues? 

B. PRATIQUE. 

Degré fnférieur. - Causerie sur le danger de s'exposer à un courant d'air, de porter des 
écharpes et des bonnets do laine dans les appartements, de manger des fruits verts, de boire 
étant en transpiration. 

Degré moyen. - Notions très simples sur la valeur nutritive des principaux aliments, sur 
leurs qualités et leur conservation. 

Degré supérieur. - Notions sur quelques substances employées soit pour le blanchissage 
et le repassage du linge, soit pour le dégraissage des vêtements. 

Lavage de peüts objets de lingerie et de toilette. 
C. Indépendamment des leçons pratiques indiquées ci-dessus, il sera donné aux élèves du 

degré supérieur une leçon d'ouvrage manuel ayant pour objet : 
c, Coupe et assemblage de la blouse d'ouvrier. " 

D. NOTIONS D0AGRIC\YLTURE. 

Conférence par le professeur spécial. - Le jardin potager (suite) : défoncement el labours; 
semis; éclaircissage; repiquage; plantation; arrosements; binage; sarclage; buttage. 

QUATRIÈME CONFÉRENCE. 
Programme de la quatrième conférence d'instituteurs. 

Année 1.890. 
PREMIÈRE CONFÉRENCE. 

Programme de la première conférence d'instituteurs. 

DEUXIÈME CONFÉRENCE. 
Programme de la deuxième conférence d'instituteurs, plus récapitulation des différents 

points de couture. 
TROISIÈME CONJ!,ÉRENCE. 
1° Écoles des communes rurales. 
A. TRAVAIL l'RRPARATOIRE. 

Dans sa circulaire du 17 juin J 885, M. le Ministre de l'Intérieur et de l'instruction publique 
adresse à MM. les Inspecteurs principaux rie l'enseignement primaire, les instructions 
suivantes : 

" Vous veillerez à ce que l'on initie les institutrices aux soins que réclame l'exploitation 
,, d'on jardin potager. C'est généralement la femme, la ménagère qui s'occupe de cet objet, 
,, et l'expérience a démontré que les connaissances horticoles se propagent plus rapidement 
, par les femmes que par les hommes. Il appartient donc à l'institutrice de la campagne de 
" parler souvent jardinage à ses élèves, et de leur enseigner pratiquement comment on pro­ 
" duit de bons légumes et de bons fruits en abondance. " 

Faites voir comment l'institutrice peut satisfaire aux recommandations contenues dans 
cette circulaire. 

B. PRATIQ,UE. 

Degrè moyen. - Le jardin : situation, clôture, défoncement, distribution, légumes 
cultivés. 

Degré supérieur. - Nettoyage du sol. Sarclage et éclaircissage. Instruments usités. 
C. Indépendamment des leçons pratiques indiquées pour cette conférence, il sera donné 

aux élèves du degré supérieur une leçon cl'ouvra,9e manuel ayant pour objet: 
Moyen de renouveler le talon du bas. 
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D. NOTIONS D'AGRICULTURE, 

Conférence donnée par le professeur spëcial. 
Fumure du jardin potager. 
a) Éléments fournis aux végétaux par le sol et par l'air atmosphérique. 
h) Nécessité des engrais. 
c) Engrais employés : fumier d'étable; engrais liquide; paillis; terreau ; compost. Leur 

action et leur emploi. 
2c Écoles de Huy, Liége, Verviers. 

Programme de la troisième conférence d'instituteurs, plus la même leçon d'ouvrage manue 
que pour les écoles de filles des communes rurales. 

QUATRIÈME CONFÉRENCE. 
Programme de la quatrième conférence d'instituteurs. 

PROVINCE DE I.11'1B01JRG. 
Resi,ort d'hu,pecllon principale de Ba1,u1eU. 

ilnnée 1.888. 
EERSTE VERGADERING. 

Zelfde programma als voor de eerste vergadering van onderwijzers. 

TWEEDE VERGADERING. 
Zelfde programma ais voor de onderwijzersvergadering, met deze verandering : 

PRACTISCBE LBSSEN. 

Hoofste klasse, - Bene les over naaldwerk, door de afgevaardigde Opzienster aaogeduid. 
- De meesteressen van naaldwerk der gemengde scholen nemen aan deze vergade­ 

ring deel. 
D.ERDE VERGADERlNG. 

( Uiisluitend aan tuinbouus gewijd.) 
Â. l'RACTISClIE LESSEN. 

Hooqste klasse. - Over de herplanting van zekere moeskruiden (repiquage). 
Middelste klasse. - De bebouwing van den aardappel. 
Zang : De Herfst. - (Kleine Zanger, n• 13.) 

B. SCRRIFTELIJK OP~TEL. 

Het aandeel der huisvrouw in de bebouwing en het onderhoud van den tuin, 
C. Bezoek van den tuin der onderwijzeres. 
D. Yoordrach: door een bijzonderen leeraar, over het inzamelen en bewaren van tuinge­ 

wassenvoor den winter. 
VIERDE VERGADERING. 

Zelfde programma ais voor de vergadering van onderwijzers, met deze verandering : 

À. PRACTISCHE LESSEN. 

.lJfiddelste klasse. - Eene les over naaldwerk, door de afgevaardigde Opzienster 
aangeduid. 
- De meesteresseo van naaldwerk der gemengds scholen wonen de vergadering bij. 

B. SCRRIFTE[,TJK Ol'STEL, 

Doe het nut uitschijnen van huishoudkundige lessen voor jonge meisjes , zeg wat men van 
huishoudkunde in eene lagere meisjesschool gevoeglijk leeren kan, en hoe de onderwijzeres 
bij dit onderricht dient te werk te gaan. 

Année 1889. 
EERSTE VERGADERING. 

Zelfde programma ais voor de vergadering van onclerwîjzers. 
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TWEEDE VERGADERING. 
Zelfdc programma als voor de vergadering van onderwijzers, met deze verandering : 

PRACTISCllE LESSEN. 

Hooqste klasse. - Naaldwcrk. Het stikken (piqûre). 
- De meesteressen van handwerk der gemengde scholen wonon deze vergadoring bij. 

DERDE VERGADERING. 
(Uitsluitend aan tuinbouw gewijd.) 

Â. l'RACTISCHE LESSEN. 

Hoogste klasse. -· Over de bebouwing der koolen, 
Jliddelste klasse. - De aolbessen. Leesles met uitlegging. 
- Zangoefening. N• 30 van u De Kleine Zanger » : Koekoek, 

B. S0l1Bll'TJ$LIJK OPSTEL. 

Ilet aankwceken van bloemen in het schoolvertrek, ais middel tot opvoeding en onderwijs 
der kioderen. 

C. Bezoek van den tuin der onderwijzeres. 
D. Yoordrcclü, door een bijzondcren leeraar, over het winnen van tuinzaden en de bewaring 

derzelve. 
VIERDE VERG,\DERING. 

Zelfde programma ais voor de vergadering van onderwijzers, met doze verandcring : 

Â. PRACTISCHE :LESSEN. 

Middelste klasse. - Naaldwerk. Het versterken van den hie! der kous. 
Laagste kiasse. - Ilet opslaan der sok, 
- De meesteressen van handwerk der gemengde scholen woonen deze vergadering bij. 

.l.onée '1890. 
EERSTE VERGADERING. 

Zelfde programma ais voor de vergadering van onderwijzers. 

TWEEDE VERGADERING. 
Zelfdc programma ais voor de vergaderiog van onderwijzers, met deze verandering • 

PltACTISCBE LESSEN. 

lloogste klasse. - Naaldwerk. Aanleeren van fronsen. 
N.B. De meesteressen van handwerk der gemengde scholen wonen deze vergadering bij. 

DERDE VERGADERING. 
(Uilsl·uitend aan tuinbtnu» gewijd.) 

BERSTE DE.EL. 
A. PRACTISCIIE LESSP.N. 

a) Hoogste klasse. - Over de uitplanting (repiquage) der tuingewassen. - Doel. - 
Handelwijze. 

b) Jfiddelste klasse. - Aanschouwelijke beschrijving der spade, riek en hark. Gebruik 
dezer tuigen. 
2. Zang. (Een stuk door den voorzitter aan te duiden.) 
3. Beoordeeling der gegevene lessen. 
4. Bezoek van den tuin der onderwijzeres. 

TWEEDE DEEL, 

5. Verslag der voorgaande vergadering. 
6. Voordracht door een bijzonderen lceraar : Over de vergi(tige plcinten1 die door,qaans in 

den moestuin ioorden aangettoffen. 
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7. Schriftelijk opstel. Ooer de mogelijkheid mn huishoudscholen of huishoiidklassen op den 
buitenin terichten. (Zie min. omzendbr. van 26 juni 4889.) 

(De onderwijzeressen der stadsscholen zullen de vraag opzlchtens de steden behandelen.) 
8• .Mededeelingen en aanbevelingen. 
9. Solfiëering van het schoollied, in de volgende vergadering door de leerlingen uit te 

voeren. 
VIERDE VERGADERING. 

Zelrde programme ais voor de vergadering van onderwijzers, met deze verandering : 

PRACTISCRE LESSEN. 

a) J/oogste klasse, - Naaldwerk. Snijden van een gewoon vrouwenhemd. 
b) Aliddelste klasse. - Zoomen van eenen zakdoek. (Stille bezigheid.) 
c) Laaqste klaese. - Breien. De averechtsche steek. 
N.B. De meesteressen van handwerk der gemengde scholen wonen deze vergadering bij. 

PRO'V!NCE DE I.IJXEIIIBOIJRG. 
Bu•ortM d'hwpectlon principale d'4rloa e& de Marche, 

Année "1888. 
PREMJÈRE, DEUXIÈME ET QUATRIÈME CONFÉRENCES. 

Même programme que pour les instituteurs. 

TROISIÈME CONFÉRENCE.
A. TRAVAIL A DOMICILE. 

Préparer par écrit les deux exercices didactiques ci-dessous. 
D. EX'RRCICES DIDACTIQUES, 

Degré inférieur. -Tricot: côtes. 
Degré supérieur. - Coupe : encolure de chemise de femme. 
N.B.-~. Ces travaux doivent être envoyés directement à Ml\lm" les Inspectrices déléguées. 
2. L'institutrice du siège de la conférence exposera les ouvrages confectionnés par ses 

élèves depuis le commencement de l'année scolaire. 

Année 1889. 
PREMIÈRE, DEUXIÈME ET QUATRIÈi'\Œ CONFÉRENCES. 

l'tfêmes programmes que pour les instituteurs. 

TROlSIÈl\lE CONFÉRENCE. 
À. TRAVAIL A DOMICILE. 

Préparer par écrit les deux exercices didactiques ci-dessous : 

B, EXERCICES DIDACTIQUES. 

Degré inférieur. -Tricot du talon d'un bas. 
Degré moyen. - Rapiéçage (deuxième leçon). 
C. Leçon spéciale à donner aux institutrices : Horticulture. Semences el semis. 

Année 1.890. 
PREMIÈRE ET DEUXÙ~ME CONFÉRENCES. 

Mêmes programmes que pour les instituteurs. 

TROISIÈME CONFÉRENCE. 
À. TRAVAIL A DOMICILE, 

Analyse d'un ouvrage de Ia bibliothèque cantonale, ayant Irait à l'horticulture. 
B. ltXERCICP.S DIDACYrIQU.ES, 

Degré moyen. - I~tude d'une plante d'ornement. 
Degré supérieur. - Culture du rosier. 
C. Leçon spéciale à donner aux institutrices : La culture des fleurs à l'école. 
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QUATRIÈME CONFÉRENCE. 
A. TRAVAIL A DOMICILE. 

Comme pour les instituteurs. 

Classe d'ouvrage. 
B. EXERCICES DIDACTIQUES. 

PROVINCE DE NIIIIJB. 
B~Horf# d'h19peeU0111 prlaelpale de ••-•• e& de ll•mar, 

Année '1888. 

PREMŒRE CONFÉRENCE. 
Programme de la première conférence d'instituteurs. 

DEUXIÈME CONFÉRENCE. 
A. TRAVAIL A DOMlClLE. 

a) Montrer l'importance, au point de vue du bien-être des classes ouvrières surtout, de 
l'enseignement de l'économie domestique el des travaux du ménage dans les écoles primaires. 
- Quel doit être le caractère de cet enseignement et sous quelle forme convient-il de le 
donner? 

b) Étude du programme des notions d'économie et d'hyglèoe pour les écoles primaires, 
proposé, à titre d'essai, par le Gouvernement. 
N. B. Un exemplaire de ce programme se trouve dans chacune des bibliothèques 

cantonales. 
B. PRATIQUE. 

Degré inférieur.- Causerie ayant particuliërement pour objet de faire naitre chez l'enfant 
le goût de l'ordre; historiette en rapport avec cette causerie. : 
Degré moyen. - Travaux à l'aiguille : Confection d'un tablier princesse (tablier à 

manches). 
Degré supérieur. - Travaux à l'aiguille : Dessin et coupe d'un patron de tablier princesse 

pour fillette. 
C. Visite du jardin de l'institutrice. 
D. Leçon d'horticulture à donner aux: institutrices par un professeur spécial. 
Sujet: a) Bevisiou rapide des matières exposées dans les conférences antérieures; 
b) Culture du poireau et de l'oignon. 

TROISIÈME CONFÉRENCE. 
Programme de Ja deuxième conférence d'instituteurs. 

QUATRIÈME CONFÉRENCE. 
Programme de la quatrième conférence d'instituteurs. 

.Innée 1.889. 
PREMIÈRE C01\1FÉRENCE. 

Programme de la première conférence d'instituteurs. 

DEUXIÈME CONFÉRENCE. 
À. TRAVAIL A DOlllOILB, 

Exposer les différentes méthodes de coupe suivies. Quelle est la caractéristique de chacune 
d'elles? A laquelle faut-il accorder la préférence? Justifier la réponse. 

B. PRATIQUE, 

Degré infërieu», - Enseigner un précepte de morale. 
Degré moyen. - Confection d'une laie d'oreiller à boutonner (boutonnières en cardon). 
Degré supérieur. - Coupe et contecuou d'une taie d'oreiller à boutonner (boutonnières 

dans le tissu), 
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C. Leçon d'horticulture donnée aux institutrices par un professeur spécial. 
Sujet : Bntretlen sur les arbres du jardin; variétés recommandables: formes à donner aux 

arbres; soins ordinaires d'entretien. Cueillette et conservation des fruits. 
D. Visite du jardin de l'institutrice. 

TROlSIÈME CONPÉRENCE. 
Programme de la deuxième conférence d'instituteurs. 

QUATRIÈME CONFÉRENCE. 
Programme de la quatrième conférence d'instituteurs. 

Année 1890. 
PREMIÈRE CONFÉRENCE. 

Programme de la première conférence d'instituteurs. 

DEUXIÈME OONFÊRENCE. 
À. TRAVAIL A DOMICILE, 

Quoique les petites filles aient un goût inné pour les travaux à l'aiguille, on constate que, 
dans certaines écoles, on n'obtient pas toujours les résultats désirables dans cette branche 
d'enseignement. - A quelles causes peut-on attribuer cet insuccès? 

B. :PRA.TIQ,UF.. 

Degréinferieur. - Ouvrages à l'aiguille. Le talonner. 
Degré moyen. - Économie domestique : Causerie familière sur un ustensile de cuisine, 

son usage, son entretien. 
Degré supériew·. - Patron et coupe du casaquin (camisole). Les élèves seront chargées de 

la prise des mesures, du dessin et de la coupe des patrons, des parties du devant et du dos. 
C. Leçon d'horticulture donnée aux institutrices par un professeur spécial. 
Sujet : Les plantes vivaces du potager : variétés recommandables, soins ordinaires de 

culture. 
D. Visite du jardin de l'institutrice. 

TROISIÈME CONFÉRENCE. 
Programme de la deuxième conférence d'instituteurs. 

QUATRIÈME CONFÉRENCE. 
Programme de la troisième conférence d'instituteurs. 

CONFÉRENCES D'INSTlTUT.RICES D'ÉCOLES GARDIENNES 

On suit généralement, dans les conférences spéciales d'institutrices d'écoles gardiennes, 
l'ordre des travaux, etc., que voici : 

~. Lecture du compte rendu de la réunion précédente. 
2. Exercices didactiques. - Une ou plusieurs institutrices peuvent être désignées pour 

donner les leçons inscrites au programme. 
3. Discussion des leçons données. 
!\. Critique du travail fait à domicile. 
5. Communications et recommandations. 

OBS:ERVATIONS, 

~. Chaque exercice dure une demi-heure au plus. 
2. Los exercices didactiques commencent par un chant et se terminent par uojeu gymnas- 

tique, exécutés par les élèves. 
3. Les ouvrages et les collections des élèves e~ des Institutrices sont exposés dans une des 

salles de l'école. 
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PROVl;\CE D'.lNVEU§. 
ReHHOrCH cl'lnHpel'tlOn prh1clp11Je d','ll'i'l'l"H ('( de lllaUneH. 

itonée 1888. 

EERSTE VERGADEJUNG. 
À. WF.RK TEN' IIUIZE. 

Ilet teekenonderricht in den kiwlertui«. Doel <m belang. Programma, Soorten van oete­ 
ningen , tijd er aan te besteden in de onderscheidene klassen, 

B. DIDACTlSCHE OEFENINGEN. 

Eerste jaar. - Tweecle gave. Draaiing om de assen. 
Tioeede jaar, - Derde en vierde gave uerbonden, Schoonheidsvormen. 
Dertle jaar. - Zedelijk oerhoal en gesprek. De vogelnesten. 

TWEEOE VER.GADE(UNG. 
À. WERK TEN HUlZE. 

Bewijzen dat de speelgaven van Frœbel cene keten vorrnen, waarvan geen enkele schakel 
kan gemist worden. 

B. DID.ACTISCIIE OEPENlNGEN. 

Eerstejaar. - Derde gave. Gewone voorwerpen. 
Ttoeede jaar, - Gesprck over het schaap en zijne wol. 
Derde jaar, - Een licdje leereo zingen, waarvan do kinderen den tekst reeds van buiten 

kennen, 
Année 1889. 

EERSTE VERGADERING. 
À. WEltK TEN TIUIZF.. 

Ilet rekewnulerridü in de kinterluinen. Doel en belang. Programma van elke klas. 
Méthode en Ieermiddelen. Piao eener les. 

B. DIDAOTISCHE OEFENlNGEN, 

Tweede jaar. - Praetische les over de beleefdheid. 
Derdejaar, - Een scheepje maken. 

TWEEDE VERGADERING. 
A. WERK TEN IlUIZR. 

Twee nieuwe verhaaltjes voor jonge kinderen. 

B. DIDACTISCHE OEFENINGEN. 

Tweedejaar. - De drij richtiogen der ruimte. 
Derdejaar, - Gesprek met verhaal : de groensels. 

Année 1.890. 

EERSTE VERGADERING. 
À. WERK TEN IIUIZE, 

Toooen hoe belangrijk het is dat de kinderen gewoon gemaakt worden aan gehoorzaamheid. 
Middelen ter ontwikkeling van die deugd. 

B, DIDACTISCHE OEFENINGEN, 

Tioeede [uœr, - Nieuw vrijspel aan te Jeereo, door eene onderwijzeres vreemd aan de 
school. 

Derde jaar. - Verhaal over de gehoorzaamheid, aanschouwelijk gemaakt met eene 
teekening op het bord, insgelijks door eene onderwijzeres, die niet lot het personeel der school 
behoort. 
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TWEEDE VERGADERING. 
A. W.ERK 'l'EN BUlZE. 

llet boetseeren, - Nut van deze bezigheid. - 1\Iethodc, leermiddelen. - Plan van twee 
lessen. 

B. llIDACTIScm: OEF.ENINGEN. 

Derde jaar. - Ondervraging, met de derde gave, door cene o nderwljzeres vreemd aan de 
school, over hetgecn de kinderen weten van het rekenen. 

l'oor al de kinderen. die in bezit zijn van een tuintje, - Werken in de tuintjes. Korte 
ondervraging over hetgcen cr gedaan is geweest, en over hotgeen in den hof aangetroffen 
wordt. 

PBO-VIN~E DE BB.lBlNT. 
1\essorts d'Jnspeetlon principale ùe Bruxelles et de Louvain. 

Année 1888. 
PREMIÈRE CONFÉRENCE. 

A, Exercices didactique«. - a) tre année. Tissage. - b) 2• année. ,ie don de Frœbel (jeu 
de construction). - c) 3• année. Causerie sur un objet d'histoire naturelle. - d) Jeu gym­
nastique. 

B. Travail à domicile. - Dissertation sur le but des jeux de construction à l'école gar­ 
dienne (3", 4-0, 5• el 6• dons de Frœbel) et sur la direction qu'il convient de donner à ce jeu 
pour arriver au but. 

DEUXIÈME CONFÉRENCE. 
A. Exercices didactiques. - a) 1re année. Les petits bâtons. - b) 2• année. Dessin. - 

c) 3• amu!e. Entrelacement de papier. - d) Jeu gymnastique, 
B. Travail à domicile. - Que doit raire l'institutrice de l'école gardienne pour, faire nattre 

et nourrir dans le cœur de ses jeunes élèves des sentiments de charité ? · 

Année 1889, 

PREMIERE CONFÉRENCE. 
A. Eœercices didactiques. - a) 1 ••année.Causerie sur la poule. - b) 2• année. Entrelace­ 

ment de lattes. - c) 3• année. Exercices au moyen du 3• et du 4• dons de Frœbel. - d) Jeu 
gymnastique. 

B. Tmuail à domicile. - Démontrer que les jeux et occupations de la méthode de Frœbel 
sont de nature à favoriser le développement physique, intellectuel et moral des enfants. 

DEUXIÈME CONFÉRENCE. 
A. Exercices didactiques. - a) 1 •• année. Exercices avec la balle. -b) 2• année. Causerie 

sur les fruits de la saison. - o) 3• année. Piquage. - d) Jeu gymnastique. 
B. Travail à domicile. - Le programme du 115 septembre 1880 dit que l'institutrice de l'école 

gardienne doit • apprendre à ses élèves, dans les limites du possible, à exprimer clairement 
• leurs observations, leurs jugements. n Dire comment vous atteignez ce but. 

.lunée 1890. 

PREMIÈRE ÇONFÉRENCE. 
A. Exercices didactiques. -- a) 1•• année : Un exercice avec le 2• don de Frœbel. - 

b) 2• année : Tissage. - c) 3c année: Dessin. - d) Jeu gymnastique. 
B. Travail à domicile. - De l'importance de l'éducation physique des enfants. - Dire 

comment l'école gardienne doit contribuer à cette éducation et examiner si la méthode de 
Frœbcl satisfait â ce point de vue aux besoins de la nature enfantine. 

DEUXIÈME CONJ!1.8RENCE. 
A. Bœercices diciactiques. - a) 1 ,. année : Exercice de langage. Causerie sur un objet 

au choix de l'institutrice. - b) 2• année : Exercices avec les planchettes. - c) 3• année : 
Pliage. (Formes de beauté), - d} Jeu gymnastique. 
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B. Tren-ail à domicile. - Bxamen des lois suivant lesquelles l'intelligence de l'enfant 
s'éveille et se développe. - Comme conséquence de cet examen, indiquer les conditions que 
doit remplir l'enseignement dans les jardins d'enfants ou écoles gardiennes. 

PROVINCE DE :H,&NDRE OCt:IDENTALE. 
J\essorts <l'inspection principale de Bruges et de Courlra]. 

Année '1888. 
EERSTE YERGADERlNG. I PREMlÈRE CONFÉRENCE. 

À. WHRK TEX JIUIZE. 

Wclke voorname regels moet de onder­ 
wijzercs der bewaarschool in acht ncmen 
bij hct bcwaken der lecrlingen gedurende 
de uitspanniogcn? 

B. l'RACTISCHE LESSEX. 

Lcu19sle graad. - Vlcchtwcrk. 
J,Jiddelste graad. - Gesprck met de kin­ 

deren ovcr de beleefclheid. 
Ilooqste qroaâ. - Teekcncn van meet­ 

kundigc vormen, 
C. Ecne onderwijzeres, door den heer 

voorzltter aangeduid, zal de lcvensschets 
voordragen van Frœbcl. 

D. Gymnastische oefeningen en zang. 

TWEEDE VERGADERING. 
Â. WERK TEN IlUIZE. 

Opstel van eene der drie te geven lessen, 
naar keuze. 

B. PRACTISCFIE LESSEN. 

Laagste 9racid. - Licbaamscercntngen.
Yooruit en achteruit gaan, in rang stap­ 
pen, enz. 

,tJùldelste graad. - Schrijven. llouding 
des lichaarns, -Iiggen van de lei, houden der 
griflel, Teekenocfcningcn ais voorbereiding 
tot het schrijven. 
Ilooçsteoroad. - Rekcnen. De vier hoofd­ 

bewerkingen op getallon van 1 tot 10. 

À. TRAVAIL A DOlllCIT."E. 

Indiquer d'une manière générale comment 
doit s'exercer la surveillance de l'institu­ 
trice d'école gardienne durant les récréations 
de ses élèves. 

B. r.sçoss PRA'TIQUES. 

De9re inférieur. - Tressage. 
Degré moqen, - Entretien avec les élèves 

sur la politesse. 
Degré infërieur. - Dessin de formes géo­ 

métriques. 
C. Une institutrice, désignée par le pré­ 

sident, donnera la biographie de Prœbel. 

D. Exercices gymnastiques et chant. 

DEUXIÈME CONFÉRENCE. 
A. TRAVAIL A DOMTCILE, 

Exposer par écrit une des trois leçons 
proposées, au choix. 

B. EXERCICES l'IIATIQ,UES. 

Degré in'[ëri-ur, - Exercices gymnasti­ 
ques. Marche en avant et en arrière. Mar­ 
cher en rang, etc. 

Dr91·é moym, - Écriture. 1\Iaintien du 
corps, position de l'ardoise, tenue du crayon. 
Exercices de dessin préparatoires à l'écri­ 
ture. 

Degré supérieur. - Calcul. Les quatre 
opérations fondamentales sur les nombres 
de t à 10. 

C. Gymnastiekspel en zang. 1 C. Jeu gymnastique et chant. 
Année '1889. 

EERSTE VERGADERING. 1 PREMIÈRE CONFÉRENCE. 
A. DIDACTI~CllE OEFENINGKN. 

Laagste gmad. - Gesprek met de kin­ 
deren. V erklaring cener print. 

Middelsle91·aad.-Rckcnen. De: vier hoofd­ 
bcwerkingen toegepast op kleine getallen. 

Ilooqste graad. - Vormleer. Vcrgelijking 
tusschen den cube, de roi en den bol. 

Zang en lichaamsoefeningen. 

A. EXERCICES DIDA.CTIQUE5. 

Degré inférieur. - Causerie avec les en­ 
fants. Explication d'une image. 

Degré moyen. - Calcul. Les quatre opé­ 
rations fondamentales appliquées à de petits 
nombres. 

Degré supérieur. - Formes géométri­ 
ques. Comparaison entre le cube, le cylindre 
et la sphère. 

Chant el exercices gymnastiques. 
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B. W.ERK TIN BOIZE. 

Verslag der laatste vergadering. 
Opstel. - " Hoe zal men den kinderen de 

reinheid of netheid aanlecren? 11 

TWEEDE YERGA.DERING. 
Â, DIDACTISCHE ORFENINGBN. 

Laaqste graad. - Aanleeren or opzeggen 
van een complimentje ter gelegenheid van 
vaders feestdag. 

illiddelste graad. - Schryfles. De cijfers. 

Hoogste graad. - Rekenen. De veelvou­ 
den van den meter •. 

Zang en lichaamsoeïeningen. 

B. WE!tK TEN llUIZE, 

Verslag der laatste vergadering. 
Opstel.- u Watkan debewaarschool doen 

om in de ontoereikendheid der huiselijkc 
opvoeding te voorzien? ,. 

B. TliV.AIL A DOHICILE. 

Compte rendu de la dernière réunion. 
Disseruuion. - • Comment apprendra-t-on 

la propreté aux enfants? " 

DEUXIÈME CONFÉRENCE. 
Â, EXERCICES DIDACîJQUES. 

Division inférie10-e. - Apprendre par 
cœur ou faire réciter un petit compliment à 
l'occasion de la fête patronale du chef de la 
famille. 

Deg,•é moyen. - Leçon d'écriture. Les 
chiffres • 
Degré supérieur. - Système métrique. 

Les multiples du mètre. 
Chant et exercices gymnastiques. 

B. TRAVAIL.!. DOYJCILB. 

Compte rendu de la dernière conférence. 
Dissertation. ~ < Que peut faire l'école 

gardienne pour suppléer à l'insuffisance de 
l'éducation domestique t »

.Innée '1890. 

EERSTE VERGADERING. 
À. DlDACTlSCHE OEPENINGEN. 

Laagste graad. - Eene eerste les. De on­ 
derwijzeres laat de kinderen binnentreden, 
leert hun groeten , wijst hun eene plaats
pan op de bankeo, moedigt ze aan om aan­ 
dachtig te luisteren, geeft hua eenige moe­ 
derlijke raadgevingen en laat ze in ordo de 
schoal verlaten. 
!,Jiddelste qraaâ, - Gemeenzaam gesprek 

met de kinderen over de rechtzin nigheid. 
Hooqste graad. - Bekenkunde, De vier­ 

kante meter. Toepassingen. 
Zang en lichaamsoeteningen. 

•
B, WltltK UN RUIZ!~. 

Opstel. - " Welke gebreken, aan de na­ 
tuur van het kind eigen, heeft de onderwij­ 
zeres vooral te bestrijden, en welke tucht­ 
middelen zal zij hiertoe gebruiken? 

TWEEDE VERGADERNIG. 
A. Dib.iCTISCHE O:EPENING.EN. 

Laagste graad, - Vormleer. De driehoek 
vergeleken met het vierkant, 

J,fiddelste graad. - De vierde Frœbel­ 
ga ve (de kubus verdeeld in acht bouwstee­ 
nen).

PREMIÈRE CONFÉRENCE. 
À. EXEltCICES DlD.!.CTIQ.UES. 

Degré inférieur. - Une première leçon, 
L'institutrice fait entrer les enfants, leur 
apprend à saluer, leur indique une place sur 
les bancs, leur dit d'écouter attentivement, 
leur donne ensuite quelques conseils mater­ 
nels et les laisse partir en rang. 

Deg,·é moyen. - Causerie familière avec 
les enfants sur la sincérité. 
IJegré supérieur, - Arithmétique. Le 

mètre carré. Applications. 
Chant et exercices gymnastiques. 

B. TRAVAIL ~ DOllllCILE. 

Dissertation. - • Quels sont les défauts 
naturels de l'enfant que l'institutrice a sur­ 
tout à combattre et quels moyens discipli­ 
naires doit-elle mettre en œuvre à cet effet? 

DEUXIEME CONFÉRENCE. 
A. EXERCICF.S DID.\CTIQ.UES, 

Degré inférieur. - Formes géomél riq ues. 
Le triangle comparé au carré, 

Degré moyen. - Le quatrième don de 
Frœbel (le cube partagé en huit briquettes). 



[ N° ns.) 
lloosgte graad. - IIoofdrekenen. Kleine 

vraagstukken, aan hot dagelijksch lcven 
onüeend, doen oplosscn. 

Zang en Iiehaamsoefeningen. 

B. WEltK TEN rnnzs. 
Opstel. - Wat wil dit beduiden, dat 

men met de kinderen kinderlijk en tevens 
ernstlg moet zijn ? Beert de ondervinding 
u desaangaande iets geleerd? 

De91•f supérieur. - Calcul mental. Faire 
résoudre de petits problèmes empruntés à
la vie ordinaire. 

Chant et exercices gymnastiques. 

lJ. TUA VAH, A DOMICJT,F.. 

Dissértaüon, - Qu'entend-on par ceci : 
qu'il faut ètre candide et sérieux avec les 
enfants? Qu'est-ce que l'expérience vous a 
appris sous ce rapport? 

PROVINCF. DE FLANDRE ORIENTA.LE. 
Année 1888. 

Ressorts d'inspection prmetpale d',\.Jost et Ile Gand. 
EERSTE VERGADERING. 
À. VOORBEllEIDEND WBllK. · 

Twee gcpaste kinderdichtjes opzocken voor iedere der drie afdeelingen, en uiteenzetten 
waarop die keuze steunt. 

B. Mondelinge herhaling van hergene het programma der bewaarscholen voorsehreef 
over dierkunde, 

C. DIDACTISCJIR OF.FRNINGBN. 

laagste afcleeling. - a) Zang. - b) Een der aangeduidc kindergedichtjes aanleeren. - 
c) 't Ander gcdichtje opzeggon. 

Middelste afdeeling. - a) Een der aageduide gedichjes opzeggcn. - b) Gesprek over de 
wol en over wollen kleedingstukken. - c) Kinderspel met zang. 

TWEEDE VERGADERING. 
A. VOOllBEREIDEND wsux. 

Waarop hoeft de ondcrwijzeres der bewaarchool vooral te letton, opdat hare lessen en 
oeîeniogen tevens eeno goede vcorbereiding wezen voor den aanvankelijken graad der lagere 
scholen ?
B. Mondelinge herhaling van hetgene het programma der bewaarscholen voorschreef 

over de plcntenkunde, 
C. DIDACTISCIIE OJ~PENINGEN. 

Laagste afdeeling. - a) Zang. -b) Eerste les over den cubus. -c) Eon gedicbtje opzeggen. 
Afiddelste afdeeling. - a) Een gedichtje herhalen. - b) Oeleningen met de mozaïkplaatjes 

(2 soorten). - c) Zang.
1/oogste afdeeling. - a) Een gedicht opzeggen. - b) Vijfde gave : een nieuwen schoon­ 

hoids- en levensvorrn aanleeren. - c) Een nieuwuitgevonden kindertooneel, met of zonder 
zang, uitvoeren. ..

.Innée 1889. 
EERSTE VERGADERING . 

À. SCHRIPTELIJK VOO'.R TE BEREll>EN WERK. 

De kindertuin is niet meer de vroegere speelsehool der begoede, noch de bewaarschool der 
behoeftige kinderen, maar eene lieve.en aangename plaats, waar geschikte middelen toege­ 
past worden om aan de noodwendigheden der kindernatuur te voldcen. 

Die noodwendighcden doen kennen en de middelen aanduiden om er aan te voldoen. 
B. Een nieuw en eenvoudig prozastukje of kindergedichtje opgeven, geschikt om van 

builen geleerd te worden. 
N. Il. In de conferentie zullen eenige onderwfjzeressen, door het lot aangeduid, hunne 

slukjes voordragen en uitloggen. 
C. DlDAC'l'ISClŒ OEF.ENINGKN. 

Laaqste afdeeling. - a) Zang, - b) Eenvoudig gesprek naar keuze. - c) Gedichtje. 



( ses ) [ ~o f 28. ] 

JJfiddelste ofdeeling. - a) Zang. - b) Oefeningen met de vleehtlatten. - r) Prozastukje. 
lloogste a{deelin!J, - a) Eenvoudige tweespraak. - b) Scheuron of snijden. - c} Kinder­ 

spet met zang. 
TWEEDE VERGADERING. 

Â, SCHRifTELIJ'K VOOlt TE BlfüEIDEN WEitK, 

IJoe zal de onderwijzeres eener bewaarschool te werk gaan om de lichamelijke krachten 
harcr leerlingen te ontwikkelcn en den kinderen eone sterke gezondheid te verzckeren. 

B. Twcc nieuwe kinderliederen doen kenncn, die geschikt zijn om aangeleerd te worden. 
N.B. In de conferentie zullen eenige onderwijzeressen, door het lot aangewezen, hunnc 

zangstukjes voordragen. 
C. DIDACTISCHE OEFl-!NINGEN. 

Laagsle afdeeling. -a) Zang. - b) llerhalingsoefeningcn en les met de tweede gave, - 
c) Gedichtjes. 
Jfiddelste afdeel-ing. - a) Zang. - b) Gesprek over den bond. - c) Gedichtje of prozastukje 

door al de leerlingen. · 
/loogste afdeeling. - a) Tweezang. - b) Oefeningcn met de drie soorten van ringcn. - 

c) Kinderspel met zang. 
Année '1890. 

EERSTE VERGADERlNG. 
À. WERK TEN flU!ZE. 

De bewaarschoolonderwijzeres is cene tweede moeder voor de kinderen, die haar worden 
toevertrouwd. Welke hoedanigheden moet zij dus verecnigen en wat hoelt zij te doen, orn 
aan hare zending te beantwoorden? 

B. DIDll.CTISCIIE LESSEN EN OEFENINGEN, 

Eersle les. - Gesprek met de kleinste kinderen. 
Tweede les. - Yierde gave. Eenen schoonheids- of eenen levensvorrn leeren leggen. - 

't Vroeger geleerde herhalen. 
Derde les. - Schoonheidsvormen leggen met mozaïkplaatjes : a) Twee nieuwe , b) hcrhaling 

van 't reeds geleorde. 
TWEEDE VERGADERlNG. 

A. WERK TEN lIUIZE. 

Het onderwijs in de bewaarschool mag niet ontaarden in een eigenlijk gezegd lager 
onderwijs ; maar het moet zoovcel rnogelijk door al de oefeningen en spelen er toe voorbe­ 
reiden. - Doe het verschil uitschijnen tusschen de manier van onderwijzen in beide inrich­ 
tingen. 

B. DJDACTISCllE LESSEN. 

Eerste les. - Een gymnastiek liedje aanleeren. 
Tweede les. - Gesprek over planten of bloemen. 
Derde les. - Vijfde gave. Eenen schoonheidsvorm leeren leggen naar eene door de 

onderwijzeres gemaakte teekening. 
N B. 1. ledere les moet voorafgegaan en gevolgd zijn van een lied of het opzeggen van 

een van buiten geleerd gedichtje. 
2. De werkjes der leerlingen moeten tentoongesteld zijn, alsook de nieuwe figuren, 

schoonheidsvormen door de onderwijzeressen sedert de laatste vergadering aangeleerd. 

PROVINC::E DE BUl'U.lfT. 
1lc11Sort11 d'lospcctlo11 prlnelpale ile Charlcroy, de Mon" c, de To11rn11I. 

Jaanée '1888. 

PREMIÈRE CONFÉRENCE. 
A. TRAVAIL A DOlllCILE, 

Ce que doit être la discipline à l'école gardienne; - moyens de l'y établir. 
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B. BUR0I0BS DIDACTIQUES. 

~ . Exécution d'un chant. 
2. Causerie sur quelques légumes. 
3. Formes d'objets usuels exécutées soit au moyen de Fun des dons de Frœbel, soit au 

moyen de bâtonnets, soit par l'enfilage de perles. 
4. Exercices gymnastiques. 

DEUXIÈME CONFÉRENCE. 
Â. TRAVAIL A DOMICILE. 

Montrer brièvement comment les dons, les occupations, les exercices qui constituent la 
méthode de Prœbel, doivent être présentés pour apparaitre comme des jeux ayant pour but 
le développement de l'activité pratique de l'enfant. 

B. EXERCICES DIDACTIQUES, 

~. Exécution d'un chant. 
2. Explication d'une image. 
3. Pliage : Formes de beauté'. 
4-. Jeu, d'imitation, avec causerie et chant. Exemples : Le petit boulanger; - les bûche- 

rons, etc. 
Année 1889. 

PREMIÈRE CONFÉRENCE. 
À, TRA.V.AIL A DOMICILE. 

Montrer comment, suivant la méthode de Frœbel, la loi de l'union des contrastes trouve 
son application : 

1 ° dans l'usage des bâtonnets; 
2° dans les exercices de dessin ; 
3° dans ceux de tissage. 

B. E:X.ERCICES DIDACTIQUES. 

4. Représentation d'objets, au moyen de bâtonnets et ensuite par le dessin. 
2. Exercices de tissage en rapport avec le degré d'avancement des élèves. 
3. Jeux au moyen de la balle, 

DEUXIÈME CONFÉRENCE. 
A. 'l'RAVAIL A DOMICILE. 

:Montrer comment, dans la préparation du travail quotidien et dans la rédaction du journal 
de classe, l'institutrice gardienne doit faire, non seulement pour être capable de bien procéder 
aux divers exercices, mais encore pour parvenir à occuper utilement les divisions qui ne 
reçoivent pas, à certains moments; de leçons directes. 

Rédiger d'après cela le journal de classe du mardi qui précédera la conférence. 

B. EXERCICES DIDACTIQUES. 

~ . Enseigner une historiette. 
2. Faire exécuter un chant. 
3. Exercices de tressage, avec causerie. 
4. Jeux libres. 

Année 1890. 
PREMIÈRE CONFÉRENCE. 

Â, TRAVAIL A DOMICILE, 

Démontrer comment les divers exercices de l'école gardienne concourent à apprendre aux 
enfants, dans la limite du possible, à exprimer clairement leurs observations et leurs 
jugements. 

B, EXERC1C.ES DIDACTIQ,UE6. 

1. Petit entretien sur les travaux de jardinage. 
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2. Analyse du i• don (cubes et briques}. 
3. Étude d'un chant (première leçon). 
4. Jeux gymnastiques au choix de l'institutrice. 

DEUXIÈME CON.FÉRENCE. 
À. TRAVAIL A DOMICILE. 

Quels sont les moyens auxquels l'instilutrice doit avoir recours pour habituer les enfants à 
la propreté, à l'ordre et à la politesse.

B. EXERCICES DIDACTIQUES. 

1. Causerie sur la propreté. 
2. Tissage : formules 2 et 3. Inventions. 
3. Leçon de gymnastique faisant suite aux exercices étudiés antérieurement. 
i. Récitation de poésies enfantines. 

PBO'Vl!.11:E DE I.IÉGE. 
ftieHoirt• d'la•pec&loll prlaclpale de ou:, e, de l.lése. 

.l.nnée 1888 . 
PREMIÈRE CONFÉRENCE. 
A. TRAVAIL rnÉPARA~OlRE. 

Faites voir que l'école gardienne a pour but de préparer les enfants de cinq à six ans à 
recevoir avec fruit l'instruction primaire. 

B. PRATIQUE. 

Division inférieure. - 4• Don. Analyse du jouet; comparaison avec le 3"'" Don. - Con- 
struction : formes d'objets actuels.

Division moyenne. - 4• Don. Formes de beauté et formes mathématiques, 
Division supérieure. - 5• Don. Formes de beauté et formes mathématiques. 
Examen des collections formées par les élèves. 

DBUXIÈME CONFÉltENCE. 
Â. TRAVAIL P.RÉPAR.ATOJRE. 

Montrez que, pour réussir dans l'œuvre de l'éducation maternelle, l'institutrice doit 
s'attacher bien plus aux principes pédagogiques qu'à l'étude des détails d'un manuel. 

B. PRATIQ,U~. 

Dioision inférieure. - Causerie sur les vêtements. 
Jeu en rapport avec le sujet de la causerie. 
Division moyenne. - Tressage. Chaines à quatre bandes, rosettes, étoiles. 
Entrelacements: Carrés et triangles. 
Divisio1t supérieure. -Tressage et entrelacements. Formes diverses : invention. 

.&.unéc 1.889. 
PREMIÈRE CONFÉRENCE. 
À. TRAVAIL l'R:ÉPAltATOIRR. 

L'institutrice gardienne doit s'efforcer de former les enfants à l'obéissance, à la véracité, à 
l'activité, elle doit chercher par dessus tout 11 les rendre bons, aimables, généreux. 

Faites connaitre comment elle peut réaliser cette partie si importante de sa mission 
B. FRA.TIQUE . 

Division inférieure. - Explication d'une image représentant un jeu. 
Jeu ayant pour but le développement de l'ouïe. 
Dioision mofenne. - 3• Don. Le cube divisé, dans tous les sens, en deux parties égales : 

coupe verticale, coupe horizontale. 
Forme de beauté : évolution des dés extérieurs autour d'une forme déterminée. - .Mouve­

ment interne-externe. 
Division supérieure. - Explication d'une image représentant une scène de la vie de famille. 
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DEUXIÈME CONFÉRENCE. 
Â. TBAVAlt PRÉP.!RA.TOIRB, 

Faites ressortir le but et le caractère des écoles gardiennes. 
Comment doivent être organisées ces écoles, quant aus occupations des élèves et quant à la 

méthode à suivre, pour qu'elles aient une réelle utilité pratique? 

B. PRATIQUE. 

Division inférieure. - Explication d'une image représentant une scène entantine. 
Division moyenne. - Explication d'une image représentant un évènement de la vie 

champêtre. 
Division supérieure. - Planchettes. Triangles rectangles scalènes. Losanges. Triangles 

équilatéraux. Hexagones. 
Aan~e '1890. 

PREMIERE CONFÉRENCE. 
Â, TltAVA.lJ, PRÉPA.R.!TOIRB. 

Aux termes du programme des écoles gardiennes, l'institutrice doit faire choix d'un cer­ 
tain nombre de récits propres à faire aimer aux jeunes enfants les devoirs de leur âge. 

Quelles conditions doivent réunir ces récits pour qu'ils produisent les résultais voulus? 
Montrez qu'il est très avantageux d'établir une relation intime entre les causeries et les 

récits moraux. 
B, PRAT!Q,UE, 

Dioisio» inférieure. -Récit propre à amener les enfants à contracter des habitudes d'ordre 
et de propreté. 

Division moyenne. - Récitation et explication d'une poésie enfantine. 
Division superieure. - Étude d'un jeu et exécution du chant qui s'y rapporte. 

DEUXIÈME CONFÉRENCE. 
Â, TRA.V.!IL PRÉP.!llATOIRE, 

L'institutrice gardienne doit repousser les procédés purement mécaniques et les formules à 
apprendre par cœur , elle doit pouvoir varier les causeries, imaginer de nouveaux exercices 
et amener les enfants à inventer, à créer. 

Faites connaitre comment elle peut réaliser cette partie si importante de sa mission. 

B. PB.A.TIQUE. 

Division inférieure. - Comparaison du 3• don avec le 4e,-Construction: formes d'objets 
usuels. 
Division moyenne. - Comparaison du 3• don avec le 5e, - Construction : formes d'objets 

usuels. 
Division supérieure. - Découpage. 

PROVINCE DE I.IIIIB01JllG. 
Ressort d'inspection principale de IJassell. 

Les institutrices des écoles gardiennes suivent les conférences des institutrices primaires. 

PBOVJNCt.: DE I.IJXEIIIBOIJRG, 
Ressort d'inspection principale d'Arlon. 

.&nnée -1888. 
PREMIÈRE CONFÈRENCE. 
A. TRAVAIL A DOMICILE, 

Dire comment l'école gardienne prépare les jeunes enfants à suivre avec fruit les cours de 
l'école primaire. 

B. EXERCICES DIDACTIQUES, 
~. Analyse du jouet. 
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2. Constructions; formes d'objets usuels. 
3. Jeux gymnastiques avec chants. 

DEUXIÈME CONFÉRENCE.
Â. TRAVAIL A DOMICILE. 

Dire comment les exercices de l'école gardienne conduisent à la formation du langage des 
enfants. 

B, EXERCICF.S DIDACTIQUES. 

~. Causerie : moyens d'éclairage. 
2, Compositions; formes d'objets usuels. 
3. Jeux gymnastiques avec chants. 

.lunée 1889 . 
Il n'y a pas eu de conférences d'institutrices gardiennes en 1889. 

.lon.Se 1890. 
PREMIÈRE CONFÉRENCE.
A. TRAVAIL A DO)IICILE, 

Démontrer combien il est important de développer, par l'exercice des sens, la faculté de 
perception et l'esprit d'observation chez les enfants. 

B. EXERCICES DIDACTIQUES. 

a) Causerie sur une fleur ; 
b) Pliage : formes géométriques; 
c) Jeu gymnastique; 
cl) Explication d'une image. 

DEUXIÈME CONFÉRENCE. 
À. TRAVAIL A DOMICILE, 

Comment l'institutrice gardienne rendra-t-elle le séjour de l'école agréable aux enfants? 

B. EXERCICES DIDACTIQUES. 

a) Comparaison du 3• et du i• don; 
b) Causerie sur les semailles ; 
c) Jeu gymnastique; 
rI) Étude d'un couplet (chant). 

Ressort d'inspection principale de lUarclle. 

Les conférences d'institutrices gardiennes ne sont pas organisées dans ce ressort. 

PRO'f'll.'U.:E DE N..l!IIIJB. 
Ressorts d'inspection principale de Dinant et de Namur. 

Année •sss. 
PREMIÈRE CONFÉRENCE. 
Â. TRAVAIL A DOMICILE. 

L'institutrice gardienne doit raconter des historiettes aux enfants, leur expliquer et leur 
apprendre de petites poésies. Quelles sont les règles à observer dans le choix des unes et des 
autres? Faire ressortir les avantages multiples de ces exercices et indiquer la méthode à 
suivre. 

B. PI\ATIQUE . 
1 . Causerie : Les nids. 
2. Piquage : Un objet usuel. 
3. Jou gymnastique. 
5. Étude d'une poésie, 

128 
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DEUXIÈME CONFÉRENCE. 
Â; TRAVAIL A DOMICILF.. 

Montrer succinctement que tous les exercices et occupations de l'école gardienne peuvent 
contribuer à la formation du langage de l'enfant. Comment l'institutrice doit-elle les diriger 
pour qu'ils produisent sûrement cet heureux résultat? 

B. PRATIQUE. 

4. Causerie : Moyens d'éclairage. 
2. Troisième don de Frœbel : forme d'objet usuel. 
3. Jeu gymnastique. 
4. Chant: Étude d'un couplet. 

..lunée 1889. 

PREMIERE CONFÉRENCE. 
Â. TRAVAIL A DO~IJCILP.. 

Faire ressortir les importants avantages que présente la formation de petites collections de 
produits divers. 

Dresser la liste des objets que pourraient comprendre ces collections pour favoriser le 
développement naturel des facultés chez les élèves. 

B. PRATIQUE. 
'~. Troisième don, Opérations fondamentales de l'arithmétique sur les nombres de 

1 à 8. 
2. Étude du losange à l'aide de planchettes. 
3. Tissage. - Formule 3-2. 
4. Couleurs assorties. - Composition d'un petit bouquet. 

DEUXIÈME CONFÉRENCE. 
.4. TRAVAIL A DOMICILE. 

L'institutrice peut procéder de deux manières pour donner son enseignement : elle expose 
elle-même le sujet de la leçon ou elle interroge ses élèves sur cet objet. 

1 ° Caractériser ces deux méthodes d'enseignement; 2° classer, d'après ces deux modes, les 
diverses branches du programme des écoles gardiennes et justifier cette classification. 

B. PRATIQUE, 
1. Entretien sur l'âne. 
2. Troisième don. Formes de beauté. - Mouvement interne-externe. 
3. Explication d'une image représentant une scène de la vie champêtre. 
t. Deâsin sur l'ardoise à carreaux. 

Annëe 1890. 

PREMIÈRE CONFÉRENCE. 
· À. TRAVAIL A DOMICILE. 

En appliquant la méthode Frœbel, l'institutrice gardienne a l'occasion, dans des occupa­ 
tions diverses, de revenir plusieurs fois sur la même notion. Quels avantages présente ce 
système? Comment aoit-elle procéder pour en tirer un -heureux parti'? 

B. PRATIQUE. 

1. Causerie (répétition) sur les objets composant les collections formées par l'institutrice 
et les élèves. 
~- Pliage : carré et triangle rectangle isocèle; forme d'objet usuel. 
3. Analyse du cinquième don. 
4.. Chant : Étude d'un couplet. 
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DEUXIÈME CONFÉRENCE. 
À. TRAVAIL A DOMICILE. 

Dans quelle limite et par quels procédés le calcul mental peut-il être enseigné à l'école 
gardienne? 

4 •. Causerie : Les fruits. 
2. Comparaison entre les trois corps du deuxième don. 
3. Représentation au moyen de bâtonnets et de petits pois ou boules en cire, d'une figure 

géométrique étudiée. 
4-. Jeu gymnastique. 

B. PRATIQUE. 

- 
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V. - Relevé statistique des co1tférences trimestrieltes d'instituteurs 

NOMBRE 110fll8RE DES INSTITUTEURS ET DES SOUHIISTITUTEURS 
DUIGNATION qui ressortissent aux cercles de conférences. 

D&$ 

111S 
COICFÉlltNCES. Adoplés et privés Communaux. TOTAIU:1• 

soumis a I'inspeeüon. 
rea«ts d'ibSpfdion priacipale. 

1sas. J 1889.1 isoe. 1888. , 1880. , 1800. rsss. \ isso. j 1soo. 1888.1 1889. , 1800. 

Anvers, •......•• 36 ,o 40 309 316 339 69 61 61 318 377 400 

Malines •.•....... 36 36 35 167 115 175 81 77 7S !48 !5! 253 

Bruxelles ..••..•.• 80 60 80 648 655 68t !5 !3 !5 673 678 70G 

Louvain ..••• , ..•• 60 GO 60 400 415 418 44 4% 36 444 4:'.>7 454 

Bruges••.•••••.•. !8 !8 !8 199 !OO !01 Ull Hl lZO 317 3!1 3!1 

Courtrai •.•.....•. 3! 3! 3! U4 06 i63 43 40 144 187 196 307 

Alost .•.•....... 5! 5! 5! 303 313 3!! 107 Ut H,5 4!0 455 467 

Gand ••.•.••.•• 48 48 48 !87 t90 !99 105 108 150 39! 398 449 

Cbarleroy ..••••..• 44 44 44 378 380 383 H 15 14 389 395 397 

liions .•..••••.•• 48 '8 48 337 340 346 15 13 H 35~ 353 357 

Tournai ••••.•.. 36 36 36 !U 236 !-10 10 7 5 !U 243 !4!1 

Huy••••.•..•.•• 53 53 53 366 37i 374 6 6 6 37! 377 380 

Llêge •.•..•.•.•. 56 56 56 458 47t 475 3% 31 30 400 :rn~ 50!1 

Hasselt . • . . . ..... !8 !8 28 i46 U7 HO U5 1'7 145 !01 !94 295 

Arlon •.. ....... 40 40 40 · i89 189 H4 48 51 54 237 %40 24~ 

Marche ..• .... - .. 48 48 48 170 i68 i76 65 73 74 235 !41 !49 

Dinant. •...••... H 24 24 160 170 171 31 !8 30 191 198 201 

Namur . . . . ~ . . .. 36 36 37 !75 277 !79 !! 29 !! 297 306 301 

-- -- -- -- -- -- -- --- -- --- -- -- 
Totaur ••. 785 7119 790 5,170 5,269 5,385 977 f,014 1,1.50 6,147 6,!83 6,535 
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primaires, qui ont eu lieu pendant les amuies !888, f889 et -i890. 

IIOMBRE DES IKSTITUTEUtlS ET DES SOUS-IHSTITUTEURS NOJll'Rl\E 
qui ont pris pari nux conférences. OES CONFimENCES AUXQUELLES OXT ASSIST2

Commun~ux. Adoptés cl pl'h·és 
TOTAIIIX, les les 

soumis à l'inspection. inspcclcurs principaux. iiupcctcurs cantonaux. 

1888. \ 1889.11890. 1888. , 1889.11800. 1888. 1 1889. 11890. 1888.11889. , 1800. 1888. , 1889.1 1890. 

'
!89 303 317 55 5! r,7 346- 355 37' ao 30 !8 a, ,o 39 

158 163 165 74 10 G9 !3! !33 !34 !4 !3 !! 35 33 96 

606 615 630 17 n 14 6!3 63! 644 9 9 ! '19 80 78 

873 3U 380 H H so as, 31}5 390 9 14 6 59 58 55 

i38 191 1!1! 1 1 1 f39 19! 193 !f 2! !O !8 !8 !8 

138 150 153 f • . 139 -150 153 H 8 H !8 3! S! 

!84 300 307 • G ! !84 306 ~09 !0 tG i5 51 5! 51 

!71 !78 !8! ! ! t !73 280 !83 !7 !I !S 48 -48 48 

3GS 369 876 1 3 3 366 37! 379 33 !G 30 43 ,, "
320 325 336 1 1 1 321 3!6 337 23 !! !O 48 48 48 

217 !!3 U7 1 4 t !i8 !!7 us !8 !3 !7 3:; 36 35 

348 35! 359 4 4- 3 35! 356 36! u i3 H 5! 5! 53 

441 U5 451 16 Hl 15 457 464 466 !7 43 4! 56 56 50 

U9 131 134 1 1 1 130 132 135 10 u f! 27 !S !8 

i7! 174 169 u 11 16 :183 191 f85 12 n 5 40 40 ,o 
15t 154 161 13 14 u. 167 168 175 18 !9 !6 48 46 48 

U9 U4 154 11 9 9 160 163 163 6 15 17 24 u n 
~G3 !63 !66 10 7 6 !73 !70 !7! 9 i7 11 36 36 ST 
-- -- -- --- -- -- -- -- -- -- 
4,81 5 4,07 4 5,05!1 !30 !38 2!3 6,0i5 s,ta 5,!8! 330 359 3'5 711 781 773 

- 
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VI. - Relevé statistique des eonférenee« trimest?·ielles d'institut1··ices 

- 
NOMBRE

nOMilllE 
O~SIGNATION des institutrlees cl des sous-Instltutefees qui ressortisseal ;ux cercle, 

de conférences. dos DES 

C0!O'ÎIIIIP.1'C,e.!I, Communales. Adop~• et pride• 
TOTAUX. llESSORTS D'INSPECTION soumises li

à 1'11Ul(>etlioa. 
-

l'B.ll'ICIP.UE, 

1888, 11889.11890. 1888. 11889. 1 1890. 1888- 1 1889. 11890. 1888. 11889- 11890, 

Anvers .••••... 3! 36 36 !!6 !31 !35 77 7!l 83 303 309 3t8 

Malines ••••••. u !4 :u 70 76 77 96 86 83 t66 16! i60 

Bruxelles . . . ~ . . 76 76 76 550 566 566 95 87 i6i 645 653 7!7 

Louvain •.• .. 40 40 40 ms 196 199 94 98 95 !89 !94 !94 

Bruges .•..•... 1! H H 78 76 65 !!t4 !45 !36 !~! 3!1 301 

Courtrai ••..•.. 12 u u 43 44 44 46 ,. 199 69 44 U3 

Alost. ••.•.... u !! !1 01 64 67 !15 !I! !!8 !76 !76 !95 

Gand••.•.••.. 28 !8 !8 !!5 229 !31 94 97 100 310 326 331

Charleroy •.•.•. 40 40 40 !60 !64 !66 46 49 45 306 313 311 

Mons ...•.•.•. 48 48 48 !59 265 !70 !il 47 45 310 31! 315 

Tournai •..•... 3! 3! 33 168 170 166 39 311 !9 !07 !08 195 

Hay .•.••. , .. 5! 5! 5% 237 ~,o !45 33 31 30 !70 !7t !75 

Liége •••••.••. 5G 56 56 353 361 361 3! 3! 23 385 393 se, 

Hasselt. .•.. , .. 1! u t! 3G 36 47 56 74 Hi 9! HO i58 

Arlon ...••.•. 3! 30 31 80 77 77 40 66 8! uo i-'3 159 

Marche...••••. li 8 8 !2 u !4 !O 35 3! u 1')7 66 

Dinanl •• • ••• • • M 24 u 6i / 61 63 69 69 61 :l!O uo 12i 

Namur .•.•••.. 36 36 S6 137 139 1U 84 101 93 2!1 240 !35 

-- -- -- --- --- --- --- --- --- --- --- --- 
•rotaux .•. 6B6 588 5'19 3,061 3,H7 3,145 1,391 1,635 i, 136 ,,,~! 4,5:12 -l,881 
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primaires, qui ont eu iieu pendaiü les années 1888, 1889 et 1890. 

""

NOMBRE NO!UDRE 
des institulriccs et des seus-Insütutriecs qui ont pris part 

des conférences auxquelles ont assisté aux eonïérences. 

Communales. Adoptées o~ privées 
TOTAUX. les inspecteurs les inspecteurs les inspectrices sounuses 

principaux. cantonaux. dèlèguées. a l'inspection. 

1888, 11889.11890. 1888. , 1889.11890. 1888, , 1889, 11890. 18S8. , 1889. , 189O, 1888. , 1809. , 1890. tsae. j tass. j ieso. 

!10 !15 !18 56 57 06 !66 !72 ~84 29 !7 !3 32 36 36 t1 19 16 

63 68 G8 71 73 68 134 Hl 136 16 16 14 24 23 24 6 1! 6 

433 uo 517 55 56 6~ 488 566 582 6 6 1 74 76 75 17 19 19 

165 t73 165 18 18 !3 183 19! 188 J s 1 40 '40 39 7 9 8 

64 64 57 J » . 64 64 57 8 9 8 12 1;2 1! 10 10 10 

38 40 39 • . J 38 40 39 5 5 7 11 u H 2 3 ! 

56 61 63 3 ! 2 59 63 65 9 ! H 23 u 21 6 6 6 

~01 !14 !10 J , » 207 !14 !10 19 13 15 ~8 28 28 2! 24 M 

!45 !56 !57 3 3 3 248 !59 260 27 23 28 40 40 40 6 11 fO 

U1 !49 !GO 2 ! 2 U3 251 !62 10 10 20 48 48 48 ~ J 11 

15-i 158 155 " l) 1 154 1!i8 {56 !!3 25 20 32 32 33 8 8 9 

!!6 2!7 !30 6 6 5 232 !!33 !!35 8 • 1! 52 5!! 52 !! {7 24 

3!i 333 336 9 13 10 336 34.6 346 28 41 40 56 56 51 !8 !7 !7 

32 29 3! 1 :1 " 33 30 32 6 5 6 12 H 12 4 !J 8 

67 67 65 6 1 4 73 68 69 H 5 4 32 30 31 8 • 8 

{7 17 :18 !! ! 3 19 19 !i 3 5 3 8 8 B t ! !

5! 55 54 1 1 . 53 56 54 6 17 17 H 2-i !!1 6 6 7 

1~6 130 130 6 7 7 -13!! 137 :137 6 :15 21 36 36 36 9 9 9 

-- -- -- -- --- -- -- -- -- -- -- -- -- -- -- -- -- -- 
!,7!3 l!,866 !,8'14 230 !!4! l!59 2,96! 3,108 3,133 205 ~23 246 584 586 579 173 190 206 

. 
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VII. - Relevé statistique des conf &rences · semestrielles d' institutrices 

NOMBRE HOMBRE DES INSTITUTRICES ET DES SOUS·INSTITUTRICES 
DtslGNATION qui ressortissent aux cercles de conférences. 

DES 

DIS CONFÉRENCES. Adoptées et privées Communales. 
soumises à l'inspccllon. 'l'O'l',Ul:S, 

rtllOl'I• d'iup«(ion principalt. 
j888. l 1889. I 1890. 1888.1 1889.11800. 1888.11889.1 1890. i.888.11.889.1181)0. 

i\nnra . . . . . . . . . . 6 6 6 1U 118 137 » " . ~24 us f37 

llelloes .......... t ! ! !4 !4 !3 6 " 6 30 24 !9 

Bnuellea ........... 16 f6 16 !67 !7! !65 24 13 48 !91 285 313 

tcuratn ......•... i! t! 1! 54 49 50 20 '5 26 H 74 8! 

Bruges•••••••• , •• 6 0 6 !6 16 !8 3! 50 64 58 76 9.2 

Courtrai . . •..• ... 4 t ! 14 u 12 » " !7 H u 39 

Alost, •..•.••.••• 4 4 ' 15 15 15 11 i3 !4 !6 !8 39 

Gand••.••••••.•• 4 " G 99 i07 111 ,. » u 99 107 f25 

Cbatleroy ..•.•.•.. u i! 12 150 153 155 l!9 34 57 179 187 !1! 

Mons •••• • • • · • • • u i! i! UG 1!9 130 19 :15 43 145 144 173 

tournai .••.•..... 10 10 fO· 67 66 66 15 15 20 82 8t 86 

Huy ......•..... 6 6 6 49 50 52 5 a 3 64 53 55 

Llége ••.•••••••. fO :10 10 136 :140 138 . • 0 136 HO 138 

Hasselt .••••••••.. lt • . • . " » » . » ,. ~

Arlon .•••.•• • • • · • " 4 :13 :13 13 7 il 8 20 !1 !1

lrarche .•....... • . • • • " • :.. » • • " • • 

Dinant .•••• , .•• • • G G 6 33 3! 3! 38 39 33 71 71 65 

Namur ••••..•.••• :10 10 iO 49 49 49 38 48 37 87 97 86 

--- -- -- --- -- -- --- -- -- -- -- -- 
Totaux, .• tU t!! i!4 f,246 :l,!55 i,!8! !H 263 410 1,490 1,518 1,69! 
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d'écoles 9m·diennes, qui ont eu lieu pnulan: les années 18881 1889 et 1890. 

llOMBRE DES IIISTITUTRICES ET DES SOUS·IIISTITUTRICES NOMDUE 
QCI 01'1' PIUS P.411' AllX COJ(Ftaucis. VE$ CONFJ!ttE:.C&S AUXQHLLt:S ONT ASSISTÉ 

Commuoales. 
Adoplëts .-1 J•ri fées ,~ les subsidl C$ TOTAl/1• 
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YlII. - Institution <l'un examen annuel pour la délim·ance d'un certificat 
d'aptitude à l'enseignement des truoau» manuels clans les écoles primaires 
de garçons. 

:1:1 fénler :1889. 

LÉOPOLD 11, Roi nss BELGES, 

A tous présents et à venir, salut. 
Vu la loi organique du 20 septembre i 884 sur l'instruction primaire; 
Considérant qu'il y a utilité d'instituer un certificat d'aptitude à l'enseignement des travaux 

manuels dans les écoles primaires de garçons; 
Sur la proposition de notre :Ministre de l'Intérieur cl de I'Instruction publique, 

Nous avons arrêté et arrêtons : 
AnT. 1 ••. li est institué un examen annuel pour la délivrance d'un certificat d'aptitude à 

l'enseignement des travaux manuels dans les écoles primaires de garçons. 
AnT. 2. Ne peuvent être· admis à cet examen que les instituteurs et les sous-instituteurs 

des écoles primaires communales et adoptées, les professeurs et les maitres d'études des 
écoles normales d'instituteurs cl les instituteurs des écoles d'application annexées aux écoles 
normales. 

ART. 5. Notre Ministre de l'Intérieur et de l'instruction publique est chargé de régler tout 
ce qui concerne l'examen : programme, organisation du jury, mode de procéder aux diverses 
épreuves, etc. 
Donné à Bruxelles, le 11 février 1889. 

LÉOPOLD. 
Par le Roi : 

Le ,1/inistre de l'Intérieur et de l'I11strnctiori publique, 
J. DEVOLDER. - 

IX. - Règlement des examens pour la délivrance de diplômes et de certificats 
spéciaux de capacité aux membres du personnel enseignant dP.s écoles 
normales primaires et des écoles primaires. 

:t8 février i1890. 

LÉOPOLD II, Roi nEs BELGES, 

A tous présents et à venir, salut. 
Revu Notre arrêté du 18 avril 1887 instituant des examens annuels pour la délivrance des 

diplômes et du certificat de capacité indiqués ci-après : 
A. Écoles normales primaires. - Trois diplômes de capacité, savoir : 
1 ° Pour l'enseignement de la gymnastique; 
2° Pour l'enseignement du dessin; 
5• Pour l'enseignement des travaux à l'aiguille, comprenant la coupe et la confection des 

vètements; 
JL Écoles 71rimaires. - Un certificat de capacité pour l'enseignement des travaux à l'aiguille, 

comprenant la coupe cl la confection des vêtements usuels. 
Ilevu Notre arrêté du 11 février 1889, instituant un examen annuel pour la délivrance du 

certifient d'aptitude à l'enseignement des travaux manuels dans les écoles primaires de garçons; 
Vu la loi organique du 20 septembre 1884 sur l'instruction primaire ; 
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Vu l'article 6/t de la loi contenant le budget des recettes et des dépenses pour ordre de 

l'exercice 1890, article ainsi conçu: 
• Droits d'inscription affectés aux dépenses des jurys chargés de la délivrance des eertlâcats 

de capacité pour l'enseignement du dessin, de la gymnastique, des travaux à l'aiguille, des 
travaux manuels (écoles <le garçons), de l'économie domestique et de l'agriculture (enseigne­ 
ment primaire), 8,000 francs; , 

Considérant qu'il y a lieu d'apporter certaines modifications aux examens établis par Nos 
arrêtés du 18 avril 1887 et du H février 1889 et d'instituer des certificats de capacité pour 
l'enseignement du dessin, de la gymnastique, de l'économie domestique et de l'agriculture dans 
les écoles primaires, et de l'économie domestique dans les écoles normales; 

Sur la proposition de Notre Ministre de l'Intérieur et de I'Instruction publique et de Notre 
l\linislre des Finances, 

Nous avons arrêté et arrêtons : 

Ant. 1"'. Il y aura chaque année <les examens pour la délivrance des diplômes et des certi- 
ficats de capacité indiqués ci-après : 

A. Écoles normales primaires. - Quatre diplômes de capacité pour l'enseignement : 
1 ° Du dessin ; 
2° De la gymnastique; 
5° Des travaux à l'aiguille, comprenant la coupe et la confection des vêtements; 
4o De l'économie domestique et des travaux du ménage. 
B. Écoles primaires. - Six certificats de capacité pour l'enseignement : 
1 ° Du dessin ; 
2° De la gymnastique; 
5° Des travaux à l'aiguille, comprenant la coupe et la confection des vêtements usuels dans 

les écoles de filles; 
4° De l'économie domestique et des travaux du ménage dans les écoles de filles; 
!'!0 Des travaux manuels dans les écoles de garçons; 
6° Des notions d'agriculture dans les écoles de garçons des localités rurales. 
AnT. 2. Les dépenses de toute nature qu'occasionneront les examens mentionnés à l'article 1 cr 

seront couvertes pat· le produit des droits d'inscription payés par les récipiendaires. 
AnT. 5. Notre Ministre de l'Intérieur et de l'instruction publique et notre I\Jinistre des 

Finances sont chargés, chacun en cc qui le concerne, d'arrêter les programmes cl les conditions 
de l'examen, d'organiser les jurys, de fixer les droits d'inscription, de régler l'emploi du fonds 
à former au moyen des droits perçus et tout ce qui est relatif à la comptabilité de ce fonds. 

Donné à Bruxelles, le 28 février 1890. 
LÉOPOLD. 

Par le Roi: 
Le Ministre de l' Imérieur et de l' Instruction publique, 

J. DEVOLDER. 

Le Ministre des Finances, 
A. BEERNARRT. - 

X. - Examens spéciaux de capacité pour le personnel enseignant des écoles 
normales primaires et des écoles primaires. - Droits d'inscription. 

t<r mars 1.890, 

Ls MINISTRE DE L'lNTÉRJEUll ET DE L'INSTRUCTION PUBLIQUE, 

LE l\fo~JSTRE DES FINANCES, 

Vu l'arrêté royal du 28 février 1800 relatif aux examens pour 1a délivrance de diplômes cl 
de certificats spéciaux de capacité aux membres du personnel enseignant des écoles normales 
primaires et des écoles primaires; 
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Voulant assurer l'exécution des dispositions de cet arrêté en ce qui concerne les droits 
d'inscription à payer par les récipiendaires et l'emploi du fonds à former au moyen des droits 
perçus, 

An'ëtent : 
ART. 1°•. Les droits d'inscription à payer par les récipiendaires sont fixés ainsi qu'il suit: 
1° A vingt francs pour chaque examen à subir en vue de l'obtention d'un diplôme pour 

l'enseignement dans les écoles normales primaires ; 
2° A clix francs pour l'examen à subir en vue de l'obtention d'un certificat de capacité pour 

l'enseignement dans les écoles primaires. 
Les récipiendaires portés sur la liste d'inscription cl empêchés de se présenter sont admis à 

l'examen l'année suivante, sans devoir payer une seconde fois les droits d'inscription. 
Les récipiendaires refusés qui se représentent sont tenus <le payer de nouveau les droits 

d'inscription. 
Ain. j, Les droits d'inscription sont versés directement à la Banque nationale, ou à une 

succursale de celle-ci, par le récipiendaire ou son fondé de pouvoirs. 
Les versements se font sur les produits de la trésorerie, à titre de : 
, Droits d'inscription affectés aux dépenses des j nrys chargés de la délivrance des certificats 

de capacité pour l'enseignement du dessin, de la gymnastique, des travaux à l'aiguille, des 
travaux manuels (écoles de garçons), de l'économie domestique cl de l'agriculture (enseignement 
primaire). ) 

AnT. 5. Toute personne qui désire se faire inscrire pour l'un des examens, réclame de 
l'inspecteur cantonal de son ressort une formule de bulletin d'inscription et une formule de 
bordereau de versement. 

Elle inscrit sur le bulletin ses nom et prénoms, sa profession, sa résidence (rue, numéro au 
besoin province de ... ), y indique l'examen qu'elle demande à subir et la langue (française 
ou flamande) qu'elle se propose d'employer dans les épreuves écrites et orales. 

L'aspirant ou son fondé de pouvoirs présente le bordereau de versement, dûment rempli 
et signé, à l'agent de la Banque Nationale, à Bruxelles, ou d'une succursale en province, 
et verse entre les mains de cet agent le montant des droits d'inscription contre délivrance d'un 
récépissé. 

Après avoir fait viser cc récépissé par l'agent du Trésor, l'aspirant l'attache, au moyen d'une 
épingle, à son bulletin d'inscription qu'il adresse ensuite, sous enveloppe cachetée, au 
Ministre de l'Intérieur et de l'instruction publique. 

Ne seront portés sur les listes d'inscription que les aspirants qui auront fait parvenir au 
:Ministre leur bulletin accompagné du récépissé de l'agent de la Banque Nationale. 

Les lettres adressées au l\Iinistre et qui renfermeraient le montant des droits d'inscription, 
seront refusées. 

ART. 4. Les récépissés des versements effectués seront transmis, par le Département de 
l'Intérieur et de l'Instruction publique, au Département des Finances, pour que le montant 
des droits perçus soit mis à la disposition du premier de ces Départements. 

Am. 5. Il ne pourra être disposé des sommes versées qu'au moyen d'ordonnances qui 
seront, au préalable, soumises au visa de la Cour des comptes. 

ART. 6. Le fonds formé au moyen des droits perçus sera employé à payer : 
1° Les frais d'imprimés, de programmes, de registres d'ordre, de formules de diplômes 

et certificats, les fournitures de bureau pour les jurys et autres dépenses se rapportant 
directement au service des examens; 

2° Le salaire des personnes chargées du service d'huissier de salle; 
5° Les indemnités ducs aux membres du jury. 
ART. 7. Les indemnités à payer à chacun des membres des jurys seront calculées à raison 

de 20 francs par jour de séance, pour les jurys chargés d'examiner les aspirants aux diplômes 
pour l'enseignement normal, et à raison de 18 francs par jour de séance, pour les jurys 
chargés de la délivrance des certificats de capacité pour l'enseignement dans les écoles 
primaires. 
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Si le produit des droits d'inscription, après prélèvement de la somme uécessaire pour 

couvrir les dépenses prévues aux n•• 1° et 2• de l'article 6, était insufllsant pour indemniser 
les membres des jurys, d'après les bases de 20 francs et de ·18 francs par jour, l'indemnité 
à accorder il chaque membre serait réduite afin d'équilibrer les dépenses et les recettes. 

Si le compte se solde par un boni, la somme ainsi disponible sera reportée ù l'exercice suivant. 
Le tarif des droits d'inscription sera réduit dès que l'importance du boni le permeura. 

Bruxelles, le 1c• mars ·l 890. J. Devor.uzu. 
A. füEIIN.IEi\T, 

Ax~r.xr. A. 

Bullelit1 d'imicription ti. l'un des examen.s i11stil-ués par l'arrét« royal du 28 [éorier 1800. 

Le soussigné \ 
La . é (nom, prénoms, en toutes lettres, profession), demeurant à. . . . (rue, souss1gn e 

. . j né l numéro au besoin), province de ... , . l née j à , le ..... -18. ., demande 

son inscription sui· la liste des personnes qui subiront, en ·i 89 .
A. (1) L'examen de professeur de dessin dans les écoles normales primaires ; 
B. L'examen de professeur de gymnastique dans les écoles normales primaires ; 
C. L'examen de régente de travaux ù l'aiguille dans les écoles normales primaires; 
D. L'examen de maitresse d'économie domestique cl de travaux du ménage dans les écoles 

normales primaires; 
E. L'examen de capacité pour l'enseignement du dessin dans les écoles primaires; 
F. L'examen de capacité pour l'enseignement de la gymnastique dans les écoles pri­ 

maires; 
G. L'examen de capacité pour l'enseignement des travaux à l'aiguille dans les écoles 

primaires de filles; 
H. L'examen de capacité pour l'enseignement des travaux manuels dans les écoles primaires 

de garçons; 
/. L'examen de capacité pour l'enseignement de l'économie domestique et des travaux du 

ménage dans les écoles primaires de filles; 
J. L'examen de capacité pour l'enseignement des notions d'agriculture dans les écoles 

primaires de garçons des localités rurales. 
li j
Elle l 
~lie 1 déclare vouloir acquitter le droit de fr. (5). 

I française i se propose d'employer la langue fl d (2) dans les épreuves orales et écrites. aman e 

., prescrit par l'arrêté ministériel 

du f« mars 1890. A ..... , le ... 18..
(Signature.) 

ANNEXE B. 

MINISfÉRE DES FJNAi'.CES. 

Versement 
sur les produits de l'admînislralion 

de la trésorerie 
el de la dette publiq ue. 

Droits d'illscription affectés aux dépenses des jurys chargés de la délivrance des diplômes et 
certificats spéciaux de capacité 1JOUI" l'enseig11eme11t primaire. 

Bot·dercau du versement fait chez M. l'Agcnt de la Banque Nationale à ••.. (4)
(t) Ne maintenir que la mention de l'examen qu'on désire subir. Biffer les autres mentions. 
(2) Biffer l'indication de la langue qu'on ne se propose pas d'employer dans les épreuves. 
(3) Le droit est de 20 francs pour l'examen de professeur ou de régente dans les écoles normales, el de 

tO francs pour chacun des examens de capacité pour l'enseignement dans les écoles primaires. 
(4) Imllquer le sièi;e dt l'agence de la Banque Nalionale où se fait le versement. 

15·1 
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par •.... (i) de la somme de ..... (2) francs pour son droit d'inserlptlon à l'exa­ 
mrn ..... (S) 

(Budget des recettes el dépenses pou,· ordre de l'exercice i8 ... art ... ) 

Savoir : 

Or .. 

Argent. 

Appoint 

Total, fr. 

1

1
1--1-----l

1

Ce1·1ilié exact 
. le. , . -18.

(Signature de l'aspira11t,) 

N. B. L'aspirant doit attacher, au moyen d'une épingle, le récépissé de versement à son 
bulletin d'inscription el adresser, sous enveloppe cachetée, les deux pièces à M. le l\linislre de 
l'Intérieur et de l'instruction publique, à Bruxelles. (Inutile d'affrnnehir.) Il ne sera donné 
aucune suite aux bulletins qui ne seraient pas accompagnés du récépissé de versement. 

XI. - Règlement et programme de l'examen pow· la délivrance du certificat 
d' aptinule à l'enseignement des travaux m<lnuels dans les écoles primaires 
de garçons. 

.a niarlf t899- 

LB l\funsTnE DE 1']NTÉRIEUR ET DB L'INSTRUCTION f't.:BLIQt;B, 

Vu l'arrêté royal du 28 février 1890 relatif aux examens spéciaux de capacité de l'enseigne­ 
ment primaire; 

Vu l'arrêté ministériel du 1er mars 1890, concernant les droits d'inscription à payer par les 
récipiendaires; 

Voulant, en conformité des dispositions de ces arrêtés, régler l'organisation de l'examen pour 
ln délivrance du certificat d'aptitude à l'enseignement des travaux manuels dans les écoles 
primaires de garçons; 

Revu l'arrêté ministériel d11 H février 1889, 

At'rètc: 

ART. 1••. Ne peuvent être admis à l'examen pour la délivrance du certificat d'aptitude à 
renseignement des travaux manuels dans les écoles primaires de garçons, que les instituteurs 
et les sous-instituteurs des écoles primaires communales, adoptées et libres; les professeurs et 
les maitres d'études des écoles normales d'instituteurs cl les instituteurs des écoles d'appliea­ 
lîon annexées aux écoles normales. 

Conformément à l'article 1er de l'arrêté ministériel du ·ter mars 1890, les récipiendaires sont 
tenus de payer un droit d'inscription de -t O francs. 

A11T. 2. L'examen a lieu devant un jury composé de cinq membres nommés par Nous. 
Si la nécessité en est reconnue, deux ou plusieurs jurys pourront être établis. 
AnT. 5. L'examen porte sur l'ensemble du programme annexé au présent arrêté. 

(1) N'om et prénoms, en toutes lettres, de l'aspira ni. 
(2) Mentionner, en Ioules lettres, le montant du droit d'inscription exi&ible. 
(S) Menfü•nner la nature de l'examen que l'aspirant compte subir en suivant exactement les indications 

contenues dans.te bulletin d'inscription. 
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Il comprend une épreuve écrite, des épreuves pratiques cl une épreuve didaetique, 
Les matières de l'épreuve écrite sont les suivantes : 
1° De l'enseignement des travaux manuels comme branche d'éducation générale but 

pédagogique, avantages; 
2° Organisation de l'enseignement des travaux manuels .i l'école primaire. 
Les épreuves pratiques consistent dans l'exécution de travaux appartenant à chacun des 

quatre groupes ci-après indiqués : 
A. Jlléthode Prœbel. Exercices el dessins. 
B. Modelage. Un modèle. 
C. Cartonnage. Exercices, dessins; confection d'un objet. 
D. Travail du bois. Confection d'un objet; dessin; outils (entretien). 
L'épreuve didactique consiste dans l'exposé oral de la marche â suivre pour enseigner à 

l'école primaire un des points du programme ci-annexé (cartonnage, modelage, travail du bois). 
Le suje_t de l'exposé à faire est désigné par ln voie du sort. 
Anr. 4. La durée de chaque partie de l'examen est fixée comme suit: 
A. Épreuve par écrit, trois heures. 
B. Épreuves pratiques : 
1° Méthode Frœbel, une heure et demie; 
2° Modelage, trois heures et demie ; 
5° Cartonnage, trois heures el demie; 
4° Travail du bois, quatre heures et demie. 
C. Épreuve didactique, quinze minutes par récipiendaire. 
A11r. 15. Le nombre de points attribué à l'ensemble des épreuves de l'examen est fixé à ·100, 

savoir : 
A. Épreuve par écrit . 11:i points. 
B. Épreuves pratiques : 

1 ° Méthode Frœbel 10 points. l2° Modelage 15 - 715 5° Cartonnage. 20 - 
4° Travail du bois. 50 - 

C. Épreuve didactique. 10 

Total 100 points. 
Anr. 6. Le président du jury est chargé de l'exécution du règlement et veille à la régularité 

des opérations. 
Anr. 7. Le secrétaire lient les écritures et dresse les procès-verbaux des séances. 
Le procès-verbal de chaque séance est signé par Lous les membres du jury. 
Anr. 8. Le jury ne peut délibérer si la majorité de ses membres n'est présente. 
Anr. 9. Dans la première séance, le jury vérifie si les récipiendaires réunissent les conditions 

exigées par le règlement, pour prendre part à l'examen. 
Les récipiendaires produisent au jury les pièces justificatives nécessaires. 
ART. '10. Les récipiendaires d'une mème série subissent simultanément l'examen par écrit. 

Ils subissent aussi simultanément, autant que possible, les épreuves pratiques. 
Ils ne peuvent avoir ni livres, ni notes, ni croquis, ni écrits quelconques. Il leur est défendu 

de communiquer entre eux. 
Tout récipiendaire convaincu de fraude ou de tentative de fraude, perd tous les points du 

travail auquel se rattache ln fraude constatée. 
Anr. 11. Les questions a résoudre et les travaux à exécuter sont arrêtés par le jury. 
Les récipiendaires sont constamment surveillés pendant leur travail. 
'foules les feuilles sur lesquelles ils écrivent leurs réponses sont paraphées, au préalable, 

par un membre du jury. 
Anr. 12. Nul ne peut obtenir le certifient d'aptitude, s'il n'a réuni : 
1° Au moins 6?> points sur l'ensemble des épreuves; 
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2° Au moins la moitié <les points dans chacune des trois épreuves pratiques suivantes : 
méthode Frœbcl, cartonnage et travall sur bois. 

A11T. -15. Le certiflcnt d'aptitude est rédigé conformément nu modèle annexé au présent 
arrêté. 

li constate que l'examen a été subi d'une manière salisfaisa11te, avec distinction, ou a11ec 
grande distinction, 

Le minimum des points est fixé: pour la distinction â7!S, et pour la gnmde clfatinction i1 S!S. 
AnT. 14. Les certificats sont signés par les membres du jury, ainsi que par les récipiendaires 

auxquels ils sont délivrés. 
Les signatures des membres du jury sont légalisées, sans frais, par le visa du l\linistre de 

l'Intérieur et de l'Instruction publique, et le sceau de son Département. 
Bruxelles, le 4 mars 1890. 

J. D.:vot.OER. 

ANJ'iE.H: A, 

Programme de l'examen ci subir JJar les a.~pirants att certificat !l'aptitude à I'enseiqnement 
des t,·ava11x manuels dans les écoles primaires de garçons. 

tl. !\L\TIÈRE OF. L'1\PRF.U\'F. PAR F.CI\JT, 

1. De l'enseignement des travaux manuels comme branche d'éducation générale : but péda­ 
gogique, avantages. 
2. Organisation de l'enseignement des travaux manuels à l'école primaire de garçons: prépa­ 

ration de l'institutcur ; atelier, outillage, matières premières, dépense; âge auquel les enfants 
<loi vent commencer le travail manuel; nombre d'élèves à admettre à l'atelier: choix des occu­ 
pations, programme et modèles; temps à consacrer au travail ; méthode proprement dite. 

JJ. Érnr.uvi;s PRA TIQU!:S. 

J. - bon11 et occrapollom1 de la méthode FrœbcJ. 

Exercices pratiques sur l'emploi des dons : corps, surfaces, lignes, points. 
Entrelacement : formes simples, formes composées. 
Tissage, au point de vue de la forme, du nombre et de la couleur; - tissage de signets; 

tissage de corbeilles. 
Pliage : les formes fondamentales; leur application aux formes d'objets usuels et aux formes 

artistiques. 
Découpage et collage : formes mathématiques et formes artistiques; - formes d'objets usuels. 
Ouvrages en bois : représenter des surfaces, des solides, des objets usuels. 
Modelage : formes géométriques, ohjets usuels, etc. 
Travaux divers. 

u. - Jllofleloge. 

Description et maniement des outils. - Exercices préparatoires. - Formes géométriques. 
- Applications simples, telles que: palmettes, écussons, volutes, buires, feuilles, fruits, attri­ 
buts. - Croquis de modèles, - Dessins préparatoires. 

Ill. - Co•·tonn11,;e. 

DEGIIÉ INFÉRIEUR (OEUXlhlE ANNÉE). 

Carré et rectangle. 
L - Drkoupage du carton: A. Carton découpé en bandelettes. - B. Carton découpé à 

angle droit. - C. D'un morceau de carton, découper le plus grand carré possible. - D. Le 
décimètre carré. -- E. Le rectangle de 10-! 6 centimètres. - 1. Le décimètre. - 2. Le double 
décimètre. 

Il. -- Decoupage du popier. - Emploi de la pâte de [arine : P. Le décimètre carré 
recouvert de bandes en papier. - G. Le décimètre carré recouvert de tissage. - li. Exercices 
d'invention. - 5. Etiquette carrée. - 4. Etiquette rectangulaire. - ri. Table de multipli- 
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cation. - 6. Tableau de la distrlbution du temps. - 7. Le demi-métre. - /. Collection de 
carrés. 

III. -- Emploi de la colle forte oie dit papier gommé : 8. Cadre pour photographie. - 
9. Boite pour minéraux. - J, Etoile octogonale. - m. Farde. - 1 ·1. Dolic avec couvercle. - 
12. Dolic double. - K. Octogone. - 15. Rolle pour livre. - L. Collection de rectangles. - 
Al. le décimètre cube. - 14. Cadre pour deux photographies. - N. Le parallélépipède. - 
Hi. Iloltc pour collections. 

Triangle. 
O. te triangle rectangle isocèle. - P. Le triangle rectangle scalène. -16. Cahier ordinaire. 
- Q. Le triangle équilatéral. - ·17. Etiquette triangulaire. - R Le losange. - S. Collection 
de triangles équilatéraux. - T. Le triangle obtusangle. - U. Étoile hexagonale. --18. Carnet. 
- l'. Hexagone. - W. Tétraèdre. 

Cercle. 
X. Le cercle. - 19. Vide-poche. - Y. Collection de cercles. - Z. Le cylindre - 20. Le 

cadran. 
DEGRÉ MOYEN (rnrn1Èn~: !NNÉE).

Carré. 
1. Pancarte. - 2. Forme de corbeille. - 5. Le métre carré. 

Rectangle. 
'•· Tableau pour collection. •- 5. Cadre pour vue. - 6. Pancarte pour tableau d'intuition. 
- 7. Cadre. - 8. Cahier ordinaire. - 9. Couverture de cahier. - 10. Farde-herbier. - 
11. Carnet. - 12. Essuie-plumes. 

Cube. 
i5. Boite pour minéraux. - -14-. Vide-poche. - 115. Vide-poche a huit côtés. - 16. Le 

litre. 
Parallélépipècle. 

17. Boite pour collections. -18. Botte rectangulaire (faces inclinées). - 19. Plumier. - 
20. Porte-allumettes. - 21. Écritoire. - 22. Porte-montre. 

Trianqle. 
25. Étoile à trois pointes. - 24-. Èquerre. - 215. Porte-clefs. 

Pentagone et décagone. 
26. Dessous de lampe. - 27. Étoile à cinq pointes. - 28. Corbeille. 

Hexagone. 
29. Couvercle. - 50. Vide-poche. - 51. Porte-crayon, 

Octogone. 
52. Étoile octogonale. - 55. Dessous de lampe. 

Cercle et cylindre. 
54-. Disque de Newton. - 3!5. Anneau de serviette. - 56. Plumier cylindrique. 

57. Vide-poche mi-cylindrique. - 58. Écritoire. 

DEGRÉ MOYEN (DEUXIÈME !NNéE).

Corré. 
1. Pancarte d'une surface donnée. - 2. Echiquier. 

Rectangle. 
5. Enveloppe d'un format quelconque. - 4-. Cadre ovulaire. - !5. Farde grand format. - 

6. Cahier cartonné. - 7. Poche. - 8. Album. - 9. Carnet. - 10. Poche pour cartes de 
visite. 

Cube. 
11. Boite à mouchoirs. - 12. Tirelire. 

152 



[ N° t28. ]

Pc,ratlélé:pipè,le. 
i5. Botte â outils. - ·14. Plumier. - 15. Grande boite pou!' collections. - 16. Étui pour 

crayons. - i7. Bolt.e à timbres. - i8. Bolte (parallélogramme). 

T1'iangle. 
i9. Presse-papier. - 20. Porte-montre. 

Pentagone et tléca9011e. 
21. Porte-montre. - 22. Botte à timbres. 

l/exag011e. 

25. Corbeilles. - 24. Dessous de lampe (douze côtés). 

Octo9011e. 
21>. Plumier. 

Cylindre et cercle. 
26. Boite â cols. - 27. Étui à crayons de couleur. - 28. Étui ovalaire. - 29. :Maisonnette. 

OEGl\É SUPÉRIEUII (rl\EatlÈllE ET DEUXIÈME ANNEE).

Carré. 
·I. Pancarte (entoiler). - 2. Appareil pour l'enseignement du dessin. 

Rectangle. 
3. Cahier cartonné. - 4. Livre cartonné. - :i. Album ù musique. - 6. Sous-main. -- 

7. Carnet. 
Cube. 

8. Le décimètre cube et ln pyramide. 

Parallélépipède. 
9. Papeterie. - 10. Boite à cartes postales. - H. Grande botte pour collections. - 

t2. Boite à gants. - -13. Coffret. - 14. Nécessaire pour couture. 

Triangle. 
1 ?S. Plumier. 

Hexaqone, 
16. Boite avec col. -17. Porte-cigares. - 18. Vase. 

Pyramide. 
19. Porte-allumettes (base rectangulaire). - 20. Porte-montre (base carrée), - 21. Porte­ 

encrier (base pentagonale). - 22. Porte-allumeues (hase hexagonale). 

Cylindl'e et cercle. 
25. Rapporteur. - 24. Boite de pharmacie. - 215. Abat-jour et cache-pot. - 26. Assiette. 
- 27. Tirelire. - 28. Encoignure. - 2!1. Panier. - 50, Boîte ovalaire. 

IV. - Tr1na1l du 1,018. 

J. - Les principales essences de boii;: leurs dimensions dans le commerce, leur valeur et 
leur usage. 

JI. - les outils: emploi el maniement; manière de les aiguiser et de les entretenir. 
1. La scie. - Scier, en suivant les traits, dans la longueur et en travers. 
2. Le ciseau el la lime. -Travailler au ciseau des morceaux de bois tendre (parallélépipèdes 

ébauchés); achever à la lime et polir au papier de verre. 
5. La plane et la vastl'inyue. - Objets fa ils à la plane; objets commencés à la plane et 

achevés à ln vastringue. 
4. le rabot. - Dresser une race; faire une deuxième face d'équerre avec la première; 

tracer avec le trusquin un trait parallèle à l'arête régulière ainsi obtenue, et faire une troisième 
face d'équerre avec la seconde en laissant subsister la moitié du trait; se servir du trusquin 
pour tracer l'épaisseur et planer la quatrième face comme les autres. 
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?5. la scie a chantourner el la scie ti main. - Chantourner des planchettes corroyées ; au 
besoin achever le travail à la lime. - Scie ù maù: : foire, â l'endroit où l'on veut com­ 
mencer, un trou suffisant pour donner passage à la pointe de la scie; scier en suivant le 
dessin. 

6. La gouge. 
7. La [ausse équerre ou sauterelle. 
Objets se composant tle deux ou de plus de deu» pièce.'>, à confectionner au moyen de 

plusieurs outils dont le maniement est connu. - Boites â parois obliques. 
111. - Les assemblages. - A. :Moyens d'assurer la bonne exécution d'un assemblage; 

opérations que l'exécution réclame. 
//. le collage. - Nécessité; préparation de la colle-forte et manière de s'en servir. 
C. Outils nécessaires â la confection des assemblages ou employés dans le collage : 
1. La scie à te11011s cl la scie à aruser; 
2. Le bédane pour mortaises; mode d'emploi; 
5. Le tn1sq11in d'assembfoge. - Comparaison avec le trusquin ordinaire. - Raisons pour 

lcsq uellcs il faut, pour le tracé de certains assemblages, préférer le trusquin d'assemblage au 
trusquin ordinaire. 

4. La presse à main, - !Uaniêrc de s'en servir. 

ASSl!!IBLAGES. - TYPES A CONl'ECTIO!'iNf.R. 

1. Assemblage â entaille simple, à mi-bois. 
2. Deux entailles simples à mi-bois, formant assemblage en croix. 
5. Assemblage à simple entaille à trois parois et tenon à un seul arasement. 
4. lUortaisc sur plat; tenon à deux arasements. 
?5. ~lortaisc oblique; tenon à deux arasements. 
6. Assemblage à enfourchement. 
7. Assemblage à enfourehemenr: feuillure et tenon avec barbe, 
8. Assemblage à mortaise et tenon ù quatre arasements. 
9. l\lortaise avec tenon à trois arasements. 

10. Assemblage par bouts et à queues droites. 
11 . Assemblage à feuillures sur bout 
12. Assemblage par bouts, à queues d'aronde. 
15. Assemblage à queues d'aronde; entaille sut· plat. 
14. Assemblage à queue d'aronde couverte. 
1~. Assemblage à feuillure d'onglet sur bout. 
IV. - Afoilèles à co11fectio11ner. - i. Bonde de tonneau. - 2. Cheville d'assemblage. - 

5. l\fanche de porte-plume. - 4. Pince-linge. - ~- Piquet pour cordeau. - 6. Traverse pour 
chaise. - 7. Dent de herse. - 8. Plantoir. - 9. 1\lanche de marteau. -- 10. Pièce corroyée 
d'équerre, de largeur et d'épaisseur. - H. Tuteur à section carrée pour fleurs. - 12. Bâton 
à huit faces pour store. - 15. Règle plate. -14. Tuteur arrondi. - HS. Aiguille à tricoter. - 
16. Porte-manteau. -17. Planchcue pour thermomètre. -18. Planche à couper le pain. - 
19. Porte-clefs. - 20. Palette. - 21. Patience. - 22. Vergette. - 25. Encrier. - 
24. Spatule ronde. --· 2~. Spatule ovale. - 26. Cuiller ronde. - 27. Cuiller ovale. -28. Pelle 
à rainures. - ~9. Console. - 50. Porte-cuillers. - 51. Console composée de trois pièces. - 
52. Porte-allumettes. - 55. Bolte à clous à deux compartiments. - 51.. Polissoir. - 515. Boite 
à craie. - 56. Hachoir. - 37. Boite .i papier. - 58. Bac pour plante. - 50. Petite niche. - 
40. Boite à cloisons entaillées. - 41. Té de dessinateur. - lf'.2, Niveau de maçon. - 43. Tabou­ 
ret. - 4ft. Étagère. - ML Classeur. - 46. Casier pour jeux de cartes. - '•7. Èquerre droite. 
- 48. Équerre d'onglet. - 40. Châssis pour travaux à l'aiguille. - !50. Boite à lettres. - 
?H. Porte-manteau. - 52. Garde-manger. - ~5. Uoîle à couvercle. - 54. Doilc à trois 
compartiments pour cuillers et fourchettes. - tm. Boite de ménage. - 56. Jalousie. - 
57. Boite à argent. - 58. Tire-botte. - 59. Tabouret à pieds obliques. - 60. Boite à épiceries. 
- (if. Botte à quatre compartiments. - 62. Carreau. - 65. Planche à jeu. 
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C. Él'REU\"E DIDACTIQUE. 

L'épreuve didactique consiste dans l'exposé oral de la marche à suivre pour enseigner à 
l'école primaire un des points du programme des épreuves pratiques : dons et occupations di!
la méthode Frœbel, modelage, cartonnage, lravail du bois. 

Le sujet de l'exposé à fai1·e par chaque récipiendaire est désigné pas ln voie du sort. 

A:-INEX.t: IJ. 

Formule du certificat d'aptitude à t'e11sei9111:ment des tral)UllX manuels âans les écoles 
JJl"Ùlwires de g,irçorlJi. 

Au nom de S. M. le Roi des Belges, 
Le jury chargé par le Gouvernement, en exécution de l'arrêté royal du 28 révrier i 890 et de 

l'arrêté ministériel du 4 mars 1890, de procéder à l'examen des aspirants au certificat d'aptitude 
à l'enseignement des travaux manuels dans les écoles prlmaires de garçons, 

Certifie que 111. (1) .... , né à •... le ... , a subi (2) .... les épreuves de l'examen 
En foi de quoi, il lui a été délivré le présent certificat. 
Donné à. . . . . , le . . . . . 18 . 

Signature du porteur clii terti/icut. 
le jury, 

Sceau 
du

Départemeut tic l'lnléiicur 
cl de 

I'In-trucûon publique. 

Vu pour légalisation des signatures des membres du jury. 

Pout· le iUinislre de l'Intérieur et de l'instruction publique, 

Le Secrétaire yénéral, 

Vu pour être annexé à l'arrêté ministériel du 4 mars 1890. 

Le llfi11istre ile l' lntérieur et ,le l' Instruction publique, 
J. DEVOJ,DER. 

XII. - Règlement et 1Jro9rammes des exctme11s à la suite desquels sont déli­ 
vrés les diplômes de capacité pour l'enseignement du dessin, de la gymnas­ 
tique et des travaux à l'aiguille dans les écoles normales primaires et les 
certificats spéciaux de caJJacité pour l'enseignement des mêmes branches 
dans les écoles primaires. 

:a mar• t 890. 

LE M1.N1STIIE DE 1'1NTI!nuw11 Er D& L'l.N'STIIUCTION PUBLIQUE, 

Vu l'arrêté royal du 28 février 1.890 relatif aux examens spéciaux de capacité de l'enseigne­ 
ment primaire ; 

Vu l'arrêté ministériel du 1•• mars 1890 concernant les droits d'inscription à payer par les 
récipiendaires ; 

Voulant en conformité des dispositions de ces arrêtés, régler l'organisation des examens de 
dessin, de gymnastique et des travaux à l'aiguille. 

Arrête : 
CHAPITRE Jcr. - ENSEIGXrnE~T DU DF.SSIN. 

S 1'". - Diplt,me de capacité pour les école« normales primaires. 
ART. 1 ••. Toute personne peut se présenter à l'examen de capacltë pour l'enseignement du 

dessin dans les écoles normales primaires. 

(1) Indiquer: nom, prénoms, profession, demeure. 
(2) Inscrire l'une des trois mentions : a. d'tme manière sati.sfaisa11te; b. avec âistinction ; c. avec 

grande distinction, 
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AnT. 2, L'examen a lieu devant le jury chargé de la délivrance des diplômes de capacité 

pour l'enseignement du dessin dans les établissements d'instruction moyenne. 
AnT. 5. L'examen porte sui· les matières suivantes: 
1 • Notions de pédagogie et de méthodologie en rapport avec les différentes branches de l'en­ 

seignement du dessin ; 
2° Notions élémentaires d'esthétique et d'histoire de l'art ; 
5" Dessin à main libre, avec applications aux principes de l'ornementation plane et imitations 

d'après nature; 
4° Dessin géométrique à l'aide d'instruments, avec applications à l'ornementation plane et 

interprétation <le la flore ornementale; exercices à main libre ; 
0° Principes des projections et éléments de perspective linéaire et ombrée: 
6° Principes généraux du dessin d'après le relief cl dessin de solides, de fragments d'archi­ 

tecture et d'ornements; 
7° Exposé pratique des connaissances fondamentales des couleurs cl notions d'harmonie, 

avec applications polychromes en tons entiers; 
8° Dessin de mémoire. 
ART. '"· L'épreuve par écrit porte sur les matières indiquées aux 1" et 2° de l'article 5. 
L'épreuve pratique comprend l'exécution : 
i O D'un dessin ombré et croquis d'un fragment d'ornement; 
2° D'une épure de projections ; 
5° D'un dessin de perspective ombrëe , 
i·· D'un dessin de mémoire i 
15° Cette épreuve comprend aussi la coloration, en tons entiers, d'un dessin d'ornementation 

plane sur un tracé donné. 
L'épreuve didactique consiste en une ou deux leçons à donner sur une ou plusieurs parties 

du programme des écoles normales à désigner par le jury. 
AnT. li. La durée de chacune des épreuves est fixée de la manière suivante : 
A. Épreuve par écrit. 
B. Ëpreuves pratiques : 
1° Dessin ombré et croquis d'un fragment d'ornement. 
2· Epreuve de projections • 
5 · Dessin de perspective ombrée . 
4-0 Dessin de mémoire . 
15° Coloration, en Lons entiers, d'un dessin d'ornementation plane sut· un tracé 

donné . 

6 heures. 

8
4
8

8
C. Epreuve didactique pour chaque récipiendaire . 1 
ART. 6. Le jury règle l'échelle des points el la cote d'importance relatives des diverses 

parties de l'examen. 
ART. 7. Les récipiendaires su hissent l'épreuve par écrit et l'épreuve pratique en même temps 

que les aspirants aux diplômes de capacité pour l'enseignement du dessin dans les établisse­ 
ments d'instruction moyenne. 

Les épreuves didactiques des aspirants au diplôme pour l'enseignement dans les écoles nor­ 
males primaires ont lieu immédiatement après celles des aspirants· aux diplômes pour l'ensei­ 
gn ement dons les établissements d'instruction moyenne. 

ART. 8. Nul ne peut obtenir un diplôme s'il n'a réuni : 
1° Au moins 65 p. 0/o du nombre total des points; 
2• Au moins 150 p. •/. des points séparément sur l'épreuve par écrit, l'épreuve didactique et 

chacune des épreuves pratiques ·Jo, 2·· et 5°. 

§ 2. - Ce1'li{ical de copacité pour (es écoles primaires. 
Arn. Il. Ne peuvent être admis à l'examen de capacité pour l'enseignement du dessin dans 

les écoles primaires que les membres du personnel enseignan l des écoles primaires et des écoles 
gardien nes communales, adoptées et libres; les instituteurs et les institutrices des <;t·olcs d'appli- 

l 33' 
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cation annexées aux écoles normales; les maitres et les maitresses d'études de ces établis­ 
sements. 

Anr. m. L'examen a Heu devant un jury composé de trois membres. 
Si la nécessité en est reconnue, deux ou plusieurs jurys pourroat être établis. 
A111. 11. L'examen porte sur les matières du programme formant la section II du cha­ 

pitre 1°r, Annexe C. 
Il comprend une épreuve par écrit, des épreuves pratiques et une épreuve didactique, confor- 

mément aux prescriptions du programme. 
Anr. 12. La durée de chacune des épreuves est fixée comme suit : 
A. Épreuve par écrit. 2 1/2 heures. 
8. Épreuves pratiques. (Durée à fixer par le [ury.) 
C. Êpreuve didactique, pour chaque récipiendaire . 40 minutes. 
Anr. 15. Le nombre de points attribué â l'ensemble des épreuves est fixé à 1150, à répartir 

entre les trois épreuves comme suit : 

A. Épreuve par écrit. 520 
B. Épreuves pratiques • 80 
C. Êpreuve didactique 50 

Total. 11.:i0 

La sous-répartition des points attribués aux épreuves pratiques sera faite par le jury.
Anr. U. Nul ne peut obtenir un certificat s'il n'a réuni : 
f O Au moins 6!'.i p. 0/o du nombre total des points ; 
2° Au moins 1>0 p. 0

/. des points sur chacun des trois groupes d'épreuves: épreuve par écrit, 
épreuves pratiques et épreuve didactique. 

CHAPITRE II. - ENSEIGNE&IENT DE LA GY!INASTIQUE.

§ 1 "'. - Diplôme de capacité pour les écoles normale« primaires. 
Anr. ·HL Nul n'est admis à subir l'examen de capacité pour l'enseignement de la gymnas­ 

tique dans les écoles normales primaires, s'il n'est porteur du diplôme d'instituteur (d'institu­ 
trice) primaire délivré à une date postérieure o l'année 1876, ou, à défaut de diplôme, du 
certificat de capacité pour l'enseignement de la gymnastique dans les écoles primaires. 

L'examen ne peut ëtre subi, au plus tôt, qu'un an après l'obtention du diplôme d'instituteur 
(d'institutrice) ou du certificat de capacité. 

Anr. 16. L'examen a lieu devant un jury composé de cinq membres, dont fait partie l'inspec­ 
teur de la gymnastique pour l'enseignement normal primaire. 

Anr. 17. L'examen porte sur l'ensemble du programme formant la section I du chapitre II, 
Annexe C, du présent règlement. · 

Les matières de l'épreuve par écrit sont les suivantes : 
-f• Aperçu général de l'histoire de la gymnastique; 
2° Pédagogie : éducation physique; 
5° l\[éthodologie de la gymnastique; 
4° Notions d'anatomie et de physiologie humaines; 
!>0 Notions d'hygiène. 
L'épreuve pratique comprend l'exécution d'un certain nombre d'exercices empruntés aux 

diverses parties du programme. 
L'épreuve didactique consiste en une ou deux leçons de gymnastique pratique à donner par 

chaque récipiendaire. 
ART. 18. La durée de chaque partie de l'examen est fixée comme suit: 
A. Epreuves par écrit 5 heures. 
B. Èpreu ves pratiques : 
1 • Exercices llbrcs et d'ordre pour tous les récipiendaires . 50 minutes; 
2° Exercices aux appareils: 
Pour chaque système d'nppnreils et par g1·011pe de récipiendaires 50 
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C. Leçons à donner: 
Une demi-heure par leçon. 
ART. 1.9. Le nombre de points altl'i)HH\ il l'ensemble des épreuves de l'examen est fixé à 

i 50, savoir : 

50 
Histoire de fa gymnastique et pédagogie 25 i À • Épreuves par écrit . l Anatomie, physlologto et hygiène . 21.S 
Exercices libres et d'ordre • 21.S 

~
B. Épreuns pratiques. . i E,;mices aux appareils 21.S 
c. Épreuve didactique . - - -

Total. 

1.SO 

150 

rno 
AIIT. ~O. Nul ne peut obtenir un diplône s'il n'a réuni : 
i0 Au moins 65 p. 0/o du nombre toïal des points; 
2° Au moins 50 p. 0/o des points séparément sui· chacun des trois groupes d'épreuves : 

épreuves par écrit, épreuves pratiques, épl'CU'VC didactique. 

§ 2. - Certificat tle capacité pottr les écoles primaires. 
ART, 21. Ne peuvent être admis à l'examen de capacité pour l'enseignement de la 

gymnastique dans les écoles primaires que les membres du personnel enseignant des écoles 
primaires et des écoles gardiennes communales, adoptées et libres; les instituteurs et les institu­ 
trices des écoles d'application annexées aux écoles normales, les maitres et maitresses d'études 
de ces établissements. 

AnT. 22. L'examen a lieu devant n11 j1uy composé de trois membres. 
Si la nécessité en est reconnue, deux Olt plusieurs jurys pourront ëtrc établis. 
ART. 25. L'examen porte sur l'ensemble du programme formant la section II du chapitre Il, 

annexe C. 
li comprend une épreuve par écrit, des ëpreuves pratiques et une épreuve didactique, 

conformément aux prescriptions du programme .. 
AnT. 24. Lo durée de chacune des épreuves est fixée comme suit : 
A. Épreuve par écrit . 5 heures. 
B. Épreuves pratiques: 
i• Exercices libres el d'ordre pour tous les récipiendaires. 50 minutes. 
2• Exercices aux appareils: pour chaque système d'appareils et par groupe de 

récipiendaires . . . . 50 
C. Épreuve didactique, pour chaque récipiendni1·e. 50 
ART. 21S. Le nombre de points attribué â l'ensemble des épreuves est fixé à HSO, à répartir 

comme suit: l Pédagogie • . • • · · · 20 
t 40 A, Épreuves par écrit . Anatomie, physiologie et hygiène 20 

1 Bxercices libres et d'~rdre • 25 l 150 B. Épl'euves pratiques . Exercices aux appareils . 215 
60 c. Épreuve didactique . r 

Total. 150 
Anr. 26. Nul ne peut obtenir un certificat s'il n'a réuni : 
1° Au moins 65 p. 0/o du nombre total des points; 
2° Au moins 50 p. "/o des points séparément sur chacun des trois groupes d'épreuves : 

épreuves par écrit, épreuves pratiques, épreuve dida clique. 

CHAPITRE m. - 1lssE1r.NEJl&N-r nss TnAuux " L'A1cu11,1,i;.

§ i.,. - Diplômes de r;apacité pour le,; écoles normoles primaires. 
AnT. 27. Ne peuvent être admises à l'examen de capacité pour l'enseignement des travaux à 

l'aiguille, dans les écoles normales primaires, que les personnes <JUÎ justifient du diplôme légal 
d'institutrice. 

L'examen ne peut être subi, au plus toi, qu'un an après l'obtention du diplôme d'institutrice, 
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ART, 28. L'examen a lieu devant un jury composé de cinq membres dont fait partie 
l'inspectrice des écoles normales primaires. 

An-r. 29. L'examen comprend une épreuve par écrjt, des épreuves pratiques et une épreuve 
didactique. 

L'épreuve par écrit porte sur la théorie de la méthode d'enseignement des travaux à l'aiguille 
à l'école primaire et à l'école normale. (Voir annexe C, chapitre Ill, section 1.) 
Les épreuves pratiques sont les suisantes : 
i0 Bxéeution d'un travail de raeommodagc de vétcment; 
2° Exécution d'un travail de couture à la main i 
5° Exécution d'un travail de couture à la machine; 
4" Coupe et assemblage d'un article de lingerie à désigner pa1· le jury parmi les suivants : 
a) Chemise d'enfant; b) pantalon de fillette ; c) chemise de femme; cl) chemise d'homme; 
?S0 Coupe et assemblage d'un vêtement à désigner par le jury parmi les suivants : 
a) Tablier ordinaire â manches pour fillette; b) corsage (cache-corset); c) peignoir; d) robe 

d'enfant; e) blouse d'ouvrier; f) pantalon el veste de petit garçon; g) robe simple pour 
jeune fille. 

6° Interrogations sur ln connaissance pratique des principaux genres d'étoffes employées 
dans la lingerie et la confection des vêtements. 

(Les échantillons seront mis sous les yeux des aspirantes; les interrogations auront lieu 
pendent les épreuves de couture.) 

Chacune des deux épreuves indiquées sous les numéros 4° el 5° comprend: 
u) La prise des mesures sur une personne ou sur un mannequin; des explications données de 

vive voix relativement à ces mesures; 
b) Dessin du patron ou moyen des mesures prises; 
c) Coupe el assemblage du vëtemeat d'après le tracé du patron; 
d) Premier essayage; corrections justifiées (de vive voix) par l'aspirante; 
e) Essayage définitif. 
L'épreuve didactique consiste en deux leçons â donner par chaque aspirante : 
a) Une leçon dont le sujet est choisi dans le programme des écoles primaire; 
b) Une leçon relative à la coupe et à l'assemblage d'un article de lingerie ou d'un vêlement, 

que le jury désigne parmi ceux dont l'énumération figure au programme des écoles normales 
primaires. 

ART. 50. La durée de chacune des épreuves est fixée comme suit : 
A. Épreuve par écrit 
B. Épreu-vcs pratiques : 
Épreuves {0

, 2° et 5°, ensemble 
Épreuve 1.,0•

Épreuve 15°. . 
Épreuve 6°. . 

par récipiendaire. 
C. Épreuve didactique 1 heure. 
ART. 1H. Le nombre de points attribué â l'ensemble des épreuves est fixé à 200, a répartir 

5 heures. 

21/2- 
5 
5

10 minutes 

comme suit: 
A. Épreuve par écrit 

B. Épreuves pratiques. . \ 

1° Raeeommodage . . 
2° Couture à la main. . 
5o Coulure à ln machine. 
4° Coupe et assemblage d'un article de 

? 

lingerie • . . . . . . . . 50 
?';° Coupe et assemblage d'un vêtement . 50 
6" Connaissance pratique des principaux 

genres d'étoffe . 10 
C. :épreuve didactique • • . 

21:.i
20 

125 

Total. 

150 

200 
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AnT. 52. Aucune aspirante ne peut obtenir un diplôme si clic n'a réuni : 
t0 Au moins 61i p. 0/0 du nombre total des points; 
20 Au moins 50 p. 0/0 des points séparément sur l'épreuve par écrit, l'épreuve didactique 

et sur chacune des épreuves pratiques 1•, 2~, 5°, 4-0 cl ?>0• 

§ 2. - Certificat de capacité pour les écoles primaires. 
ART, 55. Ne peuvent être admises â l'examen de capacité pour l'enseignement des travaux 

à l'aiguille dans les écoles primaires que les institutrices et les sous-institutrices des écoles 
primaires communales, adoptées cl libres; les institutrices des écoles d'application annexées 
aux écoles normales et les maîtresses d'études de ces établissements. 

Les examens établis par la circulaire ministérielle du 4 mai 1885, pour les personnes que les 
conseils communaux se proposent de nommer maltresses de travaux â l'aiguille dans les écoles 
primaires mixtes, sont maintenus. Toutefois, ces personnes, ainsi que les maltresses de travaux 
à l'aiguille déjà en fonctions dans les écoles mixtes, peuvent aussi se présenter à l'examen: plus 
complet, prévu nu § ·1 •• du présent article. 

AnT. 54. L'examen a lieu devant un jury composé de trois membres. 
Si la nécessité en est reconnue, deux ou plusieurs jurys pourront étre établis. 
AnT. 5~. L'examen comprend une épreuve par écrit, des épreuves pratiques cl une épreuve 

didactique. 
L'épreuve par écrit porte sur la théorie de la méthode d'enseignement des travaux à l'aiguille 

à l'école primaire. ( Voir le programme de la troisième année d'études des écoles normales, 
chapitre IH, section I, annexe C.) 

Les épreuves pratiques sont les suivantes : 
t O a) Exécution d'un travail de raccommodage de vêlement; 
b) Exécution d'un travail de coulure â lu main; 
c) Exécution d'un travail de couture à la machine; 
2° Coupe et assemblage d'un vêlement à désigner par le jury parmi les suivants : 
a) Chemise d'enfant; b) chemise de femme; c) chemise d'homme; cl) tablier ordinaire à 

manches pour fillette; e) robe d'enfant; t) blouse d'ouvrier , g) pantalon et veste de petit 
garçon; h) robe simple pour jeune fille. 

N. B. L'épreuve n° 2° se fait dans les mêmes conditions que les épreuves 4° el 1j• des aspi­ 
rantes ou diplôme d'école normale (voir art. 29). 

L'épreuve didactique consiste en une leçon à donner par choque récipiendaire sur un sujet 
choisi dans le programme des écoles primaires. 

ART. 56. La durée de chacune des épreuves est fixée comme suit : 
A. Épreuve par écrit. 2 heures. 
B. Épreuve pratiques : 
Épreuves 1°, 2° et 5°, ensemble. 2 1/2 - 
Épreuve 4° . . 5 
C. Épreuve didactique . 50 minutes. 
AnT. 57. Le nombre de points attribué à l'ensemble des épreuves est fixé à -170, à répartir 

ainsi qu'il suit : 
A. Épreuve écrite. . 20 

l \ a) Raccommodage. . • l 
1 ° b) Coulure ù la main . ( Ensemble. 

c) Couture à ln machine. l 
2° Coupe el assemblage d'un vêlement . 

B. Épreuves pratiq ues • 

C. Épreuve didactique . . 

Total. 

50 

50 
150 

170 
AIIT. 58. Aucune aspirante ne peut obtenir un certificat si elle n'a réuni : 
f" Au moins 6!S p. 0/0 du nombre total des points; 
2° Au moins ISO p. 0/o des points séparément sur l'épreuve par écrit, l'épreuve diductique cl 

chacune des deux parties de l'épreuve pratique (1° a, b etc réunis et 2°). . !34 



( ?.S5,i. ) 

CHAPITRE IV. - DISPOSITIONS CO~UIUNES AUX DIVERS EXAMENS. 

ART. 59. Le Ministre de l'Intérieur et de l'Instruction publique convoque les membres du 
[ury et les récipiendaires pour la première séance. Les convocations ultérieures sont faites par 
le président du jury. 

ART, l1-0. Le président du jury est chargé de l'exécution des règlements et veille â la régu- 
larité des epérations. 

ART. 41. Le secrétaire tient les écritures et dresse les procès-verbaux des séances. 
Le procès-verbal de chaque séance est signé par tous les membres du jury. 
AnT. /i-2. Le jury ne peut délibérer si la majorité de ses membres n'est présente. 
AnT. H. Dans la première séance, le jury vérifie si les récipiendaires réunissent les condi­ 

tions exigées par le règlement, pour prendre part à l'examen, 
Les récipiendaires produisent au jnry les pièces justificatives nécessaires. 
ART. 4i. Les récipiendaires d'une même série subissent simultanément leur examen par 

écrit. Ils subissent aussi simultanément, autant que possible, les épreuves pratiques. 
lis sont réunis dans une même salle, placés dans un ordre détermine par le sort et de manière 

qu'il ne puisse s'établir de communication entre eux. 
Ils ne peuvent avoir ni livres, ni notes, ni écrits quelconques. 
'fout récipiendaire convaincu de fraude ou de tentative de fraude, perd tous les points de la 

composition à laquelle se rattache la fraude constatée. 
AnT. 415. Les questions à résoudre sont arrêtées par le jury· et dictées, s'il y a lieu, aux 

récipiendaires par le président. 
Les récipiendaires sont constamment surveillés pendant leur travail. 
Toutes les feuilles sur lesquelles ils écrivent leurs réponses sont paraphées, ou préalable, par 

un membre du jury. 
ART. 46. Les diplômes et les certificats sont rédigés conformément aux modèles annexes nu 

présent arrêté. 
Ils constatent que l'examen a été subi d'une manière satisfaisante, avec disti11clion, ou avec 

grande distinction. 
Le minimum des points est fixé : pour la distinction aux 7'/5/100 du nombre total et pour la 

grande distinction, aux Sa/100. 
AnT. l1,7. Les diplômes et les certificats sont signés par les membres du jury, ainsi que par 

les récipiendaires auxquels ils sont délivrés. 
Les signatures des membres du jury sonl légalisées, sans frais, par le visa du Ministre de 

l'Intérieur cl de l'lnslruction publique, cl le sceau de son Département. 
Bruxelles, le 5 mars 1890, 

J. DEVOLDER, 

ANNEXE A' 

For-mule du diplôme de proîesseur de dessin ou de gymnc,stique, ainsi que du diplôme de 
1·eg1mte de travaux à l'aiguille dans les écoles normales primaires, 

Au NOM DE SA MAJESTÉ LE Roi DES BELGES, 

Je jury chargé par le Gouvernement, en exécution de l'arrêté royal du 28 février 1890 et de 
l'arrêté ministériel du 5 mars 18!10, de procéder ù l'examen de (1) ..•.. dans les écoles 
normales primaires, 

(i) Inscrire l'une des trois indications ci-dessous : 
a) professeur de dessin. 
Il) professeur de gymnastique. 
c) réqente de traoau» a l'aiguille. 
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Cci·tifie que M. (1) ..... , né â ..... , le •.••• , a subi (2) •..•. les 
épreuves de l'examen. · 
En foi de quoi, il lui a été délivré le présent diplôme, 
Donné à •••.. , le •.••. 18 

Le jury, 
Signature du porteur ,li, diplôme. 

Yu pour légalisation des signatures des membres du jury, 
Pour le Minisll'e de l'Intérieur et de l'Instruction publique, 

Sceau 
du

Dépnrknunt de l'Intérîcur 
cl de 

l'lnilruclion publique. 
Le Secrétaire général, 

ANNEXE B. 

Formule du certificat spécial de capacité pour l'enseignement du dr.ssi11, de lit yyn11rnsliq11e 
el des travaux à l'aiguille dans les écoles primaires. 

Au Mll DE SA M.ussTÉ 1.E Roi DES BELGES, 

Le jury chargé par le Gouvernement, en exécution de l'arrêté royal du 28 février 1890 et de 
l'arrêté ministériel du 5 mars 1890, de procéder il l'examen de capacité pour l'enseignement 
(5) . . ... dans les écoles primaires, 

Certifie que 1\1. (4-) • . . • . , né à . . . . . , le . • . . .. , a subi (2) . . . . . les 
épreuves de l'examen. 

En foi de quoi, il lui a été délivré le présent certificat. 
Donné â • • • . . , le . • . . . 18 . 

Le jury, 
Signature du porteur dtt certificat. 

Vu pour légalisation des signatures des membres du jury. Sceau 
du 

Département de l'Intérieur 
et de 

l'lnslruction publique, 

Pour le l\1inisr1·c de l'Intérieur et <le l'instruction publique, 
Le Secrétaire général, 

ANNEXE C. 

CHAPITRE }••. - DESSIN, 

SECTION I. - Examen cle professeur de dessin dans les écoles normales primaires. 

Le règlement détermine avec précision les matières <les diverses épreuves en dessin. 
Les aspirants devront consulter le programme des écoles normales primaires de l'État et le 

programme-type des écoles primaires communales. 

(1) Indiquer: nom, prénoms, profession, domicile. 
(2) Inscrire l'une des lrois mentions : 

a) d'une manière satisfaisante. 
b) avec distinction, 
c) avec grande distinction, 

(3) Inscrire l'une des trois indications ci-dessous: 
a) du dessin, 
h) de la g;-m.t1astique. 
e) des lravmix a L'aiguille. 

(-i) Indiquer : nom, prénoms, profession, domicile. 
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SECTIO!'< Il. - Examen de capacité pour l'en.sei9neme11t cltt tlcssfo dans les écoles normales 
primaires. 

tl'RJWY.f: PAi\ tenir. 
!Iéthodc de l'enseignement du dessin à l'école primaire el à l'école d'adultes. 

tPRI!U\".E5 PRATIQUES. 

Ces épreuves, au nombre de quatre au moins, ont pour base le programme des écoles 
normales primaires de l'État. Le jury arréte les sujets des diverses épreuves qui comprennent, 
nécessairement, une question pratique de perspeetive cl un dessin au Irait, d'après nature, 
d'un objet usuel. 

Pour les institutrices, l'une des épreuves pratiques consiste en un dessin en rapport avec les 
travaux â l'aiguille (palmes, feuilles, fleurs, festons, guipures, broderies, soutaches). 

Le temps â consacrer aux épreuves pratiques est déterminé par le jury. 

f.l'REUVE OlO.\CTlQUE, 

Une leçon de dessin à donner par chaque récipiendaire sur un sujet choisi, soit dans le 
programme-type des écoles primaires communales, soit parmi les matières suivantes : a) notions 
pratiques de perspective résultant d'observations raisonnées : déviation <les lignes, dégradation 
cl déformation des surfaces; b) dessin nu trait, d'après nature, d'objets simples et usuels 
(croquis). 

SECTIO!'i I. 
CHAPITRE Il. - G\'JIXASTIQUB, 

Examen de professeur de 9ym1rnstique dans les écoles normales primaires. 
IIATlËRES DE L'ÉPIIEU"8 PAIi ÉClllT. 

J. - Aperçu génél'al tle l'histoire de la gymnastique. 
1° Les exercices corporels chez les anciens peuples de l'Orient, chez les Grecs, chez les 

Romains cl au moyen âge; 
2° La gymnastique clans les temps modernes. Création de la gymnastiq ue en Suède et en 

Allcmngnc. Introduction de la gymnastique dans les autres pays de l'Europe. 
Obsm;atio,i. - L'histoire de ln gymnastique dans les temps modernes sera rattachée 

principalement aux noms des mallres suivants : 
A. Auteurs pédagogiques: ?ilonlaigne, Locke, Rousseau, Salzmnnn, Campe et Pestalozzi; 
n. Créateurs ile sy&tèmes : Basedow, Euler, Victh, Guls-1\Iuths, Jahn, Eiselen, Spiess, 

Amoros et Ling; 
5° Exposé historique concernant le système admis en Belgique. 

JI. - Pédagogie : éducation physique. 
1" But et importance de l'éducation physique; 
2° Importance de l'hygiène générale el de l'hygiène scolaire; 
5° La gymnastique : son but, ses avantages; 
4• Jeux de l'enfance. 

III. - .Afélhorlologie de la gymnastique. 
1° Distribution des exercices et programme pour les différentes classes, eu égard à l'âge cl 

aux outres conditions des élèves; 
2° Temps à consacrer aux exercices; 
5° Méthode de l'enseignement de 1a gymnastique; 
4° L'ordre cl la discipline; 
5° Le professeur de gymnastique. Qualités personnelles. - Moniteurs; 
6° les mo!/c11s matériels : a) le local, sa construction cl ses dépendances; b) les instruments 

et les appareils gymnastiques; c) le costume; d) le commandement; e) le chant; f) rythme ou 
cadence. 

IV. - Notions d'anatomie, de physiologie et d'hygiène. 
J. Ponctions de nutrùion, 
1 ° Description sommaire de l'appareil digestif. - Phénomènes principaux de la digestion, 



( ?S37 ) [ ~- 128. ] 

2° Composition du sang. - Description sommaire de l'appareil circulatoire. - Mécanisme 
de la eirculaticn. Pouls. 

5° Dut de la respiration. - Description sommaire de l'appareil respiratoire. - Explication 
du phénomène de la respiration. - Chaleur animale. Asphyxie. 
,.~ Secrétions et exhalations. Glandes. Peau. 
?5° Assimilation. 
JI. F1111ctio11s de reieüon, 
6° le système osseux comme base de l'appareil de mouvement. - Deseripüon sommaire 

· du squelette. - Structure et développement des os. - At-liculntions. 
7° Le système musculaire. - Structure el mode d'insertion des muscles. - Disposition et 

action des principaux muscles. - Mécanisme des mouvements. - Effets des mouvements 
gymnastiq ues sur les muscles et, par suite, sur la circulatlon générale. 

8° Le système nerveux. Description sommaire du système cérébrospinal. - Fonctions du 
système nerveux, Nerfs de sensibilité, nerfs de mouvement. - Organes des sens. 

III. L'hygiène dans ses rapports avec la gymnastique. - Connaissance des remèdes à 
employer en cas d'accidents. 

ÉPREVYES PRATIQUES, 

Ecoles normales cl'fostillllrices. 
les épreuves pratiques portent sur tous les exercices indiqués dans les programmes des 

jardins d'enfants (écoles gardiennes), des écoles primaires et des écoles moyennes de filles (1). 
les épreuves pratiques portent aussi sur les differ_entes manières cle di.~poser les enfants pour 

les promenades. 
Ecoles normales d'in.stituteur.,. 

Les épreuves pratiques portent sur tous les exercices indiqués dans les programmes des 
écoles primaires et des écoles moyennes de garçons, ainsi que des athénées royaux (!).

ÉPREUVE DIDACTIQUll. 

Une ou deux leçons de gymnastique pratique â donner par chaque récipiendaire. 

SECTION Il. - Examen de capacité pollr l'1msei9nemc1d cle lei 9ym11astique dons les écoles 
primaires. 

ÉPREG\"E PAR ÉCRIT, 

L'épreuve par écri! porte, pour la pédagogie cl la méthodologie de la gymnastique, pour les 
no~ious d'anatomie, de physiologie cl d'hygiênc, sur les matières détaillées au programme de 
l'examen des aspirants au diplôme de professeur d'école normale (vofr ci-dessus section I, 
n•• II, IIJ cl IV). L'histoire de la gymnastique ne fail pas partie de l'examen, et l'on demande 
pour l'anatomie, la physiologie el l'hygiène une étude moins complète que pour les aspirants 
au diplôme d'école normale. 

ÉPREUVES PRATIQUES. 

Institutrices. - Les exercices prescrits pour les jardins d'enfants (écoles gardiennes) et pour 
les écoles primaires de filles. 
Instituteurs. - Les exercices prescrits pour les écoles primaires de garçons cl ceux des 

établissements d'instruction moyenne jusques et y compris les classes intermédiaires (élèves de 
15 à 16 ans) (1). 

tPREliYE DIDACTIQUE. 

Une leçon de gymnastique pratique à donner par chaque récipiendaire. 

(') Voir le programme réimprimé au ,1fo,iitcur belyc du ;;1 mars 1885, n• 00, el pour les dé\"eloppemcnls, 
les Guide& o/!lciels. 
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CHAPITRE 111. - ÎR,WAtX A L'AIGUILLE.

SECTION J. - Examen cle regenre ile travaux à l'aiguille duns les écoles normalr& primaire«, 
tPREU\'f: PAR ÉCIIIT. 

De la méthode cl'ensei911ement des travcwx â l'aiguille à l'école primaire tt à l'école normale. 
·1" Haute Importance de l'enseignement des travaux à l'aiguille au point de vue du bien-être 

des classes ouvrières et hourgeolses; 
2° Comment l'enseignement des travaux à l'aiguille ïortiûe l'esprit d'ordre el d'économie, 

le goût de la propreté; comment il peut contribuer à la formation du bon goût; 
5• La maltresse des· travaux à l'aiguille : qualités et connaissances nécessaires; 
4• Analyse du programme de l'école primaire et de celui de l'école normale; 
o• Temps à consacrer il l'enseignement : à l'école primaire, à l'école normale; 
6' Nécessité de l'enseignement simultané pour les travaux à l'aiguille comme pour les autres 

branches; 
7° Exposé des moyens intuitifs auxquels il faut recourir , 
8" De l'application du dessin à l'enseignement des travaux: à l'aiguille, principalement â ln

coupe du linge et des vêtements; 
9° Exposé général d'une méthode de coupe el d'assemblage; 
10° De la forme d'enseignement : explications, questions. 

ÉPllEU\'ES PRATIQUES. 

Les épreuves pratiques sont indiquées à l'article 29 du règlement. 
Voici le programme de l'épreuve pratique n° 6: 

Interroqations sur la ccnnuissance pratioue des étoffe.,. 
1 • Connaissance des principales étoffes employées dans la lingerie el la confection des vëte­ 

ments : caractère marquant de chaque étoffe, mode de ïabrleation, largeur, usage, prix 
moyen, etc.; 
20 Fils à coudre. Principales espèces classées d'après la nature de l'ouvrage à exécuter; 
5° Des aiguilles; 
4° Conseils sur l'achat des étoffes. 
N. B. li est utile que l'aspirante réunisse une collection de matières premières, d'étoffes, de 

fils, etc., classés dans un ordre méthodique. 
ÉPRf:UYE OIDACTIQUE. 

Une leçon relative ù la coupe et à la confection d'un vêtement choisi parmi ceux qui sont 
indiqués au programme des écoles normales primaires. 

Voici le programme des travaux à l'aiguille dans les écoles normales d'institutrices: 

PREMIÈRE ANNÉE D'ÉTUDES. 
1. Tricot de bas : étude des proportions relatives des parties; - dessin d'un bas et de ses 

parties dans leurs proportions relatives; - montage et tricot; - manière de mesurer le bas 
en voie d'exécution; - manière de fortifier le ~a Ion. 
2. ltfarque. Point de marque sur canevas : alphabets et chiffres. - 1\larque sur toile. 
5. Coulure. Éléments de la couture: points, ourlets, coulures, piqûres, fronces, bouton­ 

nières, œillets. - Coupe et confection : linge de literie (drap de lit, taie d'oreillerj; tabliers; 
chemise de femme. 
4. Rapiéçage du linge et des vêtements. 
:S. Ouvrages d'agrément : tapisserie, crochet. 

DEUXIÈME ANNÉE D'ÉTUDES. 
1. Tricot de jupons, de gilets, de mitaines, de gants. 
2. Couture. Coupe et confection : pantalon de fillette, vêtements de nuit, gilet de flanelle, 

robe d'enfant, chemise d'uomme. 
5. Ravaudage et remmaillage des bas. Reprises treillagées sur toile cl linge de table. 
4-. Ouvrages d'agrément : crochet, broderie d'initiales, etc. 
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1. Couture. Coupe et confection : chemise d'homme, pantalon et veste de petit garçon; 
peignoir et robe de jeune fille. 

2. Usage de la machine à coudre. 
5. Ouvrages d'agrément. 
4. De l'enseignement des t,·avaux à l'aiyuille ci l'école primaire. 
a) Connaissances méthodologiques que doit posséder la maîtresse d'ouvrages. 
b) Programme de l'école primaire (28 décembre 1884). 
c) Nécessité de l'enseignement simultané pour les travaux à l'aiguille comme pour les autres 

branches. 
d) Exposé des moyens intuitifs auxquels il faut recourir. 
e) De l'application du dessin à l'enseignement des travaux à l'aiguille, principalement à la 

coupe du linge et des vêtements. 
{) De la forme d'enseignement: explications, questions. 
g) Exercices didactiques. 

S11cr10N H. - Examen de wpacilé pour l'enseignement des r,·cwaux ci l' aiguîtle clans les écoles 
primuires, 

ÉPIICUVE PAIi ÉCRIT. 

Questions sur la méthode d'enseignement des travaux a l'aiguille à l'école primaire, d'après 
le programme des écoles normales primaires ( l'oir ci-dessus section 1). 

ÉPREUVES PRATIQUES. 

Les épreuves pratiques sont indiquées à l'article 5ti <lu règlement. 

ÉPREUVE DIDACTJQUB. 

Une leçon à donner par chaque récipiendaire sur un sujet choisi dans le programme des 
écoles primaires de filles. 

Voici cc programme : 
Deg16 inférieur. - 1. Tricot d'une bande ou jan etière (deux aiguilles) : élude du point;­ 

mailles à l'endroit; - mailles à l'envers; - côtes; - augmentations et diminutions; - 
manière de rabattre les mailles. 
2. Tricot en rond (quatre aiguilles) : manchettes. 
5. Chaussettes : étude des proportions relatives, montage et tricot. 
Deg,é moyen. - Récapitulation du cours précédent. 
1. Tricot de bas : étude des proportions relatives des parties; - dessin d'un bas et de ses 

parties dans leurs proportions relatives; •- montage et tricot; - manière de mesurer le bas 
en voie d'exécution; - manière d~ fortifier le talon. 
2. Étude du point de marque sur canevas; alphabets et chiffres. 
5. Éléments de la couture : - point de devant; point de côté; - point d'arrière;- point de 

surjet; - couture simple; - ourlet; - couture double; - surjets sur lisières; - surjets sur 
plis rentrés. 
4. Confection d'ouvrages de couture simples et faciles : essuie-mains, serviettes, mouchoirs, 

tabliers, chemises de femme; rapiéçage. 
Degré supé1icur. - Récapitulation du cours précédent. 
1. Tricot de jupons, de gilets, de mitaines, de gants. 
2. Marque sur la toile; alphabets et chiffres. 
5. Piqûres, fronces, boutonnières, œillets. 
4. Raccommodage des vêtements: ravaudage et remmaillage des bas; - rapiéçage du linge 

et des vêtements; - reprises treillagées sur toile et linge de table. 
1:î. Coupe et confection des vêtements les plus faciles, particulièrement de la chemise et du 

corsage. 



(N°128.J ( 040 ) 

Observation. - Les ouvrages d'agrément : le crochet, la broderie, ln tapisserie, le fllo­ 
chngc, ete., ne seront enseignés qu'aux élèves connaissant parfnltement les ouvrages utiles. 

Vu pour être annexé à l'arrêté ministériel du 5 mars 1890. 

Le lllini.~tre de t' Intérieur et del' Instruction publique, 
J' DEVOLD!ft. 

XIII. - Institution d'un certificat de capacité pour l'enseignement dans 
les écoles ménagères. 

:18 Julllet t 800. 

LÉOPOLD II, Roi DES BELGES, 

A tous présents et à venir, Salut. 
Revu Notre arrêté du 28 février 18!l0 relatif aux examens pour la délivrance de diplômes et 

de certificats spéciaux de capacité aux membres du personnel enseignant des écoles normales 
primaires et des écoles primaires; 

Considérant qu'il y a utilité d'instituer un certificat de capacité pour l'enseignement de 
l'économie domestique et des travaux du ménage dans les écoles ménagères; 

Sur la proposition de Notre Ministre de l'Agrlculture, de l'Industrie et des Travaux publics 
et de Notre Ministre des Finances, 

Nous avons arrêté et arrètons : 
ART. r=. li est institué un certificat de capacité pour l'enseignement de l'économie domes­ 

tique et des travaux du ménage dans les écoles ménagères. 
Les aspirantes subiront le même examen que les personnes inscrites pom· l'examen de 

capacité relatif à l'enseignement des mêmes branches dans les écoles primaires. 
Les récipiendaires des deux catégories seront examinées put· le même jui-y. 
A11T. 2. Les dépenses de toute nature qu'occasionnera l'examen seront couvertes par le 

produit des droits d'inscription payés par les récipiendaires. 
ART. 5. Notre Ministre de l'Ag1·iculture, de l'industrie et des Travaux publics et Notre Ministre 

des Finances sont chargés, chacun en cc qui le concerne, de l'exécution du présent arrrété, 
Donné à Ostende, le 28 juillet 1890. 

LÉOPOLD. 
Par le Roi: 

Le lJinistre de l'Agricullm·e, de l'industrie 
el des Truvuux publics, 

LtoN DE Bnun,. 
le .Ministre des Finances, 

A. IlEEIINAERT, 

XIV. - Examen de capacité pour l'enseignement dans les écoles ménagères. 
- Droits d'inscription. 

30 Juillet :1800, 

J,E l\JtNISTnE DE L'AGRICULTURE DE ,:Irmusrnrn ET DES TnAVAUX PUBLICS, 

LE !\IJNISTRE DES FIN,\NCES, 

Yu l'arrêté royal du 28juillet 1890 concernant l'examen pour la délivrance d'un certificat de 
capacité relatif il l'enseignement de l'économie domestique et des travaux du ménage dans l'es 
écoles ménngères ; 

Arrêtent: 
AnT1CLE tNIQUE. Les dispositions de l'arrêté ministériel du 1 c, mars 1800 concernant les 

droits d'inscription il payer par les personnes (]UÎ se présentent aux examens spéciaux de 
capacité de l'enseignement primaire, sont applicables aux aspirantes au certificat de capacité 
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pour l'enseignement de l'économie domestique cl des travaux du ménage dans les écoles 
ménagères. 
Le droit d'inscription est fixé à 10 francs. 
Bruxelles, Je 50 juillet 1890. Ltol'( DE BRDYN.

A. füt:Rl'(AY.RT. 

XV. - Règlement et p1·ogmmmes des examens à la suite desquels sont déli­ 
vrés: 1° le diplôme spécial de capacité pour l'enseignement de l'économie 
domestique et des traiau» du ména9e dans les écoles normales primaires; 
2° le ce,·tificat spécial de capacité pour le même enseignement dans les écoles 
primaires et les écoles ména9fres. 

SA aollt 1188 •. 

J.11 l\hir1STI\I! DE t'JXTÉIUElil\ ET DE L'bSTROCTION PUBLIQUE, 

fa l'tfo~ISTR& DB L'AGRICULTURE, Df. L'hoUSTI\IE ET DES TRAVAUX PUBLICS, 

Vu l'arrêté royal du 28 février 1890 relatif aux examens spéciaux de capacité pour l'ensei­ 
gnement primaire; 

Vu l'arrêté royal du 28 juillet 1890 relatif aux examens de capacité pour l'enseiguemen t dans 
les écoles ménagères ; 

Vu les arrêtés ministériels du 1•• mars 1890 et du 50 juillet 1890, concernant les droits 
d'inscription lt parer pnr les récipiendaires; 

Voulant, en conformité iles dispositions de ces arrêtés, régler l'organisation des examens sur 
l'économie domestique cl les travaux du ménage, 

Arrélcnl : 
S 1••. - Diplome spécial de capacité 7w11r les écoles normoles primaires, 

AnT. i••. Ne peuvent étrc admises â l'examen de capacité pour l'enseignement de l'économie 
domestique cl des travaux du ménage dans les écoles normales primaires, que les personnes 
qui justifient du diplôme légal d'institutrice primaire. 

L'examen ne peul ëtrc subi, au plus tôt, qu'un an après l'obtention du diplôme <l'institutrice. 
A11T. 2. L'examen a lieu devant un jury composé de cinq membres nommés par le J\linislre 

de l'Intérieur et de l'Instruction publique. 
AnT. 5. L'examen comprend une épreuve par écrit, des épreuves pratiques et une épreuve 

didactique. 
L'épreuve par écrit porte sur des notions d'hygiène, d'économie domestique cl d'horticulture 

détaillées à l'annexe C. Le jury pose deux questions sur chacune des trois branches. 
Les épreuves pratiques ont lieu conformément aux règles tracées il l'annexe C. 
L'épreuve didactique consiste en deux leçons à donner par chaque récipiendaire. 

(Voir annexe C.) 
Anr. 4. La durée de chacune des épreuves est fixée ainsi qu'il suit : 
A, Épreuve par écrit, quatre heures; 
B. Épreuves pratiques, de quatre il six heures pour chaque groupe de récipiendaires; 
C. Épreuve didactique, une heure au plus pour les deux leçons réunies. 
Anr. ti. Le nombre de points attribué à l'ensemble des épreuves est fixé à .200, à répartir 

comme suit: 
1 !• Hygiène. . . . . .20 lA. Épreuve écrite 2° Économie domestique. . 21:i {i1, 

5o Horticulture . . . 20 
B. Épreuves pratiques . . . 715 
(La sous-répartition entre les épreuves pratiques est faite par le jury.)

C. Épreuve didactique . 
J 1 • Leçon d'écok normale 55 

f1 2o Leçon d'école primaire . 21, 60 

Total. 200 
i56 
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Anr. 6. Aucune aspirante ne peut obtenir un diplôme si elle n'a réuni: 
-i,o Au moins 6!S p. 0/., du nombre total des points; 
2° Au moins ?>Op. 0/o des points séparément sur l'épreuve par écrit, sur l'épreuve didactique 

el sur l'ensemble des épreuves pratiques. 

§ 2. - Certificat spécial de capacité pour les éeole« primaires et les écoles mém19ères. 
A1tT. 7. Peuvent ëtre admtses â l'examen de capacité pour l'enseignement de l'économie 

domestique et des travaux du ménage dans les écoles primaires el les écoles ménagères : 
1. 0 Les institutrices et les sous-institutrices des écoles primaires communales, adoptées ou 

libres ; 
2° Les institutrices et les aspirantes-institutrices des écoles ménagères ; 
5" Les institutrices des écoles d'application annexées aux écoles normales et les maltresses 

d'études de ces établissements. 
Anr. 8. L'examen a lieu devant un jury de quatre membres; deux sont désignés par le 

Ministi·è de l'Intérieur et de l'Instruction publique cl deux par le Ministre de I' Agl'iculturc, de 
l'industrie et des Travaux publics. 

En cas de partage des votes, la voix de la présidente est prépondérante. 
Si la nécessité en est reconnue, deux ou plusieurs jurys pourront ëtre établis. 
ART. 9. L'examen comprend une épreuve par écrit, des épreuves pratiques et une épreuve 

didaetiq ue. 
L'épreuve par écrit comprend trois questions: deux sur les notions d'hygiène et d'économie 

domestique et une sur les notions d'horticulture. ( l'ofr le programme annexe D.) 
Les épreuves pratiques ont lieu conformément aux règles tracées li l'annexe D; 
L'épreuve dldaetique consiste en une leçon ii donner par chaque récipiendaire. ( Voir annexe D.) 
ART, 10. La durée de chacune des épreuves est déterminée ainsi qu'il suit : 
A. Épreuve par écrit, deux heures et demie; 
B. Épreuves pratiques, de quatre à six heures pour chaque groupe de récipiendaires ; 
C. Épreuve didactique, une demi-heure pour chaque récipiendaire. 
ART. 11. Le nombre de points attribués il l'ensemble des épreuves est fixé â 100, à répartir 

comme suit : 

A. :Épreuve par écrit ! -tn Notions d'hygiène et d'économie do- 
mestique . • . . 20 

20 Notions d'horticulture • . -fO l 50 

B. Épreuves pratiques . . . . . . . . • . . . . . . . . • . 4-0 
(La sous-répartition des points entre les diverses épreuves pratiques est faite par 

le jury.) 
C. Épreuve didactique . . . . . . . . . . 50 

Total. 100 
AIIT. 12, Aucune aspirante ne peut obtenir un certificat de capacité si clic n'a réuni: 
·1° Au moins 65 p. 0/@ du nombre total des points; 
2° Au moins ?.SO p. 0/o des points séparément sur l'épreuve par écrit, sur l'épreuve didactique 

cl sur l'ensemble des épreuves pratiques. 

~ 5. - Di,positions communes aux deux examens. 
Ant. 15. Les dispositions de I'arrèté ministériel du 1e, mars 1890 relatiî anx droits d'inscrip­ 

tion â payer par les récipiendaires, ainsi que les dispositions des articles 5!) à 47 de l'arrêté 
ministériel du 5 mars! 890, sont applicables aux examens réglés par le présent arrêté. 

Bruxelles, le 25 août 1890. 
J. DEVOLDER. 

Lf.oN DE Bnurx,
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FORJIIUl,E DU DIPLÔME SPÉCIAL DE RÉGENTE o'écoxoxra DOllESTIQUE ET DE TRAVAUX DU 

!IÉNAGE DANS LES ÉCOLES NOll!IALES PRIMAIRES. 

Au NO!I DE SA 1\1.uESTÉ LE Ro, DES Ber.css, 
Le jury chargé par le Gouvernement, en exécution de l'arrêté royal du 28 fénier 1890 cl de 

l'arrêté ministériel du 25 août ·J 890, de procéder à l'examen de régente d'économie domestique 
et de travaux du ménage dans les écoles normales primaires, 

Certifie que l\I. ('I) •.. , née à .•. , le ... , a subi (2) ... les épreuves de l'examen. 
En foi de quoi, il lui a été délivré le présent diplôme. 
Donné à . • . , le . . . ·t 8 . . •

Signature du po1·te111· du diplt>me, 
Sceau 

cln Département 
dl! I'lntérteur 

cl de l'Instruction 
publique. 

le Jury, 
Vu pour légalisation des signatures 

des membres du jury, 
Pour le Ministre de l'Intérieur et de l'Instruction publique : 

Le Secrétaire général, 

ANNEXE B. 

FORMULE DU CERTIFICAT SPÉCIAL DE CAPACITÉ POUR L'ENSF.IGNEHENT DE L'ÉCONOMIE 

DOll!ESTJQUE ET DES TRAVAUX DU IIIÉNAGE DANS LES ÉCOLES PIUMAIRES .ET LES ÉCOLES 

MÉNAGÈRES. 

Au NOM DE S. 1\1. LE Roi DES BELGES, 

Le jury chargé pnr le Gouvernement, en exécution des nrrètës royaux du 28 février et du 
28 juillet 1890 et de l'arrêté ministériel du 215 août !8!10, de procéder à l'examen de capacité 
pour l'enseignement de l'économie domestique et des travaux du ménage dans les écoles pri­ 
maires et les écoles ménagères, 

Certifie que .M. (1) •.... , né a ..... , le ..... , a subi (2) ..••• les épreuves 
de l'examen. 

En foi de quoi, il lui n été délivré le présent certiflcat, 
Donné à ••..• , le ..... 18 

Signature du porteur du diplôme, 

Sceau 
du 

département. 

le Jury, 
Vu pour légalisation des signatures 

des membres du jury, 
Pour le l\linistrc de. . . . . . . . . ... 

Le Secrétaire général, 
. . . . . . . '

ANNEXE C. 

PROGRAMME DE L'EXAMEN DE RÉGENTE n'tcONO~IIE DOMESTIQUE ET DES TRAVAUX DU MÉNAGE 

DANS LES ÉCOLES ~ORlL\LES PRnIAIRES. 

Épreuve par écrit 
A. - ~OIIOD!I d'hYKlèae (5). 

1. L'air. - 1. Pression atmosphérique. -· 2. Composition de l'air. - Propriétés de l'oxy- 

(1) Indiquer: norn, prénoms, profession, domicile. 
(2) Inscrire l'une des trois mentions : 

a) d'une manière satisfaisante; 
b) avec distinction; 
c) avec grande distinction. 

(5) Corn me les institutrices qui se présentent à l'examen ont sulvl un cours d'hygiène à l'école normale, 
on s'est borné à porter au présent programme les parties de l'hygiène les plus importantes pour la tenue d'un 
ménage, 
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gène, de l'azote et de l'acide carbonique. - Combustion. •- 5. Rôle de l'nir dans la respiration 
des animaux et des plantes (indications sommaires). - Fonction de respiration chez l'homme. 
- !_1,, Impuretés de l'air; indication des maladies dont les germes se propagent par l'air. - 
5. Quantité d'air nécessaire dans les habitations. - Causes de la viciation de l'air dans les 
appartements et aux abords de l'habitation. - Ail' confiné. - Ventilation. 

II. L'eau. - 1. Composition de l'eau. - 2. Caractère des eaux potables. - Diverses eaux 
potables : eau de source, eau de rivière, eau de puits, eau de citerne. - L'eau de source est 
la meilleure eau potable. - 5. Indication des principales maladies qui se propagent pal' l'usage 
des eaux impures. - 4. l\loyens de purifier les eaux de boisson : ébullition, fillralion; descrip­ 
tion d'un bon filtre, soins d'entretien. 

III. - Conditions générales de salubrité de l'habitation. - Emplacement. Orientation. Air; 
ventilation (voir 1). Lumière. Eau potable (vofr II). J1gotits. Fosses d'aisance et latrines; des­ 
cription et fonctionnement d'un coupe-air. Propreté. 

IV. L'A limentoiion; - 1. Description sommaire de l'appareil digestif de l'homme. Explica­ 
tion simple des principaux phénomènes de la digestion. - 2. Nécessité d'une bonne alimenta­ 
tion. - 5. Principes alimentaires les plus importants : matières quaternaires ou azotées: 
matières ternaires (graisses, fécules, sucre, etc.); matières minérales. - 4. Détails sur les 
substances alimentaires usuelles (les plus importantes) : a) substances alimentaires azotées; 
b) aliments dit, complets; c) aliments à la fois féculents et azotés; d) aliments exclusivement 
féculents. - 5. Digestihilité des aliments. - G. Règles principales de l'alimentation. 

V. 1. Nécessité de ln désinfection. - 2. Principaux désinfcctants : eau bouillante, étuve ;'1 

vaprur humide sous pression, acide sulfureux, lait de chaux, solution de bichlorure de mercure 
(ù 1 pour mille), solution de sulfate de cuivre; solution d'acide phénique. - 3. JUanièl'e de 
pratiquer la désinfection. 

]3. - !Wotloor,i d'économie domesUc1ue et cl'bortlenltore. 

A. Économie clomestique. - 1. Des qualités de la bonne ménagère. - 2. Entretien de ln 
propreté de l'habitation et des abords. Ventilation. - 5. Entretien du mobilier. Batterie de 
cuisine : matière, entretien. - 4. Chnuflage cl éclairage : subtances employées, avantages et 
inconvénients, prix; appareils, précautions à prendre. - Asphyxie par le charbon; danger 
qu'offrent les poêles mobiles dits poêles américains, poêles roulants. - 5. Blanchissage cl 
repassage du linge. Dégraissage. Précautions ù prendre dans l'emploi de certaines substances: 
chlorures liquides, naphte, sel d'oseille, etc. - Entretien du linge, des literies cl des vêtements. 
- 6. Conseils pratiques relatifs à l'alimentation. Qualités des aliments; leur achat; lems prix 
moyens; leur conservation : pain, pommes de terre, viande, poissons, œufs, beurre, fromage, 
graisses, légumes, fruits, épiceries. - 7. Composition de menus pour la cuisine ouvrière cl la 
cuisine bourgeoise; leur justification au point de vue du prix, des propriétés nutritives, de la 
digestibilité des mets, etc. - Service d'une table. - 8. Boissons : lait, bière, vin, café, thé, 
chocolat.- 9. Budget du ménage d'une famille ouvrière et d'une famille bourgeoise.- Compta­ 
bilité du ménage. 

B. llorticulture - 1. Création <ln jardin potager. Exposition, forme, étendue, distribution, 
succession des cultures. - 2. Labours et engrais. - 5. l\Jodes de multiplication, de culture et 
de conservation des légumes les plus utiles de la contrée. - 4. Soins à donner aux porte­ 
graines, Récolte et conservation des semences. - ~- Connaissance des meilleures espèces 
d'arbres fruitiers. 

Epreuves watiques. 
Les aspirantes sont réparties en groupes de six à huit chacun. Deux gl'Oupcs travaillent 

simultanément de manière qnc les épreuves de ces deux groupes soient terminées en un seul 
jour (quatre à six heures de travail par groupe). Pendant que l'un des groupe travaille à la 
cuisine, l'autre s'o-cupc du lavage et du repassage du linge et de travaux de nettoyage. 

Les épreuves pratiques comprennent pour chaque aspirante : 
I. Un travail de nettoyage : partie de l'habitation ou meuble ou ustensile de ménage; 
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II. Lavage et repassage d'une ou deux pièces de lingerie ou <l'un vêtement à désigner par le 
sort; 

Ill. Cuisine. - Deux préparatlcns désignées par le sort, l'une dans la série Â, l'autre dans 
la série B. 

Série À : 

i0 Bouillons, soupes aux légumes, purées; 
2• Poisscns frits, étuvés. - Moules; 
5° Viandes étuvées, viandes rôties, 'Viandes grillées. 

Série B: 
1 ° Plats de légumes : pommes de terre, légumes étuvés, légumes préparés à la sauce blanche 

ou brune; 
2• Riz au gras ou au maigre; 
5° Oêufs : œufs à la coque, œufs sur le plat; œuls brouillés; omeleue ; 
4° Préparation et cuisson de pâtisseries bourgeoises : pain, tartes, gâteaux, galettes; 
5° Préparation du café, du thé et du chocolat; 
fi•• Conserves de légumes, de fruits. 
1'{. B. Pendant le travail, les aspirantes sont appelées à donner des explications principale­ 

ment cri vue de motiver les opérations culinaires qu'elles exécutent, de j ustifler le choix du plat 
sous les rapports du prix de revient, de la valeur nutritive, de la digestibilité, etc., d'indiquer le 
meilleur pani à tirer des restes. 

Epreuve didactique. 
J. Une leçon d'école normale ù donner par chaque aspirante sur un sujet désigné par le sort 

parmi ceux qui figurent au programme ci-dessus: A. Economie domesliljue ou B. Ilorlic~ltw-e; 
IL Une leçon à donner par chaque aspirante sui· un sujet désigné par le sort parmi ceux qui 

figurent nu programme des écoles primaires arrêté par l'instruction ministérielle <lu 1 c, sep­ 
tembre -1887. (Voit· cc programme à l'annexe D, in fine.) 

A1'NliXE D. 

l'ROCRA~IME DE L'EXA!IEN DE CAPACl'rÉ POUR L'ENSEIGNE~lENT DE L'tcONOi\llE DOi\lESTIQUE 

E'r DES TUA.VAUX DU MÉi'iAGE DANS LES ÉCOLES PP.IM.\IRES ET LES ÉCOLES MÉNA­ 

GÈRES.
Epreuve par écrit. 

.d. - rwo&101111 d'hygiène et d'économie domeatlque. 

i. Propreté corporelle; lotions; bains. - 2. Les vôlements ; leur entretien; conseils 
hygiéniques; simplicité dans la toilette. - 5. L'habitation ouvrière, l'habitation bourgeoise : 
emplacement, orientation, distribution intérieure. Causes de la viciation de l'ail' dans l'habitation 
et aux abords; ventilation; égoûts ; fosses d'aisance et latrines. Entretien de la propreté de 
l'habitation. -- 4-. Entretien du mobilier. Batterie de cuisine: matière, entretien. - 15. Chauffage 
el éclairage : substances employées, avantages et inconvénients, prix; appareils, précautions. à 
prendre. Asphyxie par le charbon; danger qu'offrent les poêles mobiles, dits poêles américains, 
poêles roulants. - 6. Blanchissage et repassage du linge. Dégraissage. Précautions à prendre 
dans l'emploi de certaines substances: chlorures liquides, naphte, sel d'oseille, etc. - 
7. Entretien du linge el de la literie. - 8. L'eau potable : caractères des eaux potables. 
Diverses eaux potables : eau de source, eau de rivière, eau de puits, eau de citerne. L'eau de 
source est la meilleure eau potable. l\Ioyens de purifier les eaux de boisson : ébullition; 
filtration; description d'un bon filtre. - !J. L'alimentation. Qualité des aliments ci-après 
indiqués, leur achat (prix moyen), leur conservation : pain, pommes de terre, viande, poisson, 
œufs, beurre, fromage, graisses, légumes, fruits, épiceries. Composition de menus pour la 
cuisine ouvrière et la cuisine bourgeoise; leur justification au point de vue du prix, de la 
valeur nutritive, de la digestibilité des mets. - Service d'une table. - H>. Boissons : lait, 
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bière, Yin, café, thë, chocolat. - H. Budget du ménage d'uue famille ouvrière et d'une ramille 
bourgeoise. - Comptabîlilé du ménage. 

B. - UorUealh1re. 

·1. Création du jardin potager. Exposition, forme, étendue, distribution, succession des 
cultures. - 2. Labours et engrais. - 5. Mode de multiplieatlon, de culture cl de conservation 
des légumes les plus utiles de la contrée. - 4. Soins à donner aux: porte-graines. Récolte et 
conservation des semences. - ?S. Connaissance des meilleures espèces d'arbres Irultiers. 

ÉJ>reuves pratiques. 
Les épreuves pratiques out lieu conformément au programme et aux règles tracées ci-dessus 

pour l'examen de régente d'école normale. 

Ep1·euve didactique. 
Une leçon â donner par chaque aspirante sur un sujet désigné par Je sort parmi ceux qui 

figurent au programme des écoles primaires (division supérieure) arrêté pnr l'instruction minis­ 
térielle du i., septembre 1887. 

Voici ce programme : 
.,J. - lloUoaa• d11,1glène e& d'éeono1u1e dome11tlque, 

Entretiens et lectures sur les sujets les plus intéressants, les plus pratiques des catégories 
suivantes : 

J. Propreté corporelle; lotions> bains; 
JI. Les rëtements, leur entretien; conseils hygiéniques, simplicité dans la toilelte; 
Ill. Conditions de salubrité de l'habitation. Causes de la viciation de l'air. Aél'alion. 

Propreté; 
IV. Entretien du mobilier; 
V. Chauffage et éclairage; conseils pratiques; 
VI. L'eau potable; Iiltre ; 
VII. Notions très simples sur la voleur nutritive des principaux aliments, SUI' leurs qualités 

et leur conservatien. Boissons. EITets pernicieux des liqueurs fortes; 
Vlll. Notions sur quelques substances employées soit pour le blanchissage et le repassage du 

linge, soit pour le dégraissage des vêlements. 
B. - OeeupaU0011 ménagère11, 

L'institutrice enseignera intuitivement un choix de travaux de ménage. Elle expliquera le 
travail, le fera elle-même sous les yl'ux des élèves. Elle engagera celles-ci.à l'exécuter à leur 
tour à domicile. Tous les quinze jours, chaque élève rendra comple des travaux pratiques 
qu'elle aura faits à la maison, sous la direction de la mère de famille. 

Voici une liste d'occupations à enseigner aussi complètement que les circonstances locales le 
permettront : 

1. Nettoyer le fourneau (poète). - 2. Préparer et allumer le feu. - 5. Nettoyer el 
arranger une lampe ù pétrole. - 4. Balayer et laver la cuisine, ln chambre. - !L Essuyer la 
poussière. - 6. Entretien de la chambre à coucher. - 7. Entretien des meubles en bois. - 
8. Nettoyage des ustensiles de cuisine, de la vaisselle, etc. - 9. Lavage de petits objets d1: 
lingerie et de toilette. - 10. Mettre le couvert. 

Ajouter pour les écoies de la campagne : 
1. Travaux au jardin potager. - 2. Conservation des légumes. - 5. Soins à donner â la 

laiterie. - ~- Conseils sur la fabrication du beurre; manière de l'accommoder pour l'approvi­ 
sionnement. - !:S. Conseils sur la fabrication du pain, etc. 

Vu pour être annexé à l'arrêté ministériel du 2!:S août 1890. 

Le Ministre de l'inti-rieur et de l' Instruction publique, 
J. DEVOLDER, 

Le Ministre de l'Agriculture, de l'Jndustn'e et cles Travaux publics, 
UoN DE B11uYN.



( ?5,7 ) [ N° 128. 1

XYI. - Règlement et prognmnne de l'examen ci la suite duquel est délivré 
le certificut de capacité pom· l'enseignement de l'ayricul~w·e> dun» les écoles 
primaires de ym·çons des localités rurales. 

Ls llh?ilSTIIE DE L'hm,'.111l!t11\ ET DE L'l11sncc110~ PUBLIQUE, 

LE ~flNISTI\E l>E L'AclUCULTlil\E, DE L'INDUSTIIII? ET DES Tunux PUBLICS, 

Vu l'arrêté royal du 28 février 1890 relatif aux examens spéciaux de capacité de l'enseigne­ 
ment primaire; 

Vu l'arrèté ministériel du 1e• mars t890 concernant les droits d'inscription à payer par les 
récipiendaires; 

Voulant, en conformité des dispositions de ces arrêtés, régler l'organisation de l'examen 
d'agriculture, 

Arrètent : 

AnT. -fer. Ne peuvent être admis â l'examen de capacité 1,our l'enseignement de l'agriculture 
dans les écoles primaires que les instituteurs et les sous-instituteurs des écoles primaires com­ 
munnlcs, adoptées cl libres, les instituteurs des écoles d'application annexées aux écoles 
normales et les maitres d'études de ces établissements. 

Anr. 2. L'examen a lieu devant un jury de quatre membres : deux sont désignés par le 
l\linislrc de l'Intérieur et de l'instruction publique, et deux par le Ministre de l'Agriculturc, de 
l'industrie cl des Travaux publics. 

En cas de partage des voles, la voix du président est prépondérante. 
Si la nécessité en est reconnue, deux ou plusieurs jurys peuvent être établis. 
ART. 5. L'examen comprend une épreuve par écrit, des épreuves pratiques el une épreuve 

didactique. 
L'épreuve par écrit porte sur les matières du progammc ci-annexé. Cinq questions sont 

posées aux aspirants, savoir : 
Trois questions d'agriculture; 
Une question de culture potagère; 
Une question sur la méthode cl le programme de l'enseignement agricole à l'école primaire, 

d'après l'instruction ministérielle du 115 février 1890. 
Les épreuves pratiques, dont les sujets sont empruntés au programme ci-annexé, compren- 

nent: 
Deux expériences ou démonstrations pratiques de chimie agricole cl d'agriculture; 
Deux opérations d'arboriculture. 
L'épreuve didactique consiste en une leçon à donner par chaque récipiendaire sur un sujet 

choisi dans le programme de l'enseignement agricole â l'école primaire cl à l'école d'adultes, du 
111 février 1890. 

11 y a, en ou Ire, une épreuve {llcullalive, comprenant : 
A. Deux analyses faciles de chimie agricole; 
B. L'essai du lait au moyen d'un des trois instruments mentionnés au programme. 
Un maximum de 20 points est attribué à l'épreuve facultative. 
Une mention spéciale est faite sur le certificat de l'aspirant qui a obtenu au moins 13 points 

dans l'épreuve facultative. 
AnT. 4-. La durée de chacune des épreuves est fixée comme suit : 
A. Épreuve par écrit: ,,. heures; 
B. Épreuves pratiques : 2 heures. 
N. J). Plusieurs récipimdafres tmvaillen; simultanément. 
C. Épreuve didactique : 50 à g.0 minutes. 
D. Épreuve facultative : 1 heure. 
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Anr. ti. Le nombre de points attribué à l'ensemble des épreuves obligatoires est fü:é â 100, 
à répartit· ainsi qu'il suit : 

A. Épreuve par écrit. 

B. Épreuves pratiques 

C. Épreuve didactique 

l A. Agriculture . 
B. Culture potagère 
C. l\léthode de l'enseignement 

l A. Deux expériences d'agriculture.ensemble 20 I 
Il, Opérations d'arboriculture, avec expli- ( 

cations. • rn J 

. 10 

50 

2~ 

Totnl. . . 100 

AnT. fi. Aucun aspirant ne peut obtenir un certificat s'il n'a réuni: 
1 ° Au moins ü~ p. 0(. du nombre total des points; 
2° Au moins 50 p. ~1. des points séparément : a) s111· l'épreuve écrite en agricuhure; b) sur 

l'épreuve écrite en culture potagère ; c) sur l'épreuve pratique en ngrieulture ; tl) sur l'épreuve 
pratique en arboriculture; e) sur l'épreuve diductiq uc. 

AnT. 7. Le 1'1inistre de l'Intérieur et de l'Instruction publique convoque les membres du 
jury et les récipiendaires pour la première séance. Les convocations ultérieures sont faites par 
le président du jury. 

AnT. 8. Le président du jury est chargé de l'exécution des règlements el veille à la régularité 
des opérations. 

A nr. 9. Le secrétaire tient les écritures et dresse les procès-verbaux des séances. 
Le procès-verbal de chaque séance est signé par tous les membres du jury. 
AnT. m. Le jury ne peut délibérer si la majorité de ses membres n'est présente. 
AnT. 11. Dans la première séance, le jury vérifie si les récipiendaires réunissent les condi­ 

tions exigées par le règlement, pour prendre part à l'examen. 
Les récipiendaires produisent au jury les pièces justificatives nécessaires. 
AnT. 12. Les récipiendaires d'une même série subissent simultanément l'examen par écrit. 

Ils subissent aussi simultanément, autant que possible, les épreuves pratiques. 
Ils sont réunis dans une même salle, placés dans un ordre déterminé par le sort et de 

manière qu'il ne puisse s'établir de communication entre eux. 
Ils ne peuvent avoir ni livres, ni notes, ni écrits quelconques. 
Tout récipiendaire convaincu de fraude ou de tentative de fraude, perd tous les points de la 

composition à laquelle se rattache la fraude constatée. 
AnT. 15. Les questions à résoudre sont arrêtées par le jury et dictées, s'il y a lieu, aux 

récipiendaires par le président. 
Les récipiendaires sont constamment surveillés pendant leur travail. 
Toutes les feuilles sur lesquelles ils écrivent leurs réponses sont paraphées, au préalable, par 

un membre du jury. 
AnT. 14-. Le certificat est rédigé conformément au modèle annexé au présent arrêté. 
li constate que l'examen a été subi d'une manière satis(uisanre, at:ec distinction ou avec 

9 rende distinction. 
Le minimum des points est fixé: pour la distinction, aux 7?;/100 du nombre total et pour 1a 

grande distinction, aux 85/100. 
ART. 1_5. Les certificats sont signés par les membres du jury, ainsi que par les récipien­ 

daires auxquels ils sont délivrés. 
Les signatures des membres du jury sont légalisées, sans frais, par le visa du l\linistre de 

l'Intérieur et de l'Instruction publique et le sceau de son Département. 
Bruxelles, le 1 o septembre 1890. 

J. DtVOLDER. 
ttoN DE IlaUYN, 
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ANNEXE Â. 

FORJ\IULE DU CEI\TIFICAT SPÉCIAL DE CAPACITÉ POUR L'ENSEIGNEMENT DE L'AGRICULTURE 

DANS LES ÉCOLES PUIMAIIIRS DE GABÇONS DES LOCALl'fÉS llUllALES. 

Au NOM Dr. S. l\1. LE Iloi DES BELGES, 

Le ju1·y chargé par le Gouvernement, en exécution de l'arrêté royal du 28 février 1890 et de 
l'arrêté ministériel du 15 septembre 1890, de procéder à l'examen de capacité pour J'enseigne­ 
ment de l'agriculture dans les écoles primaires de garçons des localités rurales. 

Certifie que M. (f) ..... , né à ..••. , le ...•. , a subi (2) .•..• les épreuves 
de l'examen. 

Certifie, en outre, que le porteur a subi une épreuve facultative portant sur (5) . 
Eo foi de quoi, il lui a été délivré le présent certificat. 
Donné à .•... , le ..... 18. 

Le Jury, 
.Signature du porteur du certificat. Vu pour légalisation des signatures 

S 
des membres du jury. 

CCll!l 

du D:'rurlcme11t Pour le Ministre de l'Intérieur et de l'instruction publique · del Intérleur • 
cl de l'Iustruetlon , • 

puallquc. Le Secrétaire genéral, 

ANNEXE B. 

PROGRAMME DE L'EXAMEN.
Épreane écrite. 

I. - AGRICULTURE, 

La plante. 
Notions d'anatomie: Cellules, fibres, vaisseaux, tissus, chlorophylle. - Racine. - Tige. - 

Feuille. - Yeux, boutons, bourgeons. - Fleur, fruit et graine. 
Notions de physiologie : Rôle des racines. - Rôle des feuilles. 
Germination : Appareils de germination, développement de ln plante annuelle, bisannuelle, 

vivace. 
Nourriture de la plante : Atmosphère, acide carbonique, ammoniaque, acide nitrique. 
Absorptio!}; circulation (sève); transpiration; respiration; fonction chlorophyllienne. 

le sol. 
Squelette, propriétés physiques. - Éléments nutritifs. - Oxydation dans le sol. 

Pouvoir absorbant. - Influence des labours. - Principaux instruments de labour. - Du 
drainage; principes du drainage . .:.... Amendements. 

Les engrais. 
Nécessité de la restitution. - Propriétés chimiques des acides et des bases qui entrent dans 

ln composition des sels employés comme engrais; propriétés chimiques de ces sels. - 
Fumier, fermentation. - Engrais azotés. - Engrais phosphatés. - Engrais potassiques. - 
Engrais composés. - Application des engrais. - Effets des engrais. - Achat des engrais. - 
Loi sur la falsification. -- Analyse. 

(!) Indiquer : nom, prénoms, profession, domicile. 
(2) Inscrire l'une des trois mentions : 

a\ d'une manière satisfaisante 
b) avec distinction 
c) avec grande di8tinction 

(S) Ajoul<'r la mention suivante pour les aspirants ayant obtenu au moins f5 points dans l'épreuve 
facultative : des a1111lyses faciles de chimie uqricoie et sur l'essai du lait. 
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Travaux, instruments. 
instruments. 

Semailles et trauaux cl' entretien. 
Choix et séleetlon des graines. - Travaux d'entretien, 

Cultures spéciales. 
Quantité de matières sèches, d'azote cl d'éléments minéraux contenus dans les récoltes 

moyennes. 
Céréales : Composition, mode de nutrition, engrais appropriés, meilleures variétés, travaux 

de culture, récolte, battage, maladies. 
Ugumineuses : Composition, engrais appropriés, culture, récolte, maladies. 
Plantes, racines et tulsereules : Composition, mode de nutrition, meilleures variétés, engrais 

appropriés, culture, récolte, maladies, 
Principales plantes industrielles. 
Pruiries : Composition de la flore des prairies, engrais, création des prairies, fourrages, 

ensilage. 
Culture [orestière . Production d'une quantité considérable de matières sèches _avec peu 

d'azote et d'éléments minéraux. 
A,lciptation des engrais à chaque récolte: Expériences sur les engrais el sur les variétés de 

plantes cultivées. - Résidus laissés par les récoltes. 

A ssolemenis, 
But de la rotation. - Jachère nue, jachère verte. - Caractères distinctifs des plantes 

cultivées, au point de vue de la rotation. - Distribution économique des engrais. - Perte 
subie par le sol pendant une rotation. 

L'animal. 
Notions d'anatomie; composi"tion du corps animal : eau, albuminoïdes, graisses, élérncn ts 

minéraux. 
Notions de physiologie: ~forche de la nutrition, aliments, digestion. 1 Respiration. Excrétion. 
Alime11ts : leur composition; circonstances qui font varier cette composition. 
Digestibilité: Valeur nutritive comparée des aliments. 
Adaptation des aliments aux besoins des animaux: Production du travail, de la graisse, de 

la laine, du lait. 
Rapport des aliments avec le fumier : Quantité de fumier produite. Richesse du fumier en 

éléments fertilisants. Emploi économique du fumier. 
Extérieur et élevage: Le cheval de trait, la vache laitière. Sélection, hérédité, croisements. 
La laiterie : Composition du lait. Circonstances qui modifient sa richesse. La crème. 

Méthodes d'écrémage. Lait écrémé. Le beurre. Le lait de beurre. Le fromage et le petit lait. 

Il. CULTUllE POTAGÈllE. 

i. Création du jardin potager : exposition, forme, étendue, distribution, succession des 
cullures. 
2. Labours et engrais. 
5. Modes de multiplication, de culture et de conservation des légumes les plus utiles. 
4. Soins à donner aux porte-graines. Récolte et conservation des semences. 

111. MéTHODE Dll L'ENSEJGNE~IENT AGRICOI.B PRIM.l!RE. 

Connaissance approfondie de l'instruction ministérielle et du programme y annexé, en date 
du HS février 1890 (1).

Épreuves pratique•. 

I. AGRICULTURE. 

1. Analyse de l'air par le phosphore. 
2. Préparation de l'oxygène et de l'azote. Propriétés. 
Z. ·Analyse de l'eau par le courant électrique. 
(') rotr aux Annr.xes, pp.100 et sutv.
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4. Préparation de l'hydrogène, de l'acide carbonique et de l'ammoniaque. Propriétés. 
!S, Expériences pour montrer : a) les propriétés chimiques des acides et des bases qui 

entrent dans la composition des sels employés comme engrais ; b) les propriétés chimiques de 
ces sels. 

6. Expériences propres â montrer le rôle des racines et des feuilles. 
7. Établir les propriétés physiques des terres : porosité, cohésion, capillarité, etc. 
8. Anuly$C physique du sol : a) séparation de l'argile; b) séparation de l'humus; c} recherche 

de l'acidité du sol. 
9. Établir, par quelques expériences, le pouvoir absorbant pour l'eau et les matières fertili­ 

santes : a) de l'argile; b) du sable; c) du calcaire; cl) de l'humus. 
10. Établir, pal' une expérience, les effets du drainage. 
11. Manière de préparer des cultures dans le sable calciné ou lavé à Peau, à l'aide d'engrais 

de composition connue, dans le but de fournir la démonstration intuitive des lois de la resti­ 
tution. 

12. Préparer les engrais en vue de l'analyse du sol par la plante. 
15. Choix de graines pour servir de semences. l\loyen de s'assurer du pouvoir germinatif 

des graines. Chaulage et sulfatage, 
14. Procédés propres à détruire : a) la carie des grains; b) l'oïdium et le mildcw de ln 

vigne; c) le peronospora de la pomme de terre, 
1?S. Déterminer, dans une collection d'insectes, ceux qui sont nuisibles aux plantes. Faire 

connaltre les dégâts que ces insectes commettent et l'époque à laquelle ces dégâts se produisen t. 
16. Reconnaitre sur échantillons les principales variétés de produits agricoles. 
17. Reconnaitre à la vue et au moyen de quelques essais très simples les divers engrais. 
18. Distinguer les principaux tourteaux. 
19. Reconnaitre par quelques expériences simples, les principales falsifications des engrais 

les plus employés : la falsification a) du guano par la sciure de bois; b) du nitrate de soude 
par le sable; c) du nitrate de soude par le sel marin; d) du nitrate de potasse par le nitrate de 
soude. 

JI. ARBORICULTURE. 

1. Greffes {en fente, en couronne, par approche, en écusson). 
2. Opérations de la taille d'hiver et de la taille d'été du poirier, du pommier, du pêcher et 

de la vigne. 
N. B. - On demande le travail pratique, ainsi que des explications raisonnées, données de 

vive voix, sur les opérations de la greffe et de la taille, ainsi que sur le choix des meilleures 
espèces d'arbres fruitiers. 

tpreaYe dlclhtlqae. 

Conformément à l'article 5 du règlement, la leçon â donner peut porter aussi bien sur le 
programme de l'école d'adultes que sur celui de l'école primaire. 

Les aspirants ne doivent pas perdre de vue que l'on demande une leçon intuitive, expéri­ 
mentale. 

Épr••ne faealfatlni, 

§ Jer_ ANALYSES CHUIJQUES. 

Recherche: 
Jo De l'azote de la matière organique; 
2° De l'azote ammoniacal; 
5° De l'azote nitrique ; 
4° De l'acide phosphorique soluble dans l'eau; 
!'5° De l'acide phosphorique soluble dans l'eau et dans le citrate d'ammoniaque alcalin ; 
6° De l'acide phosphorique soluble seulement dans les acides; 
7° Du potassium; 
8° Du calcium; 
9° Du magnésium; 

10" Dn fer; 
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H0 De I'aeide carbonique; 
12° De l'acide sulfurique ; 
·15° De l'acide chlorhydrique; 
H-0 Des matières organiques. 

S 2. EssAV!;I\ I.E LAIT.

i0 Au Iaeto-denslmètre de Quévenne; 
2" Au crémomètre; 
5° Au Iecto-butyromëtre. 

Vu pour être annexé à l'arrêté ministériel du 1?> septembre 1890. 

J. DEVOLDER. 

Ltoi DE DROYN. 
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ANNEXES AU TITRE V 

f!fOMMAIRE 

PENSIONS ET SECOURS 

CHAPITRE 1

J. 

PENSIONS D~S PROFESSEURS ET INSTITUTEUI\S COM&IUNAUX

Montant des pensions restant à servir au 31 clé­ 
cembre 1887, par les neuf caisses provineialcs 
de prévoyance des instituteurs ruraux et par la 
caisse centrale de prèvoyance des lnstituteurs et 
professeurs urbains, 'extinctions survenues pen­ 
dant les trois années qui ont suivi cette date, et 
montant des pensions restant à servir au 31 dé­
cembre 1890. (Tableau.). • • • . . ..... 

ClfAPITRE Il

CA!SSE DES Vf:UVES ET 01\PllELINS DES l'IIOFESSEURS ET INSTITUTEURS COlUIUN . .\UX 

JI. 

Ill.

IV. 

V. 

VI. 

VII. 

5 septembre 1889 . . . • . . 

. . ' . . ~ . . . . . . . .

Autorisation di: paiements d'acomptes sur pen­ 
sions de veuves et orphelins el publication par 
extrait au Moniteur belge des arrêtés de pen­ 
sions (articles 78bls el 72 des statuts). (Arrèlé 
royal.) . • . . . • • . . • . . . . . . . . . 

Recettes de la caisse des veuves el orphelins des 
professeurs el Instltuteurs communaux pendant 
IC$ années 188;), 1886 el 1887. [Tableau .) . . . 

Mtme tableau pour les années !888, 1889 el 1800. 

Dépenses de la caisse des veuves et orphelins des 
professeurs el instituteurs communaux, pendant 
les années 1888, 1880 et 1890. (Tableau.) .• , 

Mouvement, pendant les années 18118, 1889 et 1800, 
des penslons accordées avantle 1" jam·ier 1877, 
conformément aux statuts des caisses de pré­ 
voyance dissoutes. (Tableau.) • . • . • . . . 

Mouvement, pendant les années 1888, t889cl 1890, 
des pensions concédées depuis le 1•r janvier 
1877 el payées par la caisse des veuves el orphe­ 
lins des professeurs el instituteurs eommunanx. 
(Tableau.) . . . . • . . . . . . . . . , . ~62 cl 00~ 
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t N° t~S.} ( ~?>i ) 

PAOD. 

vm.1 . . .. ........... 1 àvoir de la caisse des veuves et orphelins des pro- 
fesseurs et Instltuteurs communaux, en espèces 
et en capitaux • . . • . . • • 

ix. 1 . . . . .. ' . ' ' .... 1 Capitalisation, à la date du 51 décembre t890, des 
pensions accordées avant le t., janvier 1877, en 
vertu des statuts des caisses dissoutes : 

a) Pensions de veuves .............. :S6-i 

b) Accroissements du chef d'enfants et pensions 
d'orphelins. (Tableaux) ........•. :SM 

X. 1 . . . . . ' ........ 1 Capitalisation, à la date du 51 décembre i890, des 
charges exclusi vcs de la caisse des veuves et 
orphelins des professeurs et instituteurs corn- 
munaux dans les pensions concédées depuis le 
i" [anrier 1877: 

a) Pensions de veuves ............ :S65 

b) Accroissements du chef d'enfants et pensions 
d'orphelins. (Tableaux.). • . . . . . . . . :S66 

XI. 1 .... . . . - ...... 1 Capitalisalion, à la date du 51 décembre 1890, des
pensions totales concédées depuis le t •r jan-
vier 1877 : 

a) Pensions de veuves. . . . . . . • . 1>67

b) Accroissements du chef d'enfants el pensions 
d'orphelins. (Tableaux). . . . . ..... !S68 

XIJ. 1 i6 juillet t888. . . . . . . . \ Recommandation faite aux inspecteurs principaux 
d'appeler l'attention des membres du personnel 
enseignant des écoles publiques sur les statuts 
de la caisse des veuves et orphelins des pro- 
fesseurs et instituteurs co1m1iu,iaux et sur 
d'autres dispositions s'y rattachant. . . . . . !569 

CHAPITRE Ill
SECOURS A D'ANCIENS INSTITUTEURS, A DES VEUVES ET A DES ORPHELINS D'INSTITUTEURS.

Néant. 



l. - hlontant des pensions resumt à servir au 5i décembre i887~ pat· les nenf caisses prouimeiole« de 1n·évoyance des institutem·s 
,·wraux et pm· la caisse centrale de p1·évoyance des instituteurs et professeurs urboins, extinctions stwvenues pendant les troie années 
qui ont suivi cette date, et montant des pensions restant à se1•vfr au 51 décembre i890. 

E 

CA.I~SE PROVINCIALE 
CAISSE 

dt do do de da de do do TOTAUX. 
d'hms. TOTAL, CBl'l'TBJ. LB,

PENSIONS. Bu~ol. Vhodreouiduüll. Flandre orieolalt. Daionl. Liiie. Limboarc. Lou11karc. !llmar. 

ii. .. " .. .. ii. ::: " ~ :i :i i? li ~ .:a .:; ~.c .llon1ao1. Montant. ...
llonlant. !Uonlonl. !foulant. ... llonlanl. ..c !lont1nt. -= llon11nt . 

.,.
llon1101. 

..c lllon11n1. 
.., Mon11n1, ..c llon11n1, e e 11 11 E e e e e E e I!

0 0 .• 0 0 0 0 0 0 0 0 0le: z ;e z :,; ôG z z ;,:, l!: z li: 

1
, sorvir nu 1• jan- 

158,400 51 vier i8S8. • . . . H •i,339 54 51 16,875 24 32 14,274 .. 26 8,792 97 54 21,826 &1 27 10,807 71 11 3,514 37 35 9.~ 34 60 19,372 70 310 109,247 51 93 49,213 . 403 
i:'xttncttons survo- 
nues en iSSS. . . » . 6 i,547 i6 1 i38 , . i 4.26 . 5 2,080 49 3 U.2329 3 !œ06 4 931 ,IO 10 a.ou 19 ;:s3 10,155 59 6 3,652 • 39 13,807 ~ 

- - ---- - - ---- - - ---- - - - 
• sorvir- nu i ., jan- 
vier 1$89 .•••• 14 ~.339 54 45 15,328 OS 31 14,136 • 25 8,366 97 49 i0,7,i6 15 24 9,7U te 8 2 616 31 31 s,~52 94 50 16,361 51 m 119,091 92 S1 45,561 . 364 1'4,652 la 
~tinotîons surve- 
IIUOS en 18S9 ... ,. " 4 1,676 30 4 1,700 Il 3 M-108 3 1,415 œ 4 1,594 ISl 1 300 SS 5 1,524 95 3 1,127 03 27 10,093 17 9 4,790 n 36 14,8$3 17 

- - - - - --- - ---- - - - - ---- 
servir au i" jan• 
v1or 18W .•... 14 4,339 54 11 13,651 78 27 12,346 . 22 1,1œ 89 46 iS,331 13 20 8,149 75 7 2,315 43 20 6,9".n 99 47 15,234. 4S l15() SS,998 75 78 40,771 . 328 129,769 75 
xtiuetions surve- 
nues en 1890 ... n . 4 i,964 10 1 34S " 1 240 2S 4 1,158 46 i 3M 33 ,. . 6 i,3S2 10 3 943 76 20 6,3\l() 47 8 2,307 • 2S 8,697 75 

- - - - - - - - - 
sorvir nu 31 dè- 
cembre iSW ... 14 4,339 54 '$'/ 11,687 6.S 26 it,9Q3 " 2i 7,462 61 42 17,172 67 19 7,705 42 7 2,315 43 2û 6,M5 89 ,u H,290 72 230 8M08 28 70 38,466 • 300 121,072 .

,-...,
~~oe 
'-"

,.....,
2 . 
N) a:) 
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Il. - Autorisation de paiements d'acomptes sur pensions de veuves et 
orphelins et publication pa1· extrai; au Moniteur belge des arrêtés de 
pensions. (Art. 78bis et 72 des statuts.) 

:5 •ept~mbrc 11889. 

LÉOPOLD JI, Roi DES Berces, 
A tous présents et â venir, salut. 

Vu Notre arrêté du 1•, janvier 18815, approuvant les statuts de la caisse des veuves el orphe­ 
lins des professeurs el instituteurs commun aux; 

Considérant que les formalités à remplir pour l'instruction des pensions de veuves et d'or­ 
phelins dont le mari ou le père a des services dans l'enseignement communal pendant les 
années antérieures ~ i877, retardent pendant un temps plus ou moins long, la liquidation de 
la pension et que les intéressés, lorsqu'ils sont peu fortunés, peuvent pendant ce temps se 
trouver dans Je besoin ; 

Considérant que des raisons d'humanité commandent de venir en aide à ceux dont les droits 
paraissent étahlis ; 

Considérant qu'il est possible de le faire sans qu'il doive en résulter de préjudice pour la 
caisse précitée; 

Attendu, d'autre part, que l'insertion in esiens» au JI 011iteur des arrêtés royaux, accordant 
des pensions de veuves et d'orphelins, n'est pas sans inconvénient et que sa suppression ne 
soulève pas d'objection; 

Vu l'avis favorable du conseil de celle caisse; 
Sur la proposition de Notre blinislrc de l'Intérieur et de l'Instruction publique; 

Nous avons arrêté et arrëtons : 

ART. 1"'. la disposition suivante cst sjoutëe aux statuts de la caisse des veuves et orphelins 
des professeurs et instituteurs communaux cl en formera l'article 78bis: Aux veuves et orphelins 
dont le mari ou le père a, dans l'enseignement communal, des services antérieurs au 1•• jan­ 
vier 1877, cl dont les droits â une pension paraissent bien établis, il pourra être fait immédia­ 
ment après l'ouverture et la justification de ces droits un payement anticipé à litre d'acompte 
sur les termes à échoir. 

Cet acompte devra étre demandé par les intéressés cl toujours être inférieur au quart du 
montant annuel de la pension â laquelle les requérants paraitront avoir droit; il sera recouvré 
sur les premiers termes. 

AnT. 2. Par modification à l'article 72 des statuts précités, les arrêtés royaux y visés ne 
seront plus insérés au .lfo11iteur que par extrait. 

A11T. 5. Noire Ministre de l'Intérieur et de l'Instruction publique est chargé de l'exécution du 
présent arrêté. 

Donné à Bruxelles, le 1> septembre 1889.
LÉOPOLD. 

Par le Roi: 
le A/i11istre ,le l'lntfrù·urct de l'!llslruclion publique, 

0EVOLl>EII, 



III. - Recettes de la caisse des veuves et orphelins des professeurs et instituteurs communaux, pendant les années f88!S, {886 et !887 (1). 
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(1) Lt-S comptes n'étant pns encore tléllnilfvemcnl nrr~tés lors de ln publleaucn du Hl• Rapport triennal (anodes :188!1, :1886 et {887), les cltlllrcs des l'OMUCS n'y onl ~le! donnés quo sous rc!nrvo do niodUlcatlons 
ultérieures. Le tableau ci-dessus fait connailre les chllTros définillrs. 

,_
~-t-51 
00 . •....•



IV. - Recettes de la caisse des veuves et orphelins des prc[esseurs et instituteurs communaux, pendant les années ¾888, ¾889 et ¾890. --,

T, 

1 •••••••
Sommes recues ù litre de RETENUES EXTRAORDINAlllES

-<.>-:,-
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(11) Les chiffres de celle eolenne subfrent très prebnblement tics modillc11tio111, 1~ comptes n'étant pu encore déflnlth·cmcnl elôturës, 



V. - Dépenses de la caisse des veuves et orphelins des professeurs et instituteurs communaux, pendant les années f 888, f889 et l890. 

MONTANT DES SOMMES RF.STITllTIONS FRAIS «:OIIIPTES D10BDR~. 
LIQUID:la:s A TITRE DR Ht,SIONS à d'autres caisses de d'admintstrauon 

YCU\es et de matériel. 
el orphelins Jetons de présence 

accordées de aux TIIA11SFERTS 

ANNÉES.
membres du conseil IIB'IIBOOIISEIIEIITS RESTITUTIOIIS à d'autres caisses de 

en concédées paris d'intervention d'administrntion nu veuves ci orphelins Total général. 
vertu des statuts dans des de la caisse. de Trésor de versements de sommes Indûment 

depuis pensions liqui<.lées Frais de route et de abusivement versées au profit 
des séjour. de la caisse des YCUYCS

sur les fonds Frais etc courtage retenues indument effectués au profit cl oThdins 
caisses de prévoyanee le t •• janvler t877. de pour le pincement des de la caisse des des pro cssvurs el 

dissoutes. ces Institutions. capitaux. perçues. veuves cl orphelins. instituteurs 
communaux. 

(888 .•... 37,683 94- 40◄, 752 ◄9 205 66 8,9.'52 04 9,765 52 6,691 IS7 4,8~8 06 489,868 95 

4889 ..... 32,994 06 U8,l'H3 !S5 3,042 78 9,~◄0 86 8,4-76 4,'t 23,.\91 96 6,473 154- 55~,◄03 47 

◄890 . , . . . .. 48,1195 63 4-7:s,rns 4-9 85,5lSO 82 40,842 24 49,4-53 85 6,577 4,2 34-5 53 6♦6,4-73 98 

.., 
Totaux. 159,273 63 4,325,374 23 88,799 26 28,905 ◄4 37,695 79 36,760 95 H ,637 ◄3 ◄,688,44-6 40 

,-._ 
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VI. - Mouvement., pendant les années 1888, :1889 el 1890~ des pensions accordées avant le Ier Janvie,• .f877, conformément 
aux statuts des caisses de prévo:lJance dissoutes. 

Pensions de veuves. ACCROISSBIIB!'ITS Pensions d'orphelins. Total général. 
à roh1oa d'enlanC• 

A.CSS
ANNltES. 1\IOUVEMENT DES PENSIONS. de moins de 18 ans. NOHIIIIB 

Nombre ltonbot 
Nombre. Montant. do d"orpbf)- Montant. do 

Nomhre. Montant. pcmalona. des pensions. 
poosioas. lins- 

l p,,,,,, •• ""'""'" j,..,., . . . . . .... 31S2 63,633 ◄7 43 ◄,476 93 7 ◄2 99i 34 359 66,◄07 U 
-1838 •.•..• 

( Pensions éteintes pendant l'année . • . . . . . . • 49 4,~40 !53 42 404 34 3 5 304 09 22 4,828 96 

1
--- --- --- 

) p.,,,.,. à ""'"" ,.,;,.,,,, • . . . • . • . . 333 59,!W2 64 3◄ ◄,on 59 4- 7 693 25 337 Gt ,278 4-8
-1889. . • . • • . 

Pensions éteintes pendant l'année • . • . . . . . . 21 3,525 Si . 7 203 86 ~ 3 226 75 22 3,956 ,l.!S 

l --- l Penstous à """ ,o ,., janvier , . . • • . . . . 342 55,986 80 24- 868 73 3 4 466 50 315 57,32'2 03_' 
{890. • ..• 

Pensions éteintes pendant l'année . . . . . . . • f7 3,0G-i 93 8 307 33 . • • ◄i 3,3i2 26 

Pensions restant à servir au ◄,r janvier ◄89◄ ... 291$ 152,9!1 87 ◄6 56◄ ~ 3 4- 466 50 298 53,9 .• 9 77 

__,
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VII. - b-louvement7 pendant les années 1. 888, !889 et 1.890, des pensions 
concédées depuis le jcr janvie1· 1.877 et payées pa11 la caisse des veuves et 
orphelins des p1·ofesseun et instituteurs communaux. 

¾4{ 
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VII. - ~louvement, p,mdant les années i888, f889 et 1890, des pensions concédées 
des professeun et 

-- - 
ACCROISSEMENTS PENSIONS D'ORPHELINS. 

PENSIONS 
à raison 

de 
d'enfanls él6és MOUVEMENT DES PENSIONS. ffOHIIB 

vzuvss. de moins de t8 ans. lltnlant. 

B.ake., lt1la1I. Mllm. l lt1lul. pt.::U. 1 d'erphtliu. 

Pensions restant à senlr au i" jan,ier i888 • 548 !9!,7!t 516 t8,895 96 187 !9,496 

- eccercëes pendant l'année 1888 . . 90 53,659 1!t 4,591 17 30 6,083 

--- --- --- 
Totaux .•. 638 3,fl,380 639 !3,'86 U3 !11 35,5':9 

Pensions éteintes pendant l'année 1888. . . • !4 to, 79! 80 !,638 8 i't 3,t8f 

- ----- --- 
Pensions restant à servir au ter janvier 1889 . 614 335,588 559 !0,848 i05 !00 3!,398 

- accordée!\ pendant l'année l 889. . . 88 s,,sst 103 3,958 !! 49 6,569 

-- --- ----- 
Totaux .•. 10! 390,!'9 66! H,806 1!1 2'9 38,967 

Pensions éteintes pendent l'année 1889. . . . !5 iG,759 54 2,14' 8 !3 3,558 

--- --- --- --- 
Pensions restant à senir an 1.,. janYler 1890. 677 373,'90 608 U,66! H9 !!6 35,409 

- accordées pendant l'année f890. . . 77 5!,0f9 76 3,!75 to !5 4,394 

--- ---- --- --- --- 
Toi.aux ..• 754. 415,509 684 !5,931 t!9 !51 39,803 

Pensions ételntes pendant l'année 1890, .• , 3i 11,837 79 !,888 7 i7 !,!50 

--- --- 
Pensions restant à servir au 1•• Janvier 1891 • 7!3 407,67! 605 !3,049 t!! !34 37,553 
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depuis le fer janvie1· f877 et payées pa1' la caisse des 1,euves et orphelins 
institutewrs communaux. 

- - .,_ ·-·
SOMMES PAYÉES TOTAL GÉNÉRAL. MAJORATIONS par la caisse des veuves 

cl orphelins 
PAIITS J:'ICOMBAIIT O& Pll:1SIOl'IS des professeurs cl instituteurs 

communaux 
dans les pensfons liquidérs 

ù l'Etat, à la caisse du chef de diplômes. sui· les fonds d'autres caisses 
,te veuves. NOMBRE, MONTANT. :iux pro ri nees 

el aux communes des du chef
Nombre. , Nombre.! Montant. d'aRillatfon nux 

n■ru tl orpbtliu. Montant.
ealsses dissoutes. 

1

!3 898 !fs 65 !!,31! !5 732 364,38! 53 !69,990 05 94,39! .t8 

• ) !O 7,476 73 U7 7f,809 73 43,303 37 !8,506 36 

--- 
!3 898 !8 85 !9,848 98 859 436,19! !6 313,!93 U tl!!,898 84 

! 77 > ! 1,!05 63 36 i7 ,893 63 13,550 78 4,3U 85 

----- ------ 
!t 8!1 !8 88 28,643 35 8!3 418,!98 63 !99,74! 64 H8,555 99 

• • !4 11,345 85 134 76,533 85 ,U,073 76 31,460 09 

----- 

u 821 !8 107 39,989 !O 957 494,83! 48 3U,8f6 .tO 150,016 08 

1 54 J .(. 1,8!! 90 38 24,337 90 18,288 76 6,049 1.4 

----- 
!O 767 !8 103 38,166 30 919 ,10,,0, 58 326,5!7 6' 143,966 94 

• ~ !! 6,603 09 :109 66,!91 09 33,413 91 3!,877 U 

!O 767 !8 us 44,769 39 1,028 536,785 67 350,9'1 SS 1'16,BU 1! 

- • 3 1,!73 33 41 H,248 33 :16,535 24 7 ,7:13 09 

----- -~

20 767 !8 t!! 43 ,,96 08 987 51!,537 34 3-ia,,os st tG9, 131 03 
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VIII. - Avoir de' la caisse des veuves et 01phelins des professeurs et institu­ 
teurs communaux, en espèces et en capitaux. 

NATURE. Montant. 

~• Solde disponible en caisse . . . . .. 

2° Titres de la Dette publique belge, 2 4/2 p. 0/o (valeur nominale). 

3 .,. 

3 1/2 p. o/, 

~87,892 69 

2,023,000 • 

~ ,935,600 • 

8,325,îOO • 

IX. - Capitalisation, à la date du 51 décembre i890, des pensions aceordées 
avant le fer [anoie» 1877 en »ertu des statuts des caisses dissoutes. 

A. Pe;nsions de Teuve8. 

Valeur, 
IQ 31 lkemlre JIOO, 
des pensions 

restant 
à payer après 

cette date. 

~:: 
.0 

•• ê""~<.:;
"';:;
::, 
"

llllontnnc 

de, 

ANNUITÉS. 

Valeur, 
i1 JI dkeabrt 11'10, 
des pensions 

resla.nt 
â payer nprlt 

cette dole, 

43 
44 
47 
48 
49 
150 
151 
52 
53 
M 
55 
56 
57 
5~ 
!S9 
60 
64 
62 
63 
64 
65 
66 
67 
68 
li!)
70 
74 
72 
73 
7't 
75 
76 
77 

•
l 
2 
4 
3 
15 
6 
4 
4 
2
5
5
9 
4 
7 
7 
6
8
u 
9
n 
12 
8 

Il
,jQ 

rn
13 
7 
7

41! 
H 
H 

6

423 • 
297 • 
265 26 
959 85 
ws 02 
352 114 
977 76 
478 56 
374 48 
696 40 
924 51
688 50 

4 ,61S9 38 
681 03 

1,171 97 
770 HS 

,f ,222 40 
965 H 

3,03 !S,i. 
1,803 46 
2,ï28 93 
2,033 76 
1,020 69 
1,662 46 
3,037 32 
3,434 91 
2,125 79 
1,483 71S 
f, 285 ,f 6 
2,067 32 
4,423 43 
2,38!5 49 

960 85 

A re]l(lrforl 243 1 43,979 41:i 

14.,99 
H.76 
l,L06 
13.80 
43.IS? 
13.30 
13.09 
12.81 
42.IS5 
42.29 
44.98 
4f.70 
H.38 
14.08 
rn.74 
10.43 
ro.os
9,78 
9.45 
9.10 
8.80 
8.49 
8.18 
7.80 
7.47 
7.49 
6,90 
6.55 
6,'26 
e.ss 
5,70 
5.41S 
5.20 

1,843 77 
4,383 72 
3,729 55 

13,241S 93 
40,109 92 
4,688 38 

13,776 63 
6,130 35 
,i.,699 72 
8,558 75 
H,071S 62 
8,055 45 

rn,883 14 
7,54t5 4l 

12,586 95 
8,032 66 

12,297 34 
9,438 77 

29,089 9\. 
-16,408 î5 
24,01-i 58 
·17,266 62 
8,349 24 

13,067 08 
21,777 ~8 
24,697 Il

14,667 95
9,718 56 
8,032 25 

12,300 IS5 
8,H3 IS5 

13,000 92 
4,996 42 

381S,483 65 

Reports. :!43 
715 5
79 3
80 3 
81 4 
82 12 
83 7
84 IS 
85 5 
86 3 
87 ,f 
88 1 
89 1 
92 1 
93 1 

/13, 979 45 
8\.3 57 
5'29 30 
404 47 

1,023 23 
l ,9-1,8 98 
4,205 43
1,161 94 

791 57 
427 80 
223 » 

57 • 
60 ISO 

137 88 
128 05 

Total!l. 1 295 1 52,921 87 

385,483 65 
5.00 4,217 85 
4.74 2,508 88 
4.5} 1,836 29 
4.34 4,440 ~· 
4.21 8,205 20 
4.07 4,904 87 
3.87 4,496 îO 
3.59 2,841 73 
3.38 1,445 96 
3.16 704 68 
3.02 172 14 
2.88 174 24 
2.51 346 07 
2.44 3l2 4-1- 

422,091 51 

B. Enfant8 et orpl1ellmi1. 

lllon&an& 

Al'IIIU ITÉS. 

Valeur, 
. ,•• 31 fütm~re UH, 

des pensions: 
rt,tant. 

la payer oprh 
cette dale. 

~
1 
6
5
7

20 

230 D

40 08 
268 IS4 
220 B6 
268 72 

~ ,027 90 

3.59 
2.73 
l 9i 
0.98 

825 70 
i,09,I. 48 

!W.l 91 
216 44 

2,648 93 



( M~) [ N° HS.] 

X. - Capitalisation) à la date du 51 décembre 1890, des chm·ges exclusives 
de la caisse des veuves et orphelins des professeurs et instituteurs commu~ 
naux dans les pensions concédées depuis le i er janvier {877. 

A. Veaves. 

i •. 8 6 t Montant "::! Valeur ~ ..,Ê Montant ...: Valeur .. c,i; ~ C 
Cl) li .. ,, ••• n SI •main Utt "'-!: 

.. ,, Cl> ,a 31 •~c •• ~ra UIO .Q:,::a û ü .Q"O i, ••• "' e Ew"" des e du pensions .,, " e~.., du li: des penstons 4 ~ o~• ci:; Il o"-=- ..•. z; Cl> .., z!; G) -::, .. &l'IIIUJTis. 0 à poy,r •prt!s "" .. A 1'11'1 U J TÉS •
0 à poycr opr~s ;; ,.. 0 ;;; , t,;I 

;: .. eeue date, " . celle dote . -;, .. .,,

2-i- 4 232 • n.93 4,169 76 Keporl. 306 83,279 73 l ,i97 ,858 98 

25 ~ 2iH • 47.84 4,470 31 57 rn 3,509 73 H.38 J9,o4o n 
'l1 4 266 • n.55 4,668 30 58 42 3,037 63 H.08 33,656 91. 
28 3 4,409 35 n.,2 19,324 88 59 8 4,980 70 10. 74 24,272 74 

29 4 t ,345 8!5 47.28 23,256 28 60 ◄9 4,947 97 rn.,a 54,294 42 

30 3 932 65 n.n 45,985 62 64 H 2,Hl5 34 rn.oo 21,682 72 
; 

34 7 f ,963 iO n.02 33,2H 96 62 H5 J,929 44 9.78 38,429 6l 

32 ' ~ ,067 72 ~6.88 48,023 H 63 48 4,880 4-15 9.45 47,870 21S 

33 5 t ,463 45 f6.n 'U,463 86 64 20 3,276 45 9.f0 29,8415 69 

34- 4 'i28 64 46.57 n,073 M 65 23 6,924 79 8.80 60,938 t!S 

35 5 4,IH3 49 -16.44 25,523 7fi. 66 43 2,607 • 8.49 2'2,f 33 43 

36 42 2,863 88 46.25 46,538 05 67 a 3,ISH 07 8.18 28,720 IS~ 

37 8 3,425 90 rn.os 50,264 47 68 42 3,403 05 7.80 26,IS43 79 

38 H 2,2+0 215 45.94 35.709 58 69 43 f, II04 04- 7.47 H,235 t7 

39 40 2,149 H 115.76 38,1197 97 70 8 6-t9 15 7.49 4,667 88 

40 f3 3,599 92 45.58 56,086 75 74 7 455 24 6.90 3, 14t U5 

4t H 2,'HO 50 HS.40 34,495 70 72 9 tirn 09 6.55 4,055 03 

42 6 f ,419 89 45.48 24 .ssa 93 73 3 764 llll 6.25 4,778 43 

43 flS 6,lli-~ 05 U.B9 98,065 32 74 6 346 40 5.915 2,061 08 

44 f2 3,H6 Hl U.76 45,994 37 75 2 4-7 42 5.70 270 29 

45 5 869 H U.ll2 42,649 93 76 3 866 • 5,4-11 4,7t9 70 

46 24 5,!195 " 14.3f 87,788 45 77 4 IS7 • 5.20 296 40 

-l7 H 2,034 37 44.06 28,564 06 78 2 464 06 !S. » 820 30 

48 f 2 2,1156 9l 43.80 35,2811 35 79 6 376 01 4,71 4,782 28 

19 H 4,569 58 43.57 62,280 60 80 f 3 46 4.54 46 70 

50 n 4,t?f 29 43.30 55,i-78 45 Sf 2 282 80 4.34 4,227 35 

54 16 6,94t 43 43.09 90,863 34 82 3 274 49 4. 2f f ,f55 60 

52 42 2,043 SIS a.84 2-i,347 .u 83 f f52 49 4.07 620 63 

53 f3 2,706 t7 42,55 33,962 43 84 f 239 25 3,87 025 89 

IS4 H 3,76! 48 42.29 46,261 77 86 f M-2 70 3.38 820 32 

65 46 3,803 80 H.98 45,IS69 52 88 f 64 60 3.02 201S 09 

56 49 5,356 7~ H.70 64,673 50 8!J 4 • 7B 'i!,88 'il 46 
-- --

! rtporifr 306 83,270 73 t ,rn7 , 8B8 98 ll61 434 ,B49 8't i ,632, 958 92 
'
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B. Enfanta et OPphtUD8, 

AGE &IO~TANT 1
'VALEUR NO!IBRE 

nu SI décembre 1890 
AC ou COEFFJCJENT. I »rs ms•o~s 

31 décembre 1890. ••t■wb '• ■Îlle lgc. A1"1N1HTÉ5. â payer après cette date. 

1 

1

3 66 75 9.35 6,!41 i2 

2 4 !'16 90 10.06 2,785 61 
1
1 

3 ! 10 7!6 70 9.9! 7,206 86 

4 
1

ifi 1,18l! 45 !>.Gi 10,916 81 
1

5 !! 1.0!0 ft !>.!5 0,435 •
6 3! 1,988 70 8.SO i7,500 56 ., u !,717 30 8.!8 U,499 U 

8 u 3,082 73 7.35 !!,657 96 

9 '' !,308 37 7.13 17,100 37 

tO 57 !,Hl6 65 6.49 U,!56 15 

H 53 !,869 00 5.83 16,731 5f

H 70 !,846 19 1 5.13 U.600 95 

13 73 !,633 61 4.8'. 
1

t1 ,429 R6 
1

H 69 2,799 !6 3.59 
1

t0,049 34

1i5 70 3,316 69 ! 73 1 9,05-i 56 1
i6 1

58 · 1,14î 61 L9t 1 !, 182 38 

117 86 3,1117 66 0.98 ! 3,741 30 
1 

18 49 2,11! 19 

19 (1) f 55 1 IIJ 5.l t,019 70 

!O (i) f t3 M 18.,U U9 4$ 

3! (t) 1 146 • fl.l.05 !,635 30 

60 (t) t 25!! • 10.43 !,6!8 36 

806 37,6tt !I 

(1) infanlS ou orpl1eli11s infirme.•. 
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XI. - Capitalisation, à la date du 5l décembre i890, des pensions totales 
concédées depuis le jer janvier 1877. 

A. VenTes. 

i -- g 00 ,; 1s Montant •• Montant .•... g c~ 1 Valeur, ~::. .;; Valeur, ,,,_ <>
C, ii.. ., •• a des anDniU1 de ... ~ des anDuil.61 de C:;: ;. .. •• = 0 •••• ~Ê .â ~ .. <> = j8' :1 •iuake IS90, Ji _g O - .. nJl....,.tllH. e";~ peruilons _,. &~e e ,.,,. pe:>1lou iË'3 ~:-3: à p,iyer anx -=- des pen,lons c.,.I': à J!Cl1tt au1 ûes pe111lo11S o o•::: g} 0 ••••• .. -- z~ 1 à payer aprèt 

..,..., Zl; o"'- a pa7tt apri'S l2"" TfDTet o<> ...•. 'l'eDTet o:l 0 .,,._ .."';.: •.. dn mt,me Age. ., cette date. 0, •.. du môme Age . 0 cette daù. ,. •• ::, 0 ..,
" .., .,,.. .., 

24 i 232 • J7.93 4,159 76' a,,,,, . 368 192,510 28 • 2,6!6,01)7 43 

25 1 251 • 17.81 4,4i0 St 50 0 5, i5t • i0.74 61,i65 74 
27 1 266 • 17.55 4,668 30 60 20 li ,ffl » 10.-i3 180,3?-i 57 

28 5 1.180 • 17.42 '!0,567 40 61 12 5,425 • 10.06 54,555 38 

20 lS t,800 • ti.28 Si, 104 • 62 28 18,803 • e.ts tïo,so:s o;; 
30 2 791 • 17 .1-i 13,557 ;4 63 Q- U,386 • 9.45 126,0iî ïO -.l 

31 8 2,743 » 17.02 46,675 86 6.1 23 U,8U • O.iO 13-4,SOi 40 
3!! 4 t,348 • !6.88 2!,754 !U 65 30 21,260 • 8.80 187,167 20 

33 ' t,874 , 16.72 31,3153 28 66 2t 13,661 • 8.49 H5,08t 60 
34 5 1,235 • 16.57 20,.ws ms 67 u 15,165 • 8.18 12-',0-'0 iO 
35 5 1,799 • 16.41 '29,521 50 68 tS tt,Oa • 7.80 86.3i7 20 
36 t2 5,5ï0 • iR.25 90,512 50 60 16 10,615 • Ï,47 70,2iH 05 
37 6 t,259 ) t6.08 3S,i>2.f. 72 ;o 12 5,438 • 7.i9 30.009 22 
38 13 4,333 • 15.94 60,068 02 i1 13 7,,il8 • 6.90 5i, 18-i- 20 
39 fO 3.934 • 15.76 61,809 84- 72 15 7,132 • 6.55 Mi,71-i- 60 
40 12 6,4-72 • 15.58 100,833 76 73 H 5.066 • 6.25 St,66:! 50 
41 10 4,843 • 15.40 74,582 20 74 !2 5,020 • 5.05 5!';,22, •
42 8 -l, 152 ) HS.18 63,027 36 75 lO 3,756 ' 5,70 21,205 20 
43 u 8,046 ) t-l.99 120,600 54, 76 12 6,299 • 5.,l?S 3j.,329 55 
.u H 5,352 , U.76 78,095 52 77 6 2,585 • 5.20 12,.,02 •
45 4 1,846 J u.:s2 26.805 92 78 11 5,786 • 5 .• 18,030 J 

46 2'! 12,006 • U.31 171,805 86 79 lO 5,887 • 4.74 27,800 58 

•7 H 4,482 • 14 06 63,016 02 80 8 3,580 . 4.5, 16,204 06 
48 t6 7,860 28 13.80 108,471 87 81 i 2,515 • -' 34 10,915 10 
40 u 9,006 , 13.57 122,211 42 82 5 2,181 . 4.21 0, 182 01 
50 22 13,074 , 13.30 i75,88-i 20 83 7 5.336 • ,.01 13,577 52 
51 18 16,309 • 13 00 il5,48J 81 84, 3 t,750 • 3.87 6,772 50 
52 13 5,760 • 12.81 73,900 80 8:S 2 :SOS , 3.59 1,823 72 
53 12 7,830 • 12.:S:S 98,266 63 86 1 t,031 • 3.38 3,4-84 78 
51 17 9,000 • 12.20 110,010 • 87 1 336 • 3.16 1.061 76 
lS1S 28 U,706 • IUJS U0,237 88 88 2 504 > 3.02 t ,522 08 
56 18 10,763 • H.70 125,027 ro 89 2 708 , 2.88 9,030 0.{. 
57 H U,-itO > U.38 i63,085 80 00 t ;;u ' 9.80 1,0,'7 20 
l:18 u 9,769 ) H.08 108,240 :S2 -- 

1 reporltr. 368 192,310 28 ~.626,097 -i3 7-l3 .,os ,430 28 i,333,832 :Si 



{ ?S68 ) 

B. Eafaaie ei orphelins. 

AGE NOMBRE MONTANT COEFFICIEIIT VALEUR 
au 31 dl!ctmbre f890 4U d'infants el d'orpbclin1 DU •• DES PEJSIOllJ 

31 dlfcembr& 1890. du même tige. Alll'fVl'l'i:.S. CA.PJJ A.J.15.lTI O!f. reslall A ultiupm ait. ulf.

i 3 86 . 0.31S 804 i0 

2 0 :557 J 10.06 5,003 42 

5 13 730 • 0.02 7,30f f2

4 15 1,535 Il 0.64 H,869 Ml 

5 22 t ,414 • 0.25 13,0711 50 

6 35 2,'.:!49 J 8.80 19,791 20 

7 45 3,6!>2 • 8.28 30,238 56 

8 42 4,323 • 7.35 31,77,1 0:1 

9 4-7 3,250 » 7,13 ':!3,172 50 

10 !52 3,549 • 6.49 21,735 Ot 

H M 4,«o • 5.83 25,93i 07 

'
12 68 !'>,274 • · :s. f 3 2i,055 ~ 

13 81 5,746 • 4.M 24,037 6-i- 

U- 69 4,506 . » 3.50 16,409 6-i 

15 76 5,291 b 2.73 U.4-14 43 

t6 71 3,441 • f.91 6,572 51 

1·7 86 6,7~1 • 0.98 0,586 58 

18 50 3,274, , . -
19 (1) f tl5 ) 18.54 1,019 70 

20 (f) t 32 • 18.41 589 12 

23 (1) f 435 1 {8.05 7,752 75 

60 (l) 1 337 • 10.43 3,ISU 91 

TOTAUX, , 839 60,602 ~ 301,270 23 

(1 J Enfants ou orphelins infirmes. 
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X:11. - Recommandation faite aux inspecteurs principaux d'appeler 
"'l'attention des membres du personnel enseignant des écoles publiques sm· 
les statuts de la caisse des veuves et orphelins des professeurs et insti­ 
tuteurs communaux et sur d'autres dispositions s'y rattachant. 

'18 Julllet '1888. 

MOMSIBUR L'JN'SPECTEUR,

Mon Département constate fréquemment les inconvénients qui résultent, tant pour l'admi­ 
nistration que pour les intéressés, de l'ignorance dans laquelle ces derniers se trouvent des 
prescriptions des statuts modifiés de la caisse des veuves et orphelins des professeurs et institu­ 
teurs communaux, en date du 1•• janvier 18815, qui ont été publiés au Moniteur du 22 février 
de la même année, n• 155. 

Je crois devoir vous inviter à appeler, dans les plus prochaines conférences trimestrielles, 
l'attention des membres du personnel enseignant des écoles publiques de votre ressort sur ces 
statuts et notamment sur certaines dispositions que les agents dont il s'agit ont le plus grand 
intérêt à ne pas perdre de vue. 
Telles sont particulièrement les dispositions qui font l'objet des articles 19, 20 et 87, établis­ 

sant des délais de rigueur pour les engagements à prendre par les instituteurs mariés, démis­ 
sionnaires ou démissionnés, par des instituteurs en disponibilité ou pensionnés et par ceux qui 
sont porteurs d'un 011 de plusieurs des diplômes énumérés à l'article 2 de la loi du 8 avril 1884. 

Il est À remarquer toutefois que l'article 19 a été modifié par l'arrêté royal du 25 janvier 1886. 
Cc dernier arrêté autorise l'instituteur marié, dont le revenu a été réduit, à maintenir les droits 
éventuels de sa femme et de ses enfants, à raison du revenu admissible avant la réduction. 
Les engagements de ceux qui, avant la date du premier du mois de janvier 1888, tombaient 
sous l'application de cette disposition devaient être introduits avant le 1 •• juillet courant, date à 
laquelle expirait la prolongation de délai accordée par l'arrêté royal du 25 décembre 1887. 
Pour ce qui concerne les instituteurs qui, ultérieurement à la date du 1 °• janvier 188g, ont vu 
ou verraient réduire leur revenu, si leur intention était de se prévaloir de cette disposition, 
l'engagement devra être introduit dans le délai de six mois, à partir de la notification de la 
réduction. 

JI serait également très utile de rappeler aux intéressés les dispositions des articles 89 et 90 
des mêmes statuts. Le premier dé ces articles enjoint au participant qui se marie, de produire, 
dans les trois mois de la célébration du mariage, les pièces constatant le fait. Le second 
prescrit qu'à défaut d'avoir satisfait à l'article 89, une retenue égale à l'arriéré, et celui-ci est 
souvent très considérable, due à la caisse, aux termes des articles 15 à 18 (retenues du chef de 
mariage), sera prélevée dans l'espace d'une année, à dater de la connaissance acquise du fait. 
Il y a lieu de bien faire remarquer aussi aux instituteurs que les avantages accordés par I'ar­ 

tiele -19 déjà cité des statuts de la caisse des veuves et orphelins et par l'arrêté royal susmen­ 
tionné du 25 janvier 1886, ne concernent en aucune façon leur pension personnelle et n'ont 
d'effet que sur les pensions éventuelles de leur femme et de leurs enfants. 

Ces recommandations devraient, en outre, être faites aux membres du personnel enseignant 
des écoles publiques de votre ressort, tous les ans, dans la conférence du premier trimestre. 

Le Ministre de l'Intérieur et de l'instruction publique, 
J, DEVOLDBR. 
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ANNEXES AU TITRE VI 

SOMMAIRE 

DÉPENSES - EMPLOI DES FONDS 

1. 

Il.

m. 

Jhat détaillé de l'emploi. des fonds alloués pour 
l'Instruetion primaire, peiu/ant l'année 1888, 
tant par le Gouvernementqut: 11:ir les provinces, 
les communes, etc . . • . . . . . . . . . 573 à 593 

Etat dé1aillé d11 l'emplo! des fonds alloués pour 
l'instruclion primaire, pendun! l'année i889, 
tant par hi Gouvernement que par les provinces, 
les communes, ttc. . . . . . . . . • • • • 595 à 615 

Étal détaillé de l'emploi des fonds allonés pour
l'instruction primaire, pendant l1am1ée,i890, 
tant par le Gouvernement que par les provinces, 
les communes, etc. . . • . • . . . . • • . . 617 à 637 



. (5'1~) 



(51?>) 

I. - État détaillé de l'emploi des fonds alloués pour l'instruction primair», 
pendant l'année 1888, tant par le Gouvernement qu,e par les provinces, 
les communes, etc. 

RÉSUMÉ. 

La somme totale dépensée en Belgique, pour le service de l'instruction 
primaire, en 1888, s'élève à fr. 27,528,;,49-26. 

Cette somme se répartit ainsi qu'il suit : 

f O Encaisse ou excédent des exercices antérieurs . 
2° Rétributions scolaires . 
5° Fondations, donations et legs . 
4° Autres libéralités 
f5° Bureaux de bienfaisance 
6° Communes 
7° Provinces. 
8° État . . 

Total. 

. fr. ;,77,214 48
f ,427 ,ŒS7 26 

166,St,7 H> 
20,045 84 
füfü,i09 25 

12, i97 ,908 62 
f ,6~9,298 71 
i0,727,0~9 97 

. fr. 27 ,528,N49 26 
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TABLEAU .1.. -1888, 

Dépenses relatives à l'administration générale., à la direction, 

lliSFIC'nON DES ÉCOLIS XORl!LKS. 
CONSEIL FRAIS

D'41>Wl~ISTR4TION, RAPPORTS Inspecteurs, Inspectrice, PROVINCES. Dl et vérificateur. 
IKPRESSIONS, 

Tl\lENNAUX. perf e«iommenl. 
IIEGISTl.116, ETt. va.us DB vonos. TRAITEMENTS. 

Anvers ............ • • • • •

Brabant ......... • • • . • • •

Flandre occidentale . . . • . . • • • • • 

l<'landre orientale . . . . . . • • • • •

Hainaut ••. . . . •. . . • n » » •

Liége ••.•.. , ....• • • • • •

Limbourg .........• • • • • " 

Luzemhcurg' • ., • • • . • • • • • • • , 

Namur ••••••..• .. • • • • "

Les diverses provinces • • . • • ~,aM • 4,572 ~ • t3,lSO0 • 5,256 i,

TOTAUX •••• fr. ri,mu • 4,572 Ml D 13,fSOO ~ :S,256 "

~ ~,~ -
4,572 ,~ 18,750 •



( ?S7!S ) [N°1~8.)

,i l'inspeclicm. et à la surveillaru;e de l'enseignement primaire. - État. 

INSPECTION DES ÉCOLES PRIMAIRES. 

lnspectel.U'8 principaux.. 1 Inspecteurs cantonaux. I Inspectrices 
déléguées. 

.......... _..,_! '"""""" -nl-1 I ''"""'""""''" 
TaAITDIE!lîS. I Je, pour la wiJil• 

'TIUITB•ENTS. 
lu pour J. ,isile les pour Jo Yisile 

dtt leolOJ et aa- du icole, el au- du <!colu el ou- 
tr.u 1enieu. lru •er•iees, tres ,e,.lcu • 

MUSÉE

SCOI.AlJ\J: 

et 

upolilions 

PiDAGOGIQUBS. 

TOTAL, 

13,2/SO o, 1 4,361) 55 U1'!00 " 6,513 » 1 1,19050 1 • 1 46,532 80 

12,66B IU 1 2,266 70 43,000 " U,715 -10 1 3 !SOS 80 1 • 1 75,157 154 

12,009 00 1 4, 1i2 50 28,799 64 9,530 7G l 2,585 50 1 , 1 57,900 16 

12,000 1 1 2,986 50 38,299 72 i2, !67 8/i {,727 21) • 67,181 '!7 

H,74!.» 80 1 5,591 80 tro,890 32 f:l,IM-8 80 1,057 80 li 91,827 (S2 

U,409 06 1 .J,i.U 60 33,009 60 H,tmoo 2,39i 60 • 60,596 60 

.&,909 02 1 J ,689 50 U,287 94 5,468 50 1,199 80 ,. 28,645 W 

11,000 ~ 1 4,102 40 !7,800 72 6,572 88 1 2,580 " 1 • 1 52,045 • 

11,499 96 1 2,252 30 24,IIM 92 8,169 90 2,593 80 a -'8,610 88 

- 1 " • > • 47,'HS 93 75,891 58 

-- 
H0,600 $ 3t ,645 45 l<aJ28ts,58o se 1 87,591 79 t9,018 80 47 ,'!~8 93 1 610,394 56 

---------- l -- 
U2,3H 73 373.172 65 

(11) Y eon ,pris 5,975 francs pour 1rnlte111en1s de disponibililé, 



l N° i~S.) ( ?S76) 

TABLEAU B, -tn partie. (Voir la suite aux pages ts78 el ?S79.) - 1888. 

Dépenses relatioe« à t'ens« 

ÉLtVES. FO.NDATIOL'!S., AUTRES
UBgl\.lLITÉS. 

RElribulion ou J>fnslon, diduclioD flllle du IIOURSES. BOURSES.mon!aql d~ bourses dt 10011: nature (u), 
PROVINCES. ,. 

" 
,.

5 ;;; E... ê . ., .; 
l!uablwemtDU É1abllmn,en11 E a :a 5~5 li ~!: •.. ~ .. ~

Total. ...•.-~-;.... ..-: •.. 0 ... 0del'lt111t. -- ::. 110 1grtù. :: ~ - .. ~ ~~ .,. " E-t .,. ..- ..-~ ~.z .,.; . .:;;

Anvers••••••. 46,420 JI 78,250 " 9♦,370 JI • lt • > • ,.

Brabaot ........ H,581) . 53,UO " 67,720 • , • • D • •

Flondro occidentale ... 14,510 J 78,~SO • t02,i90 . • • • Jl • 1)

Flandre orientale . . . . 48,787 • 79,700 • 98,-i87 • • . • • • •

Dainaut .•...... 33,-i!iO • -l0,650 J 74,fOO • • • • • • •

Liégo ........• 44,620 , 40,080 " 84,700 • 2,000 • • 2,000 JI • ~ »

Limbourg ...•.... JI 21-,500 • 2-i,500 • 1 ,.
" " • • 

Luxembourg . . • . . • U,7110 JI llt,055 • 75,805 , " » Jl Jl " " 

Namur .•..• · .... H,985 • •Oll,460 J HS,UIS • • • )) Il • •
'
'Les diverses provinces. • • • • 1• ,. • • • : 

-- -.
) 

TOTAUX ..• fr. 495,802 554 ,ms, , 7i7,9f7 2,000 i , • " • 2,000 • • • • 1

'
! 
! 

(a) D'après les rcnscignem~nts fournis par les chef~ des étoblis!~mcnls normaux. 



( r,77 ) [N°t28.]

gnement normal primaire. 

COMMUNES. PROVJNCES.

t !t BOURSES ET SUBSIDES. BOURSES ET SIJBSID&S. 
·- Q FRAIS Ei .r :: " de a. •• ., a 

!lt1bli11ements Total. 
Ê11blisstmtnb Total. OwruliNI."" .. 1li1blilsomen1S premier Ëubfüua,cnt,; .!)~ 

e -" dol'lh•t. agrH1. ~.m . de rt111. .,~- ... ~.•.

3,3215 
(b) 

9,000 • D 'l.7, 78, 72 31,409 72 ,. • • 9,000 •

4,925 
(c) 

H5,IH3 22 6,000 15,250 8,200 !9,45(1 • • H3,1588 22 ,. " • •

• 0 • , • • 15,000 • 15,000 •

n 7,IS70 • 0 7,570 • • • • •

• " " . • 48,720 • f ,180 » rn,9oo • 

• • • • 15,300 . ~2,1500 • • 17,800 •

" • • • • • 4-,4-00 • ,,100 •

" • • " " 2,6f0 • • 2,6f0 •

.. . " • . • • •

• • • • . . .. •

--- 

• 42,8'20 » H-1,372 9-i- 45l,i92 94- H,300 • 4-9,080 • 37,780 . 98,~60 . 
--------- ~

-iM-,rn2 9, 86,860 •

('1) Y comprîs la somme de fr. U,9!19-72, dépensée p11r lo l'illc d'Anvcr$, pour sa scetien normale agréée d'inslilnlcul't', 
(c) Y compris ln somme de fr. t12,t68-22, dépensée par le ville de Bruxelles, pour ses deux écoles normales agréées (l'une pour 

Instituteurs, l'autre pour Instltutrlccs). 



[ N• 1!8.] ( 678 )

--·--- 
TABLUU Il,!• partie. (Voir la t•• partie aux pages ?:176 el ~77.) -1888. 

Dépenses 1·elatives à l'enseignement 

FRAIS D'ÉTABI.ISS.EMENT ET DE MATÉRIEL. 
l'ftUnuus ET SUIYEIITIO~S. BOUI\SES D'••TUDES.- 

ÎIT.a111,UUlM:&:N'2'11 DE 1."tTA.T. 

TlilUJllll'JS 
PROVINCES. d~

FUIS dupon1Lih1i Él»lisslae1b Lo.-aoa• A des iLülustiltals de prolesuun fmonaeL Cl •• à d., de premier lonllauun agrita. clH l'&lat. élablüumeal. mallricl. iiabliue- 
menu 

rtorm•a•. 

l . .\nvi,rs. . • • . • . • • • • . . . • 47,873 08 ~ ,807 t9 î ,86-9 99 4,,4-30 • ~6,560 :t 

'

Jirabant . . •...• . . . ~ . • 95,0IS? IS3 28,&65 29 3!,!57 62 8,!00 • H,310 •

Flandre occidentale • . • . . . . • 69,1195 27 -47 ,ISG0 87 8,266 ISfS 7,330 • 16,3'!0 , 

1Flandre orientale . • • . • • 73,353 41 4-,961 ilS -47, 2ISIS 05 6,640 HS,320 j . . • • • l
'

Hainaut .• , •..•• . . ~ ~ • 715,732 86 i,687 01 -42,no 76 12,0IS0 . H,680 •

Liége •••.•••••.•.• • 126,928 74 ◄0,231 94 7,693 0i- 14,280 • 9,0150 •

Limbourg •••••.••.... " • 8,000 • 8,844 50 • 6,610 •

Luxembourg , . • • . • . . . . . • 71,874 67 9,f93 39 f, 766 66 8,700 • 48,020 •

Namur •.••.••••••... • 66,910 3i 40,069 73 6,'tlS5 110 7,M0 • rn,060 •

Les diverses provinces. . • . . . • • . , • • •

Touux .... Cr. • 627 ,3150 90 91S,076 97 401,879 67 69,470 • 1'!3,930 •

- -- 

827,307 IS♦ 493,fOO •



( ?$79 ) 

normal primaire. - État. 

:,.. ,: 
:, "'g_ ô ~ rh 

curhum g ë:_ : ,g TOTAL TOTAL OÉNi&AL 
COURS g ~ ï '8 Confirme, d 

•~ tt> ê; - t'S 
JURYS d'inditateun _§ ~ j1 8 des É .

~ ;; 0 3 agricolrs D ,PENSES 
normaux oi ~ ~ ~ ~ DÉPENSES reialirei Obscn!atirm,t . . ,g t ::ô ~ 

o <.1 'fJ et . 
o'.Eu•EII, d'insli- ~ ~ ~ g de a 

o ~ ~ - l' . 
spttiaux. ;:; °Ê .!f> t horueoles. enseignement 

11. ., 0 ",;;l " ,,. ••
a nm. 0 "' ï:: ,,, L " T A T • normal pnm11re. 

·.: :ti e g
"'C,, - q,., "1 - .,,.s ~ 
"' - 

» • 9,035 • • 4,0ISO • 325 • 88,930 36 '223,440 08 

• • 17,860 • • ~ ,600 » 4-64 • 'l00,289 U 4-12,972 66 

» • 4,794 • » 999 98 272 » ·1211,438 67 242,928 67 

• • 7,638 • • 4,500 • irn • 121,083 94 2aa,no 9¼ 

• • 19,436 • • l ,91SO " 606 • 138,562 63 '232,1162 63 

• • 14,388 1 » 1, 41SO • 698 • rn4, 749 69 286, 2,t 9 69 

• n 2,396 • • ij50 • U8 • 26,498 BO IIIS,398 ISO 

" • IS,043 • • 1 .21SO » 287 • H6,H\. 72 494,1149 7i 

• • 7,313 » • 950 • 470 • 4 111,598 IS7 244,043 li7 

46,650 44 6,IS38 f.9 60 05 !,884 41 » • 26,130 39 26,430 39 

--- 

(a) 
-16,61,(1 H 6,538 i\l ;,7,643 OIS t,~81 4·1 41,299 98 3,666 • 1,H9,086 91 2,lBl,3116 SIS 

(,i) Celle dépense se muaehe nux cour, normaux tem1101·nlrc; dounë«, en 1888, pour l'cn•cigncmenl ,lc.1 travaux il 1'11ig11lllc, com­ 
p1 cnant la coupe cf ln confccüon de, vércments. ( Voir l'urrétë rnini-téricl du 17 juillet dito, Moniteur des 23-2-' du mèrne mols'. 



[ N° i~S. ] ( H80 )

TADLEAU C. - 1888. 

Dépenses relatives à l'établissement, à la constt·uction) à l'amélforation, à 
et de logements 

FONDATIONS, AUTRES LIBtRUITtS BUREAUX 
PROVINCF.S. {Produit de 10111bola~, 

DONATIONS li'!' LEGS. 1ou,;crlp1iona DE BIENFAISANCE, 
volontaires, etc.) 

Anvers •. . . . . n " JI 

Brabant . . Il » JI 

Flandre occidentale. " Il Il

Flandre orientale • . . . JI Il n 

Hainaut •. . . . . " ,, 1,000 " 
; 

Liége. . . . )) " li

1
1

Limbourg. ' . . JI " \ Il

1
Luxembourg. ; . . ,, Il l Il

' \ 
1Namur .. . . .. n Il 1 n . . . ! 

Les diverses provinces. . n n •

TOTAUX •••• fr. Il Il 1,000 n 



( 581 ) f No t'-8. ] 

l' ame11bleme1tt, ete., de maisons d'écoles primaires communales de toute nature 
d'instituteurs, 

-
ETAT. 

COMMUNES. PROVJNCBS. SU11S1DES SUBStUf.S TOTAL. Obter1>alio11s. sur 1•• cr~ilJ eslnordi- 
sur le cràlit ordi- ~Jftj •IIODfl p>r Je, 

noire clu hudgtt. 
lo.- du !7 )■ill 1&11 tl 
du 25 DIII 1888 (a). 

1
11,955 7lS " 7,116 40 " 19,260 115 

!54-8,640 05 119~000 ,. 22,61>8 80 74-,789 ?SO 761S,088 55 

1,259 9t 1,704- 94 . . 8,944 8?5 

102,221 97 U.,7f?S .. 5,499 90 5.018 • 12?5,41S4 87 

79,!S!H ?16 72,51H ,. 26,79i 64 12,573 1.50 i92,067 70 

{96-,825 • 1S5, 120 1SO 32,054 41 48,!Hts 07 528,922 98 

6,M-1:1 80 2,71S9 55 2,6f8 •• .. 11,925 15 

21,14-!S n 4,587 n t,741 ., Il 27,275 li 

174,206 92 20,000 ~ -t,529 40 20,764 1SO 216,500 82 

Il • .. . ..

1,146,507 94 288,057 77 99,999 1S1S HS9,890 !S7 t,691S,251S 85 

- -·
2lS9,890 t2 

(c,) Vi,ir le tabl-nu joint i1 l'arrêté royJI ,lu 29 mai 1888, ar1icl1;., !t et !111. 

146 



( 58!) 

TABLEAU 0. -1888. ------------ 
Dépenses relatives au sereiee annuel ordinaire 

l\ÉPAJ\TlTlON DES DÉPENSES PAB. C,\TÉGOll.lES D'tCOLES 
SOMM.RS ALLOUÉES PBUIAIRES. 

ÉCOLES COIIIIIIUIIIAU:S. nctmB Fttù!itu, AUTRES 

BCOLD 011 Rilrihlitu IIMraliUs. 
EXl:l!DE!IT D0IUTI0!'IS - PROVINCES. Total général. (Prodnh de 

drt el 101111,ola,, PJtl\SOl'IHL, IIATi.lUlJ.. Total. 4DOl"rb.s. exercices scou,us. touseripl1011, 

antérieurs. Ll&S. •olo1111lre,1 
elt.) 

Anvers .•..• 1,317 ,1144 40 ~,98817 l,1'>1!,933 17 416,746 01 1,988,681 18 !3,10! • 78,107 ~ 2,65lo 40 3,576 • 

Brabant ..•• S,303,34205 629,'56 117 3,932,799 02 196,817 ::!2 4, 129,6111 24 89,011 28 47,472 61 12,918 96 11100 • 

Flandre oeetdcnrelc 717,232 46 94,584 36 811,816 82 '73,002 711 1 ,!ZIM,819 GO U,76, SS 59,788 18 36,"3 16 %,011 95 

Flandre orientale _, l,3~18U 47 270,'206 96 1,824,068 43 458,408 ~ 2,08l.~7 OS 86,DYOœ ltl,'895~ 17,19038 • 

Hainaut ...• 2,498,H? 37 422,335 86 2,92Al,478 23 139,111 60 3,059,589 83 37,004 ~ 83,825 18 24,33? 01 8S8 75 

Liége •.••. 2,177,336 • 33l,27(> a 2,510,611 • 69,674 • 2,550,.285 • 41,~ • 113,888 • 10,Ull • 963 •

Limbourg .. , 288,797 • li6,331 • 345,128 • 238,050 • 583,178 • 1,202 • 24,466 • 9?0 • ,,œs • 

Luxembourg .. 603,6M fY/ 154,376 77 758,0t!I 76 151,050 41 9ll,IOO 15 18,480 24 53,418 n 10,497 96 '715 • 

Namur ••... 885,972 41 177,870 75 1,083,843 16 197,975 32 l,~1,818 48 128,8i1 42 28, )33 33 ll,G32 63 100 • 

Lu dimsea proTinm. . . . . . . . . • 

Totaux •• fr. 13, 146,283 13 2,393,424 44 15,539,707 67 2,341,837 99 17,881,t.45 56 448,716 47 6:18,388 05 1%6,ffl 50 10,389 70 



( ?S83) [ N° t!S.]

des écoles primaires proprement dites. 

POUR FAIRE FACE AUX DÉPENSES. J>JlPJlllfllE:8 
non compriftl dollJ les colonne, prlddeate1. 

~ TRAITIU!ENTS ., .!! • 
ÉTAT. i~.!: g de dispon!blliti d'ln1füuteurs 

BUREAUX K C •• ..,- prn:nures comrnunauza 
~ Ë g,:_; Total sfnlral. 

SUBSID~ Total. 
;,~ :~~ 

ToCal. de Commun11. Prninua. :.J:O::,:, 1111 

SUBSIDll3 ~!! î~~
1upplt- ~~ ~~~ Commms. Prorinm. État.bicnfaiaan(c, mentaires ~-.,-o~ 

crdlnaires. ·- o S"'~ 
]-;, ~ ~

(a). ] C 

12,519 50 1,(170,5!13 :?6 115,260 • 619,700 • 51,658 • 1,980,760 18 13,066 • 4S,396 18 22,~I 79 67,487 ~z 149,289 40 ?,139,0-i9 &7 

171,MO 61 2,m,,035 98 218,3-09 • 1 ,416,U17 se 109,945 • 4,182,461 14 u.sse SS 24,316 JO 19,283111 &2,4~ 91, ll7,6:?6 10 4,300,087 14 

10,686 40 488,Z73 37 93,768 30 400,558 50 65,457 . 1,295,751 69 18,284 03 36,420 27 33,(64 22 89,839 83 177,008~ 1,n2,1eo 01 

0,303 • 910,074 43 IJ8,418 • 7!16,621 16 73,378 • 2,130,564 65 10,215 62 31,~0J 30,745 13 90,lOi 95 171,714 71 2,303,279 ~ 

91,008 84 l ,335,844 36 142,269 • J ,276,584 30 101,195 • 3,000,952 07 18,445 34 15,899 31 15,206 ~ 53,375 74 102,927 3i 3,195,879 44 

77,0ZI • 1,324,282 • 100,:!92 80 807,853 • 59,195 • 2,595,144 69 31,962 46 15,439 17 12,762 Ill 39,280 52 99,~0 3l 2,1194,~ 21 

50,233 • 232,0!>5 ., 24,694 . 242,942 34 25,292 • 602,839 34 • 18,356 94 18,356 94 54,341 Ill 91,0!>t 89 693,894 23 

3,714 61 4?1, 159 18 22,000 • 321,995 • 22,956 • 924,936 2J . 30,864 62 28,0M 89 M,061 07 IH,010 53 1,068,946 79 

32,192 64 630,777 53 4,,sgg 98 4~1,308 • 51,819 » 1,368,440 53 10,906 72 23,999 , 23,583 • 6l,17i ~ 119,662 9i 1,488,103 Ml 

. » . . . • • • . . • . 
----- --- --- 

464,535 80 8,587,985 l l SS0,611 17 6,474,479 80 M0,895 • 18, 182,8$0 60 115,350 14 241,339 63 203,938 J.l 612,110 Si 1,172,738 78 19,3&5,~ 38 

------ - - 
7,035,374 80 l ,057 ,388 64 

(a) On entend par rnbaidcJ s11pplémc111aircs les subventions allouées aux communes, 1111 delà du subside normal ou réglementaire résultan; de 
l'application des hasts de répartuion admises par ln circulaire ministérielle du 14 décembre 1884 :i1t,mi1c11r du 1:; dito). 



[ N6128.) ( ts84- )

TABLEAU E. - '1888. 

Dépenses 'relatives au seroiee annuel ordinafre 

1\ÉPAl\'rlTION DES DÉPENSES PAR CA.TÉGOIUES D'ÉCOLES. 

ÉCOLES COMMV1".ALllll, 
ÉCOLES 

PROVINCES. prlrées soumises 
Total g6n6ral. 

l'EllSONNllL, !IAT&lllllt. Total. à 

l'inspecüoa. 

1. Écoles 

Anvers • 

Brabant. 

Flandi:e occidentale. • 

Flandre orientale. 

Hainaut. 

Liégé •• 

Limbourg. 
Luxembourg. 
Namur ••. 

Les diverses provinces 

TOTAUX, ••• fr. 

f94 ,781S » 47,987 34 239,772 34 45,302 • 255,074 34 

380,448 IS6 96,950 02 477,368 58 47,102 31S 494,470 93 

4s,m. 26 8,684 91 56,809 1'7 23,891 66 80,706 83 

424,407 03 32,169 66 IB6,276 69 35,671 70 191,948 39 

3B0,189 27 9f,937 56 442,126 83 22,357 68 464,484 41 

209,681 » 79,677 » 289,358 • 2,900 " 292,258 •
7 ,IS78 • 1,807 " 9,385 » IO,M9 • 19,894 •

28,332 67 IS,303 70 33,636 37 7,009 SIS 40,646 22 

79,219 M 40,763 50 90,043 04 22,915{ 09 Hl!,994 f3 

• • • • • 

4, 4-t9 ,4911 33 3715,280 69 1,794,776 02 1B'7 ,îOf 23 t,952,477 215 

11. École8 

Anvers. 
Brabant. 

Flandre occidentale. 

Flandre orientale. 

Hainaut. 

Liége •• 

Limbourg. , 

Luxembourg. 
Namur •.. 

, Les diverses provinces 

Touux .... fr. 

ÎOTAtrX Dll LA PilllMIÈ!IR l'AIITU:, .fr,

TOTAUX GÉNÉRAUX, , .fr,

IHS,164 » -13,393 20 68,1557 20 ?HO . 69,067 20 

488,782 30 46,587 94 235,370 24 952 • 236,322 24 

!9,900 34- 4,760 44- 24-,660 78 -1 ,612 rn 26,272 88 

58,623 84 ~2,490 72 7.f ,H4 56 4,308 88 1is,,23 n 
~23 ,402 26 21,383 63 m.,1311 s9 • H-4, 785 89 

.f6l,IS86 11 30,829 )) rnll,4111 » 130 )1 i91S,M5 • 

40,678 » 2,485 • .f 3,.63 » 3,788 » ~6,954 ~
40,977 67 8,820 77 49,798 44 11,0M. 03 114,852 47 

96,999 62 fi,34-5 n IH,344- 76 7,405 02 HS,749 78 

» • » " •

759,114 03 -155,0911 84 914-, 209 87 23,760 03 937,969 90 

.f ,4i0,4!11S 33 3711,280 69 t ,79i,176 02 H\7,70! 23 f .952,4-77 25 

2,178,60!) 36 530,376 53 2,708,981, 89 -18.f,rnf 26 2,800,447 .ffS 



( 585 ) 

des écoles gardiennes et des -éeoles cl' adultes. 

- - - --- --· -- ·- - - - - -
SO:.UIES ALLOUÉES POUR FAIRE FACE AUX DF.PENSES. 

Entame F oadatio111 
AllrnES 

LIUÈII.\UTts Burœux
oa fJml>utioas donalions {pro,f11il 

EXCi:DE!i1' 
de de COl!llUffR.~. PRO\"lllCBS. ÉTAT. Total. 

des tL 
exereîees f(l)lams. tembelas, 

bieofaiwœ. lrgs. somcripUon• '1hlérieul'$. ,o1u1a1, •• ,,1t.) 

gardiennes. 

2,1129 • IS,39l 9i 300 • 500 ,. • n2,M3 37 • 73,760 • 255,074 34- 

6,9+0 !7 2-t ,08l Oi 4,321S 2'i 4,491 U -10,1196 31S 337,220 ISO 24,IS~H 90 9i,764- 84 497,941 34 

◄, i2i 37 t ,993 ISS • . -t,050 , 49,UO ,H 3,320 rn 26,681 4-0 83,71'2 89 

20,694 -tll •,OfO 83 • •• • 436,845 8'2 • 60,982 • 209,532 83 

H,H9 60 -12,1.n • 48,43-t 05 -t ,804 • 4l ,-t86 5~ 2011,090 s; 15,000 • rn-1 ,997 • 466,77l W 

7,958 • 2,506 • -t,43-t • • 4-715 , 210,-109 • 10,300 • 6-t,327 D 293,806 •
, 865 • • 300 • 2,7i6 ~ 8,4-36 • • 7,567 • -19,894- •

869 06 -t,7U 71S • • • 23,5115 66 61, • H,844 D 4-t ,058 47 

t9,703 68 -t,268 25 -t,762 63 • 785 • 69,596 65 477 • .f.8,269 » HSf ,862 H 

• .. • • • ~ n • •>

--- --- ---- 1
8-t ,O-l-t 06 47,983 45 25,919 95 +,095 H 56,8f8 93 -t,20,888 3f IS3,684 • tl37,.f92 2,1. l 2,019,653 os 

d'adultes. 

40 • "7 ISO • . 300 • M,+4-5 70 • f 9,343 • 8i,H6 20 

IS,483 06 f lS • U9 • " 4,6158 09 93,755 94 4::!,236 • 92,8'7 » 238,82' 06 

4,rni 04 -t7 • .. . ISO • 47,534 31 939 H 7,◄48 2-1- ~6,880 72 

\.,477 33 6 . » • • IS0,356 s, • iJ,'!72 • 78,81~ 44 

8,468 'i4 -i-30 110 1,457 ~ 460 M 3,774 . 68,9M 115 415,000 • 48,654 . ~47 ,l97 76 

,,556 • 599 • 450 • 200 • 2,002 • H6,711S • 29,428 • 45,230 . rns,580 •
20 • 448 " • • 4,oa • 9,306 • )) 7,U,2 • 47,930 •

4,338 95 -t ,340 35 • • • 30,707 ,17 65 • 2f ,625 • 5o,076 47 

•n,+80 86 -f95 4-t 248 05 +83 • 597 75 409,094: 57 650 . se.srs • 499,632 64- 

" • • • • • • • •
---- 

47,456 95 2,768 76 4 ,9lH, 05 -t,H-3 • 42,395 81 560,872 02 88,0-18 43 332,m 24 -t ,047,079 99 

84,041 06 47,983 4-li ilS,919 95 4:,095 H- 56,848 93 ~,2l2,888 31 53,684- n 537,l9:! 24 2,019,653 08 

U8,-i98 Of II0,711:! 2f 27,90i • IS,238 -t4 69,2H 77 -t,773,760 33 W ,702 43 869,663 48 3,066,733 07 

¾47 
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T ABLl!AU W. - '1888. 

Dépense» relatives amc encO'llragements de toute 
- AUTRES LIB~ALITÉS. 

FOIIIDATIONS, DONATIONS ET LEGS. (Produi1 Je 1omb<>I••• Huocriplloos BUREAUX DE BIENFAISANCE. 
•oloQt.Îrts, e1t.} 

"' t ,. . >< 21 .: .. .: i: .• .: ..a. • a. .• ~ ~ =- .•. PROVINCES. D • E :! ll : ~ ·Ê ~ C) - - "" il-a o.!:~ ,:,: :'".: # ~ E ~t ~ .... : ê C 11 C. .S:::: .... C;!:?c_=. c:;!! ~ e .. ".2-=ti - :;i - "' Total. .2 'O - ::= 101a1. .2 "G ••• ~ - .•. Total. '5 "~ s :, . 
:i "~ E "e ':j ;~ Ë " ..

.a :, 0 = ◄; .0:, 0 1= ◄"' -<;; 
j C s.oo 0:5111-11 ,: • q 0 0 ..C - ..... " !; -., V a- ; .. ... .. ., ., :: "a iS .. ci "" .,. ...

Anvers • . .. . , . . . • . . • . . 
Brabant. . . . . . .. . • . . . 1,379 • . 1,379 • 

Flandre occidentale. . :l, 13:! 01 . :!,13? 01 150 . . 150 • . . . 
Flandre orlentate. • • . . . . . • . . •

Uainaut .. ... 385 6' 170 . 1W 6i 200 . • 200 • l~,9l!J 66 2,0 • 16,179 66 

Liége, . . . . 7,310 . 7,319 • . 4,0)1 . 4,051 • . 300 • 300 • 

Limbourg. . . , 97 • . 97 . 15 . . 15 . . . .
Luxembourg. . .. . • . . . . . . " 

Namur . . . . . . . . • . . . MIO • . 500 • 

Les diverses provinces. • . • • > . . . . 
-- 

TOTAUX •• .Ir , 2,614 65 7,489 • 10,1113 65 36$. ,,os, • 4,H6 • 17,818 66 6i0 ~ 18,358 66 
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nature donnés à l'enseignement primaire. 

COMMUNES. PROVINCES. ÉTAT. 

Total. 

Concours
!! •• •.,. a 

I! ••;:
< 1 

~

Total, 

toncours

~
~
:i• = ~, ~'i. .,,.,,- .... i l .•.

Tatar. 

TOTAL 

GÉNÉRAL- 

44,680 ?9 H,000 " 58,680 79 . . . . . 4,811 91 564. •••'•î M, ••• ,. 

55,959 • 11,?89 • 67,?48 • 6,6'>...5 91 1,1Sll 60 6,000 • lt,38' 51 . 8,6;)7 86 1,75! • 10,œ & 93,1121 36 

14,861 M . 1',861 54 . • 14,330 50 14,330 50 • 3,ffl • m • 3,?-ltO • 35,2tt 05 

29,~4 ~I 2,400 • 31,944 21 . • . . . 4,8:!l 93 792 • S,61, 93 37,580 14 

60,3&5 79 6,'i98 01 68,863 80 7,500 • . . 7,500 • . 7,935 87 1,755 20 9,8'I 07 100,990 17 

19,393 • • 10,m . • • 9,260 • 9,280 • • 6,367 ~ 2,412 • 8,'179 95 49,102 95 

2,322 • 32 » 2,354 • . . . . • 1,788 . 1112 • 1,980 . i,"6 • 

4,518 74. . 4,518 74 1,374 49 . . 1,374 49 . 1,428 • 1,176 • 2,604 • 8,4117 23 

27,958 59 . 27,958 59 . . . . • 2,87S . J,502 40 4,3ill 33 32,. 02 

. 1 • . . . . . 19,099 50 2,892 70 821 & 2!.,6U 95 '.!?,814 05 

--- --- 

259,603 661 "·'"., 1, .• ,,,," 1... .... 1,758 60 29,590 501 46,819 501 19,099 so 1 45,œo u 1 11,039 6$ 1 75,189 09 1 i-19,239 57 
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TADLl!AU G, t•• partie. ( Voi,· la suite aux pages 590 et 591.) -1888. 

Récapitulation générale 
·-

Direction .,
ENSEIGNEMENT NORIAL PRIMAIRE. - TABLEAU 8. 1urnlllance. 

T&blean A. 

PROVINCES. ... ,n .,; .; =iC •••• 0 ~ ~ C: ., i ÉTAT. "' iii ~ i =- C: > E > :!! ~ ;::) 'Cl> E l 'W 'W C 
0 < ~ 0 u. (,>

Anvers •... . . . . ....... 46,632 89 94,370 • . . 31,109 12 9,000 • 88,930 38 

Brabant •••. .............. 75,157 54 67,720 • . . 11$,513 2:? %9,CO • 200,•'" 

'
Flandre occldentale .. .. • •. • • •. • f 57,906 16 llt!,790 • • . . . 1$,000 • '?5,138 67 

Flandre orieolale. .. . . .•. . . . •. . 67,181 27 98,487 • . . 7,570 • . 1%7,083 116 

Hainaut ..... . ..... . •. . . 91,827 62 H,100 , . . . 19,900 • 138,56? 63 

Liége ••••••.••••.•. .. 66,596 66 81,700 • 2:,000 • . • 17,800 • 184,719 119 

Limbourg .••..•.. · ••.... 28,645 26 24,500 • . . ' 4,400 • 28,t98 50 

Luxembourg. • • . • . • • • • . . . 52,0.5 • 75,805 • . . . 2,610 • m1,1:u12 

N'amur •••.••••. . •. . . . •. . -18,Blq 88 128,445 • . . • . 115,598 57 

Les diverses provinces . . • . • • • • . i5,891 38 . ,. . . • 28,130 39 

ÎOTAUX •••• fr. IH0,394 56 747,917 • 2,000 • . lS4,l92 9i 98,160 • 1,149,086 91 
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des dépenses. 

CDllSTRUCTIOII D'tCOLES, ETC. 
Tableau C. SERVICE ANNUEL ORDINAIRE DES tCOLES' PRIMAIRES. - TABLEAU D.

! 4 -! ci • .! "' ..g~ = g - ~ ~ ~... ~ . z ,.,; >< g .,s "' 
ic, E == = O 'J'> ='- O ~ ;foui ~ ~ ;::;, c CD c, ._ -c, • •- :, U ...S V> ; •- o - u - - tU C Q 1 .,f

c t ~ e~ e .: .s = :, se-~ :i ~â ~ E-t ~ = ~ C: Col .!2 e::a .!: s :e. ~ s= e > .w (J c~ ,t :$! - roc, ~ E- L; s:::: -e rd =-- ;; g t =i o f z .:i è: .!:: 3 8 Z l. ;:::, 'GO :::, "ê E f -w ~= !: c g Q... ~ ~ a "G> w ~ 0 -et! :2 C Q ,q_ A.
o.:!-; ·~ ex: A - :.ëi - ~ - =

• 1 • 1 • 1 11,933 75 1 . 1 7,3~6 40 128,701 »1 76,107 021 2,655 401 s.ste -112,s19 so11,m,910 t411a1,111 791 752,700 52 

.
• 1 • 1 • 1 548,6i0 03 119,000 • 07,448 30 BS,Oll 28 47,47261 12,918 961 1,100 • 171,850 BI 2,140,25? Oll 231,592 07 1,600,889 43 

. ' . ' ,. ' 7,239 91 l,104 94 . ~2, 764 8~ 69,78S lO 36,443 16 2,011 95 16,686 40 .523,603 64 127,21! 62 66t, 139 36 

• 1 • 1 . 102,221 97 U,715 • 8,517 90 64,090 03 IU,469 55 17,190 38 • 9,303 • 941,722 44 149,163 13 979,320 73 

• 1 • 11000 79,551 56 72,:151 . 39,165 14 37,004 65 83,8~5 16 24,332 01 5~815 91,008 84 t.ssi, 743 7U 157,475 95 t .~t9 ,600 38 

• 1 • 1 • 1 19f,8:!3 • .53,IW ISO 80,979 48 41,685 • 113,688 • I0,259 . 003 • 77,027 • 1,339,72117 113,055 04 998,21H . 
• 1 • 1 • 1 6,565 80 2,759 33 2,618 • 1,202 • 24 ,4611 • 920 • 1,035 . ~0,233 . 250,411 9" 43,05U 94 322,5?S 35 

• 1 • 1 "1 21,145 • 4,387 . 1,741 . 18,480 24 53,418 22 10,497 96 715 • 3, 7l4 61 502,023 BO 50,084 891 430,012 07 

~ 1 . " 174,206 92 20,000 . 22,093 90 l:!6,877 42 28,133 33 ll,632 63 100 . 32,192 6-i 65~, 776 53 69,182 981 15G5,207 97 

• 1 . • . . • . . V . . " 1 . 
-,- - ---- ---- --- ---- ---- - 

• 1 • 1 :OJO 1,1'6,307 {)4 288,037 77 259,890 12 HS, 716 47 628,388 05 126,849 50 10,389 70 i64,535 so s,s10,a24 74 1,o_s,,m "j' ,762,835 s1 

i48 
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TABLEAU G, 2- partie. (Voir i•0 partie aux pages !i88 el !i89.) -1888. 

Récapitulation générale 

SERVICE ANRUll ORDINAIRE DES tCOLES GARDIENNES. - TABLEAU E, 1•• PARTIE. 

;.! .., 
PROVlltCES. "' •i . ~ . _ ~ .; >< t .; .; 

~ ~; Ï: = go V) ~~ p C ~ 8 . 
:: " ~-~ P 5 :.:= e::;; e c:: =;;; ~ ., :l "'e c li
-o~~ 11 ~ ..:3-< H r"" t:: ~ ëi ~ ~ -.; ;a 8 lil:.: " :;, ~ ~ 'ë E f '1.1.1 
:a !:B. ""' ""'O <::: <= .!? 8 Cl. 

~ ~ A ~ = "

Annrs . . . . . . . . . . . . :?,a:!9 • :i,391 97 300 • 500 • • 172,593 a1 » 1s, 760 • 

Brabant. . . . . . . • . • . . s,940 ':-.7 21,os1 01 4,325 21 1,491 u 10,soo 35 337,220 so 24,s21 oo 9I,76i 84 

Fandre occidentale. . • • . . . 1,2?1 37 1,093 ss • • 1,050 • 49,440 ,,. a,a20 10 26,681 ,o 

Jllandre orientale. . . . . . . . 20,694 1s 1,010 83 • • • 136,845 ez • so,982 " 

Hainaut •...•.... • , . 11,119 60 12,u2 • 1s,t31 os 1,804 • 41,186 58 206,091187 u,ooo " 1&1,997 • 

Llége. . . . · . . . . . , . . 7,958 • 2,506 • 1,131 • • 475 • 210,109 • 10,300 ~ 61 ,a21 • 

Limbourg .•....••• • • 86S • • 300 • 2,726 • s,436 • » 7,567 • 

Luxembourg. . • . • • • . . • 869 œ 1,12' ,3 • • • 23,555 66 65 •• 1,,su • 

Namur • • . . . • . . . . . . 29,703 M 1,268 :zs 1,162 63 • 785 • 69,596 65 477 • 48,269 • 

Les diverses provinces. . • • . • • • • • • • • • 

Touox ... fr. s1,ou 06 47,983 •s 25,9i9 \15 4,095 u s&,s1s 93 1,212,888 s1 53,684 • 537,19? 24 
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des dépenses. 

SERVICE ANNUEL ORDINAIRE DES ECOLES D'ADULTES.-TABLUU E, 2' PARTIE. ENCDURAGEIEIITS. - TABLEAU F. 

en ••C :s 
E 
E 
0 c;) 

40 . 17 50 . . 300 . 64,"5 70 • 19,343 . . . . 58,680 711 . 5,37~ 01 

5,183 OIi 15 • 129 • • t,W09 93,755 91 -i?,236 • 92,8'1 . . . 1,3;9 . 67,748 . 14,384 51 10,,00 s;; 

l,192 0$ 17 . . • 50 . 17,634 31 1139 13 7,148 :U :?,13! 01 15(1 . • U,861 M 14,330 50 3,7.tO • 

.&,177 33 6 . • . . 50,358 81 . 2-1.212 • . • . 31,944 21 . 5,615 93 

8,tl!S 7l 431) 50 1,4$7 . 460 • 3,774 . 68,0SII ~ 15,0011 • '8,sr.1 . »$ 61 :?00 . 16,179 66 66,833 80 7,500 . 9,691 07 

4,5(16 . 599 . 150 • :zoo • 2.002 . 116,715 • ~,128 . 45,230 • 7,310 • ~.1151 . 300 . 19,393 . 9,:tro • 8,779 !15 

20 • us • . . 1,01, • 9,306 • . 1,ffl " 97 • 15 . • 2,354 • • 1,oso •

1,338 95 l,3i0 35 . . . 30,707 17 65 • :!1,825 . • • . 4,518 74 1,374 49 2,604 . 
2?,480 86 195 ,1 21805 '83 • !>9775, 109,094 67 650 . 65,913 . . . 500. 27,!lSS 58 . 4,3,8 33 

. . . . 1 . . • . . • • . • 

1

22,6U 05 

---- ---- - ---- ---- ---- --- ---- ----- 

47,4!>6 Il; 2,?61176 l,!IM 05 1,143 • 17.,39586 560,872 02 88,018 13 '.132,471 U lf,UJ H 4,416 • 18,358 66 196,322 67 46,849 SOI 75,189 09 

1
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1888 . ..._
Résumé des 

DÉMIGLVATIO~ DE8 TABI.E,UJX. 

E1CCA1SSE 

•• 
Ulliriturs. 

T ..ieuau ,., Dépenses relatives à l'admioistralioo générale, à la direclioo, à l'inspec­ 
tion et à la surveillance de l'enseignement primaire . . . . • . . . 

T ..inu.au a. Dépenses relatives à l'enseignement normal primaire • • . . . . •. 

T A!ILU.U "· Dépenses relatives à la coastruetton, à l'améliora lion, à l'ameubla­ 
ment, etc., de maisons d'écoles primaires communales de toute 
nature el do logements d'lnslituteurs • . . . • . . . . . . . . . 

T ABUA\J D, Dépenses relati,es au service annuel ordinaire des écoles primaires 
propreraent dites. • • . . . , . . . • . • . • . . . . . . , . 

T A!lt.RAIJ E. Dépenses relatives au service annuel ordinaire des écoles gardiennes 
et des écoles d'adultes. . . . , . . • . . . . . . . . . • • • . 

TABLB&u P. Dépenses relatives aux encouragements de toute nature donnés à 
l'enseignement primaire • . . . . . . . . • . . . . . . . . • . 

Î01'.&UX, ••.•• fr. 

» 1 »

• 1 7i7,947 • 

• 1 • 

l.S,746 !7 1 628,388 05 

~?8,498 01 1 50,?5! i4 

• 1 • 

677,!14 48 1~,427,05726 
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tableaux. 

fondalim, 
AUTRES BOREAUX 

DONATIONS de Communes, Provinces. ttat TOTAL. •• lib6rallt6s• bienfaisance.
I.EG8, 

• ,, • • • 6◄0,391 IS6 6◄0,391 IS6 

s,ooo " " u HS~,rn2 9i 98,160 • ◄, H9,086 9• 2, tôt ,31S6 SIS 

" . ◄ ,000 • 1,446,307 94, 288,037 77 S~9,800 ◄2 1,691S,231S 83 

f 26,8i9 ISO 40,389 70 i6i,IS31S 80 8,829,32' 74. t ,081,M9 3l 7,'1S2,831S St ◄!1,31SIS,IS89 38 

27,90t- 0 IS,238 U 69,2li '17 ◄,773,760 33 W,702 43 869,663 ,l.8 3,066,733 07 

1

rn,toa 61S +,+~6 " rn,358 66 29+,322 67 i6,8+9 50 71S,f89 09 419,239 57 

◄66,857 411 20,04-3 s, 51>3,◄09 23 12,rn1,9os 62 ◄ ,659,298 7◄ ◄0,727,059 97 27,328,519 l!6 

-149 
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II. - État détaillé de l'emploi des fonds alloués pour l'instruction primasre, 
pendant l'année i 889, tant par le Gouvernement que pa» les provinces, 
les communes, etc. 

RÉSUMÉ.·

La somme totale dépensée en Belgique, pour le service de l'instruction 
primaire, en 1889~ s'élève à fr. 27,7H,l52-58. 

Cette somme se répartit ainsi qu'il suit : 

i0 Encaisse ou excédent des exercices antérieurs. fr. 
2° Rétributions scolaires. 
5° Fondations, donations et legs 
4° Autres libéralités . . 
!'$0 Bureaux de bienfaisance. 
6° Communes . . 
7° Provinces 
8° État . . 

f$55,251 44
11560?5-I0 » 
!60,299 i6 
2~,980 » 

o1>8,4f>O 99
.f2,':262,940 Oo

.f ~66f>,8f:>1 07
. H,i47 ,069 67 

Total. . . . fr. 27,7H,!52 58 
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TABLEAU &. - 188 •. 

Dépenses relatives à l'admi,1istration générale., à la direction, 

FUIS 
lasp«tio! dis t<ol11 11ormalt1. 

CONSEIL 
.D'U>JIIJUSTl.aTIO,, RAPPORTS Inspecteurs, loepectrfce, 

PROVlllCES. Dit et vérificateur . 
IJll'HSSIOJS, r:P.Jl:1'1'1'1'.&.Vlt, 

pd~oelllPt.
arc;1snu, ne. 

TUJTIŒIIIITS. FIi.US Dl: VOY .I.GB, 

Anvers ..•..... ... • ,. • ,. ..
BrabanL ..•....•... • • ~ JJ •

Flandre occidentale . . . . . . • • • ,. »

Flandre orientale • . . . . . . 1 . • . »

Hainaut ........... • • • • •

Lillge .•.......... • fl • . •

Limbourg .•........ • • . • »

Luxembourg • . . . . . . . . • • • D "

Namur ............ . • • • J 

Les diverses provinces .... 2,927 05 3,350 13 1.3,230 80 13,666 8:1 .J,282 70 

Totaux •.. Ir. 2,Di7 ms :S,330 13 15,250 80 15,666 ms 4,282 70 

--v 

18,360 03 17,949 5:S 
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à l'inspection et à la suroeillance de l'enseignement primaire. - État. 
- -
INSPECTION DES ÉCOLES PRIMAIRES. MUSÉE

scolaire national 
Inspecteurs principaux. Inspecteurs cantonaux. Inspectrices 

TOTAL. déléf,'lléeS. cl 

lndemnllts casuel- lnd •• unitls c:uutl- 1 t1dffll•ilb c:asutl- nposiliou 
TIIAlTEl!Efl'TS. les pour la ,i1i10 

TRAITEll&NTS. 
lu pour la •isite les pour la ,lsiu 

PiD.\COCJQUES. dos tc:ol•s et ••- dts <!cale.: et au- dei lcoles tt au- 
tres s.erTicts. Ires strricu. tres "" '""· 

13,250 )> 4,.t.7i 20 21, 71SO ,, 6,7i9 80 2,386 t • -18,583 •

12,250 )> S,.t.9:S 30 .U,708 26 12,887 • 2,396 10 • 75,736 66 

13,000 )> 4,29i 60 28,953 33 9,3S6 80 2,374 20 • 57 .o.u 03 

10,750 01 1,893 60 58,388 06 1 t ,882 .{.0 1,9i6 • . 6.i,800 97 

1ï;624 !JO l>,.t.51 30 <19,MJO • HS,058 10 2,085 » • 90,499 30 

H,500 » 4,0:SS ,, 34,0:SO » 11,982 00 2,083 70 • 66,674 60 

l>,041 59 2,0t9 00 (a) 14,183 33 2,351. 70 1,184 70 •• 2-1,781 2-i 

11,085 53 4,158 » 27,075 " 8,218 86 2,369 90 , 52,905 00 

11,583 30 5,562 6:5 24,600 li 7,784 90 2,398 30 ,. 49,0~ 35 

) ,, • , , 24,000 40 63,437 73 

109,083 13 33,413 l,;S (a)283,088 90 87,102 46 19,25-f. iO 24,000 40 ;',05,579 87 

- ------------------ 

142,496 68 370,tOt 56 

(c,) Y compris 2,47!1 Irnnca pour traitements de disponibilité. 
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TADLF.AU B, ,t_re partie. (Voir la suite aux pages 600 et 601.) - '1889. 

/Jépenses 1'elati-ves à t' ensei 

IILÈVES. FONDATIONS. AUTRES
L!BtUUTJls. 

llétiibution ou pension, déduction faite du BOURSES. BOURSES.moulant des bourses de Ioule 11ut111·c (u). 
PROVINCES. .. •. .. ~

i:
== 

.;f . ~ ... ..
Étoblissemcnl$ Ùo ~Ibscmenlf E ;; e . e• a . i f-~ ~"' ,:: i-~ :1 To~l. ~ .•. ..•

da l'Él>t. .~ !- ·- .. 0 =.., •s•'"'· :: 2 .rf E--, ~.g -; " l-c -~., 1'> .,.; 

AO\'Ors.••.•• ... i6,390 , 74,470 . 90,860 lt . • . . • • 

nrabnnt . ...... H,870 • 4-0,800 " 53,670 J) • . • " • •

Flandre occtdentale •.• ~3,740 ~ î0,330 • 9l,Oî0 . . • . " . •

Flandre orientale . . . . i5,H0 " 7'1,!HO • 02,6~0 ' . . • . . •

Hainaut . . . . . . . 29,960 • 34,300 • 64-, 260 • . • . .• • •

Liégc . ••••• 1 " • 1 ili,~6!S D 39,960 » g5,~211 ~ 2,000 • 0 ~,000 li • • , 

Limbourg .•. ..... » U,460 • u,~Go . . » . " • •

Luxembourg . . . . . 24,41HS » 49,305 • 73,760 » " J • .. •• •

Namur ....• ... 24,800 . 89,703 u fH,!S03 • " . J • • •

Lc3 diverses provluces . • • • • " • • • • •

------ --- --- --- 
ÎOTAUX, •• fr. ~89,490 ~ 500,538 l) 690,028 " 2,000 » • 2,000 ,. a • •

(a) D'après les rcnsclguërnents fournis 11111· le, chers lies .~tJhlissc111~111.s uormaux. 
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qnemen: normal primaire: 

- 

COMMUNES. PROVINCES.

.. .; BOURSES l-;T SUBSIDES. 1 BOURSES ET SUBSIDES..! ü t'RAIS i ~ -.. " do 2. 0 
u E

Él•blissru,eni, ll1abliu•mtnU ·rotai. 
tl1oblls$emen1s Total. 0b1emlio111. .....

prt:rnier t:tablis,emenls ~l !! ..,, · de l'Élal. • ,,u~. 1t1•11m111ot, etc . de l'Élnt. agrdts ••• !:.•.

,b) 
• 3,625 • 28,618 S7 32,243 87 " • • . 

c) 
13,3M 28,780 . 4, 43:S • H0,073 20 W ,208 20 15,280 ) • 10, 1110 » ,,

. • . • " • •ts,000 » 11S,OOO "

• •,Mo . . -t,840 • ., " " .
. " • • )) 19,240 • » rn,210 " 

• • • • 4,~00 • rn,100 " » 1.\,'200 •

li, • 0 . • . 4,400 » 4,400 •

1) • ~ D » • » "

,, ~ • . . • . .
• • . . • " " . 
--- 

• 6,600 ) 438,692 07 !4~,292 07 9,380 • 42,660 " 29,550 » 81,590 •

~~ ~- 

~41S,292 07 7i,'2f0 • 

1

(b) Y compri, ln somme de fr. 2:S,618·87, dépensée par ln ville <l'Anvct••, pour 5R section normale agréée d'instiuueurs. 
(c) Y compris ln somme de fr. l00,IS03-20, dépensée par !J vlllc de Bruxelles, pou,• ses deux écoles normnles agréées (l'une pour 

Instituteurs, l'autre pour instltutrfccs); 
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-- T.,DLUU B, 21 partie. (Voir la 1'0 partie nux pages ~98 cl ?599,) -1889, 

Dépenses relative» à l'enseignement 

FRAIS D'h'TABLISSE1ŒN1' t:'1' DE ftlATÉIIIEL.
TUITEYfffTS r1' SUBVUTIO!'IS. BOURSES D'ÉTUDES.- 

IIT .AJII.HSJ:111111:l'ITS DE 1.1ÉT AT. 

TR41TUUTS 

PHOVINCES. de 1'1141S dhponlbilil6 Élabliue111enl! Locaux 
Il des Établiucweals de professeur, 

fmoml. et el A des de 
premier lnslilUltUU agréi1. 

mat~riel, des l'Rlat élùlÏISf11t1L ~tobliue- 
wents 

notmau1. 

Anvers•.......•..... . ;1,.m. 98 ~,688 29 8,270 78 +,860 " 17,830 »

Brabant ......•...... . 95,1523 27 32,329 t2 3f, 166 5t 7,930 . H,600 D

Flandre occidontolo • . . . . . . . . 40,76'2 4-8 6,069 SIS 8,+!H 63 8,♦60 » f7,040 " 

t'landre orieotalo . . . . . . .. . ~,.68 215 4-J06 159 H ,60♦ OIS ts,1160 • ~IS,790 » 

Daioaul .....•.•..... . 75,232 83 6,161 88 H ,828 29 H,340 • •2, 700 " 

Liège •....••.•...•. • •2t1,323 66 •IS,008 ,H ~2,097 HS rn,210 • 9,630 .
Limbourg ...••.•..... • . 8,000 • 7,949 110 • 6,MO )l 

Luxembourg . . - . • . . . . . • • 6i,6HS 90 8,31:SO -i6 6,034 94- 7,tlOO • 44,700 •

Namur ..••..•..••..• n 6t,79+ 33 7,746 90 IS,3rn 66 7,860 • 49,IS30 •

Les diverses provinces. . . . . . • N • • " u Jt 

ÎOTAUll. , • • fr. » 566,835 90 89,731 80 432,729 114 69,720 • i21S~360 •

- - 

789,~97 2-t 4911,080 •
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normal primeir« - État. 

... ••g "•• ~Q 0 ~
WfÎllltlS l:'l .; 0 TOTAi. TOT AL dlll!L ::, - f ~ COl!BS C' :l ftr.fireacu ~ f1 3~ desd'iadiltlam = 0 ~ g desJURYS ., - 

DÉPENSEScl s ~ g •gricoltt : 3
normaux tl 

â ii 3 0 DEl1EISSES nia.lires Obscrviuio1is. 
~ g ::if el 

àD'EUIIE~. 4'indi· ~ .. .. ::, 
de::, C> ô •.. .. - I'cnsefgncmeru" ;:!:! •• bonlcolu . ~p«Î.>H, Q g .• ;. .....

hlrius. - Q L'ÉT.\T. - <> - "' Jnalpriuin. ~ îl = - S 0 -a - ., Q

~ ...,
::a -= 

1 • 9,026 • . f,050 • 731 ,. 90,Ut 05 'H3,98.i- 9i 

• • f8,3f7 • • f,600 ,. 8!7 04 {99,293 24 392,951 4-4 

1 • i-,960 , • .f,000 • ◄ ,028 110 81,8t2 4-6 496,882 4-6 

• • 7,891 • 1 ◄ ,500 . t ,ffl 50 434,439 39 ?25,599 39 

• • f9,478 • ~ 4,937 ~ 4 ,S!!i 55 H0,&01 05 !'?3,974 05 

• • ti,73i 1 • .,,,w • t,4-50 • rns,903 22 '!97,US 22 

• 0 2,368 • • 550 • 50{ • 25,878 ISO 5-l-,4-JS 50 

• . 5,47t • • 4 ,'2:S0 • 4,494 • 408,843 30 482,IS73 30 

• • 7,586 • • 950 • 4,018 • .ft.,800 09 'l26,:\03 09 

46,894 'i5 8,25(J i!> • 2,050 59 1 628 • 27,813 83 27,8t3 83 

--- 
(a)

iG,89♦ 75 8,250 49 89,529 • 2,050 59 U,287 50 .f0,i56 56 -1 ,U2,8.l-6 fO 2,0it,766 17 

(n) Celle dépense se 1·all.acllc , f• :icu; eeurs normaux lemporairc5 de dessln, de coupe cl de eonfeetien de v~temcnlS usuels, ainsi que 
d'économie dcmcstique et de mé1111ge ilo1111é:1 aux instltutrtécs, et 2° aux cours s1,éeii1Ull clc travaux manuels dcnuës nus inslilutcurs, 
(Vofr les arrètés ministériels des~.~:; juillet cl 1-!. août l~9. M1mi1e11r iles 7 juillcl cl ~-21 11odt de ln dite 111111éc.) 

1fH
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TABLEAU (:, - 1889. 

-----------...-- 
Dépenses relatives à l'établisseme,1tJ à la consl'ruction,_ à l'amélioration, à 

et de logements 

l'ONDATIONS, AUTRES LlBtRALIT!S BUREAUX 
rno V JNC:1-:s. ( Proda i1 dt to111Mb,, 

DO~ .iTIO~S F.7' l,EÇS ,on""'riptiu,pf DE BIEIIHIS.\IICF.. 
TOl«Jntai, •• ~, f'lt.j 

Anvers. . . . . . . . . . . " ,.

Brabant . . . . . . . . . p • ,,

Flandre occidentale. . . . . . . . " • "

Plandre orientale. . . . . . . . . . ,. p •

lleinaut. . . . . . . . . . . . . . " " i,~00 " 

Liége . . . . . . . . . . ,. . " 

Limbourg. . . . . . . . . . JI n -
Luxembourg . . . . . . . . n " " 

Namur •. . . . . . . . . ,. •• " 

Les diverses provinces. . . . . . . " " .

TOTAUX. .. . fr. n Il i,?100 Il
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l'ameubleriient, etc., de maisons d'écoles primaires communales de toute nature 
d'instituteurs. 

ÉTA'I'. 

COMMUNES. PROVINCES. SUDSIDES ~UUSIIH.S TOTAL. Obsertuüions. !lur les crldil1 eursoriJ; .. 
sur le cddir. orcli- nn 1 r •. s • ltouf<11 pu 

los loi, du 27 juin 1007, 
oaire ilu hu,lgtt. d11 28 moi IIIS8 

rt du 19 •où! l88~ (a). 

{7,250 90 • 8,119 " 662 41:1 26.052 55 

268,271 • ·119,000 J> 20,11.0 02 241:S,264, 99 6:.15,276 01 

19,24-8 9!1 2,146 68 '"26 09 7,022 6{ 28,81,.4, 57 

184,91/t 150 20,166 " 2,H8 .. 79,284 • 286 · '•82 ?50 

81,185 75 l':12,854 " 22,72!) 01 65.60!) 49 22·1,8?56 25 

237,276 ,. 65,721 Il 25,487 28 178,254 17 ?504,721 4?:i 

t:5,5ï15 ss 5,988 14 1,291 90 1,489 79 22,54!:S 69 

2{,885 88 HS,550 " 6,525 19 11,229 ?50 ?'>4,786 ?S7 

21,28ü 86 455 Il 12,740 81 16,4'10 85 150,875 !:10 

" . Il Il If

8G4,8!11 72 2n),645 s2 !)!) , 971î 50 605,207 85 1,849,218 67 

·- - 

705.185 15 

(«) Voir le tnblrm,join! /1 J'an·Né royul ,lu 2:! noüt 1880,nrlicles Ji, ii" el 141,, 
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TABLEAU D. - 1889. ,....._,_____ 

Dépenses relatives au service annuel ordinaire 

l\ÉPA11.1'1TION DES DÉPENSES PAl\ C,\'fÉGORIES D'ÉCOLES S01\IMES ALLOUÉES PRIMAIII.ES. 

ÉCOLES COMMUNALES. ENCAISSE Fondation,, AUTRES 

ÎCOLKS ou RétribŒlion1 libéralités. 
OOIIAT!O!IS - PROVINCES. Total général. EXCBDSIIT (Produh de 

d•s et toœbolas, 
HUONIUIL, IIATllllll!L, Total. ADOPTÉES, exercices SCOLUI\KS. souscripllons 

aoléricurs. LBGS, Yolo111aires, 
e1c,) 

Anvers .••.• 1,378,52.:1 77 !!0?,809 51 1,611,335 28 457,761 42 2,129,096 70 26,730 • 76,800 06 1,245 40 3,511 50 

Brabant •..• 3,334,t!M 40 650,782 33 3,985,741 73 198,161 27 4,184,509 • 58,4:!3 24 42,0ll4 40 11,463 16 1,571 Ml 

Flandre eecîdentale 723,~I 51 107,610 56 S.'lO ,86~ 07 494,026 09 1,3~.788 16 IB,87~ 31 58,881 67 35,056 77 2,335 ~ 

Flandre orientale 1,377,549 '.!/ 21¼,694 62 1,642,243 89 400,900 05 2,133,143 04 50,086 48 140,884 13 5,414 85 . 
Eaioaut ••.• 2,~lll,272 37 423,71089 2,942,002 26 136,427 11 3,0i9,419 37 40,8116 • 80,895 33 25,1139 02 1,120 • 

Liége ••••. 2,209,232 • 3/46,946 • 2,656,178 • 78,Ml4 • 2,634,772 • 32,002 • lll,2lt • 11,786 • 1,760 • 

Limbourg . . . 286,229 • 65,547 • 341, ?76 » 243,537 • 585,313 ,. 1,244 • 22,(165 1, 920 • 950 • 

Luxembourg • . 6l1,369 14 143,976 27 755,345 41 193,926 76 949,272 16 32,351 55 62,883 91 9,779 91 . 
Namur ••••• 839,907 15 193,682 27 1,033,589 42 107,61!3 61 1,231,273 03 112,687 18 26,09\l 07 19,510 12 . 
Lei füena proJinu,. » . . . . . . . . 

Toraux •. fr. 13,2!!0,301 61 2,479, 76S 45 15,760,010 06 i,492,517 30 18,252,587 36 383,485 76 622,367 57 121,945 23 11,248 2S 
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des écoles primaires proprement dites. 

POUR FAIRE FACE AUX DÉPENSES. l>IIUfN.!IES 
QOII comprises do11s le1 colonnes prl!cl!do111es. 

BUREA.UX 

de 

Z'll'.&T. 

SDBSID&II 

onliDOirn. 

SDBSIDBS 
hpplt­ 

lDttU1irv 

<•>·

To!al.
C411111ues. 1 Pmiae-n. État.

'l'otal. 
Total général.

13,~~ 50 1,:?ll5,:!70 44 116,4112 80 6'9,28? • 36,219 • 2, l'.!9,096 70 13,29a 66 19,045 71 18,764 66 57,701 0-1 108,807 07 2,237,903 77 

180,819 41 2,190,330 59 222,748 • l,-U9,~ • 91,063 50 4,238,5111 80 l4,500~ 26,000 61 lU,519 ~ 60,144 47 120,165 68 4 ,3S8, 74 7 48 

16,4$% O'.I ~:?tl,08S 70 un,-U4 96 $U,ffl • 30,058 " 1,337,9:?7 St 12,0:?8 3fJ lll,665 59 33,441 05 85,317 73 170,~5 76 l,~8,283 80 

12,91:» 18 112:6,7~ 31 119,:?96 • 8'3,:?92 • 46,~ • 2,156,JU ~ 8,182 O.\ 31,170 71 28,1;88 22 9:>,704 ?8 l63,i45 78 2,317,887 73

90,141 93 l,3'8,602 ~ IU,ïll 2S l ,2!18,2ï8 • 78,179 • 3, 1117 ,66:l 18 19,107 33 15,856 46 14,217 28 48,516 87 97,f,97 9j 3,205,301 12 

73,436 , J,:l!M,803 35 101,182 65 891,60'J • "9,11:!0 • ~.~7,803 • :!!J,197 18 18,633 17 14,010 20 41,628 53 103,469 08 2,761,272 08 

50,509 , Z31,0l9 l0 %&,694 • 243,WJ ~ 16,114 05 599,509 30 • 14,463 43 U,463 43 43,215 87 72,142 73 671,652 03 

4,922 Si W,fil9 95 32,650 • 332,4?3 ~ 18,306 • 1149,27? 16 . 28,906 77 25,153 21 73,991 23 J28,Q~7 21 1,077,329 37

~.187 12 672,~9 14 53,600 • •61,9:?I 1~ 29.45, 85 l ,406,51~ 63 12,o35 17 30,619 10 24,195 64 58,942 25 126,422 16 l ,532,934 79 

. . . . . . . • . • . . 
·--- --- --- 

472,939 07 l 8,IN7,6t9 52 , 919,819 66 16,70&,137 10 394,9l6 40 18,580,508 56 109,816 73 223,394 s; 192,453 341565, 16~ ni 1 ,090,81!3 411 10,671,371 97 
(6) 

------ ---- - - 

7,101,083 S() 1 1 981,016 68 

(a) On cnte11d par $1ib,itk• IUPJJliltm11uirt1 les sulwcnlions allouées o111x communes, au delà du subside normal ou rëglcmentntrc résultant d c
l'appliClllion 11~ Lo,cs de rclparti1ion admises fiai- les circulaires rninistéliclles <111 U décembre 1884 (Afoniteur du W dito), cl du 21 aoüt 1889 
(B11lfctin ,lu Jllinillërc ck l' l11téricur et d,, l' Instruction publi911c, année 1889, Il, p. 7 i). 

(b) Y eornprls rr. G,969-91 pour arriérés et fr. -iGG-66 11011r subsides spéciaux accordé, à quelques communes, du thcf de rappels il l'activité 
tic service d'1nslltulcurs jouissanl d'un traitement Je dlsponibililé. 
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TABLEAU E. -- 1889. ---------......------ 
Dépenses relatives att, serviee annuel ordinafre 

--- 
JIÉPA:a.TITION DES DtPENSES PAR CA.TÉGOIUES D'ÉCOLES. 

ZCO!.ES C:011llll'l1ff.&Ul5. 
ÉCOI.ES 

PROVINCES. a.dopl~s oe priréts 
Total g6n6ral. 

Ull50111fEL, llA''dlUBL. Total. soumises 

à l'inspection. 

1. Écoles 

AoverF • 

Brabant. 

Flandre occidentale. 

Flandre orientale. 

Hainaut. 

Liége •• 

Limbourg. 

Luxembourg. 

Namur ••. 

Les diverses provinces 

ÎOT.\U, ••• fr

t9ï ,36î 9t 50,5i7 'l7 'U7,9i5 t8 U,14-î 75 î62,092 93 

.\-H,SH 70 i0t,U8 t9 542,962 89 ◄9,433 î.\- 532,396 63 

49,435 80 7,\13 58 56,8-i9 38 40.631 . 97,480 38 

~26,603 69 29,949 ss i56,553 H 38,697 98 i95,'.!5l f2 

359,295 49 86,-156 150 445,';!Sf 69 '.!3,040 59 469,692 28 

ît6,345 > 74,8i8 . 29l,i93 • 2,900 » 294,093 .
t!, 265 • 4,434 • rn;Go9 » 6,950 • 20,649 •
'18, '200 • 0,80î 23 35,007 23 1,ns 68 42,153 91 

92,9l6 83 f4,152-i 5l -I0ï,451 34 f8,t27 52 i'25,578 86 

• • . . • 
------ 

t,494,284 12 3ï3,H8 73 f ,867,4H SIS nt,9ï!S 26 2,039,388 H 

11. Écoles 

,\nver.s • 

Brabant. 

Flandre occideutale. 

Flandre orientale. 

Hainaut. 

Liége •• 

Limbourg. 

Luxembeurg. 

Namur •.• 
Les diverses provinces 

TOTAUX, ••• fr

ÎOTAIJlt OF. 1,A Pll&IIIÈl\li PAIITIE, .Ïr 

Tou11x GÉNF-llAl:x, • , fr 

56,913 33 f3,l,i 65 70,387 98 240 . 70,IS97 98 

186,000 36 49,895 81 sae.sse ~7 600 . '236,4-96 fi 

22.1110 89 6,H8 79 '28,629 68 2,766 ~ 31,395 68 

62,460 68 i~,909 71 'i8,3ï0 39 'i!,ISSIS » 80,91SIS 39 

123,'!7( 86 22,325 10 145,1196 96 .al~ • n5,735 96 

168,374 " 29,089 • 497,.\-63 • 330 . 197,703 "
-40,301 • 'i!,584 • n,ss2 • 3,804 .. 16,686 "
-44 ,OH 35 9,.\-n a2 50,.f53 67 5,351 78 55,S0IS 415 

96,561 l6 19,.\-46 45 HG,007 61 5,676 4-5 -124 ,684- 06 

• • • • •

767,40+ 63 l68,282 83 935,687 46 21,462 23 95î,U9 69 

1,494-,281 t2 373,ns 73 ~,867,412 85 n~ ,971S 26 2,039,388 H 

2,'i!64,688 75 5ll,4H 56 2,803,400 31 493,437 49 2,996,537 80 
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des écoles gardiennes et des écoles d'adultes. 

SOMMES ALLOUÉES POUi\ FAIRE FACE AUX DÉPENSES. 

Rncaisso Fondalions, AUTRES 

1,IBtRALJTts Bnnaiu 
ou Ré!ribulions donatim (produit 

EXCÉDENT 
cle de COJIIUIIII:$. PIIO~Jll'Cll5, ÉT.lT. Tola!. 

<les eL
exercices scolaires. tombclns, 

bienf ai,an~. 
antérieurs. legs. souscriptions 

,,1 •• 1,1,ti,tt,.) 
'

ga •• dlcnnes, 

40,767 ,, 5,4150 • JI 4,306 • • Vi'l,'l!OS 93 . 7!,66-i • 'l62,09i! 93 

7,833 67 49,HIS 94 4,HO 72 i,ï21S 75 H ,086 3ll 386/l94 83 24,206 M 81S,'l48 ,. M0,948 i3 

4 ,9i6 74 t ,949 49 67 50 . 950 • IS-i,W5 96 U,802 32 29,730 80 404 ,58i St 

H-,4911 08 t ,Ot8 211 5!5 ' JI • 4 33,4!3 'l3 • 58,819 • 'l07,!40 56 

◄2,850 44 f2,f95 90 n,786 79 4,400 • ~4,043 IS!l 2os,38t n HS,000 • 463,606 • 472,263 84 

IS,626 ,, 2,386 " 975 • 340 • 500 • 215,004 • rn,ts39 • 61,768 • 297,438 ,.
, f,053 » • 300 • 2,676 • 8,958 ,. • 7,884 • 20,868 ,.

t, 229 44 t ,0'24 ISO • » " 26,f50 27 • H,7110 JI 42,453 91 

27,682 90 i,64t 03 962 43 » IS20 • 64,399 62 4,7US • ,, ,ui 08 l -447,'!62 76 

" n • • • • . _·_1 ••
--- --- 1

82,tOO 67 45,504- 08 2t,257 4 4 6,074 75 59,775 94 4,264,743 '26 67,262 32 5♦• ,835 88 j 2 ,091,5'2i 04- 
1

d'adultes. 

• U. 50 • . 300 . 50,740 48 • 49,573 . 70,597 98 

IS,602 l>O us • p • 4,1>58 09 9ol-,3î4 36 44,962 • 93,~0 • U9,868 9~ 

725 08 48 ,. JI . "il> . 24,497 49 4,3ilS 49 9,657 tH 33,048 67 

'2,668 08 ng rn " . 400 . 53,527 62 • ~••rn • St,890 80 

10 ,5'28 26 297 ISO t,03g. » 760 • 3,646 • 69,798 • -15,000 . 50,202 . Hlt ,265 76 

3,865 ' 945 • 680 • 41SO • 2,rno • H7,-'24 n 29,549 • 46,i74- • 'l04,0U •
20 » 380 " " • 4,063 " 7,973 • " 8,597 • 48,033 . 

~ ,492 H 420 75 " • • 34,088 59 • 23,404 • 55,8011 i5 

43,0+3 98 HO 60 5~3 , • 617 • 5S,'i5t 9+ 400 " 59,320 • 462,~46 n 

• • • . . • • • • 
---·- --- ---- 
67,645 01 2,440 35 2,257 • 910 • ti,5◄9 09 50,1.,789 4-8 87,956 4-9 331S,553 64 4 ,014-,0H 03 

82,~00 6î 45,504 08 24,2117 H 6,074 75 59,775 94 ,, ,'264,713 26 6î,'t62 32 !SU ,835 SR 2,091 ,51!1 04, 

U.9,745 68 47,9H 43 26,5H H- 6,984 75 72,295 03 4,,69,502 '7+ 455,'!18 St 877,389 4!) 3,405,562 07 
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ÎABLBAU :W, - 1889 . 
...___ ,,,,--...._,. 

Dépenses relatives aux encouragements de toute 

PROVINCES.

FONDATIONS, DONATIONS ET LEGS, 
AUTRES llB~IIALITÉS. 

(Produit de 1011tbola1, 1ouscriptlon1 
roloo1.1,ru, etc.) 

BUREAUX DE BIENFAISANCE. 

Total. 

:i 
î; .• e e •• -; f 

◄ g
"..

Total. Total, 

Anvers. .. • . ,. . . . • . . 
Brabant. . . . . . . ,. . . . 2811 • . 286. 

Flandre occidentale .. 1,616 15 . 1,616 1~ 150 . 1 . l!lO • . . •

Flandre orientale .•. • . . • . • 1 . 1 . 1 .
Hainaat .. ~ .. •. . 915 64 170 . 1,085 64 100 • . 100 • 2,t72 04 8,398 85 10,870 80 

Ltége, .. . 7,145 . 7,145 ,. 350 . ,,,so • t,600 • . 300 • 300 • 

Limbourg. . . . ' 93 . . 93 • . . . 200 . 60 • 260 • 

Luxembourg .. . . . . . . . . • • . 
Namur . .. . . D . . . . . . 
Les diverses provinces. » . . . . 1 . 1 . 1 . 

TOTAUX, , .Ir , 2,5~6 79 7,3m • 9,839 70 600 • 4,150 • 4,760 • 2.958 04 8,758 SS 11,716 89 
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nature donnés à l'enseignement primaire. 
-

COMMUNES. PROVINCES. ÉTAT. 
- 

1 .. . 
~ " :: t ! Concours Q - Concours- - .. TOTAL .•. ·;; . .. .. = ~.§ ë 1 ë -8:.€.! ..

~ ~
c> Ë O ~ ! ...... i! ~ •• s - .. ~ GÉNÉRAL, C -u S... C .... .. " -o-=.t " - cc Total. ;; !: ••• Total. ~ g_ ~ ·;; " Total. ~"l= ::, :: " ..•. !! ..• <:; 0 - & •• e "...,..•• ::, l! & ~" : ..• - " •. ~-i u ••• g ~ .. i ft ~ !- :s • 2 ..• "- ..•..• -., .,," .. : " .. .,.. ;i .. •. :=" ::i3 •. •. .,... g g 4 " Q 0:a " ~ ~.., .•. Cl. • 

·U,902 16 15,500 • 111,402 16 . . . . . 5,345 92 657 60 6,003 52 67,405 68 

46,880 • 16,363 • eu.ou • 9,259 G3 3,-186 50 5,~. 18,UO 03 • 10,295 45 1,621 20 11,916 65 01,491 68 

18,5'8 17 . 18,648 17 . • 629 M 629 ISO • 3,306 • aOO 40 3,092 40 24,836 22 

31,466 J:? 2,370 • 33,836 12 . . . . . 4,901 92 780 • 5,771 92 39,608 04 

61,3to 73 6,7-18 53 68,089 26 7,499 91 . . 7,499 01 . 0,194 0a 2,478 81 11,673 76 09,319 40 

34,399 • 100 • 34,499 • . . 8,750 • 8,7!,0 • • 5,088 • 1,440 • G,5?.8 • 61,722 • 

2,045 • 24 • 2,069 • . . " . . 1,716 • 364 80 2,080 se 4,502 80 

5,499 31 . 5,499 31 2,000 • . • 2,000 • . 1,458 • 877 80 2,335 80 9,836 Il 

:?7 ,2S3 41 . 27,253 41 . . . . • 2,880 • 1,200 32 4,060 32 31,333 73 

" • . . . . • 15,381 70 ,,su 66 56S 5) 17,788 91 17,788 91 

--- --- ---- 
273,133 00 39,105 53 312,239 43 18,759 4' 3,'86 50 U,879 5 0 37,125 0 15,381 70 ,6,207 90 10,582 4~ 72,172 08 447,843 ea 

tü5 



LN· i28. J ( 610 ) 

TABLEAU G, i••purtie. (Voit la suite aux pages 612 et 615.) -1889. --- ~------------- 
Récapitulation générale 

Direction 
d 

ENSEIGNEMENT ltORMAL PRIMAIRE. - TABLEAU B. iurveillu•~- 
Tlbleat A. 

PROVINCES. .; :n .,; .,; .,; ..; C: ""' Cl> 

"'~
l'l:l 

~
C •• li"' 0:: ::, C: .CT.&T. > !- e > ....

"" ;;;> e -w -ï.i •• 'Cl> 0 

~ -è Él 0 •..c:., 0. 

Anvers •• - . . . •. ... 48,583 • 90,860 • . . 32,'.?U S7 . 90,881 05 

Brabanl ••• .. . . 75.736 66 53,670 • . ~ 111,208 20 ~,780 .. 199,'.?93 :li 

f'laodro occideutale. . . ..... 57,9U 93 9i,070 • . . . 15,000 • 87,812 46 

Flandre erlentale, ... - . .. . . . 64,890 97 92,620 • . " 1,840 • . 131, 131! 39 

Hainaut .•. . . . . .. . . . . . . 90,409 30 6t,'.?60 • . .. . 19,210 • 140,501 05 

Liége. . . . . . . . . . . 66,674 60 85,I~ • 1.000 • . " 14,200 • 195,903 22 

Limbourg .•• .... . . . !!t,781 24 24,160 • . . • 4,400 • :?5,818 50 

Luxembourg. . .. . ..... . .. 52,905 09 73,700 • . . . • 108,813 30 

Namur ..•.••• . . .. . .. . . 49,929 35 111,503 • . . . » 114,800 09 

Les diverses provinces • . • . • . . . . 63,437 73 . . . . . 27,823 83 

TOTAUX •• , .fr, 59;,,379 87 690,0?8 • 2,000 • • l45,29Z 07 81,59() b 1,122,846 10 
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des dépenses. 

CDIISTRUCTIDfC D'!CDLES, ETC. SERVICE AINUEL DRDIIAIRE DES ËCOllS PRIMAIRES - TABLEAU D Tableau C. • • 

~ ~ . .! "' . ..s• :.'.: & .,; w ~ g. ~. z ". ~ .; " ~f E ~ : 1 ~ ~ ~ :: ~ .2 f1 te~ fil ~ ~ r:: ~ f! ·
~ë: .'8 t:i =e C d :c~~.! '5 ·a ~;..:; E:;; ~-! ~E Z: •o • ::: ; s; > - ,u o....,_,.,t .O _ ""=' < ,C"""' ,_ - -: • > _. 
-~ "' P. "'"" E o ,w z - i: '.E 8 g z. t; :::> .., :i "l: E f ,u, 
-c.!! ,5 .C R ftr.. :.1 j • 'C> •• ""'- 0 < :!! = m r~ A 

;:- :, " - - .:; a:: ::i - - - -~-<"'e ~ ..a 

• • • 11,:?50 oo • s,181 4S :?6,'130 " 76,800 oo 1.~.u "° s.su !,() 13,~ ~ 1,2u,311, 15 1:u,zn ,a 156.,,,, 10 

,. " • :!68,2il ,. 119,000 • :!66,00S 01 58,4?3 Z. -1?,686 411 11,4G3 16 1,511 $0 11.0,819 41 l,:!:IS,331 :!.IJ :Ul,:?G7 65 l,&œ,~ 92 

• n • 19,2'8 09 2,H6 6!1 7,US 70 18,875 31 56,IISI G1 35,~ 71 ~.3» ~ 18,4$:? 119 564,'157 38 136,896 01 674,1:?!l 12 

,. • • 1S4,014 ~ 20,166 • 81,402 • 59,086 46 160,56l 13 S,U4 ~ • 12,915 18 9$7,876 ~ 147,964 22 993,711183 

• • 1,»o 81,183 73 52,834 • 811,338 5() 40,89!1 • 80,~ 33 :?5,839 œ 1,110 , 00,141!13l,36t,U911 IS7,~ M 1.m,oa1 :?Il 

• • • 237,276 • 03,714 • :?113,721 45 32,992 • 111/!14 • 11,786 • 1,700 • 73,43& • 1,603,436 &:! 115,192 ~ 1,011,454 71 

• • • 13,1175 116 5,988 u 2,781 69 1,20 • 12,065 • 920 • ~ • 50,509 ,. :?51,4!!:'.1 n ,U,157 43 303,i:?J 87 

• • •• :u,m 88 is,350 • 11,ss2 69 31,351 55 &?,883 01 9,779 91 • 4,922 86 ~.~ 72 57,803 21 42a,731 23 

" • " 21,$81! ·~ • 29.15164 118,88718 25,0990i 19,51012 • 30,18712 70l,49&2t 77,'1956i ~2,957 42 

:IJ•Jt •••• " • ,, •• ,, •• 

- - - ----1----1----ii---- ---- ---- ·--- --- - -- 

• • l,$(J(I 861,891 72 l71J,643 82 703,183 l3 383,485 76 &:!2,367 S7 121,ffi :!3 Il,~ 25 412,939 09 9,171101' 09 1,11~273 • 7,176109'J • 
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TABLEAll G, 2• partie. (Voir la 1•0 partie aux pages 6t0 el 6H.}-1889. 

Récapitulation générale 

PROVINCES.

SERVICE ANNUEL ORDINAIRE DES tCOLES GARDIENNES. - TABLEAU E, 1re PARTIE • 

.,; .,
C :s 
E 
E 
8 

Anvers . . •. . . . .. 10,707 . 5,150 • . 1,300 • . 172,208 93 . 72,661 . 
Brabant. . . . .. 7,833 67 19,115 91 4,-MO 72 2,725 ;s 11,086 35 386,191 83 24,206 • ~,218 • 

Fandre occic.lcntale. . . . . 1,916 74 1,919 49 67 ~ . 950 • 54,195 96 12,802 32 29,730 80 

l1Jandrc orientale. 14,19:i OS l,018 25· 25 • . • 133,1%3 Z3 . 58,879 • 

Uainaul. . ~ . . 12,830 14 12,195 90 17,186 79 1,400 • .f.4,0U 59 206,381 .U 15,IJOO • 163,606 • 

Liège •• . . . ... 11,626 • ?,388 • 915 • ~ . ~ . 215,006 • 10,m. GJ,'188 • 

Limbourg. .. .. . ... . . 1,053 • . 300 ,. 2,676 • 8,IISS • . 1,881 • 

Luxembourg •. . . . . . . 1,229 16 1,024 50 . . . 25,150 'ZI • H,750 • 

Namur , • . • • • .•• · 1 ~,..,., 1,641 03 962 13 . 520 • 64,399 62 4,115 • 47,3i2 08 

Les diverses provinces. • • • • • • . • . • • . . 

Touux .•. fr. 1 82,too 67 t 4S,5m os I u,z1 u 6,071 15 1 59,775 94 11,264,713 261 67,262 32 1541,83588 
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des dépenses. 

SERVICE ANNUEL ORDINAIRE DES ECOLES D'ADULTES,-TABLEAU E, 2• PARTIE. ENCOURAGEMENTS. - TABLEAU f. 

~ '1l -~ ..
ï! . v, 8 .s;: ai :>i 0 l:i :f~ . .,; :.,: .,; .,; -;;, 00 .,; ~ ,.,; .,; ~:: ... <>(/) fi ~à ; ~ -~ 

., G> ~ .; l&J~ ::, C ••• G> .,, 
C> " s ~8-= C <> É

..., ; ~ -! C <> .s <:, =-~ p :::, C .. ~"' 0:: ::: "' C .e o o--a .,t Pl -< 1:~., ~ i,... "' \ E ·;;: f... I! E > ... .. p~ - ., •W •• ~ w •u.1 z •= ~ S C E f ~ " ;:;>'«) ~ - e 0 li, &: -<~ -< ~ ::> C ..C4 C> " fi 0 P::i •• 0 o.. .. ~ ., c:> .•.=! f,l A :i:i c., 1;: :.s Co) = li, ;g_ 

• 14 60 " . 300 • 50,710 46 . 19,573 • . . . 61,402 16 . 6,003 5? 

5,602 50 Hi • . • 4,558 00 04,321 36 H,962 . 93,410 • . . ~SS ,. 61,1»3 . 18,2t6 03 11,916 65 

725 03 18 • . . 75 . %1,197 49 1,345 49 9,657 61 1,516 15 150 • . 18,548 17 629 50 3,992 40 

2,668 08 179 10 . . 100 u 53,527 62 . 25,416 " . . . 33,636 12 . 5,711 92 

10,528 26 297 60 1,034 • 760 . 3,648 » 69,798 . 15,000 • 50,W'.! ,,, 1,085 6\ 100 • 10,870 89 68,089 26 1,,91191 11,613 76 

3,885 • 9t5 • 680 •• 150 . 2.160 n 117,421 ., 29,549 .. ,6,274 • 7,145 • 4,500 • 300 • 3t,,oo • 8,750 • 6,528 • 

20 . 380 • . u 1,063 . 7,973 • . 8,591 . 93 . . 360 • 2,069 • . z.œo eo 

1,192 li 420 75 . D . 31,088 5U . 23,104 . . . . 5,499 31 2,000 • 2,3~ 30 

43,063 98 uo 50 543 • . 617 . 58,751 91 100 • 59,320 • . . . 27,~ 41 . 4,080 32 

. . . . . . » . . . . . . 17,788111 

---- ---- ---- ---- ---- ---- --- ---- --- --- --- 
; 

67,645 01 Z,410 à5 2;251 . 9IO n 12,51909 504,789 48 87,956 49 335,553 61 0,839 79 4,750 • 11,716 su 31~,'.!39 ~3 37,1?5 U 72,172 08 

. 
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1889. 

Résumé des 

DÉ§IGN.lTION DE8 T.lBLEUJX. 1 ENCAISSE 
ou 

1
mident des exmim 

antérieurs. 

l\&Tl!.lJaUT[OllS 

SCOUl!t!S, 

T.tui.uu 4. Dépenses relatives à l'adminlstratieu générale, a ln direction, à l'inspec­ 
tion età la surveillance de l'enseignement primaire ..•.•..• 

TABLEAU B, Dépenses relatives à l'enseïgnement normal primaire 

î,ULEA.U v. Dépenses relatives à la construction, il l'amélioration, à l'ameuble­ 
ment, etc., de moisons d'écoles primaires communales de toute 
nature et de logements d'instituteurs • • . . • . . . .• 

î.tBLIIAU D. Dépenses relatives au service annuel ordinaire des écoles primaires 
proprement dites ..•.•. 

T J.BLUU E. Dépenses relatives au service annuel ordinaire des écoles gardiennes 
c~ des écoles d'adultes. . . . . . . . • . . . ......• 

TABLEAU F. Dépenses relatives aux encouragements de toute nature donnés à 
l'enseignement primaire • • 

Toraux , ... , . fr. 

383,485 76 

H9,7+1S 68. 

t133,'t34 H 

>

690,028 • 

622,367 157 

+7,914- 43 

4,360,310 »
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tableaux. 
-.,e ~

,••u.,
DONATIONS 

el 

l.EG8. 

& ,-- ===· 1==- 
BUI\E.~OX 

AUTRES 11c Communes.
libfralilés. 1 bienfaisance.

Provinces.

!!e - 
État. r TOTAL.

• 

2,000 • 

• 

!6,Hl, 4.l 

9,839 79 

160,299 f 6 

•

6,98t 75 

i,750 • 

•

"

t ,50(1 " 

172,939 07 

H5,'l92 07 

864,894 72 

• 1 595,379 87 

81,590 • 1 4,122,8i6 10 

279,6i3 82 1 703,183 f3 

9,17f,Of4091 ~,tf2,i73 • 1 7,776,099 • 

595,379 87 

s.ou, 71S6 n 

f,8i9,2f8 67 

i9,67f ,37-I 97 

72,295 03 1 f,769,502 7i I f55,2f8 Sf 1 877,389 i9 1 3,105,562 07 

-tf,7t6 89 1 312,239 i3 1 37,125 li I 72,172 08 j l47,8l3 63 

22,980 • 558,l50 99 142,262,910 03 1 f,665,851 07 1ff,117,06967 j 27,7ff,f32 38 





Ill. - État détaillé de l'emploi des fonds alloués pour l'in.st·ruction primaire, 
pendant l'année 1890, tant par le Gouvernement que pm: les provinces, 
les communes, etc. 

RÉSUMÉ.

La somme totale dépensée en Belgique, pour le service de l'instruction 
primaire, en 1890, s'élève à fr. 28,898,677-12. 

Cette somme se répartit ainsi qu'il suit : 

f O Encaisse ou excédent des exercices antérieurs 
2° Rétributions scolaires . 
5° Fondations, donations et legs . 
4° Autres libéralités 
1>0 Bureaux de bienfaisance 
6° Communes . 
7° Provinces. . 
8° État . 

. fr. 4:S5,239 09 
i ,589,H5 95 
!6{,156 17 
25,806 2fS 
~5i ,!02 16 

12,774,457 i9 
1,735, !61 20 

. H ,852,681 15 

Total. . . . fr. ~8,898,677 12 
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TADLEAU A. - 1880. 
~ - 

Dépenses relatives à l'administration générale, à la direction, 

PROVINCfS.

CONS lm, 

DJt

pcrferlionncment. 

FRAIS 

lllPI\ESSl~~S, 

REGISTRES, ETC. 

RAPPORTS 

"-~--.--1 

Jnsptdion des érolts aormalta. 

Juspeeteu rs, Inspeetrlee, 
et vc!ritlcateui". 

T R 1:CN.N AUX .11=============1

TR,UTEIIP..1TS. 1 ra.us Dt VOYAGE. 

Anrnrs .. ... • • D • t 

Brabant . .. . ' ' .. • J ,,
) •

Flandre occldentale . . .. I> » • ) 

Flandre orientale • ' ' . . . » • • 1 

Hainaut •.... ' . " • • ) •

Lié&e ••.•.•. . ' ' . » • • • , 

Limbourg . . . . . . . • » • D 1 

Luremhourg , . • ' ' . ' ' • » » • •

lliamur ••...... - .. » • • 1 

Les diverses provtnces . . . . . 4,62B 41 5,{)98 Oi » 13,009 92 4,rn5 2a 

Totaux ... fr. 4,626 41 5,998 !)ï 15,090 92 4, t53 23

------•.,,------ ------!------- 
11,998 Oi 17,853 i7 



( 619) ( N° J 28,}

à l'inspection et à la surveillance de l'enseignement primaire. - État. 

- -
JNSPECTION DES ÉCOLES PRIMAIRES. !IIUSÉE 

Inspectrices scolaire national 
Inspecteurs principaux. Inspecteurs cantonaux. cléléguécs. et TOTAL, 

lndcmnllts casuel- JndcrnnHt:s casuel- J uderneués eoauel- e1posifious 
TUITElll!NTS. ltl pour IA ,isil• 

TRAITE!UP.NTS. les pour I• Yisilc les peur la visite 
PtllA.GOGIQUt;S. d.s écoles et a~- des ëecles ~l ou- de, ëeoles el ou- 

c:res ttrTieea. cres ,er.-ice-:s. tre, Jtr.-iccs. 

i3,2:SO • 4,4M ~ 22,000 » 5,794 70 2,386 40 » 47,861S 10 

12,250 • 2,716 20 MJ,460 02 12,764 30 2,309 20 » 70,590 62 

iS,000 • 4,127 60 20,000 J 8,794 30 2,398 » » 57,010 00 

H,000 » 2,532 10 58,600 » 11,215 80 2,010 50 • 65,565 40 

n,ooo • 5,396 i5 40,400 • 16,747 00 2,805 » » 01,349 015 

U,500 • .&,0:,1 ;;o 51,016 62 i0,607 70 2,391 60 , 62,547 22 
••..

5,l>OO • -1 ,9815 ,o (a) U,562 50 4,437 70 1,200 J • 27,081> 00 

11,500 • 4,175 iO 27,900 » 8,627 04- 2,386 60 » 54-,586 74 

12,000 • 3,506 20 24,643 99 6,985 10 2,400 • , 49,5;fü 29 

~ " ' » » 23,405 1G ~1,973 71 

H0,000 " 32,002 05 (a}2ï8, 103 03 8:î,972 5! 20,386 50 23,495 16 579,427 63 

~------------ ------------------- 
U2,002 01i 564,i65 B7 

(n) Y compris fr. 2,062-li0 pour traitements de disponibilité. 
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TAnLEi\tJ B, t•~ partit. (l'oi,- la suite aux pages G22 cl li23.) - 1890 . .__ 
Dépenses rel atives à l' ensei 

ÉLÈVES. FONDATIONS. AUTRES
LIBRRALITÉS. 

Rl!lribuûon ou pension, drducUon faite du BOURSES. BOURSES. mo111a111 des bourses de toute flAIUrc (a). 
PROVINCES. ., ~

•• ;; ;; ;;... .. "..: 0
IÎtaLlisse111enu ÉtabllsstmtDU E;; E • 

'.s E !l a .; :a~--~ -~ i ., ..,
'l'otal. ~--,.:J ~t ... 0 ~:... 0dol'f~t. agrUs. ·- - - .•. ~- c., 

';; a ~ - ,, .:, a s 'U i-o ... .., .,:;;; ..;; ..:;i

Anrers. , . •. . . . . . ~!S,l30 ) 90,580 • ◄06,0fO " • ) • • • • 

Brabant . . . .. . . . 40,iiO . 50,HO • 60,850 ) " • D l) )) •

Flandre occideolale . . . 48,~70 ) 68,310 • 86,610 • . • • " • » 

Flandre orientale . . . . H,890 • St ,090 • 91,980 . • . • • • •

Ilainau! . - .. ... 29,340 • ·H,990 ) 7~,330 • . > • • " •

Liége ........• U,0'5 ,. 40,i60 • g3,sos • 2,800 • . 2,800 • • " ,.

Limbourg •.. . . . . , 2~,630 • 2t ,630 • • • • l) • ,.

Luxembourg . . . . . . ◄6,7l5 ) 3ï,885 • 5i1630 » • » " ,, ~ n 

Namur. . . . . . .. H,335 • Si,'30 » 406,765 • • • » " D • 

Les diverses provinces ... • • • • D • • • "

--- --- --- 

ÎOTAUI. • • fr. 467,795 • 516,845 ) 684,6t0 • '2,800 ,. • '2,800 » • • •

(u) D'apr!s les renselgnemena fournis par les chers des ëtablissements normaux. 
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qnement normal primaire. 

COMMU!'iES. PROVINCES. 

•• u BOURSES ET SUBSIDES. BOURSES ET SUBSIDES•" - FR.US - •.
E -•. -.. " de g. •• 
., E 

1!1al,llsstB1tou Total. Total. Oken,IÎNI. -.:, ~ l'.tabli"~IDtalS ptrraitr ÉiabliH~meolS É1al,liHtllltDIS 
..!? ~ 
e -" do l'ÉIIII. ,grtà, ~1,er,. ôe rÉ1.i. .,,u.. ~ ~

6,0:SO 
(b)

27,!ila& 20 • .. ~1,888 20 .. > 9,000 • 9,000 •
(c) .. 2,3:SO • t07, 460 92 409,StO 9! 5,400 > 9,~ • 5,300 • t9,900 •

• • . > • • ti,,oo u H,,oo 43 

" 2,700 . • 'l,700 • • • • • 

. ~ . • • 47,430 • 715 . n,2011 •

• • 200 • 200 . i,300 • t0,800 .. • 15,400 ..

" • • • • • .,,oo > 4,400 s 

» • • • • • • ••

D • • • • • • • 

• • . • • • •• •

--- 

» H,fOO • 429,249 42 H0,349 42 9,400 • 37,430 • 33,475 4-3 80,005 -t3 

-------~ - -

440,349 H! 70,605 '3 

(/,) Y compris la somme ile fr. 20,688-i0, dépensée par la , ille d'Anvers, pour sa section normale agréée d'institmeura, 
(c) Y compris ln somme de fr. i0a,7G0-!l2, .Jépcnséc par 13 ville de Bruxelles, pour ses deux écoles normales agréées (l'une pour 

Instituteurs, l'outre pour inslilutricrs;. 

HS6 
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-- TABLEAU n, 2° portie. (Voir la t•e partie aux pages 620 et li2i ,) -1890. 

Dépenses relaiioee à l' mseignement 

FRAIS D'.t:.'TABLISSEa!El\'T ET DE MATÉRIEL. 
n.urr•t!TS n sv11rat1oss. 

BOURSES D'ÉTUDES. - 
ÉT AJILJSS:Clllll:lfT6 1>:C J.''i::T AT. - 

llUITEllUlS 
PROVINCES. de FRAIS 

dlsp§niLiliti! Êla~--•11 Locaus 
6 dtt l!liWiutae■ls de pror,ueurt rmoantl. el t1 à dt1 de rrtmitr h111itultun agriis. 

m111rkl. de11 l'État. élAhliueme1L ,~1,u.-
liltDH 

borma111. 

Anvers •••..•.•••• • .. • t-7 ,933 32 î,980 • 7,i83 33 G,l~O • ~9,6i0 1 

Brabant ..•.......... ~ 98,098 38 32, 73f 88 '?i,035 97 7,U0 • ~IS,610 •

Plandre occidentale • • • . ••.• • 42,366 66 4-,021, 08 6,402 82 7,190 • n,,so •
Flandre orientale . • • . • . • . • • 112,8t9 9! 3,930 Si 4~,084 30 5,180 " ~5,620 •

Baioaut . . • , . . • • . . ... n 76,974' 4-7 6,126 45 •0,965 93 Il ,900 • ~!,l~o "

Liégo • . . . . • . · , · · · • · • {31, ~23 4-8 H ,8~2 76 tlS,713 ISI {8,6-iO • 9,310 • 

Limbourg ....•.••... • " ~ 8,000 • ses ◄8 1 6,3i0 •

Luxembourg , , . . • • . . . . • • 38,899 IS6 6,178 75 ~2,H0 28 4,970 • U,i30 •

Namur ..••.....•••.. • Gt,1130 4-3 rn,iss •s 7,6î2 24 7,900 • n,ato ~ 

Les di verses provinces. • . . . . • » • • • • •
- 

ÎoTAl!X •••• fr. " 562,876 2-1 86,1574 91 H!l,687 51S 69,630 , 126,0~0 ,.

--- ' . - - 

769,431S 70 49is,Gro •
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normal primaire. - État. 

:. X = ='g_(.) d,h 
. ~.; ""' .s.s commm = .,, .,, ._g TOT AI. TOTAL Odr.R!L 

cocas ~ ;,; -~ ~ Conférencea d 
d,, 1.1 ( - t.c ., - es 

JURYS 1ns I a enrs .§ ~ ~ g des . , . 
~ ;:; 0 ~ agricoles DEPENSES
CIJ u .... CJ • 

normnu1 e1 § ;; ~ .:g DEPENSES relatim Observations . 
••.• CJ ...0: ü u '-fl el , 

n'm1m:. d'ins1i- ~ P ~ g de a

•p~ciaai. ~ ~ ; E horticoles. l'enseignement 
1 (. " 0 - <.>

n nm. ;:; ~ ·2 :: L' f>TA T. norm3I primaire. 
,: c;) S 0 
••. .., - c;, Cl 

j ] 

» • 9,338 • • t,050 • 355 • 95,5~9 611 238,477 85 

• • 18,699 • • 4,600 • +93 • 201,398 2~ 394,659 45 

, • 4-,970 • • 1,000 1 273 • 8'.3,987 56 484,997 99 

• • 7,988 • • 4 ,MO • 558 40 428,7H 48 22-l-,394 48 

• • 19,928 • ~ 1 , 945 82 84 8 » Hci , 068 69 229,603 69 

• P 14-,786 » n 4,4f'.IO • li6l! » 20J,ll87 74 305,492 74 

• • 2,290 • • 550 • H1 • 18,190 18 44,220 18 

0 • 5,267 » D 4 , 250 » 431 >I 81 , 636 59 136 J 266 59 

» ~ 7,628 ~ • 950 • 394 n 416,870 80 223,635 80 

HS,646 65 5,364 85 • 589 10 » 5,02~ 20 26,621 80 26,621 80 

------- 
(a)

HS,646 65 6,364 85 90,894 r 589 tO H ,295 82 9,026 60 ~ ,097,60'.2 72 2,005,367 27 

(n) Celle dépense se rauaehc. f• aux cours normaux tcmporalres d'économie domestique cl de travaux du ménage donnés aux lnstltu­ 
trlccs, cl 9.0 nnx cOUl'S spéciaux de travaux manuels donnés uux inslifulco1·s. ( l'ofr les nrl'êlés miulstëricls du 2-' el du 2G juillet 1890, 
A/011i/cur du 26 juillet cl du fer noùl ,le la dire Q1111éc.) 
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TABLEAU C, - 1890, 
.._ "'-"""'" -- 

Dépenses relatives à l'établissement., à la amsu-uetio«, à l'amélioration, à 
et de logements 

FONDATIONS, AUTRES LIBËRALITÉS BUREAUX 
PROVINCES. (Produit de tombolu, 

DONATIOIIS GT LEGS 1ou,erip\io11s DE BIENFAISANCE, 
volontalns, ete.) 

Anvers. . . . . . . Il li "

Brabant . . . . . " Il 11 

Flandre occidentale. . . . " " "

Flandre orientale. . . . . . . . Il " Il

Hainaut. . . . . . . . Il Il Il

Liège . . . . . . . " li "

Limbourg. . . . . . . . . ) " "

Luxembourg. . . . . . 11 Il Il

Namur •. . . . . . . . . )) li "
, 1 

LC5 diverses provinces. . . . . " li •

TOTAUX. . . fr. Il li ,.
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l'ameublemrmt., etc., de maisons d'écoles primaires communales de toute nature 
d'instituteu,·s. 

ÉTAT. 

COMMUNES. PROVINCES. SUBSIDES
SUIISll>tS 

TOTAL. O!Jae,·vation,. •ur les orldi" u1uord i- 
sur le erodil ordi- 11:ah·•• alloués p•r 

les lois du :?1.1 moi 16'>8, 
Hire du budget. du 19 ao6t ll!S'J tl du 

27 m•i 11190 (4). 

1
519,?SO?S 97 " 6,592 58 1ts5,68ü 60 479,674 !)1', 

208,!575 90 H9,000 ~ 41,666 64 470,627 62 859,868 16 

14-,~74 70 5,975 67 ,.o 90 52, ·t 24 94. li2,/t14 21 

2,456 ms 16,508 " 2,!S61 70 2:5, 68!) » 16 ,991'> {i/'j 

!54,588 59 97,1:H5 Il 1,462 75 150,917 88 564,282 22 

f 90,721 n !11,865 " 29,626 20 249,146 90 521,51:59 iO 

56,29t 150 6,000 ., 581 40 '•5, 5155 20 88,226 10 

20,504 " 9,6!Sl " 1,589 80 1S4,21H " 81'i,798 80 

48,978 55 16,725 " i,587 8!S 89,545 11 Hi6 ,854 40 

,, » n ~ n 

97!1, 156!> 16 525,055 67 85,MO 62 1 , 2ts 1 • 54a 14 2,65B,4!S5 159 

--, -

1,556,SM 76 

(•l Voir le 11Meaujllinl à l',1rrflé royal du 2~ mai 1890, nrliclcs 16, 1611 et 16/J l.tfo11irc111· du {er [uin 18!10, n• IM!,I 

H,7 
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TABLEAU D. -1890. --------------- 
Dépenses relatives au serviee annuel ordinaire 

:RÉPARTlTlON DES DÉPENSES PAll OTÉCOJ\IES »·tcOLES 
SOMMF..S ALLOUÉESPAl~!Al&ES. 

ÉCOLES COIIIUIIUlfAU:S. BJC11S.1B foaûliou, AUTRES

ÉC-OL~ 011 Bilri&tlitas llbéralllê"s. 
OO!UTlO:tS - PROVINCES. Total génê"ral. U:.CiOB!fT 

(~rDdultde 
dH el IOmbolu, l'JlUOlflfJU., 11.lffllllU., Total. uoniu. exercices SCOUIH!. 1011Stript1011> 

lllllirieurs. L&GS, Yolo111airu, 
uc.) 

-Anv1:rs •••.• 1,$12,$21 ~ 309,130 ?Il 1,ll?l,6$1 '23 46'.!,S04 46 ~.2$4,~ 19 13,ll30 • 130,WM 1,129 80 3,:?36 • 

Brabant •.•• 3,363,143 1:!! 680,716 09 4,0U,85!1 81 :?11,3'6 O!) 4,:?)5,:!œ 90 51 ,7118 41 ◄0,129 90 11,6?4 13 700 • 

Flandre occidco11de 743,$22 Ill 1112,~5 05 w,m21 50J,88?r- 1,317.680 03 19,WJ 18 60.~ 64 37,5:?I &:? 2,1~ 25 

Flaodre orientale l,403,Mfl'78 :m.~18 l ,fl7S,3Sl 96 503,0032 :i,11s,a1i 23 -H,14631 13'1,1~1)8 14,130 70 . 
Hainaut •••• 2,557,709 34 447,818 18 3,00$,5?7 52 131,217 4? 3,ta7,7U 94 a1,11;.1 6t 78,018 30 :?f,2~:? 47 7:?.0 • 

Liége •.••• 2,:?6',486 • :M9,698 • 2,614,384 • 'ill,560 • ?,6!.t:!,95J • :??,:?.-12 " 10~,8.ll • 11,303 • 2,599 1t 

Limbourg .•• ~,488 • 49,410 • 334,898 • 249,~I • 580,:?-19 • 1,133 • 23,0U • 1,715 • 400 • 
.,,

Luxembourg • . 619,0?i 94 IM,781 41 783,81)9 3S 191,4~ 39 9ï~,266 74 1,489 60 61,474 54 8,57~ 96 2JJO • 

Namur •••.. 916,709 50 :?09 ,002 211 1,1:?S,?JI 70 187,116 51 1,312,628 21 1:ll,221 23 Z?,795 50 12,149 li 2,590 • 

Lei dinrw preti11cu • . . • . . . . . . . 

Tor,ux •. fr. 13,666 ,2HI 89 2,58, ,!152 39 18,251 ,20! 28 2,517,973 01 18, 76:1, 174 !!9 314,564 :n 660,515 40 122,381119 12,601 25 
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des écoles primaires prop1'ement dites. 

POUR FAIRE FACE AUX DÉPENSES. X>ÎIPESSES 
non eompristt d•na lu colonnu prffUenu,. 

BUREAUX 

de 

bienfaisance. 

Con1munes, Prorin(œ. 

Ë'l'AT, 

SUBSIDRS 

ordinnires. 

SOBSID~ 
supplé· 

menta.ire.s 

(o). 

Total. 
Coum,.1 Fminm. Êlal. 

'l'o(al. 
Total gfnfral. 

11,693 50 I ,268,~00 61 116,910 74 685,262 • 54,or.a . 2,?M,456 19 13,810 6ï 17,180 12 16,910 12 53,977 l?>I 101,938 061 2,3&6,39t :!5 

171,441 !i6 2,!!63,312 55 223,248 76 1,456,552 5~ 76,203 , 4,29-1,1120 81 ll,8~0 91 26,8".b 76 191W59 Ml,17• 41 117, 7t0 111 4,02,661 51 

l5,M4 » 1 532,391 34 1 102,932 Il 1 s61,16S •la1,133 •I 1,363,009 14 10,GH 33 :iu,~7:1 33 33,762 2.; 75,990 2'J lll0,069 2::! 1,!i!3,138 3 

9,012 84 976,505 88 135,124 • 822,159 " 71,13~3&1 2,:!09 ,!H3 07 12,076 56 26,0~(1 8!I 23,300 Il 80,?'.!2 16 141,H3 ï4I 2,351,6B6 81 

87,813 44 1,422,328 25 H5,627 12 1,296,974 ,, 57,852 • 3,152,739 22 21,401 19 15,614 10 13,713 21, '7,639 10 96,3"1 &ïl 31~1,106 8!l 

71,987 • 1,428,477 88 103,343 12 003,530 • 56,70 • 2, 705,0~4 • 31,581 JO 18,6~0 87 13,978 71 41,3H 55 IOS,~ '61 2,810 ,SS9 46 

49,417 • 234,066 . 26,69~ » ;1;,2, 197 » 17,lO:! • 607,76, " . 14,2344:? 13,940 ~ 38,361 9G 66,536 931 674,303 93 

8,832 55 516,521 09 37,000 • 325,947 • 20,227,. 975,264 74 . 25,929 6!1 23,172 48 68,S.S 24 m,9n M>I 1,003,ll:! 14 

28,272 74 687,256 91 57,600 » 464,6lï • ~,855 • 1,42!,357 49 15,147 64 29,70$ 79 24,&n 86 60,409 69 1?9,9C>S 961 1,553,%63 45 

• . • . ,. . . . . . . 1 . 

449,054 6319,329,260 51 1948,479 8516,170,406 60 409,320 3G .,, .. ,,~, .. L,,., ~ '"·~·" '"·'" ~I"'•"' "11 ""·"' ••• 20,056,:u& 80 
(bJ •

_ ____,,_ __ 1 • 1 

7,179,726 86 1123,232 49 

(a) On entend par subsides supplémentaires les subventlons allouées aux communes, au delà 1111 subside normal ou réglemenlairc résultnnl de 
l'application des bases de répartition admise, pnr les circulaires ministér1clles du H décembre !SS~ (Jltmitc,,r du J!; dilo} cl du 21 no1lt J889 
(Ilt1lleti11 du iffi111stèrc de l'!tltfrimr cl <fo l'lnstmctfoti }Jttbliqt,e, année 1889, Il, p. 71;. 

(b) Y compris fJ•. 7,007-52 flOIII' subsides spéciaux nccordés à des communes, ,lu chef de rappels à l'acûvité de servlee d'instilulcurs jouis.sanl 
d'un lraitemcnl de dispouibililé. 
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TABLl!!U E. - 1~90. 

Dépenses relatives att service annuel ordinaire 

--- 
l\ÉPA!lTITION DES DÉPENSES PAi\ CATÉGORIES D'ÉCOLES. 

:ÉCOLES COMMVNAL:CS. 
ÉCOLES 

PROVINCES, adoptüs 0'-1 priréts 
Total général. 

l'RI\SO~l'IEL, ,u.Tfnna:r ... Total. soumises 

à l'inspection. 

1. tcoles 

Anvers . 

Brabant. 

Flandre occidentale. 

Fland.re orientale. 

Hainaut. 

Liége •. 

Limbourg.

Luxembourg.

Namur .•. 

Les diverses provinces 

Tou.ux .... fr.

200,670 » 52,303 22 252,973 22 2-t,232 ,. ni-,205 22 

413,353 26 rno,907 56 514,260 82 26,6\5 08 M0,905 90 

47,508 40 40,373 29 57,88~ 69 45,H7 99 402,999 68 

~28,772 51 30,732 42 459,504 93 45,i38 50 20-i-,943 4~ . 
354-,788 54- 90,459 49 !4-4,9,iS 03 39,7-iS 82 48i,696 85 

213,498 J 83,275 » 296,773 • 3,323 ,. 300,096 •
8,0!,7 • ,t ,M7 • 9,604 » 4 0,9'25 • 20,529 •

27,835 50 5,955 M 33,79.f M 8,603 82 -i-2,39,} 86 

76,4':H ISO H, 790 02 88,2H 52 211,,04 35 408,9HS 87 

~ . . . . 
,j ,470,90i- 71 387,0-'13 M 4 ,857, 9-'iS 25 22l ,,38 !16 2,079,6_86 81 

Il. Écoles 

Anvers . 

Brabant. 

Flandre occidentale. 

Flandre orientale. 

Hainaut. 

Liége •• 

Limbourg. 

Luxembourg. 

Namur ••• 

Les diverses provinces 

Touux.... fr.

Tou.ux DR LA l'IIEMIÈRE PAIITlB, .fr. 

Touvx GÉNÉRAUX, •• rr. 

57,263 • ~5,3i2 51 72,lîili 5·1 530 • 73,101>51 

183,337 90 44,097 56 227,435 46 600 • 2'28,03!> ,i6 

rn,897 34- 4,774 30 24,671 6,1. 5,356 • Jo,on 64 
59,678 04- H-, 760 04 7ft,lt38 08 4,800 > 79,238 08 

125,182 07 2-1,398 61 '146,580 68 4U • H7,00i 68 

469, 2î0 » 31,401> » 200,376 • 3i0 • 200,7+5 •
40,847 I> 2,410 . H,257 » 4,H1 . 17,388 w 

42,360 30 9,572 12 51,932 42 5,059 > 56,991 42 

99,924 76 i6,5!>8 45 H6,i82 91 i,780 37 121,263 28 

" • J » ~

767,760 ltl H>9,988 29 927,748 70 26,01.10 37 953,799 07 

t,t70,901, 71 387,013 IH 4 ,857, 9-1-8 25 221,738 56 2,0i0,686 81 

'2,238,665 12 M7,031 83 2,78/S,696 95 2-i-7,788 93 3,033,,i-85 88 
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des écoles gcn·diennes et des écoles d, adultes. 

SOIUIES ALLOUÉES POUR FAIRE FACE AUX DÉPENSES. 

E1iaüse fondation, !UTI\U

LlBÈIUUTts Bum01
Oil Rilribu.tions doutions (produit 

EXCtD.ENT 
de Je COUUl'IIS. P!O\'ll'ICE!, tur. Tofal, 

dCI d 
exercices srolair~. tombolas, 

bienfai1an~. 
anttrieurs. lep. aouerlptlons 

rtlttU/r&S, tic.) 

cardlenne•. 

HS,363 • IS,180 • 300 • lSOO • • n4,73t. 22 • 78,~ 28 • 274,205 22 

6,684 7+ -47,609 9l .fr,7~5 88 't,435 ~ rn,210 J 387,8711 85 25,H7 » 91 ,4-26 • 1546,04 4~ 

3, f60 61 2,388 03 67 50 filS • f,050 • M,ï02 77 H ,969 99 32,915 99 f06,429 89 

17,46? 48 ◄,f!i, 66 37 46 • • 433,223 20 • 6!S,WS • 216,961 55 

8,213 20 9,510 3l 48,268 Hl f ,iOO • +i,931 i5 215,823 86 45,000 • -174,637 • 481,783 74 

5,395 • 2,385 . 1,006 . m • ISOO • 218,479 • H,557 • 62,182 • 301,M.S. • 

" 953 • D 300 • 2,676 • O,iOi • • 7,747 • 20,780 •
• f,618 Jo • > • 26,23t. 86 • H,512 , '2,3_9-i 86 

24,257 39 946 98 812 n • 400 • 69,BiO 14 4-,316 • 4-6,f IIS • na,111 64 

• •• • • • • D • •
----- 1

i7,M6 +2 41,741> 95 211,2-46 86 5,450 • IS9 ,827 tll ~,289,747 91S 67,959 99 llî2,7?7 99 l 2,t39,962 at 

d'adultes. 

3111 li • • • 300 • 112,731 51 • 49,723 • 73,rnts !SI 

3,391 96 89. • • • 4-,IS23 42 86,204 27 43,876 • 94,436 • 232,523 611. 

389 2t Hf • • » • t0,676 19 4,460 41S 9,3f8 2i 30,955 42 

· 4,426 41 U? 73 " • 75 • IS3,H6 46 • 'i6,i30 • 84,300 30 

6,563 Si 262 25 4 ,t94 " 300 " 3,57! ISO so,2as rn ~IS,000 • 52,460 • i-tS,1192 78 

2,676 • 57t • 630 , 200 " 2,220 • H0,306 » 30,444 • 48,094 . 20i,Ht •
'20 • 430 • • , 978 " 8,677 " • 8,399 • 48,204 •

485 25 732 60 • • ., 32,6!i0 1>7 • 23,1166 • IS7,f34 U 

43,43t 90 .JU • 674 • 600 • 4-23 li ISS,806 48 68+ » IS9,4H • 164,206 38 

Il • • t • • • • •

6t,t38 30 2,!42 58 2,-i95 • 4,400 • H,095 92 II00,736 97 91,464 .us 341,890 24 f,013,463 46 

77,536 U u,w, 91S 25,216 86 IS, flSO • ~9 ,827 f lS .f,289,747 95 67,959 99 1172,777 99 2,439,962 3f 

138,674 72 43,988 53 27,7H 86 6,'2ll0 > 'li ,923 07 4,'i90,484 92 tlS9,U4 U 90,668 23 3,4tl3,f21> 77 

io7 
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- '",_.....,._,__ _. 
Dépenses t·elatives aux encouragements de toute 

AUTRES LIBiRALITÉS. 
BUREAUX DE BIENFAISANCE, FONDATIONS, DONATIOINS ET I..EGS . (Produi1. J-= 101hbu-l.i.1, .,011icn1,tion1 

'l'Olonl ,i,r,i• rlr.) 

•• .. .. . " . .:: t "C ::: - ..~ . .. ..a. .• . a. .• • Q,. ·; • :!PROVINCES, .; E .! l •• m .,. ii : •. • .,_ = t " .. •.il "a t ·t-; t f -,:, ; -~. •• s 
C ~ =. ~ C ~ CL:: 1 ~ :- ! ; ~-2 ......•• :, Total, ..2~ •• :, - "' Total. Total, :i • .!:: e :, l! ]~i~ = f :, ..

◄"' ◄:, - M llil C: -< :; .0 ~ :. s j: 8 ~ !: • ,Il t: 8 :E ., i ; ll s " ., "C ••••• 

"- li .. ..!! . .. ,.
-i •.i5 Cl •. a,, .,,

1
'

Anvers. . . . . • . . . . . 
Brabant. . . . . . . . . . . . . • . . 
Flandre occidentale. . &7~ • . 575 . 15CI . . 150 • . . . 
Flandre orientale. . . . . . . . . . . .
Hainaut .• .. l,'915:Z. . 1,ffl5:? . 180 . 180 ■ 7,713 86 1,550 60 9,:!6t 46 

Llêge •• . . .. . . :!00 • 5,~ •. 6,135 • ,, ,,625 . ,,625 • . 600 • 600 • 

Llmbonrs. . . . 3) • . 33 • . . . 200 • 60 • 280 • 

Luxembourg. . . . . • • . . . •

Namur . . . . . . . . . . • 

Les diverses provinces. . . •. • . . . . •

Touux .. fr. 2.:.01 5? 6,935 • 8,'.!JS 52 ISO • ,,803 . 4,955 » 7,913 86 2,210 60 JO,124 46 
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nature donnés à l'enseignement primaire. 

COMMUNES. PROVINCES. ÉTAT. 

Total. 

Conco1111 !! ,: . • e . .....;; e 
< • 
t ••

Twl. 

Co11cou111

É~i 
- -= ....., ,._ 
t 
l 

Tolal. 

TOTAL 

64,389 60

~,855 09 ( 11,405 Ill I M,310 H l 8,587 88 f2,8-t9 28f 5,190 •I 18,~7 14 

19,807 15 

31,"9 99 

62,734 69 

36,221 • 

J,938 • 

,, 142 72 

28,761136 

8,649 IS 

1,000 • 

133 • 

• 

64,389 69 

19,807 75 I • 1 • 1 l,ffl IOI 1,2& IO 

33,909 99 1 • 1 • 1 • 1 • 

71,383117 f 8,000 • 1 • 1 • 1 8,!500 • 

37,221 • 1 • (9,nJ •I 70() •I 9,970 r 

2,on • 1 • 1 , 1 1 • 

4,142 72 f 3,039 22 

26,769 36 

• • 

• 

• 

8,939 11? 

3,5?8 • 

5,147 SS 

10,(M7 71 

J,776 • 

1,848 • 

• 1 2,86S • 

22, tOll 55 f 2,9'JCI 85 

741 • 

1,573 es 

288. 

720 • 

t,119l • 

2,181 • 

228. 

812 • 

1,146 • 

618 lO 

301,1ss ze 1 23,737 21 1 3:ll,9?5 5? IJJ,m os 112,11oi-.1 1,155 001 39,◄01 aet 22,1oe r.s 1 '8,093 • 111,_iot 1s 

8,%63 %1 ( 70,llfll 90 

11,513 n I a:a,401 05 

3,918 , 1 %5,814 2S 

5,881 88 I 39,717 87 

11, 73!1 71 1 I0?,580 511 

7,611 53 1 66,Ull f3 

2,006 • 1 4,338 • 

2,760 • 

~.ou • 1 ao,,& • 

Z,71390 J 25,713 80· 

1---1---1---l--1--1---1---1---1---1 1 

11,IMI 116 

81,lOJ 70 1 468,9-68 06 
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TABLEAU G, t •• partie. (Voir la suite aux pages 65'- et 63~.) -11N. 

Récapitulation générale 

Direction 
~t ERSEIGNEIEIIT NORMAL PRIMAIRE. - TABLEAU B. s•rrcllJ,nr, 

TahlwA. 

PROVINCES. t! ,n .: •• ~= • 0 ~ = C H i tTAT, ~ :;i 1- I! ~ l -iii "O ;;) .•. E C 

tl. < ~ a 

Anvers ......•. . . ...... 47,11&5 10 106,010 • . . 27,9J8 20 11.000 • llll,529 63 

Brabant •••. . . •. . . .. . . . . . . 70,599 6! 60,850 • . • 109,510 92 19,900 • zo,,. 23

Flandre occldentale ..••...••.• &7,919 00 88,610 • • . . 14,400 43 83,9117 156 

Flandre orientale. • . . . • • . . . • • 651365 ◄O lr.!,980 • .. . ?,7O0 • . 1'8,711 .a 
Hainaut ...••.. .. .• . . . . . . . 91,~0 0~ 71,331) • . . . 11,20$ • w,oea eo 

Liége •.••. . . . . . . . . . . . . 62,~47 22 83,805 • 2,800 • . 200 • u,100 • 203,587 '76 

Limbourg ••• . . . . . . . . . ~ . 27,685 60 :!1,631) • . . . 4,400 • 18,190 18 

Luxembourg. • • . • . • • . . . . . . 54,586 74 M,630 • . . . . 81,G 119 

Namur •.•. . . . . . • • • • • 4 • 49,535 29 106,765 • . . . • 116,811) 80 

Les diverses provinces . . . . . . . . . 51,973 7! • . . . . 2S,lllt IIO 

Tor.i.ox, .•. Cr, 579,427 63 684,610 • 2,800 • . 140,349 12 80,0M 43 1,097,60212 
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des dépenses. 

COIISTRUCTIOII D'tCOLES, ETC, 
Tableau C. SERVICE AltNUEL OROlltAIRE DES tCOLES PRIMAIRES. - TA8LEAU D, 

liu 
.5 
ê o. 

i ::s 
E 
E 
0 

C'.) 

• 1 • 1 • 1 319,595 97 . 160,078 98 13,ll30 • 130,125 54 1,1211 80 3,?8(1 • 11,693 60 1,235,580 73 133,850 88 607,147 82

• 1 • 1 • 1 208,573 90 110,000 , :m,294 26 51,708 41 40,120 90 11,624 13 700 • 171,40 66 2, :!90, 138 31 2t?,1148 35 l ,604,l70 85 

• 1 • 1 • 1 14,274 70 5,973 07 3!, 165 84 19,810 18 00,3l2 8t 37,521 6! 2,156 ~ 16,584 • :m,oo3 61 136,694 38 678,005 8.? 

• 1 • 1 • 1 2,438 95 16,308 , :?8,250 70 U,146 31 137,734 93 14,130 70 . 0,012 84 1 ,032,5151 77 1511,490 Il 085,5117 10 

• 1 ï • 1134,388 50 97,513 , 132,380 8-) S7,16S 64 78,018 30 2t,242 47 720 • 87,813 44 1.437,9t? 3~ 159,340 40 1,4l5,M6 :?9 

• 1 .1 • 1 190,721 . 51,!165 • 278,773 lfl 22,232 • I0t,831 . 11,303 . 2,509 • 71,987 • 1 .~17,118 75 117,321 83 1,033,198 86 

• 1 • 1 • 1 36,291 GO 6,000 • .; ,OJ.t 60 1,133 . 25,043 • I,715 • 400 • 49,417 • 218,300 ,~ 40,63' 55 307,640 96 

.• 1 • 1 • 1 20,304 • 9,651 • 55,8t3 80 J,480 60 61,47, 54 8,572 96 200 . 3,83255 542,450 77 60,172 ·~ 415,019 24 

• 1 . . 48,978 115 JB,723 • 01,13285 123,221 23 22,795 50 12,149 Il 2,690 • 28,272 74 716,962 71; 82,~4? 81 :165,029 33 

• 1 . . . . . . . • • . . . . 
-•-- ·--- ---- ---- ---- ---- ---.- 
• 1 • , • 1 975,566 111 1 323,033 s1 11,338,854 ;s f3t4,5'!4 a1j660,51s 4uj 122,388 101 12,601 25ju9,051 BJj.i,54311124711,1J1,m a,p,e22,su o, 

US8 
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TABwu G, 2• partie. (Voir la 1,e partie aux pages 652 el 633.)-1890. 

Récapititlation générale 

PROVINCES. 

SERVICE AIINUEL OROIHURE DES t:oLES GARDIENNES. - TABLEAU E, I'" PARTIE. 

"'z 
0 •- .,•• w
C, !:! 
~ ~
•• 8....-w •.

..; 
"'C: =E 
E 
0 
(.)

..; 
"'0C: > e 

Cl. 

Anvera .... . . . . . 15,363 • 5,180 • 300 500 • • 174,734 2! . 78,128 • 

Brabant. •.....•.• 6,684 7-l 17,1109 9-l 4,n5 se 2,435 • 10,270 • 387,Sï5 8:, 25,117 • 91,426 " 

Fandre occidentale. . . .. 3,160 61 :?,368 03 67 50 li5 • 1,030 • ~4,703 ;7 ll,1169 00 32,915 00 

1"1andre orientale. . . . . 17,462 48 1,174 86 37 16 . . 133,223 ,~ . 65,115 • 

Hainaul •••.•.••. . 8,213 20 9,510 34 18,268 19 l ,400 » 44,931 15 215,8~3 su 15,QOO • 174,637 • 

LiéGe. . ~ . . . . . . 5,393 • 2,385 M 1,006 • 340 • 500 • 218,179 • 11,5~7 • 62,182 » 

Limbourg. .. .. . . .. . . . 9:;3 • . 300 » 2,676 • 9,104 • . 7,747 .
Luxembourc, . .. ... . . . 1,618 • . . . 26,234 86 • 14,612 • 

Namur ••.••• ... . . 21,257 39 940 98 811 13 . 400 . 69,870 14 4,310 • 46,ll5 • 

Les diverses prorlnees. • • • . . . . . • . . . ...

TOT.lux ••• fr. 1 77,536 42 1 o,1t, 9i; 1 2s,21s s, 5,150 • 1 59,827 15 l1,269,U7 U5j 67,050 w 1 571,777 OJ 
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des dépenses. 

SERVICE AIIIIUEL ORDIIAIRE DES ECOLES D'.ADULTES.-TABLEAU E, 2« PARTIE. ENCOURAGEMENTS. - TIBLUU F • 

..•• C 
""E 
E 
~

: •• C 
~a. 

&SI . . . . 300 • 5?,731 51 • 19,723 . . . . 64,389 69 . 6,263 21 

3,391 96 89 • . . 4,f2142 138,:?0i 2'I 43,878 • fU,436 • . . • 65,280 14 18,627 14 ll,513 77 

:n1121 Ill . . . . 19,676 .o l,'80 ts 0,318 :U 57~ . 150 • • 19,807 75 l ,'.!M 5111 3,816 •

4,126 U 2%! 7J . . 1!1 • 53,4.S -ta . 26,430 • . • . 33,900 90 . 6,867 88 

8,5113 81 262 l$ J,194 • 300 • 3,514 50 69,%18 10 u,0011 • 52,~60 • l,4U-! 5? 180 . 9,261 4ti 71,383 87 11,500 • 11,739 71 

2,676 • 671 . 630 • 2CO . 2,210 • 119,306 • 30,446 • 48,0!M • '1,135 • 4,6?5 • 600 • 37,221 . 9,970 • 7,811 53 

20 • 130 • ,. • 9.8 • 8,877 • • 8,339 • 33 • • 260. 2,041 . • 2,004 •

185 .2l 732 80 • . . 32,6;057 • 23,566 • • . . 4,142 7? 3,039 %? 2,780 • 
! 
1n,.u1 90 124 . li7I • 600 • 4?5 . 58,806 '6 681. 59,466 • . . • 28,769 36 . 4,014 • 

. " • ,. . . • • . • . . . 25,713 60 

---- ---- ---- ---- ---- --- --- --- 
61,138 30 ~,:!i2 58 2,495 • 1,100 • 12,0959? l00,736 97 91,'64 '5 341,890 U i,2355? -t,9ss •I 10, 12-t 1s1 a2t,9".5 r,2 1 39,401 881 81,303 70 
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RéBumè des 

Dt8IGNATION DE8 T.lBLE.llJ&. 

EKCAISSll 
OQ 

SCOL,UAES. 

T .lBLIAU .t., Dépenses relatives à l'administrnlioo géoéralo, à la direction, à l'i aspec­ 
tlon el à la surveillance de l'eoseigoemenl primaire . . • . • . . • 

TnLuu a. D6penses relatives a l'enseigoemenl normal primaire ••..•..• 

TABLEAU Cl. Dépenses r~lalives à la construcuon, à l'améliorallon, à l'ameuble­ 
meut, etc., di, maisons d'6<·oles primaires eommuoates de toute 
nature et de logements d'in:.liluteurs • • . • • . . . . • . . . 

T .UUAU D. Dépenses rehuives au service annuel ordinaire des ëcoles prtmaires 
proprement dl~s . . . • • . . . . . . . • • • . . . . • . . • 

TuLuu a:. Dépenses relatives au service annuel ordinaire des écoles gardiennes 
el des écoles d'adultes. . . • . . • . • • . . . . • . • • • . • 

T.uLJ11u P. Dépenses relatives aux eccouragements de toute nature donnés à 
I'enseïgnemen; primaire • • . . . . • • • • • • . • . . . . • • 

Tor,ux. . . . . . fr.

•

• 

68♦,640 1 

•

34,,56, 37 1 660,615 ,o 

~38,67i 72 1 13,988 53 

• 1 •

463,339 09 1"4,389,1◄3 93 
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tableaux. 

r,dalitu, 
AUTRES BUllEAUX 

DONATIONS de Commun&S. Prt1vlnces. É1al TOTAL 
01 llb6ralltés. bienfaisance. 

LEGS. 

• n • . . 579,UJ 63 5î9,4-27 63 

2,800 " • u l-i0,349 -12 8O,O0IS 43 f,097,602 n 2,005,367 2i 

u • 1 975,565 -16 323,-033 67 4.336,SM 76 2,635,\53 59 

-122,388 79 -12,601 25 4411,0M 63 9,M-3,H2 47 -1,13-1,295 80 7,822,824 09 20,056,356 80 

!7,7H 86 6,2150 . 7~,923 07 ~, 790,484 92 HS9,424 44- OH ,668 23 3,153,H5 77 

8,235 52 4,956 » 10,-124 46 324,9211 /Sil 39,iOI 86 81 ,.303 70 i68,9i6 06 

- 

-16-1 ,436 47 23,806 25 im ,rn2 46 -12, 774,437 -19 -1,733,-161 so H,83i,6!1t H !8,898,67? H 
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115. Relevé des peines disciplinaires prononcées à charge des membres du per-
sonnel enseignant des écoles primalres communales ib , 

-114. Dislinclions hononûques • • . • . . . • . . . . • • . . . • . rxxxvrn 

3. MISE EN DISPONllllLl'l'É D'JNSTlTUTE'OI\I! COMM'O'lU.UX - Tll..Al'l'EM.E~T5 

D1ATTI:l)/TE 

1 Hi. Traitements d'attente. - Statistique. • . • . . . . . . . . xcm 
1 i6. Déplacement des instituteurs en disponibilité pour cause de suppression 

d'emploi. •. · . . • . . . . . . . . . . . • • • . . . . . . . • . il>. 
117. Traitements d'attente. - Remboursement des parts des provinces el des com- 

munes, . . • . • • . • . . • . . . . . , . • • . . . . . . xc,v 
118. Traitements d'attente. - Réduction. • . . , • . • • • . . . • . il>. 
110. Désignation en qualité d'Intèrirnaires, c\'insliluteurs en disponibilité. il>. 

• § 4. FRÉQ'O'llNTATION DES ÊCOLl:S Pll.ll\1.AJIIES 

-120. Relevé général des écoles primaires soumises à l'inspection de l'État, à la date 
·11u 51 décembre 1890 • • • • . • . . . • . • • . . . . , xcv 

121. Écoles primaires à programme développé . . . . • • . • . . . ib, 
122. Population générale des écoles primaires soumises à l'inspection • xcvr 
123. Élèves admis gratuitement dans les écoles soumises a l'inspection . il>. 
HU. Ource de la Irèquentatlon des écoles primaires. - Nombre des élèves qui 

ont quitté déûnitivement l'école pendant l'année scolaire 1880-1800. . • ib , 
H!l'I. La commune qui reçoit dans ses écoles des enfants pauvres d'une autre 

, commurre, fixe librement Je chillr-e de la subvention à lui payer, de ce 
chef, par celle-ci . • . , . . . . . . , • • . • . . . . . . . • . . 

12B, Qui a le droit de désigner l'école primaire que les enfants trouvés, les orphelins 
et les enfants abandonnés doivent fréqucnter ? . • . • . . . . • . .. 

127. Les communes qui ont décrété I'inslrucliou primaire gratuilt uénérale doivent 
néanmoins faire dresser annuellement la liste des enfants pauvres, men- 
tionnée à l'article 3, § 2, de la loi du 20 septembre -188-L • . . • . • . . 

128. Mesures à prendre, par les communes, lorsque les parents des éiê1·!·s solvables 
fréquentant leurs écoles primaires, refusent d1:1 paye1· la rétribution 
scolaire . . . . • • • • • . . • . . . . . . • . • . . . . . . • . 

HO. L'inslilutcur nt peul être rendu responsable du non paiement des rétributions 
scolaires des éleves solvables • . . , . • • • . • • . • • 

xcvur 

ib, 

xcrx

ib, 

ib, 
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CHAPITRE IV - DISPENSES l)
1
lhADLIR ou IHI 1\1,AINl'ENII\ UNE 

ÉCOLE COMAJUNALE - ÉCOLES Plll!IAIRES 

ADOPTÉES - llÉUNI0NS DE COMlUUNES SOUS 

LE UAPPOHT DE L'INSTRUCTION PJUI\IAIRE 

§ 1••. DISPENSES J)E L'OBLJGA'J'ION D'2TAB1,U\ Otr DE MAll'ITErua DES ÉCOLES 

COMMUNAL1;;8 

130. Nombre des communes ,lispensées de l'obligatlon de maintenir leur unique 
école communale . c 

§ j_ ÏICOUlS Pl\lMAll\ES Al)Of'l"il:&S L!Jll\EMENT PAi\ LES C0MMU1'ES 

131. 6Jesures rrénéralcs d'exécuüon . . . il>. 
132. Que faut-il entendre par membres du personnel enseignant d'une école adoptée, 

aux termes de l'article 0, no 2, de la loi orgaulque du 20 suptemlu'e 188-i 
sur l'enseignement primaire '/ . . . . . . . ib. 

133. Les réclamations contre les surtaxes en matière de contribuüous directes 
doivent être présentées, dans un délai détermlné, sous peine de 
déchéance . c1

§ 3. ÉCOLES Pl\lDU.Il\ES PRIVÉES ADOPTÉES D'OFFICE PAi\ LE GOOV.Ell\NEM:CNT, 

Ellr JSJ"i:CU'l'tON J>E L'.Al\TlCLE li, § 5, DE LA LOI DU 20 SEP'l"EM· 

BI\E 188/i 

tM, Mesures d'exécution 
13:S. àlode de paiement des lndcmnltés dues aux chers des écoles adoptées d'ofüce, 

ponr l'instruction des enfants pauvres • . 

ib. 

CIV 

§ ~. ll.ÉD'NION8 DE C0llllllt11NE5 SOUS LE li.APPORT DE L'!NSTF.UC'l'JON fl\lll!IAtl\E 

136. Statistique ib, 

CHAP.ITRE V - ÉCOLES o'AoULTES

137. Écoles d'adultes . C\' 

CHAPITRE VI - CONCOURS DES ÉCOLES PHt~l,\lllES ET DOS ÉCOLES 

D'ADULTES 

138 Organisaüon.. . . • . . . . . • . . . . . . . . . . en 
130. Règlements. - i\lodillcalîons apportées, depuis 1888, aux règlements coneer- 

nant les concours scolaires .. 
140. Élèves . 

ib. 
CIX 

141. Dispenses • • ib. 
142. Questionnaires ib, 
143. Surveillance . ex: 
U-4. Jurys correcteurs . cxr 
U-3. Ilésultats des concours ib. 
U-6. Objets divers. . - . • cur 
14i. Résumé des rapports des inspecteurs principaux de l'enseignement primaire 

concernant les concours scolaires de l'année 1890. . . . . . . . . ib, 

CHAPITRE VII RAPPORTS ANNUELS DES INSPECTEURS PlllNCI­ 

PAUX SUR LA SITUATION DE L
1
ENSEIGNE~JENT 

Plll!IUŒE 

US. Écoles gardiennes . 
140. Écoles primaires 
t:10. Écoles d'adultes 

Cl!.V 
cxvn 
CXXVl 
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CHAPITRE ".BI - SliBVICE ANNUHL ORDINAIRE 

151. Jntersention de l'Ëlal dans les frais du service annuel ordinaire de l'inslruclion 
primaire • . • . • • . . . . . . . • • • . • • • . • cxxvn 

t:5'.!. Intervenûon des prCl\"ir1C('S 1lans les frais du servlce annuel ordinaire de l'In- 
slruction prhaalre . . . . . . . . . . . . cxx1x 

HS3. Formatic•n des budt:els seotatres . . . . . . . . . . . • . . . •cxxx 
i54-. Bemhoursement, atl moyen de retenues sur les subsides scolaires, des 

· avances faites aux communes : 1° par le Gouvernement, de certaines 
sommes dues par les communes, à des professeurs ou instituteurs co111- 
munaus, r,our le pa,·emenl, soit de lf>ur traitement d'actlvité, soit de leur 
trailemcut de- disponibilité, soit de leur pension; 2° par les caisses insti­ 
tuées 1:n esëcuüon iles lois du 2l juilh:118-i,f etdu i6 mai 18i6, de sommes 
dues par les eommunes, pour le p:iyemcnl de pensions de veuves el d'orpne- 
lir1s . . . • . • . . • . . . . . . . . . . . . . • cx:um 

155. Interrentleu des b11rca11x de bienfalsauee dans les frais de l'enseignement 
pri1Uaitc . . • . . . . • . . . . . . . . . . . . . ifJ • 

156. lnterrention de l'État dans les frais: a) des cours spéciaux de lran1il manuel 
annexés a des écoles prhnalres pour garçons, et b) des classes ménagères 
annexées fl des écoles prünalres pvur filles. . . . . . . . . cxxxn· 

tlSi. Allocation de subsldes extraordlnaires aux communes qui appellent à des 
cm1►lois dans leurs écoles primaires, des instituteurs jouissant d'un
traitement de: 1lisponibililé . • . • . • • . . • . . . . . ib . 

158. tcolcs gardienne, d écoles d'adultes. - Service ordinaire. - Interventlon 
dtd;Élnt dans les dé:1lenses . . . . . . . . . • . . cxxxv

CHAPITRE IX - OBJETS DIVEllS 

!59. Fomlations d'lnstrueüon primaire . . . . . . . . . . . . . cxxxv111 
160. Écoles ménagères . • . . . . . . . . . . . . 
161. Êt.ablissem1:nls d'lnstruetlen primaire ressortissant au ~linislère de la Justice. 
16:!. Ateliers ü'apprentissage subsidiés par l'Èlnt. . . . . . . . . . . . 
163. Degrë d'lnstructâen des jeunes gens appelés au tirage au sort 1>01Ir le service 

militaire . . . . . . . . . . . · . . . . . . . . . . 
164. Épa11:11c scolaire . • . . .. • . . . . . • . . . . . . . .
i61>. Des prestations de serment. - Les surveillants ou inspecteurs spéciaux d'écoles 

communales 11c sont pas admis à prêter serment entre les mains de I'ins- 
pecteur cantonal. - Autres cas. . • • . . . · . • . . . . • 

160. Mo1lificalions à la loi de réforme électorale du 2-i- aoüt 1883 . . . . . . 
167. Grand concours in tr·r11alio11al des sciences el de l'industrie rie Bruxelles 

CXXXIX 
ib. 
CXI. 

Cllll 

ib. 

CXl,11 

CXLm 

en 1888. 
168. li usée scolaire national . 

GXl,IV 

CXLVJ 

TITRE IV - AIOY.EISS D~; PERFECTIONNEMENT

CHAPITRE PREMIER - COSFÉRENCES PfiDAGOGIQUES 

169. Mesures admintstraures . cxux 
t70. cereres des conférences. . c1,1 
l7t. Programmes . . . . . ifJ. 
172. Leçons d'agriculture, d'horliculture, etc. - Fixalion de l'indemnité à payer 

aux conférenciers • ib, 
173. Distributions d'arbres ïrultters, arbustes, etc., aux instituteurs. ctu 
lî-l. Blbliethèques. - coltecuons (musées scolaires). ib. 
ms. Statistique des con rérences . . . • . cLm
li'O. Apprêcialions des lnspecteurs principaux sur les travaux des conférences 

péclar,or,il1111·s ib 

CHAPITRE li COORS l'iOll!IAUX TE!\IP0UAIRES - KX.UIENS 

SPÉCIAUX DR CAPACITÉ - OBJETS DIVERS 

§ I«. COVJ\11 N0I\MA11K TEIIUORAIJ\ES 

ii7. Cours normaux tir dessin, de coupe 1:t de confection des vêtements usuels pour 
les lnstltutrlces 11~ écoles communales et adoptées . . • . · CLV 

162 
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178. Cours normaux d'économie domestique et &le travaux du ménage pour les 
lnstilulrices des éeoles communales et adoplêes • • • • • • • • •

170. Cours normaux pour l'N,seigntmenl des tra,·aux manuels aux inslituleurs. 
180. Cours normaux de trarall manuel pour let instilut€'urs, organisés par la 

députation permanente du conseil provincial du Hainaut • • • • . 

§ 2, EXAMlll'fS 8PÉCJAUX DE C.l.l'ACITB 

i 81. Règlements concernant les examens spéciaux de capacité • • • • . . • 
i82. l'iomhre de p1:rsonnes qui ont subi les examens spéciaux • • • . . , • 
183. Abonnemenls tl seusenptlons aux publications intéressant l'enseignement 

primaire. - Acquisilious d'ouna6es . . . • • • • . • • 

TITRE V - PENSIONS ET SECOURS 

CHAPITRE PREMIER - PENSIONS DES PllOFESSEIJRS ET INSTI­ 

TUTEURS C0lUI0N'AUX 

18-1. Pensions de professeurs et instituteurs dues par les anciennes caisses de pré- 
voyance . . . • . . . • . . . . . , . • . • . . , • CLXV 

185. Pensions lie profrsseurs el d'insliluteurs communaux accordées en vertu des 
lois tics 16 mai tSï6, 31 mar;; el 8 avril iSS-1. • . . . . . . . • ci.xv1 

CHAPITRE JI - CAISSE DES Vl!DVES ET ORPHELINS DES PROFES- 

SEURS ET IN'STITUTEVRS CO!UIHNAUX 

186. St.1l11ls de la caisse • • . 
18i. Conseil de la Caisse . · . 
188. Nombre de~ partieipanls à la Caisse. 
180. Pensions accordées à·d('S veuves, enrants nu orphelins. 
100. lllom·emenls des pensions. . . . . . . 
iOL Capitalisation des pensions restant à servir. 
19:?. Situation de la Caisse au Sl dtcemhre 1890. 

ci:.v, 
CLVIII 

Cl,IX 

Cl,X 

CLXII 

CLXlll · 

CLXVII 

cuxvm
ib. 

CbXIX 
CLX:U 
CLXXIJ 
ib . 

CHAPITRE III - secouas A o'AiiCIENS 11\"STITUTEuns, A DES VEUVES 

ET A DES OIIPHELINS D
1
INSTITUTEURS - SUPPLÉ­ 

JIIENTS DE l'ENSJON - INDEMNITÉS DES SECRÉ­ 

TAIRES ET DES TRiSOHIEUS DES ANCIENNES 

CAISSES DE PRÉVOYA!SCE 

103. Secours à d'anciens insütuteurs, démissionnaires à ta suite de la loi scolaire 
du 1 ., juillet 18ï0. . . . . . . . . . . . . . • . . . . CLlXIII 

19-1. Secours à d'ancirns instltuteurs primaires, :i iles veuves, à des enfants el à
des orphelins d'Instituteurs primaires . . . . . . . . . . . . ib, 

to5. Suppléments de pension accordés à d'anciens instituteurs communaux • . . cLxxn· 
196. Indemnités des secrétaires el des trésoriers des anciennes caisses provinciales 

de prévoyance . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ib , 

TITRE IV - DÉPENSES - EllPLOI DES FONDS 

tOï. Dépenses d'admlnlstratlon : Conseil de perfectionnement, direclion, inspection 
et surveillance des éceles . • . . . . . . . . . . . . . . 

198. Dépenses d~ t'enseignement normal prlmalre. . . . . . . . . • . 
190. Dépenses pour l'établissement, l'acquisition, la construction, l'amélioration, 

l'ameublement, etc., lie maisons d'écoles prlmaires communales Je Ioule 
nature cl de loi~cments d'lnstltuteurs . . . . • . . . . 

200. Dépenses du service annuel ordinaire des écoles primaires proprement dites . 
201. Dépenses du service annuel ordinaire des écoles gardiennes el des écoles 

d'adultes. . . . • . . . . . . 
20:!. Encouragements à l'enseignement primaire 
203. Récapitulation générale des dépenses • 

CLXXVI 
ib. 

CLXX vnr 
ib. 

CLXXll 

CLXXXI 
CLXXII 
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T!BLE!UX STATISTIQUES E'f AUTRES PltCES JUSTIFICATIVES 
ANNEXES AU TITRE PREMIER - DIRECTION ET SURVElJ,LAl\'CB 

CHAPITRE PREMIER - ADlllNISTRAT!O;o! CENTI\ALE 

Néant. 

CHAPITRE II - INSPECTION DHS ÉTABLISSEllENTS D\NSF.!GNflllENT NORMAL PRlllAIRt: 

Néant. 

CHAPITRE !II ~ DIRECTION ET SURVEILLANCE DES ÉCOLES PRIM'AIRES 

Néant. 

CHAPITRE IV - DE L'1NSPECTJON oss tcou:s PntllAIRES 

J. Tableau indiquant la composition du personnel de l'inspecüon prinelpale des 
écoles primaires, à la date du 51 décembre 1800 . . . . . . . . . • . . 5 

Il. Tableau des visites d'écoles primaires communales, adoptées ou subsidiées, 
faites par les inspecteurs principaux, pendant les années 1888, 18811 et 1800. 6-1 

JII. Tableau des vlsites d'écoles rrardicnnes commuuates, adoptées ou subsidiées, 
faites par les inspecteurs principaux, pendant les années 1888. 1880 el 1800. 8-0 

IV. Tableau des visites d'écoles d'adultes communales, adoptées ou subsidiées, 
faites par les inspecteurs principaux, pendant les années 1888, 1889 el 1800. iO-H 

V. Tableau du personnel de l'inspection cantonale, à la date du 31 décem- 
bre 1890. . . . . . . . . . . . • . . . . . . . . . . . • . . • • . 12 à u; 

VI. Disposition complétant l'article 1;; du règlement uénéral concernant l'inspec- 
lion des établlssemen 1s d'instruction primaire. Indemnité de résidence (arrlllé 
royal). • . . . . . . . . . • . . • • . . . . . . . . • • . . • . • IO 

VII. Arrêlé ministériel accordant une Indemnité de résidence au ,c inspecteurs des 
cantons scolaires d'Anvers, Bruxelles-Nord, Mons, Gand et Liél}e • . . • . 1G

Ylll. Tableau des visites d'écoles primaires communales, adoptées ou subsidiées, 
faites par les inspecteurs cantonaux, pendant les années 1888, 1889 cl 1800. 18 à Il) 

IX. Tableau des visites d'écoles gardiennes communales, adoptées ou subsidiées, 
faites par les inspecteurs cantonaux, pendant les années 1888, 1889 cl 1800. ~0-'.H 

X. Tableau des visites d'écoles d'adultes communales, adoptées ou subsidiées, 
faites par les inspecteurs cantonaux, pendant les années 1888, 1889 el 1800. 22-23

XI. État nominatif des dames déléguées pour inspecter l'enseignement du travail à
l'aiguille dans les écoles primaires de filles et les écoles primaires mixtes. 
Situation au 31 décembre 18!1/J. . . • • . • • • • . • . . . • • . . . iu

XII. Tableau des visites d'écoles primaires de filles et d'écoles primaires mixtes 
( écoles communales, adoptées ou subsidiées), faites par les inspectrices 
déléguées pendant les années 1888, 1839 el 1800. . . . . . • . . • . • 26 à iO 

XIII. Inspection spéciale des écoles des orphelinats de jeunes filles, sous le rapport 
de l'enselgnement du travail à l'aiguille. (Dépêche à M. le Ministre de 
la Justice.) . . . . . . . . . . . . . . . . • • . . . . . . . • . . 30 

XIV. Dépêche de M. le Ministre de la Justice sur le même objet 30 
XV. Circulaire aux inspecteurs principaux sur le même objel. . . . . . . • . • 31

CHAPITRE V - CONSEIL DE PERFECTIONNF.llENT DE L'INSTRUCTION PRUIAIRE 

XVI. Manuels classiques recommandés aux administrations communales et aux 
instituteurs pour l'enseignement dans les écoles primaires • . • . . 

XVH. Manuels classiques recommandés pour I'enselgnamen t dans les écoles 
normales . . . . . • . . , . . . . . . • . • . • . . . . . 

XVIII. Livres destinés aux bibliothèques scolaires et aux distributions de prix ..• 
XIX. Ouvrages destinés aux hlhllothèques cantonales d'insllluleurs el aux biblio­ 

thèques de, écoles normales .. 
XX. Moyens matériels d'enseignement . • • • . . . . . . . . . . . . . • • . 

31-31 

5~-33 
35 /1 37 

38 à 42 
4':? 
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ANNEXES AU TITRE J1 - ÉTAlll.lSSirnEl'\'J'S o'E:'ISEIGNEm1l'i1' NOIIMAL 

PUutAlll~ - EX.HIEN u'tNSTITUTEUll (.un. 8 DE LA 1.01) - 

ENTÉlllNEJIŒNT DES DIPJ.Ôl\fES n'lNSTlTUTEUll ( sur. { 7 DE J,A LOI) 

CHAPITRE PREMIER - INSTALLA'flONS ~IATÉRIELLtS l!T ~IOBILIER DF.S ÉCOLES 
NOI\MALF.S Di, L'ÉT,\T 

Néant. 

CHAPITRE lJ - ORGANISATION PÉDAGOGIQUE DES ÉTA~LISSE11ENTS U'ENSEIGNUŒNî 

NOI\MAL PRIMAII\E UF. 1.'tTA1'

1. Relevé des diplômes dëltvrés dans les écoles normales cl sections normales 
prlmaires, en 1888, en 1889 et r.n 1890 (') . . . . . . . . . . . . . . 

Il. Modification au 1•èr,lemonl général des écoles normales et des sections normales 
primaires de l'État. (Al'rêté royal.) •..............•.. 

Ill. Prngramrne de l'enseignement tics sciences naturelles, de l'hYCiènc cl de 
l'agriculture dans les écoles normales et les sections normales primaires 
ile l'État (instituteurs). Arrêté ministêriel • • . . . . . • • • . , . • • 

IV. Liste des membres du personnel administratif et enseignant des établissements 
normaux prlmalres dt l'État, il la date du 3t décembre 1800 : 
a) Établissements normaux d'Instituteurs . . • . . . • . . . . . . . 
b) Établissements normaux d'institutrices . . . . . . . . . . 

V. Liste des membres du personnel administratif et enseignant mis en disponi­ 
hililé, à la suite des arrètés royaux du 10 septembre 1888 cl du 
51 août 1880, qui ont réduit de seize il treize le nombre des établissements 
normaux primaires de l'État. . . . , . . . . . . . . . . . . . . 

VI. Lisle des membres du personnel administratif let enseignant qui, par sup­ 
pression d'emploi, ont, en 1888 et en 1880, été relevés des fonctions 
accessoires qu'ils remplissaient dans l'enseignement normal primaire de l'État. 

VII. Liste des membres <lu personnel des écoles normalcs·:·ct des sections 
normales primaires de l'Élat, <[Ui ont été mis en disponibilité pour des causes 
diverses. . . , . . . . . . . . . . . . . . . • . . . • . • ... , 

VIII. Traitements des membres du personnel administratif et enseignant des 
établissements normaux primaires de l'État et des écoles d'applieation y
annexées. (Arrêté royal.) . . . . . . . . . . ..•.. 

IX. Règlement de l'école d'appllcation annexée à l'école normale de l'État, Il Gand. 
X. llèglemcnt de l'école d'application annexée à l'école normale <le l'Élal, à Liége. 

CHAPITRE III - RÉGIME tCONOMIQUE DES f:T,\DLISSEMENTS NOR&IAUX PIHMAlllES 
DE L'ÉTAT 

,fü-46 

47

-i7 à ss 

:S.i à 65 
66 à 75 

76-77

ï8 

W-80

81-82 
83 à 87
88 il 02 

XI. Bourses d'études aux élèves des écoles normales agréées (circulaire aux diree- 
leurs et aux directrices ile ces établissements) . . . . . , . . . . . . . 93 

XII. Tableaux indiquant le nombre des élèves, ainsi que le nombre et IP. montant des 
bourses accordées dans les divers établissements normaux (1) (années 1887- 
1888; 1888-:1889; 1880-1800): 

a) Écoles normales d'inslituleurs . 94 à 90 
b) Écoles normales d'institutrices. 100 à 105 

CHAPITRE IV - .ÉCOLES NORMALES AGRÉllP.S 

(J7ofr le chapitre précédent.) 

CHA PITRE V - RAPPORTS SUR L'INSPECTION DES ÉCOLES NORMALES DE L1ÉTAT ET 

DES ÉCOLES NOIUIALES AGIIÉÉES 

Néant, 

(1) Cc relevé comprend 11 la fois les étahlissemcnts normaux de l'État et les écoles normales agréées. 
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C:IIAPJTRE VI - !::)(AYEN D
0

INSTITUTEUR (ART. 8 DE LA LOI DU io SEl'tE&l· 
BllE rnst) - ENTÉRINlnJENT DES OIPLÔllES D1INSTITUTEUR (ART, ·17 DE LA 

llÈ~F. LOI) 

XIII. Tablr.au indiquant te résultai des examens d'Instituteur, Instltués en vertu Ile 
l'article 8 de la loi du 20 septembre 1884 . . . . . . . • . . . . . . 108 

ANNEXES AU TITRE III - É'rADUSSEIIIENTS n'INSTRUC'flON PRIMAIRE 

CHAPITRE PRE~llER - INST.\LLATIO:'lS SCOLAIRES - LOCAUX - MODILIER 

1. Locaux Iles écoles prlmalres et gardiennes communales. - Logements des 
membres du personnel enseignant. - Jardins des instituteurs. - Situation 
au 31 décembre 1890 . . . . . . • • . . • • . . . • . • . . . . • . 116-117 

11. Locaux des écoles primaires et gardiennes communales. - Logements 
tl'iostllulr.urs [et Jurdlos qul, sons le régime de la loi du !O sep­ 
tembre 1884, ont été abandonnés ou nlTcclés il un autre usage, mois qui 
sont restés la propriété des communes.- Situation au 31 décembre i890. . . 118-119 

11 J. l'i ombre, étendue et capaclté des classes dont se composent les écoles primaires 
publiques, établies dans des locaux appartenant aux communes. - Situation 
à. la date du 3f décembre t890 . . . . . • . . . . • . . . . . . . • 120-Ui 

J\'. Nombre, étancue et capacité des classes dans les écoles primaires publiques 
qui, sous le régime de la loi du !O septembre 1884, ont été supprimées, mais 
dont les locnux, ntrectés actuellement à un autre usage, sont restés la 
propriété des communes. - Situation au St décembre 1890 . . . . . . . t 2~ 

v. Nombre, étendue et capactté des classes dont se composent les écoles 
gardiennes publiques, établies dans des locaux appartenant aux communes, 
- Siluatlon il la date du 31 décembre 1890 . . . . . . . . • . • . . • U4 à H5 

VI. État du mobilier des écoles primaires communales, à la date du 31 décem- 
bre 1890. . . . . • . . • . . . . . . • . . . . • . . . . . . • U6-127 

vu. lttol du mobilier des écoles gordienn/s communales, à la date du 31 décem- 
bre 1890. . . . . . • • . . . • . . . . . . . . . . . • . . . . . . 128 

CHAPITRE Il - scou.s GARmEl'iNES

VIII. Relevé indiquant : 
a) le nombre des écoles gardiennes communales, adoptées ou subsidiées, au 

31 décembre 1888; 
b) le nombre des membres du personnel enseignant, à le même dole; 
c) la populauou scolaire, au 30 juin 1888 el au 31 décembre suivant. . 130 ~ 133 

IX. Relevé indiquant : 
,1) le nombre des écoles gardiennes communales, adoptées ou subsidiées, 
au 31 décembre 1889; 

b le nombre des membres du personnel enseignant, à la même date; 
c) la population scolaire, au 30 juin 1889 et au 31 décembre suivant . . 13-i à 137 

X. Relevé indiquant : 
a) le nombre des écoles gardiennes communales, adoptées ou subsidiées, 
au 31 décembre 1890; 

b) le nombre des membres du personnel enseignant, à la même date; 
c; la population scolaire, au 30 juin 1890 et au 31 décembre suivant . . . 138 à i41 

XI. Nombre des élèves gratuits et des élèves payants inscrits dans les écoles 
gardiennes communales, adoptées ou subsidiées, pendant l'année scolaire 
1889-1890. ~~ Durée de la fréquentation des classes . • . . . . . tU à 14-5 

XII. Relevé des traitements, y compris le casuel (indemnités du chef de l'inst,uc­ 
lion gratutte el rétributions des élèves payants), dont les institutrices el 
les sous-tnstitatrices des écoles gardiennes communales ont Joui pendant 
l'année 1800 . • . . . . • . . . . • . . • . , • . . . . . . . . . 146 

Xm. Rêglemcnl-type et programme-type pour les écoles gardiennes. (Circulaire aux 
gouverneurs des provinces) . . . . . . . . . , . 147 à 153

CHAPITRE Ill - ÉCOLES PnlMIRES COMMUNALES (1) 

§ i••. ORGAIUSATIOll', 

XIV. Relevé dea écoles primaires ccmmunales, adoptées ou subsidiées, dans 

(') La partie statisüque concerne à la fois les écoles communales. et les écoles nüoptées ou subsidiées 
165 
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tesqaettes une ou plusieurs brancbes obUgatolree, aux termes de l'erttcle , 
de la loi du !O septembre 18S4, ne sont pas encore enseignées. - Situation 
au 31 décembre 1800 • • • • • • . . • . • • . • • • . . • • . . . • 15i-H5 

XV. Releré numérique des écoles primaires à p1·ogramme d1foeloppi (écoles 
communales, adoptées ou subsidiées), où l'on enseigne des matières non 
obligatoires. - E:i:lensions prévues par l'article 4, §!,de la loi du !O septem- 
bre 188-i. - Situallou au 3i décembre 1890 • • . . • . • . . • . •.. i:>6 à H9 

XVI. Organisation de l'enseignement des notions d'agriculture dans les écoles pri- 
maires de garçons el dans les cours d'adultes des localllés rurales : 

a) Circulaire aux goorerneurs des provtnces, 
b} Instruction, programme et liste d'ouvrages. 
c) Circulaires aux inspecteurs principaux de l'enseignement primaire. 

l f60à 179 
§ !. HIISOllll'IL 11:IISEIC:U!IT, 

XVJI. Relevé Indiquant : 
a) 10 nombre des écoles primaires communales, adoptées ou subsidiées, 
au 31 décembre 1888; 

~) te nombre des membres du personnel enseignant, à la mëme dole; 
c) la population scolalre, au 30 juin 1838 et au 31 décembre suivant . 

XVIII. netevé lndtquent : 
a) le nombre des écoles primaires communales, adoptées ou subsidiées, 

au 31 décembre 18S9; 
Il) le nombre des membres du personnel enseignant, à la même date; 
c) la population scolaire, au 30juln 1889 et au 3l décembre sulvant ••... 18-i à 187 

180à 183 

XIX. Relen! indiquant : 
a) le nombre des écoles primaires communales, adoptées ou subsidiées, 

ou 31 décembre 1890; 
Il) le nombre des membres du personnel enseignant, à la même date ; 
c) la population scolaire au 30 juin fll90 et au 31 décembre sulvaut , •. i88 à 191 

XX. Nombre des démissions de membres du personnel enseignant des écoles 
primaires communales, données dans le cours de la période triennale. - 
Couses direrses qui ont motivé ces démissions . . . . . • . • . . . . 10!-193 

xu. Nombre des nominations cte membres du personnel enseignant des écoles 
primaires Caltes, par les communes, dans le cours de ln période triennale. • 194-195 

1111. Nombre des nominations de membres du personnel enseignant des écoles 
primaires, diplcimt!, ou -nondip/6mt!• raites, par les conseils communaux, dans 
le cours de la période triennale. . . . . . • . . . . . . . . . . . . . 196 

XXIU. Le conseil communal peut-il, sans aucuo contrôle, porter à un taux exagéré et 
hors de proporlion avec les ressources locales les traitements de ses inslitu- 
teurs ou le subside alloué à une école adoptée? (Dépêche adressée au gou­ 
rerneur de la province û'Anvers). . . . . . . . . • . . . . . . . . . 

XX.IV. Hode de payement des traitements des Insututeurs communaux (arrété royal) .• 
XXV. Circulaire adressée aux gouverneurs des provinces concernant le même objet. 

XXVI. Rele\."é des traitements, y compris le casuel (indemnités du chef de l'in­ 
strueüon gratuite et rétributions des élèves payants), dont les membres du 
personnel enseignant des écoles primaires communales ont Joui pendant 
l'année 1.890 • • • • . • • . • • • • . • • • . • . • . . • • • • 

197 
198 

198-199 

!00-201 
XXVU, Relevé des cumula exercés : 

n) par des instituteurs communaux ; 
b) par des instituteurs adoptés. 

Situation au 31. décembre 1890. 20! 
XX VIU. Enquêtes à ouvrlr à la suite de plaintes rormulées à charge de membres du 

personnel enseignant des écoles primaires communales. (Circulaire aux 
inspecteurs principaux de l'ensëiguement primaire.}. . . • . . . . . . M3 

XXI'\. Tableau indiquant les suspensions, les mises en disponibilité par mesure 
d'ordre et les rëvocauons de membres du personnel enseignant des écoles 
primaires communales, ainsi que les motifs qui y ont donné lieu, pendant 
la période triennale. • . . . . . . . . . . . . . . . . . • . . . • • !04-205 

§ 3. JIISE Eli 01SPOlll811.1TIÎ 011NSTITUTli.lJllS COMMU!U.UX. - TI\.I.ITEllllNTS o'ATTINTS. 

XXX, Allocation de subsides extraordinaires aux communes qui appellent à un 
emploi dans Jeurs écoles primaires, des instituteurs jouissant d'un traitement 
de disponibilité. {Circulaire aux gouverneurs des provinces] • . • • . . . !06•!07 

XXXI. Interprétation de la circulaire du 29 [uin 1889. (Circuh1lre aux gouverneurs 
des provinces) • • • . • • • • • • . • • . . • . . • • . . . • . • . 207 
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IXXll. Traitements d'attente. - Remboursement au Trésor public, par les pro•lnces 
et les communes, de leur quote-part avancée par l'ttat. (Circùlalre aux 
gouverneurs des proYinces) • . . . • • . • • • • • . . • . • . . . . !08 

XXXIII. Désignation, en qualité d'intérimaires, d'instituteurs en di$poniblllté. lClrc:11- 
laire nu1 gou,·eroeurs des provinces) • . • • . • • • • • • • • . . • !08-!09 

XXXIV. Tnhleou Indiquant ; 
a) le nombre des lnstttuteurs et des Instltutrlces d'écoles communales placés 
dans la position de disponibilité : 

10 pour cause de suppression d'emploi; 
!• pour cause de maladle ; 
3° ùans_l'lnlérêt du senice; 
4~ par mesure d'ordre ; 

b) le montant iles traitements d'attente alloués. Situation au3i décembre t890. !l0-!11 
§ 4. FaÉQUllllJA"fl0/1 DIS icous PI\Ul.\lftl!S. 

XXX.Y. Nombre des étèves gratuits et des élèves payaots inscrits dans les écoles
primaires communales, pendant rsnnée scolaire tSS9-t890. - Durée de 
111 ïréquentettcn des classes . . • . . • . , • . . . . • • . . • • • • !U-tt3 

XXXVl. Nombre des élèves gratuits et des élëves payants inscrits lions les écoles 
primaires adoptées ou subsidiées, pendonl l'année scolaire 1889-1890. - 
Durée de la rréquenlallon des classes . . . . . . • . . • • . . . . . . !U-215 

xxxvrr. Nombre des élèves des écoles primaires communales, auoptées ou subsidiées, 
qui ont quitté l'école à la suite d'études complètes ou d'études incomplètes. 
- .Année scolaire i889-t890. • . • • • . . • • . . •.••••• ! lG Il !Hl

CHAPITRE IV - DISPENSES U1ÉTAULIR OU DE MAINTENIR UNE ÉCOLE CO)UIU!'îALE 

ÉCOLES Pl\lllAlllES ADOPTEES - I\ÉUNIONS Of. COlfllO:iES SOUS LE RAPPOIIT 

DE 1.'1NSTIIUCTIOli PRUIAIRE 

XXXVIII. Relen~ numértque des communes dispensées, par arrêté rOl'al, de l'obligation
de maintenir leur école communale unique . • . . . . . . : • . . . • ~20 

XX:UX. Communes autorisées par le Hoi, conformément au paragraphe final de 
l'article 1" de la loi du 20 septembre 1ti8', à se réunir à d'autres pour 
fonder ou entretenir une école commune. (Depuis la mise â eréeutlcn de
cette loi jusqu'au 31 décembre 1890.) •.••.......•.... , !!0 

CHAPITRE V - ÉCOLES D'ADULTES 

XL. Relevé indiquant : 
11) le nombre des écoles d'adultes communales, adoptées ou subsidiées ; 
b) le nombre des membres du personnel enseignant; 
c) 10 population scolaire; 
d) le nombre des élèves âgésde motnsue të ans. 
Situation nu 31 décembre 1888 ..........•...•..... !!! â !!5 

XLl Relevé indiquant : 
a) te nombre des écoles d'adultes communales, adoptées ou subsidiées;
li) Je nombre des membres du personnel enseignant ;
c) la population scolaire; 
a) le nombre des élèves âgés de moins de i 5 ans. 

Situation au 3t décembre 1889 . • • . . • . . 
XLII. Relevé indiquant : 

.. '2!6U!9 

a) le nombre des écoles d'adultes communales, adoptées ou subsidiées; 
b) Je nombre des membres du personnel enseignant; 
c) ta population scolaire;
d) le nombre'ues élèves âSés de moins de 15 ans. 

SHuolion au 3i décembre 1890, • . . • . . . . . . . . . • .••. !30 à !33 
xr.m. Relevé des trattcments, y compris le casuel (Indemnités du chef de l'instruction 

gratuite et rétributions des élèves payants), dont les membres du personnel
enseignant des écoles d'adultes communales , ouvertes plusieurs fois
pendant la semaine, ont joui en 1890 • . • : • • • • • • . • • . . • • 234 

CIIAPJTRE VI - CONCOURS DES ÉCOLES PIIIMAIRES ET DES ÉCOLES I>ADULTES 

XLIV. Règlement concernant le concours entre les élèves (garçons) de la division 
supérieure des écoles primaires. (Arrélé ministérlel.] . . • . . .•.• !35 à !43 
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XLV. Admission ou concours ü'un élève sourd. (Dépêcbe ministérielle à l'inspecteur 
principal de l'enseignement primaire pour le ressort de Mons.) • • . . • • H4 

X.l.Vl. Relevé général des questions posées uans les concours entre les élèves des 
écoles primaires, qui ont eu lieu en 1888 . U4 à !48 

1889 ....•....•....• H9 à !53 
1890 . . . . . • • . • • • • . . . !53 à !57 

x.L\'11. Instructions pour les dél\lS~és chargés de la surveillance du concours des 
écoles primaires. . . . . . • • . • . . . . . • • . • . • • . • . • 257 à !60 

xt.viu. Formule du procès-verbal des opérations du concours des écoles primaires .. !GO à ,1a 
XLIX.. mstructions pour les membres des jurys correcteurs l~oncours des écores

primaires) • • • . • . . . . . . . . . . • . . • • • . • .. . . . . !63 it !65 
L. Résultats Îlu concours entre les élèves du sexe masculin de la dlvlslen 

supérieure des écoles primaires. Branches obligatoires - Branches racul- 
tatlves], Année 188S . . . . . . . • • • . . . . • • . • . . • • . !66 li 301 

LI. Résultats du concours entre les élèves du sexe masculin de la division supé- 
rieure des écoles primaires. lBt-anches obligatoires. - Bronches ïacutte- 
tives). Année 1889 •.....•.•....•.•.•••••... 30! :S 331 

Lli. Résultats du concours entre les élèves du sexe masculin de la division 
supérieure <les écoles primaires. (Brancl1es obligatoires - Branches facul- 
tatives.) Année !S90 . . . . . . . . . . . . • • . . . . . . • . . • 338 à 373 

LIU. Hèglement concernant le concours entre les élèves de la division supérieure 
(hommes) des écoles d'adultes. (Année 1888.) . . . . . . • . ...•• 374 à 380 

LIV. aetevë général des questions posées dans les concours entre les élèves des 
écoles d'adultes, qui ont eu lleu en 1888. • 381 à 384 

1889 •............. · .• 380387 
1890 .......•.••...•. 388 à 391 

LV. Résultats du concours entre les élèves du sexe masculin de la division supé- 
rieure des écoles d'adultes. (Année 1888) . • . . • . • . . • . • . . • 89! à 395 

LVI. Résultats du concours entre les élèves du sexe masculin de la dlvlsion supé- 
rieure des écoles (!•adultes. (Année 1889) . . . . . . . • . . .•.• 396 à ~01 

LVII. nësunats du concours entre les élèves du sexe masculin de la dlvlston supé- 
rieure des écoles d'adultes. (Année i890.) . . . . ........•.. 40! à 407 

CHAPITRE vu - RAl'POI\TS ANNUELS DES ll'iSl'ECTEun~ PRINCIPAUX SUR l,A SITUA· 
TION Dl, 1,'~:NSEIGNEMEl'i'f l'RIMAII\E 

Néant. 

CHAPITHE vm_:- seuvrcs ANNUEL onmxuns

LVlll. Réparlilion des subsides scolaires supplémentaires pour I'exerelee 1888. 
(Circulaire aux gouverneurs des provînces.] . . . . . . . . • . . . . 408 eUO!I 

UX. Répartition des subsides normaux et supplémentaires pour le service ordinaire 
des écoles primaires en 1889. (Circulaire aux gouverneurs des provlnees.) 409eUH 

LX. Répartition des subsides scolaires pour l'exercice 1890. - Liquidation de 
subsides provisoires. [Clrculairejaux gouverneurs des provlnces.j •... 411 eUU 

LXI. Taux du crédit à prévoir, dans les budgets scolaires, pour la rournlture des 
matières premières nécessaires à l'enseignement du travail à l'aiguille. 
(Circulaire à trois gouverneurs de provtnce.] •.. , . . 41!eU13 

LXII. La dépense qu'exige le nettoyage journalier des classes dans les écoles 
primaires communales est une charge obligatoire pour les communes. 
[Dépêche au gouverneur de Jn province de Flandre orientale.) • . . . . . 413 

LXlll. Les subsldes] facultatifs alloués par une commune à une école privée non 
adoptée ne peuvent ëtre pris en considération pour déterminer le montant 
des subsides à accorder à cette commune par la province ou l'État. (Dépêche 
au gou,·erneur ue la province de Namur.) . . . . . . • . . • • • • . . 413 

L:X.L V. Une commune ne peut être astreinte, ni à subsidier l'école primolre privée 
non adoptée d'oiH_ce par le Gouvernement, 11i à payer à l'école privée, 
fût-elle subventtonnée par l'Ëtnt ou la province, une rétribution scolaire 
pour l'enseignement douné aux enfants pauvres. (Dépêche au gouverneur 
de la province de Llmbourg.}. . • . . . • . . . . • . . • . . • • • • 414 

LX\'. ll.érormation de la décision d'un conseil communal' prononçant la révoca- 
tion d'un Instituteur. - Conséquences ünanctères. (Dépêche au gouverneur 
de la province de Flandre orlentale.) • . . . . . . ......• 
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LXVI. Indication des versements à raire annuellement par les communee, pour 
leur cotlsauon propre, au foncl,; spécial de l'enseignement primaire. 
{Circulaire aux gouverneurs des prcvrnces.) . . . . . • . . . • . . • . 4-t!'i-416 

LXVII. Envol aux administrations provinciales et à l'inspection scolaire des formules 
destinées à la rédactlon des états de renseignements à fournir au Gouverne­ 
ment, en vue de la première fixation des subsldes à accorder par fui, pour 
le soutien ü'écoles gardiennes et d'écoles d'adultes tombant sous l'application 
de la circulaire mlntstérlelte du 21 Juillet 1889. (Clrculaite aux gouverneurs 
des provinces et deux rorrnules.) ... , ...............• 416 à 4!I 

CIIAPffRE IX - OBJETS DIVF.ns

LXl'III. Tableau Indiquant le nombre et la population des écoles primaires resscr- 
tlssant au Département de fa Justice. - Situation au 31 décembre 18fl0. • 42! à 4!9 

LXIX. Les écoles annexées aux orphelinats dirlgés par les commissions administra­ 
tives d'hospices civils doivent être soumises au régime d'Inspection établi 
par la toi scolaire du 20 septembre 1884. (Dépêche nu gouverneur de 
la province do Flandre occitlentale).. . .....•.......... 430eU31 

r.xx. Degré d'mstrucuon des jeunes gens appelés au tirage au sort pour le service 
militaire. (Années 1888, 1889 et i 890.) ..•..•....•..... 432 et433 

1,IXL Statistique de l'épargne scolaire nu 31 décembre 1890 

t
communales . . . . . . . 

Écoles gardiennes . . , 
. adoptées ou subsidiées . . . 

LXXU, Statistique de l'épargne scolaire nu 31 décembre 1890 : 

t
communales . . . . . . . . 

Écoles primaires . . . 
adoptées ou subsidiées . . . 

LXXIII, Statistique de l'épargne scolaire au 31 décembre 1890 : 

l communales • . . • . 
tcoles d'adultes. . . . 

adoptées ou subsicl ié es • 

434et485 

. 486el437 

. 438 el439 

440 et441 

44! et443 

444el445 
LXXII'. Grand concours Interuatlonal de. sciences et ce l'industrie de Bruxelles 

en 1888. - Enseignement primaire. - Questions formulées par le sous­ 
comité de l'enseignement primaire el admises pour servir de base au 
concours • . . . • . . . . . . . . . . . . . . . . . • . • • . . . 446·à 448 

ANNEXES AU TITRE IV - MOYENS DE PERFECTIONNEMENT

CHAPITRE l - CONF~RENCES PÉDAGOGIQUES 

1. Rejet d'une demande tendant à cc que les instituteurs ayant dépassé l'âge de 
trente-cinq ans soient dispensés de la rédaction des travaux pour les confé­ 
rences pédagogiques. (Dépêche à l'inspecteur principal de l'enseignement 
primaire pour· le ressort de Cou rtrai.) . . . . . . • . . . • . • . . . . 451 

Il. Exemptions à accorder par les inspecteurs cantonaux aux instituteurs, d'as­ 
sister aux conférences. Mesur~s à prendre à l'égard des instituteurs qui, 
sans autorisation, ne se rendent pas aux conférences. - Dispenses à 
accorder par l'autorité supérieure aux instituteurs, de faire à domicile les 
travaux de conférences. \Circulaire aux inspecteurs principaux: de l'enseigne- 
ment primaire.) .... , . . . . . . . . • . . . . • . . . . . . • . 4111-452 

Ill. Tableau indiquant le nombre : a) des cercles de conférences; b) des biblio­ 
thèques; c) des ouvrages appartenant à ces bibliothèques, et d) des membres 
1111 personnel enseignant ayant emprunté des ouvrages. - Situation au 51 dé- 
cembre f890. . . . • . . . . • . . . . . . . . . . . . . . . • . • 455 

JV. Programmes des conférences (années 1888, 1889 et 1890) : 
a) d'instituteurs primaires. . . . . 454 à 486 
b) d'institutrices prlmaires , . . . . . . . . . . . ... - 486 à 499 
c) d'institutrices d'écoles gardiennes . • • . . . . . • . • • 491) à füO 

V. Relevé statistique des conférences trimestrielles tl'insliluteurs primaires, qui ont 
eu lieu pendant les années 188!!, 1880 el 1890 . • . • . . . . • . . . . ~12-tH5 

VI. Relevé statistique des conférences trlmestriclles d'institutrices primaires, qui 
ont eu lieu pendant les années 1888, 1880 cl 1890 .• , ....•. ; . • 514·::SHJ 

VII. Relevé statlstlque des conférences semestrielles d'institutrices d'écoles gar- 
diennes, qui ont eu lieu pendant les années 1888, i880 et 1800. · . . • . . tsl6-571 

i64 



[ N° 128.] ( 6154) 

CHAPITRE li - couns NORMAUX TEllPOnAlfif:S - .BXAMENS SPÊCIAUX DE CAPA­

CITÉ - OBJETS Dl\'ERS

VIII. Jnslilulion d'un examen annuel pour la délivrance d'un eeruüeat d'aptitude à 
l'enseignement des Ira vaux manuels dans les écoles primaires de rra1·çons. 
(Arrêté royal.). . • . . . • • . . • . . . . . . . . . . . . • . . • . 518 

IX. Règlement des examens pour la délivrance de diplômes et de certlflcats 
spéciaux de eapaclté aux membres du personnel enseignant des écoles 
normales primaires cl des écoles primalres. (Arrêté royal.) . . . . . • . 518-519 

X. Examens spéciaux de capacité pour le personnel enseignant des écoles normales 
primaires et des écoles primaires. =-Dro ils ,l'inscriplion. (Anêté ministériel.) (HO à 522 

XI. Règlement et programme de l'examen pour la dèllvrance du certificat d'aptltude 
à l'euselgnement des travaux manuels dans les écoles primaires de _13arçons. 
(Arr~té ministériel.) . • • . • • • • . . . • • . . • . • • • . . • • . 522 à 528 

XIJ. lli:1;lemenl et programmes des examens à la suite desquels sont délivrés les 
diplômes de capacité pour l'enseignement du dessin, de la gymnastique 
el des travaux à rai13uille dans les écoles normales primaires el les ceruücats 
spéciaux de capacité pour l'enseignement des mêmes branches dans les 
écoles primaires. (Arrêté minlstèrlel.) . • . . • . . • . • . • . . . . . 528 à MO 

X.Ill. lnslitulion d'un certificat de capacité pour l'enseignement dans les écoles 
ménagëres. (Arreté royal.) • . • • . . . . • . . . . . . . . • . . . . 5,f,O 

XIV. Examen de capacité pour l'enselgnement dans les écoles ménagères. - Droits 
d'inscription. (Arrèté minlstériel.) . . . . • • • . • • • . . . . . • • f540-5,U 

XV. Règlement el programmes des examens à la suite desquels sont délivrés : 
1• le diplôme spécial de capacité pour l'enseignement de l'économie domes­ 
tique el des travaux du ménage dans les écoles normales prirnaires ; 2° le 
certiûcat spécial de capacité pour le même enseignement dans les écoles 
primalres el les écoles ménagères. (Arrêté rninistériul.) ....•....• 5-ii à !.li6 

XVI. füglcment et programme de l'examen à la suite duquel est délivré le certificat 
cle capacité pour l'enseignement de l'agriculture dans les écoles primaires 
Je garçons des localités rurales. (Arrêté mlnistériel.) . . • • • • . . • . 5--1..7-552 

ANNEXES AU TITRE V - PENSIONS ET SECOURS 

CHAPITRE I - PEl'\SJONS ors PROFESSEURS E'r INSTITUTEURS co~1MUNAUX

J. lllontant des pensions restant à servir au 51 décembre 1887, par les neuf 
caisses provlnelales de prévoyance des instituteurs ruraux el par la caisse 
centrale de prévoyance des Insütuteurs cl professeurs urbains, exunctions 
survenues pendant les trois années qui ont suivi cette date, et montant des 
pensions restant à servir au 51 décembre 1890. (Tableau.) . . . . . . • . 5~ 

CHAPITRB li - CAISSE DES VEUVES ET ORPJIELIIIS DES PROFESSEURS ET INSTI-

TUTEURS coarnmuux

]I. Autorisation de paiements d'acomptes sur pensions de veuves cl orphelins el 
publication par extrait au 11/ouiteur belge des arrêtés ile pensions (arti- 

cles 78bls el 7:l des statuts). {Arrêté royal.) . . . . . . . . • . . . . :5~0 
Ill. Recettes de la caisse des veuves el orphelins des professeurs el instituteurs 

communaux pendant les années 1885, 1886 !'l 1887. (Tableau.) . . . • . . ts57
IV. Même tableau pour les années 1888, 1889 cl 1890 . • • . . . • . . . . . . 558 
V. Dépenses de la caisse des veuves et orphelins des professeurs cl instituteurs 

communaux, pendant les années 1888, 1889 et 1890. (I'ahleau.) • . • . . . !:559 
VI. Mouvement, pendant les années 18fi8, 1889 et i890, des pensions accordées avant 

le 1•• janvier 18i7, conformément aux statuts des caisses de prévoyance 
dissoutes. (Tablcau.) , . . . • • . . . • . • . . . . . . . • . . . . 1.îGO 

VII. lllouvement, pendant les années 1888, 1889 cl 1890, des pensions concédées 
depuls le 1•• janvier 187i et payées par la caisse des veuves et orphelins des 
professeurs et Instituteurs communaux. (Tableau.) ••........• 1i02 clii0:5 

VJII. Avoir de la caisse des veuves et orphelins des professeurs et instituteurs com- 
munaux, en espèces et en capitaux . • • • . . , • . . . . . . • . . . ~04- 

IX. Capîlalisàlion, à la date du 3i décembre :1800, des pensions accordées avant 
le 1" janvier 18ï7, en vertu <les sututs des caisses dissoutes : 

a) Pensions Je veuves . • . • • • . . • . . . • . . . • . . • • . . . • 564- 
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b) Accrolsstmenls du chef d'enfants cl pensions d'orphellns. (Tableaux ). • !S6l 
l'.. Ca1>ilalisalion, à la date du 31 décembre 1890, des charges exclusives de la 

caisse des veuves et orphe!ins des profts:Seurs l'l instituteurs communaux 
dans les peusions concédées depuis le 1.•r janvier 1877 : 

a) Pensions de n:uves . . • • . . . • • • . . • • • • • . • , . • . . . 565 
b) Accroissements du chef d'enranl.5 et pensions d'orphelins. [Tableaux.) . . 566 

XI. Capilalisalion, à la date du 31 décembre i890, des pensions totales concédées 
depuls le ,., janvier 1877: 

a) Pension$ de veuves • . • . . . . . . . . . • . . . . . . . . . . . . 567 
b) &ccroisstmenls du chtf d'enfants et ,,,msions û'orpheljns. (Tableaux ). . . 568 

XII. Beeommandatlen faiteaux Inspecteurs principaux tl'apJ>cler l'attention des mem­ 
bres du personnel enseignant des écoles publlques sur les statuts de lu 
cois,e des ceures et orplœiin« des professeurs et instituteurs commù- 
11.a11z et sur d'autres dis1iosilions s'y rattachant . . . . • . . . . • 569 

CUAf>lTltE 111 - SECOURS A o• :\NCIEKS INSTITUTl!liRS, A DES VEUVES ET A DES

01\PfJELINS D'INSTITUTEURS - SUPPLÉllENTS OE PENSIO:i - l:iDUINITÉS DES 

su:ntT.:\IRES ET DES TRÉSORIERS DES CAISSES DE PRÉ\'OYANCE 

Néant.

ANNEXES AU TITRE VI DÉPENSES - EllPLOI DES FONDS 

1. Étal dt'!L1illé dr: l'emploi des Iomls alloués pour l'inslruclion primaire, pendant 
l'tmnée 1888, tant par le Gouvernement que par les provinces, les com- 
munes, etc •••.• ·; ........•..•.•.......•• 573 ê 593 

Il. Él.lt détaillé de l'emploi des fonds alloués pour l'instrucüon primaire, pen- 
du11t t'annèe 1889, tant par le GouvcrnemenL que par les provlnces, les 
communes, etc .••...•..•.•.........•...•. 503 à 61:S 

Hl. Êt.il détaillé ile l'emploi des fonds alloués pour l'instruction primaire, pen- 
dun! t'annêe 1890, tant par le Gouvernement que par les provinces, les 
communes, etc. . . • • • • • • . • . • . • • • . . • • • • • • • . 617 à 637

ERRATUM. 

Au bas de là page XJ.111 au lieu de : écoles commu11a/es agréées, lire : écoles normales agréées. 


